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FRANCE , Gauu , roy. de l'Europe occi- 
dentale, sitifé entre 4 a° 20' et 5 i° 5 ' de lat. 
IF., et entre 5 ° 5 i' de long. E. et 7 0 7' de 
long. O. Sa forme est à peu près celle d'un 
hexagone dont les sommets des angles se trou- 
vent : au N. un peu au-delà de Dunkerque; 
au N. E. à l'embouchure de la Lautcr dans le 
Rhin; au S. E. à l'embouchure du Var dans 
la Méditerranée; au S. au cap de Cerbères; 
au S. O. à l’embouchure de la Bidassoa , et 
à l’O. à la pointe de S'. Mathieu. Le côté 
qui regarde le N. E. est limitrophe des Pays- 
Bas , de la province prussienne du Bas-Rhin 
et de la Bavière Rhénane ; la démarcation 
n’y suit prcsqu'aucune division naturelle : la 
ligne qui l'établit , généralement dirigée de 
l’O. N. O. à l’E. S. E., coupe les méridiens 
sous un angle d'environ 6o° ; elle commence 
sur la mer du Nord , entre Dunkerque et 
Fumes, joint la Lys près d’Armentièrcs , 
longe cette rivière jusqu'à Menin , et de là 
se porte vers S 1 . Amand-les-Eaux ; coupe 
l'Escaut au N. E. de cette ville, passe entre 
Maubeuge et Mons, entre Rocroy et Couvin , 
traverse la Meuse par 5 o° 10' de lat. , et at- 
teint la Moselle près de Sierck. Là se ter- 
mine la frontière des Pays-Bas ; celle de la 
province prussienne se dirige entre Sarre- 
louis et Bouzonville , Sarrebruck et Sarreguc- 
mines; la limite avec la Bavière est détermi- 
née en partie par la Lauter. Du côté de l'E., 
la France est séparée du grand-duché de Bade 
par le Rhin , depuis Huningue, où ce fleuve 
commence à être navigable , jusqu'au con- 
fluent de la Lauter; de ce même côté , sa li- 
mite avec la Suisse contourne les sources de 
l'Ill, delà Largue et de la Leine, coupe cette 
Dict. Géoca. 6. 



dernière rivière aux deux tiers de son cours, 
remonte le Doubs depuis 47° 16' de lat. jus- 
qu'à 47 ° 3 ', passe sur le mont Jura et des- 
cend vers le Rhône qu'elle atteint par 46° 
10'. La ligne de démarcation entre les États 
Sardes et la France commence à 46 ° 7', suit 
le cours du Rhône jusqu'au confluent du 
Guiers, remonte celte rivière jusqu’au-des- 
sus des Échelles , et va traverser l’Isère au 
point où cette rivière devient navigable ; 
elle atteint les Alpes Cotliennes à la source 
du Clairet, et le faite de ces Alpes marque 
sa direction depuis le mont Viso jusqu’à la 
source du Var; elle ne suit ce fleuve que de- 
puis le confluent de l'Esteron, et se termine 
avec lui à la Méditerranée. Sur les quatre au- 
tre côtés, les limites de la France sont na- 
turelles : c’est au S. S. E. la Méditerranée; 
au S. S. O. le faite des Pyrénées, à peu d’ex- 
ceptions près, jusqu'à la source de la Bidas- 
soa, puis la ligne de partage des eaux entre 
cette rivière et la Nivelle, et la Bidassoa 
elle-même jusqu'à son embouchure. A l'O. 
est l’Atlantique, et au N. O. un bras de cet 
océan, la Manche, que le Pas-de-Calais joint 
à la mer du Nord. 

La plus grande longueur de la France est , 
à peu près sous le méridien de Paris, de 
aa 5 1 .; sa plus grande largeur, de la rade 
de Brest à l'emboucbure de la Lauter, est 
de ao6 1., et sa superfleie de 37,000 1. c. , 
ou 5 , 34 o myriamètres carrés. Du confluent 
du Rhin et de la Lauter à Dunkerque il y a 
1 10 1.; il y en a i4o de ce même confluent 
à l'embouchure du Var, et 88 de l'embou- 
chure de l’Aude à celle de l’Adour. 

Les côtes , sur la Méditerranée, ont envi- 
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leurs embouchures , de la Seine , de la Loire 
et de la Gironde : le second versant n'a qu'un 
bassin principal, celui du Rhône. Les quatre 
derniers renferment des bassins côtiers que 
nous indiquerons sommairement. Le bassin 
du'Rliin, séparé de celui de la Meuse par les 
monts de la Moselle et les Àrdenues orien- 
tales , n'a en France qu'une très-petite por- 
tion de son étendue, car le fleuve lui-méme 
ne baigne la frontière de ce pays que pendant 
environ 5 o lieues, et son principal affluent de 
gauche , la Moselle , n’y a pas plus de la 
moitié de son cours. 11 en est de même de la 
Meuse , qui ne reçoit en France aucun cours 
d'eau remarquable , et dont le bassin est sé- 
paré de celui de la Seine par la ramification 
des monts Faucilles qui comprend les monts 
d’Argonnc et les Ardennes occidentales. 
Outre ces montagnes, le bassin de la Seine a 
pour limite septentrionale le dos de pays qui 
sépare la Somme de l'Escaut et se termine au 
cap Grinez; sa limite méridionale est formée 
par la ramification de la Côte-d*Or, composée 
des monts du Morvan, du plateau d'Orléans, 
des montagnes de Normandie et de celles 
d’Arrée ; les bassins côtiers qu'on y remarque 
sont, à droite, celui de la Somme, et à gauche 
celui de l'Orne. Les bassins secondaires ou 
des principaux aflluens de la Seine sont la 
Marne et l'Oise à droite, l’Yonne et l'Eure à 
gauche. Le bassin de la Loire s'arrête au N. , 
à la limite méridionale de celui de la Seine ; 
il est séparé de celui de la Gironde , au S. , 
par les montagnes Margeride , les monts 
d'Auvergne, le mont Jargean et le plateau 
de Gatine; le Blavet , la Vilaine et la Cha- 
rente , y forment les principaux bassins cô- 
tiers , les deux premiers à droite , le troisième 
à gauche. La Loire n'a qu'un affluent remar- 
quable à droite , c'est le Maine , formé de la 
réunion de la Mayenne et de la Sartbe grossie 
du Loir; elle en a cinq à gauche , la Sèvre 
Nantaise, la Vienne grossie de la Creuse, 
l'Indre, le Cher, et l’Ailier dont elle est sé- 
parée par les montagnes du Forez. Les Pyré- 
nées sont les parois méridionales du bassin 
de la Gironde , estuaire remarquable où vien- 
nent se réunir la Dordogne grossie de la 
Vézére , et la Garonne après qu'elle a reçu à 
droite le Lot et le Tarn; l'Adour forme le 
seul bassin côtier dans cette partie. Le bassin 
du Rhône est à peu près entièrement compris 
dans le territoire français : la dorsale euro- 
péenne , depuis son entrée en France par le 
J ura jusqu'aux Pyrénées , et les Pyrénées 
Orientales, lui servent de bornes à droite; à 
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gauche , il a les Alpes Graies et Cottiennes ; 
l’Ain , la Saône grossie du Doubs , l’Ardèche 
et le Gard affluent à droite; par la gauche se 
rendent l’Isère , la Drôme et la Durance. 
L’Aude, l'Hérault et le Var sont des bassins 
côtiers de cette division hydrographique. 

La France n'a pas de cours d'eau qui compte 
parmi les grands fleuves de l'Europe : la Loire, 
qui est le plus étendu, n'a au plus que 225 
lieues; le Rhône n'en a que 180, et la Seine 
que 160. Des montagnes de ce royaume, 
quelques sommités des Pyrénées et des Alpes 
sont les seules qui atteignent la région des 
neiges, qui, entre 45 ° et 46°, commence vers 
i, 4 °° toises. Les plus hauts pics des Pyré- 
nées sont le pic Posets, de 1,764 toises; le 
Mont-Perdu, de 1,746; le Cylindre du Mar- 
bore ,de 1 ,729 ; le pic du Midi, de 1,493 , et 
le Canigou qui lui est inférieur de 5 o toises. 
Les Alpes, dont le faite présente sur la limite 
de ce pays le mont Genèvre , de 1 ,843 toises : 
le mont Viso , de i, 4 o 6 toises , n'ont pas dans 
l'intérieur de sommité plus élevée que le 
mont Ventoux qui a 1,060 toises. Le Mczen, 
point culminant des Cévennes proprement 
dites , a 910 toises; dans les ramifications de 
* celte chainc sont le Cantal, de 953 toises; le 
Puy-de-Dôme, de g 58 , et le mont Dor, de 
966, tous trois en Auvergne. Pierre -sur- 
Haute, de 1,016 toises; Montosct, de 85 o ; 
la Madelaine, de 75o, sont dans le Forez. 
On ne remarque dans les Vosges que le Ballon 
d’Alsace, de 645 toises; le Ballon de Salz, 
de 720, et le Grand Donnoy, de 5 a 3 . La 
moyenne élévation de ces sommités, les plus 
remarquables de la France , ne laisse pas sup- 
poser que les passages qui les avoisinent soient 
d'un accès bien difficile, d'autant plus que les 
montagnes où ils se trouvent sont généralement 
peu escarpées. Dans les Vosges, les Céven- 
nes et leurs ramifications , les passages ne 
sout pas à plus de 45 o toises ; les Alpes , où 
ils portent le nom de col , n’en ont pas de re- 
marquable en France; dans les Pyrénées , où 
ils sont nommés ports , les plus élevés sont : 
le port d'Oo, à i, 5 oo toises au-dessus du ni- 
veau de la mer; le port Vieux d'Estaube, à 
1,280 , et celui de Pinède , à 1,249. 

Le sol de la France présente à peu près 
toutes les formations minérales distinguées 
par les géologues : quelques-unes sont plus 
simples dans l'ensemble des couches dont elles 
sont formées que partout ailleurs; d'autres, 
au contraire, sont plus compliquées, et pré- 
sentent des détails dont les autres paysoffrent 
à peine l'exemple. On y reconnaît par consé- 
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quent des terrains primitifs , des terrains in* 
termédiaires , des terrains secondaires , des 
terrains tertiaires , et enfin des terrains évi- 
demment formés par le feu , dont on désigne 
souvent l'ensemble sous le nom de terrains 
volcaniques. 

Nous confondrons ensemble , dans cct 
aperçu , les terrains primitifs et intermédiai- 
res , parce que leur composition générale est 
sensiblement la même , si ce n'est que les pre- 
miers n’offrent aucune matière de transport, 
aucune espèce de débris organiques , tandis 
que les autres en présentent çà et là dans la 
série de leurs couches. Ces terrains formés 
de granits, gneiss, micaschistes , schiste ar- 
gileux , entre lesquels se trouvent intercalées 
çà et là des couches calcaires , le plus souvent 
saccharoides , et un grand nombre de roches 
désignées sous dilTérens noms , ne se présen- 
tent qu’aux extrémités et au centre de la 
France. Ils constituent toute la chaîne des Py- 
rénées ; la presqu'île de Bretagne , où ils sont 
bornés à l’E. par une ligne qui passerait à peu 
près par Les Sables-d'Olonne , Niort, Angers, 
Alençon , Cherbourg. On les retrouve dans 
les Ardennes , où ils se lient avec ceux que 
l’on connaît entre Francfort, Dusseldorf et 
Cassel. Les Vosges nous en représentent en- 
core un petit groupe ; la partie haute du Dau* 
phiné en est formée , et ils y sont en relation 
d’un côté avec ceux des Alpes , de la Savoie , 
de la Suisse, etc. , de l'autre, avec ceux du 
comté de Nice, de Gènes, etc. Une petite 
pointe de même espèce se trouve sur les bords 
de la Méditerranée, entre Toulon et Grasse, 
et enfin l’Ile de Corse en est encore entière- 
ment formée. Au centre de la France, l’Au- 
vergne, le Limousin , le Velay, le Vivarais , 
le Forez, le Lyonnais, offrent un groupe de 
ces terrains anciens qui se prolonge d'une part 
dans les Cévennes, de l’autre dans la Bourgo- 
gne, sur la rive droite de la Saône, par Mâcon, 
Autun, Avallon. 

Les Alpes Dauphinoises et les Pyrénées 
sont , en France , les montagnes anciennes 
qui offrent le plus de diversité dans les ro- 
ches dont elles sont formées. Dans les Pyré- 
nées, les roches calcaires sont extrêmement 
abondantes, et s'élèvent à une grande hau- 
teur j au Mont-Perdu , qui occupe à peu près 
le centre de cette chaine, on les retrouve jus- 
qu’à i ,600 toises , et elles renferment , même 
à cette hauteur, un grand nombre de débris 
organiques. En Bretagne, les granits domi- 
nent à l’extrémité de la presqu’île, et les 
schistes argileux , souvent remplis de débris 



organiques particuliers , dominent dans la 
partie qui se rattache au continent. Dans les 
Vosges , les roches dominantes sont porpby- 
ritiques , et offrent , dans ce genre , un 
grand nombre de variétés de la plus grande 
beauté. Dans le groupe central ; ce sont plus 
particulièrement des granits , des gneiss et 
des micaschistes, qui diffèrent entièrement, 
par tous leurs caractères , de ceux des Alpes 
Dauphinoises , vis-à-vis desquelles ils sont 
placés. 

L’intervalle compris entre les masses an- 
ciennes dont nous venons de parler est pres- 
qu’entièrement occupé par les terrains secon- 
daires, et ce n’est qu’en quelques points 
qu’ils sont recouverts par des terrains tertiai- 
res. Presque partout ces dépôts secondaires 
sont formés de couches calcaires compactes 
ou plus ou moins terreuses , qui se distinguent 
les unes des autres par le nombre et la nature 
des débris organiques , tels que coquilles , 
madrépores, etc. , dont la quantité est quel- 
quefois immense. Ces calcaires forment des 
montagnes peu élevées , mais souvent très- 
escarpées , et coupées à pic sur des hauteurs 
très-considérables , et se prolongent sans in- 
terruption sur des étendues considérables ; 
c’est ainsi que toute la Lorraine est formée de 
calcaires, qui s'étendent dans la Bourgogne , 
puis par Bourges , Cbàteauroux , Poitiers , 
jusqu'à La Rochelle , d'où on les voit encore 
revenir dans l'Angoumois , le Périgord , etc., 
en tournant tout autour de la masse ancienne 
du Limousin. Ces mêmes calcaires de la Lor- 
raine se prolongent dans la Franche-Comté 
et sur toute la rive gauche du Rhône jusqu’à 
la Méditerranée , en s'appuyant sur les ter- 
rains anciens que nous avons indiqués dans 
le Dauphiné. Sur la rive droite du Rhône, on 
en voit encore des lambeaux çà et là, et en 
arrivant sur les bords de la Méditerranée , 
toute la pente des Cévennes en est formée , 
jusqu'au pied des Pyrénées. La pente orien- 
tale des montagnes anciennes qui constituent 
la Bretagne en est également couverte dans 
toute son étendue. 

Au-dessus des dépôts calcaires que nous 
venons d’indiquer se trouvent des dépôts de 
craie ( calcaires crayeux) très-considérables, 
dont la masse principale occupe un espace 
borné par l'Océan depuis Honflcur jusqu'à 
Calais, et ensuite par une ligne qui passe à 
peu près par S*. Orner, Lille , Mézières , Bar- 
Ïe-Duc, Auxerre , Bourges , Cbàtcllerault , La 
Flèche, Le Mans : c’est là le grand dépôt de 
craie , dont Paris occupe à peu près le centre, 
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mais où il est caché par des dépôts tertiaires. 
On retrouve des dépôts semblables dans la 
partie méridionale du Périgord et de l*Anr 
gouinois, où ils s'étendent dans les plaines 
voisines de U Gironde et presque au pied des 
Pyrénées. 

Les terrains tertiaires se font particuliè- 
rement remarquer aux environs de Paris , où 
ils occupent un espace assez considérable, 
borné à peu près par une ligne qui passerait 
par Blois , Orléans , Cône , Montargis , Pro- 
vins , Épernay , Laon , Beauvais , Pontoise , 
Chartres. Ce sont encore en grande partie 
des dépôts calcaires , mais plus grossiers , où 
les coquilles sont moins* enfoncées , où il se 
trouve souvent des coquilles fluviatiles , et 
qui sont remarquables enfin par les débris de 
mammifères qu'on a rencontrés en assez 
grande abondance dans quelques-unes des 
couches subordonnées. Partout où le calcaire 
est cacbé , ce sont des sables tantôt meubles, 
tantôt agrégés : les uns renfermant des co- 
quilles , les autres n'en renfermant point. On 
rencontre aussi çà et là de petits dépôts ter- 
tiaires isolés dans quelques points de la Bre- 
tagne , dans le Bourbonnais , en Auvergne j 
mais une masse plus considérable se fait re- 
marquer au pied des Pyrénées et dans le bas- 
sin de la Gironde. 

Les terrains formés par le feu se font par- 
ticulièrement remarquer dans la grande masse 
ancienne du centre de la France. C'est dans 
l'Auvergne, le Forez, le Velay, le Vivarais, 
qu'ils sont particulièrement aborulans; on en 
retrouve quelques lambeaux plus au S,, en se 
dirigeant vers la Méditerranée , et il s'en 
trouve encore dans la partie la plus mérid. 
de la France, entre Àix, Brignolles et Toulon. 

11 y a plusieurs sortes de terrains formés 
par le feu. Le Puy-de-Dôme et quelques but- 
tes adjacentes, la masse des monts Dur, et 
du Cautal , offrent des roches tràs-aacicnnes 
granit oi «le» , à base feldspathique , qu'on dé- 
signe sous le nom de trachytes. Sur les pen- 
tes de ces groupes se trouvent des basaltes , 
les uns en buttes isolées, les autres en pla- 
teau, quelques-uns en coulées : ce sout les 
basaltes quo l'on trouve particulièrement dans 
le Velay , le Vivarais, et au-delà. Dans le 
Vivarais particulièrement, ils présentent des 
colonnades de la plus grande beauté , compa- 
rables à celte Chaussée des Céans que l'on 
cite en Irlande. Dans qaelques points , ces 
basaltes sont intercalés avec des couches cal- 
caires qui renferment des débris de coquilles 
d'eau douce. 

Dict. Géoca. G. 



A ces deux sortes de produits volcaniques 
il faut en joindre une autre : ce sont des cou- 
lées de laves qui partent dn cratères encore 
parfaitement visibles , et s'étendeut à 5 ou 
G I. de distance du foyer qui les a vomies. 
On peut citer en Auvergne la coulée de Vol- 
vie , près de Clermont , qui part d'un cratère 
encore très-bien conservé; celle du Puy de 
la Vache, qui part d'un cratère profond 
dont elle a arraché tout un côté , -tandis quo 
l'autre, encore existant, présente des parois 
presqu'à pic d’une grande profondeur. Le 
Velay, le Vivarais, présentent aussi plu- 
sieurs bouches volcaniques. Ces ignivomes 
évidens , dont on peut compter un assez grand 
nombre , dirent encore autant de fraîcheur 
que s'ils avaient cessé depuis quelques années 
seulement d'ètre en activité , quoique les ou- 
vrages les plus anciens n'en fassent aucune 
mention. 

La France, possédant toutes les espèces de 
terrain, a des sources nombreuses de riches- 
ses minérales ; la houille et le fer y sout abon- 
dai» ; le terrain bouillcr fait partie des ter- 
rains secondaires, à la base desquels il se 
trouve. Les mines de houille les plus impor- 
tantes sont dans le département du Nord, 
autour de Lille et de Valencieunes ; c'est là 
que se trouvent les mines d'Anzin , les plus 
considérables et les plus remarquables par les 
travaux et les machines qu'on y a exécutés. 
Ces dépOts houillers font partie de la grande 
zone de a 1. do large sur plus do 5o de long, 
qui s'étend de l'O. S. O. à l'E. N. E., depuis 
le département du Pas-de-Calais jusqu'au-delà 
d'Aix-la-Chapelle ; elle semble se rattacher 
aux terrains houillers du duché de Luxem- 
bourg et de la Bavière-Rhénane, du dépar- 
tement de la Moselle, où il existe encore 
beaucoup d'exploitations , aux environs de 
Sarrelouis, et enfin à ceux du département 
du Haut-Rhin. Hors 4e celte zone, on re- 
trouve de grands dépôts de terrains houil- 
lers dans le centre et le midi de la France : 
on les voit d'ahonl dans le département de 
Saône-et-Loire, où ils sont particulièrement 
exploités au Creuzot; plus ou moins inter- 
rompus par des montagnes qui les recouvrent, 
et par d'autres sur lesquelles ils sont adossés 
et autour desquelles ils tournent, ils se pro- 
longent dans le département de la Nièvre , 
où l'on exploite de la houille à Decize ; dans 
celui de l'Ailier , où ils se trouvent principa- 
lement dans la vallée de la Queunc , dans la- 
quelle on exploite les mines île Noyant , de 
Fins , etc. ; et enfiu dans le département de 
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la Creuse. Us se prolongent aussi par Roanne , 
Montbrison , S 1 . Étienne, Rivc-de-Giers, dans 
les départemens de la Loire et du Rhône. 
Autour de S*. Étienne et de Rive-de-Giers , 
il se fait une exploitation considérable de 
houille qui alimente les nombreuses usines de 
cette contrée , et en fournit en outre une 
très-grande quantité au commerce. A partir 
de Rivc-de-Giers, le terrain houiller se con- 
tinue au pied oriental des Cévennes , et on le 
suit dans les départemens de l'Ardèche, du 
Gard , de l'Hérault, de l'Aude , jusqu'au pied 
des Pyrénées; il existe sur cette ligne plu- 
sieurs mines exploitées , particulièrement aux 
environs d’Alais , de Lodcve , etc. Il se repré- 
sente également snr la pente occidentale de 
la même chaîne, parcourt les départemens 
du Tarn, de l'Aveyron , du Lot , de la Dor- 
dogne, et va finir dans le Cantal. Il parait 
renfermer encore , dans cette partie , une 
grande quantité de houille que l'on grapillc 
çà et là j on y trouve les mines des environs 
d'Aubin ( Aveyron), qui offrent des gîtes très- 
considérables de combustible , et qui suffi- 
raient seules pour l'approvisionnement de la 
France , si l'on facilitait le transport par 
quelques canaux de navigation ; plus loin 
sont les mines des environs de Figcac (Dor* 
dogne), etc. On doit voir que ces dépôts en- 
tourent partout le groupe de montagnes an- 
ciennes qui s’élèvent au centre de la France. 
Au-delà de ces grands dépôts , on trouve 
un espace immense où il n’existe plus d'in- 
dice de terrain houiller; ce n'est plus que 
dans les départemens de Maine-et-Loire et 
de la Loire-Inférieure qu’il se représente : on 
y exploite les mines de S 1 . Georgcs-Cliate- 
laison, à peu de distance de Sagmur, et de 
Montrclaix, à 5 1 . de Nantes. Plus loin, on re- 
connaît encore ce même terrain dans les dé- 
partemens de la Manche et du Calvados, où 
l'on exploite surtout les mines de Litrÿ , à 6 
l de Caen. Ces diverses mines ont donné, 
4-n j 8 a 5 , i , 5 oo, 000,000 de kilogr. On ex- 
ploite aussi des amas de bois fossile dans le 
‘epartement du Doubs, aux environs d’Or- 
ans , et dans le département de la Dordo- 
ae , sur le territoire de Cransac et de Ter- 
sson. 11 y a des couches de sable imprégné 
ophaltc dans le Bas-Rhin , à Lampersloch, 
dans le département de l'Ain , à Surjoux. 
■s départemens où le fer est le plus abon- 
.nt et où se trouve la plus grande quantité 
usines pour le préparer sont: la Haute- 
amc , la Haute-Saône , la Nièvre , la Côte- 
Or , la Dordogne , l’Orne , la Meuse , la 



Moselle, les Ardennes, l'Isèro , le Cher, 
l’Aude, les Pyrénées-Orientales , l’Arfége, 
et la Haute-Vienne; l’exploitation du fer a 
lieu aussi , mais moins en grand , dans les 
départemens de 1 a Charente, des Côtes-du- 
Nord, du Donbs , de l’Eure, d'Eure-et- 
Loir, del'fndre, d’Indre-et-Loire , du Jura , 
de U Loire-Inférieure, de la Mayenne, du 
Nord , du Haut-Rhin, du Bas-Rhin, de Saô- 
ne-et-Loire, de la Sailhe , des Vosges’, de 
l’Hcrault , des Hautes-Pyrénées , des Basses- 
Pyrénées , de la Drôme , des Landes , de 
Loir-et-Cher, du Morbihan, de la Gironde, 
de Lot-et-Garonne, du Lot, de la Haute- 
Garonne , du Tarn , de l'Aveyron , de la 
Corrèze, du Puy-de-Dôme, de la Loire, de 
la Vienne, de l’Yonne, d’Ille-et-Vilaine, et 
de la Manche; par conséquent, il n'y a pas 
plus de 34 départemens où le fer n'est pas 
exploité ou travaillé. Au commencement de 
i 8 *i 6 , il y avait 375 hauts-fourneaux allant 
au charbon de bois et produisant 1, 56 1,402 
quintaux métriques de fonte, et 4 hauts-four- 
neaux allant au coke , produisant 53 , 000 
quintaux métriques. Peu de pays sont aussi 
riches que la France en minerai de plomb , 
mais dans quelques endroits il n’est mis à pro- 
fit que faiblement: les principales raines sont 
à Poullaouen et à Huelgoet, dans le Finis- 
tère, à Villefort (Lozère) et à Vienne (Isère); 
elles fournissent aussi de l’argent. On tire de 
plusieurs mines une quantité considérable de 
plomb sulfuré connu sous le nom d'alquifoux ; 
le plomb est encore exploité dans les dépar- 
temens des Hautes-Alpes, des Basses-Alpes, 
de l'Aveyron, du Gard, de la Loire, du 
Haut-Rhin , du Bas-Rhin , de la Vendée et 
des Vosges. H n'y a en France que la mine 
d'AUcmont (Isère) où l'argent se trouve seul. 
Beaucoup de mines de cuivre ont été aban- 
données; les plus importantes sont celles de 
Saint-Bel et de Chessy , à 7 1 . de Lyon ; il y 
en a dans les Basses-Pyrénées et les Hautes- 
Alpes. On a découvert du mercure dans la 
Manche, à Menildot. Le zinc oxydé (cala- 
mine ) a été trouvé à Pierreville (Manche), 
Montalet (Gard) , aux environs de Bourges 
et de Saumur , et ailleurs. La France pré- 
sente des amas considérables de manganèse 
oxydé; elle pourrait fournir ce minéral à 
toute l’Europe : on l’exploite à La Romanè- 
cbe et à Saint-Mica ud (Saône-et-Loire ), au 
Suquet (Dordogne), à la montagne de Tho- 
ley (Moselle), à Laveline dans les Vosges, 
et à Saint-Jean-dc-Gardonenquc dans les Cé- 
vennes. L’antimoiné est en aussi grande abon- 
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dance dans les départemens de la Charente , 
de la Haute-Loire, de la Vendée, du Can- 
tal , de l'Ailier , du Gard et du Puy-de-Dôme. 
Les minéraux pyriteux et alumineux , qui 
donnent le vitriol et l'alun , sont utilisés dans 
l'Aisne , l’Aveyron , le Calvados , le Gard , 
l'Oise , le Bas-Rhin , le Rhône, la Somme et 
le Tarn. Le cobalt, l'arsenic, le bismuth et 
le nickel se rencontrent dans les Vosges et le 
Dauphiné. Une seule mine d’or a été ouverte 
à La Gardette ( Isère) ; elle a été abandonnée. 
On trouve des sables aurifères dans quelques 
cours d’eau : dans le Rhône , au pays de Gex ; 
dans le Rhin , au-dessous de Strasbourg ; dans 
la Garonne, auprès de Toulouse; dans le 
Doubs ; dans la Cèse et le Gardon , qui sor- 
tent des Cévenncs ; et dans le Salat , dont la 
source est aux Pyrénées. Le département de 
la Haute-Vienne et quelques autres ont of- 
fert des indices d'étain. Des sources salées 
très-nombreuses , qui alimentent les salines 
de Dieuze, M ey envie , «te., ont pendant 
long-temps fourni à la France une ressource 
précieuse extrêmement productive. Aujour- 
d'hui on trouve le sel en masse dans ces mô- 
mes contrées : la mine de Vie , découverte 
en 1819, occupe une étendue dont le mini- 
mum ne parait pas être de moins de 3o I. c., 
sur une épaisseur d'environ 1 60 mètres , et on 
calcule qu'elle pourrait fournir à une exploi- 
tation de 96,000 ans , à raison d'un million 
de quintaux métriques par année. L'extrac- 
tion en est réglée aujourd'hui à i5o,ooo 
quintaux. 

Les autres branches de la richesse miné- 
rale sont très-multipliées. Les marbres de di- 
verses espèces sont assez communs en France. 
Les terrains anciens, particulièrement dans 
les Pyrénées , offrent des marbres blanc et 
statuaire qui ne le cèdent en rien à ceux de 
Carrare. La même chaine de montagnes ren- 
ferme une multitude de variétés de marbres 
colorés de la plus grande beauté qui sont 
employés avec succès, et dont plusieurs 
passent dans le commerce sous le nom de 
marbres d'Italie. Les montagnes secondaires 
en présentent également qui , s’ils n’ont pas 
la même vivacité de couleur , sont cependant 
fort agréables ; on en tire particulièrement 
dans la Franche-Comté et dans le Bourbon- 
nais , aux environs de Givet , Boulogne-sur- 
mer , Caen , Troyes , Montbar , Cône , Tour- 
nus, Narbonne, Aix , Marseille, et Tarbes. 

Des porphyres bruns ou d'un beau vert ; 
des granits gris , roses et verdâtres , se trou- 
vent en assez grande quantité dans lesVos- 
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ges. La Bretagne offre aussi de ces roches en 
abondance , très-belles et d’un transport fa- 
cile , à cause de la proximité de la mer. Des 
carrières d'excellente pierre à bâtir contri- 
buent presque partout à la prospérité de la 
France ; on en trouve de très-considérables 
dans les départemens de la Manche , du Cal- 
vados , de la Meuse , de la Moselle, de la Côte- 
d'Or, de l'Yonne, de l'Oise, de la Seine, de 
Seine-ct-Oise , de Seine-et-Marne , de la 
Loire et de la Dordogne , et dans plu- 
sieurs départemens méridionaux. On exploite 
des pierres lithographiques aux environs 
de Châleauroux, Bclley et Dijon. De vastes 
ardoisières sont ouvertes dans les départe- 
mens de la Manche, de la Meuse, des Ar- 
dennes , de Maine-et-Loire , et au pied des 
Pyrénées. En plusieurs endroits , et surtout 
dans les départemens flamands et champe- 
nois , des carrières d'argile propre à la fabri- 
cation des tuiles et des briques assurent à 
l'industrie des moyens de construction pré- 
cieux. Le plâtre des environs de Paris , la 
craie des départemens de la Marne et de la 
Seine, les pierres à meule de La Ferté-sous- 
Jouarre , sont autant d'objets d’un commerce 
étendu. Les départemens de l'Yonne, du 
Cher , de la Charente-Inférieure , abondent 
en pierre à fusil ; ils en ont fourni pendant 
long-temps les nations étrangères. Parmi les 
argiles , on cite principalement celle de For- 
ges-les-Eaux pour les pipes ; celle de Belbcuf , 
près de Rouen , qui passe pour être la plus 
propre au terrage du sucre ; l’argile à poterie 
des environs de Beauvais et de MontereaU , et 
le kaolin de Saint-Yrieix , près de Limoges. 

Les sources minérales sont très-nombreu- 
ses en France ; on n'y en connaît pas moins 
de six à sept cents , et chaque jour on en 
découvre de nouvelles. Comme partout ail- 
leurs les sources chaudes se remarquent le 
long des principales chaînes de montagnes , 
et les froides dans les pays de plaines. Parmi 
les premières, les plus renommées sont: 
i° sur les Pyrénées , celles de Barèges, Cau- 
terets, Saint-Sauveur, Bagnèrcs-dc-Bigorrc, 
Cambo , Eaux-Chaudes ou Aigucs-Caudes , 
Bonnes, Bagncres-de-Lucbon , Ax, Ussat, 
Vernct , Motilx, Rennes, Castera-Vivent , 
Barbotan , qui sont hydro-sulfureuses , à l'ex- 
ception de celles d'Ussat et de Rennes qui 
sont, la première acidulé et la seconde fer- 
rugineuse ; au pied des Alpes les eaux 
salines d’Aix , et les sources hydro-sulfureu- 
ses de Grcoulx et de Digne ; 3° dans les Cé- 
vennes cl leurs ramifications , les eaux aeidu- 
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les de le Malou , du mont Dor , de Cousl- 
Chàtclguyon , Vichy, S*. Alban ; les eaux 
•«Unes de Balaruc , Sylvanes , Chaudes- Ai- 
gues , Neris , Bourbon-Lancy ; les hydro-sul- 
fureuses de Bognols , et les ferrugineuses de 
Boiirbon-l’Archambaultj 4 ° dans les Vosges, 
les eaux salines de Luxeuil , Bourbonne-les- 
Bains et Gains , et les sources ferrugineuses 
de Plombières. Dans le N . et l'O. de la France, 
on ne connaît d'eaux minérales chaudes que 
celles de S 1 . Arnaud (département du Nord) 
et Bagnoles (Orne). De toutes les fontaines 
minérales de France , la plus élevée en tem- 
pérature est celle d'OIette ( Pyrénées-Orien- 
tales), qui marque 70° de Réaumur ; celle 
de Chaudes-Aigues est presque bouillante. 
Parmi les eaux minérales froides , nous cite- 
rons celles de Forges (Seine-Inférieure), 
Eughien et Passy (près de Paris ), Bussang et 
Contrexeville (Vosges), Niedcrbrunn ( Bas- 
Rhin), Sulz-Malte (Haut-Rhin), S 1 . Rerny 
(Côte-d'Or) , Langeac (Haute-Loire) , Cbà- 
teldon et S*. Myon (Puy-de-Dôme), Vais 
( Ardèche), Cransac et Camarea (Aveyron), 
Dinan (Côtes-du-Nord), Segray (Loiret), 
Pongues ( N ièvre ) , etc. La plupart de ces 
eaux minérales et quelques autres moins re- 
nommées sont surveillées dans leur adminis- 
tration par des médecins inspecteurs , à la 
nomination du gouvernement. Les divers 
pouvoirs qui se sont succédé eu France ont 
beaucoup fait , depuis une cinquantaine d'an- 
nées, eu faveur des localités où se trouvent 
des sources minérales. Des établissemens 
thermaux, dont quelques-uns sont des plus 
splendides , oui été élevés , et plusieurs 
offrent toutes les commodités désirables aux 
nombreux baigneurs qui s'y rendent chaque 
année- les plus complets et les plus fréquentés 
sont au mont Dor , à Baguèrcs-dc-Lucbon, 
Plombières, Luxcutl , Vichy, Bagnères-de- 
Bigurrc, Cautcrcts, Bourbonne-lcs- Bains , 
Bourbon - l'Archambault , Neris, etc. La 
source intermittente de Fonsange, départe- 
ment du Gard , est minérale et chaude : 
elle coule 7 heures i/a , s'arrête S heures , et 
ainsi de suite j le volume de scs eaux suffit 
pour alimenter, qo bains par jour. 

La France n'a pas une étendue telle qu'on 
puisse y distinguer plusieurs climats , i rai- 
son des zones différentes. Située au milieu 
de la zone tempérée de l’hémisphère septen- 
trional , l’air qu'on y respire est générale- 
ment pur. Les mers qui ta baignent , et les 
montagnes qu'elle renferme ou qui la bor- 
nent , sont cause de variations fréquentes et 



même subites dans l'atmosphère ; mais ces 
variations , étant presque toujours locales , 
ne peuvent que modifier ce climat, doux 
et modéré, sensiblement plus chaud au midi 
qu'au nord , qui est le caractère général et 
distinctif de la contrée. Dans la partie supé- 
rieure du bassin de la Durance , par exem- 
ple , sur le revers occidental des Alpes G raies, 
la température est très-variable : le vent du 
N. y réjouit le cultivateur, et celui de l'E., 
qui amène dans les contrées centrales les 
jours les plus sereins, s'y montre l'ennemi 
le plus redoutable des campagnes. Sur les 
côtes de la Méditerannée , ce sont les vents 
de S., connus sous le nom générique de ma- 
rins , qui produisent les effets les plus des- 
tructeurs; parfois aussi le mistral, vent du 
N. O., impétueux et glacial, vient attrister 
les rives du Var et de la partie inférieure du 
Rhône. Sur le revers septentrional des Pyré- 
nées , la température varie comme dans les 
Alprs et dans les Cévennes , en raison de la 
hauteur des lieux. Quelques parties du bas- 
sin de la Garonne éprouvent au printemps 
des brouillards funestes, et presque toutes 
•ont sujettes à des grêles qu'on pourrait dire 
périodiques , qui anéantissent une partie des 
moissons ; les nuages qui portent cette grêle 
•ont détachés des sommets des Pyrénées par 
les vents de S., ou poussés par ceux de S. O. 
du golfe de Gascogne où ils étaient amonce- 
lés. Dans une partie des Landes , contrée gla- 
cée en hiver et brûlante en été , l'air est 
corrompu pendant neuf mois par les exhalai- 
sons des eaux stagnantes. Le vent de N. O. , 
qui règne fréquemment vers l'embouchure de 
la Loire, acquiert quelque violence sur les 
bords de la Vienne, où il est connu sous le 
nom de galerne , et détruit souvent l'espoir 
du laboureur. Presque toute la contrée qui 
forme la saillie occidentale de la France , et 
que couvreut les montagnes d'Arrées , res- 
sent fortement l'influence de la mer, dont 
elle est en quelque sorte entourée : les vents 
d'O., de N. O. et de S. O. y sont très-fré- 
quens, et y entretiennent un climat pluvieux. 
Sur le Pas-de-Calais , la température est des 
plus variables. Dans toute la partie montueusc 
et très-boisée qui forme la lisière de la France 
au N. E. , c'est-à-dire dans les Ardennes et 
les ramifications des Vosges , le froid et l'hu 
midilé dominent. 

On a pour quelques parties de la France 
la moyenne de la quantité d'eau qui tombe 
annuellement sur chacune d'elles : 

Lille , 37 pouces. 
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Metz , *4 pouce» 8 lignes 70 centièmes. 
Etire , t pied 8 pouce» 4 ligne». 

Pmi», 19 pouces 6 lignes 94 centième». 
Haut-Rhin : dans les plaine», 38 pouces 1 li- 
gne ; dans les montagnes , 3o ponces. 
Orne, ao pouces 4 lignes. 

Ille-et-Vilaine , ai pouces. 

Haute-Vienne, a5 pouce». 

Lyon , 39 pouces 3 lignes ao centièmes. 
Isère, 3a pouces. 

Montpellier , a8 pouces 6 ligne». 

Le nombre moyen desjours pluvieux , abs- 
traction faite de» circonstances locales qui 
ont une grande influence, est de io5 , entre 
le 43* et le 46* degré de lat. : il est de 1 34 à 
la lat. de Paris. Dans cette capitale et è 
Montmorency , l'évaporation moyenne an- 
nuelle a été trouvée, par Sedileau et Cotte , 
île 3a pouces 1 ligne , et 38 pouces 4 lignes. 
Dans la France méridionale, MM. Clausade 
et Pin ont reconnu qu'en défalquant l’effet 
des filtrations , les eaux du canal de Langue- 
doc et le bassin de S*. Ferréol perdent par 
an de 336 à 36o lignes. 

La table des températures moyennes don- 
née par M. de Humboldt , dsns son mémoire 
sur la distribution de In .chaleur, pié*ente 
les résultats soivans pour quelques points de 
la France : 
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Clermont 
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1 .4 
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1 8,0 


Dunkerque. . . 


.. + 


10,3 
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Paris 


■ ,+ 


10 , G 
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3,7 


1 + 


18,1 


S 1 . Malo 


- + 


13,3 


+ 


5,6 + 


> 8,9 


Tuantes 




13,6 
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4*7 + 


30,3 


Bordeaux 


.. + 


i3,6 


+ 


5,6 4- 


31,6 


Marseille 


.. + 


i5,o 


+ 


7 * 5 


+ 


33,5 


Montpellier. . 




13,3 


+ 


®*7 + 


*4*3 


Toulon.. 


.. + 


i 6 *7| + 


9 * 1 


i+ 


*3,9 



Cet degrés ont rapport à la division cen- 
tésimale du thermomètre à mercure. Suivant 
d'autres observations , qui ont besoin d’être 
confirmées, la température moyenne de Mimes 
serait + i3° de Réaumur; celle du départe- 
ment de la Haute-Garonne + a° en hiver , 
et + 33° en été ; dan» les plaines du Haut- 
Rbiii , la chaleur moyenne serait + 16° , et 
le froid moyen —— 7 0 . La température "de la 
partie septentrionale de la France est celle 
qu'on éprouve près de l'équateur à une élé- 
vation de 1,1 So à t,5oo toises. Comparée à 
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celle des côtes américaines correspondantes , 
la chaleur des côtes de France est bien plus 
élevée , car la température moyenne de Man- 
tes est de 7° plus élevée que celle de Québec, 
qui est sous le même parallèle à peu prés. 
La ligne isotherme de io°, qui passe par 
4a° 3/4 aux États-Unis , passe.paro°,S au N. 
de Paris, et celle de 15°, qui passe par 4°, 5 
au N. de Natchez , traverse Montpellier. 

Certains végétaux établissent en France 
des distinctions de climats qui sont incon- 
testablement les plus justes de toutes : l'o- 
livier , le maïs et la vigne , par exemple , 
cessent de mûrir habituellement chacun sous 
une latitude particulière ; c’est ce qui a 
donné lieu à partager la France en quatre 
zones. La disposition de ces zones n'est pas 
parallèle aux degrés de latitude , mais bien 
oblique : ainsi une première ligne qui , par- 
tant de Bagnères-de-Luchon , se prolonge jus- 
qu’à Die en Dauphiné , indique la limite à 
laquelle s'arrête la culture de l'olivier, sauf 
quelques exceptions dues à des flexuosités du 
bassin méditerranéen de la France , bassin 
dont cet arbre occupe entièrement )a partie 
méridionale. Une seconde ligne , prise de l'em- 
bouchure de la Gironde et remontant jus- 
qu'au N. de l'Alsace , est tracée par le maïs 
qui ne va guère pldl loin ; du moins n'ac- 
quiert-il une bonne maturité qu'à cette lati- 
tude , car on le cultive aussi en assez grande 
quantité sur le versant méridional de» mon- s 
tagnes d’Arrées, en Bretagne, et à de bonnes 
expositions dans des départemens du nord oti 
il ne mûrit pas certaines années. Enfin «ne 
troisième ligne, non dépassée par les culture» 
en grand de la vigne, part de quelques lieues 
au N. de l'embouchure de la Loire pour pas- 
ser an N. de Mézières. Le» zone» tracées par 
ces végétaux pourraient encore se subdiviser 
en celtes de l'oranger qui ne quitte pas le bord 
de la Méditerranée , et du châtaignier , dont 
le» cultures importantes ne s’élèvent guère 
au M. des montagnes d'Auvergne et du Fo- 
rez. H y a cependant de grandes exceptions 
dans ces distributions de végétaux indépen- 
dantes même de l'élévalin.n du sol au-dessus 
du niveau de la mer ; nous citerons à cet 
égard Fontainebleau , que l’on a comparé à 
une petite Provence au milieu de la France. 
Remarquons une des singularités les plus 
grandes que présente l« nature de certaines 
plantes : celle» que nous venons de nommer 
semblent préférer les lieux un peu élevés où 
les transitions de saisons se trouvent plus 
tranchées , c'est pourquoi nous les voyons à 
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l'E. sc porter à 76 1 . plus au N. qu'elles ne 
peuvent le faire à l'O.; d'autres plantes, au 
contraire , semblent rechercher le voisinage 
de la mer, aussi leur disposition sur la surface 
de la France se trouve-t-elle en sens inverse 
des premières : tels sont le figuier et surtout 
le myrte; le premier remonte jusqu'au Ha- 
vre où il produit d'excellens fruits sans avoir 
besoin d'être abrité, tandis qu'à Paris, lati- 
tude plus méridionale, non-seulement on lui 
choisit l'exposition , mais encore ses fruits 
sont moins hâtifs et moins bons ; le myrthe 
pousse en pleine terre dans le Cotentin , tan- 
dis qu'il meurt à 100 1. plus au midi s'il est 
loin de la mer; les melons viennent en pleine 
terre dans la Basse-Normandie jusqu'à lion- 
fleur, sur les bords de l'Océan, et l'on sait 
qu'il n'en est pas de même aux environs de 
Paris. On retrouve aussi les végétaux du bord 
de la mer dans les pays ou il existe des ter- 
rains imprégnés de sel marin , comme le Jura 
et la partie supérieure du bassin de la Mo- 
selle. Les pays montagneux ont aussi leurs 
produits distincts : nous avons déjà parlé du 
châtaignier qui donne une bonne partie de la 
nourriture des habitans du Forez , du Viva- 
rais et de l'Auvergne ; ces hautes régions , 
plus froides , sont en gérerai privées de la vi- 
gne, et même, comme la plupart sont for- 
mées d'un terrain pierreux et sablonneux , le 
froment n'y est plus cultivé. 

Les grandes chaînes de montagnes de la 
France sont les parties les plus boisées : tel- 
les sont principalement les Vosges et les Ar- 
dennes dont les forêts se prolongent jusqu'à 
Troyes, le plateau de Langres, la Côtcd'Or, 
le Morvan et le plateau d'Orléans , Ie9 Cé- 
vennes, les montagnes d’Auvergne, et celles 
du Limousin dont les ramifications boisées 
s'étendent jusqu'à La Charité-sur-Loire et 
Châtcauroux : tel est aussi le Jura, sans par- 
ler des Pyrénées et des Alpes Françaises qui 
sont en général assez nues, surtout vers leurs 
sommets. Quelques forêts considérables se 
trouvent entièrement isolées : telles sont cel- 
les de Compiègne, de Villers-Coteréts, d'Hal- 
late , de Chantilly, de Fontainebleau; celles 
près de l'embouchure de la Seine, etc.; une 
forêt d'arbres résineux qui , dans le départe- 
ment des Landes, longe les dunes du golfe 
de Gascogne sur une longueur de 3 o à 40 1 ., 
et une largeur qui, dans quelques endroits, 
ne dépasse pas deux lieues ; enfin une forêt 
assez considérable près des bords de la Mé- 
diterranée aux environs de Fréjus. Il existe 
plusieurs bois moins étendus, comme ceux 



de SL Germain et de Sénart près de Paris, 
et d'autres qu'il est inutile de mentionner 
ici. On voit par cet exposé que les bois ne 
sont pas également répartis en France, et 
que tout l'ouest ne présente aucune de ces 
masses de forêts que l’on rencontre à l’est et 
au centre méridional ; la Provence en est dé- 
pourvue , ainsi que les departemens du Lan- 
guedoc qui avoisinent la Méditerranée. La 
superficie totale occupée par les bois de la 
France, était, en 1816, selon la commission 
du cadastre, de 7,072,000 hectares, c’est-à- 
dire un peu moins d'un septième de celle de 
la France. En 1826, le Mémorial des eaux et 
forêts évaluait cette superficie à 6,521,470 
bect. , ou à 55o,53q hect. de moins qu'en 
1816, ce qui indique, nonobstant quelques 
erreurs de chiffres, un grand décroissement. 
Ces forêts ne contiennent que 460,000 hect. 
de bois de haute futaie; les chênes rouvre et 
merrain sont les espèces d'arbres les plus 
multipliées : ils servent à fabriquer des fu- 
tailles , et leur écorce est employée au tan- 
nage; le chône-liége n’est guère cultivé que 
dans le Lot-et-Garonne et les Landes, quoi- 
que sa culture promette d’être avantageuse, 
car la France est obligée de tirer du liège de 
l'étranger. L'orme est aussi très-abondant; il 
borde presqu’exclusivement les grandes rou- 
tes. 11 existe dans les Vosges et sur le Jura des 
forêts considérables de sapins dont on fait 
beaucoup de planches ; le département des 
Landes contient une grande quantité de pins: 
il y en a aussi dans d'autres parties de la 
France, comme la Bretagne, où l'on en lire 
parti pour l’éclairage; le mélèze , qui se trouve 
dans les Alpes , sert aux mêmes usages et 
donne la manne de Briançon. Le genévrier 
est assez abondant au milieu des Vosges ; le 
merisier réussit très-bien dans les terrains 
crayeux, et forme des forêts dans les Vosges, 
où son fruit distillé donne le kirschwasser : son 
bois rougeâtre est employé dans l'ébénisterie. 
Le châtaignier, indépendamment de ses fruits, 
donne une grande quantité de merrain et un 
bois de charpente incorruptible; les châtai- 
gneraies occupent dans la Haute -Vienne 
4 o,ooo hect. sur 600,000. Les divers éra- 
bles , le jaspé surtout cultivé dans le midi, 
fournissent de fort beaux bois pour meubles; 
l'ébénisterie met aussi à profit le buis, le 
cornouiller, le micocoulier, l'arbre de Judée, 
le caroubier dont les gousses et le feuillage 
servent de nourriture aux bestiaux daus le 
midi , où se trouvent aussi le plaqucminier , 
le bois de fer, le styrax, et le bois jaune 



F R A N 



F R A N 



propre à la teinture, quoique beaucoup infé- 
rieur à celui de Sicile. Le mûrier est l'objet 
d'une culture étendue, surtout dans les dé- 
partemens du Gard, de Vaucluse et des Bas- 
ses-Alpes, et moins considérable dans ceux 
du Var, des Bouches-du-Rhône, de la Drôme, 
de l'Ardèche et de la Lozère. Les oliviers 
étaient beaucoup plus cultivés avant l'hiver 
de 1789 durant lequel ils gelèrent, qu'ils ne 
le sont maintenant} on en compte t>4 variétés 
en France. L'huile la plus estimée se récolte 
dans la plaine de Salon près d'Aix; celle 
d'une qualité inférieure dans le département 
de la Drdmc. Le câprier croit partout dans 
les rochers de la Provence. L’oranger, le ci- 
tronnier, le pistachier, etc., qui croissent 
dans le midi, ont des produits inférieurs, 
pour la qualité, à* ceux d'autres pays. Parmi 
les fruits les plus exquis et les plus parfumés 
nous désignerons la prune de Reine-Claude, 
la pèche de Montreuil et le chasselas de Fon- 
tainebleau. Le poirier et le pommier se cul- 
tivent en grand dans la Seine - Inférieure , 
l'Eure, le Calvados, la Manche, l'Orne, l'Ille- 
et-Vilaine et la Somme; on retire de leurs 
fruits une boisson en usage dans ces départc- 
meus , et qui forme une branche de commerce. 
Les pruniers sont aussi un objet de culture 
important pour les départemens d'Indre-et- 
Loire et de l’Aveyron : les pruneaux de Tours, 
d’Agen , de Brignolles, etc. , sont particuliè- 
rement renommés. Les cerisiers abondent 
dans la Limagne , la vallée de Montmo- 
rency, etc. 

Les pays montagneux donnant naissance à 
de nombreux cours d'eau , qui circulent dans 
des vallées profondément encaissées , il s'y 
forme des prairies naturelles bien plus ferti- 
les que celles que l’on trouve dans d'autres 
parties basses de la France. Les Vosges recè- 
lent de nombreuses et belles prairies entre 
leurs larges saillies vers le Rhin et la Mo- 
selle ; il en est de même des monts d’Ar- 
gonne, des Ardennes et de la Côte-d'Or. Au 
centre et au midi de la France, les départe- 
mens qui ont pris leurs noms des groupes de 
montagnes du Puy-de-Dôme, du Cantal et 
de la Lozère, ceux qui empruntent leurs dé- 
nominations aux rivières de l'Ardèche et de 
la Corrèze, et tout le Limousin, forment 
comme une seule prairie divisée par des crê- 
tes de montagnes, laissant quelques cultures 
de sarrasin et de seigle s'établir sur leurs 
plateaux plus ou moins étendus. Quelques 
parties de la Flandre et de la Normandie, si- 
tuées au bord de la mer, présentent aussi de 
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belles prairies naturelles ; celles de l’Ile de la 
Camargue, à l'embouchure du Rhône, sont 
célèbres dans tout le midi. Par le même re- 
levé du cadastre déjà cité, l’étendue des prai- 
ries naturelles est évaluée à 3 . 5 a 5 ,ooo hect., 
ou à un peu moins d'un douzième de la sur- 
face de la France. Les prairies artificielles 
ont pris un grand développement dans ces 
derniers temps : on leur attribuait déjà en 
1816 une étendue à peu près égale à celle 
des pâturages naturels, c'est à dire 3 , 488 , 000 
hectares. 

Quelques parties montagneuses restent à 
peu près incultes : telles sont en presque 
totalité les Alpes Dauphinoises et les Pyré- 
nées , une grande partie des escarpemens du 
Jura, des Vosges, des montagnes du centre 
de la France , où une terre crayeuse, sablon- 
neuse et sèche se couvre à peine de quelques 
graminées ténues, de genêts, de bruyères 
et d'ajonc épineux. On retrouve cette in- 
fertilité dans les parties basses de la France, 
dans les terres qui envahissent à l'O. , sous 
le nom de bruyères, une grande étendue de 
la Bretagne, et, sous le nom de landes, la 
partie méridionale du département de la Gi- 
ronde et presque tout le département qui en 
a pris le nom : là quelques végétaux rares 
luttent sans cesse contre des sables mouvans , 
que l'on est cependant parvenu à fixer au 
moyen de plantes à racines longues , comme 
des carcx , des genêts , et en y établissant des 
plantations considérables de pins et de sa- 
pius. Nous pourrions encore citer cette partie 
de la Champagne appelée Pouilleuse, et, 
dans l’Orléanais, la Sologne, qui, par des 
causes différentes , paraissent vouées à la 
stérilité. Ces terres sans culture et celles em- 
ployées pour les routes , les canaux , les ri- 
vières et les étangs , occupent un espace de 
9,000,000 d'hect. , ou un peu moins d'un 
sixième de la superficie de la France. 

La culture de la vigne, dont on attribue la 
naturalisation en France à l’empereur Probus , 
n'a pas acquis toute l'amélioration dont clic est 
susceptible, et peut-être a-t-elle plutôt reculé 
qu'avancé : les souvenirs de Citcaux et la déca- 
dence visible de certains crus nous l'attestent; 
l'avarice et l'appât du gain ont fait d’un côté 
ce que la pauvreté, l’ignorance et les préju- 
gés l'ont de l'autre. Eu effet, dit avec raison 
M. Chaptal, quoique le sol brillant de la France, 
depuis les bords du Rhin jusqu'au pied des 
Pyrénées, présente une succession non inter- 
rompue de vignobles fertiles , capables de pro- 
duire, sans s'épuiser, les meilleurs vins de l'Eu- 
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rope , il n'y a que les crûs de la Champagne, fin celui dlndre-et-Loire. Les vignobles de la 
de la Bourgogne , du Dauphiné , du Lyonnais, Bourgogne sont moins abondans. Nous cite- 
et du Bordelais qui aient une véritable répu- rons , parmi les départemens montagneux. 



iation , tandis que les Tins du Languedoc , de 
Ja Provence et du Roussillon , climats favori- 
sés du ciel , ne sont remarquables que par 
leur force, trop souvent dépourvue de bou-* 
quet. 11 existe en France, selon M. Bosc , 
environ a 5 o variétés de raisins. Parmi les 
vins les plus délicieux , nous citerons seule- 
ment ceux que M. Jullien a rois dans une 
première classe , savoir : en Champagne , les 
blancs de Sillcry, d’Ày, de Mareuil, Haut- 
viller, Picrry, Disy et du Clozet; en Bour- 
gogne , le Montracbet blanc , les vins rouges 
de la Romanée-Conty , Cbambcrtin , Riche- 
bourg, Clos-Yougeot, la Romance de S*. Vi* 
vanl, la Tâche, clos S 1 . George et de Pré- 
raeau, Musigny , clos du Tari, Bonnes- 
Marnes, clos de la Roche, des Véroilles , 
clos Morjot et S 1 . Jean, et la Perrière j en 
Dauphiné, l'Hermitage blanc et les vins rou- 
ges de l'Hermitage. de Mial , Greflicn, Bes- 
set , Beaume et Raucoulé ; enfin , dans le 
Bordelais , les vins blancs de S*. Bris , Car- 
bonnieux , Pontac , Dulamon , Sauternc , Prei* 
gnac et Beaumes; les rouges de Lafitte, La- 
tour, Chàtcau-Margnux et Haut-Brion ; un 
seul vin du Roussillon forme la première classe 
des vins de liqueur. Après ces vins qu'une ré- 
putation méritée et leur valeur dans le com- 
merce ont élevés au premier rang, il en vient 
une foule d'autres exquis, que le goût met 
souvent au-dc6sus des précédens; ils forment 
une seconde et même une troisième classe, 
dans lesquelles figurent les noms connus de 
Pouilly , Côte Rôtie , Pauillac et Tavel j les 
quatrième et cinquième classes ne contiennent 
plus que des vins d'ordinaire. Les parties de 
la France où l'on récolte le plus de vin ne 
sont pas celles où il est le meilleur, excepté 
toutefois le Bordelais, qui réunit la quantité 
et la qualité ; après le département de la Gi- 
ronde, Tiennent , pour la quantité seulement, 
ceux de la Charente-Inférieure et de la Cha- 
rente , dont les vins sont , en général , em- 
ployés à la fabrication des eaux-de-vie j ceux 
de la Dordogne , -du Lot-et-Garonne et du 
Gersi, puis, dans le haut Languedoc , tesdé- 
partemens de Tarn-et-Garonne, de l'Hérault 
et du Gard , et celui des Pyrénées Orientales, 
formé du Roussillon , dont la plupart des vins 
sont convertis en esprits ; parmi les départe- 
mens de la latitude centrale de lu France , 
l'on remarque à l'E. ceux de la Loire-Infé- 
rieure, de Maine-et-Loire, du Loiret, et en- 



le Cantal, qui a 237 hecl. de vignes, et la 
Lozère 566 , sans parler des vignobles un peu 
plus abondans de la Haute- Vienne. D'après 
ce qui précède , et en poursuivant cet examen 
pour les Pyrénées, les Alpes et les Vosges, 
on peut se convaincre que , sauf quelques ex- 
ceptions relatives aux Pyrénées-Orientales et 
au departement du Rhône, qui, malgré leur 
proximité des montagnes , sont des plus riches 
en vignes , la quantité des vignobles semble 
croître en raison de leur éloignement des 
grandes chaînes de montagnes. Les dernières 
vignes s'arrêtent aux coteaux de Laon.* Le 
voisinage de la capitale active probablement 
la culture de la vigne , car dans les dépafte- 
mens de la Seine et de Seiue*et-Oise, malgré 
leur latitude septentrionale, U quantité des 
vignes s’élève à un vingt-quatrième de la sur- 
face j l'on a évalué à 1,977,000 hect. envi- 
ron les vignobles de France, c'est-à-dire à 
plus d'un trente-troisième de la superficie du 
royaume ; le produit est, terme moyen , de 

35 .000. 000 d'hectol. , dont 1/6 est converti 
en eau-de-vie. Le rapport annuel est estimé à 

720.000. 000 fr. environ, dont 65 millions 
proviennent de l’exportation. 

L'ctendue des terres arables en France n 
été évaluée, en 18I6, à 22,618,000 hec- 
tares, ou à plus des deux dnqmèmcsde la su- 
perficie du royaume. L’égalité de la surface 
du sol, indépendamment des conditions de 
fertilité , est une des qualités les plus propres 
à la culture en grand des céréales: il suffit de 
nommer les vastes plaines de la Flandre , de 
la Picardie et de la Normandie, dans le N. 
de la France ; au centre , celles de la Beauce . 
d'une partie du Berry et de la Touraine , et , 
au pied du Puy-de-Dôme, celles de la Lima- 
gne; il en est de même à un degré inférieur, 
dans d’autres parties , comtne les départemens 
qui environnent Paris , ceux de la Marne , du 
Haut-Rhin, du Bas-Rhin, de la Moselle, de 
la Côte-d'Or, de Saône-et-Loire et de l'Isère* 
à l'O. , nous remarquerons le Maine-et-Loire, 
la Loire-Inférieure , la Charente-Inférieure et 
la Dordogne ; au midi , l'on trouve encore 
des pays de plaines qui favorisent beaucoup 
la culture des céréales : ce sont les riches dé* 
partemens de Lot-et-Garonne, du Gers, du 
Tarn , de la Haute-Garonne , de Tam-et- 
Garonne et de l’Aude , contrées que l’on peut 
considérer comme le grenier de la France 
méridionale. La recolle du blc en France est 
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de 5 i, 5 oo,aoo heclol. Le seigle est cultivé 
eu très-grande quantité , principalement dans 
les déparlemens de la Somme, de l’Aisne, 
de la Marne , de l'Isère, du Puy-de-Dôme, 
et de Maine-et-Loire. On en récolte beaucoup 
dans des contrées où les terres , plus légères, 
admettent plus spécialement cette graminée , 
comme les déparlemens de la Creuse, de la 
Haute-Vienne , de la Corrèze, de l’Ailier et 
de la Loire. Sa récolte est, avec celle du roé- 
teil , de 30,390,161 bectol. Le mais se cul- 
tive en grand et le plus abondamment dans 
les déparlemens des Basses-Pyrénées et des 
Landes; le produit est d'environ 6 , 3 oa, 3 i 6 
liectol. L'avoine donne 3 a, 066,587 hect. : 
rc sont, en général, les départemens du 
nord qui en récoltent le plus , sauf les par- 
ties où les terres sont trop fortçs , comme 
celles du Pas-de-Calais , où la récolte est à 
peine 1/10 de celle des départemens enriron- 
nans ; puis ceux de l'Orne et d'Hle-et-Vi- 
laine; l'Orléanais, le Berry, la Marche, le 
Bourbonnais, le Limousin et les Vosges. 
Le sarrasin semble n'occuper que les ter- 
rains abandonnés par les autres céréales ; 
c'est d'ordinaire dans les terres les plus mai- 
gres de la partie montagneuse et stérile du 
■léparlemeut de l'Ain , dans celles du Limou- 
sin , ainsi que dans les bruyères de la Breta- 
gne qu'est cultivée cette piaule, la principale 
nourriture des habitans de ces contrées , et 
même l'on peut dire que le goût s'en est 
étendu jusque dans la basse Normandie et 
dans le Maine ,' dont les bonnea terres sont 
employées à cette culture, qui fournit 
S,4o9.473 hectolitres. 

La pomme de terre ne réussit pas en gé- 
néral en France comme en Angleterre et dans 
Jea Pays-Bas; il en est de même des autres 
racines tuberculeuses et charnues. Parmi les 
département du nord , ceux de 1 a Meurthe 
et de la Moselle cultivent le plus la pomme 
de terre ; à l'autre extrémité de la France, 
ceux des Bouches-du-Bliône , de Vaucluse et 
île l'Ariège, quelques autres départemens de 
l'intérieur, comme l'Aube, la Côte-d'Or cl 
lEurc-cl-Loir, en récoltent une quantité hors 
de proportion avec celle qu'obtiennent les 
départemens Voisins; le produit total est de 
19,800,741 hcctol. La betterave est cultivée 
en grand pour la fabrication du sucre , sur- 
tout aux environs de Paris et dans le dépar- 
tement du Nord où elle prend un accroisse- 
ment rapide ; les détritus obtenus servent à 
la nourriture des bestiaux. Beaucoup d'autres 
légumes et de plantes potagères sont partout 
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cultivés avec succès ; quelques départemens 
s'adonnent plus spécialement s certaines cul- 
tures : l’Aisne, et surtout l'arrondissement de 
Soissons , fournit des haricots excellens ; les 
départemens de la Vendée , du Nord , du 
Pas-de-Calais et de la Marne, cultivent beau- 
coup de navets et de choux : ce dernier lé- 
gume qu'on fait fermenter à Strasbourg est 
un méls recherché tous le nom de choucroùte ; 
les environs d'Amiens produisent de bonnes 
carottes ; Laon est renommé pour les arti- 
chauts que donne son territoire t il en est de 
même des environs de Bordeaux, Lyon, Mar- 
seille et autres grandes villes. Dans les envi- 
rons de Paris, surtout dans la commune 
d'Aubervillicr» , ainsi que près d'Orléans et 
de Vendôme , la culture de l'asperge est 
très-répandue ; les communes des bords de 
la Dordogne , de la Garonne , du Rhône et 
du Rhin , cultivent en grand l’oignon et l'ail, 
légumes dont il so fait une consommation 
considérable dans cet pays; des cantons du 
Pas-de-Calais et du Nord récoltent beaucoup 
de chicorée dont un prépare les racines pour 
le* mélanger avec du café. Nous ne pouvons 
omettre un des végétaux les plus singuliers 
que produise la France, la truiTe, dont on 
compte quatre espèces tant en Alsace qu'en 
Dauphiné etdans la partie S. O. de la" France; 
on distingue principalement celles des dépâr- 
temens de la Dordogne et de la Charente 
dont le parfum et le goût sont des plut agréa- 
bles. 

Le chanvre ne te récolte que dans 57 dé- 
partement; le lin n'ctl cultivé que dans une 
quarantaine le nord est principalement 
livré 1 cette dernière culture, ainsi que la 
Normandie, partie de la Bretagne, la Sar- 
the, les Vosges , l'Alsace et liséré; les au- 
tres parties de la France n'obtienneut guère 
que la quantité de chanvre nécessaire à l'u- 
sage même des habitans. Les essais que l’on 
a faits pour acclimater le lin de la Nouvelle- 
Hollande dans les provinces méridionales ne 
sont pas de nature h faire désespérer de 1e 
culture à venir d'une plante textile bien plus 
résistante que les nôtres. Le houblon n'est 
guère cultivé en France que dans quelques 
départemens du nord , et , malgré les avan- 
tages et les facilites de tu culture , nous en g 
tirons beaucoup de l'étranger. Par suite du 
monopole de la vente du tabac par le gou- 
vernement , la culture de cette plante n'a 
été permise que dans quelques départemens , 
comme ceux du Nord, du Haul-Rbin et du 
Bas-Bhin , et dans celui de Lot-et-Garonne , 
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où le Ubac de Tonneins jouit de quelque cé- 
lébrité ; la moyenne des achats en feuilles de 
notre sol, faits par la régie, est de 5,7 33,8 16 
kilogr. La garance est surtout cultivée sur les 
bords du Rhin , où elle fournit une coulçur 
rouge qui rivalise avec celle de l’Inde : on 
récolte aussi cette racine dans les départe- 
mens du midi de la France, savoir : le Vau- 
cluse, rilérault , et le Bouches-du-Rhône; 
elle donne un revenu de 4,000,000 de francs. 
Le safran du Gàtinais est le seul de la France; 
la culture de cet oignon est bien déchue , et 
a été remplacée par celle plus avantageuse 
de la gaude , qui donne un teint moins faux : 
celle-ci rapporte 1,200,000 fr. environ. Le 
pastel, cultivé dans le Haut-Languedoc et 
dans la Provence, et qui , suivant M. Chap- 
tal , formait le commerce le plus avantageux 
de la France dans le xvi* siècle, a perdu 
beaucoup depuis l’introduction de l’indigo. 
Le tournesol des teinturiers se cultive au 
Grand-Gallargues , dans la partie méridionale 
du département du Gard. Le colza 3e trouve 
surtout dans les départemens du nord et en 
Normandie , où il fournit une huile pour l’é- 
clairage. L’anis et la coriandre se cultivent 
en grand dans les départemens d’Indre-et- 
Loire , de la Haute-Garonne, des Bouches- 
du-Rhône , du Tarn , et de Lot-et-Garonne. 
Dans le département du Gard , on cultive la 
plante qui fournit l’huile de ricin ; il a déjà 
été question du lin, dont l’huile siccative est 
employée dans la peinture , ainsi que celle 
connue sous le nom d’huile d’œillette , et .qui 
provient des graines du pavot somnifère : la 
culture .de ce végétal précieux pourrait de- 
venir très-avantageuse à la France par suite 
de la découverte récente , faite par un chi- 
miste français, des principes actifs de l'opium 
dans le. pavot indigène : l’on vient aussi d’ob- 
tenir de la groseille l’acide citrique, em- 
ployé dans les manufactures , acide que l’on 
tirait en partie de l’étranger. L’on trouve dans 
les montagnes de l’Auvergne la rhubarbe ra- 
pontic, et à Montpellier d’autres plantes mé- 
dicinales qui pourraient suppléer à celles que 
l’on tire des pays étrangers. 

A la suite de ces considérations sur la cul- 
ture des terres en France, on ne verra pas 
sans intérêt la proportion dàus laquelle se 
divisent les terrains de ce pays. 



hectarei. 

Terres de labour 23,818,000 

Vignes , j 977»° 00 

Potagers 3 2 8, 000 

Jardins et vergers 687,000 



Cultures particulières 780,000 

Olivettes 4^,000 

Houblonnières 60,000 

Châtaigneraies 4°6,ooo 

Parcs , bosquets , pépinières. . 3g. 000 

Bois 6,521,470 

Osera ies , aunaies 53, 000 

Pâturages 3, 525, 000 

Prés 3,488,ooo 

Terres vagues, landes, bruyères. 3,84 1 1 000 

Tourbières 7,000 

Mines et carrières. . ‘ 28,000 

Propriétés bâties et imposées. . 21 3, 000 

Canaux de navigation et d’irri- 
gation 9,000 

Étangs 21 3,ooo 

Marais 186,000 

Routes, rivières, montagnes, ro- 
chers. 6,555,ooo 



En agroupant quelques-uns de ces termes 
numériques, on trouve que l’ensemble des 
cultures comprend plus de la moitié de la 
surface du royaume ; que les pâturages en 
occupent du 7 e au 8® , et les bois à peu prés 
autant. 

Le résultat des savantes recherches de 
M. le comte Chaptal pour évaluer le capital 
de l’agriculture de la France mérite de trou- 
ver place ici ; il nous fera connaître aussi par 
approximation le nombre des animaux do- 
mestiques de ce pays. 

francs. 

Terres labourables, à3o fr. 



l’hectare 13,690,800,000 

Bois, à 400 fr. l’hect. . . . 2,828,800,000 

Vignes, à 2,000 fr. l’hect. . 3,954,000,000 

Prés, à 3,000 fr. l'hectare. 6,976,000,000 

Pâturages 705,000,000 

Châtaigneraies. ...... 162,400,000 

Vergers. .......... 287,200,000 

Jardins potagers. ..... 787,200,000 

Pépinières , olivettes , hou- 
blonnières, etc 126,000,000 

Oseraies , parcs , terres va- 
gues , etc 391,000,000 

Marais , étangs empoisson- 
nés 31,920,000 

Bâtimens ruraux 3 ,000,000,000 

1,701,74° bœufs , à 200 fr. 34o, 348,000 

2i4,i3i taureaux, à 1 00 fr. 2 1,41 3, 100 

3,909,559 vaches, à 70 fr. 273,697,130 

856,122 génisses, à 5o fr. . 4 u ,8t>G, 1 00 

291,021 veaux, à 60 fr. . 17,461,260 



A REPORTER. . . . 33,636,045,590 
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francs. 

Report 33 , 636 , 045,590 

1,406,671 chevaux, jumens 
et mulets, employés à l'a- 
griculture, à 200 fr. . . 351,667,760 

465 ,946 poulains, à 100 fr. 4^^94 i^°° 
766,310 mérinos purs, à 

3 o fr aa, 989,300 

3,578,748 métis, à ta fr. 4 ,j j944i9;6 

3 o, 843 , 85 a moutons indi- 
gènes, à 5 fr i54,ai9,a6o 

5 1 .600.000 volailles , à 1 fr. 5 1 ,600,000 

3.900.000 porcs, à 40 fr. 1 56 , 000, 000 

a, 4oo,ooo ânes, à a 5 fr. . 60,000,000 

Mobilier des fermes. . . . 3 , 000, 000, 000 



Totàl 37,522,061,476 



Au nombre de chevaux compris dans cet 
état, il faut en ajouter a 5 o,ooo qui sont em- 
ployés hors de l'agriculture. La France est 
un des pays de l'Europe les plus capables de 
fournir et d'élever les races de chevaux les 
plus belles et des meilleures qualités; on y 
compte 37 dépôts d'étalons. Les chevaux 
normands , assez réputés , composent une 
branche importante de l'économie rurale dans 
les départemens formés de l'ancienne pro- 
vince dont ils tirent leur nom. Sur les bords 
de la Sarthe et dans les environs de Craon 
on élève d’excellentes remontes pour la ca- 
valerie légère. Le cheval breton, moins beau 
que le cheval normand , résiste plus long- 
temps au travail ; les bidets du Morbihan sont 
presqu'infatigables. Le Limousin , l'Auver- 
gne et le Périgord ne peuvent être comparés à 
aucune partie de la France pour les chevaux 
de selle. Les chevaux navarrins jouissent 
d'une grande réputation pour le manège et 
pour la selle j on les élève dans les Pyrénées. 
Des chevaux vifs et vigoureux vivent en li- 
berté dans la Camargue. Les Ardennois sont 
nerveux, sobres et durs au travail. 

Dans une grande partie de la France, prin- 
cipalement dans les pays de montagnes , les 
bœufs remplacent les chevaux pour le labou- 
rage; partout leur chair fait partie essentielle 
de la nourriture des habitans. On en distin- 
gue deux especes : les bœufs de haut-cru et 
ceux de nature. La plus grosse race de haut-cru 
est celle des bœufs gascons , et la plus belle 
celle des bœufs auvergnats ; les premiers ser- 
vent aux approvisionnemens de Bordeaux et 
aux salaisons de la marine. Dans la classe des 
bœufs de nature , on remarque les Cholets , 
les Nantais et les Angevins , qui fournissent, 



de Piques à juillet, la plus grande partie des 
approvisionnemens de la capitale. 11 y a dans 
les steppes que les alluvions ont formées vers 
l'embouchure du Rhône, quelques troupeaux 
sauvages de la race hongraise, qui ne servent 
qu'à fournir des taureaux pour courir dans 
les joutes qu'on célèbre annnellement sur la 
place d'Arles. Dans les régions herbeuses du 
nord , la race bovine ne parait destinée qu'à 
servir à la nourriture de l'homme, tandis que 
dans le midi , cette race , peu productive en 
lait, acquiert la force musculaire qui la rend 
propre au travail. Cette différence est mar- 
quée en France par une ligne qui, saufquel- 
ues angles rentrans et saillans , suit le cour» 
e la Loire , de Nantes à Orléans , et de là 
passe à Strasbourg. La race du Charolais , 
placée sur les conüns de ces régions , parti- 
cipe de ces deux natures. La France serait 
loin d'avoir un approvisionnement suffisant de 
gros bétail s'il n’y avait pas dans sou centre 
une région de montagnes, où cette éducation 
semble exigée par la nature du pays ; les dé- 
partemens de la Corrèze , de l’Aveyron , du 
Cantal, et une portion de ceux de la Lozère, 
du Puy-de-Dôme et de la Creuse , renferment, 
dans leurs sinuosités, de petites cultures et 
de grands pâturages. Peu versés dans l’art de 
la fromagerie , les pàtffs de ces contrées élè- 
vent surtout des bœufs, qui se vendent dès 
l’âge de deux ans dans les contrées de l'ouest 
et jusqu'aux bords de la Loire : là , ils tra- 
vaillent jusqp'à ce qu'ils aient tout leur poids, 
pour être dirigés vers la Normandie où ils 
vont s'engraisser. 

L’importation des bétes à laine est peu de 
chose, ce qui prouverait que l’éducation de 
ces bétes a fait des progrès en France ; mais 
les races n'en sont pas améliorées dans la 
même proportion, car on importe une grande 
quantité de laines de la Saxe. Toutefois la 
récolte des laines est, après celle des céréa- 
les et des vins, la plus importante pour l'a- 
griculture française : on évalue son produit 
à 4^,000,000 de kilogr. La propagation des 
mérinos , l’amélioration des toisons indigènes 
au moyen du croisement , ont fait obtenir 
une grande variété de laines : des berge- 
ries royales placées sur différens points du 
royaume, tels que Perpignan, Rardbouil- 
let, etc. , contribuent à perfectionner les ra- 
ces ; néanmoins , dans une partie de la 
France , on ne donne presqu'aucun soin à ces 
animaux précieux , et le pays est loin d'avoir 
atteint le but auquel il peut parvenir. Le 
nombre des chèvres n'est pas très-considé- 
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rable ; dans quelques départernens du midi , 
elles sont assez nombreuses pour causer quel- 
ques dommages dans les plantations d'oli- 
viers , etc. On acclimate depuis quelques an- 
nées la race des chèvres du Tibet, dont le 
duvet sert à confectionner les cachemires 
français. On engraisse des porcs presque par- 
tout; dans les départernens de la Meuse, de 
la Moselle, du Haut-Rhin et des Basses-Py- 
rénées , ils donnent lieu à un commerce de 
jambons réputés. La volaille du Mans, de La 
Flèche, de Barbezieux, de Bourg-cn- Bresse 
et autres endroits est très-recherchée. 

Dans ee rapide aperçu , nous venons de 
voir le tableau des ressources que la France 
tire principalement de l'éducation des ani- 
maux ; mais celles qu'elle emprunte aux bê- 
tes des forêts ou des eaux , ne sont ni moins 
nombreuses ni moins importantes. Placée , 
en effet , au centre de l'Europe , et sous l'in- 
fluence d'une température douce et modé- 
rée, la France possède une faune variée et 
riche. Sa position sur les côtes de deux mers , 
les ceintures de montagnes qui la séparent 
de l'Espagne et de l'Italie , les fleuves et les 
grandes rivières qui en parcourent la sur- 
face . concourent h la peupler de la presque 
totalité des animaux propres à l’Europe; 
niais ee qui rend remarquable l'histoire na- 
turelle de cette vaste contrée est la sépara- 
tion bien nette , au milieu de son territoire , 
de deux zones , qu’on peut appeler boréale 
et méditerranéenne. Dans le N ./te la France, 
en effet , viennent successivement se mon- 
trer les animaux du N. de l’Europe, et vers 
Lyon s'arrêtent les êtres terrestres du bassin 
méridional africain. Exposons brièvement les 
traits principaux de cette loi de géographie 
cooiogiquet Par les débris fossiles et impo- 
sons qui couvrent son sol, on a dd conclure 
qu’une irruption marine a submergé la sur- 
face de la France, et entraîné ou détruit les 
animaux qui y vivaient. Mais ces débris se 
trouvent composés de coquilles marines par- 
faitement conservées, et dont Us analogues 
ne se retrouvent plus que dans les mers équa- 
toriales ; au milieu de ces témoins d'une 
inondation toute marine , des ossemens d’a- 
nimaux entièrement éteints, des débris d’élé- 
phans, de paléothérium, de tapirs, des 
troncs fossiles de palmiers des tropiques , 
qu’ont si bien fait connaître les immenses 
travaux de M. le baron Cuvier, viennent attes- 
ter une création tout autre que celle qui existe 
de nos jours. Le hou état de ces débris ne per- 
met pas de penser qu’ils ont été apportés ou 
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roulé) par le) vagues ; et Joit-on croire qu'a- 
lors ta France était placée sous l'influence 
plu) directe du système solaire? Les mam- 
mifères qui restent aujourd'hui à l'état sau- 
vage ne sont pas nombreux ; l'homme a dé- 
truit le plus possible les animaux qui lui 
étaient nuisibles, et façonné au joug ceux 
dont son industrie réclamait le secours. Parmi 
les animaux sauvages , utiles pour le plaisir 
de la chasse et pour la table , on doit comp- 
ter les sangliers , retiré) dans les forêts vieil- 
lies , et très-communs dins les pays de mon- 
tagnes , le cerf et le chevreuil , les lièvres et 
les lapins, qui recherchent les bois taillis, et 
qui sont très-communs dans certaines provin- 
ces. Les Pyrénées nourrissent deux espèces 
d'ours, le brun et le pyrénaïque; un animal 
nommé desman , qui n'a été rencontré que 
près de Tarbes ; le lynx sauvage , toujours 
très-rare ; le chamois et l’ysard , la chèvre 
bouquetin , et une espèce d'écureuil qui ne 
descend jamais dans la plaine. Quelques-uns 
de ces animaux se retrouvent sur la chaîne 
des Alpes ; mais on cite comme propres I 
ces dernières montagnes la martre alpine et 
le polatoucbe de Sibérie. Quant à la mar- 
motte , elle vit aussi bien sur les chaînes al- 
pines que sur 1 rs Pyrénées. Les départernens 
du N. de la France , et notamment ceux du 
Haul-Bhin et du Bas-Rhin , sont la patrie on 
le terme des voyages de quelques animaux 
de l'Allemagne ou de la Russie : on y compte 
dix espèces de musaraignes, dont plusieurs 
s’avancent jusque vers Paris; l’hermine, dont 
la peau est un objet de commerce pour la 
Russie, et le hamster, si célèbre par sa rtta- 
nière de voyager. Le midi de la France a 
peu de mammifères qui lui soient propres ; 
on dit que le furet, originaire de Barbarie, 
s'y est naturalisé, et que le castor existe en* 
core dans le Rhône , mais qu'il y est extraor- 
dinairement rare, tant ont été active) les 
chasses qu'on lui a faites. Les bois de pres- 
que toute la France sont la demeure d’un 
carnassier très-nuisible , et le seul, è bien 
•lire , qui soit un peu redoutable dans ces 
climats : c'est le loup ; isolé , caché dans les 
fourrées sombres et épaisses , ne se réunis- 
sant en troupes que dans les hivers rigou- 
reux, il n'a de courage que la nuit, et ne 
s'avance vers les lieux habités que lorsqu'il 
est pressé par la faim : partout sa tète est 
mise à prix. Le renard , une genclle , le 
blaireau , la martre , le putois, la fouine, la 
belette , sont les ennemis des basses-cours et 
les seuls cirnassicrs connus en France. Parmi 
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ceux qui sont plus innocens, on compte 
Jeux espaces Je hérisson, neuf ou dix chauve- 
souris, et, dans les rongeurs, l'écureuil vul- 
gaire, le rat, le mulot, le campagnol, la 
souris , le mulot des bois , le loir , le lérot , 
et le muscardin. La loutre d'Europe, vivant 
de poisson d’eau douce, se rencontre fré- 
quemment dans les rivières, ainsi que le pho- 
que veau marin , sur les côtes , avec les dau- 
phins, les marsouins, et des baleines; un 
de ces cétacés, qui avait 5 a pieds de lon- 
gueur, vint échouer, en mai i8u6, sur la 
côte d'Oleron (Charente-Inférieure). 

Quoique le nombre des mammifères soit 
très-restreint , par rapport au nombre total 
de ceux qui sont connus sur la surface du 
globe , il est encore considérable en le com- 
parant à celui do plusieurs autres états; mais 
c'est l'ornithologie surtout qui est riche , et 

J lui , dans certaines provinces notamment , 
ournit une branche de revenu lucrative. Le 
midi possède quelques espèces rares qui ne 
se retrouvent point dans le nord , telles que 
le guêpier, le tiebidrome , le rollier, et sur- 
tout le délicieux bec-6gue. Les côtes de la 
Méditerranée et de l’océan Atlantique , peu- 
plées d'essaims d’oiseaux d’eau ou palmipèdes, 
ont à peu près les mêmes espèces , excepté le 
flammant toutefois, qui, né sous le soleil 
d'Afrique, s’est avancé sur les rivages de l’I- 
talie et de la Provence. Les oiseaux terrestres 
se distinguent en oiseaux sédentaires, et en 
oiseaux migrateurs ou de passage. Ils sont 
nombreux , et parmi les plus utiles il suffît 
de citer les merles , les grives, les alouettes ; 
parmi les plus intéressans , les linots , les ros- 
signols , les chardonnerets , les bouvreuils ; 
parmi les plus nuisibles , les oiseaux de proie, 
les corbeaux , les pies-grièches , les moineaux ; 
parmi les plus dociles à apprendre à parler, 
les geais , les pies , les sansonnets ou étour- 
neaux; et parmi les plus riches par l'élégance 
de leur plumage, les loriots, les huppes , les 
pics, les mésanges, les martin-pêcheur». Sous 
le climat de la France, plusieurs espèces émi- 
grent chaque année à l'hiver et recherchent 
une température plus douce : où vont-elles , 
on l'ignore encore ; il parait cependant que 
plusieurs se rendent en Barbarie. Les oiseaux 
essentiellement émigrans ne sont pas tous es- 
timés comme nourriture : tels sont les hiron- 
delles , les martinets , les coucous , les loriots, 
les huppes, les toiAterelles , les rossignols; 
les caille» , les sarcelles et les ortolans , sont, 
au contraire , célèbres par la délicatesse de 
leur chair. Les oiseaux maritimes sont multi- 



pliés sur toutes les côtes , et forment une 
ressource pour ces contrées. Les marais de la 
Saintongc et de l'Aunis , par exemple , four- 
millent de canards sauvages que les habitans 
expédient au loin. A ces oiseaux, il faut join- 
dre les pluviers , les maubèches, les vanneaux, 
les alouette» de mer, et tant d’autres espèces 
estimées sur nos tables , et plusieurs très-re- 
marquables par leur organisation , les échas- 
ses, les huitriers et les avoccttes. Quelquefois, 
lorsque les hivers sont très-rigoureux, ou voit 
apparaitre sur les cotes des oiseaux rares, et 
qui ne quittent guère les glaces des contrées 
septentrionales ; ce sont : les cygnes , les ei- 
ders , les macareux , les fous de Bassan , les 
pingoins , les guillcmots , etc. Aux variétés 
infinies de gallinacécs de basse-cour, aux din- 
dons , poules de toute sorte, qui ont rendu 
célèbres le Limousin, Barbczieux, la Gasco- 
gne et Le Mans, s'adjoignent les faisans, les 
francolinset les gelinottes des montagnes, les 
perdrix des plaines , la rouge , du centre et de 
10 . de ta France, et la grise qui est plus par- 
ticulièrement propre aux provinces du midi ; 
les bécasses et les bécassines des lisière» des 
bois et des prairies humides, les pigeons ra- 
miers pliés a la domesticité, etc. Par ce sim- 
ple énoncé, on peut voir que la France pos- 
sède à peu près toutes les especes d’oiseaux 
de l'Europe. 

Les reptiles sont rares , et deux espèces 
seules venimeuses sont assez communes dans 
les lieux rocailleux ou aquatiques de quel- 
ques départemens : ce sont la vipère et l’as- 
pic. Ou y connait deux orvets , six espèces 
de couleuvres de mœurs innocentes, quatre à 
cinq espèces de lézards ou scinques , et no- 
tamment deux qui , ornées de vives couleurs, 
sont propres à la Provence , ainsi qu'un 
gecko , qui se retrouve sur le pourtour entier 
de la Méditerranée. On dit aussi, et l’on en 
conserve l'individu dans le dôme de l'Ilôtcl- 
Dieu de Lyon , qu’on a découvert vers 1600 
un crocodile dans le Rhône ; il se peut que ce 
vorace saurien , transporté d'Afrique par 
des caurans , ait pu vivre un certain temps 
sur les rivages de la France. Les batraciens 
et les chélouiens ont diverses espèces. Nous de- 
vons dire que les grenouilles, dans quelques 
provinces , sont un aliment recherché et fort 
sain, et que les salamandres, les crapauds et 
les rainettes comptent plusieurs individus très- 
remarquables par les singularités de leur his- 
toire. 

Les côtes sont très-poissonneuses. Peu de 
pays sont plus heureusement situés que la 
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France , pour que les habitans des contrées 
maritimes puissent se livrer sans partage à la 
pèche , source de richesse pour l’état , et pé- 
pinière naturelle d'habiles marins pour les 
flottes. Cependant les Français, qui les pre- 
miers ouvrirent la voie, même aux peuples 
du Nord , pour les grandes pèches , y sont 
peu adonnés aujourd'hui. Ils se contentent 
d'expédier deux ou trois navires chaque an- 
née à la pèche de la baleine au Groenland , 
et ils ne prennent point part aux grandes na- 
vigations du Grand Océan pour la baleine , le 
cachalot , les phoques , et surtout les fourrures 
de la côte N. O. d'Amérique. Mais si le génie 
de la nation est détourné de ces entreprises 
lucratives , il ne s'agit que d'encouragemens 
du gouvernement pour le rappeler à son but 
chez un peuple éminemment aventureux. En 
échange , les pêches de la morue au banc de 
Terre-Neuve sont très-suivies, et celles du 
corail, sur les côtes de Tunis et d’Alger, for- 
ment encore nne branche avantageuse et 
étendue de revenu. Les poissons dont four- 
millent les côtes de France diffèrent d'espèces 
dans l'océan Atlantique ou dans la Méditer- 
ranée, bien que ces deux mers en aient beau- 
coup qui soient identiques. Le turbot , la 
sole, lebarbarin, le mulle , le mulet, les 
raies , les squales , les plies forment le prin- 
cipal produit des départemens du nord et de 
l'ouest. Ceux du midi ont les rascasses, les 
vieilles , les serrans , mais surtout les scom- 
bres et le délicieux anchois. On sait que le 
thon est pris sur les côtes de la Provence et 
du Languedoc à l'aide de vastes filets, nom- 
més madragues , et que , préparé à l'huile et 
conservé par un art particulier, il est exporté 
dans les cinq parties du monde : o’est une 
branche de revenu de plusieurs millions. 
Mais un genre de pèche qui intéresse surtout 
la classe pauvre , est celle des poissons voya- 
geurs : le nord de la France en partage les 
grands bénéfices avec la Hollande, et l'art 
de caquer , saurer ou saler le hareng n'est pas 
un des moindres bienfaits de l'industrie. La 
pêche du maquereau et du merlan , si utile 
pour la capitale, est aussi du nord , ainsique 
la pèche des sardines , vraie manne produite 
par la mer pour la nourriture de l'ouvrier. 
Cette dernière pêche est plus spécialement 
faite en grand sur les côtes de Bretagne, et, 
dans l’arrière-saison sur les côtes de Bayonne: 
telles sont les principales ressources fournies 
par le littoral. Mais les eaux douces des fleu- 
ves et des rivières accordent aussi un ample 
tribut aux productions utiles de cette contrée : 



il suffira de citer le saumon , les carpes , le* 
brochets, Ica anguilles, etc. , que la France 
nourrit également. Des étangs sont alternati- 
vement empoissonnés et mis en culture, prin- 
cipalement dans le département de l'Ain. 

Parmi les mollusques utiles des côtes , nous 
indiquerons les poulpes , dont la chair coriace 
est cependant recherchée dans toutes les pro- 
vinces voisines de la mer. Ces coquillages sont 
en grand nombre , et aux pholades, aux vénus , 
aux peignes S 1 . Jacques de la Provence, s’ad- 
joignent les solens , les pétoncles , les cames , 
les moules de l'océan Atlantique. Nulle contrée 
sur la terre ne fournit des huitres vertes plus 
estimées que celles de Marennes ; les huitres 
blanches de la Manche et du Calvados , les 
seules qu’on puisse obtenir très-fraîches dans 
la capitale, y sont très-estimées. Les escar- 
gots , si dédaignés dans presque toute la 
France , forment un article de nourriture re- 
cherché dans quelques pays : la Saintonge 
en a exporté pour plus de vingt mille francs 
dans une seule année , et en a fourni jusqu'aux 
lies Antilles. Le byssusdelapinne-marinescrt 
à fabriquer des étoffes très - souples, dont 
M. Ternaux a exposé, en 1827, des pièces 
de grande dimension et d’une rare beauté. 
Les crustacés , telles que les crevettes , les 
crabes , les écrevisses , les homards , les lan- 
goustes , viennent, par leur énumération, 
ajouter aux productions usuelles que la terre 
et les eaux accordent aux agrémens de la 
France. 

Les insectes utiles sont peu nombreux. 
Quant à l'abeille et au miel qu'elle fournit, 
on sait que plus elle butine dans les lieux 
secs et méridionaux sur les fleurs aromatiques, 
plus son miel acquiert de bonté : celui de Nar- 
bonne est célèbre , mais plusieurs départe- 
mens voisins en produisent dont la qualité 
est peu inférieure. Les cantharides, utiles 
dans les officines , sont communes et forment 
un article productif. Il en est de même de la 
noix de galle , usitée en teinture , et produite 
par une gallinsccte du midi; du Kermès ani- 
mal, du bédéguar : enfin la cochenille supporte 
très-bien le climat de la Provence , et pour- 
rait, si on lui donnait des soins plus éten- 
dus , enrichir notre patrie. Les sangsues , que 
de nouveaux systèmes de médecine ont mises 
en vogue , ont , malgré l'immense quantité 
qu’en produit la France , nécessité de nom- 
breux essais pour assurer leur reproduction : 
ces anélides sont exportées dans la plupart 
des colonies européennes , où chacune d'elles 
ne se vend pas moins d’une piastre. Un seul 
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hôpital de France, en province, en a con- 
sommé plus de cent mille individus dans une 
seule année. 

Les vers à soie, qui d’abord couvraient toute 
la France centrale, ont cessé de produire, à 
mesure que les zones se sont refroidies. Ce fut 
sous Louis xi que l'on planta, aux environs de 
Tours , les premiers mûriers que la France a 
possédés; naguère ces bombyees vivaient en- 
core aux alentours de Lyon , mais les gelées, 
en détruisant les mûriers , ont forcé de re- 
noncer à leur éducation : aujourd'hui ils ne 
dépassent guère le Dauphiné. On évalue leur 
produit à 5 , 200,000 kilogr. de soie par an. 

Quant aux insectes nuisibles, ils sont nom- 
breux : on citera le scorpion , dont on connaît 
deux espèces , l'araignée tarentule sur laquelle 
on a débité tant de fables , et deux entr'au- 
tres , qui ont été importés de l'Inde il y a 
peu d'années, et qui produisent déjà de 
grands ravages ; ce sont un puceron qui fait 
mourir les pommiers, et le termite qui dévore 
les bois de construction des arsenaux mari- 
times. 

L'industrie et le commerce français doi- 
vent leurs premiers dévcloppemens aux en- 
couragemens que Charlemagne leur accorda. 
Ce prince entretint des relations amicales 
avec le roi de Perse pour la sûreté du com- 
merce français, accueillit les Italiens qui por- 
taient leur industrie dans ses états , et con- 
tint les pirates danois ; mais ces lueurs d'es- 
pérance se dissipèrentà sa mort. Les croisades, 
funestes à la France sous plusieurs rapports , 
eurent des résultats'heureux pour l'industrie. 
L'absence des seigneurs allégea le joug de la 
féodalité : on ouvrit de nouveaux chemins au 
commerce; on fit connaître des productions 
dont on ignorait l'existence; on importa des 
machines et des procédés utiles. A cette épo- 
que se formèrent des manufactures de toiles 
à Laval , à Lille et à Cambrai; des fabriques 
de drap à Amiens, à Reims, à Arras; et la 
France s'enrichit de la distillation des vins , 
de l’art de fabriquer les parfums , etc. Cepen- 
dant ce pays resta tributaire des étrangers 
pour la plupart de ses besoins jusqu’au règne 
de Henri îv . Ce grand roi , aidé par un vertueux 
ministre, Sully, enrichit le midi de la fa- 
brication des étoffes de soie , et encouragea 
l'agriculture par tous les moyens qui étaient 
en son pouvoir. Louis xiv , secondé par Col- 
bert , attira en France les savans les plus cé- 
lèbres et les manufacturiers les plus habiles. 
Alors on rappela dans les ports le commerce 
étranger , que des vexations de tout genre en 



avaient exilé; on ouvrit des relations avec des 
pays qui jusque-là avaient été presqu'incon- 
nus ; on créa des compagnies pour faire pé- 
nétrer le pavillon français chez les nations les 
plus éloignées ; les primes et les cncouragc- 
mens furent prodigués à l'industrie et au com- 
merce; les franchises des ports furent éten- 
dues et organisées , et vers la fin du xvn' siècle 
la France partageait le commerce du monde 
et rivalisait d'industrie avec les nations les 
plus florissantes. La révocation de l'édit de 
Nantes changea cet état de prospérité : les 
meilleurs artistes émigrèrent, et pendant plus 
d'un siècle l'industrie française, arrêtée par 
les réglemens de fabrication , resta station- 
naire , tandis que celle de ses voisins marcha à 
grands pas vers la perfection. Dès que la li- 
berté lui a été rendue, elle s'est placée au 
niveau de l'industrie qui l'avait devancée, et 
le concours de la mécanique et de la chimie, 
dont les progrès ont été surprenans depuis 
un demi-siècle, n'a pas peu contribué à l'ai- 
der à surpasser ses rivaux. Un savant que l'on 
retrouve partout où il s'agit de la prospérité 
et de la gloire de sa patrie, M. le baron 
Ch. Dupin, indique, à peu près en ces ter- 
mes, les progrès de l'industrie française de- 
puis le commencement du xix* siècle. 

En 1 8 1 a , l'industrie française mettait en 
œuvre 35 , 000,000 kilogr. de laines françai- 
ses; elle met à présent en œuvre 42,000,000 
de laines nationales et 4 , 5 oo,ooo de laines 
étrangères. Il lui manquait des troupeaux 
qui fournissent la laine longue et brillante 
nécessaire à ces beaux tissus ras , propres au 
luxe des châles et des robes ondoyantes ; elle a 
mis à contribution le Midi, i'Occidcnt et l'O- 
rient pour fournir ces belles parures au sexe 
qui lui-méme est la parure d'un peuple civi- 
lisé : l'Asie lui a fourni ses chèvres du Ti- 
bet, l'Afrique ses béliers de Nubie, l’Europe 
occidentale ses moutons du Leicester. Elle a 
inventé des arts délicats et difficiles pour 
mettre dignement en œuvre des toisons d’une 
admirable finesse, et la fabrication du cache- 
mire français a présenté des modèles que 
l'Angleterre est satisfaite d'imiter sans espoir 
de les surpasser. En 1812, la France filait 
seulement 10, 36 a, 000 kilogr. de coton; dès 
1825, elle en filait a8, 000, 000 de kilogr. à 
des degrés supérieurs en finesse , et les met- 
tait en œuvre pour former une foule de tis- 
sus, qu'à la première époque elle savait à 
peine fabriquer, depuis les baalns jusqu'à 
ces tulles si délicats et pourtant si peu coû- 
teux qu’aujourd'hui Lyon seul confectionne 
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sur plus de aoo métiers, et que Dunkerque, 
Calais, Saint-Étienne, Saint-Quentin, Lille, 
Rouen , et vingt autres cités , savent aussi fa- 
briquer. La France ne possédait que des ma- 
chines imparfaites pour filer la laine et le 
coton dans les numéros fins; pour peigner, 
carder, tondre, lustrer, gauiïrcr ses tissus, 
il en fallait d’excellentes : elle a importé les 
unes, inventé les autres; ses ateliers en sont 
garnis. C’est un matériel nouveau, acheté, 
gagné, payé, et lui rendant avec usure le sa- 
crifice de ses gothiques moyens d'exécution : 
exemple matériel du bénéfice que trouve un 
peuple à se régénérer lui-mème. 

La Chine avait l'avantage exclusif de pro- 
duire une soie dont la blancheur éclatante 
surpasse le produit de toutes les espèces de 
chrysalides connues dans l'Occident; la France 
a naturalisé che* elle le ver qui la produit dans 
l’Orient. Bientôt elle a fait admirer ces crêpes 
étonnans , imités de la Chine, et pour la ma- 
tière première, dont il a fallu perfectionner 
le filage, et pour l'cgalité du tissage, et pour 
la beauté de l'aspect. Depuis la paix, ce pays 
envoie dans l’opulente Asie des tapis imités 
de la Perse et de la Turquie, et plus parfaits 
que leurs mcftièles , avec lesquels ils vont ri- 
valiser à 2,000 1 . de distance. Avant 1 8 1 4 * 
Lyon ne comptait guère plus de ioo,ooo 
âmes, et la trace de cette époque de désas- 
tres est effacée par tant de prospérité qu'au- 
jourd’bui plus de i 5 o,ooo habitans, actifs, 
laborieux, peuplent cette belle cité, qu'ila 
font fleurir par leur ingénieuse activité; et 
pourtant aujourd'hui Paris s’élève rivale re- 
doutable de la reine du Rhône, et compte 
aussi, parmi les causes de sa population tou* 
jours croissante, les nombreux emplois qui 
résultent du travail des soieries, des cotons, 
des laines et du cachemire. 

Une savante statistique de la Seine, publiée 
par un préfet, ancien élève de l’École Poly- 
technique, nous montre Paris fabriquant pour 
1 4yOoo,ooo de fr. de châles, pour plus de 
6,000,000 de meubles et d’objets d’orfèvre- 
rie; enfin exportant comme superflu de ses 
fabrications pour 47»ooo,ooo par an de pro- 
duits d’industrie : voilà ce qu'est aujourd'hui 
la capitale de ce royaume, agrandie, embel- 
lie partout d’édifices nouveaux consacrés à 
l'utilité privée ou publique ! Revenons à l'in- 
dustrie des provinces. 

La France ignorait l’art de fabriquer ces 
beaux linges damassés que la Saxe et la Si- 
lésie fournissaient à l'Europe. Quelques an- 
nées se consumèrent en études, en essais , et, 



dès 1819, un prix d'honneur mérité par 
Saint-Quentin , fit connaître que celte ville 
avait conquis pour la France une fabrication 
nouvelle et difficile. Tous les genres de filage 
et de tissage, ainsi que l'art de colorer les 
fils et les tissus, ont acquis un haut degré de 
perfection. A Lyon, pour la teinture de la 
soie, l’indigo a été remplacé par le bleu de 
Prusse, qui procure une couleur plus agréa- 
ble à la vue, plus éclatante, et susceptible 
de toutes les nuances que l’œil puisse appré- 
cier. A Rouen , pour la teinture du coton , 
on est parvenu à rendre plus égales les belles 
couleurs rouges en maîtrisant les nuances les 
plus légères. A Mulhouse, on a perfectionné 
l’apprét qu'on appelle enlevage et produit des 
fonds rouges d’Andrinople d’une si grande 
beauté que les toiles peintes de Mulhouse, 
d’ailleurs recommandables par beaucoup d’au- 
tres qualités, ont obtenu la préférence la 
plus marquée sur les toiles peintes îles au- 
tres nations dans tous les marchés de l'Alle- 
magne. 11 y a dix années, on aurait regardé 
comme un espoir insensé celui d'imprimer 
sur la toile pour imiter les couleurs et les or- 
netnens des magnifiques chàlcs de Cachemire; 
Mulhouse a réalisé cet espoir, qui semblait 
chimérique avant d’avoir été soumis au génie 
des fabricans français. 

Les procédés mécaniques de la typogra- 
phie, simplifiés dans toutes leurs partie», la 
stéréotypie et le cliché, mettent à la portée 
des plus humbles fortunes les productions des 
grands écrivains et tous les livres classiques. 
La gravure a fait aussi des progrès remarqua- 
bles. La lithographie, introduite en France 
depuis la paix, fournit aux beaux-arts un 
muyen prompt, économique et facile pour 
reproduire les chefs-d’œuvre des grand» maî- 
tres , et même pour multiplier le jet primitif 
de leur pensée dans sa verve et son origina- 
lité; la lithographie a donné graduellement 
aux classes inférieures , par le bon marché de 
ses produits soignés, le goôt de dessins et 
d'images dignes de satisfaire un jugement 
exercé. L'industrie s'est emparée de cet art 
pour embellir ses ouvrages; elle a lithogra- 
phié sur la toile, sur le coton , sur la laine et 
sur la soie; elle a lithographié sur la poterie, 
sur la faïence et sur la porcelaine. 

En même temps que la lithographie , la 
fabrique du papier s'est perfectionnée. Les 
Français ont les premiers conçu le mécanisme 
propre à fabriquer du papier d'une longueur 
indéfinie, ce qui, dans une foule de cas, 
présente les plus grands avantages; et le 




F R A N 

collage à la cuve , invention qon moins heu- 
reuse qu'utile , vient de prendre naissance 
dans le département de l'Ardèche. L'art de 
peindre sur le papier pour en former des ten- 
tures superbes n'a pas fait en France de moin- 
dres progrès que 1a coloration des étoiles. 

L'Angleterre avait un immense avantage 
par la double richesse de ses mines de houille 
et de fer , que la nature a rapprochées dans 
les mêmes lieux, et par l'excellence de ses 
moyens de fabrication : la France lui a em- 
prunté ces moyens. Des cylindres pour étirer 
le fer, des hauts-fourneaux pour l'épurer, se 
sont établis dans les départemens de l'Yonne, 
de la Moselle et de la Loire; la fabrication 
des aciers est sortie de sa longue infériorité ; 
des procédés nouveaux sont employés avec 
une rare perfection, pour épurer, laminer, 
tréfiler le fer, le cuivre, le zinc et le laiton; 
jusqu'au platine est rendu malléable. Depuis 
la paix, dans la Nièvre, l'Eure, le Cher, le 
Doubs, la Côte-d'Or, on fabrique le fer-blanc, 
on lamine la tôle et même l'acier fondu. En 
1814 , la France fabriquait 100,000,000 de 
kilogr. de fer; en i8a5, elle en fabriquait 
160,000,000 de kilogr. En 1814 , elle ex- 
trayait de ses mines 1,000,000,000 de kilogr. 
de bouille; en i8a5, elle en a tiré plus 
d'i, 5oo,ooo,ooo de kilogr. : ainsi, pour ces 
deux grandes sources de richesse industrielle, 
)a France produit moitié plus aujourd'hui 
qu'en x 8 s 4 - Depuis la paix, elle a cessé par 
degré d'être tributaire de l'étranger pour les 
limes, les râpes, les alênes, les faulx, tes 
faucilles et les scies : bientôt, à cet égard, 
l'Allemagne n'aura plus sur la France aucune 
supériorité. La coutellerie atteint enfin le 
double but de la beauté et de l’économie. Elle 
a découvert le moyeu de damasser les armes 
blanches. 

Les instruirions d'optique et de mathéma- 
tiques acquièrent un degré de perfection qu’on 
leur donne difficilement dans d'autres pays , 
et se répandent dans tout le monde civilise. Il 
suffit de nommer Besançon et Paris pour don- 
ner une idée de l'horlogerie française. 

Citons maintenant une foule de machines 
d'agriculture tirées du dehors , et surtout de 
l'Angleterre , imitées par l'industrie française 
et mises en usage par ses agronomes, des ma- 
chines hydrauliques , le bélier, par exemple , 
inventéesen France, les machines déjà connues, 
telles que la presse et les roues hydrauliques , 
perfectionnées au moins dans leur applica- 
tion, et rendues susceptibles de produire un 
plus grand effet ; la machine à vapeur appli- 
Dict. Gkogr. 6. 
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quée aux grandes usines sur une foule de 
points de son territoire , et l’art même de fa- 
briquer ces machines exercé , développé , 
perfectionné dans les cités de la France. 

Les arts chimiques ont eu l’immense avan- 
tage, cil France , d'être cultivés par les hom- 
mes qui reculaient en même temps les bornes 
de la chimie. Les illustres contemporains de 
Lavoisier iuventeut un nouveau blanchiment, 
puis des moyens rapides , économiques , de 
préparer une foule de sels et d'acides, d'ex- 
traire le salpêtre, de fabriquer la poudre, 
de faire en France de l'alun, de la soude , de 
la potasse, de la cérusc , du sucre, etc. Les 
préparations du cuir, telles que la corroicric, 
la maroquinerie , l'hongroieric , la chamoi- 
serie , la mégisserie , surpassent ou égalent 
celles qui se font en Angleterre. La manufac- 
ture de porcelaine de Sèvres n'a point de ri- 
vale en Europe : rien n'égale la perfection des 
chefs -d'œuvres qui en sortent. Les manufac- 
tures de cristaux du Gros-Caillou, de Sè- 
vres , etc. , fournissent des ouvrages aussi 
beaux que ceux de l'Angleterre pour le poli , 
pour la netteté de la coupe et supérieurs pour 
l'élégance et la grâce des formes. 

Les travaux de l'orfévrcrie française ont 
élevé très -haut la superbo industrie de Ja 
sculpture, de la ciselure , et de la foule du 
cuivre , de l’argent et de l'or. 

Enfin pour les amcublcmcns les bois indi- 
gènes ont été étudiés dans leur nature et leurs 
beautés, et destinés à devenir, sous la main 
d'ouvriers habiles , des meubles pleins de 
goût , d'élégance et d'éclat ; ces bois sont tail- 
lés , sciés , polis , courbés , redressés, ajustés 
par des machines nouvelles qui produisent à 
la fois beaucoup d’économie et de précision. 
Dans les applications de la mécaniqüc aux 
beaux-arts , nous voyons la fabrication des ins- 
trumens à cordes, tels que le violon, la basse 
et la guitare , améliorée par les procédés ma- 
thématiques d'un ancien élève de l’École Po- 
lytechnique ; la harpe et le piano rendus plus 
riches dans leurs moyens d'exécution, plus 
sûrs et plus parfaits dans l'étendue, l'éclat et 
la pureté de leurs sons. 

Taudis que les arts de l'industrie particu- 
lière prenaient un aussi vaste essor , les arts 
des services publics ne restaient pas station- 
naires. Les cables en fer, adoptés pour pré- 
server les vaisseaux, en beaucoup de cas , des 
accidcns du naufrage ; les caisses métalliques 
employées pour conserver fraîche et pure l'eau 
qui sert à la vie des marins durant les navi- 
gations les plus longues; les illuminatcurs ou 
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verre* convexes mis en usage pour porter la 
lumière et contribuer à la salubrité clans les 
parties les plus obscures et les plus malsaines 
de la cale et de l'entrepont; la filature et la 
torsion des câbles, perfectionnées par des ma- 
chines qui font croître la force en économisant 
la matière employée ; l’art de construire, d'ar- 
rimer, de miter, de gréer, de voiler et d'ar- 
mer les vaisseaux, amélioré par degrés dans 
la plupart de ses parties ; l’hydrographie , 
commençant , poursuivant la description géo- 
métrique et astronomique des côtes, et fai- 
sant de cette grande entreprise un monument 
national ; la physique , reproduisant avec un 
succès nouveau l'application de la lumière 
réfractée à l’éclairage des phares ; tels 
sont les progrès des arts de la marine en 
France. 

La fabrication de la poudre, rendue plus 
simple et plus économique, et donnant des 
produits supérieurs, grâces au meilleur em- 
ploi des moyens mécaniques; des alfûts , des 
caissons et des pontons nouveaux essayés et 
perfectionnés; les sabres, les fusils, les obu- 
siers et plusieurs autres genres de bouches à 
feu remodelés d'après des expériences ingé- 
nieuses et des évaluations rigoureuses , exé- 
cutés avec une exactitude nouvelle , à l'aide 
de machines et d'outils pareillement nou- 
veaux : tels sont les progrès de l'artillerie. 

L’art de la guerre souterraine perfectionné 
dans sa théorie comme dans sa pratique et 
dans la production de scs cfiets les plus des- 
tructeurs ; la forme et le tracé des ouvrages 
défensifs mieux assujettis aux conditions de la 
guerre de siège et de campagne par les ap- 
plications d'une géométrie nouvelle; l'appré- 
ciation moins imparfaite de la figure et des 
dimensions les plus convenables dans la struc- 
ture des édifices militaires , et des remparts 
et des rctrancherocns, pour résister à la pous- 
sée des terres et au choc des projectiles ; la 
force de l’homme et des animaux nouvelle- 
ment calculée dans l'usage qu'on en peut faire 
lorsqu'on exécute les travaux des fortifications; 
enfin la science des machines ajoutant se* 
moyens aux travaux d'attaque et de défense; 
des ponts-levis plus parfaits imaginés et rais 
en usage ; des ponts militaires dignes des con- 



quêtes et des travaux de César, tels sont les 
progrès du génie militaire. 

Des routes de première classe ouvertes dans 
la chaîne des Alpes , en triomphant de diffi- 
cultés qui n'avaient pas été vaincues encore; 
des canaux en construction dans toutes les 
parties de la France pour fournir à l'industrie 
des moyens de transport plus faciles et plus 
économiques ; des chemins en fer commen- 
cés en des positions qui les rendaient iudis- 
pensables ; des ponts en fer coulé construits 
sur les grandes rivières , et des ponts en câ- 
bles de fer qui suspendent leurs arceaux ren- 
versés au-dessus des plus larges fleuves de la 
France : tels sont les progrès des. ponts et 
chaussées. 

Des raines de sel , de charbon , de fer , de 
zinc , de cuivre et d'étain , découvertes , ex- 
ploitées par des moyens nouveaux , avec des 
machines améliorées ; enfin la richesse miné- 
rale de la France expliquée avec l’art d’en 
perfectionner l'exploitation, dans un grand 
ouvrage qui fait honneur à l'cpoque où nous 
vivons : tels sont les services que ce pays doit 
surtout aux directions savantes du corps des 
mines. 

Si pour compléter cet exposé des progrès 
des arts et de l'industrie de la France , on 
demande quels lieux en ont été principale- 
ment le théâtre , et quelle valeur commerciale 
scs produits représentent chaque année, nous 
montrerons le tableau suivant , dont les éva- 
luations calculées, en grande partie, par 
M. Chaptal il y a 8 années, sont, pour quel- « 
ques articles, au-dessous de la vérité en ce 
moment; on n’y voit pas figurer les produits 
des arts libéraux ; les machines qui forment 
un produit considérable; 1a poudre , dont la 
consommation , tant à l'intérieur que pour 
l'exportation, est de 960,75a kilogr. ; le ta- 
bac, etc. , qui, bien que sous le monopole 
du gouvernement, sont néanmoins le produit 
d’une industrie locale , et dont les sommes 
n'éloigneraient pas le total des produits de 
l'industrie française de a, 000, 000,000. De 
cette somme , 4^0,000,000 sont empruntes à 
l'agriculture ; le reste est pour les frais de fa- 
brication , la valeur des matières importées 
et les bénéfices du manufacturior. 
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FRANCE 






PRODUITS. 


LIEUX RENOMMÉS 

POUR LA FABRICATION. 


VALEUR 

COMMERCIALE 

approximative. 


Soies grèges 


Lyon , S 1 . Voilier , S 1 . Donat , S*. Remy, j 


1 


Étoffes de soie et soieries 


Roqucvairc , Alais , Tain , Tours, Tonilles. J 


107,560,000 


diverses 


Lyon , Paris , Nîmes , Tours , Avignon. . . ’ 


1 


Filatures de laine. . . . 


Reims, Paris, Autrecourt près de Sedan. ' 


y 


Draperies fines 


Sedan , Louviers , Beaumont-le-Roger , El- 
beuf, Chalabre, Lodève, Vienne , S*. Chi- 
nîan , S*. Pons , Carcassonne, Mazamct, i 
Beauvais , Vire 1 


1 


Draperies moyennes. . 


Castres , Monlluel , Tours , Montauban , \ 




Châtcauroux j 


' a38,i33,g3a 


Casimirset cuirs de laine. 


Louviers, Castres, Amiens, Limoges, Buhl. 1 




Flanelles , couvertures. 


Reims , Orléans , Lisieux V 


[ 


Étoflcs rases 


Villepreux prés de Versailles, Carcassonne, ' 
Reims, Réthel, Mende, Montauban. . . 




Duvet de cacheoûires. . 


Reims, Paris 


1 


Tapisseries 


Paris, aux Gobelins; Aubusson , Beauvais. ^ 




Toiles de chanvre et de lin. 


S 1 . Quentin, Valenciennes , Cambrai, Douai, 
Chauny, Guise, Beauvais, Ruc-S 1 . Pierre, 
Laval, Rennes, Cbolet, Lisieux 


I 

| a4 a i79 6 jOta 


Dentelles , blondes. . . 


Alençon , Valenciennes , Chantilly , Bayeux, 
Caen, Nancy 


Papiers (200 fabriques). 


Annonay, Sorel , Saussaye, Marais, Courta- ] 


| 


lin , Angouléme j 


’ 21,000,000 


Cartns 


Vienne , Montauban , Nimes ] 


1 


Cotons : filatures. . . . 
Calicots , percales , mous- 


Lille, Roubaix, Gisors, S'. Quentin, Rou- ] 
val, Yast près de Valognes, La Fcrté- J 
Aleps , Logerbach , Paris J 


1 

1 191,600,000 


selines et autres articles 


L 


en colon 


Tarare, S 1 . Quentin, Alençon , Catcau-Cam- I 
brésis , Paris , Tcmpleux , Rouen, Chc- 
mille , Abbeville , Troycs j 




Passementerie 


Paris , etc 


7,000,000 


Chapellerie 


Paris , etc 


24,375,000 


Teintures 


Lyon, Paris, Bapaumc, Gentilly, Dèvillc, 


44,117,950 




Rouen, Bart 


Cuirs tannés, etc. . . . 


Paris, Sens, Longjumeau, Troyes, S*. Ai- 






gnan , Rennes 


1437392,600 


Chamoiscrie , mégisserie , 




parcheminerie. . . . 


Paris, Grenoble, Niort, Milhau, LcChaylard. 1 


i 


Maroquins 


Paris, Toulouse j 


12,000,000 


Fer forgé 


Grossoure , Vienne, S 1 . Bonnet-lc-Désert, ^ 
Vierzon , etc 




Acier 


La Bérardière, près de S 1 . Étienne; Arc, 
près de Gray ; Raveau ,près de La Charité; 
Orléans ; forges de La Doué , près de La 1 
Charité} Foix, Bczc f 
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FRANCE 



_ 



PRODUITS. 



Laiton et zinc. 
Laminage. . . 
Tréfilcrie. . . . 
Outils 

Armes à feu. . 
Armes blanches. 
Quincaillerie. . 



LIEUX RENOMMÉS 

POUR LA FABRICATION. 



Report 

Rouen , Paris 

lmpliy , Pont-S 1 . Ours, Montataire. . . 
Laigle , Lods , Morvillards, Romilly. . 

A ni boise, Toulouse, Arc, Foy, Genswillcr, 

Klingenthal f ... . 

Tulle, Paris, S 1 . Étienne 

Klingenthal , S 1 . Étienne 

Paris , Strasbourg , Châlons - sur - Marne , 
Thiers, Cbàtcllerault , Lang res 



Cuivre laminé et tra- 
vaillé 

Plomb 

# Antimoine , étain , pla- 
tine , mercure , etc . . 
Orfèvrerie , bijouterie. 
Bronzes ciselés etdorures. 

Vernis 

Horlogerie de fabrique. 

Horlogerie fine 

Instrumens de musique. 
Sel 

Alun 

Couperose 

Acide sulfurique. . . . 
Acide muriatique. . * . 
Ac. nitrique, eau forte, etc. 

Savons solides 

Savons mous 

Sucre raffiné 

Mélasse 

Porcelaine 

Poterie dite anglaise. . 
Poterie commune. . . . 
Briques , tuiles 

Plâtre , chaux 

Glaces, verreries. . . . 

Ébénisterie. . . • t • 
Librairie 

Parfumerie 

Amidonneriez 

Cidres et poirés. . . . 

Pierre 

Eaux-dc-vie 



Romilly, Imphy, Rouen, Toulouse, Paris. 
Paris , Tours. . 

Paris , etc 

Paris 

Paris 

Paris 

Bcaucourt, S 1 . Nicolas-d’Alierraont, Besan- 
çon , Montbéliard 

Paris 

Paris 

Salines de l’est , îles d’Oléron et de Rhé , 

Peccais , etc 

Paris , Pouilly , Montpellier. . 

Choisy-le-Roi , Mas-d'Azil près de Paroiers. 

Paris , etc . . . . • 

Paris , etc 

Montpellier , Paris » etc 

Paris , Marseille 

Lille, Amiens, Abbeville, S 1 . Quentin. . 
Paris , et le dép. du Nord pour le sucre de 

betteraves 

Dit o 

Paris, Sèvres, Limoges 

Sarreguemines , Creil , Montcrcau 

Sarreguemines 

Lyon , Montcl près de Charolles , Anisy , Ni- 

bcllcs près d’Orléans 

Environs de Paris , etc 

S 1 . Gobin , S*. Quirin , Montherrné, Cirey , 

Montccnis , Bacara 

Paris 

Paris, Lyon, Avignon. (i,55o presses en ac- 
tivité ) 

Dans le midi. 

Paris . . 

Normandie, Bretagne, Picardie 

Principalement dans le nord 

Coguac , Montpellier 



VALEUR 

COMMERCIALE 

approximative. 



1,031,975,494 

207,390,377 



16. 171 ,360 

4 , 83 o, 46 o 

4,000,000 

38.000. 000 

35.000. 000 
5,üoo,ooo 

1 7.500.000 

19.000. 000 
3,000,000 

3.000. 000 

6.000. 000 

3.000. 000 

6.000. 000 
340,000 

I ,300,000 

30.000. 000 

3.000. 000 

55,138,910 

5,68j,ooo 

5.000. 000 

6.000. 000 

1 5.000. 000 

1 7.500.000 

1 5.000. 000 

30.500.000 

41.000. 000 

19,409,096 
1 3 t ooo,ooo 

6.000. 000 

48,633.435 

47.635,377 

55.000. 000 



Total 



1,802,798,409 
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C'est dans les ressources d'un commerce 
extérieur vaste , actif et soutenu , que l'agri- 
culture et l’industrie trouvent les moyens de 
ricveloppemensque lui refuse une consomma- 
tion trop limitée. L'influence d'un climat favo- 
rable, l’avantage d'un soi fertile, les puissan- 
tes ressources d'une grande population, l'as- 
cendant du génie industriel des peuples et 
le pouvoir tutélaire des institutions , voilà les 
conditions desquelles dépend l'agrandisse- 
ment du commerce extérieur. 

Par la perte de S*. Domingue, S*®. Lucie, 
Tabago, File de France, par l’abandon d'une 
partie de ses anciens comptoirs de l’Afrique 
occidentale , et par la destruction de sa puis- 
sance politique et commerciale dans les Indes 
Orientales , la prospérité coloniale de la 
France est réduite au quart de ce qu’elle était 
il y a ans. La valeur de ses importations 
était de 227,000,000 de fr. en 1788, et de 

5 0. 000. 000 en 1824. Dans cette année 1788 
son commerce colonial avait atteint son plus 
haut degré de splendeur : les exportations 
s’élevaient à 119,000,000 de fr. , dont 18 en 
piastres pour les transactions des Indes Orien- 
tales; 5 o d'objets manufacturés français et 
étrangers; 20 de comestibles; 8 de vins et 
eaux-de-vie ; 8 de bois, métaux, matériaux; 
i 5 d'objets divers. De 1820 a i8a3, le terme 
moyen de ces mêmes exportations a été de 

3 1.000. 000 de fr. , dont 4 millions de vins, 
1 de fers , 5 de tissus de lin et de chanvre ; 
le reste en eaux-de-vie, huiles , farines, pro- 
duits ruraux, tissus de laine , de soie , de co- 
ton, peaux préparées. Il s'est élevé en 1824 
à 4 j.oio.97 ^ fr* 

En 1788 , la France réexporta vers la Rus- 
sie . les villes anséatiques, 1a Hollande, l'Al- 
lemagne, la Suisse et l'Ualie, 125,000,000 
«lésés importations coloniales ; aujourd'hui ces 
débouchés lui sont fermés et ses colonies ne 
suffisent pas même à son approvisionnement. 
Néanmoins il est permis d'espérer une aug- 
mentation et une amélioration dans leurs pro- 
duits. On s'occupe à File Bourbon de perfec- 
tionner la fabrication du sucre , et on y a 
régénéré l'espèce du café au moyeu de l'im- 
portation d'un grand nombre de pieds de 
caféier de Moka; cet arbuste a été ausri re- 
nouvelé à Cayenne au moyen de plants de 
Marie-Galante. L’éducation de la cochenille, 
introduite au Sénégal avec succès, a du être 
essayée à Cayenne, à File Bourbon, et même 
dans les établissemens français de l'Inde. Les 
essais entrepris au Sénégal pour la culture des 
inJigofèrcs offrent des chances notables de 
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'réussite ; le poivrier a été essayé à Bourbon , 
ainsi que le cacaotier qui a réussi. 

En 1824, la valeur de toutes les exporta- 
tions françaises a été de 44°v'>4 3 t 000 francs , 
dont i 63 ,o 56 ,ooo en produits naturels , et 
277 ,486,000 en produits manufacturés. Celte 
exportation a été ainsi partagée : 1 36,932,000 
francs par 3,955 navires français jaugeant 
325,698 tonneaux; 1 34,087,000 fr. par 6,338 
navires étrangers jaugeant 4 * 5 , 24* tonneaux; 
et 169,523,000 fr. par terre. 

Les objets principaux qui ont composé 
cette somme sont: tissus de chanvre et de lin, 

37.379.000 fr.; tissus de laine, 20,040,000; 
tissus de soie , 99, 486,000 ; tissus de coton , 

35.024.000 ; peaux ouvrées et préparées , 
16,091,000; papier, 6,379,000; merceries, 
9 , 653 ,ooo; porcelaine, 4 > 5 o 3 ,ooo; verre- 
ries, 5 ,ooo,ooo; bijouterie, 3 , o 4 1,000; li- 
vres, 3,171,000; gravures et lithographies , 
1,727,000; modes , 3 , 004,000. 



Voici approximativement l’état des expor- 
tations françaises dans les diverses contrées 
du globe : 





franc*. 


Espagne 


52 , 000,000 


Portugal 


2,000,000 


États Sardes 


• • » • • 25 , 000,000 


Italie et Suisse. . . . 


• • • « • 4 e * ,000,000 


Grande-Bretagne. . . 


. . . . • 45,000,000 


Pays-Bas 


48,000,000 


Allemagne 


• • • . 38,000,000 


Pays du Nord. . .. > . 




Levant 


10,000,000 


Colonies françaises . . 


44,000,000 


États-Unis 


55,000,000 


Amérique espagnole 


et portu- 


g»>« 


. . • . . 38 ,ooo,ooo 


Haiti 


..... 8, 000,000 


Inde 


6,000,000 


Afrique 


3 , 5 oo,ooo 



Dans la même année 1824, la France a 
importé pour : 189,535,000 fr. par 3,387 na " 
vires français jaugeant 3 16,480 tonneaux ; 

108,397,000 fr. par 4 ?i 83 navires étrangers 
jaugeant 438 ,oo 5 tonneaux; et 156,929,000 
fr. par terre. La somme de ces importations 
montait à 4^4 ^61,000 fr. ; clic était ainsi 
composée *. matières necessaires à l'indus- 
trie , 272,873,000 fr. ; objets de consomma- 
tion naturels , 1 21 ,957,000 ; objets fabriqués,’ 

6 o,o 3 o,ooo. Voici la valeur des principaux 
articles et l'indication des pays qui en four- 
nissent le plus : 
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Coton 64,! 24,000. 

Soies 37,149,000. 

' Laines 9, 542, 000. 

Fils de chanvre ou de lin. . . 6, 665, 000. 

Peaux brutes 8,1 5 1,000. 

Huiles de fabrique 35, 000, 000. 

Indigo 9,086,000. 

Potasse 4,355,ooo. 

Soufre i,54o,ooo. 

Acier forgé . . i,i 32 ,ooo. 

Cuivre coulé 12,081,000. 

Plomb 5,ooo,ooo. 

Étain brut j, 865, 000. 

Sucre ■ 39,709,000. 

Café 22,010,000. 

Poivre 2,620,000. 

Tabac 6,042,000. 

Huile comestible i5,a3o,ooo. 

Fromages 3, 636, 000. 

Chanvre.' 4*437, 000. 

Houille 7,385,ooo. 

Chèvres, bétail, moutons. . . 20,309,000. 

Rois de construction 12,000,000. 

Merrains 8,339,000. 

Toiles de toutes espèces. . . . 4 1 ,5y3,ooo. 
Chapeaux de paille 1,714,000. 



Suivant M. Moreau de Jonnès, la France 



reçoit annuellement : 

francs. 

de son industrie pour. . . . 1,820,102,000 

de son agriculture 4^78,708,000 

de ses colonies 4 °i 38 o,ooo 

des pays étrangers 346,020,000 

dans les entrepôts 52,000,000 



Total. . . . 6,937,210,000 



La répartition de cette masse est approxi- 
mativement comme il suit : 

francs. 

Exportation des produits in- 
dustriels 260,000,000 

— des produits naturels . . . i49,o5o,ooo 

— des produits étrangers en- 
treposés 52,000,000 

Consommation des produits 

industriels x,56o, 102,000 

— - des produits naturels. . . 4*529,658,000 
•— ■ des produits coloniaux et 

étrangers 386, 400,000 



Somme égale. . 6,937,210,000 



Égypte, Turquie, colonies françaises, Inde. 

Italie. 

Espagne, Saxe, Pays-Bas. 

Pays-Bas , Prusse. 

Égypte , Amérique méridionale. 

Italie, Nord. 

Inde , états d'Amérique. 

États-Unis, Russie. 

Italie. 

Angleterre, bords de la Baltique. 

Dito. dito. 

Angleterre. 

Angleterre. 

Colonies françaises. 

Dito. 

Inde. 

Amérique. 

Italie , Espagne. 

Suisse, Hollande. 

Bords de la Baltique. 

Angleterre, Pays-Bas. 

Italie, Espagne, Suisse, Pays-Bas. 

Bords de la Baltique et de la mer du Nord. 

Dito . 

Pays-Bas . 

Italie. 

D'après ces termes , qui sont à peu de 
chose près les mêmes que ceux que nous 
avons rapportés , le commerce intérieur agit 
sur une masse de 6,476,160,000 fr. , et le 
commerce extérieur sur 847 ,4 5o,ooo; la masse 
totale du commerce est 7,323,610,000 fr. 
En résultat , les produits de l'industrie fran- 
çaise exportés annuellement n'excèdent pas 
en valeur le septième de leur production ; 
les six autres septièmes sont consommés. 
L'exportation des produits naturels du royaume 
monte à la trentième partie seulement de 
leur valeur. 

Paris, capitale de la France, est en quel- 
que sorte l’entrepôt du commerce ; il exporte 
à lui seul un cinquième des produits indus- 
triels du royaume. Lyon rivalise avec lui pour 
les fers et les sels, et l'emporte pour les soie- 
ries. Le principal port de commerce sur la 
Méditerranée est Marseille , qui envoie dans 
toutes les parties du monde, mais principa- 
lement en Égypte et sur toutes les côtes de 
la Méditerranée; sur l'Atlantique se trouvent 
Bayonne, grand entrepôt de l'Espagne , et 
qui arme pour les colonies et la pèche de la 
morue ; Bordeaux, une des cités les plus flo- 
rissantes du royaume , tant à cause de son 
port qui peut contenir 1 ,000 navires que par 
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sa communication avec la Méditerranée, au 
moyen du canal du Midi , et par ses expédi- 
tions aux Indes-Orientales, et ses paquebots 
réguliers pour La Vera-Cruz; Nantes, à l’em- 
bouchure de la Loire , où se font la plupart 
des arméniens de long cours, et principale- 
ment ceux pour la pèche; Cherbourg, qui 
expédie aux colonies et dans le nord de l'Eu- 
rope ; Le Havre, où se font des arméniens pour 
tout le globe, et d’où partent régulièrement 
des paquebots pour les États-Unis , l'Angle- 
terre et Hambourg; Rouen , qui a des rela- 
tions très-suivies avec la Baltique ; Dieppe , 
Boulogne, et surtout Calais, que favorise leur 
proximité des îles Britanniques. On se fera 
une idée de l'importance relative des cinq 
ports principaux par le nombre de navires 
qui les ont fréquentés en i8?4 : *1 est entré 
au Havre , 3,493 navires , dont 3 venant de 
la pèche, et 2,616 faisant le cabotage : il en 
est sorti 2,687, dont 3 pour la pêche et 2,o53 
pour le cabotage ; Rouen en a reçu 3,552 , 
dont 3 , 35 1 cabotiers: il en est sorti 3 , 497 , 
dont 3,384 cabotiers; Nantes, 2,963 navi- 
res , dont 352 venant de la pèche et 2,392 
cabotiers; 2,368 en sont sortis, savoir: 35 o 
pour la pèche et i ,836 pour le cabotage; à 
Bordeaux , le nombre des entrées a été 3 , 8 1 1 , 
dont 125 pécheurs et 3 ,ig 3 cabotiers; il en 
est sorti 2,823 cabotiers, 63 pécheurs et 645 
pour commerce; en tout , 3 , 53 i ; Marseille 
l’emporte sur tous les autres : il y est entré 
5,723 navires, dont 3,737 cabotiers et 53 
pécheurs: il en est sorti 5 , 101 , dont 3 ,i 4 i 
cabotiers. Ces données sont extraites d’un 
état dressé par le ministère de l’intérieur , 
duquel il résulte que la totalité des navires , 
tant nationaux qu'étrangers, entrés dans les 
ports du royaume en 1824 1 a été de 84,4>9 i 
donnant un tonnage de 2,723,53o. Lcsnavires 
français étaient montés par 328,489 hommes, 
dont 26,649 P our commerce à l'étranger , 
254,557 employés au cabotage, et 47 i 2 ^3 
aux pêches. 

Les cabotiers rassemblent dans les ports 
principaux de la France une grande partie des 
cargaisons destinées aux expéditions de long 
cours , et distribuent sur toute l'étendue 
du littoral de ce royaume les marchandi- 
ses importées. Le commerce intérieur a pour 
moyens de transport environ 4° grands 
cours d’eau navigables , dont une douzaine 
se jettent dans la mer, une vingtaine de 
canaux, et 10,090 lieues de routes ou che- 
mins. Le centre de son commerce avec la Mé- 
diterranée , Marseille , peut , au moyen des 
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cours d’eau naturels cl des canaux du Midi , 
du Centre , de Briarc et de Loing , communi- 
quer avec tous les ports français de l'océan 
Atlantique et les principales villes de l'inté- 
rieur. Le canal du Midi qui débouche dans 
la Méditerranée a sa prise d'eau au-dessous 
de Toulouse à la rive droite de la Garonne , 
qui a pour afüuens navigables le Tarn et le 
Lot , et forme la Gironde au-dessous de Bor- 
deaux en sc joignant h la Dordogne. Le ca- 
nal du Centre joint la Loire à la Saune qui 
se rend dans le Rhône , dont l'Isère est le 
principal affluent navigable. La Loire, qui a 
Nantes à peu de distance de son embouchure, 
reçoit entr'aulrcs affluons navigables l'Ailier , 
le Cher, l’Indre et la Vienne , a gauche, et, 
à droite , le Maine formé de la Mayenne et 
de la Sarthc grossie du Loir; de ce même 
côté s'embranchent les canaux d'Orléans et do 
Briare qui , continués par celui de Loing , 
lient la navigation de la Seine à celles de la 
Loire et du Rhône. L’Yonne et l'Eure sont 
les affluons navigables de la gauche de la 
Seine qui passe par Paris cl Rouen , et dé- « 
bouche au Havre ; la Marne , cl l'Oise grossie 
de l’Aisne , sont les affluons navigables de la 
rive droite , et le canal de S*. Quentin met 
l’Oise en communication avec l'Escaut. Tel- 
les sont les grandes lignes de navigation que 
présente la France ; l'achèvement du canal de 
Monsieur, qui joindra la Saône au Rhin , et 
se continuera en quelque sorte par celui de 
Bourgogne qui ira joindre la Seine par 
l'Yonne ; le canal du duc d'Angoulème qui 
unira la Somme à l’Escaut et à la Seine , et 
celui des Landes , par lequel l'Adour com- 
muniquera à la Garonne , compléteront ce 
grand système de navigation. Quant aux com- 
munications secondaires elles sont encore 
loin de répondre aux besoins ; des canaux du 
second ordre, plus multipliés , et surtout la 
canalisation de beaucoup de cours d'eau qui 
ne sont que flottables , faciliteraient les trans- 
ports , et diminueraient le prix des denrées 
pour certaines localités. Toutefois les moyens 
de navigation ont été améliorés : l’usage des 
relais a été adopté pour le hallage des ba- 
teaux comme pour le roulage accéléré , et la 
vapeur est employée comidc moteur sur nos 
grands cours d'eau tels que la Gironde , le 
Rhône et la Seine. La somme des longueurs 
des rivières et canaux flottables est de 1,900! ., 
et la longueur totale des rivières naviga- 
bles est de 1,877 1.; mais on 11e peut pas 
évaluer ù plus de 370 1. la longueur des ca- 
naux achevés , et à 56 o celle des canaux en 
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construction. Ainsi les routes sont et seront en- 
core long-temps dans ce pays le principal 
moyen de communication ; cependant à l'ex- 
ception de quelques-unes qui sont entrete- 
nues arec assez de soin , les grandes routes 
de la France exigeraient, d'après l’estima- 
tion des plus habiles ingénieurs, près de 
67,000,000 de francs, pour éviter la dégra- 
dation complète dont elles sont menacées. 
L’administration les divise en 3 ordres : les 
routes royales entretenues aux frais de l’état; 
les routes départementales entretenues par 
les ressources des départemens ; et les routes 
vicinales aux frais des communes. Les rou- 
tes royales sont divisées en trois classes : 
Cluses. Largeur. Longueur. 

i r# . 4 ^ pieds. 5,69a kilom. oa i,a 58 1 . 1/4 
a*. 36 3,190 717 1 . 3/4 

3 e . » 23,295 5,241 1 . i /3 

Un huitième des routes royales est pavé , 
et généralement bordé de fossés et d’arbres 
de haute futaie ; un autre huitième n’est ou- 
vert qu’en terrain naturel ; le reste en chaus- 
sées d’empierrement dont il n’y a à l'état 
d’entrelien que it, 5 oo kilom., c'est-à-dire 
environ un tiers du développement total. Ces 
routes traversent les cours d'eau en beaucoup 
d’endroits sur des ponts remarquables : il 
faut citer celui de Bordeaux sur la Garonne , 
formé de 17 arches et long de 486 mètres ; 
celui d'Orléaus sur la Loire, composé de 9 
arches et long de 25 o mètres; les beaux 
ponts en fer de la capitale , le pont en fil de 
fer surpendu sur le Rhône, et le pont hardi 
du S 1 . Esprit sur le même fleuve. On essaie 
des chemins en fer, notamment de Lyon à 
S 4 . Étienne par Rive-de-Giers. 

L'indication des mesures , poids et mon- 
naies de France complétera ce que nous 
avions a dire relativement à l’agriculture, à 
l’industrie et au commerce de ce royaume. 

Le mètre , qui est 1/10,000,000 du quart 
du méridien terrestre, ou de la distance de 
l’équateur au pôle, sert de base à tout le 
système de mesures, de poids et de mon- 
naies, établi par la’ loi du i* T vendémiaire 
an iv (23 septembre 1795). Chaque unité 
principale a un certain nombre de diviseurs 
ou de multiples : les diviseurs sont le dcci 
ou 1/10 de 1a chose, le centi ou 1/100, et le 
milli ou 1/1000; les multiples sont le deçà 
ou dix fois la chose, Yhecto ou 100 fois , le 
kilo ou 1,000 fois, et le myria on 10,000 
fois. 

Dans les mesures de longueur , 1 mètre = 



3 pieds, 11.44 ligné* I il remplace l’aune et 
la demi-toise. Le décamètre remplace la 
chaîne d’arpenteur et la perche. Le kilomè- 
tre = 5 i 3 toises , opi., 5 po., 3 .g 36 lignes , 
environ 1/4 de la lieue de poste. Le myria- 
mètre = 5 ,i 3 o t .,4 pi-, 5 po., 3.36 lignes ; 
il représente 2 lieues moyennes. 

L'are est la mesure de superficie qui rem- 
place la perche carrée; il vaut 100 met. c. 
ou 26.32 t. c. L’hectare = 10,000 raèt. c. 
= 2632.45 t. c. = presque 3 arpens de 
Pans. 

Le stère, mesure de solidité, = 1 mètre 
cube =29.1739 pi. cubes ; c'est a peu près 
un quart de corde, ou 1/2 voie ancicnue de 
bois. Le déeistère remplace la solive de char- 
pente de 3 pieds cubes. 

Le litre , mesure de capacité , ss 1 mè- 
tre cube = 60.4124 pouces cubes; il rem- 
place la pinte de Paris, qu’il surpasse de 
1/20 et diffère peu du litron. Le décalitre 
remplace le boisseau de Paris et la vclte. Un 
demi-décalitre équivaut à un picotin. L'hec- 
tolitre répond au setier. Le kilolitre = 1 mè- 
tre cubc= 29. 1739 pieds cubes, et répond 
au muid et au tonneau de merde 2,000 livres. 

Le gramme, unité de poids, = 1 centi- 
mètre cube d’eau à la température de la 
glace = 18,827 grrim- Le décagramme ré- 
pond au gros, l’hectogramme à l’once , et le 
kilogramme à 2 livres. Le décigramme ré- 
pond au grain. 

Les comptes , qui se tenaient ancienne- 
ment par livres de 20 sous , chacun de 1 2 de- 
niers , se tiennent généralement en francs de 
100 parties nommées centimes. 

Les monnaies d’or contiennent, ainsi que 
celles d’argent, 1/10 d*alliagc. La tolérance 
du titre , soit en-dessus , soit en-dessous , 
est 2 millièmes sur l’or et 3 millièmes sur 
l'argent. L'unité monétaire est une pièce d'ar- 
gent de 5 grammes ; elle est nommée franc , 
et se subdivise en décimes et centimes. Il y a 
des pièces de 5 o cent, et de 2 5 cent, et des 
pièces de 2 fr. et de 5 fr. Les anciennes piè- 
ces d'argent de 12 et de 24 sous, 3 liv. et 
6 liv. n'ont plus cours que pour o. 5 o c. , 
ifr., 2 fr. 75 c. et 5 fr. 80 c. Les pièces d’or 
sont de 20 fr. et de 4° I*' t ccs dernières 
ont 26 millimètres de diamètre , celles de 
20 fr. en ont 21 : de sorte que 34 pièces de 
20 fr. et 1 1 de 4<> fr. , mises l’uue à côté de 
l'autre, donnent la longueur du mètre. 
Comme les anciennes pièces d’argent, les 
anciennes en or ont subi une différence dans 
leurs valeurs; les louis de 24 liv et de 48 liv. 
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ire patient plut que pour aî fr. 55 c. et 4 ? 
fr. ao c. 

On a souvent fait usage dans ce diction- 
naire des anciennes mesures et des anciens 
poids ; il convient de donner leur rapport 
aux unités nouvelles. 

i toise = 6 pieds = s.g 4 go 4 mètre. i 
pied = 0.32484 mètre. 1 aune, de 3 pi., 
7 po., sol. 5/6 = J . i 8845 mètre. — 1 lieue , 
<le a 5 au degré, = 2280 . 33 t. = 4-4444 
kilomètres. 1 lieue marine, de ao au degré, 
= a 85 o- 4 t t. = 5.5556 kilomètres. 

1 perche des eaux et forêts, de aa pieds 
de côté, = 5 1.07 mètres carrés. — 1 ar- 
pent des eau* et forêts, de 100 perches de 
aa pieds , = 8107.20 mètres carrés. — 1 per- 
che de Paris, de 18 pieds de côté, = 34 - >9 
mètres carrés. — 1 arpent de Paris, ou 100 
perches de 18 pieds, = 3418.87 mètres 
carrés. 

1 corde de bois , eaux et forêts, = 3 . 83 gi 



. F R A N 33 

stères. — 1 solive (charpente) = o,ioa 83 
mètre cube. 

1 pinte de Paris = 0.931 3 litre. 1 muid 
de vin de Paris = 3.6822 hectolitres. 1 se- 
tier de blé de Paris = t. 56 io hectolitre, t 
boisseau = i 3 .oo 8 litres. 1 litron = o. 8 i 3 o 
litre. 

1 quintal = 48981 kilogrammes. 1 livre 
(poids) = 0.48951 kilogramme. 

Dans les colonies des Antilles , on a intro- 
duit le nouveau système de poids et mesu- 
res ; on y tient cependant encore les comptes 
en livres, sous et deniers, et la monnaie 
courante est celle des iles anglaises. 

Le i 5 janvier 1790, par decret de l’as- 
semblée nationale confirmé par Louis xvi , 
les 3 a gouvememens qui formaient la grande 
division administrative de la France furent 
répartis en départemens , dont le nombre est 
aujourd'hui de 86. En voici le tableau com- 
paratif. 



ANCIENS 

GOCVE1BBMES9. 




DÉPARTEMENS QUI EN SONT FORMÉS. . 




RÉGION DU NORD. 



Flandre. 
Artois. . 
Picardie 



Normandie 



Île-de-France.. . . 



Champagne. . . . 



Lorraine 



Nord 

Pas-de-Calais.. . . 

Somme 

Seine - Inférieure.. 

i Eure 

Calvados 

Manche 

Orne 

( Seine 

Scine-et-Oise.. . . 
Sejne-et-Mame.. . 

Oise 

Aisne 

Ardennes 

Marne 

Aube 

Haute-Marne. . . 

I Meuse 

Moselle 

Meurtlie 

Vosges 



A REPORTER 



3oo 


962,648 


3, 308 


Lille. 


3a5 


643,969 


>,978 


Arras. 


3to 


5a6,a8a 


>,697 


Amiens. 


3aa 


688,295 


a.13; 


Rouen. 


3oo 


431,665 


i,4o5 


Évreux. 


382 


500,956 


*.77 6 


Caen. 


338 


61 ■ ,ao6 


1,808 


Saint-Lô. 


3ig 


434,379 


i,36i 


Alençon. 


aa 


1,013,373 


46,062 


Paris. 


a8; 


440,871 


i,536 


Versailles. 


3oo 


318,209 


1,060 


Melun. 


3o4 


385,124 


i,a66 


Beauvais. 


3 7 5 


489,560 


1 ,3o5 


Laon. 


280 


381 ,624 


i,oo5 


Mézièrcs. 


4*4 


3a5,o45 


766 


Châlons-sur-Marne. 


3oo 


241,762 


8o5 


Troyes. 


3a5 


a44,8a3 


;53 


Chanmont. 


3i 4 


3o6,33g 


9/5 


Bar-le-Duc. 


290 


4o9,i55 


i,4io 


Metz. 


3ao 


4o3,o38 


i,56; 


Nancy. 


ag5 


• 379,83g 


1,387 


Épinal. 



6 , 33 a I 10,037,162 
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ANCIENS 

COUVER HEMEKS. 



DÉPARTEMENS QUI EN SONT FORMÉS. 



m ï 




œsT^ ^ MCŒ3331 






K ü TVB 1 


HMMfl 


DSS 


MÊÊÊËÊÈEBm 



CHEFS-LIEUX. 



RÉGION DU CENTRE. 



Report d'autre part. . . . 6,33a | 10 , 037,162 



[ 


Loiret 


35 o 


3 o 4 ,as 8 


869 


Orléanais ! 


Eure-et-Loir. . . . 


307 


377,782 


9°4 






335 


23 o ,666 


688 


V 

Touraine 


| Indre-et-Loire. . . . 


3 a 5 


290,160 


892 


Berry | 


! Indre. 


370 


237,628 


644 


[Cher 


3 7 3 


248,589 


666 


Nivernais 


Nièvre 


3 7 ï 


271,777 


730 


Bourbonnais. . . . 




3 7 3 

398 


285, 302 
202,932 


764 

848 


Marche 


Creuse 


Limousin j 


! Haute-Vienne. . . . 


■î 8 3 


276 , 35 l 


976 


[ Corrèie 


396 


284,882 


961 


Auvergne j 


| Puy-de-Dôme. . . . 


4?5 


566 , 5 7 3 


i ,333 


[Cantal 


a 55 


262,013 


!,027 




RÉGION DE L’OUEST. 




Maine j 


[ Sarthc 


3 a 5 


446,519 


1,373 


[ Mayenne 


2 7 5 


354 , i 38 


1,287 


Anjou 


| Maine-et-Loire. .. . 


383 


458 , 6 7 4 


*,*97 




F Ille-et-Vilaine. . . . 


35 g 


553.453 


i, 54 i 




| COtes-du Nord. . . . 


36 o 


58 i ,684 


i, 6 i 5 


Bretagne < 


1 Finistère 


36 a 


5 o 2 , 85 1 


1,389 


| 




355 


437,453 

457,090 




1 


L Loire-Inférieure. . . 


383 


i,i 9 3 




, Vienne 


366 


267,670 


7 3 i 










000 

891 

i,i 58 




! Vendée 




322,836 

434,147 


Aunis. — Saintongej 


Charente-Inférieure. 


366 


et Angoumois. . ( 


[Charente 


3 oo 


353,653 


1,178 




RÉGION DE L’EST. 




Alsace j 


Haut-Rhin 

Bas-Rhin 

Haute-Saône. . . . 
| Doubs 

Yonne 


300 

240 

2 7 8 

266 

262 

370 

459 

447 


4o8, 7 4i 

535,467 

337,641 

254,3 • 4 

310,282 
342,1 16 
370,943 
5 i 5, 77 6 


^ 2 ,o 43 

a,a 3 i 

1,278 

.956 

1,146 

870 

799 
1 , 1 53 


Franche-Comté. . . j 
Bourgogne j 


1 Saônc-et-Loirc . . . . 




Ain 


27 I 


34 l ,628 


| 1 ,260 


Lyonnais j 


Rhône 

Loire \ 


*47 

a56 


4!6,575 

369,298 


2,833 

.,442 



A reporter 18,406 | a 3 , 4 4 7 ? a 4 4 



Orléans. 

Chartres. 

Blois. 

Tours. 

Château roux. 
Bourges. 

Nevers. 

Moulins. 

Guéret. 

Limoges. 

Tulle. 

Clermont-Ferrand . 

Aurillac. 



Le Mans. 

Laval. 

Angers. 

Rennes. 

S 1 . Bricuc. 
Quimpcr. 

Vannes. 

Nantes. 

Poitiers. 

Niort. 

Bourbon- Vendée . 
La Rochelle. 
Angouléme. 



Colmar. 

Strasbourg. 

Vesoul. 

Besançon. 

Lons-lc-Saulnier. 

Auxerre. 

Dijon. 

MAcon . 

Bourg. 

Lyon. 

Montbrison . 
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DÉPARTEMENS QUI EN SONT FORMÉS. 



COUY 1 RHEMEN 3 . 


NOMS. 


|Super&-i 
I cio 
|en 1. c. 


j POPCL. 


Nombre 
d’hab. 
par l.o. 


CHEFS-LIEUX. 




RÉGION DU SUD. 






Rxpobt dx 


ci-corra*. .... 18,406 | 


a3 , 447> a 44 






i 


f Haute-Loire. . . . 


243 


285,673 


1,175 


Le Puy. 


1 


Ardèche 


34» 


338,419 


i ,368 


Privas. 


1 


{ Lozère 


272 


138,778 


5 io 


Mende. 




IGard 


290 


347 , 55 o 


1,198 


Nîmes. 




.Hérault . 


326 


339 , 56 o 


i,o4« 


Montpellier. 




iTarn 


280 


327,655 


1,170 


Alby. 


1 


[Aude 


321 


365,991 


838 


Carcassonne. 


( 


Haute-Garonne. . . 


3 io 


407,016 


i, 3 i 3 


Toulouse. 


Roussillon 


I Pyrénées-Orientales. 


220 


151,373 


688 


Perpignan. 


Comté de Foix. . . 


1 Ariège 


345 


347,933 


1,01 1 


Foix. 


i 


r Dordogne 


480 


464,074 


97 3 


Péri gu eux. 




Gironde 


55 o 


538 , i 5 i 


97 ® 


Bordeaux. 


1 


l Lot-et-Garonne. . . 


29O 


336,886 


l,l6l 


Agen. 




|l.ot 


27O 


280, 5 i 5 


i,o 38 


Cahors. 


Guyenne et Gascogne. { 


Tarn-et- Garonne. . 


.98 


a 4 i ,586 


1,220 


Montauban. 


1 


lAveyron 


463 


35 o,o 1 4 


755 


Rhodez. 




[Landes 


479 


265,309 


553 


Mont-de-Marsan. 




Gers 


343 


307,601 


896 


Auch. 


\ 


, Hautes - Pyrénées. . 


3.46 


222,059 


902 


Tarbes. 


Béarn 


1 Basses-Pyrénées. . . 


4 o 5 


413,469 


1,018 


Pau. 




Isère 


453 


525,984 


1,160 


Grenoble. 


Dauphiné j 


1 Drôme 


336 


385,791 


85 o 


Valence. 




Hautes-Alpes. . . . 


33 o 


135,339 


545 


Gap. 














comtatd’Avignon(i) ] 


Vaucluse 


i 85 


333 ,o 48 


1,359 


Avignon. 




Basses -Alpes. . . . 


273 


i 53 ,o 63 


56 o 


Digne. 


Provence j 


! liouches-du - Rhône. 


2 66 


326 , 3 o 2 


1,336 


Marseille. 




! Var 


38 a 


311,095 


818 


Draguignan. 


Corse (2) | Corse | 


44 ° 


185,079 


430 


Ajaccio. 



Totaux 37,44° | 3 i, 85 i ,545 

(1) Appartenaient ia pape avant 179t. — (a) N’était pa< comptée parmi le* grand* goarernemen*. 



Les nombres de population qui figurent 
dans ce tableau sont officiels pour 1827. On 
évalue aux a /3 de la totalité les habitans for- 
mant la classe agricole, dont 4’95o,ooo in- 
dividus sont sans propriétés ; l'autre tiers se 
compose d’environ 4 <> 3 oo,ooo artisans, ou- 
vriers des manufactures sans propriétés, et 
de 5 , 3 oo,ooo marchands, fonctionnaires, ou 
livrés à des professions libérales. Suivant les 
tables dé population insérées dans l'Annuaire 
du bureau des longitudes , le nombre moyen 
annuel des naissances a été , pendant les 
huit années de 1817 à 1824, de 961,145; 



celui des décès de 761,326, et celui des ma- 
riages de 225,658 j pendr.nt la même pé- 
riode, les naissances des garçons ont excédé 
d’un quinzième celles des filles. Il résulte des 
mêmes tables que presqu'un quart des enfans 
meurt dans la première année, et qu’un tiers 
ne parvient pas à l’âge de deux ans. Le terme 
moyen de la population en France par lieue 
carrée est de 1,172 ; d’après le tableau ci- 
dessus , il n’y a pas plus d’un dixième des 
départemens dans lesquels la population soit 
ainsi répartie ; il y en a plus d’un tiers ou 
elle dépasse ce terme plus ou moins, et qua- 
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tre où elle est double ou plus que double ; 
dans les autres, elle est généralement fort 
inférieure au terme moyen de répartition, et 
(fans quatre elle est moins considérable de 
moitié. Si l'on jette un coup d'œil sur la co- 
lonne de population par lieue carrée , on 
peut se convaincre que le nombre plus ou 
moins grand d'babitans témoigne du plus ou 
du moins de prospérité des déparlemens. 
Sans parler de celui que la capitale forme 
presqu’en entier, les départemens du Nord, 
du Rhône, du liaut et du Bas-Rhin , et de la 
Seinelnférieure, se trouvent à la fois les plus 
peuplés et les plus industrieux. Ceux des 
Basses et des Hautes-Alpes, des Landes, de 
la Lozère, sont, au contraire, les moins peu- 
plés, et en même temps les moins productifs 
et les moins industrieux. On pourrait multi- 
plier beaucoup ces rapprochement , et indi- 
quer les causes de l'agglomération plus ou 
moins grande en raison de la fertilité des 
terres , de l'industrie , de l'abondance des 
débouchés et de la salubrité du «climat; mais 
de telles considérations ne peuvent figurer 
dans les bornes qui nous sont imposées. On 
compte 3 millions d'habitations rurales en 
France , ce qui laisse supposer qu'il n'y a que 
iii maisons par lieue carrée, et que chacune 
d'elles est au milieu d’un désert de 46,000 
toises carrées. Les maisons urbaines, ré- 
parties entre 38 ,ooo communes , sont au 
nombre de a, 45 o,ooo, et il y a 1,900 villes, 
ôo,ooo paroi is < , et plus de 100,000 villa- 
ges. Dans les départemens où sont des villes 
populeuses , la demande des productions de 
l'agriculture est en raison de la masse des 
habitans; elle diminue, au contraire , en rai- 
son de la dissémination, dans les départe- 
mens privés de grandes villes. Autour de 
Paris , le produit de l'hectare est de a 16 fr.j 
il est de 45 autour de Lyon , et de 68 dans 
la Seine-Inférieure, qui joint aux avantages 
«l'une riche industrie la possession de débou- 
chés à l'extérieur et à l'intérieur. Dans le 
midi , qui manque des ressources créées par 
les manufactures dans le nord , le produit 
de l'hectare est encore de 3 a fr. dans la Gi- 
ronde , et de 27 dans les Bouches-du-Rhône, 
à cause du voisinage de Bordeaux et de Mar- 
seille. Il est de 28 fr. terme moyen pour 
toute la France. 

Le nombre des propriétés est si considé- 
rable en France, qu’il y en a une, grande ou 
petite , à raison «le trois individus de tout sexe 
et de toute âge; il résulte de cette division de 
la propriété qu'un grand nombre d'individus 



ne cultivant que pour eux et leur famille le 
quartier de terre qu'ils possèdent , ne contri- 
buent pour rien à la splendeur commerciale 
du pays, et que, vivant en quelque sorte iso- 
lés , ils se civilisent lentement et apportent 
peu d'améliorations et dans leurs cultures et 
dans leur manière de vivre. Dans des pays de 
petite culture, le paysan ne connaît rien de 
ce qui pourrait améliorer son sort : sa nour- 
riture ne consiste souvent qu'en pain de mau- 
vaise qualité , qu'il assaisonne quelquefois de 
choux ou de lard ; dans quelques portions de 
la Lorraine , il ne etmnait que la pomme de 
terre et un peu de lait caillé. Dans le Berry, 
il n'a le plus souvent qu'une soupe graissée 
avec de l'huile de noix ou de navette , dans 
laquelle il fait frire une croûte de pain. En 
général , la classe des paysans est, en France, 
routinière et attachée aux coutumes de ses 
ancêtres ; ce n'est que dans les départemens 
septentrionaux, où le voisinage d'une civili- 
sation très-avancée est d'une grande in- 
fluence, que l'on trouve des exceptions nota- 
bles à cet esprit de routine et d'attachement 
aux préjugés. Quelques portions du bassin de 
la Loire, notamment cette partie de la rive 
gauche qui formait le Berry et le Poitou, sont 
remarquables par l’insouciance et l'apathie du 
cultivateur. Dans la partie la plus occidentale 
de la France , l’ancienne Bretagne , des pas- 
sions fortes et l'entêtement caractérisent les 
habitans : un esprit de querelle et de litige , 
beaucoup de finesse et un vif sentiment de 
son propre intérêt , sont particuliers aux 
Normands. Sur les rives de la Somme , les 
mœurs sont simples, mais on se fâche facile- 
ment. A l’extrémité septentrionale de la 
France, les mœurs flamandes soirt assez ré- 
pandues: les liqueurs fortes , principalement 
le genièvre , sont d'un grand usage, et le peu- 
ple est peu communicatif ; l'usage de vivre ou 
plutôt de languir dans des caves n'y est pas 
entièrement perdu : on le retrouve «lans Ar- 
ras et autres lieux. Dans le bassin de la 
Marne et la partie supérieure de celui de la 
Seine, qui comprenaient la Champagne, 
les mœurs sont très-simples, et l'habitant 
est très-soigneux de ses intérêts. Les monta- 
gnards de la rive gauche du Rhin participent 
du caractère des Allemands: ils sont francs, et 
d’un plilegme difficile à émouvoir ; leur pen- 
chant à l'hospitalité a enraciné chez eux un 
genre de mendicité qui n'est point déshono- 
rant, et que les ouvriers appellent faire le 
tour de pays. Sur le Jura, on. est sobre et 
étranger aux passions impétueuses ; ce e«t- 
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raclère de tranquillité et de lenteur se re- 
trouve peu au S. du parallèle de 45 °- Dans 
celte partie , que baignent le Rhône , la Dor- 
dogne , la Garonne et l'Adour , les habitai» 
sont généralement vifs , et mettent dans leurs 
démonstrations cette chaleur qu'anime un 
langage passionné , rapide et métaphorique ; 
quelques nuances se remarquent néanmoins. 
Dans la Provence, cette vivacité d'esprit s'al- 
lie souvent à des formes peu aimables et peu 
polies ; dans le Languedoc , c'est le contraire. 
Dans la Guyenne et la Gascogne , l’esprit na- 
turel des habitans n'est pas toujours franc. 
Dans les montagnes de l'ancienne Auvergne 
et du Limousin, une partie des habitans est 
d'un extérieur parfaitement en harmonie 
avec la tristesse du soi qu'ils cultivent : en 
général , ils sont pleins de bonhomie et de 
candeur , charitables et hospitaliers ; un 
grand nombre quitte avec regret le sol qui ne 
peut le nourrir pour aller exercer quelque 
métier dans les villes , où ils forment , avec 
les émigrans des montagnes du Dauphiné , la 
majeure partie des portefaix , des porteurs 
d’eau , des marchands de parapluie , et au- 
tres marchands ambulans. Dans quelques par- 
ties de la France, le costume a un caractère 
d’originalité vraiment remarquable : nous ci- 
terons celui des femmes du pays de Caux , di- 
tes Cauchoises , et celui des femmes de Vau- 
cluse, qui n'est pas sans rapport avec le 
costume des anciennes grecques. Ce que nous 
venons de dire ne caractérise qu'une certaine 
portion des habitans de la France. Le carac- 
tère général de la nation est la vivacité ; 
prompt à saisir tout ce qui peut être offert à 
son imagination ardente, le Français em- 
brasse avec chaleur et enthousiasme les pro- 
jets les plus hardis , et se livre aux entrepri- 
ses les plus aventureuses ; mais on lui repro- 
ebeque celte vivacité naturelle , qu'on qualifie 
souvent légèreté , lefaitse rebuter facilement, 
et abandonner ses premiers projets pour de 
nouveaux. Le passé lui laisse peu d'impres- 
sions ; il s'occupe beaucoup du présent , et 
ne songe pas toujours à l'avenir. Le Français 
est en outre connu par son urbanité et la fi- 
nesse de son esprit , son carartère généreux 
et hospitalier. 

Le manque de routes et surtout de commu- 
nications par eau n'est pas la seule cause qui 
contrarie le développement des facultés des 
agriculteurs et l'amélioration de leur condi- 
tion ; les patois en usage dans une grande 
partie du royaume sont aussi un obstacle à 
la propagation de l'instruction. Dans le N. , 
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le flamand est assez usité ; dans le bassin de 
la Somme , c’est le picard, composé de latin, 
de celtique et «lu langage corrompu apporté 
par les Germains dans les Gaules. Entre les 
Vosges et les Ardennes, on emploie le patois 
lorrain ou messin , espèce de dialecte roman 
corrompu par les mots français et allemands 
que la succession des temps y a introduits. 
Entre les Vosges et le Rhin , un allemand 
corrompu est encore l’idiome d’une partie con- 
sidérable des habitans. En 1793 , on ne 
comptait que i 5 départemens situés dans 
l’intérieur où la langue française fut parlée 
exclusivement , et on évaluait ssu quart de la 
population «le cette époque le nombre des in- 
dividus qui ignoraient la langue nationale. La 
Bourgogne et le Berry sont peut-être de tou- 
tes les anciennes provinces celles où le Fran- 
çais est le plus dégagé d’accent. Sur les bords 
de la Vilaine , le langage d’uno partie «les 
cultivateurs est le français du xm* siècle ; 
dans les villages bas- bretons, Us tailleurs , 
qui forment une caste à part, refusent de par- 
ler devant les étrangers leur idiome, appelé 
lueache (langue des veaux), dont presque lotis 
les mots sont dérivés du grec. Dans cette 
même partie de la Bretagne on parle l’idiome 
dit bas-breton , que plusieurs auteurs préten- 
dent être, avec plus ou moins d’altération, 
la langue des Celtes. Dans toute la partie de 
la France au S. du 46 e parallèle , on parle la 
langue d’Oc ou provençale plus ou moins cor- 
rompue. Le celte fut primitivement 1 a seule 
langue de ces contrées ; les Phocéens y firent 
connaître le grec ; les Romains y apportèrent 
leur langue; les Huns, les Vandales, les 
Goths, les Lombards et les Maures, y intro- 
duisirent successivement leur idiome , et ce 
mélange s'enrichit d’un grand nombre de 
tournures africaines, aragonaiscs , espagnoles 
et italiennes , que l’on retrouve dans les di- 
vers dialectes du midi. 

Nous avons esquissé le tableau des richesses 
naturelles de la France et les progrès qu«î 
ses habitans ont fait faire en peu d’années 
aux sciences et aux arts industriels; on peut 
se convaincre que la splendeur commerciale 
de ce pays serait sans égale s’il comptait, 
comme la Grande-Bretagne, ia 5 ,ooo,ooo 
de colons ou de tributaires pour consomma- 
teurs de ses produits, et si, comme elle en- 
core, il s'était ouvert promptement des re- 
lations avec ces nombreux états américaine 
dont les guerres européennes ont amené 
l'émancipation. 

La langue latine , que Charlemagne fit 
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régner dans ses vastes états, elqui fut géné- 
ralement en France celle des lois et des actes 
publics jusqu'à François 1", nuisit sans doute 
au» premiers progrès de la langue française. 
On doit aux troubadours et aux trouvères 
d’avoir mis à la mode dans presque toute 
l’Europe la langue provençale ou romance; 
elle ne commença d’acquérir quelque perfec- 
tion qu’avec le xvi* siècle. Amyoten prose, 
et Marot en poésie , se distinguèrent alors 
par leur naïveté; Montaigne par ses pensées 
profondes et ingénieuses, et Rabelais par scs 
mystérieuses satires. Joinville, Commincs , 
Froissart , Monslrclet et autres avaient écrit 
deux ou trois siècles auparavant ; mais ces 
chroniqueurs n’avaient rien fait pourla langue. 
Au commencement duxvn'siècle, Malherbe, 
contemporain d’Henri iv et de Louis xm , 
avait composé ses vers harmonieux et purs ; 
après lui brillèrent Corneille, Racine, Mo- 
lière, La Fontaine, Boileau, Quinault, Re- 
gnard, J. -B. Rousseau, Pascal, Bossuet, 
Bourdaloue , Fléchicr, Massillon,La Roche- 
foucault , La Bruyère, Fénélon, S>. Évremont, 
Fontenelle, D’Aguesseau, Vertot , Lesage, 
et mesdames de La Fayette et Sévigné : ce 
serait chose superflue que de caractériser ces 
illustres écrivains du siècle de Louis xiv. 
Dans le siècle suivant, nous voyons Crébillon, 
marchant sur les traces de Corneille et de 
Racine ; Deslouches , et une foule d’auteurs 
dits du second ordre , imitant Molière 
ou les premiers tragiques français. Louis 
Racine demeura Adèle au genre sévère 
de J. -B. Rousseau; Gresset mit au jour scs 
poèmes charmans ; et Boufllers , Parny et 
Berlin représentèrent presqu’à eux seuls 
la poésie légère de cette époque. Delille se 
6t remarquer par l’harmonie et l'étonnante 
flexibilité de son style, et le gentil Bernard 
mérita son épithète par ses compositions 
gracieuses. Dans ce siècle philosophe , un 
grand nombre d'écrivains cultivèrent à la 
fois les sciences, les belles-lettres, et l'his- 
toire : au nombre de ces polygraphes, qui 
ont mérité que leurs œuvres fussent sou- 
vent reproduites de nos jours, nous citerons 
Voltaire, Diderot, D’Alembert, Montes- 
quieu , Duclos , Chénier , Condillac , Con- 
dorcet , Florian , Laharpe , Marmontel , Ma- 
rivaux , Bernardin de S*. Pierre, S 1 . Réal, 
Volncy , etc. Nous ne pouvons mentionner 
ici Rousseau , M“' de Staël et tant d'autres 
écrivains étrangers qui se sont servis de la 
langue française. 

Si l’on excepte Descartes, Pascal, Buf- 



fon , Lalande , La Grange , Monge , Lacé- 
pède et quelques autres , il serait difficile de 
parler des hommes qui se sont illustrés dans 
les sciences sans mentionner beaucoup de 
noms qui , heureusement pour la gloire de leur 
patrie, ne sont pas encore entièrement du do- 
maine de l’histoire. Dans les arts également , 
une grande partie de ceux dont les travaux 
ont contribué le plus à la prospérité com- 
mune promettent d’ajouter encore à la gloire 
qu'ils ont acquise. Afin de rentrer autant 
qu'il est en nous dans le cadre de nos des- 
criptions, nous ne parlerons ici que des sa- 
vans ou des voyageurs français qui ont con- 
tribué aux progrès des sciences géographiques. 
Bougainville, Pages, La Pérouse, La Billar- 
dière, d’Entrecasteaux , Marchand, et plus 
récemment Péron et MM. Freycinet et Du- 
perrey, ont, dans leur navigation autour du 
monde , découvert un grand nombre d’Iles : 
le premier , entr’autres , nous a fait connaî- 
tre, en 1768 , l’archipel des Navigateurs et 
celui de la Louisiade. La Pérouse découvrit, 
en 1787 , le détroit entre Ieso cl Tchoka, et 
reconnut la Manche de Tartarie. Thévenot , 
P. Lucas , Aubry de la Motraye , Olivier , ont 
exploré quelques parties du midi de l'Europe , 
du Levant, et du nord de l’Afrique ; la Tur- 
quie , la Perse , les Indes , et diverses autres 
portions de l'Asie, ont été visitées par Taver- 
nier, Toumefort, et Corneille Le Brun; 
M. de Guignes a vu Pékin , Manille , et l'jle 
de France, qu’il a décrits avec vérité. M. Lc- 
chevalier n’a pas exploré sans fruit le théâtre 
des exploits des héros d’Homère; tout le 
monde apprécie l'Itinéraire de Paris à Jéru- 
salem. Le capitaine Gaultier a relevé les ci- 
tes de la mer Noire, de l’Archipel et d’une 
partie de la Méditerranée , et Bcauchamp a 
fixé la position d’un grand nombre de lieux 
dans toute la Turquie d'Asie. La Perse et 
les Indes orientales ont été spécialement dé- 
crites par Bcrnier, Chardin, Sonnerat, et 
M. P. A. Jaubcrt, qui a parcouru aussi l’Ar- 
ménie ; la Sibérie l'a été par Chappe d’Aute- 
roche. Rien n’égale , sous le rapport de l’exac- 
titude, les travaux scientifiques et littéraires 
des missionnaires français à la Chine, aux 
soins desquels on doit le vaste et important 
recueil de cartes qui a été publié par D'An- 
ville. Outre le monument gigantesque élevé 
par les savans de l'expédition d’Égypte, les 
Français ont encore, pour se conduire sur 
les bords du Nil , dans les oasis voisines et 
en Syrie, les lettres de Savary, les relations 
de Volncy et de Sonnini , et le précieux 
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voyage de Denon; Pacho a visité la Marma- 
rique et la Cyrénaïque ; Lcvaillant a pénétré 
clans les contrées intérieures et brûlantes de 
l'Afrique; mais il s'est plus occupé de zoo* 
logie que de géographie. Naguère encore 
M. F. Cailliaud foulait le sol de la Haute* 
Nubie. M. Bonpland a partagé avec M. A. de 
Humboldtlcs périls de l'exploration des Andes 
et des régions qu'elles dominent , et victime 
de son zèle pour les sciences il est peut-élre 
encore en ce moment captif aux rives de 
l'Uruguay. La Condaminc et autres savans 
ont aussi visité ces contrées pour y mesurer 
un arc du méridien , et nous ont rapporté 
une description du cours de l'Amazone. Le 
voyage de J. de Lery, exécuté de i556 à 
i558 , est un des plus anciens que nous ayons 
au Brésil. Nous tenons du P. Claude d’Abbe* 
ville des détails sur l'ile de Maranham et les 
contrées circonvoisines ; et le savant bota- 
niste M. A. de S*. Hilaire a visité , de 1816 
à 1822 , une grande partie du Brésil, dont 
les côtes ont été relevées vers ce temps par 
M. Roussin. Labat a parcouru les Antilles, 
De Pons la partie orientale de l'Amérique 
méridionale , dont ces lies sont voisines , et 
M. Mollien la partie connue aujourd'hui sous 
le nom de république de Colombie. Quant à 
l'Amérique septentrionale, nous ne sommes 
pas sans relations de voyageurs français, tels 
que le sieur d'Aigremont, Chabert et autres; 
ruais elles peignent bien mal l’état de cette 
partie du Nouveau-Monde, qui a subi de si 
grands changemens depuis un demi -siècle. 
Parmi les voyageurs plus récens , nous nom- 
merons M. Perrin du Lac, qui a visité les 
deux Louisianes et les sauvages du Missouri; 
1VI . Robin, Chatellux, La Rochcfoucault- 
Liancourt, Volney, Crèvecœur, et M. Bris- 
sot-Varville; M. le colonel Rory de S*. Vin- 
cent qui a exploré l'Europe , l’Afrique et 
l'Amérique où il a résolu les problèmes les 
plus difficiles de géographie et d’histoire na- 
turelle : scs ouvrages , dont la profondeur et 
la hardiesse des idées est encore relevée par 
le style le plus pittoresque, ont été traduits 
dans la plupart des langues étrangères. Placé 
à la tète d'une commission scientifique, com- 
posée d'ingénieurs militaires, de géographes 
et de naturalistes, cet illustre Français qui 
occupe depuis long- temps le premier rang 
parmi les géographes naturalistes de notre 
époque, recueille dans ce moment au profit 
de 1 a science, tous les renseignemens impor- 
tans qu’on a droit d'attendre de son génie 
observateur , pour la description complète de 
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la Morée. Nous n'omettrons pas qu’une partie 
du Canada fut explorée par un Français, Jac- 
ques Cartier, et que ce fut aussi un Français, 
Delasalle, qui descendit le Mississipi, en 
i683, jusqu'au golfe du Mexique, et prit 
possession, au nom du roi de France, de 
tout le pays qu'il nomma Louisiane. Si nous 
passons en Kurope, nous pouvons suivre des 
Français dans toutes les contrées qui la com- 
posent, notamment Dusaulx, Pasumot et Ra- 
mond dans les Pyrénées; Millin dans le midi 
de la France, et Cambry dans l'ouest; 
M. Beautems-Bcauprc sur les côtes de l’At- 
lantique dont il fait le relevé, Lalande en 
Italie, ainsi que MM. Creuzé-Delesscr, Petit- 
Radclet Dupaty; M. Simon en Suisse et en 
Angleterre; Bourgoing et M. Delaborde en 
Çspagnc; le duc du Châtelet en Portugal; 
M. Marcel de Serres en Autriche; M. Beu- 
dant en Hongrie; M. Dupin dans la Grande- 
Bretagne, etc.; Spon, Sonnini, Choiseul- 
Goufiier et M. Pouquevillc en Grèce; sans 
compter un nombre prodigieux d'autres voya- 
geurs qui ont eu pour but moins de concourir 
aux progrès de la géographie que de recueil- 
lir des vues pour flatter les yeux de leurs 
compatriotes par des représentations des lieux 
les plus pittoresques. Nous pourrions citer 
encore un grand nombre de savans qui , né- 
gligeant de rédiger une relation complète de 
leurs excursions , ont consigné dans les feuilles 
périodiques le fruit de leurs précieuses ob- 
servations. Nous devrions aussi ne pas omet- 
tre Cassini et les auteurs de ces descriptions 
et de ces cartes où se trouvent réunis tous les 
matériaux amassés parles voyageurs de toutes 
les nations, et ces officiers qui ont recueilli 
à 1 a suite des armées françaises tant de ma- 
tériaux précieux pour la géographie; mais 
nous sommes déjà bien loin de la route que 
nous aurions dù suivre : arrêtons-nous pour 
faire remarquer qu'un très-petit nombre des 
voyageurs que nous avons cités ont été soute- 
nus par le gouvernement , et qu’ils n’ont pu 
par conséquent agrandir les relations de leur 
pays en lui procurant ces immenses territoi- 
res coloniaux qui ont enrichi l'Espagne, le 
Portugal ou les Bataves pendant tant d'an- 
nées , ou que domine encore le peuple britan- 
nique , dont ils font la force et la prospérité. 

Le résumé historique qui termine cet ar- 
ticle fera connaître les hommes d'état les plus 
illustres et les grands capitaines de la France. 

Avant de parler du gouvernement actuel 
de la France , nous allons jeter un coup-d'œil 
rapide sur celui qui existait avant la révolu - 
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tion. La France était divisée géographique- 
ment en 3 a gouvernemens ; mais, d'après une 
division adoptée pour l'économie politique du 
royaume, il y avait 4 1 gouvernemens-géné- 
raux , qui renfermaient 2g3 provinces et 
pays d'état. On appelait pays d'état des pro- 
vinces qui avaient le droit de consentir et de 
répartir elles-mêmes leurs impôts ; on en 
comptait 7 : l'Artois, la Bourgogne, la Bre- 
tagne, la Franche-Comté, le Languedoc, la 
Provence et \e Roussillon; les autres étaient 
divisées en 33 généralités , dont 20 étaient 
subdivisées en élections ; une généralité était 
l'étendue d’un bureau des trésoriers de France 
établi pour faciliter la recette des impôts ; 
chaque généralité avait un intendant ; les pays 
d'élection étaient ceux qui avaient des tribu- 
naux où l'on jugeait en i r * instance sur les 
tailles et autres impôts : les intendans des 
généralités avaient sous leurs ordres des 
.subdélégués. Chaque gouvernement géné- 
ral renfermait donc plusieurs provinces ; il 
y avait un gouverneur-général et des licu- 
tenans généraux dans les provinces; cha- 
que ville et chaque communauté avait un 
maire ; dans les grandes villes il y avait en 
outre un conseil de mairie composé d'offi- 
ciers civils connus sous les noms d'éche- 
vins , de prévôts des marchands , de quar- 
tiniers , etc. ; à Toulouse ils étaient nommés 
capitouls. La France était aussi partagée 
en juridictions ecclésiastiques, et contenait 
18 archevêchés, 118 évéchés , 4 0 ? 000 pa- 
roisses , 750 abbayes d’hommes , 281 de 
femmes, 1,098 prieurés d'hommes, 64 prieu- 
rés de femmes, 16 maisons de congrégation, 
679 chapitres de chanoines , dont 12 étaient 
nobles, 19 de chanoincsses nobles; le nom- 
bre des individus du clergé de France était 
de 4 i 8*7 00 - Ees revenus des archevêchés, 
des évêchés et de i,o 5 g maisons religieuses 
montaient seuls à 14,175,144 livres tournois, 
suivant la déclaration qu’en faisaient le3 ti- 
tulaires , et qui était toujours d'un tiers et 
même de la moitié au-dessous du montant réel. 

L’ancien gouvernement était une monarchie 
tempérée par les prérogatives des parlemcns , 
qui avaient droit de remontrance ; toutes 
les lois émanaient du souverain , mais de- 
vaient être enregistrées dans les parlemcns 
pour être exécutoires. L’état se compo- 
sait du clergé , de la noblesse et du peu- 
ple , appelé le tiers-état ; des députés de 
ces trois ordres, nommés par les provinces , 
formaient les états-généraux du royaume , 
que les rois ne convoquaient que dans des cas 



extraordinaires. L'administration du royaume 
était dirigée par 1 conseil d’état, 1 con- 
seil royal des finances et du commerce, 1 
conseil des dépêches et 1 grand-conseil ; lo 
roi était assisté dans ces conseils d'un chan- 
celier , d’un garde-dcs-sceaux , d’un ministre 
principal d’état , et de 4 autres ministres : de 
la maison du roi, des affaires étrangères , de 
la guerre , et de la marine. Il y avait pour 
l’administration de la justice , i 3 parlemens, 
établis à Paris, Toulouse, Grenoble, Bor- 
deaux, Dijon, Rouen, Aix, Rennes, Pau, 
Metz , Besançon , Douai et Nancy : celui de 
Paris était le plus ancien et le plus considé- 
rable; 18 cours des aides, 11 chambres des 
comptes , 2 conseils supérieurs , 4 conseils 
souverains , 3 a cours des monnaies, 829 pré- 
sidiaux, sénéchaussées , bailliages , et autres 
sièges royaux qui ressort issaient aux parle- 
roens et aux conseils supérieurs; 5 q,ooo jus- 
tices seigneuriales, 1 tribunal de maréchaux 
de France appelé table de marbre, 1 prévôté 
de l'hôtel du roi , et des juridictions consu- 
laires. La loi n'était pas générale, car on 
comptait 490 pays régis par autant de coutu- 
mes diverses. Les finances étaient dirigées 
par 1 contrôleur-général et 1 conseil des fi- 
nances. Les principaux officiers de la force 
armée étaient 16 maréchaux de France, des 
gouverneurs-généraux , des lieutenans-géné- 
raux, des maréchaux-de-camp , etc. Les ar- 
mées se composaient de io 5 régiraens d'in- 
fanterie, 1 2 d'infanterie légère , a 5 régimens 
de cavalerie , 7 régimens d’artillerie, et un 
corps royal du génie , non compris la maison 
militaire du roi. La marine comptait 1,473 
officiers de tous grades , dont 1 amiral , 3 
vice-amiraux, etc. 

Les revenus fixes du royaume, en 1789, 
étaient de 47^,294,027 fr. Les colonies , plus 
considérables qu'aujourd'hui , étaient régies 
par des lois différentes de celles de la métro- 
pole, et avaient 7 gouverneurs- généraux. 

# En 1 790 , l'assemblée nationale s'occupa 
d’une division uniforme de la France : le ter- 
ritoire fut d'abord divisé en 83 départemens, 
subdivisés en districts, en cantons et en com- 
munes. En 1791 , les districts furent suppri- 
més, et l'on organisa les administrations cen- 
trales pour les départemens ; cette dernière 
division exista jusqu'en 1800, époque à la- 
quelle des arrondissemens communaux furent 
créées. Le nombre des départemens a varié 
suivant 1 étendue de la France : vers la fin de 
la république il fut de 108, sous l'empire 
il alla jusqu'à 1 3 o ; depuis Ia restauration il 
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est de 86 , qui , pour le plupart , portent 
les noms des principales rivières qui les ar- 
rosent. On compte 363 arrondistemens com- 
munaux , 3,844 cantons , et 38,339 com- 
munes. 

Durant la première période de la révolu- 
tion , le gouvernement fut républicain , et 
toutes les constitutions qui ont été successi- 
vement adoptées en eurent le caractère ; mais 
la violence des passions fut telle dans les dif- 
férons partis qui agitèrent alors la France , 
que souvent le pacte fut méconnu ou faussé 
par le parti dominant. Ce ne fut que sous 
l'empire que le gouvernement prit quel- 
que fixité; mais, comme on l'a ingénieuse- 
ment dit , la gloire militaire étouffa la liberté 
sous les lauriers. Il existait une constitution, 
un corps législatif qui avait remplacé le tri- 
bunal , et un sénat ; tous ces élémens , qui 
auraient pu former un bon gouvernement , 
furent bientôt dénaturés. 

La France actuelle est une monarchie 
constitutionnelle ; la puissance législative est 
exercée par le roi , la chambre des pairs et 
celle des députés ; une charte octroyée par 
Louis xvin en 1814 . et jurée par les 3 cham- 
bres , contient, en j4 articles , les lois fon- 
damentales du royaume et le droit public des 
Français. Le droit de succession au trône est 
héréditaire par ordre de primogéniture , à 
l'exclusion des femmes. Le roi porte les titres 
de roi de France et de Navarre, de majesté 
très-chrétienne , et de fils ainé de l'église. Le 
fils ainé du roi a le titre de Dauphin , et le 
frère cadet du roi celui de Monsieur. En s’a- 
dressant au roi , l'on dit sire ou votre majesté. 
Le roi est le chef suprême de l'état ; à lui seul 
appartient la puissance exécutive ; il déclare 
la guerre, fait les traités d'alliance et de 
commerce , et nomme à tous les emplois 
d’administration publique; il sanctionne et 
promulgue les lois adoptées par les deux 
chambres , auxquelles il les propose ; la jus- 
tice s'administre en son nom par des juges 
inamovibles qu'il nomme. La personne du roi 
est sacrée et inviolable ; ses ministres seuls 
sont responsables. Tous les Français sont 
égaux devant la loi; tous contribuent indis- 
tinctement , dans la proportion de leur for- 
tune , aux charges de l'état; leur liberté indi- 
viduelle est garantie , et chacun professe sa 
religion avec une égale liberté , mais la reli- 
gion catholique est celle de l'état. Les Fran- 
çais ont le droit de publier et de faire impri- 
mer leurs opinions , en se conformant aux lois 
qui doivent réprimer les abus de cette li- 
Dict. Géoca. 6. 



4< 

berté; toutes leurs propriétés sont inviola- 
bles. Le nombre des pairs est illimité ; leur 
nomination appartient au roi. La dignité de 
pair est héréditaire de mêle en mêle par or- 
dre de primogéniture; et dans le cas où la 
ligne directe vient à manquer dans la famille 
d'un pair, le roi transmet le titre à la ligne 
collatérale qu'il lui plait de désigner. Les 
pairs ont entrée dans la chambre à 35 ans , 
et voix délibérative à 3o ans seulement. Les 
membres de la famille royale et les princes 
du sang sont pairs par droit de naissance , 
mais ils ne peuvent prendre séance que de 
l'ordre du roi. La chambre des pairs connaît 
des crimes de haute-trahison et des attentats 
à la sûreté de l'état. Aucun pair ne peut être 
arrêté que de l'autorisation de la chambre. 
Les délibérations de la chambre des pairs 
sont secrètes. La chambre des députés est 
composée de 43o membres qui sont élus par 
les collèges électoraux des départemens , et 
proportionnellement à la population. Le roi 
la convoque chaque année ; il peut la dissou- 
dre, mais alors il doit en convoquer une nou- 
velle dans le délai de trois mois. Elle est pré- 
sidée par un de ses membres , nommé par le 
roi sur une liste de cinq candidats présentés 
par la chambre. Pour être éligible, il faut 
être âgé de 4° ans , et payer une contribution 
directe de t,ooo fr. Le droit d’élire appar- 
tient à tout Français âgé de 3o ans au moins , 
payant 3oo fr. de contribution directe. Le 
mode d’élection a été fixé par une loi du a8 
juin 1830, qui révoque celle du 5 février 
1817. L'article 3 y de la charte, qui veut que 
les députés soient élus pour 5 ans , et renou- 
velés chaque année par cinquième , a été 
changé par la loi du 9 juin i8a4, qui institue 
une chambre à renouveler intégralement au 
bout de 7 ans. Aucun impôt ne peut être éta- 
bli ni perçu , s’il n'a été consenti par les 3 
chambres et sanctionné par le roi. Les séan- 
ces de la chambre des députés sont publiques , 
mais sur la demande de 5 membres elle se 
forme en comité secret. L’administration du 
royaume est divisée en 7 ministères ou dé- 
partemens , savoir : justice, affaires étrangè- 
res, guerre, marine et colonies, affaires 
ecclésiastiques et instruction publique , inté- 
rieur, et finances. Le roi convoque des conseils 
pour délibérer sur des affaires de haute admi- 
nistration : tels sont le couseil des ministres, 
le conseil privé , les conseils de cabinet; ils 
sont présidés par le roi ou par un des minis- 
tres qu'il nomme à cet effet. Il existe aussi un 
conseil-d'état qui délibère sur tous les pro- 
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jets de loi ou d'ordonnance qui lui sont ren- 
voyés par les ministres ; il est divisé en ser- 
vice ordinaire et en service extraordinaire. 
Les membres du service ordinaire sont ré- 
partis en 5 comités : du contentieux , de la 
guerre , de la marine et des colonies , de l'in- 
térieur et du commerce , et des finances. Les 
membres du service extraordinaire exercent, 
hors du conseil , des fonctions publiques : le 
nombre en est illimité. Le service ordinaire 
compte 3o conseillcrs-d'ctat , 4o maîtres des 
requêtes , 12 auditeurs de i re classe et 18 de 
a e classe. Les ministres et tous les membres 
des conseils sont amovibles. En i8a4, on a 
créé le conseil supérieur et le bureau de com- 
merce et des colonies. 

Chaque departement de la France est ad- 
ministré par un préfet qui réside dans le chef- 
lieu , et chaque arrondissement l'est par un 
sous -préfet subordonné au préfet du dépar- 
tement. Les cantons n'ont point de fonction- 
naires administratifs ; chaque commune a 
pour chef civil un maire et un ou deux ad- 
joints, suivant l'étendue des communes. 11 y 
a i conseil-général par departement qui tient 
tous les ans une session de 1 5 jours pour faire 
la répartition des contributions directes entre 
les arrondi ssemens , pour entendre le compte 
que le préfet rend tous les ans de l'emploi 
des impositions additionnelles , etc. , et qui 
adresse au ministre de l'intérieur des avis sur 
l'état et les besoins du departement ; mais il 
ne peut rien publier : le ministère seul donne 
connaissance par extrait de ses avis lorsqu'il 
le juge à propos. 11 y a aussi des conseils de 
préfecture , de sous-préfecture et de munici- 
palité ; mais tous les membres en sont nom- 
més par le gouvernement. 11 en est de même 
des préfets , des sous-préfets et des maires : 
ainsi le peuple n'a de part aux nominations 
de ceux qui régissent les afiaircs publiques 
que pour l'élection de ses députés. 

La justice est rendue par des tribunaux 
de i rc instance, dont une section juge les 
délits en police correctionnelle. Il y a de ces 
tribunaux dans tous les arrondissemens , et 
ils siègent ordinairement dans les chefs-lieux. 
Dans chaque canton, il y a un juge de paix 
dont les décisions ressortissent par appel aux 
tribunaux correctionnels. On appelle des ju- 
gemens des tribunaux de i re instance à des 
cours royales qui prononcent en dernier res- 
sort : 5 juges tirés de chacune des cours roya- 
les tiennent , dans le ressort respectif de ces 
cours , les assises , et sont assistés d'un jury 
composé de ta jurés choisis par l'accusé sur 



une liste de 3o dressée par les préfets des dc- 
partemens. Il y a dans le royaume 27 cours 
royales. Une cour de cassation siégeant à 
Paris , composée de 49 juges * et divisée en 3 
sections , revise les procès plaid és en dernier 
ressort , décide sur les demandes d’un ren- 
voi d'un tribunal à un autre, etc. Une cour 
des comptes vérifie et juge les comptes de 
presque tous les services publics. Les afiaircs 
commerciales sont jugées par 21 3 tribunaux 
qui siègent dans la plupart des chefs-lieux de 
départemens , et même d'arrondissemens. 
Les juges en sont choisis parmi les commer- 
çai» , et confirmés par le gouvernement : ces 
juges sont amovibles , ainsi que les juges de 
paix. Six codes et des lois additionnelles ser- 
vent de base aux jugemens de tous les tribu- 
naux. 

Tous les cultes sont permis en France ; 
mais la masse de la population professe la re- 
ligion catholique , apostolique et romaine , 
qui florissait déjà en ce pays l’an 260 de J. C. 
Le concordat de 1801 avait fixé le nombre 
des archevêchés , évêchés , paroisses et suc- 
cursales; un nouveau concordat conclu en 
1817 a augmenté le nombre des archevêchés 
et des évêchés. Il y a maintenant i4 arche- 
vêchés : Paris , Lyon , Rouen , Sens et Auxerre, 
Reims, Tours, Bourges, Alby , Bordeaux, 
Auch, Toulouse et Narbonne, Àix, Besan- 
çon , et Avignon ; ils ont 66 évêchés pour 
suflragans. Il y a aussi 4 cardinaux , 1 cha- 
pitre royal à S*. Denis, iy4 vicaires-géné- 
raux , 660 chanoines , 2,969 curés , etc. , en 
tout 36, 106 prêtres en activité de service. Il 
y a 1 maison des hautes études à Paris, et 
2o5 séminaires ou maisons secondaires ecclé- 
siastiques dans les divers diocèses. Il existe 
2,800 congrégations religieuses de femmes, 
ce qui fait à peu près une congrégation par 
canton : de ce nombre 20 seulement renfer- 
ment des religieuses vouées à la vie contem- 
plative ; dans les autres sont des sœurs hos- 
pitalières ou enseignantes. On compte en 
France 20,950 religieuses. Les luthériens et 
les calvinistes sont au nombre d'environ 
6,000,000. Les luthériens ou protestant de 
la confession d'Augsbourg habitent, pour la 
plupart, dans les départemens du Haut-Rhin 
et du Bas-Rhin; ils ont des pasteurs, des 
consistoires , des inspections et des consistoi- 
res généraux. Les pasteurs et 5 anciens d'au- 
tant d'églises consistoriales forment 1 inspec- 
tion ; on compte 6 inspections dans ces dc- 
partemens. 11 y a 1 consistoire général établi 
à Strasbourg chargé de l’administration supé- 
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rieure de toutes les églises consistoriales , et 
i académie ou séminaire pour le culte lu- 
thérien. Les calvinistes ont des pasteurs, des 
consistoires et des synodes : 5 églises consis- 
toriales forment l'arrondissement d’un synode. 
Les membres d’un synode ne peuvent s’as- 
sembler sans la permission du gouvernement , 
et le synode ne peut pas durer plus de 6 jours. 
Le nombre des églises consistoriales eat de 98 : 
le département du Gard en compte 17; il y 
en a 5 dans chacun des départemens de l’Ar- 
dèche, de la Drôme, de Lot-et-Garonne , de 
la Lozère , et des Deux Sèvres. Les israélites 
sont en France au nombre d’environ 60,000 : 
le consistoire central siège à Paris; les syna- 
gogues consistoriales sont à Strasbourg , Col- 
mar, Metz, Nancy, Bordeaux et Marseille. 
Les autres cultes y ont peu de sectateurs ; il 
y a cependant quelques villages du Bas-Rhin 
peuplés d'anabaptistes. Le gouvernement n'ac- 
corde des trailemeos qu’aux ministres des cul- 
tes chrétiens. 

Le ministre d'état chargé des affaires ecclé- 
siastiques est aussi chargé de l’instruction 
publique; il préside un conseil royal de l'ins- 
truction , et a le titre de grand-maitre de l’u- 
niversité : des inspecteurs- généraux surveil- 
lent les divers établissemens. Avant la révo- 
lution , on comptait en France x 3 universités : 
celle de Paris était la plus célèbre , et jouis- 
sait de grands privilèges ; les autres étaient 
établies à Douai , Caen , Reims , Pont-à Mous- 
son , Strasbourg , Nantes , Angers , Orléans, 
Dijon , Besançon , Poitiers , Bourges , Bor- 
deaux , Cahors , Valence , Aix , Orange , 
Avignon, Toulouse, Montpellier, Pau et 
Perpignan. Durant la révolution, des écoles 
centrales , primaires et secondaires , rem- 
placèrent ces institutions. Sons l'empire, on 
organisa un corps enseignant sous le nom d'u- 
niversité : ce corps a éprouvé quelques modi- 
fications depuis la restauration. L'université 
se compose actuellement de 26 académies , 
fixées à Aix, Amiens, Angers, Besançon, 
Bordeaux , Bourges , Caen , Cahors , Clermont, 
Dijon, Douai, Grenoble, Limoges, Lyon, 
Metz, Montpellier, Nancy, Nîmes , Orléans, 
Paris , Pau, Poitiers, Rennes, Rouen , Stras- 
bourg et Toulouse; chacune d’elles est diri- 
gée par un recteur, et comprend plusieurs 
facultés et 1 college royal (lycée sous l’em- 
pire). Leur ressort s’étend sur un ou plusieurs 
départemens , et elles ont la surveillance des 
collèges communaux, des institutions et pen- 
sions particulières , des écoles chrélienncs et 
des écoles primaires, qui, bien que répan- 
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ducs en grand nombre en France, manquent 
encore à i 5 ,ooo communes. On pratique l'en- 
seignement mutuel dans plusieurs écoles pri- 
maires ; mais ce mode d'instruction est peu 
encouragé par le gouvernement. Il y a en 
France une institution très-recommandablc : 
c'est le collège royal de France, fonde en i 53 o 
par François x* r , et réorganisé en 1774 j il 
a ai chaires pour les sciences et les belles- 
lettres, dont 2 pour les langues chinoise 
et sanscrite sont ducs à la munificence de 
Louis xvm : cet établissement est sous la sur- 
veillance du ministre de l’intérieur, ainsi que 
les collèges des Anglais, Irlandais et Écossais 
catholiques qui viennent recevoir leur éduca- 
tion en France. 

Du ministère de l'intérieur dépendent en- 
core plusieurs autres grands établissemens qui 
contribuent puissamment à la propagation des 
sciences , des belles-lettres , des beaux-arts et 
de l'agriculture. Au premier rang est l'institut 
royal , divisé en 4 académies : l'académie fran- 
çaise , composée de 4° membres ; celle des 
inscriptions et belles - lettres , aussi de 4 ° 
membres , y compris 10 académiciens libres; 
l'académie royale des sciences, qui compte 
63 membres, non compris 10 académiciens 
libres; enfin celle des beaux-arts, qui en a 
4 o et 10 académiciens libres : elle distribue des 
grands prix de peinture, sculpture, èrchitec- 
ture , gravure, etc.; les élèves lauréats sont 
envoyés à Rome et entretenus aux frais de 
l'état pendant 5 ans. Les 3 dernières académies 
ont des associés et des corrcspondans étran- 
gers. L’académie royale de médecine com- 
prend les sections de la médecine , de la chi- 
rurgie et de la pharmacie. 11 y a des écoles de 
droit, et, à Paris, des écoles royales et spéciales 
des beaux-arts , de mathématiques et de dessin 
en faveur de» arts mécauiques , de musique 
et de déclamation ; 1 école royale d'équita- 
tion , 1 conservatoire des arts et métiers, des 
écoles royales des arts et métiers à Châlons- 
sur-Marne et à Angers; x école royale poly- 
technique , x société royale .d’agriculture à 
Paris ; des écoles vétérinaires à Alfort et à 
Lyon , et x école vétérinaire pour les bétes 
bouvières à Toulouse. Nous citerons encore 
la société d'encouragement pour l’industrie 
nationale , la société royale des antiquaires , 
la société philomatique, celle de géographie ; 
le bureau des longitudes, chargé delà publi- 
cation des observations astronomiques et mé- 
téorologiques , de la rédaction d’un ouvrage 
intitulé Connaissance des temps , et du per- 
fectionnement des Tables astronomiques ; les 
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institutions des sourds et muets, celle des 
jeunes aveugles; la société asiatique, celle 
pour l'instruction élémentaire , des écoles nor- 
males élémentaires , et une multitude d'au- 
tres établissemcns de ce genre, soit royaux, 
soit particuliers , tels que des écoles de com- 
merce et des écoles d'industrie, ainsi que des 
musées de peinture , sculpture , architecture, 
et d'antiquités, ouverts aux élèves; le mu- 
séum d'histoire naturelle, à Paris , où l'on fait 
des cours publics , et les bibliothèques consi- 
dérables répandues dans toute la France , 
parmi lesquelles nous distinguerons celle du 
Ror, à Paris , qui est une des plus nombreuses 
et des plus riches de l'Europe. Du même mi- 
nistère dépendent la direction générale des 
ponts et chaussées et des mines, à laquelle est 
attachée, à Paris, une école royale des ponts 
et chaussées , ainsi qu'une école royale des 
mines qui possède un cabinet complet de la 
minéralogie de la France; il y a une école des 
mineurs à S 1 . Étienne, et la France est di- 
visée en i 5 inspections des ponts et chaus- 
sées et eu 5 inspections minéralogiques. 11 a 
aussi dans sa dépendance la direction de l'ad- 
ministration générale des dcparlcmens ; celle 
îles établissemcns publics et hdpitaux; des 
haras, de l'agriculture, des subsistances, du 
cummcrcc , des arts et des manufactures ; des 
bûtimens civils ; des travaux de Paris , et 
enfin la direction de la police générale du 
royaume. 

L'intendance de la maison du roi , qui for- 
mait un ministère avant 1 827, comprend tout 
ce qui a rapport aux maisons civile et mili- 
taire du roi, aux revenus de la liste civile, 
aux musées de Paris , aux théâtres royaux , 
manufactures royales des Gobelin* , de Sè- 
vres, Beauvais, etc. La maison civile est di- 
visée en 6 services , dirigés par le grand-au- 
iudnier de France , le grand-maître de France, 
le grand - chambellan , le grand- écuyer de 
Frauce , le grand - veneur et le grand-maître 
des cérémonies de France. La maison mili- 
taire se compose de 4 compagnies de gardes- 
du-corps , d'i compagnie de gardes à pied 
ordinaires du roi, des maréchaux et four- 
riers-dcs-logis du roi. 

La France a été long-temps la puissance la 
plus formidable de l'Europe. Son Armée se 
recrute par des engagemens volontaires et par 
des levées annuelles , qui peuvent s'élever 
jusqu'à 60,000 hommes; tout Français âgé 
de 20 ans est tenu à un service dont la durée 
est de 8 ans. L'armée, de beaucoup au-des- 
sous du complet, compte 3 colonels-généraux, 



12 maréchaux de France , et un grand nom- 
bre de lieutenans-généraux , de maréchaux- 
de-camp, d'ofliciers supérieurs et autres de 
diverses armes , composant , avec 244 inten- 
danset sous-iutendans , l'état-major général. 
Voici son effectif, suivant le budget pour 1828 : 



État -major-général 

Maison militaire du roi 

Garde rojrale . 

Gendarmerie d'élite 

Infanterie 

Cavalerie..... 

Artillerie 

Compagnies sédentaires 

Ligne. 

Gendarmerie 

Infanterie 

Cavalerie 

Artillerie 

Génie 

Équipages militaires 

Compagnies sédentaires 



3,963 

1,826 



0,070 

6,436 

1,521 

234 



i4,5;o 

139,847 

32 ,l 86 

* 5 ,9°7 

4,874 

725 

5,886 



TOTAL 233,770 



Les 21 divisions militaires entre lesquelles 
la France est partagée , ont chacune un état- 
major , et 1 lieutenant-général pour gouver- 
neur. 11 y a 1 état-major dans chaque subdi- 
vision ou département , cl un maréchal- 
de-camp commandant; on compte aussi 1 
état-major et 1 commandant dans chaque 
place forte de i re et de 2 e classe. Les places, 
citadelles, forts, châteaux, et postes militaires, 
au nombre de 187, sont divisés en 4 classes : 
la i re et la 2* en comprennent 110; U 3 % 
21; et la 4 % celle des postes militaires, 56 . 
Une zone d'une largeur moyenne de 25 1 . , 
suivant la frontière N. E.,quc nous avons vue 
de 110 I. d'étendue et la seule qui n'ait pas 
de limites naturelles , en compte un grand 
nombre. Les villes de Rennes , La Fère , 
Strasbourg , Toulouse , Douai , Metz , Auxonne 
et Grenoble ont des arsenaux de construction; 
ces mêmes places , à l'exception de Grenoble, 
qui est remplacé par Valence, ont des écoles 
d'artillerie. Chacun des régimens du génie 
établis à Arras , Montpellier et Metz , a 1 
école régimentaire, et il y a 1 école d’appli- 
cation pour le génie et l'artillerie à Metz , et 
des établissemeus semblables à Paris pour les 
ingénieurs -géographes militaires et pour le 
corps royal d'état-major, x école spéciale à 
Saint-Cyr, x école préparatoire à La Flèche , 
x école royale de cavalerie à Saumur, et 
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i gymnase normal militaire il Paris ; dans cha- 
que division militaire , des conseils de guerre 
permanens , et un conseil pour la révision de 
leurs jugemens. L'Hdtel royal des Invalides à 
Paris, fondé par Louis xiv en 1671, offre une 
retraite honorable aux anciens militaires bles- 
sés de tous grades; il a une succursale à Avi- 
gnon. Ou ministère de la guerre dépendent en- 
cordes manufactures d’armes de S‘. Étienne, 
Tulle, Mutzig, Charlevilie , Klingenthal , 
Maubeuge et Cbltellerault ; les fonderies de 
canons de Strasbourg , Douai et Toulouse ; 
les poudreries et raffineries. 

La marine française , si florissante sous 
Louis xiv , Louis xv et Louis xvi , a beaucoup 
perdu de sa splendeur durant la révolution : 
les dernières guerres continentales la firent 
négliger; depuis la restauration elle com- 
mence à se relever. Suivant le budget pour 
1 838 , le matériel consiste en 36 vaisseaux de 
ligne , 35 frégates , 7 corvettes de guerre, a3 
bricks , 8 corvetles-avisos , 1 5 goclettes-bricka, 
3 petits bricks, 6 canonniers-bricks, 35 goé- 
lettes, i3 cutters, lougres, avisos, 37 bâti- 
ment de flottille, 8 bàtimens à vapeur, 1 1 cor- 



Hochefort , Toulon ; la 3*, Dunkerque , Rouen, 
Caen , Granville , Bayonne et Celte ; la 4 F , 
Calais, Boulogne, S>. Valéry , Dieppe , Fé- 
camp, Honfleur, S 1 . Brieuc , Paimpol, Mor- 
laix, Quimper, Vannes, Le Croisic, Paim- 
breuf, Les Sables- d'OIonne , La Rochelle, 
Blaye , Libourne , Saiul-Jean-de-Luz , Col- 
lioure , Narbonne, Agde , Arles, Martigues, 
La Ciotat , Saint-Tropez , Antibes , Bastia et 
Ajaccio. La France est divisée en 4 directions 
forestières de la marine , pour la recherche , 
le martelage et l’exploitation des bois propres 
aux constructions navales : la 1" comprend 
le bassin de la Seine ; la a* celui de la Loire; 
la 3 e celui de la Gironde ou de la Garonne ; 
et la 4” le bassin du Rbéne. Le département 
de la marine comprend aussi les colonies et 
établissemens coloniaux. Voici l’état de ce 
qui en reste à la France et dont la possession 
lui est assurée par les derniers traités : 

AMÉRIQUE. 

Popul. 

La Martinique 97/192 



vettes de charge de 800 tonneaux, 3a gabarres, 
4 transporta, et a yachts. Le personnel du 
corps royal de la marine se compose d’un 
grand-amiral de France, de 8 vice-amiraux, 
de 1 4 contre-amiraux , de 1 ,209 autres officiers 
de vaisseaux, de 60 officiers du génie mari- 
time, de 1,000 employés dans l’administra- 
tion des ports, de 9,543 soldats de marine, 
de 3,908 employés de l'administration cen- 
trale , officiers de santé et autres, et de 1 4^96 3 
officiers et matelots embarqués sur 110 bàti- 
mens de guerre. Il y a 1 collège royal de la 
marine à Angouléme ; 1 école des ingénieurs 
de vaisseaux à Paris; 1 école spéciale du gé- 
nie maritime , et 1 dépôt des équipages de 
ligne à Brest ; 1 école d’artillerie de marine à 
Lorient et à Toulon ; 1 compagnie d'élèves de 
la marine à Brest, Rochcfort et Toulon; des 
écoles de navigation dans les principaux ports, 
et des tribunaux maritimes à Brest , Cher- 
bourg , Lorient , Rochcfort et Toulon : ceo 
cinq villes sont les chefs-lieux d’autant d’ar- 
rondissemens maritimes , et ont , ainsi que 
Le Havre et Bayonne , des chantiers de cons- 
truction pour les bàlimensde l’état. Il y a des 
forges , fonderies et manufactures d’armes à 
Gucrigny , Ruelle , Indret , Saint-Gervais , Ne- 
vers , et aux Mazures. Les ports de France 
sont divisés en 4 cl 3 **®* • l a * T * comprend 
Le Havre, Saint-Malo, Nantes, Bordeaux, 
Marseille; la 2% Cherbourg, Brest, Lorient, 



La Guadeloupe 


93,196 


Dépendances. 


Marie-Galante 


11,778 


Les Saintes 


1,119 


La Désiradc 


I ,266 


St. Martin (partie E. Je). 


3,733 



1 1 0,082 



Guyane i7,33i 

S 1 . Pisrre et Miquelon 600 



AFRIQUE. 



Bonà et La Calle , comptoirs pour 

la pèche du corail * 

Sénégal \ 

Arrondissement de S 1 . Louis. 1 
île S 1 . Louis ; iles voisines de Ba- I 
baglié , de Safulct de Ghibar ; di - i 
vers établissemens sur le fleuve 
les escales ou lieux de marché! 
où se traite la gomme; partie^ 18,000 
des eûtes depuis le cap Blanc! 

jusqu'à la baie d’Iof 1 

Arrondissement de Gorée. 1 
île de Gorée ; la côte depuis la 1 
baie d’Iof jusqu’au comptoir d*Al* I 

breda dans la Gambie / 

Île Bourbon 80, 4^4 

Ile S t# . Marie, près de la côte 

orientale de Madagascar. 600 
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ASIE. 

ÜINDO USTAfi. 

Côte de Coromandel. 

Pondichéry, et les districts deVil- 
lcnour et de Bahour 

Karixai. et les quatre inaganoms 

ou districts voisins 

Côte des Serkars septentrionaux. 

Yanaon et lc 3 aidées qui en dépen- 
dent ; la loge ou factorerie de 

Mazulipatam. 

Bengale. 

Chandernagor et son territoire ; la 
résidence de Goretty et plusieurs 

loges ou factoreries 

Côte de Malabar. 

Mahé et son territoire ; loge de 

Calicut 

Golfe de Cambajre. 

Loge ou factorerie à Surate 

ARABIE. 

Loges ou factoreries à Mascatc et 
Moka 

RÉCAPITULATION. 



Amérique 225, 3o5 

Afrique 9<L°54 

Asie 179,000 



Total SoZ t 35$ 



Le gouvernement colonial adopté pour 
Pâle Bourbon en 182 5 l'a été depuis pour la 
Martinique, la Guadeloupe et la Guyane : 
en voici les bases. La direction supérieure 
de tous les moyens de gouvernement est con- 
centrée dans les mains du gouverneur qui 
exerce les pouvoirs militaires. Le gouverneur 
a sous ses ordres 1 commissaire ordonnateur 
de la guerre et de la marine, 1 directeur- 
général de l’intérieur et 1 procureur-général; 
ces fonctionnaires font partie d’un conseil 
privé qui participe aux pouvoirs du gouver- 
neur, et remplace en partie le conseil d’ad- 
ministration des ports , fait office de conseil 
de préfecture pour le contentieux adminis- 
tratif, et prononce, comme commission spé- 
ciale, sur appel des jugemens de première 
instance. Le conseil se compose en outre de 
3 conseillers coloniaux à la Martinique et à 
la Guadeloupe, et de 2 à la Guyane et à l’ile 
Bourbon, du contrôleur et du secrétaire- 
archiviste dans chacune de ces colonies. Un 
conseil général préside aux recettes et aux 
dépenses. Depuis 1826, la Martinique, la 
Guadeloupe et Bourbon, pourvoient, par leurs 



propres moyens, k toutes les dépenses de 
leur administration; les autres établissemcns 
coloniaux qui n’ont pas de revenu local , ou 
dont les besoins dépassent les ressources , re- 
çoivent des secours sur la rente de l'Inde : 
cette rente, de 4 lacks de roupies sicca (en- 
viron 965,000 fr. ), a été constituée par la 
compagnie anglaise, en échange de divers 
privilèges dont la France jouissait autrefois , 
sur la vente du sel et de l’opium. 

Le département des finances prépare le 
budget présenté chaque année au roi et aux 
chambres , et est chargé de la répartition 
et de la perception des impôts, de l'acquit- 
tement des rentes et pensions, et enfin de 
ce qui a quelque rapport direct ou indirect 
avec l'administration financière du roi. 11 a 
dans sa dépendance, les administrations des 
douanes, de l'enregistrement et des domai- 
nes, des forêts, de la loterie, des postes, 
et celles des contributions directes et indi- 
rectes. 11 y a , pour chaque département , un 
directeur de l’cnregistremenL et des domai- 
nes , et un receveur-général , et pour chaque 
arrondissement un receveur particulier des 
contributions. On compte 27 directions des 
douanes, 21 arrondissemens forestiers, et 
x école royale forestière à Nancy ; des lote- 
ries à Paris, Strasbourg, Lille, Bordeaux 
et Lyon; des manufactures royales de ta- 
bacs à Paris, Lille, Le Havre, Morlaix, 
Bordeaux, Tonncins, Toulouse, Marseille , 
Lyon et Strasbourg; >3 hôtels des monnaies, 
à Paris, Bayonne, Bordeaux, La Rochelle, 
Lille, Limoges, Lyon, Marseille, Nantes, 
Perpignan, Rouen, Strasbourg et Toulouse; 
1 compagnie des salines de l'£st, 1 caisse 
d'amortissement, et 1 banque de France. 
En examinant le budget de 1828, on voit 
que les recettes présumées étaient, pour cette 



année, de g24,4 10 '36i fr 

et les dépenses de 922,711,602 fr. 



reste en excédant. . . 1,698,759 fr. 

Les principales sources des recettes sont : 

francs. 

Contributions directes 289,4^6,36 1 

Contributions indirectes. . . . 2i3,i5o,ooo 
Enregistrement, timbre et do- 
maines 190,326,000 

Douanes et sels 147,920,000 

Postes 3 1,060, 000 

Loterie i5,5o8,ooo 

Coupes de bois 22,690,000 



Les droits sur divers autres produits, en- 
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tr'autres sur les salines de l’Est, qui rappor- 
tent 2,000,000 de fr. , complètent ces re- 
cettes. 

Les principales dépenses sont pour : 



La liste civile et la famille francs. 

royale 32 ,ooo,ooo 

Ministère de la guerre 196,000,000 

— de la marine 57,000,000 

— de l’intérieur 92,721,400 

— de la justice 19,641,934 

— des affaires ecclésiastiques 

et de l'instruction publique. 35 , 000, 000 

— des affaires étrangères. . . 9,000,000 

— des finances, qui comprend 
la dette viagère, les pen- 
sions civiles , militaires et 
ecclésiastiques , ainsi que 
les intérêts des cautionne- 



roens, etc., etc 102,477,850 

Frais de régie, de percep- 
tion, d'exploitation des im- 
pôts et autres revenus. . . . i37,5i2,55i 
Montant des arrérages de 
rentes à servir pour l'année 

1828 201,357,867 

Dotation de la caisse d'a- 
mortissement 4°, 000 , 000 



Le roi fait des nobles à volonté; mais il 
ne leur accorde que des titres et des hon- 
neurs. On comptait anciennement en France 
365 ,ooo familles nobles, dont seulement 
4,i 20 d'une noblesse très-ancienne; en 1791, 
cette noblesse fut abolie. Le gouvernement 
impérial en créa une nouvelle le i er mars 
1808 : la restauration a rétabli l'ancienne 
et conservé la nouvelle. Les titres des no- 
bles sont ceux de princes , de ducs , de mar- 
quis, de comtes, de vicomtes, de barons, 
et de chevaliers. Le roi récompense aussi 
les services civils et militaires des Français 
en les nommant membres des ordres royaux. 
Le plus ancien de ces ordres est celui de 
S 1 . Michel, institué par Louis xi en 1489, 
et réduit par Louis xiv à 100 chevaliers : il 
est destiné à récompenser les savans et les 
artistes; celui du S*. Esprit, créé par Henri 111 
en 1578 et >579, est composé de 100 che- 
valiers, y compris les princes du sang et de 
la famille royale. En 1693, Louis xiv créa 
l'ordre royal et militaire de S 1 . Louis pour 
récompenser les services militaires ; il est di- 
visé en grand’ croix, commandeurs, et che- 
valiers; Louis xv créa, en 1759, l'institution 
du Mérite militaire pour récompenser les 
officiers protestons qui ne pouvaient pas être 
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admis aux autres ordres de France. 11 existait 
aussi un ordre royal de S*. Lazare dont on 
ignore l’époque de la fondation : il a été 
réuni à l’ordre de Notre-Dame du Mont-Car- 
mel , institué par Henri iv en 1608; ces or- 
dres , qui ont été confirmés par Louis xiv et 
Louis xv, comptent maintenant peu de mem- 
bres. Sous le gouvernement consulaire, on 
pensa à fonder une récompense nationale 
pour les services militaires et civils qui piVt 
remplacer les ordres royaux ; et l’institution 
de la Légion-d’Honneur , qui n'avait aucun 
modèle dans le monde , fut créée le 19 mai 
1802 : elle fut divisée en 16 cohortes, et on 
lui affecta un traitement déplus de 5 millions. 
A la restauration , cette institution a été réor- 
ganisée sous le titre d’ordre royal de la Lé- 
gion-d'Honneur; il se compose de 80 grand'- 
croix, 160 grands-officiers, 4°° comman- 
deurs, 2,000 officiers, et d’un nombre illi- 
mité de chevaliers. Un grand-chancelier de 
l’ordre dirige l'administration de cette insti- 
tution , en perçoit les revenus , et fait acquit- 
ter les pensions accordées aux membres; trois 
maisons sont établies à S 1 . Denis, à Paris, et 
aux Loges , dans la forêt de S 1 . Germain-en- 
Laye, pour y élever et instruire, aux frais de 
l’ordre, 900 filles de légionnaires. 

Environ 72 ans avant la conquête des Gau- 
les par Jules César, les Marseillais, colonie 
de Phocéens établie dan9 cette conlrée depuis 
près de cinq siècles, ayant demandé aux 
Romains de les aider contre les peuples cir- 
convoisins jaloux de leur prospérité , ce fut 
pour le peuple-roi l'occasion de s'emparer 
d’une partie de la Gaule. Le pays qu’il con- 
quit, et où il fonda les villes d’Aix et de Nar- 
bonne, ne fut distingué d’abord que par le 
terme générique de P/'ovincia ( Provence ) ; 
c’est par cette province que César entra dans 
la Gaule, avec cinq légions, pour en faire la 
conquête, environ 60 ans avant J. C. Trois 
grandes nations, les Celtes, les Belges et les 
Aquitains, différens de langage et de coutu- 
mes, étaient alors répandues dans toute U 
Gaule, mais d’une manière très-inégale. Le 
territoire occupé par les Celtes avait pour 
bornes au N. la Seine et la Marne, à l’K. la 
partie supérieure du Rhin et les Alpes, au 
S. la Méditerranée et la Garonne, et à l'O. 
l’Atlantique; les Belges étaient au-delà de 
la Seine et de la Marne , et bordaient la par- 
tie inférieure du Rhin; les Aquitains étaient 
resserrés entre la Garonne et les Pyrénées. 
Le nom de Celtes s'appliquait alors à une par- 
tie des peuples des îles Britanniques, de l’illy- 
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rie, de l'Espagne et de la Germanie, aussi 
bien qu'aux babitans de la Gaule , mais le 
nom de Celtique n'était propre qu'au pays oc- 
cupé par ces derniers. Le successeur du con- 
quérant des Gaules, Auguste, qui obligea la 
plupart des cités à se servir des lois romaines , 
établit une division nouvelle de ce pays. L'A- 
quitaine fut étendue au-delà de la Garonne 
jusqu'aux Cévennes et à la § Loire , en y 
ajoutant i 4 peuples de la Celtique propre- 
ment dite, et subdivisée en trois, savoir : la 
première et la seconde Aquitaine , entre la 
Loire et la Garonne ; et U troisième entre ce 
dernier fleuve et les Pyrénées. Cette der- 
nière eut le surnom de Novcmpopulane, parce 
que les vingt peuples qui la formaient fu- 
rent réduits alors à neuf. La Celtique eut 
Lyon pour capitale et en prit le nom de Lyon- 
naise ; sa division , en deux parties , Lyon- 
naise première et Lyonnaise seconde, ne dura 
que jusqu'à Théodose I er , qui la partagea en 
quatre, en formant la Turonaise de la pre- 
mière , et la Sénonaise de la seconde ; l'em- 
pereur Maxime en fit une cinquième province 
qu'il nomma Maxima Sequanorum. La Belgi- 
que fut divisée eu Germanique supérieure ou 
première , et Germanique inférieure ou se- 
conde ; depuis elle le fut en Belgique pre- 
mière et Belgique seconde. Cette division ne 
comprenait ni la Gaule Cisalpine, ni la Nar- 
bonnaise , parce qu'elles étaient provinces de 
l’empire avant J. César. Nous ne parlerons 
pas de la Gaule Cisalpine qui ne fait pas partie 
du pays que nous décrivons j quant à la Nar- 
bonnaise , elle fut divisée , vers le temps de 
Valentinien i er , en Narbonnaise proprement 
dite , Viennaise , Alpes Maritimes et Alpes 
Cottiennes. La Gaule, divisée par Auguste, 
comprenait 97 peuples et 127 cités; on y 
comptait 3 millions de combattans , ce qui fait 
supposer une population de 9 à 10 millions 
d'individus. Du temps de Néron, les peuples 
s'étaient partagés et on en comptait 3 o 5 . Une 
grande partie des monumens antiques dont 
on admire les ruines à Nîmes, à Narbonne, 
et autres lieux du midi de la France , est due 
à la munificence d'Auguste; on doit aussi au 
séjour de ce prince dans les Gaules la fonda- 
tion d'un grand nombre de villes , entr'au- 
tres Soissons , S*. Quentin, Senlis , Poitiers, 
Troyes, Clermont-Ferrand, Autun. Sous 
Claude , un canal fut creusé pour joindre la 
Meuse au Rhin , et les embellissemens des 
villes du midi continuèrent. Jusqu'à la mort 
de l'empereur Commode, à la tin de l'an 194, 
les Romains furent possesseurs assez tran- 



quilles de la Gaule. Le défaut d’ordre établi 
pour la succession au trône livra bientôt l'em- 
pire à de continuelles agitations , et les bar- 
bares en profitèrent pour eu ravager les plus 
belles provinces. Aux Germains se joignirent 
alors un grand nombre de peuples, dont les 
noms étaient restés inconnus : les Allemands, 
les Goths , les Bourguignons et les Francs , 
dont il n'est question que sous le règne de 
Decius, au milieu du 111 e siècle. Vers 4 °° * 
Théodose avait chassé tous ces peuples de la 
Gaule et rendu le calme à l'empire ; ses deux 
fils, incapables de soutenir le fardeau que ce 
grand homme déposa dans leurs débiles mains, 
virent sous leur règne honteux la Grèce dé- 
vastée , l'Italie conquise , Rome saccagée , et 
la Gaule en proie aux fureurs des ligues ou 
confédérations des Bourguignons, des Van- 
dales , des Francs , des Alains et des Visi- 
goths. D’abord ces barbares n’eurent d'autre 
but que la destruction et le pillage ; quelques 
années après , ils songèrent à se fixer dans le 
pays conquis, et, en 4 * 3 » il* conclurent avec 
Honorius un traité par lequel ce prince céda 
aux Visigoths l'Aquitaine, et aux Bourgui- 
gnons la Germanie supérieure et la province 
dite Maxima Sequanorum. Pendant les dis- 
cordes civiles qui remplirent la fin du règne 
d'Honorius et celui de Valentinien son fils, les 
Visigoths attaquèrent la Narbonnaise; les Bour- 
guignons s'étendirent et les Francs envahi- 
rent le nord. C’est vers ce temps aussi qu'on 
place la fondation du petit royaume de Bre- 
tagne , dans l’Armorique , par Léon de Mé- 
riadec. 

Quelques auteurs prétendent que les Francs 
descendaient des Gaulois conduits par Sigo- 
vôze dans 1a Germanie; d'autres les font ve- 
nir de Scythie , d’autres de la Scandinavie , 
plusieurs de la Franconie : quelques anciens 
historiens français ont adopté la fablé qui les 
faisait sortir de Troie et descendre d'un 
Francus, fils de Murcomir et petit-fils de 
Priam ; Anténor raconte qu’arrivés de Troie 
en Pannonie ils y fondèrent une ville appelée 
Sicambrie. Ce qui est avéré, c'est que des tri- 
bus germaines qui habitaient la contrée si- 
tuée entre l'Occan, le Rhin, le Mein et 
l'Elbe , et connues du temps de César sous le 
nom de Saliens , Sicambres , Chamavcs , 
Bruclères, Frisons, Tcuctères, Cattes , Ché- 
rusques, Usipètes, Cauques, formèrent, sous 
le nom de Francs, une confédération pour 
se protéger contre les Romains. Suivant quel 
ques opinions, un de leurs chefs, nommé 
Pharamond , serait le fondateur de la monar- 
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chie française vers t\io ; cependant Clodion 
est le premier de leurs chefs à qui Ton con- 
naisse plus positivement un établissement 
dans quelque partie du nord de la Gaule : 
selon Grégoire de Tours , il occupait Duis - 
pargum, qu'on suppose être Duisbourg. Chil- 
dcric peut avoir résidé à Tournai , car on y 
a découvert sa sépulture ; quant à Mérovée, 
on ne pourrait affirmer son existence , s’il 
n’avait donné son nom à la première race des 
rois de France. En 48a , Clovis, fils deChil- 
déric, trouva les Visigoths et les Bourgui- 
gnons maîtres de la majeure partie de la 
Gaule ; les Romains se soutenaient encore 
dans la quatrième Lyonnaise jusqu’à la Loire, 
et Soissons était la résidence d’un de leurs 
généraux. Clovis vainquit ce général nommé 
Syagrius , se rendit maître de cette partie 
soumise à l'empire, et les garnisons romai- 
nes , investies en quelque sorte dans cette par- 
tie , s'associèrent au vainqueur, en conser- 
vant , avec leurs enseignes , les constitutions 
civiles et militaires qui leur étaient propres. 
En 496, la bataille de Tolbiac soumit les 
Allemands , et fut suivie du baptême de Clo- 
vis ; à celte occasion le pape Anastaae écri- 
vit à ce conquérant en le qualifiant de fils de 
leglisc , et ses successeurs ont conservé ce 
titre. La victoire remportée sur Alaric, en 
507 , près de Poitiers, rendit Clovis maître 
du pays que les Visigoths occupaient entre 
la Loire et la Garonne. Les quatre fils de ce 
prince lui succédèrent, en 5n, chacun dans 
une partie de son royaume; ils conquirent le 
territoire des Bourguignons, et se le partagè- 
rent en 534. Clotaire i rr hérita de tous ses 
frères , et ses quatre fils partagèrent de nou- 
veau le royaume en 56a. lin semblable par- 
tage eut encore lieu trois fois ^ous les Méro- 
vingiens , après que la réunion en un seul 
royaume eut été effectuée sous Clotaire n, 
de 61a à 628; sous Dagobert i* r , de 63 1 à 
638; et sous Clovis 11 , de 655 à 656. Mais 
cette division n’acquit aucune fixité , car le 
nouveau royaume de Bourgogne fut envahi 
tantôt par les rois d'Austrasie, tantôt parles 
rois de Neustrie. Le royaume d’Aquitaine 
tient peu de place dans l’histoire; et la di- 
vision fondamentale ne s'établit qu'entre les 
royaumes de Neustrie et d'Austrasie, les deux 
principaux et les derniers survivans. La forêt 
des Ardennes les séparait : la Neustrie s'é- 
tendait vers la Loire , et l'Austrasie vers le 
Rhin. Ces partages furent la cause de fré- 
quentes guerres civiles , de violences de tous 
genres , cl des crimes les plus atroces de 
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Frédégonde et de Brunehaut. Les leudes in- 
dignés conspirèrent , et Clotaire 11 leur dut 
les dépouilles des 61s de Oiildebert, Théo- 
debert et Thierry ; ces deux princes avaient 
soumis les Gascons en 6oa, Clotaire eut peine 
à les contenir. Dagobert hérita d'un pouvoir 
que les leudes avaient restreint beaucoup en 
le donnant à son père , et son autorité fut 
plus apparente que réelle; celte ombre de 
pouvoir disparut avec lui , et ses faibles en- 
fans ne furent que les premiers esclaves des 
maires qu'il leur avait donnés pour tuteurs. 

A la faveur des troubles qui agitèrent la 
France sous les rois fainéans , les Sarrasins 
purent pénétrer jusqu'à Poitiers , où ils fu- 
rent entièrement défaits en 7 3a , par Charles 
qui eut depuis le surnom de Martel ; celte 
victoire permit à ce maire du palais de laisser 
la France sans roi, et sa gloire ouvrit à Pépin 
le chemin du trône. La race de Pépin avait 
depuis long-temps , comme par droit hérédi- 
taire, le rang de maire du palais en Austra- 
sie ; Pépin , dit le Bref, prit sans coup férir 
le titre de roi en j5i. Chef des guerriers et 
de plus le premier des grands propriétaires , 
il jugea nécessaire de faire sanctionner son 
pouvoir par la religion qui était devenue celle 
du peuple : de là l'origine du sacre de nos 
rois. De ce règne datent aussi la grandeur 
temporelle des papes , qui , suivant le prési- 
dent Hénault , était nécessaire pour le repos 
général de la chrétienté , et l'admission du 
clergé dans les assemblées nationales qui 
étaient alors convoquées fréquemment. Pé- 
pin fut le père de Charlemagne : c'est peut- 
être le plus beau de ses titres à la reconnais- 
sance de la postérité ; la couronne se conserva 
pendant a35 ans dans sa race qui est appelée 
Carlicnne ou des Carlovingicns. Seul , dit 
M. Hallam, Charles s'élève comme un fanal 
sur une plage désolée, comme un roc au sein 
du vaste océan ; son sceptre était l'arc d'Ulysse 
qu’un bras plus faible ne pouvait tendre. En 
efTet, pendant son séjour en Jtalie, Charlema- 
gne s'attacha les savans les plus célèbres de 
cette époque, et à son retour en France, il éta- 
blit des écoles, fonda des académies et l'uni- 
versité. D' Aix-la-Chapelle , de Worms et de 
Paderborn où il résida le plus ordinairement, 
il fut en mesure de repousser les incursions 
des barbares en Occident , et les états qui se 
formèrent dans la Germanie , par le démem- 
brement de son héritage, qui comprenait tout 
l’empire d’Occidcnt, devinrent la digue qui 
les arrêta définitivement. Sa marine, assez 
puissante pour son temps , ne put réprimer 
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entièrement les ravages des Normands sur les 
eûtes de France ; ces pirates continuèrent 
leurs dévastations jusqu'en 91 1 , époque à la* 
quelle ils se filèrent dans la province nommée 
depuis Normandie. La puissance de Char- 
lemagne disparut avec lui : ses successeurs, 
sans autorité , virent promptement leur trûnc 
s'écrouler dans le gouffre de l'anarchie. Les 
titres de duc, de comte, de marquis, au lieu 
de désigner les officiers nommés par le roi 
pour commander dans les provinces , ne dé- 
signèrent bientôt que les maîtres de ces pro- 
vinces , car ces gouverneurs se les étaient 
Appropriées; chaque titulaire libre et fort se 
fit souverain dans ses domaines , la féodalité 
se forma, et la royauté subsista sans puis- 
sance. En 987 , Hugues Capet eut la force de 
se faire roi à l'exclusion de Charles , duc de 
Lorraine , oncle de Louis v ; il épousa Blan- 
che , veuve de ce dernier roi de la race car- 
lovingienne, et peu à peu les principaux 
feudataires , séduits par scs concessions ou 
scs promesses, avouèrent également le titre 
qu'il s'élait donné : il en fut de même du 
clergé et des moines en faveur desquels il re- 
nonça aux abbayes de S 1 . Denis et de S*. Ger- 
main. 

Les domaines de la couronne ne s'éten- 
daient guère, sous Louis v, au-delà du 
Soissonnais, du Laonnais, du Beauvaisis et 
de l'Amiénois ; Hugues Capet y joignit le 
duché de France , où se trouvaient Paris et 
l’Orléanais. La France était alors divisée en 
fiefs et arrière-fiefs : des seigneurs n'avaient 
Au-dessus d'eux que le roi , et chacun de ces 
vassaux immédiats comptait dans sa dépen- 
dance un grand nombre de vassaux qui en 
avaient encore une foule d'autres. Au nom- 
bre des premiers étaient les ducs d'Aqui- 
taine, de Bourgogne et de Normandie; les 
comtes de Toulouse, de Flandre, de Ver- 
mandois et de Champagne , les sires de Coucy 
et de Beaujcu, etc. Ces diverses seigneuries 
ont été réunies successivement à la couronne 
par donations , alliances ou conquêtes , et 
elles ont formé, jusqu'en 1790, la division 
du royaume. Hugues mourut à Paris dont il 
avait fait sa capitale. Robert, qu'il avait eu 
de sa première femme , Adélaïde , fille du duc 
d'Aquitaine, lui succéda en 996 : ce Robert 
est le premier roi de France qui ait encouru 
l'excommunication ; il ne laissa pas néan- 
moins de faire brûler des sectaires qui reje- 
taient tous les mystères comme des fables. 
On jugera de la barbarie du peuple à cette 
époque en apprenant que , pendant une fa- 



mine des plus affreuses , les hommes allèrent 
à la chasse des hommes , et que de la chair 
humaine fut exposée en vente. Henri i* r ne 
put recueillir l'héritage de son père qu'aprés 
l'avoir disputé , les armes à la main , à sa 
mère et à son frère Robert * il donna à ce 
dernier le duché de Bourgogne , dont son 
père avait hérité du frère de Hugues Capet. 
Philippe 1 er succéda à son père en 1060, 
mais ne prit les rênes du gouvernement qu'à 
quinze ans , après la mort du régent en 1 067 j 
un an avant, Guillaume , duc de Normandie , 
avait fait la conquête de l'Angleterre : de 
cette époque date la longue et cruelle riva- 
lité entre les deux couronnes. Au concile de 
Clermont, où Philippe fut excommunié pour 
avoir répudié Berthe, Urbain n inspira l’ar- 
deur des croisades ; ces expéditions religieu- 
ses contribuèrent à l'agrandissement du do- 
maine des rois , car la noblesse leur vendit 
beaucoup de terres pour avoir de quoi les 
entreprendre : c'est ainsi que le Berry fut 
réuni à la couronne en 1100. Elles donnè- 
rent aussi naissance aux armoiries ; les croi- 
sés, tout couverts de fer, avaient besoin de 
sc distinguer par quelqu'erablèmc. Pour la 
première fois depuis un siècle , on vit , sous 
le successeur de Philippe , Louis vi , sur- 
nommé le Gros , la France paraître tout en- 
tière armée pour repousser l'invasion de l'em- 
pereur d'Allemagne. 11 n'en avait pas été de 
même lorsque ce prince avait voulu prendre 
les armes contre Henri i er , duc de Norman- 
die et roi d'Angleterre : les seigneurs, dans 
la crainte de voir la puissance de la couronne 
s'agrandir, avaient refusé de l'assister; toute- 
fois ils ne purent s'opposer au rétablissement 
de la liberté communale qui restreignit beau- 
coup leur ponvoir. Louis vu , surnommé le 
Jeune, monté sur le trOne en 1137, s’occupa 
de l'organisation des communes ; dix années 
après , il se mit à la tête d'une croisade qui 
fut sans résultat : heureusement il avait con- 
fié la régence à l'abbé Suger, qui rendit la 
monarchie florissante , et sut le détourner de 
sc séparer d'Éléonore de Guyenne. Deux ans 
après la mort de cet abbé, en n 5 a, cette 
impolitique séparation fut consommée : Louis 
perdit le Poitou , le Limousin , et la Guyenne , 
comprenant la Guyenne propre et la Gasco- 
gne , que sa femme lui avait apportés en dot, 
et qui passèrent à Henri Plantagenet , déjà 
maître des duchés de Normandie, du Maine, 
et d'Anjou , et qu'ÉIéonore épousa en secon- 
des noces. Ce prince fut bientôt après choisi 
par Étienne pour son successeur au trône 
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d’Angleterre. Philippe n , que Louis vu avait 
eu de sa troisième femme Adélaïde de Cham- 
pagne , fut couronné en 1180, à l’âge de 
quinze ans; surnommé d’abord le Conqué- 
rant, il conserva le surnom d'Auguste. 11 
leva le premier subside général , qui prit le 
nom de dime-saladinc, parce qu'il fut destiné 
à défrayer les croisés qui marchèrent contre 
Saladin. 11 fit , avec Richard-Cœur-de-Lion , 
les dispositions de la troisième croisade dans 
laquelle il se signala , et , continuant la guerre 
que ses prédécesseurs n’avaient cessé de faire 
aux rois d’Angleterre , au sujet de la Nor- 
mandie, il parvint à réunir cette province à 
la couronne , en i ao4 , par droit de conquête ; 
il réunit aussi l’Anjou, le Maine, la Tou- 
raine et le Poitou, en les confisquant sur 
Jean-sans-Terre qui avait refusé de compa- 
raître comme son vassal. 11 avait réuni aussi 
à la couronne par échange, vers 1194» le* 
comtés de Vermandois et de Valois. Tandis 
que l'Orient résistait aux seigneurs français , 
croisés pour la quatrième fois , Innocent 111 
préparait une croisade d’un nouveau genre * 
l'extinction de la secte des Vaudois, plus 
connus sous le nom d' Albigeois, en fut l’ob- 
jet ; une espèce d'inquisition fut établie en 
1308 , pour en assurer le succès , et Philippe 
concourut à cette œuvre, lui qui avait con- 
fisqué peu d’auiiécs avant les biens des évê- 
ques , et résisté au pape qui l’avait excom- 
munié. La victoire de Bouvines, en i 3 i 4 > 
sauva la France menacée par une coalition 
de l’empereur Othon, des ducs de Brabant 
et de Lorraine , et des comtes de Flandre , 
de Hollande et de Namur : cette mémorable 
journée abaissa l’orgueil de l'empire, en- 
chaina des vassaux rebelles, et mit la France 
au premier rang parmi les monarchies de 
l'Europe. Avant Philippe , aucun de nos rois 
n'avait entretenu une armée sur pied en 
temps de paix. Louis vin est le premier des 
Capétiens qui n’ait pas été sacré du vivant de 
son père : à la mort de Philippe , en 1233 , 
il était âgé- de 36 ans , et il avait porté la 
couronne d’Angleterre pendant un an , après 
Jean-sans-Terre qui en avait élé dépouillé 
en 1 a 1 5 ; sa valeur lui avait mérité le surnom 
de Lion. 11 prit au successeur de Jean-sans- 
Terre, Henri ni, les provinces de Limousin, 
d'Âunis , de Quercy et de Roucrguc. Sous son 
règne , les assureraens devinrent fréquens et 
augmentèrent la puissance royale; la chevale- 
rie , dont l'origine remoute au temps de Char- 
lemagne , fut alors très-florissante. Louis vhi 
ne régna que quatre afts , laissant pour lui 



succéder Louis ix ou saint Louis, Âgé seule- 
ment de douze ans , et sa femme Blanche de 
Castille pour régente. 

Le règne de S 1 . Louis est célèbre par le 
concile de Toulouse où s'organisa régulière- 
ment , en 1229, le tribunal d’inquisition; 
par la répression de la révolte du comte de 
la Marche ; par la croisade où Louis fut fait 
prisonnier ; par les réglemens publiés sous le 
nom à'ètablissemens et dont l’application 
donna naissance à la magistrature ; par l’ac- 
croissement du pouvoir monarchique; par la 
réforme des usurpations du clergé , et par la 
croisade où S 1 . Louis trouva la mort. Ce 
prince pieux et charitable fonda beaucoup 
d'établissemens remarquables , entr 'autres , 
les Quinze- Vingts et la Sorbonne; sa justice 
et sa grandeur d'amc ont épuisé les éloges. 
Sa mère réunit à la couronne le Perche , qui 
lui fut donné en ia 36 ; en 1359, un traité 
entre la France et l'Angleterre confirma les 
confiscations faites par Philippe-Auguste , et 
rendit à Henri ut le Limousin , le Quercy et 
le Rouergue, à condition qu'il les tiendrait 
avec le reste de la Guyenne en hommage lige 
à la couronne de France. Philippe ni, sur- 
nommé le Hardi , vit mourir son père sur le 
sol africain eu 1270, et mit fin aux croisa- 
des qui avaient enlevé à l'Europe environ 
3,000,000 d’hommes, sans que l'Église y 
gagnât même Jérusalem. A défaut d’héritier, 
la succession d'Alphonse, frère de Louis ix, 
revint à la couronne • elle comprenait, outre 
plusieurs provinces données à ce prince de- 
puis leur réunion à la couronne, la Saintonge, 
l’Angoumois et le comté de Toulouse ou Lan- 
guedoc. Le massacre des Français en Sicile, 
appelé Vêpres siciliennes, eut lieu en 128a; 
une croisade s'ensuivit contre Pierre d'Ara- 
gon qui avait voulu en profiter , et le royaume 
d'Aragon fut donné au second fils de Phi- 
lippe , le comte de Valois, qui y renonça 
après beaucoup de négociations et de com- 
bats. Le règne de Philippe iv , dit le Bel , 
commencé en ia 85 , est fécond en grands 
événemens ; tels sont : les démêlés entre Phi- 
lippe et Édouard i er , qui amenèrent la con- 
fiscation de la Guyenne , qui cependant ne fut 
pas définitivement réunie à la couronne ; les 
emportemens de Boniface vm , auxquels Phi- 
lippe résista si courageusement pour main- 
tenir l'indépendance de la couronne, et qui 
firent assembler les états-généraux , où les 
communes dites le tiers-état furent convo- 
quées pour la première fois ; la révolte des 
Flamands qui remportèrent la victoire de 
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Courtrai en i3oa, ce qui fit rétablir dans 
ses états le fils ainé du comte de Flandre qui 
en avait été dépouillé par S 1 . Louis; enfin 
l'abolition de l'ordre des Templiers en 1 3 1 1 , 
consommée par de cruels supplices. Dans ce 
temps, Boniface institua le jubilé ; le parle- 
ment fut rendu sédentaire à Paris , et l'alté- 
ration des monnaies fut telle qu'elle excita à 
la révolte. De ce règne date la réunion de la 
Champagne et de la Brie à la couronne , par 
le mariage de Philippe avec Jeanne de Navarre 
héritière de ces domaines ; celle du vicomté 
de Soûle, donné au roi en i3o6, et celle du 
comté de Lyon, enlevé à Pierre de Savoie 
qui refusa le serment de fidélité. Louis x, 
surnommé le Hutin , ne régna que deux ans ; 
le besoin d’argent lui fit vendre l'affranchis- 
sement aux habitans de la campagne en 1 3i 5 , 
et rappeler les juifs pour les charger de taxes. 
Philippe v, surnommé le Long , lui succéda 
en i3i6; après lui régna Charles ït son 
frère , surnommé le Bel , qui eut à combattre 
Édouard n qui renouvelait scs prétentions 
sur la Guyenne. 

Charles-le-Bc! mourut sans enfant mêle 
en i3a8; Philippe vi, dit de Valois, petit- 
fils de Louis-lc-Hutin , lui succéda , et avec 
lui commença le règne de la seconde bran- 
che des Capétiens dite de Valois. Édouard m , 
roi d’Angleterre , neveu de Charles-le-Bel par 
sa mère , lui disputa cel héritage sous divers 
prétextes : la défaite de* Français à Crécy , 
le siège de Calais si célèbre par le noble dé- 
vouement de six bourgeois, sont des événe- 
raens de cette époque. Philippe rapporta à 
la couronne le duché de Valois que Louis x 
avait donné à son père; Humbert n lui doiina 
le Dauphiné en i34<), à condition que celui 
des enfans de France qui en jouirait pren- 
drait le titre de Dauphin. Jean son fils , monté 
sur le trône en i35o, fut obligé, six ans 
après , de marcher contre les Anglais qui ra- 
vageaient l'Auvergne et le Poitou ; fait pri- 
sonnier à la bataille de Maupertuis près de 
Poitiers, il ne dut sa liberté qu'au traité de 
Brétigny , en 1 36o , qui reconnut au roi d’An- 
gleterre , la Guyenne et le Limousin , et lui 
céda le Poitou , l'Aunis , la Saintonge et 
J’Angoumois. Pendant sa captivité, le Dau- 
phin eut à lutter contre des factieux comman- 
dés par Robert-le-Coq et Marcel , et soutenus 
peu après par la fameuse révolte des paysans 
nommée Jacquerie. Ce Dauphin devint le mo- 
dèle des rois , sous le nom de Charles v qu'il 
prit en i 364 * mérita le surnom de Sage. 
Dugucsclin , qu'il mit à la tète de ses trou- 



pes , fit rentrer en son pouvoir tout ce que 
son père avait perdu par le traité de Bréti- 
gny. Sous son règne, le grand schisme d’occi- 
dent éclata , et Charles sc déclara pour Clé- 
ment ; ce fut alors aussi qu'Édouard in abolit 
la langue française en Angleterre où elle était 
en usage pour tous les actes depuis la con- 
quête. Charles v aima les lettres et fonda la 
bibliothèque royale. Charles vi n'était que 
dans sa douzième année lorsqu'il perdit son 
père en i38o ; pendant toute la durée de son 
règne la cour changea perpétuellement de 
face , et le bien public fut sacrifié aux passions 
des oncles du roi pendant la régence, et aux 
exigences du pape Clément vu. Charles ne 
gouverna pas long-temps seul : la frayeur et 
la chaleur égarèrent sa raison lorsqu’il tra- 
versait la forêt du Mans , et bientôt, à la fa- 
veur de sa démence , Isabeau de Bavière, sa 
femme , le maîtrisa. L’assassinat du duc d'Or- 
léans par le duc de Bourgogne fit naître la 
guerre civile ; Henri v en profita pour passer 
en France : la bataille d'Azincourt lui promit 
de rapides conquêtes ; enGn il conclut à Troyes 
le traité par lequel il devait être gendre et 
héritier de Charles vi, mais Charles lui sur- 
vécut deux mois. Son fils Charles vu, cou- 
ronné à Poitiers en 14 ^ 2 , eut à combattre 
des factions intestines et des troupes étran- 
gères; le duc de Bedford, frère de Henri v, 
régent de France pendant la minorité de 
Henri vi , avait entre ses mains tout le 
royaume , à l'exception du Languedoc , du 
Dauphiné . du Berry , du Poitou , de la Sain- 
tonge , de la Touraine et de l'Orléanais. Char- 
les , abattu par l’adversité , oubliait ses de- 
voirs au sein des plaisirs ; le comte de Dunois, 
qui combattait pour lui , était assiégé dans 
Orléans dont la prise allait décider du sort 
delà monarchie, lorsqu'une simple paysanne, 
Jeanne d’Arc, sc présenta pour le secourir : 
cette jeune fille fit lever le siège de la ville 
d'où elle prit le surnom de pucclle d’Orléans, 
et fit sacrer le roi à Reims. La condamnation 
de cette héroïne est suffisamment connue pour 
la honte de ceux qu’elle avait vaincus. Char- 
les vu continua de battre les Anglais , les ex- 
pulsa de la Normandie qui fut réunie pour 
toujours à la couronne, reprit la Guyenne et 
les chassa entièrement de France en 1 45 x ; il 
mourut dix ans après. 

La fourberie, les injustices et les cruautés 
de Louis xi ont rendu sa mémoire odieuse ; 
Charlcs-le-Témérairc , duc de Bourgogne , fut 
pour lui un redoutable adversaire : la mort 
de ce prince sans héritier mâle lui laissa le 
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duché de Bourgogne qui fut réuni à la cou- 
ronne en 1^77 , malgré les prétentions de 
Maximilien d'Autriche qui épousa la veuve 
de Charles. En 1481, Charles , dernier comte 
de la maison d'Anjou , lui laissa par testa- 
ment la Provence avec ses droits sur les royau- 
mes de Naples et de Sicile. Louis xi établit 
les postes , encouragea le commerce , et tenta 
d'introduire l'uniformité des poids et mesu- 
res ; i) conquit le Boulonais en 1481 , et mou- 
rut en 1 483 , laissant un successeur de 1 3 ans, 
et pour régente, Anne de France, sa sœur 
aînée. Charles vm , en épousant Anne de 
Bretagne en 1491 , acquit le grand fief dont 
elle était héritière, et le réunit à la couronne; 
moins prudent que son père qui avait né- 
gligé les droits sur Naples et la Sicile , dont 
il avait hérité , il passa en Italie d'où il re- 
vint après d'inutiles succès en 1496. 

Louis xii fut le seul roi de la branche 
capétienne dite d'Orléans-Valois ; comme il 
lui importait de ne pas perdre le duché de 
Bretagne , il épousa la veuve de Charles après 
avoir répudié Jeanne de France. En i5oo, 
deux ans après son arrivée au trône , il son- 
gea à la couronne de Naples, et à Milan sur 
lequel il avait des droits par sa mère ; la con- 
quête ne fut pas moins facile qu'elle l'avait 
été pour Charles vm , mais elle fut aussi in- 
fructueuse. Il ne réussit pas mieux contre les 
Vénitiens, grâce aux intrigues du pape 
Jules 11 qui sut paralyser la fameuse ligue de 
Cambrai dès qu'elle lui fut inutile. Toutefois 
Louis crut devoir se venger du pape par les 
armes , et la guerre fut approuvée par le clergé 
qui accorda un subside sur ses biens; la pre- 
mière expédition ne fut pas heureuse , et 
Louis mourut au moment où il en préparait 
une seconde. Ce prince mérita le surnom de 
Père du peuple : il n’exigea jamais de nou- 
veaux. subsides, mais il établit la vénalité des 
charges. 

François 1" , prince du sang , arrière- 
petit-fils du duc d'Orléans assassiné par le 
duc de Bourgogne, succéda à Louis xu en 
i5i5; il profita des préparatifs de son pré- 
décesseur pour faire une nouvelle expédition 
dans le Milanais, et en i 5 i 8, il signa un 
concordat avec Léon x. Cependant Charlcs- 
Quint était parvenu à l’empire et s'était ligué, 
contre la France , avec le pape , l’Angleterre , 
Ferdinand d’Autriche , les Vénitiens , le duc 
de Milan , les Florentins et les Génois, et le 
connétable de Bourbon , mal récompensé , 
s'était révolté. François se défendit partout, 
secondé par Bayard ; il eut l'imprudence de 



passer en Italie, et fut fait prisonnier a la 
bataille de Pavie. Il se racheta en promet- 
tant , par le traité de Madrid , de céder plu- 
sieurs provinces , mais il ne l'exécuta pas ; la 
guerre recommença eu Italie et fut terminée 
par la paix de Cambrai. La révolte du con- 
nétable de Bourbon fut cause de la confisca- 
tion de l'Auvergne , du Bourbonnais et de la 
Marche , au profit de la couronne ; un traité 
avec les Bretons, en iÔ3a, donna définiti- 
vement leur province à François i* r , qui 
avait épousé Claude, héritière d'Anne. Le 
règne de ce prince a vu naître le luthéranisme 
et le calvinisme , et les établissement des Fran- 
çais au Canada ; le collège de France et l’im- 
primerie royale furent fondés par ce monar- 
que, et depuis son ordonnance les actes publics 
ont été écrits en français : Le Havre, Fontai- 
nebleau et le Louvre lui sont dus. Henri 11 , 
gouverné par Diane de Poitiers sa maîtresse , 
qu'il fit duchesse de Valentinois , fut assez 
guerrier ; le duc de Guise lui rendit Calais 
qui était au pouvoir des Anglais depuis près 
de aoo ans, et défendit, contre Charles- 
Quint , Metz , qui passa sous la protection de 
la France, ainsi que Toul et Verdun. Lors- 
que son fils François 11 monta sur le trône , 
en i 559 , trois factions puissantes divisaient 
la cour : celle des princes du sang , Antoine 
de Bourbon , roi de Navarre , et son frère 
Louis i cr , prince de Coudé; celle des Guise, 
oncles de Marie Stuart femme du roi , et celle 
des Montmorency. Ce règne de 1 7 mois ser- 
vit comme d'introduction à celui de Char- 
les ix ; les semences de guerres de religion 
commencèrent à éclore par les soins de Cathe- 
rine de Médicis, mère du roi , et par les sup- 
plices qui punirent la conjuration d'Amboise. 

Le massacre de Vassy, quatre guerres civiles 
successives, et le massacre de la S 1 . Barthé- 
lemy, sont les évenemens qui ont signalé à la 
postérité le règne du second fils de Catherine 
de Mcdicis ; ce qu'on y trouve d'important 
pour les études de géographie historique, 
c'est l'envoi d'une colonie en Amérique par 
l'amiral de Coligny. Le troisième fils de Cathe- 
rine, Henri 111, sut couvrir du manteau de la 
religion scs turpitudes et ses débauches; la li- 
gue , qu’il favorisa d’abord et qu’il fut ensuite 
obligé de combattre avec l’aide de Henri , roi 
de Navarre , troubla son royaume et fut cause 
de sa mort. Il périt assassiné à S 1 . Cloud par 
Jacques Clément , en 1689 : avec lui finit la / 
branche dite de Valois. 

Le cardinal de Bourbon , qu'on vit sous 
Henri 111 à la tète de la ligue, fut proclamé 
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roi sous le nom de Charles % , et Henri , roi 
de Navarre, héritier légitime de la couronne, 
fut obligé de l’acheter au prix du sang de ses 
sujets, et en abjurant la foi protestante pour 
la foi catholique. Les jésuites avaient été éta- 
blis en France sous Charles ix, Henri iv les 
bannit en 1695 ; trois ans après il rendit 
rédit de Nantes , portant liberté de cons- 
cience pour les calvinistes. Jusque-là Phi- 
lippe 11 n’avait cessé de profiter des dissen- 
sions de la France pour l'attaquer et lui ravir 
quelques provinces ; le traité de Vervins lui 
fit rendre tout ce qu’il avait pris en Picar- 
die : il en fut de même du duc de Savoie, 
qui céda en 1601 la Bresse et le Bugey pour 
le comté de Saluccs qu'il avait envahi. En 
i 6 o 3 , les jésuites furent rappelés. Henri ne 
porta pas tranquillement la couronne ; on 
assure que Ravaillac, qui parvint à l’assassi- 
ner en 1610, fut au moins le cinquantième 
conspirateur contre ce prince. La sagesse du 
ministère de Sully contribua beaucoup à la 
prospérité de la France sous le meilleur des 
rois. Le Béarn, la Navarre française et le 
comté de Foix furent réunis à la France par 
Henri. Sous Louis xm, les guerres de reli- 
gion continuèrent ; son ministre, Richelieu, 
affermit et augmenta le pouvoir de la cou- 
ronne, colonisa les iles de Saint-Christophe, 
de la Martinique , de la Guadeloupe , et 
Cayenne, dans la Guyane; établit l'académie 
française , et prépara le siècle de Louis xiv. 
Au milieu des dissensions civiles, la prise 
d'Arras amena la réunion de l’Artois à la 
couronne en i64o, et l'année suivante la 
Cerdagne et le Roussillon furent conquis. A 
la mort de Louis xm, en 1643, la France 
était alliée à la Suède , à la Hollande , à la 
Savoie, et au Portugal, et soutenait contre 
l’Empire et l'Espagne une guerre ruineuse 
aux deux partis , entreprise par Richelieu 
pour abaisser la puissance autrichienne ; elle 
n’avait en tout qu'environ 80,000 hommes 
effectifs sur pied. La marine, anéantie de- 
puis des siècles, rétablie un peu par Riche- 
lieu , fut ruinée sous Mazarin ; Louis xm 
n'avait qu'environ 45 , 000, 000 de revenu or- 
dinaire , qui revenaient à peu près au double 
en mounaic de notre temps. 

Durant la minorité de Louis xiv , la mère 
de ce prince étant régente , la guerre conti- 
nua contre la maison d’Autriche. Condé rem- 
porta victoire sur victoire ; mais bientôt l’ar- 
gent manqua , et les moyens employés par 
Mazarin pour s'en procurer donnèrent nais- 
sance à une guerre civile où sc distingua le 



cardinal de Retz comme partisan des fron- 
deurs : c’est ainsi qu'on nommait les rebel- 
les. Condé , qui avait d’abord suivi le parti 
de la cour, s’en détacha, et combattît Tu- 
renne. Le renvoi du cardinal apaisa la ré- 
volte en i 65 a ; mais ce ministre ne tarda pas 
à être rappelé par Louis xiv lui-même. Au 
milieu des tumultes de la guerre civile , Ma- 
zarin avait conclu la paix de Munster en 1 643 , 
par laquelle l’empereur céda la souveraineté 
de l’Alsace à la France, qui acquit en même 
temps Metz, Toul et Verdun. Condé ne ren- 
tra en grâce qu’après avoir combattu pendant 
huit ans à la tête des Espagnols , qui 11'a- 
vaient pris aucune part au traité de Munster, 
et ne mirent bas les armes qu'en 1659 à la 
paix des Pyrénées, cimentée par le mariage 
de Louis xiv avec l'infante Marie-Thérèse, 
et qui assura à la France le Roussillon et la 
cession du Charollais. Louis xiv ne gouverna 
par lui-méme qu’après la mort de Mazarin 
en 1661 ; durant le ministère de ce cardinal, 
les Français s'étaient établis aux lies de Ma- 
rie-Galante , S 1 . Barthélemy , Bourbon et la 
Grenade, et les boucaniers français avaient 
pris possession de la partie occidentale de 
Saint-Domingue. Les finances , rétablies par 
les soins de Colbert , permirent à Louis xiv 
d’acheter Dunkerque en 1662 : cette même 
année la compagnie des Indes fut établie ; 
deux ans après le Sénégal fut colonisé , et 
l’établissement de Fort-Dauphin à Madagas- 
car eut lieu en iG 65 . La conquête de la Flan- 
dre en 1667 , et celle de la Franche-Comté 
en 1668 , furent suivies dé la paix d’Aix-la- 
Chapelle, à laquelle Louis rendit cette der- 
nière province. Deux ans après , il se prépara 
pour la conquête de la Hollande; en 1672, 
il avait mis cette république à deux doigts 
de sa perte , mais il ne sut pas profiter de ses 
succès. L’année suivante, l'Empire, l'Espa- 
gne et la Hollande furent ligués contre lui et 
contre l'Angleterre , qu’il s'était alliée à force 
d'argent, mais qui l’abandonna peu après. 
D’Estrées sur mer, Condé, Turcnnc et Vau- 
ban sur terre , étaient à la tête des forces. 
En 1676, d’Humières, Schomberg, La Feuil- 
lade , Luxembourg et de Lorgcs étaient au 
siège de Valenciennes ; de Noailles sc distin- 
guait dans les Pyrénées, et Duquéne sur mer. 
En 1678, Louis proposa la paix, qui fut si- 
gnée à Nimèguc, lui conserva une grande 
partie de la Flandre, et lui donna la Fran- 
che-Comté, ainsi que l'îlc île Corée; Pile 
Saint-Martin fut alors colonisée. Deux ans 
apres , l'hôtel- de- ville de Paris lui défera le 
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nom de Grand. La prise de Strasbourg en 
x68i , l'achat de Casai, les prétentions sur 
Alost, donnèrent de nouvelles craintes à l’Eu- 
rope. En ce temps la France avait plus de 
100 vaisseaux de ligne et 60,000 matelots; 
.elle fondait les ports de Toulon et de Brest; 
elle inventait les galiotes à bombes avec les- 
quelles elle punit deux fois Alger, et, peu 
après, Gènes, qui avait aidé les Algériens ; 
enfin elle faisait fortifier plus de cent cita- 
delles. En même temps que nos possessions 
d’outre-mer s'augmentaient, en i 685 , de la 
Nouvelle-Orléans et de la Louisiane, les dra- 
gonnades et la révocation de l'édit de Nantes 
chassaient de France plus de 5 oo,ooo p rotes- 
tans qui excitèrent à la guerre contre Louis 
toutes les puissances de l'Europe déjà solli- 
citées par l'ambitieux prince d'Orange. Ce 
dernier, ayant détrôné son beau-père Jac- 
ques n , fut roi d'Angleterre sous le nom de 
Guillaume 111 ; les secours que Louis donna 
au prince fugitif alimentèrent une guerre as- 
sez longue , qui se termina à l'avantage de 
l'usurpateur. Cependant la France entretint 
presque toujours cinq corps d'armée contre 
les puissances liguées : Catinat commandant 
en Italie, vainquit à Staifarde et à Marsaille ; 
Luxembourg fit de même à Fleurus, à Stein- 
kerque , à Nerwinde ; quelques revers suivi- 
rent, et la paix fut signée à Kiswicken 1697 î 
elle ne dura pas plus de trois ans : les pré- 
tentions à la succession du roi d'Espagne agi- 
tèrent une partie de l’Europe. Après des in- 
trigues sans nombre, Charles 11 désigna pour 
son héritier le duc [d’Anjou , petit-fils de 
Louis xiv ; l'empereur soutint les prétentions 
de son fils l'archiduc Charles à cette succes- 
sion , et l’Angleterre le seconda. Les Fran- 
çais furent d'abord victorieux sous les ordres 
de Villars et de Vendôme ; mais ensuite Eu- 
gène et Marlborough , libres d’agir suivant 
les circonstances , eurent l'avantage contre 
les généraux français , obligés de suivre les 
ordres que Chamillard , ministre inhabile , 
leur envoyait de Versailles. Une flotte an- 
glaise s'empara de Gibraltar, que l’Angle- 
terre ne restitua jamais. Nous ne pouvons 
rapporter tous les événemens de cette guerre 
malheureuse ; nous citerons ceux qui ont eu 
quelques conséquences : la bataille d'Hoch- 
stedt fit abandonner à Louis tout le pays du 
Danube au Rhin ; celle de Ramilties , toute 
la Flandre jusqu'aux portes de Lille; et la 
déroute de Turin chassa les Français d'Italie. 
La guerre avait ruiné le royaume, l’biver de 
1 709 acheva d'y porter la désolation. Louis xiv 



demanda la paix, mais il ne put supporter ni 
les conditions qu'on lui offrit, ni les humilia- 
tions faites à ses ambassadeurs; la guerre 
continua, et le duc de Vendôme vint à bout 
d’établir solidement Philippe v sur le trône. 
Sur ces entrefaites , des intrigues changèrent 
les résolutions du cabinet de Londres : Marl- 
borough fut rappelé ; on entama des négo- 
ciations de paix que la victoire de Villars à 
Denain fit terminer à Utrecht plus prompte- 
ment que Louis ne s'y attendait. Cette paix , 
signée en 1713, stipula la cession de la Nou- 
velle-Écosse , voisine du Canada , et de l'ile 
Saint-Christophe aux Anglais, et la démoli- 
tion de Dunkerque. Durant ces guerres le 
Nivernais avait été réuni à la couronne en 
1707, et des Français s’étaient établis à 
l'ile de France et dans l'ile Royale ou Cap- 
Breton. 

Louis xiv mourut en 1715. Les désastres 
des dernières guerres furent en partie répa- 
rés sous la régence du duc d'Orléans. En 
1718 , les projets ambitieux du cardinal Al- 
beroni forcèrent la France à la guerre con- 
tre l'Espagne, conjointement avec l’Angle- 
terre et la Hollande; le renvoi du ministre 
mit fin à la guerre en 1720. L'année précé- 
dente , l’ile Saint-Jean , dans le golfe Saint- 
Laurent , avait été colonisée, et dans le mémo 
temps , le système de Law désolait la France. 
La paix dura i 3 ans; elle n'eut peut-être pas 
été troublée aussitôt , si l'empereur Charles vi 
n'avait pas empêché Stanislas Leckzinski , 
beau-père de Louis xv , d'être réélu roi de 
Pologne. L'Espagne et la Sardaigne se joi- 
gnirent à la France : l'empereur, chassé d'I- 
talie, demanda la paix, qui fut conclue à 
Vienne en 17 36 , et stipula la cession du 
Barrois et de la Lorraine à Stanislas , à con- 
dition qu'ils passeraient à la France à la 
mort de ce prince , qui arriva 3 o ans après. 
Charles vi mourut sans enfant mâle : sa suc- 
cession réclamée par Charles Albert, élec- 
teur de Bavière, Auguste m,roide Pologne, 
et Philippe v , roi d'Espagne, arma l'Europe. 
La France soutint l'électeur de Bavière ; 
l'Angleterre, la Hollande et la Sardaigne 
prirent parti pour la maison d'Autriche. Le 
maréchal de Saxe battit les Anglais à Fonte- 
noy en 1745 > mais ceux-ci , disposant d'une 
marine nombreuse , envahirent quelques co- 
lonies françaises , et bientôt Louis xy n’eut 
plus que deux vaisseaux de ligne à leur op- 
poser. La paix d'Aix-la-Chapelle, en 1748 , 
ne changea rien à la situation de la France; 
mais le traité, rédige en termes vagues, pré- 
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para la guerre de 1755 , si fameuse sous le 
nom de guerre de sept ans , et terminée par 
le traité de Versailles en 1763, qui laissa 
aux Anglais les Iles Royale et Saint-Jean , le 
Canada avec toutes les terres à la gauche du 
Mississipi , excepté la Nouvelle-Orléans ; la 
Grenade et le Sénégal, et stipula la renon- 
ciation de la France à la Dominique, à Ta- 
bago et à Saint-Vincent , en laissant à cette 
puissance Sainte-Lucie qu’elle avait prise en 
1766. En 1704, des colons français de la 
Guadeloupe s'étaient établis à la Désirade et 
aux Saintes. Les jésuites venaient d'étre 
chassés de nouveau , lorsque l'ile de Corse 
fut cédée par les Génois en 1768. L'année 
suivante la France céda la Louisiane à l’Es- 
pagne , et acheta toutes les possessions de la 
compagnie des Indes , c'est-à-dire Pondiché- 
ry , Chandernagor , Mahé , Karikal et leurs 
dépendances , que cette compagnie avait ac- 
quises de 1676 a 1739. Louis xv, mort en 
1774 , a fondé l'École militaire , et fait bâtir 
l’église de S le . Geneviève (le Panthéon), à 
Paris , le pont de Neuilly , et beaucoup d'au- 
tres monumens remarquables. 

Louis xvi hérita d'un royaume sans argent, 
sans crédit, sans troupes, sans lois et sans 
nusurs. 11 ne nous appartient pas de détail- 
ler les moyens qui furent employés pour re- 
médier aux maux de la nation ; nous n'indi- 
querons que les événemens qui ont apporté 
des changemens remarquables dans l’aspect 
du pays : de ce nombre est la reconnaissance 
de l'indépendance des colonies anglaises de 
l'Amérique auxquelles Louis xvi envoya des 
secours , et qui fut cimentée par le traité de 
paix de 1783. Par ce traité , qui effaça l’hu- 
miliation de Dunkerque , la France obtint la 
cession de Tabago, la restitution desétablis- 
semens sur le Sénégal , et le droit de com- 
mercer sur les côtes de l'Inde, et de péchera 
Terre-Neuve et aux îles voisines de Saint- 
Pierre cl de Miquelon. En 1777, des établis- 
semens furent formés à La Calle et à Bona , et 
en 1784, S*. Barthélemy fut cédé à la Suède. 
En 1786, un traité de commerce entre la 
France et la Grande-Bretagne parut devoir 
être la base d'une bonne harmonie durable 
entre les deux royaumes; mais les événemens 
de la révolution en ordonnèrent autrement. 
L'agitation qui se manifesta dès la réunion de 
l'assemblée des notables, en 1787, alla tou- 
jours croissant jusqu'à la convocation des états- 
généraux , en 1789. Ces états prirent le titre 
d'assemblée nationale constituante , abolirent 
la torture , les vœux monastiques , les lettres 



de cachet, les douanes intérieures, les dîmes 
et les droits féodaux, les maîtrises, ju- 
randes, etc.; réformèrent la jurisprudence 
criminelle , reconnurent la liberté des cultes, 
consacrèrent la liberté individuelle et l'éga- 
lité proportionnelle des charges publiques , 
divisèrent le territoire en départemens, éta- 
blirent la garde nationale et un système de 
finances uniforme et simple , et s'emparèrent 
d'Avignon et du Comtat-Venaissin. Mais en 
même temps qu’ils préparèrent de grands 
biens, ils laissèrent tout principe religieux 
anéanti , les mœurs au dernier terme de dé- 
bordement , le droit île propriété miné dans 
scs fondemens; les finances , les armées , les 
flottes, les colonies dans une extrême confu- 
sion , et on doit les regarder comme la cause 
principale des calamités dont la France a été 
désolée depuis. L'assemblée législative rem- 
plaça l'assemblée constituante le i rr octobre 
1791 5 pendant sa session, la Prusse, l’Au- 
triche et le roi de Sardaigne sc coalisèrent 
contre la France , l'insurrection vendéenne 
commença, les colonies furent dévastées, et 
le roi fut mis au Temple. Cette assemblée 
laissa les finances dans l'anéantissement après 
l'émission de deux milliards deux cents mil- 
lions d'assignats, institua les visites domici- 
liaires , développa l'anarchie , et les massa- 
cres de septembre marquèrent ses dernières 
séances. 

La convention nationale ne commença pas 
sous des auspices plus favorables. Dès sa pre- 
mière assemblée, le ai septembre 179a. elle 
discuta l’abolition de la royauté, et proclama 
la république; le ai janvier suivant, clic fit 
décapiter l'infortuné Louis xvi. Pendant ce 
temps , les troupes prussiennes furent forcées 
d'évacuer le territoire français ; la victoire de 
Jemmapes prépara la conquête de la Belgi- 
que, et les succès en Savoie et dans le comté 
de Nice firent décréter la réunion de ces pays 
à la France. Désireuse de répandre ses maxi- 
mes au dehors, la convention déclara ensuite 
la guerre à l'Angleterre, à la Hollande et à 
l'Espagne, et l’Europe se ligua contre elle ; for- 
cée de résister non-seulement à ces trois puis- 
sances , à ta Prusse et à l'Autriche, mais 
encore à tout l'empire d’Allemagne , au Por- 
tugal , aux Deux-Siciles , à l'état ecclésiasti- 
que, au roi de Sardaigne, et aux Vendéens 
qui continuent de l'inquiéter, elle ordonne 
une levée en masse. Tandis que, dans l'inté- 
rieur, le sang ruisselle sur les places publi- 
ques , et que des villes entières sont livrées à 
la dévastation et au carnage , les armées de 
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la république , victorieuses en Belgique , du 
côté de l'Espagne et en Allemagne , prépa- 
rent là réunion des pays de Porentruy et de 
Montbéliard , et les traités conclus à la fin 
du régime de la terreur avec la Toscane, la 
Prusse , les Provinces- Unies qui cèdent tout 
le territoire batave à la gauche de l’Escaut 
occidental . ainsi que sur les deux rives de la 
Meuse, au S. de Vcnloo, et y compris cette 
place , et avec l'Espagne, qui cède la partie 
orientale de S 1 Dominguc. Avant la mort de 
Robespierre (juillet 1794)9 qui mit fin au ré- 
gime de la terreur, la convention avait aboli 
les académies , les sociétés scientifiques , et 
le culte catholique , qu'elle avait remplacé 
par celui de la raison ; elle avait décrété l'a- 
bolition de tous les chateaux-forts , tours ou 
tourelles garnis de créneaux, et peu après 
elle plaça les monumens sur la surveillance 
des autorités , ce qui fut cause de la destruc- 
tion de tant de chefs-d'œuvre, sous prétexte 
qu'ils retraçaient des signes de féodalité. On 
lui doit néanmoins l’école normale , l'école 
polytechnique, l'établissement de poids, me- 
sures et monnaies uniformes , suivant le sys- 
tème décimal, et le conservatoire de musique ; 
elle revint aussi sur scs premiers décrets en 
rendant les églises au culte catholique, et 
remplaçant l'académie par l'institut des scien- 
ces et des arts. Ce sont les ateliers qu'elle a 
crées et les mesures qu'elle a improvisées 
pour la défense du territoire qui ont donné 
naissance à une grande partie des progrès 
que les arts et les sciences ont faits de nos 
jours , et que nous avons énumérés dans cet 
article. Lorsque le directoire remplaça la con- 
vention , le a6 octobre 1795 , la guerre con- 
tinuait contre l'Autriche en Allemagne et en 
Italie, et contre l'Angleterre, qui s'était em- 
parée de tous les établissemens français au 
Bengale , sur les côtes de Coromandel et de 
Malabar; de Tabago, de la Martinique, et 
d'une partie de S 1 . Dominguc; elle avait pris 
aussi la ville de Toulon , dont la reprise dé- 
cela le génie de Bonaparte. La guerre de la 
Vendée ne s'éteignit qu'en mars 1796, dans 
le sang de Charrette. Ailleurs les armes ré- 
publicaines furent presque toujours victo- 
rieuses : le roi de Sardaigne fit la paix le 1 5 
mai 1796 en cédant la Savoie, Nice et Tende; 
l'Espagne fit une alliance offensive et défen- 
sive , et déclara la guerre à l'Angleterre ; le 
roi des Dcux-Siciles fit aussi la paix ; la Corse, 
où les Anglais avaient été reçus en juin 17941 
rentra en septembre 1 798 sous la domination 
française; par le traité de Tolentioo de jan- 
Dict. Géocb. 6. 
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vier 1797 1 k P a P e renonça à ses prétentions 
sur Avignon et le Comtat-Venaissin , et céda 
Bologne , Ferrare et la Romagnc à la républi- 
que Cisalpine qui venait d'étre formée. Enfin 
le traité de paix de Campo-Formio finit la 
première guerre continentale de la révolu- 
tion, le 17 octobre suivant, et l'Autriche 
céda les Pays-Bas à la France, le Milanais, 
le Mantouan et le Modcnais à la république 
Cisalpine, et les îles Ioniennes, que la France 
retint. 

Aussitôt après le traité de Campo - For- 
mio , le directoire se prépare à la guerre 
contre l'Angleterre , en même temps qu’il en- 
voie au congrès de Rastadt traiter de la paix 
avec l'empire d'Allemagne ; il envahit la 
Suisse sous prétexte de dompter les Vaudois 
révoltés , réunit par un traité les villes libres 
de Mulhouse et de Genève à la France ; en- 
voie le général Bonaparte en Égypte, et 
arme 1 a république contre la Russie , l’An- 
gleterre, la Porte-Othomane , les Deux-Si- 
ciles, et les autres puissances continentales 
hors l'Espagne et la Prusse. Bonaparte, de 
retour de sa malheureuse mais glorieuse ex- 
pédition d'Égypte, abolit le directoire, et 
crée, le 10 novembre 1799 , le gouverne- 
ment consulaire dans lequel il occupe la pre- 
mière place. La victoire d'IIcliopolis en 
Égypte , le passage des Alpes , la victoire de 
Marcngo , celles d'Hoclistedt et de liohen- 
lindcn , sont les événemens les plus remar- 
quables pour les armées françaises pendant 
l'année 1800. Cette même année , l'Espagne 
rendit la Louisiane, que les États-Unis ache- 
tèrent à la France en i 8 o 3 . L'année sui- 
vante, la paix sc conclut le 9 février à Luné- 
ville, avec l'Allemagne: les cessions du 
traité de Campo-Formio sont confirmées; le 
Rhin , jusqu'au territoire hollandais, devient 
la limite de la France; la Toscane, érigée 
en royaume d'Étrurie , est cédée à l'infant 
de Parme, en dédommagement des duchés 
de Parme , de Plaisance et de Guastalla , qui 
passent à la république Cisalpine , et l'indé- 
pendance des républiques Batave, Helvéti- 
que, Ligurienne et Cisalpine, est reconnue. 
Én mars , la paix se fait avec le roi de Na- 
ples, qui cède ses droits surl'ile d'Elbe, ainsi 
que Piombino et les présides ; en septembre 
avec le Portugal , qui étend les limites de la 
Guyane Française jusqu’à l’embouchure de 
l’Amazone, limite reportée l'année suivante 
à ao 1 . plus au N. ; en octobre avec la Russie. 
En 180a, le traite d Amiens entre les répu- 
bliques Française et Batave et l'Espagne d'une 
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part, et l’Angleterre <le l’autre, termina une 
guerre de neuf années : l’Angleterre rendit à 
la France les colonies dont elle s'était em- 
parée, et la république ne perdit rien de ses 
conquêtes , au nombre desquelles se trouvait 
le Piémont; elle reconnut cependant la répu- 
blique des Sept -îles. Les ordres de chevale- 
rie et les marques de distinction abolies en 
*79 l i furent remplacées en 1802 par l’ordre 
de la Légion-d’Honneur ; peu après , la paix , 
signée avec la Porte , assura la libre naviga- 
tion de la mer Noire aux marchands français. 
Cependant l'ambition du premier consul ne 
s'était pas apaisée depuis la paix : il s’était 
fait nommer président de la république Cis- 
alpine , qui avait pris alors le nom de répu- 
blique Italienne ; il avait imposé de nouvelles 
lois à la république Ligurienne, et, pour 
soutcuir sa médiation chez les Suisses , il ve- 
nait d'envoyer 3o,ooo hommes dans leur 
pays ; il armait dans les ports sous prétexte 
d’une nouvelle expédition contre S*. Domin- 
guc , qui s'était révolté en 1801 , mais effec- 
tivement contre l’Angleterre. Cette puissance 
ne s'y trompa pas et rompit la paix en mai 
i8o3. La perle de S 1 . Dominguc fut le pre- 
mier désastre amené par la rupture avec l’An- 
gleterre , qui seconda les noirs révoltés ; elle 
précéda de quelques mois l’avènement du 
premier consul au trône impérial. 

Napoléon fut couronné empereur des 
Français le 18 mai i8o4> et sacré par le 
pape le 2 décembre; l’année suivante il se 
fit couronner roi d'Italie , et mit Eugène 
Beauharnais à la tête de cet état, réunit la 
république Ligurienne» l'empire, et bientôt 
il eut à résister à la troisième coalition for- 
mée de l'Angleterre, de la Russie, de l’Au- 
triche et de la Suède ; la guerre fut terminée 
par la bataille d'Austerlitz et le traité de 
Presbourg , par lequel l’Autriche céda au 
royaume d’Italie les anciens états de Venise 
y compris la Dalmatie et l'Albanie, et trans- 
porta plusieurs de ses possessions à l’électeur 
de Bavière et au duc de Wurtemberg créés 
rois par la France. Un traité s’ensuivit avec 
la Prusse , qui céda les pays d’Anspach et de 
Bayreuth , Clèves , et Neuchâtel. En même 
temps le royaume de Naples est envahi et 
donné à Joseph Bonaparte, la Hollande est 
érigée en royaume en faveur de Louis Bona- 
parte , le grand-duché de Berg est formé et 
donné à Murat, et les duchés de Lucques et de 
Piombino le sont à Élisa Bonaparte. Peu 
après , la confédération du Rhin est établie , 
et François 11 renonce formellement au titre 



d’empereur d’Allemagne ; Napoléon prend 
alors celui de protecteur de la confédération 
du Rhin , et proclame le Grand-Empifc. La 
Prusse essaie alors d’établir une contre-con- 
fédération au N. de l’Allemagne: la guerre 
lui est déclarée , et deux mois suffisent pour 
la soumettre ainsi que ses alliés- De Berlin 
l’empereur décrète le blocus continental. Les 
Russes , venus au secours de la Prusse , sont 
battus à Eylau et à Friedland , et peu après , 
le double traité de Tilsil, en juillet 1807, 
stipule l’adhésion de la Russie et de la Prusse 
au blocus continental , leur reconnaissance 
de la confédération du Rhin , des royaumes 
donnés aux frères de Napoléon , la renoncia- 
tion de la Prusse à toutes les possessions en- 
tre le Rhin et l’Elbe , et à la presque totalité 
de la Pologne prussienne en faveur du du- 
ché de Varsovie , donné à l’électeur de Saxe 
devenu roi ; les Iles Ioniennes firent alors 
partie de l'empire. Le 18 août suivant, le 
royaume de Westpbalie est formé en faveur 
de Jérôme Bonaparte , de la Hesse-Cassel , 
du Brunswick , de Fulde, de Paderborn , de 
la plus grande partie du Hanovre, etc. ; le 
Danemark , qui adhère au blocus, voit sa ca- 
pitale bombardée par les Anglais ; le Portu- 
gal , qui ouvre ses ports à cette puissance , est 
envahi parles Français, et le roi fuit au Brésil. 
Au commencement de l'année suivante , Na- 
poléon décrète la réunion au royaume d'Ita- 
lie des provinces d'Ancône, d’Urbin , de 
Maccrata , de Camerino , appartenantes au 
pape , qui l'avait menacé d'excommunication , 
et la réunion à l’empire français des duchés 
de Parme et de Plaisance, et de la Toscane. 
En même temps il entre en Espagne et force 
le roi Charles iv à lui céder ses droits pour 
les conférer à Joseph Bonaparte , qu’il rem- 
place à Naples par Murat. Les Anglais secou- 
rent les Portugais et se lient avec les Espa- 
gnols contre les Français ; l'Autriche Jugeant 
le moment favorable , se met en campagne , 
en avril 1809, avec 5oo,ooo combattans, et 
finit par signer à Vienne, le 14 octobre sui- 
vant, la promesse de donner l’archiduchesse 
Marie-Louise en mariage à Napoléon, et la 
cession à la France de Goricc, Montefal- 
cone, Trieste, le cercle de Villach en Ca- 
rinthie , et tous les pays à la droite de la 
Save jusqu'à la frontière de la Croatie turque : 
le même jour , Napoléon réunit ces territoi- 
res ainsi que la Dalmatie sous le nom de pro- 
vinces lllyrienncs. L’empereur d'Autriche 
adhère au système continental; la Suède fait 
de même , moyennant la reddition de la Po- 



Google 



F R A N 



F R A N 



raéranic suédoise et de l'ile de Rugen , qui 
lui avaient été enlevées en 1807. En 1810 
celte dernière puissance élit pour son prince 
royal un des lieutenans de Napoléon. Cette 
môme année l'empire français s'accroît du 
reste des États de l'Église , de la Hollande 
dont le roi abdique, du Valais, des trois 
villes anséatiques de Brème , Hambourg et 
Lubeck, et de la partie N. O. de l'Allema- 
gne, ce qui porte le nombre des départe- 
raens à i3o. Vers cette époque , la plus bril- 
lante de l'empire français, Napoléon régnait 
sur 35,ooo,ooo de Français, Italiens, Hol- 
landais, Flamands, Allemands , Slaves , etc.; 
les princes de sa famille ou ses alliés com- 
mandaient à 43,ooo,ooo d'hommes, et lercste 
du continent européen éprouvait plus ou 
moins l'influence de ce conquérant. 

Cependant la Russie ayant reçu dans scs 
ports des navires anglais, Napoléon lui dé- 
clare la guerre en 1813; ici commencent les 
événetnens qui ont changé la face de la 
France: la bataille de la Moskowa , l'incen- 
die de Moscou , un froid excessif et inac- 
coutumé , le passage de la Bérésina , mé- 
ritent une mention particulière. En mars 
181 3, les Prussiens se joignent aux Russes; 
trois mois après l'Autricbc adhère à cette 
coalition ; les autres alliés suivent successi- 
vement cet exemple, et une série peu in- 
terrompue de revers accable les armées fran- 
çaises ; le 7 octobre , Wellington passe la 
Bidassoa , et les alliés passent le Rhin en dé- 
cembre. En vain des propositions de paix 
sont faites à l'empereur , principalement à 
Chatillon , il les rejette ; enfin la capitula- 
tion de Paris,, le 3i mars 181 4, ramène la 
dynastie des Bourbons. Napoléon abdique 
le 1 1 avril , et reçoit pour lieu de son séjour 
l'ile d'Elbe en toute souveraineté et pro- 
priété. Le traité de paix , signé à Paris le 3o 
mai suivant, entre la France et les puissan- 
ces alliées , rétablit les limites de la France 
telles qu'elles existaient au i tT janvier 179a, 
avec l'anncxation de quelques cantons aux 
départemens des Ardennes, de la Moselle, 
du Bas- Rhin, de l’Ain, c’est-à-dire de 
Quiévrain , Pbilippcville , Mariembourg , 
Sarrelouis et Sarrebruck , de la forteresse de 
Landau , du pays de Gex et d'une partie de 
la Savoie. La France est confirmée dans la 
possession d'Avignon , du Comtat-Venais- 
sin, du comté de Montbéliard et de toutes 
les enclaves ayant appartenu autrefois à l’Al- 
lemagne, qui sont comprises dans la fron- 
tière déterminée. La France reprend , à l’ex- 
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ception de Tabago, de S te . Lucie, et de l’ile 
de France avec scs dépendances, notamment 
Rodriguez et les Seychelles, qui passent à la 
Grande-Bretagne , les colonies , pêcheries et 
établissemens de tous genres qu’elle possé- 
dait, au i* r janvier 179a, en Amérique, 
Asie, et Afrique, et qu’elle avait perdus dans 
ces derniers temps. Le 4 juin , la charte cons- 
titutionnelle est octroyée par Louis xvm, 

Le congrès de Vienne était encore assemblé 
lorsque Bonaparte débarqua à Cannes, le 
I er mars i 8 i 5, avec 900 hommes; rien ne 
s'opposant à sa marche, il entre à Paris le 
30 mars, tandis que la famille royale se retire 
à Gand. Une nouvelle coalition s’organise, 
et trois mois sont à peine écoulés, que Bo- 
naparte , après avoir perdu la désastreuse 
bataille de Waterloo le 18 juin, fuit à l’ile 
d’Aix,et se réfugie à bord du vaisseau an- 
glais le Bellérophon , où les alliés le regar- 
dent comme leur prisonnier. Sainte-Hélène, 
rocher de l’Atlantique , est choisie pour le 
lieu de sa détention; ce fut aussi celui de sa 
mort, le 5 mai 1821. Durant les premiers 
mois qui suivirent la seconde restauration , 
la sainte-alliance se forma, et le traité du 
20 novembre fut signé : par ce traité , la 
France perdit les annexations résultant de 
celui du 3o mai 1814, et l'ile d’Elbe fut 
donnée à la Toscane; on évalue à 534, 000 
a mes les pertes de population occnsinnées 
par ce traité. 11 stipula aussi une indemnité 
de 700 millions aux alliés , et l'occupation du 
territoire français par i5o mille hommes : 
cette occupation cessa par acte du congrès 
d’ Aix-la-Chapelle du 9 octobre 1818. La ré- 
volution qui se fit en Espagne en 1831 , amena 
le congrès de Vérone, où la France s'unit à 
la Russie, à l’Autriche et à la Prusse pour 
rendre au roi d'Espagne la plénitude de son 
pouvoir : une armée française passa la Bidas- 
soa le 7 avril i8a3, et termina la campagne 
par la prise du Trocadéro, le x cr septembre. 

La mort de Louis xvm et l'avènement de 
Charles x au trône, le 16 septembre 1834, 
sont les événemens mémorables de cette an- 
née. Le 17 avril de l'année suivante, l'indé- 
pendance de Saint-Domingue, sous le nom 
de république d’Haïti , fut reconnue à la con- 
dition d’une indemnité de i5o millions pour , 
les anciens colons. 

FRANCE (Ile DE), en anglais Mauri- 
tius , une des iles Mascareignes , daus l'océan 
Indien équinoxial; à 35 1. E. N. E. de l'ile 
Bourbon, entre 19° 58° et ao a 3i' de lat. 

S. , et entre 54° 56' et 55» 16' de long. E. 
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On lui donne 45 I- de circuit : sa forme est 
irrégulièrement ovale; sa longueur, du N. E. 
au S. O. » c'est-à-dire du cap Malheureux au 
cap Sud-Ouest, est de i 4 1 -, et sa plus grande 
largeur, de l'E. à l‘Ü., est de 8 1 . Ses côtes 
sont découpées par une infinité de caps et de 
haies , et forment a bons ports : le plus sùr 
et le plus fréquente est le port Nord- Ouest 
ou Port-Louis, sur la côte occid., et l'autre le 
Grand-Port ou Port- Bourbon. Nombre d'ilots 
et de récifs répandus autour «le cette lie en 
rendent l'abord généralement dangereux : les 
plus remarquables sont l'ile d’Arabre, sur la 
côte orientale , le Coin de Mire, l'ile Plate 
et l'ile Ronde en rue de la côte N. K. ; des 
travaux d'art ajoutent encore aux défenses 
naturelles, et font considérer cette île comme 
imprenable. L'ile de France est très-monta- 
gneuse , et tout annonce qu'elle a eu jadis un 
volcau. Le sol va toujours en s'élevant vers 
le centre où se trouve un plateau boisé de 
joo à a 5 o toises d'élcvalion. Sur ce plateau 
s'élèvent des mornes escarpés, et au centre , 
une montagne conique, le piton du Milieu, 
dont la hauteur est de 3 oa toises ; parmi les 
autres sommités, celle de la Rivière Noire a 
434 toises d'élévation. Toutes ces montagnes 
semblent avoir été déchirées et bouleversées 
par des tremblemcns de terre. Le terrain est 
rougeâtre et mêlé de matières ferrugineuses j 
quoique sec en apparence , il est très-fertile. 
Cette ile, séparée en deux versans E. et O. , 
est arrosée par un grand nombre de cours 
d'eau de peu d'étendue, qui, suivant la sai- 
son, deviennent des torrens ou des ravins 
desséchés; les seuls à citer sont la Grande 
Rivière de l'Ouest, la rivière du Rempart, 
et celle du Tamarin, qui se rendent à la côte 
occid., 1 a rivière du Poste qui débouche sur 
la côte S. E. , et la Grande Rivière de l'Est 
qui afflue à la côte orientale. Il y a aussi 
plusieurs lacs , entr'autres celui au centre d'un 
bassin d'une vaste étendue; on n'a jamais pu 
en trouver le fond , et on le regarde comme 
le cratère d'un ancien volcan. 

Le climat de l’ile de France est très-sain; 
la chaleur est tempérée par l’air froid des 
montagnes, dont quelques-unes conservent 
la neige une grande partie de l'année. Cette 
ile est sujette à de terribles ouragans qui ne 
durent que 10 à ta heures, mais détruisent 
toutes les plantations; le 33 février et le 10 
avril 1834, elle a été ravagée par deux des 
plus terribles. Pendant le premier, qui fut 
particulièrement funeste aux navires, la mer 
devint si grosse, quelle s'éleva à 10 pieds 



au-dessus ik* la marée ordinaire; le second 
fut extrêmement fatal aux récoltes et aux ha- 
bitations. Le* vent» régnan» sont de l'E. et 
du S. E. ; le temps, beau ou pluvieux, dif- 
férencie seul l'été de l’hiver. 

Cette Ile, dont on évalue la superficie à 
175,000 hectares dont i /5 en culture, donne 
chaque année 3 récoltes de blé et de maïs 
qui sont insuffisantes pour sa consommation ; 
elle produit aussi un peu de riz, d'excellent 
café , et du tabac ; le girofle en est très-estime ; 
le cotonnier, l'indigotier, le eaunellier et le 
poivrier, y sont aussi cultivés avec succès; 
tous les fruits des tropiques, ainsi que beau- 
coup de ceux d'Europe, y croissent. Parmi 
les arbres et arbustes qu’elle renferme, on 
remarque le figuier, l’ébénier, le cacaotier, 
le citronnier, l'amandier, le muscadier, le 
bambou , le palmier, le pin, le sapin, le 
fouraha propre à la construction des navires, 
et le chêne ; le jacquier et le lima y sont cul- 
tivés sous le nom d’arbres à pain : le véritable 
arbre à pain n’a été introduit que récemment 
dans cette colonie. Cette lie était autrefois 
boisée, mais les bâtisses et les usines ont sen- 
siblement réduit les forêts. Il y a une grande 
quantité de singes qui nuisent beaucoup aux 
plantations, des cerfs, des cochons sauvages, 
et des lièvres ; on y voit aussi des perroquets 
et des pintades; et, parmi les insectes, des 
moustiques, des scorpions et des scolopen- 
dres. La cochenille s 'y trouve en quantité, 
et depuis 181 5 on y a introduit les vers à 
soie, qui donnent une soie comparable, dit- 
on , à celle des Indes Orientales. On y élève 
peu de bestiaux , et les côtes sont médiocre- 
ment poissonneuses. Il y a des mines de fer 
dont l’exploitation devient ruineuse à cause 
de la quantité de bois qu’elle consomme; le 
fer en est d'une qualité inférieure à celui 
d'Europe, mais se débite dans l’Inde. 

Les principales exportations consistent en 
coton, indigo, muscade, girofle, cannelle, 
poivre, ambre gris , et fer; on exporte aussi 
du café et du sucre que l’on tire de l’ile Bour- 
bon , qui fournit aussi du blé pour une par- 
tie de la consommation. L'ile de France im- 
porte de Madagascar du riz et des bestiaux; 
de la Chine , de la porcelaine et de la soie ; 
de l'Hindoustan . de la toile , du coton et des 
étoiles ; et de l’Angleterre, tous les autres 
articles dont elle a besoin. La valeur des 
importations pour les années 1833 et 1833 
était de 3 i, 300 , 335 fr., dont aa, 6 i 4 t o 3 o 
appartenaient au commerce anglais ; celle des 
exportations pour les mêmes années , s’élevait 
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à 24,178,345 fr* 1 dont 17,762,795 pour 
compte anglais. Les comptes du gouverne- 
ment s'y tiennent en piastres de 1 00 cents , 
et ceux des marchands en piastres de 10 li- 
vres ou 200 sols : 2 de ces livres valent 
1 franc. 11 y a diverses monnaies réelles en 
circulation, telles que la piastre et le doublon 
d'Espagne, et surtout les monnaies de l'Inde; 
depuis 1820, la principale monnaie courante 
est le papier du gouvernement , payable à vue 
en piastres espagnoles. On fait usage du poids 
de marc de France, dont 100 livres = 
43,962 kilogr. , et des mesures de capacité 
anglaises et françaises. 

L'ile «le France, dont le chef-lieu est Port- 
Louis, se divise en 9 quartiers : Flacq, Moka , 
les Pamplemousses , les Plaines-de-Willems , 
Port-Bourbon ou Grand-Port, Port-Louis ou 
Port-Nord-Ouest , la Poudre-d’Or, la Rivière- 
Noire, et la Savane. D’après le recensement 
de 1822, elle contenait 87,603 hab. , dont 
10,359 blancs, 1 3,475 noirs, et 63,769 es- 
claves. Les troupes du roi y sont au nombre 
de i, 3 10 hommes. Les habitans sont remar- 
quables pur leur politesse , et descendent en 
grande partie des anciennes familles nobles 
de France. Les créoles sont bien faits, d’une 
physionomie agréable , braves et spirituels ; 
les femmes sont bonnes musiciennes. Les 
femmes mulâtres sont belles , coquettes et 
voluptueuses. L'écfticalion y est soignée , et 
l'enseignement lancastricn y fait de grands 
progrès. 

I/ile de France a été découverte dans le 
xvi® siècle par don Pedro Mascarenhas, ca- 
pitaine portugais , qui lui donna le nom 
d'IUui do Cerno. Les Portugais ne la consi- 
dérèrent que comme un lieu de relâche, et 
n’y formèrent pas d'établissement régulier. 
D'amiral hollandais Van Nck l’ayant trou*- 
vée inhabitée , en prit possession en 1 598 , 
et l'appela Mauritius , du nom de son sou- 
verain, Maurice, prince d'Orange. Les Hol- 
landais la gardèrent long-temps aussi sans 
s'y établir : enfin, en 1640, ils la colonisè- 
rent ; mais le peu d'avantages qu'ils en reti- 
rèrent la leur fit abandonner en 1712. Ce fut 
à peu près à cette époque que les Français , 
déjà établis à l'ile Bourbon , y envoyèrent 
des colons , mais la France n'en prit véritable- 
ment possession qu'en 1 721 , et ce ne fut qu'en 
1734 « sous le gouvernement de De La Bour- 
donnaye , que cette colonie commença à faire 
des progrès importaus. Elle devint le centre 
de la navigation française dans les Indes 
orientales , et après l'anéaulissemcnt «le la 
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puissance française dans l'in de , elle fut le 
point où se rassemblèrent des corsaires qui 
furent long-temps la terreur du commerce 
anglais dans ces parages. En décembre 1810, 
elle se rendit aux Anglais après avoir opposé 
une résistance des plus opiniâtres contre des 
force* très-considérables; à la paix de 1814 , 
elle leur a été cédée avec toutes scs dépen- 
dances , particulièrement Rédriguez et les 
Seychelles. 

FRANCE (iLE DE), anc. prov de Fiance. 
f ' oy . Ile-de-Ffaïick. 

FRANGES (CAYO), ile près de la cùte 
sept, de Cuba, ilani les Antilles , par 22° .( o ’ 
de Ut. N. et 81“ 5 o' de long. O. Elle a 3 I. 
de long sur 1/2 1 . de large. On trouve un bon 
ancrage sur U cùtc méridionale. 

FRANGES , port sur la cùle orient, de l'ile 
de Porto-Rico , une des Grandes Antilles, par 
18 0 10' de lat. N . et 68” 7' de long. O. L'enlrée 
est obstruée par un banc de sable. 

FRANCESCAS, ville de France, dép. de 
Lot-et-Garonne, arrond. et à 2 1 . 1/2 S. E. 
de Nérac, et i 5 1 . S. O. d'Agen; chef-lieu 
de cant. 11 s'y tient 7 foire*. i, 3 oo hab. 

FRANCEST , bourg de U Turquie d'Eu- 
rope, dans 1 a PetiteValacbie, distr. de Gortzi, 
à 3 I. î/a O. deTirgochil, et à aa 1 . N. N. O. 
de Craïova. Il y a 1 couvent. 

FRANCESTOWN , nom. des États-Unis, 
état de New-Hampshirc , comte ctù#l. -j /3 
S. E. de llitlsborough, et à 7 I. S. O. de Con- 
cord. i, 45 o hab. 

FRANCEZES (PORTO DOS), port sur 
1 a cùte orient, du Brésil, prov. et i 5 1 . S. 
E. de Parahyba , à l'embouchure d'une petite 
rivière, à 4 l. S. de Cabo-Branco. 11 y a près 
de la cùte un banc de récifs qui laisse un 
passage assez profond. Le havre peut con- 
tenir 12 navires; mais il a un très-mauvais 
fond. 

FRANCFORT (GRAND-DUCHÉ DE), 
ancienne souveraineté de la confédération du 
Rhin, formée en 1806 par Napoléon en fa- 
veur de l’électeur de Mayence. Elle était di- 
visée en 4 dcp. , qui tiraient leurs noms de 
leurs chefs-lieux : Aschaffenbourg, Francfort, 
Fuldc, et Hanau. Au congrès de Vienne, ce 
duché a été réparti entre la ville libre de 
Francfort , la llcsse-Électoralc , la Bavière , 
et la Prusse. 

FRANCFORT ou FRANCFORT SUR-LE- 
MEIN , Frankfurt- am- M ain , une des 4 vil- 
les libres de 1 a Confédération Germanique , à 
7 1 . E. N. E. de Mayence , à 34 1 . S. E. de 
Cologne, et à io 5 1 . E. N. E. de Paris , sur 
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la rive droite du Mein , qu'on traverse sur un 
pont en pierre , qui la joint au faubourg de 
Sachsenhausen. Lat. N. 5 o° 7' 29". Long. E. 
6° i 5 ' 45 ". Siège de la diète germanique. 
Francfort est assez bien bâti , mais la plupart 
des maisons en sont massives; il était entouré 
de remparts qui ont fait place à de belles 
promenades et à de belles habitations. On y 
entre par i 3 portes. Il renferme plusieurs 
places publiques , parmi lesquelles on remar- 
que le marché aux chevaux , la place d'Armes , 
le Liebfrauenberg , et le Roraerberg ( mont des 
Romains); 168 rues bien pavées et éclairées 
de nuit, et dont les plus belles sont le Ziel 
et le Wallgraben; un grand nombre d'édifi- 
ces, tels que le palais de la diète; le Romain 
ou maison-de-ville, où les empereurs tenaient 
leur cour, et où la bulle d'or était conservée; 
le Saalhof. ancien palais des Carlo vingiens; 
la Bourse, et l'église Saint- Bartholomcc , ca- 
thédrale où les empereurs étaient couronnés. 
Cette ville possède 9 églises catholiques , 7 
luthériennes, 2 calvinistes, 1 gymnase lu- 
thérien, 1 gymnase catholique, 1 école d'ar- 
chitecture , plusieurs écoles élémentaires , 1 
école de médecine et de chirurgie, 1 école 
juive, 1 conservatoire d'arts et métiers, 1 
bibliothèque publique de 100,000 volumes , 
et riche en manuscrits; 1 cabinet des mon- 
naies, 1 musée où l'on admire la galerie de 
tableüx, et la statue d'une Ariane assise sur 
un tigre , ouvrage d’un sculpteur wurtem- 
bergeois. Cette ville a aussi des sociétés sa- 
vantes et 1 société biblique , 1 maison d'or- 
phelins , 1 maison de santé qui renferme 1 
amphithéâtre anatomique, 1 bibliothèque, 
et un jardin botanique ; 9 hôpitaux , 1 caisse 
de secours pour les citoyens pauvres, et 1 
théâtre. Francfort n'est pas , à proprement 
parler, une ville manufacturière, quoiqu'il 
possède plusieurs établissemens considéra- 
bles , tels qu’i manufacture de tabac, des 
fabriques de fil d’or et d'argent , de velours , 
d’étoffes de soie et de coton , des librairies 
et des imprimeries ; mais il s'y fait beaucoup 
d'affaires de bourse , et on estime à environ 
a 5 o,ooo,ooo de florins les capitaux de ses 
banquiers. Le commerce , en vin du Rhin , 
est très-actif, et aidé par la navigation du 
Mein. 11 s'y tient, à Pâques et en automne , 
2 foires , les plus considérables de toute 
l'Allemagne, et fréquentées par des mar- 
chands de presque toute l'Europe. 45 ?°°° 
hab., dont 9 à 10,000 juifs, qui demeurent 
dans un quartier séparé et fermé pendant ta 
nuit. Cette ville a donné naissance au philo- 



sophe Schlosscr, au poète Walfs et au célèbre 
Gothe. 

Le revenu annuel de la ville se monte de 
700,000 à 800,000 florins , et sa dette à en- 
viron 3 ,ooo,ooo. 

Les comptes se tiennent en risdales de 90 
crcutzers ou en florins de 60 creutzers ; ils se 
tiennent aussi en muntze- La risdale , con- 
vention de compte, = 3,91 fr. ; convention 
d’espèce , = 5 , 20 fr. Les monnaies réelles 
d'or sont les ducats; et celles d'argent, les 
risdales de convention , avec les subdivisions 
en demi , quart, etc. 

L’or et l'argent se pèsent au marc de Colo- 
gne. La livre , poids commercial , se divise en 
3 marcs, 32 loths , 128 quints , 5i2 pfeniogs 
ou 1,024 hcllcrs. Il y a 2 espèces de poids , 
le centner et le poids commun: 100 livres 
du premier = 59,01 kilogrammes, et 100 
livres du second = 46,72 kilogrammes. Le 
stone est de 22 livres, et = 9,978 kilo- 
grammes. 

La mesure de blé sc nomme malter, et 
contient 1,0797 hectol. Le stuck, ou pièce 
de vin, contient 1 fudder 1/4,7 ohms 1/2; 
l'ohms= i 47,45 litres. Le pied = 0,286 mè- 
tre, et l'aune = 0,539 m ètre. 

Les environs sont très-agréables, et cou- 
verts de maisons de campagne. Une belle fo- 
rêt est proche , et devant la porte de Fried- 
berg , l'on voit le monument en bronze que 
le roi Frédéric-Guillaume fit ériger à la mé- 
moire des Hessois qui périrent en 1794 à l'as- 
saut de Francfort. 

L'origiue de cette ville sc perd dans la nuit 
des temps ; il y existait dès 794 un palais royal 
où Charlemagne tint un concile. Louis-le- 
Sage la fit entourer d'un mur et d'un fossé. 
Après la convention de Verdun , en 843 , Aix- 
fa-Chapellc étant échue à Lothaire , Franc- 
fort devint la capitale du royaume oriental 
des Francs ou d'Austrasie , et Louis-l’Alle- 
mand y transféra les foires des Àustrasiens. 
Les rois y firent bâtir le palais Romain. De- 
puis , la ville s'accrut considérablement, et 
au moyen âge, elle passait déjà pour une des 
principales de l'empire. Les empereurs y te- 
naient leur cour , et elle reçut le nom de 
chambre impériale , titre qu'elle conserva jus- 
qu'au commencement du xvi* siècle. En 
1204, l’empereur Guillaume promit quelle 
ne serait jamais séparée de l’empire , et la 
bulle d’or lui conféra le privilège d’étre tou- 
jours la ville impériale où les élections des 
empereurs se feraient. Les empereurs Ri- 
chard , Louis de Bavière et Charles îv , lui 
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accordèrent aussi de grands privilèges. En 
i 33 o , on y établit une seconde foire, celle 
de Pâques ; celle d'automne subsistait depuis 
la dynastie carlovingiennc. Cette ville s’ac- 
crut alors beaucoup , et dès l'année 1 3 oo , elle 
reçut l'enceinte qu'elle a maintenant. En 
i 555 , l'empereur Charles-Quint lui donna la 
franchise de battre monnaie, et la paix de 
Westphalie lui confirma tous les privilèges 
qu'elle avait obtenus des empereurs. En 1682 
et 168 3 , l'empereur, par deux lettres-paten- 
tes, la prit sous sa protection èt sa sauve- 
garde, et sous celle de l’empire. En i 8 o 3 , 
elle fut maintenue dans son immédiatité im- 
périale ; et lors de la formation de la Confé- 
dération du Rhin , il fut stipulé que Francfort 
serait le siège de la diète j mais elle perdit 
en 1806 son immédiatité et son indépen- 
dance : elle devint capitale d’un grand-duché, 
et fit partie des possessions de l'électeur de 
Mayence, qui reçut le titre de prince primat 
de la Confédération du Rhin. Après la bataille 
de Lcipsick, en 181 3 , les alliés lui rendirent 
son indépendance j et en 1 8 1 5 , le congrès 
de Vienne et l’acte de la Confédération ger- 
manique la rangèrent parmi les 4 villes li- 
bres , et en firent le siège de l'assemblée de 
la Confédération. 

Le territoire de Francfort se compose de 
3 petites parties , dont la plus considérable 
et la plus méridionale est située sur les deux 
rives du Mein , et entourée d'une ligne de 
circonvallation ; elle est bomée au N. et au 
N. E. par la Hesse-Éiectoralc , au S. E., au 
S. et au S. O. par le grand-duché de Hesse- 
Darmstadt , et à l'O. par le duché de Nas- 
sau ; sa longueur du N. au S. est de 3 1 . , et 
sa largeur de l'E. à l'O. de a I. ; la superficie 
de tout le territoire est de i 3 1 . Le Mein tra- 
verse de l’E. à l’O. la partie mérid. , et la 
Nidda baigne celle du N. L'industrie hu- 
maine a triomphé de l’ingratitude d'un sol 
sablonneux et recouvert de lave ; car ce pays 
est fertile et bien cultivé, et produit du blc, 
des pommes de terre, des légumes, et du 
vin. On y engraisse beaucoup de bestiaux. 
La population ,y compris celle de Francfort, 
est de 5 1,887 

Le gouvernement est un mélange d’aris- 
tocratie et de démocratie ; la souveraineté 
réside dans le corps législatif, le sénat, et 
les députés permaoens de la bourgeoisie. Le 
corps législatif est composé de ao sénateurs , 
20 députés de la bourgeoisie, et 4 5 membres 
élus parmi les autres bourgeois chrétiens. Le 
sénat et les députés permanens choisissent 



les membres d'entr'eux qui doivent chaque 
année entrer dans l'assemblée legislative. Un 
collège électoral composé de 7 5 bourgeois 
choisit les 45 membres qui doivent faire partie 
chaque année du corps législatif, dont la 
compétence s'étend à la confection des lois , 
la levée des impôts , l'établissement de la 
force armée , la confirmation de toutes les 
conventions de l'état, la surveillance de l’ad- 
ministration , etc. Le sénat se compose de 
43 membres divisés en 3 bancs :*i 4 échevins 
auxquels appartiennent les syndics, 14 jeunes 
sénateurs, et i 4 conseillers. Chaque sénateur 
doit avoir trente ans accomplis , et ne point 
être au service d'une puissance étrangère. 
Tous les ans le sénat élit les 2 bourgmestres. 
Il possède le pouvoir exécutif, le gouverne- 
ment de l'état , l'administration de la jus- 
tice , et surveille les communautés des 3 sec- 
tes chrétiennes. Le corps des députés de la 
bourgeoisie, composé de 5 i membres, ne 
doit point délibérer si les u /3 ne sont pré- 
sens. Les appels ressortissent à la cour d'ap- 
pel commune aux autres villes libres, et le 
dernier- à la diète germanique. Telles sont 
les principales dispositions de la constitution 
qui a été donnée récemment à Francfort , et 
dont l'établissement a trouvé tant d'opposition 
jusqu’à ce jour qu'il a fallu revenir à l'ancien 
gouvernement , qui était entièrement aristo- 
cratique. La ville libre de Francfort occupe , 
avec celles de Brème , de Hambourg et de 
Lubeck, le 17° rang dans l'assemblée ordi- 
naire de la Confédération ; mais , dans l'as- 
semblée générale, clic a une voix particu- 
lière. Elle entretient 1 bataillon de 3 oo hom- 
mes , et possède une landwehr qui consiste 
en x corps franc de cavalerie , 1 corps d'ar- 
tillerie avec 12 canons, 1 bataillon de tirail- 
leurs de 38 o hommes, et 4 régime» s d'infan- 
terie : son contingent dans l'armée de la Con- 
fédération est de 47^ hommes. 

FRANCFORT,, Frankjurth, régence des 
États Prussiens, prov. de Brandebourg, dont 
elle forme la partie orient. ; bornée au N. 
par la prov. de Poméranie ; à TE., par celle 
de Posen j au S. E. par celle de Silésie ; au 
S., par le roy. de Saxe ; au S. O. par la 
province de ce nom; à 1 * 0 . et au N. O. , par 
la régence de Potsdam. Sa longueur du N. E. 
nu S. O. est de 60 1 . , et sa moyenne lar- 
geur de 20 1 . Sa superficie est de i,oo 5 1 . , 
et sa pop. de 594,827 hab. C'est une con- 
trée généralement basse , unie et remplie de 
lacs , dont le plus considérable est celui de 
Schwielung. L'Oder la traverse, et s'y grossit 
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de la Bobcr , de la Neisse , de la Warthe ; la 
Sprée l’arrose à l'O. 

Cette régence est divisée en 18 cercles r 
Arnswahlc, Calan, Crosscn, Custrin, Franc- 
fort-sur-l'Oder, Friedeberg, Gu ben, Kônigs- 
berg , Kottbus , Landsberg , Lebus , Lubbcn , 
Luck.au, Soldin , Sorau , Spremberg , Stern- 
berg, et Zullichau. Le siège de l'administra- 
tion et de la cour supérieure est à Francfort-' 
sur-l’Oder. 

FRANCFORT-SUR-L'ODER, Frankfurt A- 
an-der-Oder , ville des Etats Prussiens, prov. 
de Brandebourg; chef-lieu de régence et de 
cercle, sur l'Oder, a 18 1 . E. S. Ë. de Ber- 
lin, et à l'j 1 . S. de Steltin. Lat. N. 5 a° a?' 
8". Long. E. ia° i 3 ' o". Siège d’une cour 
de justice supérieure pour toute la régence. 
Elle est ceinte d’une muraille flanquée de 
tours, et a 3 faubourgs : Guben , Lebus , et 
Dammvorstadt ; ce dernier, sur la rive droite 
du fleuve, communique à la ville par un pont 
en pierre. Francfort est assez bien bâti , et a 
des rues droites et î belle place à marché. 
On y compte 4 églises luthériennes, a ré- 
formées, i chapelle catholique, î synagogue, 
3 hôpitaux, a hospices d'orphelins, i mai- 
son de correction et de travail , i gymnase , 
et plusieurs écoles publiques. L'ancienne uni- 
versité a été transférée à Breslau. On voit 
sur le grand pont un monument eu l’honneur 
de Léopold de Brunswick , qui périt dans 
l'Oder, le a 5 avril 1^85 , en voulant sauver 
quelques habitans. Cette ville est indus- 
trieuse : on y fabrique des étoffes de soie 
des draps , des toiles , de la faïence, des pi- 
pes , et du tabac j il y a des tanneries et des 
blanchisseries de cire. Le commerce y est 
considérable , et favorisé par des foires très- 
renommées, où affluent des étrangers de tous 
les pays; il est en outre facilité par la navi- 
gation de l'Oder et par le canal de Muhlrose, 
qui lui ouvrent des relations avec la mer du 
Nord. i 6 ,o 56 hab. , dont 4 <>o juifs. 

Les environs sont fertiles et agréables. Le 
12 août 1769, il s’y livra, entre les Pros- 
siens et les Russes , une sanglaute bataille 
qui prit le nom de Cuncrsdorf. 

Le cercle de Francfort renferme 24,817 
habitans. 

FRANCHE-COMTÉ ou HAUTE -BOUR- 
GOGNE , anc. prov. de France , qui était 
divisée en 4 grands baill. : Amont, Aval, 
Besançon, et Dôle, et avait Besançon pour 
capitale. Elle forme actuellement les dép. du 
Doubs , de la Haute-Saône, et du Jura. 

Ce pays , l'ancienne Scyuania t fit partie 



de la préfecture romaine dont le siège était 
à Besançon. Dans le v* siècle, il fut compris 
dans le premier roy. de Bourgogne; réuni 
à 1 a France après le règne de Clovis, il fut 
donné en apanage à des enfans de France , 
et fit après partie du roy. de Bourgogne CU- 
jurane. Dans le xi* siècle, il avait déjà reçu 
Je nom de Franche-Comté. Il eut des com- 
tes particuliers , qui furent long-temps indé- 
pendaus sous la suzeraineté de l'empire. Par 
le partage des états de l'empereur Maximi- 
lien , il passa sous la domination de l’Espa- 
gne. Louis xiv le soumit en 1674 y *1 fut 
cédé à la France en 1678 par le traité de 
Nimègue. 

FRANCHEMONT , village et baill. de 
Suisse. Fojr. Saigkelegier. 

FRANCHESSE, village de France, dép. 
de l'Ailier, arrond. et à 5 1 . 1/4 O. N. O. 
de Moulins , et à 3 I. 3/4 E. de Céritly , 
cant. de Bourbon - l’Archambaud. 1,037 
habitans. 

"FR ANCHE VILLE, village de France, dép. 
de i'Eure, arrond. et à 7 1 . 3/4 S. O. d'E- 
vreux , cant. et à 1 1 . 2 / 3 S. O. de Breteuil, 
sur l'Iton. On y fabrique de la menue quin- 
caillerie. 1,400 hab. 

FRANCH 1 MONT , village des Pays-Bas , 
prov. et à 8 1 . 1/2 S. S. O. de Namur, arrond. 
et à 1 1 . 1/2 E. de Philippeville, cant. de 
Florcnne , sur la rive droite de la Chinelle. 
11 y a des forges , des houillères et des car- 
rières de marbre dans les environs. 233 bab. 

Ce village était anciennement une place 
forte défendue par un bon château situé 
sur une hauteur. Le duc de Bourgogne et 
Louis xi , roi de Frauce, la détruisirent pour 
sc venger des habitans , qui pendant le siège 
de Liège , avaient tenté de les faire prison- 
niers. 

FRANCIS ( CANO ), bras de rOrénoque, 
dans la Colombie (Caracas) , dép. de l'Oréno- 
que , prov. de Cumana. 11 se dirige, du S. 
O. au N. E., l'espace d'environ 12 1 . , à tra- 
vers la partie merid. du vaste delta de l'O- 
renoque. 

FRANCIS ( S*. ) ou S*. FRANÇOIS, ri- 
vière des États-Unis, qui prend sa source 
aux monts Üzark, dans l'état de Missouri, 
comté de Washington, à 3 o 1 . S. O. de S 1 . 
Louis. Après avoir arrosé le S. E. de cet 
état, elle entre dans le territ. d'Arkansas, 
dont elle baigne la partie N. E., et sc joint 
au MissLsipi , pat* la rive droite, à 36 1 . E. 
de Liltlc-Rock , après un cours de près de 
120 1. , dons deux directions générales , d'a- 
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l>ord dr l'O. N. O. à l'E. S. E. , ensuite Ju 
N. N. E. au S. S. O. Elle traverse de vastes 
prairies marécageuses, et se divise en un 
grand nombre de bras. Celte rivière est su- 
jette à déborder. I.a navigation y est gênée 
par une grande quantité de bois flottant ; 
cependant il s'est formé sur ses bords plu- 
sieurs établissemcns qui commencent à être 
florissans. 

FRANCIS (S 1 .), comté des États-Unis, 
dans la partie orient, de l'état de Missouri , 
à l’E. du comté de Washington , et à l’O. de 
ceux de S 1 * Geneviève et de Perry. Il est 
traversé par le S‘. Francis. S 1 . Michaëls et 
Belle-View en sont les lieux principaux. 

FRANCISCO (S.), bourg du Brésil, prov. 
et comarca de Babia , à 16 1 . N. N. O. de 
S. Salvador, à peu de distance du bord sept, 
de la baie de Tous les Saints , près du Seri- 
gy, sur un terrain élevé. Lat. S. ia° 39' 
10". Long. O. 4 «° o' 39". C'est un de* bourgs 
les plus anciens de cette province. 11 y a 1 
église et 1 couvent. On cultive la canne à su- 
cre sur son territoire. 

FRANCISCO (S. ), rivière du Brésil , qui 
prend sa source dans les montagnes qui sépa- 
rent la prov. de S 1 '. Catherine de celle de 
S‘. Paul , coule vers l'E., et se jette dans l'At- 
lantique , vis-à-vis de l'ile de son nom , après 
un cours d'environ 3 o I. 

FRANCISCO (S.) , Ile du Brésil , prov. de 
S 1 '. Catherine , dans l'Atlantique mérid. , à 
an 1 . N. de l'ile S'*. Catherine. Elle est de 
forme triangulaire ; sa longueur est de 7 I., et 
sa plus grande largeur de 5 I. Elle a pour chef- 
lieu la ville du même nom. Le canal qui la 
sépare du continent , et auquel on donne quel- 
quefois le nom de Rio S. Francisco , a une 
largeur moyenne d'i 1. ; des forts en défen- 
dent les entrées. 

FRANCISCO (S.), ville du Brésil , prov. de 
S'». Catherine, dans une plaine, sur 1 a côte 
occid. de file de son nom, à 3 a 1 . N. de 
Nossa-Senhora-do-Dcsterm. Elle sc compose 
de a rues pavées. Sa position est avantageuse 
pour le commerce ; son port est bon ; 1a baie 
a 3 entrées , défendues par 3 forts . On on ex- 
porte principalement du bois et de la farine. 
Il s'y construit beaucoup de bàtimens mar- 
chands pour Rio de Janeiro, Rallia, et Per- 
nambouc. Les environs sont très-boisés. 

FRANCISCO (S.), chaîne de montagnes du 
Brésil , prov. de S 1 . Paul , entre les distr. de 
Uytu et de Curytiba, au S. O. de S 1 . Paul. 
Elle lait partie de la grande serra de Cu- 
balâo , et a 30 I. de longueur de l’E. à l'O. 
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FRANCISCO (S.), bourg du Chili, distr. de 
Puchacay, à 8 1 . S. O. de Chillan , et à 37 I. 

N. E. de La Nouvel le-Conceptlon. 

FRANCISCO (S. ) , fleuve de la Guinée in- 
férieure. f'oy. Cxpoaoao. 

FRANCISCO(S. ), cap sur la côte occid. de 
la Colombie (Nouvelle-Grenade), dép. de l'É- 
quateur, prov. d'Esmeraldas , à 4 a 1 . N. O. 
de Quito. Lat. N. o° 38 '. Long. O. 83° 10'. 

FRANCISCO ( S. ) , bourgade de Colombie 
(Nouvelle-Grenade), dép. de l'Isthme, prov. 
de Veragua, à 38 1 . O. S. O. de Panama, au 
milieu de l'isthme de Panama. 

FRANCISCO (S.), baie de la Nouvelle-Cali- 
fornie , sur la côte occid. du Mexique , par 
3 o° i 5 ' de lat. N. et 117 0 5 a' de long. O. Elle 
a environ 10 1 . de longueur, et 3 1 . 1/3 dans 
sa plus grande largeur. 

FRANCISCO (S.), Ile du Mexique, dans le 
golfe de Californie, à 4 I- S. de l'ile Tiburon. 
Elle a 10 1 . de long, et 3 1 . de largeur 
moyenne. 

FRANCISCO (S.), beau port de la Nouvelle- 
Californie, sur la côte occid. du Mexique, à 
37 1 . N. N. 0 . de Montc-Rey. Lal. N. 37° 
48 ’ 3 o". Long. O. 1 a 4 ° 29'. Les rivières S. 
Sacramento et Joaquim y débouchent. Il y a 
un fort dans lequel les Espagnols entretien- 
nent une petite garnison , et où résident quel- 
ques missionnaires de l'ordre de S 1 . François. 
Sur le bord mérid. dccc port est un bourg de 
même nom habité par environ 600 Indiens. 

FRANCISCO (S.), rivière de Patagonie , qui 
descend du versant occid. des Andes, et va sc 
jeter dans le Grand Océan austral , par 5 t* 
la' de lat. S., après un cours d'environ ta 1 . 
du N. E. au S. O. 

FRANCISCO (S.), port de Patagonie, sur 
la côte du détroit de Magellan , dans la partie 
étroite appelée le Passage. 

FRANCISCO DAS CHANGAS (S.), bourg 
du Brésil , prov. de Bahia , près de la rive 
droite du S. Francisco , à nG 1 . O. N. O. do 
S.- Salvador. Lat. S. 1 1° 10' o". Long. O. 45 ° 
i' 45 ". 

FRANCISCO DE ATACAMA (S.), bourg 
du gouv. de Buenos-Ayrcs , état et à 70 1 . S. 

O. de Potosi; chef-lieu delà prov. d'Atacama , 
sur une petite rivière qui sc jelte dans le Grand 
Océan à i 5 1 . de là. Le territoire est aride et 
montueux. 

FRANCISCO DE PRADO (S. ) , bourg du 
Brésil, f'ojr. Pasno. 

FRANCISVILLE(S* .), ville des États-Unis , 
état de Louisiane ; chef-lieu de la paroisse de 
West-Fcliciana , sur la rive gauche du Missis- 
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sipi , un peu au-dessus du confluent du Thomp- 
son Ycreek , à 7 1. N. O. de Bâton-Rouge, et 
à 36 1. O. N. O. de La Nouvelle-Orléans. 11 y 
a i église. Les bateaux à vapeur qui naviguent 
sur le Mississipi y chargent annuellement en- 
viron 20,000 balles de coton. 

FRANCKENBERG, ville de 1a Hesse Élec- 
torale. V OJT. FfUKKEHBERC. 

FRANCKENTALER-FLOTZ BACH , canal 
de flottage de Bavière. Ce canal s'embranche 
à la Rehbach , et va s'aboucher à l'Isenach , en 
passant à l'O. et près de Mutterstadt; sa lon- 
gueur est de 3 1. 

FRANCOFONTE , bourg de Sicile , prov. , 
distr. et à 9 1. 3/4 O. N. O. de Syracuse. 

FRANÇOIS (S*.), fleuve de Brésil, f'oy. 
Francisco (S.). 

FRANÇOIS (S*.), rivière du Bas-Canada, 
qui sort du lac Memphremagog , dans la partie 
occid. du comté de” Bedford , distr. des Trois- 
Rivières , sépare ce distr. de celui de Mont- 
réal , et se jette dans le lac S*. Pierre, à 8 I. 
S. O des Trois-Rivières, après un cours d’en- 
viron 35 L, d'abord du S. O. au N. E. , en- 
suite du S. E. au N. O. Elle est très -rapide 
dans quelques endroits, et sa navigation est 
dangereuse à cause des chutes qui s’y trou- 
vent ; néanmoins les colons établis sur ses 
bords surmontent ces obstacles, et parvien- 
nent à y faire transporter les produits de leur 
territoire jusqu’au S*. Laurent. 

FRANÇOIS (S 1 .), lac formé par le S*. Lau- 
rent, dans le Haut et le Bas-Canada , à 1 3 1 . 
S. O. de Montréal. Sa longueur, du N. E.au 
S. O. , est de 1 1 1., et sa largeur de 2 1. 1/2. 
11 renferme plusieurs petites îles. 

FRANÇOIS (S*.), rivière des États-Unis. 
y ojr. Frawcis (S 1 .) 

FRANÇOIS (S 1 .), bourg de la Guadeloupe; 
chef-lieu de Quartier, dans la partie orient, de 
la Grande-Terre , sur l'anse de son nom , à 
a I. O. de la pointe des Châteaux, et à 2 
1. x/4 E. de S l °. Anne. Il est peu considéra- 
ble, et a i église. On a établi des salines dans 
les environs. 

Le quartier de S*. François, dont le sol est 
uni , aride , et tout-à-fait découvert , est néan- 
moins un des plus productifs del'ile en sucre. 
Il produit aussi du coton , et a un peu de 
bois ; il y a de grandes prairies où I on élève 
principalement des moutons réputés les meil- 
leurs de la Guadeloupe. Près de i/5 des ter- 
res sont en friche. On y compte 36 fabriques 
de sucre et 70 de coton. 4^99° bab. * dont 
2 q 3 blancs, 180 hommes de couleur libres , 
et le reste esclaves. 



FRANÇOIS (S 1 .), neuf petites Iles et rochers 
sur la côte mérid. de la Nouvelle - Hollande , 
par 32° 3o' de lat. S. et i33° 3o' de long. E. 
Ils font partie de l'archipel de Nuyts. 

FRANÇOIS ( S 1 .) , cap sur la côte sept, de 
la presqu'ile d’Avalon , dans l’ile de Terre- 
Neuve, a l'E. de la baie de la Conception. 
Lat. N. 47° 53'. Long. O. 54° 44* • 

FRANCOLI, rivière d’Espagne, qui prend 
sa source à 1 I. N. de Prades , dans la prov. 
de Lerida (Catalogne), entre bientôt dans celle 
de Tarragone (Catalogne), passe à Momblanch , 
reçoit près de cette ville l'Anguera , par la 
rive gauche, et près un cours d’environ 10 l. 
du N. O. au S. E., se jette dans la Méditerra- 
née , à i/3 de 1. S. O. de Tarragone. 

FRANCONIA, comm. des États-Unis ,état 
de Ncw-Hampshire, comté de Grafton, à 6 
1. 1/4 E. N. E. de Haverhill , et à 24 1. N. de 
Concord. Elle renferme les plus riches mines 
de fer des États-Unis, et l'on y a établi , sur 
la branche mérid. de l’Ammonoosuck infé- 
rieur, des forges très-importantes pour la fonte 
du fer et l'épuration de l'acier , ainsi qu'une 
usine avec triple martinet. On y fabrique de 
i5o à 200 tonnes de fer en barres par an , et 
12 à i5 tonnes de fonte par semaine. 376 
habitans. 

FRANCONIE, ancien cercle d'Allemagne, 
qui , en 1806 , a été réparti entre le roy. de 
Wurtemberg, le grand-duché de Bade, la 
Hesse-Électorale , les duchés de Saxe , et le 
roy. de Bavière , dans lequel il forme les cer- 
cles du Mein-Supéricur , du Mein -Inférieur, 
de la Rézat , et une grande partie de celui du 
Danube-Supérieur. Nuremberg en était la ca- 
pitale. 

FRANCON VILLE-LA-GARENNE , village 
de France , dép. de Seine-et-Oisc , arrond. 
et à 2 1. 3/4 S. E. de Pontoise , et à 5 1. N. 
N. E. de Versailles, cant. de Montmorency, 
sur la route de Paris à Rouen par Pontoise. 
C’est un des endroits les plus agréables de la 
vallée de Montmorency. H y a de belles mai- 
sons de campagne , une entre autres qui a été 
habitée par Cassini , Casanova , et le comte 
d'Albon ; il y a aussi un beau château qui a 
appartenu à la maison de Montmorency. 1,100 
hab. Son territoire produit beaucoup de 
fruits. 

FRANCORCHAMPS, village des Pays-Bas, 
prov., arrond. et à 8 1. 1/4 de Liège , cant. et 
h 1 I. 1/2 de Stavelot. 622 hab. 

FRANCOS, bourg d’Espagne, prov. et à 
3 I. 3/4 E. S. E. de Salamanque, sur la rive 
gauche du Tonnes. 14 hab. 
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FRANCOZO, bourg du Brésil , prov. et à 
6 I. S. de Porto-Seguro , sur la petite rivière 
de Frade, près de l’Atlantique. 

FRANDOVINEZ, bourg d’Espagne, prov. 
et à 3 1 . q /3 O. de Burgos , sur la rive droite 
de l’Arlanzon , au confluent de l'Hormaza , et 
sur le penchant d’une montagne. Il a 1 belle 
église. 373 hab. 

FRANEKER, ville des Pays-Bas , prov. de 
Frise, arrond. et à 4 1- O. de Leeuwarden ; 
chef-lieu de cant., sur le canal de Harlingen 
à Leeuwarden. Elle a un vieux château ; les 
édifices publics en sont beaux , et les rues re- 
marquables par leur propreté. L’université , 
fondée en i585, fut supprimée en 1811. et 
rétablie en 181 5 sous la forme d’athénée ou 
collège supérieur; il y a en outre des écoles 
latines, 1 société du bien public, 1 bibliothè- 
que publique, 1 cabinet d’anatomie, et 1 jar- 
din botanique. Il y a des fabriques de savon, 
de mèches soufrées , d'instrumens de mathé- 
matiques et d'optique , et des filatures de 
laine. On trouve près du canal un grand nom- 
bre de briqueteries et de tuileries. Celte ville 
envoie 3 députés aux états provinciaux. 4>3io 
ha bilans. 

FRANGY, village des États Sardes, div. 
de Savoie, prov. de Carouge, mand. et à 
4 1. i/4 S. O. de S*. Julien , et à 5 1. 3/4 S. 
O. de Genève, sur la rive droite de l’Usses. 
On y fait des vins blancs mousseux esti- 
més qu’on expédie principalement à Genève. 
1,300 hab. 

FRANGY, village de France, dép. de 
Saône-et-Loire , arrond. et à 3 1. 1/4 N. N. E. 
de Louhans, et à 14 L 1/4 N. E. de Mâcon, 
sur la rive gauche de la Seille. 1,817 hab. 

FRANIÈRE, village des Pays-Bas, prov., 
arrond. et à 3 1. 1/4 de Namur, cant. et à 
1 1. de Fosses. 3oo hab. Il y a des houillères 
dans les environs. 

FRANKENAU ou FRANKENIIEIM, bourg 
de Bavière, cercle de la Rézat ; chef -lieu 
d'une juridiction seigneuriale , et résidence 
du prince de Hohenlohe-Schillingsfùrst, près 
de la source de la Wcrnitz, à 3 1. S. S. E. de 
Rothenbourg, et à 5 I. 3/4 O. d’Anspach. 
On y remarque le château du prince , sur 
une hauteur d’où l'on jouit d'uue très-belle 
vue. i,635 hab. 

FRANKENAU, ville de la Hesse-Électo- 
rale, prov. et à 7 1. 1/3 N. N. E. de Mar- 
bourg, cercle, baill. et à 3 1. E. N. E. de 
Frankcnberg , sur une hauteur. Il s’y tient 
4 grands marches par an. 750 hab. 

FRANKENBERG , ville de la He*.e-Élec- 
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t orale , prov. de la Haute-Hesse , à 6 1. 1/4 
N. de Marbourg, et à 13 1. i/3 O. S. O. de 
Cassel ; chef-lieu de cercle et de baill. , sur 
la' rive droite de l’Eder. Siège d'un commis- 
sariat de police. Elle se divise en vieille et 
nouvelle ville. Il y a 1 église réformée et 
1 luthérienne , et 1 hôpital. 11 s'y tient 4 mar- 
chés par an. 3,681 hab. 11 y a dans les envi- 
rons 1 mine de cuivre tenant argent , ainsi 
que des fonderies. 

Le cercle de Frankenberg se divise en 3 
baill. : Frankenberg et Rosenthal , et contient 
17,385 hab. 

Le baill. renferme 11, 453 hab. 

FRANKENBERG, ville du roy. de Saxe, 
cercle de l'Erzgebirge, baill. et à 3 1. 3/4 
N. E. d’Alt-Chemnitz , et à 5 1. O. de Frey- 
berg , près de la rive droite du Zscbopau. 
Elle est bien et régulièrement bâtie. Il y a 
des manufactures de lainages , de toiles , de 
tissus de colon et d’indiennes ; des tanneries 
et des brasseries. 3,5oo hab. On exploite 
dans les environs une mine de cuivre. 

Cette ville est très-ancienne ; Charlemagne 
la fit fortifier pour la défendre des incursions 
des Saxons. E11 1788 et 1793, deux incen- 
dies la détruisirent presqu'entièrement ; de- 
puis elle a été rebâtie sur un meilleur plan. 

FRANKENBURG , bourg de l'archiduché 
d’Autriche, pays au-dessus de l’Ens, quar- 
tier d'Hausruck , à 3 I. O. N. O. de Vôckla- 
bruck , et à 9 1- 1/2 O. S. O. de Wels. Il y 
a 1 château en ruine et 1 verrerie. 

FRANKENFELS, bourg de l’archiduché 
d'Autriche , pays au-dessous de l’Ens , cercle 
supérieur du Wienerwald , sur la rive droite 
de la Bielach, à 8 1. S. O. de S*. Poelten. 

FRANKENHAÜSEN , ville de la princip. 
de Schwartzbourg-Rudolstadt ; chef-lieu de 
seigneurie et de baill. , sur la Petite- Wipper , 
à 4 h E. de Sondersbausen , et à 13 1. 3/4 
N. N. E. de Gotha. Siège d'i consistoire, 
d'i surintendance, d’i chambre fiscale , et 
d’i administration des forets. Elle est divisée 
en vieille et nouvelle ville. Il y a 1 château 
seigneurial , 3 églises , 1 collège , 1 hôpital , 

I imprimerie , des fabriques d'instrumens de 
musique , et des teintureries à grand teint. 
On y fait commerce de laine et de sel. Il s’y 
tient 4 grands marchés par an. 3 ,oqo hab. 

II y a près de celte ville une raine de sel 
‘très-productive, et l’on a établi tout auprès 
des bains qui sont assez fréquentés. Dans les 
environs est le château de Rathsfeld , où na- 
quit le poète Zacharie. 

La seigneurie de Frankcnhauscn renferme 
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a baill. : Frankcnbauscn et Strausberg; et 1a 
prévôté de Schlotheim. 

FRANKENHOFEN , village de Wurtem- 
berg, cercle du Danube , baill. et à a 1. i/a 

N. O. d'Ehingen , et à 6 1. a/3 O. S. O. 
d'Ulm. i,3oo bab. 

FRANKENMARKT, bourg de l’archidu- 
ebé d'Autriche , paya au-dessus de l'Ens , 
quartier d'ilausruck , sur une hauteur, à 3 1. 
3/4 O. de Vocklabruck, et à 1 1 1. î/a O. S. 

O. de Wels. Il a i église paroissiale. 

FRANKENSCHARRN , usine du roy. de 

Hanovre , princip. de Grubenhagen , baill. 
des mines et à i/a 1. S. E. de Klaustlial , dans 
les montagnes du Haut-Harz. Il en sort an- 
nuellement i5,633 marcs d'argent, 30,907 
de plomb, et 7,555 quintaux de litharge. 

FRANKENSTEIN, ville des États Prus- 
siens , prov. de Silésie , régence et à i3 I. 1/3 
S. S. O. de Breslau ; chef-lieu de cercle , à 
5 1. N. E. de GlaU, près de la rive gauche 
du Pausebach , sur un mont élevé de 146 toi- 
ses au-dessus du niveau de la mer. Elle a 
4 faubourgs ; elle renferme 3 églises catho- 
liques et a luthériennes , 1 hôpital , 1 ca- 
serne , 1 galerie de tableaux , et 1 jardin bo- 
tanique. 11 y a des fabriques de drap, de 
toile , de bas de laine , de cliapeaux de paille , 
dcau-forle , de salpêtre et de potasse; des 
blanchisseries de cire, des tanneries et des 
brasseries. On y fait un commerce très-actif 
en drap , lin , 01 , cuirs et fer. 5*368 hab. 

Le cercle de Frankcnstein contient 37,700 
babitans. 

FRANKENTAL , ville de Bavière , cercle 
du Rhin, distr. et à 5 1. 1/4 N. N. O. de 
Spire, et à 11 1. 1/4 S. S. E. de Mayence; 
chef-lieu de cant. , sur le canal de môme 
nom. Elle est bien bâtie et a 5 églises catho- 
liques et protestantes, 1 gymnase , et 1 hos- 
pice d'orphelins. Il y a des fabriques de drap 
et d'autres lainages, d'étoffes de soie, de toi- 
les, de rubans, de tapisserie, de bonnete- 
rie , de papiers pefnts , de cartes , de 01 d'or 
et d'argent, de tabac, de chapeaux, d'ai- 
guilles , de limes , et de porcelaine , qui le 
dispute à celle de Saxe pour la beauté et le 
fini du travail. On y trouve aussi des teintu- 
reries , des moulins à huile et à foulon. Le 
commerce est alimenté par les grains , et au 
moyen de la communication de cette ville 
avec le Rhin , les articles de ses manufactu-* 
rcs se répandent facilement dans toute l'Al- 
lemagne. 3,5oo hab. 

Dans la guerre de 1688, cette ville fut in- 
cendiée comme toutes celles du Palatinat; 



dans celles de 1794 et de 1795 , elle éprouva 
encore de grandes pertes. 

FRANKENTAL (CANAL DE), en Bavière, 
ouvert en 1778 ; il commence à Frankental , 
dans un bassin construit sous les murs et à 
l'E. de cette ville , et va se joindre au Rhin 
après un cours d'i 1 . Il a 3 écluses. 

FRANK.ENWALD, chaîne de montagnes 
d'Allemagne, qui couvre le N. du cercle du 
Mein-Supérieur , en Bavière , le S. O. des 
principautés de Reuss , et le baill. de Grafen- 
thal dans le duché de Saxe-Mciniogen. Elle 
se sépare près de Münchberg du Fichtelberg 
bavarois , nœud remarquable où viennent 
aboutir le Bohmerwald et l'Erzgebirge ; se di- 
rige au N. O. entre le bassin de la Saale et 
celui du Mein , et va se joindre au Thuringer- 
wald , près de Gràfenlhal , aux sources de la 
Steinach. Sa longueur est d'environ 14 I. Le 
versant S. O. donne naissance à la Rodach et 
à la Hasslach , qui appartiennent au bassin 
du Mein , et du versant N. E. descendent la 
Sormitx et la Loquitx , qui dépendent du bas- 
sin de la Saale. 

FRANKFORD, comra. des États-Unis , état 
de New- Jersey , comté de Sussex, à 1 I. 3/4 
N. N. E. de Newton , et à 33 l. N. de Tren- 
ton. 3,000 hab. 

FRANKFORD , comm. des États-Unis , état 
de New- York, comté et à 3 1 . O. de Herki- 
mer, et à 10 1 . N. N. O. de Cooperstown , 
sur la rive droite du Mohawk. 1,860 hab. 

FRANKFORD , comm. des États-Unis , étal 
de Pcnsylvanie, comté de Cumberland , à 
4 o I. O. de Philadelphie. 1,274 bab. 

FRANKFORD, bourg des États-Unis . état 
de Pensylvanie, comté et à 3 I. 1/3 N. E. de 
Philadelphie , sur une hauteur , à la droite 
de la Delaware. On y remarque un bel hos- 
pice pour les aliéoés , fondé par des quakers. 
i, 4 o 5 hab. 

FRANKFORD , village d’Irlande , prov. de 
Leinster , comté du Roi , baronnie de Balli- 
boy, à 6 1 . i/a S. O. de Philipstown , et à 
4 1 . N. E. de Birr. 11 s’y tient des foires le 
38 mai et le 8 novembre. 

FRANKFORT , comm. des Étals-Unis, état 
d'Illinois, chef-lieu du comté de Franklin, 
à 19 1 . E. de Kaskaskia , et à 3 o 1 . S. de 
Vandalia. 

FRANKFORT, ville des États-Unis , cbef- 
lieu de l'état de Kentucky et du comté de 
Franklin, à 8 1 . O. N. O. de Lexington , 
et à i 53 1 . O. S. O. de Washington, dans 
une position agréable , sur 1a rive droite du 
Kentucky , qui a , en cet endroit , 5 o toises 
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de largeur , et c»t traversé par un pont de 
boia assez hardi , il i4 I. au-dessus du con- 
fluent de cette rivière et de l'Ohio, bat. N. 
38° 14’- Long. O. 84° 4° • Cette ville est 
bâtie sur un plan régulier , et la plupart des 
maisons et des édifices publies sont élégam- 
ment construits ; on y remarque surtout la 
maison d'assemblée de l'état. Elle possède 
t cour de justice , 1 prison , 1 balle , 1 mai- 
son de banque de l'état, 1 académie , et a égli- 
ses. il y a des manufactures de toile à sac , 
des corderies , un moulin à poudre è tirer, 
et des chantiers de construction ; le com- 
merce est assez florissant. i,68o hab.* 

FRANKFORT, connu, des États-Unis, état 
de Maine, comté de Hancock, sur la rive 
droite du Penobscot, qui commence à y être 
navigable en hiver, à 7 1. N. de Castine, et 
k 19 I. N. E. de Portland. Le commerce y 
est assez actif. 3,190 hab. 

FRANKFURT-AM-MAIN, ville libre de 
la Confédération germanique. P'oy. Faasc- 
roaT-sca-Lz-Main. 

FRANKFURTH, ville des ÉUts Prussiens. 
f ' ojy . F«4scfo«t-sc»-l'Odzb. 

FRANKLIN, comté des États-Unis, dans 
la partie sept, de l'état d’Alabama, à la gau- 
che du Tennessee. 4'9$8 hab., dont 1,667 
esclaves et i3 hommes de couleur libres. Le 
chef-lieu est Russelvitle. 

FRANKLIN , comté des États-Unis , dans 
le centre de l’état de la Caroline du Nord , 
traversé par le Tar. 10,166 hab., dont 
5,33o esclaves. Louisburg en est le chef- 
lieu. 

FRANKLIN, comm. des États-Unis, état 
de Connecticut , comté et à 6 I . N de New- 
London , et à 11 LE. S. E. de Hartford, 
sur le Willamantick. 1,161 hab. 

FRANKLIN, comté des États-Unis , dans 
la partie sept, de la Géorgie , traversé par le 
Broad-river. 9,040 hab., dont 1,771 escla- 
ves. Carnesville en est le chef-lieu. 

FRANKLIN , comté des États-Unis , dans 
la partie mérid. de l'état d'Illinois. U est ar- 
rosé par le Big et le Little Muddy. 1,763 
hab. Frankfurt en est le chef-lieu. 

FRANKLIN , comté des États-Unis, dans 
la partie orient, de l'état d'indiana , arrosé 
par le White-waler. Il est fertile en grains et 
renferme de belles forêts ; il a très-peu de 
pâturages. 10,763 bab. Brookville en est le 
chef-lieu. 

FRANKLIN, comté des États-Unis , dans 
le N. de l'état de Kentucky, traversé par le 
Kentucky. 1 1,034 hab. , dont 3,55o esclaves 
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et i3o hommes de couleur libres, Frankfort 
en est le cbef-licu. 

FRANKLIN ou FRANKLINTON, bourg 
des États-Unis, état de Louisiane, chef-lieu 
de la paroisse S 1 Mary's, sur la rive droite 
du Bayou-Teche , à 18 I. S. S. O. de Bâton- 
Rouge , et à 38 I. O. S. O. de La Nouvelle- 
Orléans. 

FRANKLIN , comté des États-Unis , dans 
la partie occid. de l'état de Massachusetts , 
traversé par le Connecticut. 11 y a des ter- 
res très-fertiles. On y élève des bestiaux , 
et on en tire beaucoup de bois de charpente. 
39,368 hab. GrcenGeld en est le chef-lieu. 

FRANKLIN , comm. des États-Unis, état 
de Massachusetts , comté de Norfolk , sur le 
Charlcs-river, agi. S. O. de Boston. i,63o 
habitans. 

FRANKLIN , comté des États-Unis , dans 
la partie S. O. de l’état de Mississipi. II 
est arrosé par le Nomochitto. 3 ,83 1 hab., 
dont i,544 esclaves. Meadville en est le 
chef-lieu. 

FRANKLIN , bourgade des États-Unis , 
état de Mississipi , comté de son nom , à a3 I . 
O. N. O. de Columbia , et à 7 I. E. S. E. de 
Natchez. 

FRANKLIN , comté des États-Unis, dans 
le centre de l'étal de Missouri ; borné au N. 
par le Missouri : les monts Ozark le couvrent 
au S. O. 3,379 hab. Newport en est le chef- 
lieu. 

FRANKLIN, ville des États-Unis, état de 
Missouri, chef-lieu du comté de Howard, sur 
la rive gauche du Missouri, h 19 1. N. O. de 
JefTerson , et à 65 1. O. N. O. de S*. Louis. 
Lat. N. 38° 57' 9". Long. O. 95° 17' 30". Le 
climat y est sain et les environs sont fertiles. 
Quoique fondée seulement depuis 1816 , clic 
est considérée comme la seconde ville de l’é- 
tat pour son importante position. Elle est 
bâtie sur un plan régulier; les rues en sont 
larges, et les maisous sont élégamment cons- 
truites , la plupart en briques. Il y arrive ré- 
gulièrement des bateaux h vapeur, et le com- 
merce y est actif. 1,800 hab. 

FRANKLIN, comté des États-Unis, dans 
la partie sept, de l’état de New-York. Il tou- 
che au S*. Laurent au N. O. , et est traversé 
par le Salmon. C'est un pays désert et pres- 
qu’incultc, montagneux au S. E. , en grande 
partie marécageux , et couvert d'épaisses fo- 
rêts. On y confectionne des étoiles de laine 
et beaucoup de toiles. Le chef-lieu est Ma- 
lone. 

FRANKLIN, comm. des États-Unis, état 
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tic New-York, comté de Delaware, à 3 1 . N. 

N. O. de Delhi , et à 26 1 . O. S. O. d'Albany ; 
sur la rive gauche de la branche orient, de la 
Susquehann&h. 2,481 hab. 

FRANKLIN, rivière des États-Unis, état 
d'Ohio. Elle prend sa source dans le comté 
de Darkc, traverse ceux de Prcble et de 
Montgomery , et va se joindre au Grand- 
Miami , par la rive droite , dans le comté de 
Butler , en face de Middletown , après un 
cours de 12 I. du N. O. au S. E. 

FRANKLIN, comté des États-Unis, dans 
la partie centrale de l'état d'Ohio. 11 est tra- 
versé par le Scioto. Le sol , légèrement mon* 
tueux , en est fertile; il y a de belles forêts , 
des carrières de pierre calcaire, des mines 
de houille, et de la terre à poterie. 9,040 
hab. Columbus et Franklinton en sont les 
chefs-lieux. 

FRANKLIN, comté des États-Unis, état 
d'Ohio , comté de Clermont, à 3 o 1 . S. O. de 
Columbus. 1,871 hab. 

FRANKLIN , coram. des États-Unis, état 
d'Ohio, comté de Warren, à i 3 1 . N. N. E. 
de Cincinnati, et à 26 1 . S. O. de Columbus, 
sur la rive gauche du Grand-Miami. 3,200 
habitans. 

FRANKLIN , comté des États-Unis , dans 
la partie mérid. de l’état de Pensylvanic, 
borné à 1 * 0 . par la chaîne du Tuscarora, et 
traversé par la Conococheague , affluent du 
Potomac. Le climat y est doux. Le sol est 
considéré comme un des plus riches de la 
Pensylvanic , et la culture s’étend jusqu'au 
sommet des montagnes ; il y a d'épaisses fo- 
rêts et des raines de fer. 31,892 hab. Cham- 
bersburg en est le chef-lieu. 

FRANKLIN, comm. des États-Unis, état 
de Pensylvanic , comté d'Adams , à 4 o 1 . O. 
de Philadelphie. 1,4 56 hab. 

FRANKLIN, coram. des États-Unis, état 
de Pensylvanic, comté de Fayette, à 90 1 . 

O. de Philadelphie. 1,749 hab. 

FRANKLIN, comm. des États-Unis, état 

de Pensylvanie, comté de Franklin, à 5 o 1 . 
O. de Philadelphie. 2,4o5 hab. 

FRANKLIN , comm. des États-Unis, état 
de Pensylvanic, chef-lieu du comté de Ve- 
nango , au confluent du French-creek et de 
l'Alleghany , à 19 1 . S. S. E. d’Érié, et 
à 24 h N. de Pittsburg. 11 y a sur son ter- 
ritoire , à 6 1 . 1/2 N. E. du. chef-lieu , des 
sources de pétrole qui sortent de l'Oil creek ; 
un des puits creusés pour recueillir ce bi- 
tume, en a fourni jusqu'à i 5 barils en une 
saison. 25 s hab. 



FRANKLIN, coram. des États-Unis, état 
de Pensylvanie, comté de Weslmorcland , à 
82 1 . O. de Philadelphie. 1,757 hab. 

FRANKLIN, comté des États-Unis, dans 
la partie mérid. de l'état de Tennessee. 11 est 
traversé par l'Elk. 16,571 hab. , dont 4« 1 ^7 
esclaves et 66 hommes de couleur libres. 
Winchester en est le chef-lieu. 

FRANKLIN, ville des États-Unis, état 
de Tennessee, chef-lieu du comté de Wil- 
liamson, à 5 1 . 1/2 S. S. 0 . de Nashville , 
et à 6 1 . O. N. O. de Murfreesborough , sur 
la rive gauche du Harpeth. Elle est agréable 
et l'une des plus florissantes de l'état. i, 5 oo 
habitans. 

FRANKLIN , comte des États-Unis, dans 
la partie sept, de l'état de Vermont; baigné 
à 10. par le lac Chatnplain et traversé par 
le Missisqui et la Moelle. 11 est en partie 
montagneux; le sol est d'une grande ferti- 
lité dans les vallées et le long des rivières. 
On y élève de grands troupeaux de bestiaux. 
La pèche est très-avantageuse dans le Cham- 
plain, et les montagnes fournissent divers 
minéraux. 17,192 hab. SL Albans en est le 
chef-lieu. 

FRANKLIN, comté des États-Unis, dans 
la partie mérid. de l’état de Virginie. Kl est 
arrosé par le Roanoke et par le Blackwater. 
Sa principale richesse consiste en minerai de 
fer qui alimente 5 forges. 12,01 7 hab. Rocky* 
Mount en est le chef-lieu. 

FRANKLIN, village des États-Unis, état 
de Virginie, chef-lieu du comté de Pendlc- 
ton , sur un affluent du Potomac, à 43 1 . O. 
de Washington , et à 47 L N. O. de Rich- 
mond. 11 a environ 3 o maisons. 

FRANKLIN , village des États-Unis , état 
de Virginie, chef-lieu du comté de Russell, 
à 5 1 . N. O. d'Abingdon, et à 94 1 . O. S. O. 
de Richmond , sur la rive gauche du Clinch. 

FRANKLINTON, village des États-Unis, 
étal de Louisiane , chef-lieu de la paroisse 
de W ashington , sur la rive droite du Boguc- 
Chitto, à 1 8 I. N. de La Nouvelle-Orléans. 

FRANKLINTON , comm. des États-Unis, 
état d'Ohio', un des chefs-lieux du comté de 
Franklin, sur la rive droite du Scioto, en 
face de Columbus. 

FRANKSTADT, ville de Moravie, cercle 
et à 1 2 1 . E. de Prerau , et à 7 1 . 1/4 E. de 
Wcisskirchen , sur la rive gauebe de la Lu- 
bina. 11 y a des fabriques de toile, et on y 
fait du fromage renomme. 3 , 200 hab. 

FRANKS-TOWN, comm. des États-Unis , 
état de Pensylvanie, comté et à 4 L i /3 O. 



xJ*by Google 



F R A S 



F R A S 



ri'Huntingdon , et à 29 I. O. S. O. d'Har- 
risburg. 1,297 bab. 

FRANLEU , bourg de France , dép. de la 
Somme, arrond. et à 3 1 . O. d'Abbeville, 
cant. et à 2 1 . 1/4 S, de S 1 . Valcry-sur-Somme. 
714 hab. 

FRANQUEYRA, bourg d'Espagne, prov. 
et à 10 1 . 3/4 E. S. E. de Vigo (Galice), et 
à 7 1 . 1/2 E. N. E. de Tuy, près de 1 a rive 
gauche du Mourcnlan. 11 est mal bâti; il y a 
1 couvent. 640 bab. 

FRANSCHE-UOEK ou LA PETITE RO- 
CHELLE, cant. de la colonie du Cap-de- 
Bonne-Espérance, distr. de Stellenbosch , 
dans le Drakenslcen , à la partie supérieure 
de la vallée du Berg-rivier. Il tire ses noms 
de ce qu'il est principalement habité par des 
réfugiés français. 

FKANZBÜRG , ville des États Prussiens, 
prov. de Poméranie, régence et à 4 L t/a 
S. O. de Stralsund ; chef-lieu de cercle , sur 
le bord mérid. du lac Riclitenberg , et sur 
la rive gauche de la Petite Trébel. 747 bab. 
Elle a été fondée en 1587 avec le projet d'en 
faire une ville manufacturière et commer- 
çante; mais ce projet n'a pas été exécuté. 

Le cercle de Franzburg contient 46,607 
babitans. 

FRANZENSBRUNN, bourg de Bohème, 
cercle et à 6 I. 1/2 O. S. O. d'EInbogen , 
distr. cl à 1 1 . N. d'Eger, dans une position 
agréable. Il y a des eaux minérales très- 
fréqucnlées. 

FRASCA (LA), cap de la côte occid. de 
l'ile de Sardaigne; il indique au S. l'entrée 
du golfe d'Oristano. Lat. N. 39° 43 ’. Long. 
E. 6» 7'. 

FRASCAROLO, bourg des États Sardes, 
div. cl à 10 1 . i /3 S. de Novarc, prov. de 
Lomellina, mand. de Mede. i,o 5 o bab. 

FRASCATI, T lscülum , ville des États de 
l'Église, comarca et à 4 L 6. E. de Rome, 
aur le penchant d'une colline cl dans une po- 
sition très-agréable. Siège d'un évêché érigé 
en 269. Elle est entourée d’anciennes for- 
tifications, et renferme 1 cathédrale, 1 sé- 
minaire, et plusieurs couvcns. Elle est fa- 
meuse par ses belles villas ou maisons de 
campagne , dans lesquelles les riches habi- 
tans de Rome viennent passer une partie de 
l'été ; la plus digne d'attention est le Belve- 
dere. 4, 300 bab. 

Dans les environs et au sommet de la col- 
line , on voit encore les ruines de l'ancienne 
Tusculum, et, près de là, les débris de la 
maison de campagne de Cicéron, ainsi que 



ceux d'un petit amphithéâtre , de bains , etc. 

FRASC 1 NETO, bourg du roy. de Naples, 
prov. de la Calabre Citérieure, distr., cant. 
et à 1 1 . 1/4 E. N. E. de Castrovillari. r, 5 oo 
babitans. 

FRASER , lac cl rivière de la Nouvelle- 
Bretagne. yojr. FaaxxR. 

FRASERBURGII , ville d'Écosse , comté 
et à i 3 1 . 1/4 N. d’Aberdeen, presbytère de 
Deer, sur la mer du Nord. Son port est pe- 
tit, mais il y a une belle et bonne rade. 
Cette ville est régulièrement construite; elle 
a 1 prison , et l'on y voit une tour à 3 étages 
qui fait partie d'un édifice destiné à une uni- 
versité. On expédie de son port de grands 
navires à la pêche du Groenland. Fraserburgh 
envoie 1 membre au parlement. 1,000 bab. 
Dans les environs , sur le cap Kinnaird , est 
un château bâti en 1600, au haut duquel on 
a érigé un phare en 1787. 

La paroisse de Fraserburgh est en général 
bien cultivée, et assez fertile. On y trouve de 
la pierre calcaire , du fer, et du granit. 2,83 1 
babitans. 

FRASNE, village des Pays-Bas, prov. et à 
i 3 1. i /4 de Namur, arrond. de Pbilippevillc, 
cant. et à t/2 1 . de Couvin. 4 3 1 bab. 

FRASNES, bourg des Pays-Bas, prov. de 
Hainaut , arrond. et à 4 L N. E. de Tour- 
nai, et à 7 I. 3/4 N. O. de Mons; chef-lieu 
de cant., sur la rive gauche de la Ronnc. On 
y fabrique de la bonneterie, et il y a des 
raffineries de sel et des tanneries. 4,000 
babitans. 

FRASNES, village des Pays-Bas, prov. 
de Hainaut, à 9 I. 3/4 de Mons , arrond. et 
à 3 1 . 1/4 de Charleroi, cant. et à 1 1. 1/2 de 
Gosselies. Il y a des tuileries et des bri- 
queteries. 1,673 hab. 

FRASSDORF, village du duché d'Anhalt- 
Dessau; chef-lieu de bail!., à 3 1 . t /4 S. S. 
O. de Dessau. Il y a 1 château. 4 «5 bab. Le 
bail!, contient 1,600 bab. 

FRASSINE ou FRASSENE , rivière du roy. 
Lombard- Vénitien , qui prend sa source dans 
la partie occid. de la prov. de Vicence, à 
t 1 . O. de Recoaro, porte d'abord le nom 
d'Agno jusqu'à son entrée dans la prov. de 
Vérone, où elle prend celui de Gua, et ne 
reçoit celui de Frassinc que vers Cologna, 
où elle devient navigable : c'est aussi là 
qu'elle change sa direction S. pour couler au 
S. E. jusqu'auprès de Montagnana; de là 
elle se porte à l'E. , entre dans la prov. de 
Padouc, et, à 1/2 I. N. O. d'Este, reçoit à 
gauche le Bisato , dérivé du Bacchaglione , et 
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ilonnc naisiancc , à droite , an canal Branca- 
glia. Elle baigne le» murs d'Este, où elle se 
divise en deux branches : Tune, coulant au 
S. , prend le nom de canal S 1 *. Catterina, et 
va se joindre au canal Gorzon ; l’autre, ap- 
pelée ordinairement canal d'Este , passe à 
Monselice , dont on lui donne aussi quelque- 
fois le nom , et s'avance jusqu'il Battaglia , où 
elle s'embranche avec le canal de Cagnola. 
Le cours du Frassinc, prés de ce dernier 
point jusqu'à la source de l’Agno, est d’en- 
viron a5 I. Cette rivière porte des bateaux 
du chargement de 20,000 kilogrammes. On 
lui donne quelquefois, au-dessous de Lonigo 
et au-dessous de Cologna, le nom de Fiume- 
ISuovo. 

FR ASSINETTO-D1-PÔ , village de» États 
Sardes, div. et à 5 1. 3/4 N. N. O. d’Alexan- 
drie, prov. et à i 1. E. de Casale; chef-lieu 
de mandement. 1,74° hab. 

FRASSINO, village des États Sardes, div. 
de Coni, prov. et à 4 1. > /3 O. S. O. de Sa- 
luées , mand. de Sampeyre, sur la rive gau- 
che de la Varaita. i,4oohab. 

FRASSINORO, bourg du duché de Mo- 
dène, distr. et à 10 1. 3/4 S. O. de la ville 
de ce nom , cant. et à î I. 3/4 S. S. O. de 
Monte-Fiorino. i,aoo hab. 

FRASSO, bourg du roy. de Naples, prov. 
de la Terre de Labour, distr. et à 4 i/4 

E. N. E. de Caserte, cant. et à 3/4 de l. S. 
O. de Solipaca. Il a a églises. 3,6oo hab. , y 
compris ceux du village de Nanzignano. 

FRASZLAU , bourg du duché de Styrie, 
cercle et à 4 1. r/a O. N. O. de Cilly, sur la 
rive gauche du San. 

FRAT, fleuve de la Turquie d’Asie, f't oy. 
Edfhhate. 

FRATELLI, petites Iles de l’Archipel. 
Voy. Adelpui. 

FRATELLO (S. ), bourg de Sicile, prov. 
de Messine, distr. et à 5 1. E. N. E. de Mis- 
trotta; chef-lieu de canton, à i 1. de lu Mé- 
diterranée. 

FRATERWAARD, village des Pays-Bas, 
prov. de Gucldrc , arrond. et à 4 1. i/4d’Arn- 
hem, cant. et à 3 1. r/4 de Velp, 

FRATTA , bourg des États de l’Église , 
délégation et à 4 h 3/4 N. de Pérouse, sur 
la rive gauche du Tibre. 

FRATTA, rivière du roy. Lombard-Vé- 
nitien, qui preud sa source, sous le nom de 
Togna , dans la prov. de Vérone, près et au 
S. S. O. de Monlebclto, coule d’abord au 
S., ensuite k l’E., entre dans la prov. de Pa- 
doue, où elle parcourt les marais de Vigbiz- 



zolo, et après avoir passé, au moyen d'un 
aqueduc, au-dessus du canal de S u . Catte- 
rina, forme le canal Gorzon, qui va sc join- 
dre à la Brcnta. Le court de cette rivière est 
d'environ ta I. , dont SI. i/a de navigation 
depuis Bcvilacqua. On lui donne quelquefois , 
sur la partie de son cours qui avoisine Colo- 
gna, le nom de Rabiota. 

FRATTA (LA), village du roy. Lombard- 
Vénitien, prov. de Polétine, distr. et à a I. 
i/a O. S. O. de Rovigo, sur le petit canal 
de Scortieo. Il y a un grand nombre de belles 
maisons de campagne. 11 s’y tient i foire le 
a5 juin. 3,760 hab. Cest un des plus anciens 
villages de la Polésine; il parait avoir été 
fondé par les anciens Toscans. 

FR ATTA-M AGGIORE , bourg du roy. de 
Naples, prov. et à a 1. N. de Naples, distr. 
et à 3/4 de 1. N. O. de Casoria; chef-lieu de 
canton. Il y a 1 belle église paroissiale, et 
5 autres églises. On y fabrique beaucoup do 
cordages , et on y éléve des vers à soie . 

FRATTE, village de» États de l'Église, 
délégation d’Urbin et Pesaro, à 5 I. S. E. 
d'Urbin, et à a 1. N. E. de Pergola. 11 s’y 
tient des foires tous les luudis d'aoùl. 

FRATTE, bourg du roy. de Naples, prov. 
de la Terre de Labour, distr. et à 4 L 3/4 
N. E. de Gaète, cant. et à 1 I. i/a E. S. E. 
de Rocca-Gaglielma. a,65o hab. 

FRATTING, en morave IFmttcny , bourg 
de Moravie, cercle et à 6 I. 3/40. deZnaym, 
près de la rive gauche de la Taya. 533 hab. 

FRATTOLI, bourg du roy. de Naples, 
prov. de l’Abruzze Ultérieure i r ", distr. et 
à 4 2 / 3 O- S. O. de Teramo , cant. et à 

3 1. i/a O. de Moutorio. 

FRAUBRUNNEN, village de Suisse, cant. 
et à 3 I. 3/4 N. N. E. de Berne ; chef-lieu de 
baill. , sur la route de Soleure à Berne. Il y 
avait une abbaye célèbre qui y fut fondée 
eu ia46. En 1375, le» Bernois y remportè- 
rent une victoire sur les Bourguignons et les 
Normands réuuis sous Enguerrand de Coucy; 
une colonne qu'ils avaient élevée en mé- 
moire de cette action a été renversée pér les 
Français en 1797. Le 5 mars 1798 il s’y livra 
aussi un combat entre les Bernois et les Fran- 
çais : le» derniers entrèrent le même jour 
dans Berne. 

Le baill. de Fraubrunnen contient 7 pa- 
roisses et 9,a45 hab. 

FRAUENAURACH , village de Bavière, 
cercle de la Rézat, présidial et à 1 1. 3/4 E. 
d’Hcrzogenaurach , et i 3 1 i/a N. O. de 
Nuremberg , sur la rive gauche de l'Aurach, 
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à peu de distance de Ia Regnitz. 11 y a une 
grande brasserie. On y cultive beaucoup de 
tabac, et on y fait un commerce considérable 
de fruits. 35o hab. 

FR AUENBERG , FR AUMBERG ou FRIM- 
BERG, Primda , bourg de Bohème, cercle 
et à 1 1 1. O. de Pilsen , et à i 1. 1/2 S. O. 
de Hayd. Sur une montagne voisine sont les 
restes d'un ancien château-fort. 11 y a dans 
les environs i mine de fer et des forges avec 
i martinet. 

FRAUENBERG, village des États Prus- 
siens , prov. de Clèves-Berg , régence de Co- 
logne , cercle et à 3 1. S. S. O. de Leche- 
nich. Il y a a distilleries d’eau-de-vie. i , 1 44 
habitans. 

FRAUENBOURG , ville des États Prus- 
siens, prov. de la Prusse orient., régence et 
à i5 1. S. O. de Konigsberg, cercle et à 2 1. 
i/4 O. S. O. de Rraunsberg, sur le Frische- 
hatT, au pied du Dombcrg. Siège de l'évêché 
d'Ermcland. 11 y a i cathédrale, 2 églises 
paroissiales . des fabriques de drap et de po- 
terie , et des tanneries. La pêche y est active, 
et on y fait commerce de bois , de plumes et 
de fil. On y voit le tombeau de Copernic, 
mort en 1 54 3. i,6oohab. 

FRAUENBREITUNGEN , autrefois KÔ- 
MGSBREITUNGEN , bourg du duché de 
Saxe-Meiningen , partie inférieure du duché 
de Mciningcn; chef -lieu de baill., sur la 
rive gauche de la Wcrra, à 5 1. N. N. O. de 
ÎYIemingen , et à 5 1. u/3 S. d'Eisenach. 5o5 
habitans. 

Le baill. de Frauenbreitungcn renferme 
2,507 hab. 

FRAUENFELD , ville de Suisse , chef-lieu 
du cant. de Thurgovic, de baill. et de cer- 
cle, sur la rive droite de la Murg, à 5 1. O. 
S. O. de Constance, à 7 1. 1/3 N. E. de Zu- 
rich, et à 28 1. 1/2 N. E. de Berne. Lat. N. 
47° 33' 28". Long. E. 6° 33' 34". Victime de 
deux terribles incendies en 1771 et en 1788, 
elle a été assez régulièrement rebâtie. Ses 
principaux édifices sont le vieux château de 
l'ancien grand-bailli de Thurgovic , lhotel- 
dc-ville, où se réunissait autrefois la diète de 
la confédération , et la chancellerie. 11 y a a 
églises paroissiales, 1 pour les catholiques et 
1 pour les protestans , et de belles promena- 
des. On y fabrique des étoffes de soie et de 
coton. Le commerce y est assez animé. 1,800 
hab. On a découvert dans les environs une 
mine de houille. Cette ville a été prise par les 
confédérés en 164°- 

Le baill. de Frauenfeld se divise en 4 ccr- 
Dict. Géocr. 6. 
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clés : Frauenfeld i Mazingen , Thundorf, et 
Vesslingen j il contient 1 4 paroisses et 1 1 ,4 1 4 
habitans. 

FRAUENHOFEN , bourg de Bavière , cer- 
cle de l'Isar, présidial de Vilsbiburg , à 1 1. 
3/4 S. de Landshut, et à 12 1. 1/4 N. E. de 
Munich, sur la rive droite de la Petite Vils. 
11 dépend de la seigneurie du même nom , 
qui renferme 2,000 hab. 

FRAÜENKIRCHEN , Boldog- Asiszony , 
bourg de Hongrie , cercle au-delà du Danube , 
comitat de Wieselbourg, marche de Neusic- 
del. Il y a 1 église où l’on se rend en pèleri- 
nage , et 1 ancien couvent de franciscains. 
1,423 hab. 

FRAUENMARK, bourg de Hongrie, f'ojr. 
Bath. 

FRAUENRE 1 TH , village de Bavière , 
cercle de l'Isar, présidial de Berchtcsgaden. 
Il y a des mines de sel et des carrières de 
marbre. 

FRAUENSTÂDTL , ville de Bohême. V ojr. 
Bergstadtl. 

FRAUENSTEIN, ville du roy. de Saxe, 
cercle de l'Erzgebirge; chef-lieu de baill., à 
4 1 . 3/4 S. E. de Freybcrg., et à G 1 . 3/4 S. 
S. O. de Dresde, sur la Gimnitz et la Bobe- 
ritsch. 11 y a 1 château , 3 églises , des fabri- 
ques de toile de lin , de dentelles , et des 
teintureries. 11 y a 1 ancien fort en ruine. 
Elle a été entièrement consumée par un in- 
cendie en 1727. 85 o hab. On exploite dans 
les environs x raine d’argent peu riche. 

Le baill. de Frauenstein a 2 enclaves dans 
celui de Freyberg. Il est très-montagneux , 
boisé, et arrosé par la Mulde et la Weissc- 
ritz. 9,000 hab. 

FRAUENTHAL, village du duché de Sty- 
rie, cercle et à 10 1 . 1/4 N. O. de Mai-bourg, 
sur la rive droite de la Lasnitz. 11 y a 1 fabri- 
que de laiton et des forges avec x martinet. 
240 hab. 

FRAUREUTH , bourg de la princip. de 
Reuss-Greitz, seigneurie, baill. et à 3 1. x/3 
E. N. E. de Greitz, sur la grande route de 
Géra. Haï église et 1 filature de coton con- 
sidérable. Il s'y tient plusieurs marchés par 
an. 1 ,xoo hab. 

FRAUSTADT , en polonais JVtchowa , 
ville des États Prussiens, prov., régence et à 
17 1 . 2/3 S. S. O. de Posen , et à 4 1 « 3/4 N. 
E. de Glogau j chef-lieu de cercle , et siège 
d’une justice supérieure dont la juridiction 
comprend les cercles de Fraustadt, Kroben , 
et Kostcn; dans un pays sablonneux. Elle a 
3 églises catholiques, 1 luthérienne, 1 cou- 
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vent , t gymnase , plusieurs étabüssemcns 
d'instruction publique, et des casernes; des 
fabriques de drap, de toiles damassées , de 
bas , de maroquin rouge , de chapeaux , de 
gants , et de chicorée ; des distilleries d'eau- 
de-vie de grains , des brasseries , i blanchis- 
serie de cire, et i moulin à huile. On y fait 
commerce de blé , de bestiaux , et de laine. 
En 1803, elle éprouva un violent incendie. 
5,790 hab , dont environ 1/10 juifs. 

En 1706, les Suédois remportèrent , dans 
les environs de celle ville, une victoire signa- 
lée sur les Saxons et les Russes réunis. 

Le cercle de Fraustadt contient 45 , 5 ?o 
habitans. 

FRAYLES (LOS), groupe de rochers, 
près de la côte mérid. de l'ile llaili , à 3 1 . 
O. N. O. de l'île BéaU. Lat. N. i 7 * 38 '. 
Long. O. 74° 

FRAYLES (LOS), groupe d’ilots des îles 
sous le Vent , dans la mer des Antilles, i 3 1 . 
1 /a E. de la pointe N. E. de la Marguerite. 
Lat. IN . ii° 11'. Long. O. 66° 9'. 

FRAYLES (LOS), groupe de petites Iles 
désertes , dans le Grand Océan équinoxial , 
près de 1 a côte de Colombie, prov. de Vera- 
gua , entre la pointe Mata et le promontoire 
dePucrcos. Lat. N. 7 0 18'. Long. E. 8a° ao'. 

FRAYLES, mines d’argent du Mexique, 
état de Sonora , entre le Mayo et le Rio del 
Fueiie. 

FRAZÉ, village de France, dép. d’Eure- 
et-Loir, arrond. et à 5 1 . E. S. E. de Nogent- 
le-Rotrou , et à 8 !.. S. O. de Chartres , cant. 
de Tkiron-de-Gardab. 1,300 hab. 

FRAZER, lac de la Nouvelle-Bretagne , 
dans la Nouvelle-Calédonie, par 54 ° 35 ' de 
Jat. N. et 137° 20' de long. O. Il a environ 
3 s I. de circonférence. Le Tacoutcbé-Tessé, 
qu’on nomme aussi Frazer, sort de son extré- 
mité S. E. Ce lac abonde en saumons , truites, 
et autres poissons. Le pays voisin est entre- 
coupé de petits lacs et de montagnes élevées , 
et couvert de forêts de pins , de peupliers , 
de bouleaux, de trembles, etc. Les Indiens 
Tacullies en habitent les bords. 

FRAZER , fleuve de la Nouvelle-Bretagne. 
Vojr. Tacoutché-Tessé. 

FRAZERBURGH, ville d'Écossc. Voyez 
Fsaserbcbgh. 

PRECHAS bourg de Portugal , prov. rie 
Tras-os-Montcs , coroarca et à 9 1 . 1/2 N. O. 
de Moncorvo, et à 3 1 . S. de Mirandclla, sur 
Ja rive gauche de la Tua. 

FRECHEN , village des États Prussiens, 
prov. de Clcvea-Bcrg, régence, corde et à 



3 L i /4 O. de Cologne. On y fabrique beau- 
coup de poterie. 1,880 hab. 

FRECH 1 LLA , petite ville d’Espagne , 
prov. et à 6 1 . 1/4 Ü. N. O. de Païcncia , sur 
la rive droite du Valdejinate, et à 10 1. i/a 
N. N. O. de Valladolid , dans un terrain maré- 
cageux. Elle a 1 belle église. On y fabrique 
des lainages et beaucoup de fromage. 3,010 
habitans. 

FRECKENFELD , village de Bavière, cer- 
cle du Rhin, distr. et à 3 I. 1/4 S. de Lan- 
dau , et à 3 1 . 3/3 N. N. O. de Lauterbourg- 
1 ,000 hab. 

FREDEBDRG , ville des États Prussiens , 
prov. de Westphalie , régence et à 6 1 . a /3 S. 
S. E. d'Arensbcrg, cercle de Mescltede , sur 
1 a rive droite de la Leone. 660 hab. 

FREDENSBORG, petit bourg de Dane- 
mark, diocèse et fie de Seeland , baill. de 
Frederiksborg , à 3 1 . 1/4 S. O. d'Elsenetir, 
et à 7 I.1/3 N. N. O. de Copenhague, sur le 
lac Esrom. On y fabrique de la poterie. Il y a 
t château royal qui renferme 1 belle galerie 
de tableaux. 

F-REDEN WALDE ; bourg des États Prus- 
siens , prov. de Brandebourg , régence de 
Potsdam , cercle et à 4 I* 3/4 H- de Tem- 
plin, et à 4 I- S. S.* O. de Prenzlow. 3 a 6 
habitans. 

FREDERIC , fort de la colonie du Cap- 
dc-Bonne-Espérance , distr. de Ztiureveld , 
prés de la côte occid. de la baie de Zwârt- 
kop , sur une hauteur, à 3 s 1 . S. O. de Ba- 
thurst. 

FREDERICA, ville des États-Unis, état 
de Géorgie, comté de Glynn , à 33 I. S. O. 
de Savannab ; sur 1 a côte occid. de File de 
S*. Simon, à l’embouchure de FAlatamatra. 
Elle était défendue par une forteresse régu- 
lière qui est maintenant en ruine. Le petit 
nombre de maisons dont elle sc compose est 
agréablement situé , sur une hauteur , et sur 
un bras de la rivière qui y forme un port si\r 
et commode, capable de recevoir les plus 
grands navires. 

Cette ville doit son origine à des monta- 
gnards écossais qui s'établirent sur ce point 
vers i; 35 . 

FRÉDÉRIC-HENRY, fort des Pays-Bas , 
prov. , arrond. et à 3 1 . t /4 N. O. d’Anvers , 
cant. d'Eeckeren, sur la rive droite de l’Es- 
caut. 

FRÉDÉRIC-HENRY , baie sur la côte S. 
E. de la Terre de Dicmen, par 4 *° 5 r' de 
lat. S. et 145° 37* de long. E. Elle resserre , 
avec Ja baie de Norfolk, l'isthme d'une pres- 
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qu'ils baignée au S. O. par la baie de la 
Tempête. Elle fui découverte le 39 novem- 
bre i 64 a, par Abel Janzon Tasman , célèbre 
navigateur hollandais. Le cap qui s'avance au 
S. E. a cté nomme par d'Entrecasteaux Fré- 
déric-Henry; Kmscnstern le nomma Manon, 
eu l'honneur du navigateur français qui vi- 
sita ces parage* en 177a. 

FRÉDÉRIC-HENRY , ancien fort hollan- 
dais , dans l'Ile Soior , une des lies de la 
Sonde, sur le passage deZimanro,et sur une 
baie qui forme une bonne rade. U est aban- 
donné. 

FREDER 1 CHSTAD , ville de l'ile S>*. 
Croix, une des Antilles, sur la côte occid. 
Elle est petite , mais bâtie régulièrement, et 
a une rade ouverte, défendue par le fort Fre- 
derieb. 1,300 bab. 

FREDER 1 CIA , ville de Danemark. Voy. 
FaiDcaicix. 

FREDERICK, comté des États-Unis, 
dans la partie occid. de l'état de Maryland, 
baigne au S. par le Potomac , borné à l'O. 
par le South-mountain , et traversé par le 
Monococy. On vante la fertilité de son ter- 
ritoire , surtout de la vallée de Monococy ; 
on y élève beaucoup de bestiaux. Le mi- 
nerji de fer y abonde. 4 U '4-~ J 9 bab. , la plu- 
part d'origine allemande et bons cultiva- 
teurs. 

Fredericktown en est le clief-lieu. 

FREDERICK , village des États-Unis, état 
■le Maryland, comté de Cecil, sur la rive 
droite du Sassafras, à 5 1 . 3/4 S. d'Elkton , 
età i 5 1 . E. de Baltimore. H fut pris et brûlé 
par les Anglais en mai i 8 i 3 . 

FREDERICK, comté dés États-Unis, dans 
le N. de l'état de Virginie. Il est arrosé par 
le Shenaudoah , et bien cultivé ; on y élève 
beaucoup de bestiaux et d'dbeilles. 11 s'y far 
brique de la ferronnerie. 34,706 hab. Win- 
chester en est le chef-lieu. 

FREDERICK, port sur la côte sept, de 
l'archipel du Roi Georges ni , dans la Russie 
américaine, par 58 ° 10' de lat. N. et 1 3 - 0 
4»' de long. O. 

FREDEIUCK-HQUSE , établissement an- 
glais , dans le Haut-Canada, près du lac Wi- 
rotowaha , sur la rive droite d’une rivière 
qui sort de ce lac et se jette dans l'Abitibbi. 
Lat, N. 4 & ° 4 '. Long. O. 84° <3'. 

FREDER 1 CKSBURG, ville de la partie de 
la Cafreric propre déclarée neutre en 1830 ; 
sur la Guana , près de l'océan Indien , à îa I. 
N. E. de l'embouchure de la rivière du Grand- 
Poisson. Fille a été fondée en 1831 par les 
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Anglais , et sa population se composait alors 
de 335 officiers et soldats licenciés du corps 
africain. 

FREDERICKSTOWN, village d’Irlande , 
prov. d’Ulster, comté de Tyrone , baronnie 
et â 6 I. 1/3 S. E. de Strabane , et à 4 I. N. 
E. d’Omagh. Il s'y tient des foires les 4 jan- 
vier , 3 mars , 3 juin , et 3 octobre. 

FREDERICKTOWN ou FREDERIC - 
TON , autrefois S 1 . ANN, ville capitale du 
Nouveau-Brunswick, chef-lieu du comté 
d'York ; sur 1a rive droite et à l'embouchure 
du S. John , à 30 1. N. O. de S. John. Lat. 
N. 45° 55'. Long. O. 69 ° 5'. Résidence du 
gouverneur et des principales autorités. Elle 
est régulièrement bâtie dans une plaine ; 
les rues en sont larges et droites. On y 
remarque la maison du gouvernement , celle 
où se tiennent l'assemblée provinciale et les 
tribunaux, et l’hôtel -de- ville ; elle pos- 
sède plusieurs églises pour diHerens cultes 
et un collège nouvellement fondé. Le 8 . John 
est navigable pour des navires de 5o ton- 
neaux jusqu'à 1 1. au-dessus de la ville. 5oo 
habita ns. 

FREDERICKTOWN, ville des États-Unis, 
état de Maryland ; chef-lieu du comté de 
Frederick, dans une belle plaine, sur le 
Carrol’s-creck, affinent du Mouucocy, à iG 1. 
1/3 O. N. O. de Baltimore, et à 16 1. N. 
N. O. de Washington. Elle est généralement 
bien bâtie sur un plan régulier; les rues en 
sont droites et en partie pavées ; le pins 
grand nombre des maisons sont en briques , 
les autres en bois. Ses édifices publics sont 
beaux ; on y compte 7 églises pour ditférens 
cultes , 1 collège, 1 arsenal , et des maga-' 
sins d'entrepôt de tabac. U s’y fait un grand 
commerce en blé et farine pour Baltimore. 
3 -, 637 bab,, en grande partie d'origine alle- 
mande. 

FREDERICKTOWN, village des États- 
Unis , état de Missouri ; chef-lieu du comté 
deMadison , sur la rive gauche du S*. Fran- 
cis , à 36 1. S. de S*. Louis. 

FREDERICTON, viUe du Nouveau- 
Brunswick. Voy. Fbf.deiucxtowh. 

FREDERIKSBERG , château royal de 
Danemark , dans le diocèse et l'ile de Sce- 
land , baill. et à 3/4 de 1. O. de Copenha- 
gue, sur une hauteur. 11 est le séjour ordi- 
naire de la famille royale peudant l'été ; il 
a de beaux jardins et un parc étendu , ou- 
verts au public. Il renferme 1 galerie de ta- 
bleaux , et on a établi un haras dans ses dé- 
pendances. 
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FREDERIKSBORG, b»ill. de Danemark, 
dans le diocèse et la partie N. E. de l'ile de 
Seeland, borné au N. et au N. O. par le Cat- 
tegat, à l’E., parle Sund , au S., par le baill. 
de Copenhague, et à l’O., par l'isc-fiord. Sa 
superficie est de 35 1., et sa pop. de 4°>4 0 ° 
bab. Il tire son nom d*un château royal situé 
près de Hiiler&d. 

FREDERIKSWAAG , petit port de File 
Slromde, Tune des Færoc , dans l'Atlantique 
sept., près de Thorshavn. Il a quelques rela- 
tions avec rÉeosae. 

FREDER1KSBURG , coram. des États- 
Unis, état d'Indiana, comté de Washington, 
sur le Big-Blue-river , à 4 I- »/* S. S. O. de 
Salem, et à 5 1. x/2 N. de Corydon. 

FREDERICKSBURG, ville des États-Unis, 
état de Virginie, chef-lieu du comté de 
Spotsylvania , à 20 1. N. de Richmond, et à 
18 1. S. O. de Washington. Siège d'une cour 
supérieure de justice. Elle est située en face 
de Falmouth, sur la rive droite du Rappa- 
liannoc qui y est navigable pour des navires 
de i3o à 1 4° tonneaux. Les maisons sont 
bien bâties , partie en briques et partie en 
bois; la plupart sont sur une hauteur et le reste 
s'étend le long de la rivière. Les édifices pu- 
blics sont : 4 églises pour difTérens cultes , 1 
maison-de-ville où sc tiennent aussi les as- 
sises , x prison, 1 collège, x halle, et de 
grands magasins pour l'entrepôt de tabac. 
Cette ville fait un commerce considérable 
en grains , farine , graine de lin , légumes , 
et tabac. Il s'y tient plusieurs marchés. 
3,ouo hab. 11 y a aux environs des forges 
alimentées par du minerai du Maryland , où 
l’on fabrique par an environ 3oo tonnes de 
fer en barres. Le territoire est fertile et bien 
cultivé. * 

FREDERICKSILAAB , port et établisse- 
ment danois du Groenland. V ojr. Fredrixs- 
I1AAB. 

FREDERIKSGA VE, château de Danemark, 
dans le diocèse et l'ile de Fionie , baill. et 
à 7 1. S. O. d'Odense, et à 1 1. n/3 S. E. d'As- 
sens. Il est célèbre dans les annales danoises 
sous le nom d'Hagcsskov. 

FREDERIKSGAVE , mines de cuivre de 
Norvège, diocèse d’Aggershuus, baill. d'He- 
demarken, sur le Solden-aae, près du Folda- 
clv, à 55 I. N . de Christiania. 

FREDERIKSHAVN, anciennement FLAD- 
STRAND, ville de Danemark, dans le Jut- 
land, diocèse et à i3 1. N. E. d'Aalborg, 
baill. et à 7 I. 1/4 E. de lliorring, sur le 
Cattcgat , avec un port capable de contenir 



100 bâtimens , et où l'on s'embarque ordi- 
nairement pour la Norwcge. Elle a 1 église 
et 1 gabelle royale. 5oo hab. , pêcheurs 
et lamaneurs. Ses huitres sont très-esti- 
mées. 

FREDERIKSSUND, ville de Danemark , 
dans le dioc. et l'ile de Seeland , baill. de 
Fredcriksborg, à 8 1. N. O. de Copenhague, 
sur le bord orient, du Rocskilde- fiord , formé 
par le Cattegat. Elle a une église , et com- 
merce principalement en blé avec la Nor- 
vège. 200 hab. , en partie pécheurs. Cette 
ville fut presqu’entièrement détruite par un 
incendie en i8o5. 

FREDERIKSWARK, bourg de Danemark, 
dans le dioc. et l'ile de Seeland , baill. de 
Frederiksborg , à 10 1. 1/2 N. O. deCopen- 
haguc , sur le Roeskildc-Gord. Il y a 1 
château royal avec jardins , 1 fonderie de 
canons , 2 poudrières et 1 Salpétrière , x fa- 
brique d’acier , 1 fonderie de cuivre , x distil- 
lerie d’eau-de-vie de grain , et 1 brasserie : 
ces difTérens établissemens occupent 1,200 
ouvriers. 

FREDONIÀ , comm. des États-Unis, état 
de New-York , comté deChatauquc, à 3 1. 

N. E. de May ville, et à 14 I. S. O. de Buf- 
faloe, à peu de distance du bord orient, du 
lac Ontario. 

FREDONIA, nom donné dans ces derniers 
temps à la prov. de Texas, qui s'est déta- 
chée du Mexique , et forme maintenant une 
république particulière unie à 33 tribus in- 
diennes. C'est par un acte du 16 décembre 
1826 que cette république a été érigée. Na- 
cogdoches parait en être la capitale. 

FREDR1CHSHAVN , ville de Danemark. 
V or . Frederikshavv. 

FREDRIKSBORG , forteresse de Suède, 
préfecture et à 5 1. E. N. E. de Stockholm, 
sur la côte N. O. de la presqu’ile de Wærra- 
dæ. Elle défend l'Oxdiup, une des entrées du 
port de Stockholm. 

FREDRIKSHAAB , port et établissement 
danois, dans la partie occid. du Groen- 
land , par 62° de lat. N. et 5x° 4o' de long. 

O. Il a été fondé en 174*1 et a donné son 
nom à un territoire considérable qui tou- 
che vers le S. au distr. de Julianas haab, et 
vers le N. à 1a colonie de Fiskernæs , et qui 
a, du N. au S., une étendue de plus de 4o 1. 
Ce territoire renferme une grande quantité 
de talc , et l'on y remarque l’iisblink , grand 
amas de glaces considéré comme une raer- 
veille. 

FREDR1KS1IAMN , ville forte de Russie , 
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en Europe, dans le grand-duché de Finlande, 
gouv. el à 18 1 . i/a O. S. O. de Viborg , et 
à 4 ' !• O. N. O. de S'. Pétcrabourg , distr. 
de Kymmene. Lat. N. 60® 35 '. Long. E. 
24° 43 '- Elle est sur une petite presqu'île , 
au bord du golfe de Finlande , où elle a un 
petit port. Cette ville a 3 faubourgs, des for- 
tifications mal entretenues, a églises luthé- 
riennes et a grecques , i arsenal , i école mi- 
litairc pour les cadets de Finlande, i douane, 
des casernes , et i marché de forme circulaire 
auquel viennent aboutir 8 rues. Elle exporte 
du bois de construction , de la poix , du gou- 
dron , et du chanvre ; ses importations con- 
sistent en sel , tabac et vins. 11 s'y tient a 
foires par an. i,ooo hab. 

Cette ville remplace Wekelax, brûlée par 
les Russes en 171a. Frédéric 1*' la rebâtit 
et lui donna son nom. Les Russes la prirent 
en 174^ , et elle leur fut cédée en 1743 à la 
paix d’Abo. C’est dans Fredrikshamn que fut 
conclu , en 180g, le traité en vertu duquel la 
Suède céda la Finlande à la Russie. 

FREDRIKSNAGOR , ville de l’Hindoustan. 

y oy. SaaxaiPOüa. 

FREDROPOL, bourg de Callicie, cercle 
et à a 1. 1/4 S. de Praemysl. 

FREEBRIDGE-LYNN, hundred d'Angle- 
terre, dans la partie N. O. du comté de 
Norfolk. 10,537 hab. Lynn- Régis en est le 
lieu principal. 

FREEBRIDGE-MARSHLAND, hundred 
d'Angleterre, dans la partie occid. du comté 
de Norfolk. Il est presqu'entiërement cou- 
vert de marais. 9,994 bah. 

FREEHOLD ou DURHAM , comm. des 
États-Unis, état de New-York, comté de 
Greene, à 5 1. 1/4 N. O- de Catskill, et à 
8 1 . S. S. O. d’Albany. Il y a 1 église pour 
les presbytériens et 1 pour les méthodistes, 
a, 979 hab. 

FREEHOLD, comm. des Etats-Unis. Voy. 
Mohmocth. 

FREELS , cap sur la côte orient, de l’ile 
de Terre-Neuve, au N. de la baie de Bona- 
vista , par 48 ° ai' de lat. N. et 55 ° 4 1 ’ 
long. O. 

FREEPORT, comm. des États-Unis, état 
de Maine , comté de Cumberland , sur la 
baie de Casco, à 7 I. N. E. de Portland. 

a, 184 hab. 

FREEPORT, comm. des États-Unis , état 
d’Ohio, comté d'Harrison, à 4 o L E. N. E. 
de Columbus. 1,194 hab. 

FREEREN, village des Pays-Bas, prov. 
deLimbourg, arrond. et 5 41 - >/4 de Macs- 
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tricht , cant. et à 1 1 . de Tongrcs. 370 hab. 

FREETOWN , comm. des États-Unis , 
états de Massachusetts, comté et à 16 1 . S. 
de Bristol, sur la rive gauche du Taunton. 
1 ,863 hab. 

FREETOWN (ville libre), ville de la 
Guinée supérieure , chef-lieu de la colonie 
anglaise de Sierra-Lcone , à i 5 o 1 . S. E. de 
l'embouchure de la Gambie , et à égale dis- 
tance N. O. du cap des Palmes , sur la rive 
gauche de la Sierra-Leone , près de son em- 
bouchure dans l'Atlantique. Lat. N. 8 ° 3 a’. 
Long. O. 14° aa'. Elle s’élève en amphi- 
théâtre jusqu'à 70 pieds au-dessus de la ri- 
vière ; le fort qui la défend , la maison du 
gouverneur, et quelques autres bâtimens 
publics, sont placés sur des collines. Les 
rues sont très-larges , et se coupent à angles 
droits; les maisons, au nombre de 45 o, sont 
pour la plupart en bois. Celte ville est un des 
établissemens philanthropiques fondés par la 
société africaine de Londres , dans l'intention 
de civiliser les Africains de cette partie de 
la côte. Elle possède 1 église , 1 théâtre , des 
casernes , et plusieurs écoles d'enseignement 
mutuel fréquentées par environ a, 000 jeunes 
nègres ; quelques-unes sont ouvertes le soir 
et le dimanche. 11 se tient à Freetown une 
foire de 6 jours le 18 janvier. Le port est un 
des plus beaux de l'Afrique. 6,000 liab. 

Les environs sont embellis par de nom- 
breuses plantations d'orangers, de citronniers, 
de bananiers , et d’autres arbres fruitiers de 
ces contrées. 

FREEWILL , FREVILLE ou S' DAVID, 
3 petites Iles du Grand Océan équinoxial , 
au N. O. de la Nouvelle-Guinée. Lat. N. 
o° 5 o'. Long. E. i 3 a° a8'. Les naturels les 
nomment Pcgan , Onata, et Onclla. Les a 
dernières sont presque dans la direction de 
l'E. à 10 ., et à environ 3/4 de I. S. de Pegan. 
Elles sont peu élevées ; la plus grande n'a 
pas plus de a 1 . de circonférence. Des rochers 
les entourent de tous côtés, excepté à l’E. , 
où il existe un étroit passage pour un canot. 
Les babitans sont de couleur cuivrée , por- 
tent leurs cheveux noirs très-longs , et s’ar- 
rachent continuellement la barbe; leurs 
traits sont agréables , leurs dents sont très- 
blanches et bien rangées ; ils sont d'une 
taille ordinaire, mais très-agiles , actifs et 
vigoureux ; ils portent pour tout vêtement 
une ceinture composée d’une belle natte. 
Leurs canots sont bien construits ; un arbre 
creux en forme le fond , des planches en gar- 
nissent les côtés , et de belles nattes leur 
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servent de voiles; ils ont aussi des agrès et 
des filets. Le capitaine Carteret , qui décou- 
vrit ces Iles en 1 767 , trouva ces naturels 
hospitaliers , francs et ouverts ; ils échangè- 
rent des noix de cocos pour de petits mor- 
ceaux de fer , auxquels ils mettaient un grand 
prix. Un d'entr’eux s'était tellement fami- 
liarisé avec les gens de l'équipage qu’il vou- 
lut absolument rester sur le navire : on ap- 
prit de lui qu’il y avait vers le N. d'autres 
iles dont les habitans avaient du fer , et 
tuaient scs compatriotes quand ils les trou- 
vaient en mer. 

FRÉGATE , une des lies Seychelles, dans 
l’océan Indien, par 4° 4°' de lat. S. et 53° 
5o' de long. E. 

FRÉGATES FRANÇAISES ( BASSE DES), 
banc de sable du Grand Océan boréal, à 
l'O. des îles Sandwich. Lat. N. a3° 45 # . 
Long. O. 168 0 10'. 11 a environ 5o toises 
de diamètre , et est entouré de rochers qui 
s’étendent à près de 4 1. Il a été ainsi nommé , 
parce que les vaisseaux que commandait La- 
pérouse furent sur le point d’y échouer. 

FREGENAL ou FREJENAL DE LA 
SIERRA, Nkrtobrica , ville d’Espagne, prov* 
et à 17 I. 1/4 S. de Bndajoz (Séville), et à 
4 1 1/4 S. S. E. de Xerez dclos Caballeros, 
près de la rive gauche de l’Ardila. 11 y a 5 
couvens et 3 hôpitaux. 5,197 h*b. 

FREGENEDÀ (LA), bourg d’Espagne, 
prov. et à ai 1. 1/2 O. de Salamanque, et à 
i3 1. i/4 N. N. O. de Ciudad-Rodrigo , près 
de la rive droite de l’Agucda. 844 hab. 

FREI1EL, cap sur la côte sept, de File 
Soledad , l'une des Malouines , dans l'Atlan- 
tique mérid., par 5i° 2a' de lat. S; et 6o° 
20' de long. O.' 

FRE1BERG, village et baill. de Suisse. 
y o j . Saicxblecier. 

FRE1BURG, bourg du roy. de Hanovre, 
prov. et duché de Brème; chef-lieu de la ju- 
ridiction royale de Keluiingen , à 6 I. r/a N. 
N. O. de Stade, et à 1 3 1. O. N. O. de Ham- 
bourg, sur la rive gauche de l'Elbe. Haï pe- 
tit port que les sables ont presqu'obstrué et 

1 église. 824 hab. 

FREICH1NET, village de France, dcp. 
de l'Ariége , arrond. , cant. et à 2 1. i/a S. E. 
de Foix , et à 2 1. 1/2 N. E. de Tarascon. Il 
y a plusieurs mines de fer sur son territoire. 
1 , 1 3 q hab. 

FREIEND1EZ , village du duché et à 

2 1. 1/2 E. N. E. de Nassau , baill. de Diez , 
à 3/4 de I. S. O. de Limburg, sur la rive 
droite de l'Aar. Il y a 1 papeterie , 1 four a 
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chaux, et 1 tuilerie. 44 1 hab. Les environs 
renferment 2 mines de fer. 

FRE1ENSEEN , bourg du grand-duché 
de Hesse-Darmstadt, prov. de la Hesse-Su- 
périeure , distr. et à 3 1. 1/2 N. E. de Hum- 
gen , et à 6 1- E. de Gicsscn. On y fabrique 
des siamoises. i,o2û hab. ' 

FRE1GNÉ, village de France, dép. de 
Maine-et-Loire, arrond. et à 5 l. r/a -S. -O. 
de Segré, cant. et k il. x/2 O. de Candé 4 
sur l’Erdre. 1,1 33 hab. 

FREINSHEIM , village de Bavière , cer- 
cle du Rhin, distr. et à 5 1 . N. E. de Spire , 
cant. et à 1 1 . 1/4 N. N. E. de Durkheim. 
1,407 hab. 

FREISING, ville de Bavière, cercle cld 
l'Isar, chef-heu de présidial et siège d'tlnc 
chambre fiscale, dans une vallée, au con- 
fluent de l'Isar et de la Mosach, à 7 I. 1/4 
N. N. E. de Munich , et à *4 1- E- d'Augs- 
bourg. Lat. N. 4®° ^3' 58". Long. E. 9 0 a5' 
i5". Elle est assez bien bâtie. 11 y a 1 châ- 
teau, 1 ancienne cathédrale et 4 autres égli- 
ses ,♦! hôpital, 1 hospice d'orphelins , b sé- 
minaire , 1 institution de sourds-et-muefcs \ 
et 1 école gratuite. On ÿ fabrique du tabac 
et d u salpêtre , et il y a des brasseries. 3 , 5 1 o 
habitans. 

Freising était autrefois capitale d'un évê- 
ohé indépendant ; le présidial est en partie 
formé du territoire de cet évêché , qui a été 
donné à la Bavière en 1802. L'évêché a été 
transféré en 1817 â -Munich., et érigé en ar- 
chevêché. Le présidial contient 15,957 hab. 

FRE1STADT , ville des États Prussiens. 
y ojr . Fretstàdt. 

FREIXIEL, bourg de Portugal, prov. de 
T ras-os -Montes , comarca et à 9 1. 1/2 E. S. 
E. de Villa-Real. 789 hab. 

FREIXO DE NUMAO, bourg de Portu- 
gal , prov. de Beira , comarca et à 8 1. 2/3 
N. N. E. de Trancoso, près de la rive gau- 
che du Ducro. 700 hab. 

FREIXO D’ESPADA A CINTA, ville de 
Portugal , prov. de Tras-os-Montes, comarca 
et à 6 1. E. S. E. de Moncorvo, sur la rive 
droite du Duero. Elle a un château. On y 
élève beaucoup de vers à soie, et clic pos- 
sède des filatures de soie. '1,629 hab. Il 
y a des mines de plombagine dans les envi- 
rons. 

FREJENAL DE LA SIERRA, bourg d’Es- 
pagne. V ojr. Frigeral. 

FRÉJUS , Forum Jclii , ville de France , 
dép. du Var, arrond. et à 5 1. 1/2 E. S. E. 
de Draguignan , et à 17 I. N. E. de Toulon ; 



Digitized by Google 




F R E L 



F R E N 



chef-lieu «Je cant. , sur le Reyran , à i/3 de 1 
«le la Méditerranée, dans un lieu maréca- 
geux et malsain. Lat. N. 43° 25' 5a". Lang. 
E. 4° ^3' 54". Siège d’un évêché suflYagant 
d’Aix, dont le dép. du Var forme le diocèse, 
et d’un tribunal de commerce. Elle est petite 
et mal bâtie. On y voit quantité de «lébris 
d’antiquités romaines , tels que eeus de ses 
vastes remparts, de la porte Dorée et de celle 
de César , d’un assez grand amphithéâtre , 
d’un aqueduc, d’un quai qui entourait l’an- 
cien port , et d’un phare qui s’élevait à l’en- 
trée. On y fait quelque commerce en pro- 
ductions du pays; jl s’y tient a foires par an. 
Patrie de Julius Agricola, beau père de Ta- 
cite; de Julius Græcinus , sénateur romain, 
célèbre par sa courageuse résistance à Ca- 
lcula ; et de l’abbé Sieyes. a,4o8 hab. On 
trouve près de cette ville des améthystes et 
des cristaux, cl il y a à i 1. de là une mon- 
tagne qui renferme du jaspe rouge et blanc, 
ainsi que des cornalines rouges et ondées ; il 
existe une mine de houille «lans la vallée du 
Reyran. 

L’origine de Fréjus est inconnue. Du 
temps de Jules César, qui lui donna son 
nom , elle était déjà considérable ; elle de- 
vint colonie romaine, et Auguste y établit 
un arsenal de marine. Son port, autrefois 
très-vaste et très-sûr , et maintenant comblé, 
était situe à l’embouchure de l’Argens. Les 
Sarrasins ruinèrent celte ville vers la Go du 
ix e siècle; Guillaume, comte d’Arles, qui en 
chassa ces barbares , la donna à Riculfe , 
évêque, qui la fit entourer de fortes murailles. 
Les évêques de Fréjus en furent dépouillés 
co 1189 par suite d’une guerre qu’ils sus- 
citèrent au roi d’Aragon, alors comte de 
Provence, qui l’unit à sa couronne; mais, 
dans la suite, elle leur fut restituée. C’est 
à Saint-Raphaël , petit port à 1/2 1. de Fré- 
jus, que débarqua Bonaparte à son retour 

d'Égypte. 

FREKENHORST r bourg des Étals Prujr 
siens, prov. de Westphalie, régence et à 
5 1. E. S. E. de Munster , cercle et à 3/4 de 1. 
S. S. O. de Warenilorf. 1,397 bab. 

FRELAND, village de France, dép.. du 
Haut-Rhin , arrond. et à 3 I. 1/2 N. IL «le 
Colmar, rant. et à 1/2 1. N. E. de La Poutroye. 
1,476 hab. 

FRELiKUÂ , lac de la Russie, en Asie, 
gouv. d’irkoutsk, dislr. el à 5a 1. O. N. Oi 
de Nerjtcliinsk, au pied des montagnes.de ce 
nom. U donne uai^aupe à la K.ouda. 11 y a 
sur les bords de ce lac des sources thermales. 
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FRELINGHEM , village de France , dép. 
du Nord, arroml et à 2 1 3/4 O. de Lille, 
cant. et à. 1 1. N. E. d’Àrmentières , sur la 
rive droite de la Lys. Il y a une briqueterie. 
a,i79hab. 

FRÉLOUX, village des Pays-Bas, prov. , 
arrond. et à a 1. 3/4 de Liège, cant. et à 1 I. 
i/4 d’Hologne-aux-Pierres. 74 hab. 

FREM1NGTON , hundred d’Angleterre 4 
dans la partie N. O. du comté de Devon. 
7,841 hab. Torrington en est le lieu prin- 
cipal. 

FREMONÀ, ancien couvent, en Abyssinie, 
roy. de Tigré, près et au N. d'Àxottm. Il a 
i/4 de 1. de circuit, ci est entouré de mu- 
railles crénelées et flanquées de tours qui lui 
donnent l’air d’une forteresse. Les jésuites, 
qui Pont fondé , le regardaient comme le 
siège de la religion catholique dans ce pays. 
On prétend qu’il est actuellement en mine. 

FRENAYE (LA), bourg de France, dép. 
de la Sartbe , arrond. el à 3 1. 1/4 N. O. de 
Mamers , et à 11 1. 1/4 N. du Mans ; chef- lieu 
de canton. i,45o hab. 

FREN A Y-LE-VICOMTE , ville de France , 
dép. de la Sarthe, arrond. ci à 61. O. S. O. 
de Mamers, et à 7 1. 1/2 N. N. O. du Mans ; 
chef-lieu de cant. , dans une plaine, sur la 
rive gauche de la Sarthe. On y remarque la 
halle aux toiles ; plus des 2/3 des babitans 
sont tisserands, et les toiles qu’ils fabriquent 
sont renommées parmi celles dites d’Alen- 
çon. 11 s’y lient 6 foires par an pour bestiaux 
et toiles. 2,35o hab. 

Cette ville a été prise et reprise plusieurs 
fois par Guillaume-lc-Conqucrant et par son 
fils , duc de Normandie. Après avoir appar- 
tenu k U maison de Bourbon-Vendôme , clic 
fut réunie à la couronne de France sous 
Henri iv. 

FRENCH-BROAD , rivière des États-Unis, 
qui prend sa source aux monts Alleghany , 
dans la Caroline du Nord . comté de Bun- 
combe, coule vers le N. l’espace d’environ 
3o I., tourne à l’O. , entre «lans l'état de 
Tennessee, où elle traverse les «onités de 
Cock , de Jefferson , «le Sevrer et de knox . 
et se joint au llolston, par la rive droite, 
ki 1. 1/2 au-dessus de Knoxville. Son cours 
est d’à.peu près 6u 1. Scs principaux affluons 
sont le fiolicbnoky et le liikPigeonriver . 
Cette rivRirc est navigable jusqu’à Damlridge 
pour des bateaux de l5 tonneaux. 

FRENCH-CREEK , rivière des États-Unis, 
rpri prend sa source duns l’état de New- York , 
comté de Chatauquc, k 4 k 6. S. IL «lo 
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Mayvillc , entre bientôt dans l’état de Pen- 
sylvanic , arrose les comtés d’Érié , de Craw- 
ford et de Venango , et se joint à l’Alleg- 
hany, par la droite, à Franklin, après un 
cours d'environ 3o 1. dans une direction gé- 
nérale du N. au S. Elle est navigable jusqu'à 
Waterford. On construit sur ses rives des 
bateaux qui descendent à La Nouvelle-Or- 
léans par l’AUcghany, l'Ohio et le Mississipi. 

FRENCHMAN’S-BAY, baie des États- 
Unis , état de Maine , comté de Hancock, à 
l’E. de Pile de Mount-Desert. Lat. N. 44 0ao, • 
Long. O. 70° 25'. Elle à 7 I. de longueur et 
3 1. de moyenne largeur, et renferme un 
grand nombre de petites lies. 

FRENCH-PARK, village d’Irlande , prov. 
de Conuaugbt, comté et à 7 1. 1/2 N. N. O. 
de Roscommon , baronnie et à 2 1. 1/2 S. O. 
de Boy le. Il s’y tient des foires les 21 mai , 
12 juillet et 21 septembre. 

FRENCH-RIVER, rivière du Haut-Canada. 
V ojr . Français (rivière du). 

FRENCHTOWN, village des États-Unis, 
étal de Maryland, comté de Cecil, sur la 
rive gauche de l’Elk, à 3/4 de 1. S. d’Elkton, 
et à- 17 I. N. E. de Baltimore. C’est un point 
de débarquement. Les Anglais le prirent et 
le brûlèrent le 29 avril 18 13. 

FRENCHTOWN , bourgade des États- 
Unis , territ. de Michigan , comté de Mon- 
roc , sur le Raisin , à peu de distance de 
l'embouchure de cette rivière dans le lac 
Érié, et à 1 5 I . S. O. de Détroit. Elle a été 
bâlie vers le commencement du siècle, et est 
principalement habitée par des Français du 
Canada. 

FRÊNE , village de France , dép. de 
Scine-et-Marne , arrond. et à 2 1. 1/4 O. de 
Meaux, et à 10 1. i/3 N. de Melun, cant. de 
Clayc , près de la Marne. On y remarque un 
beau château construit sous Henri 111 , et qui 
a appartenu au chancelier d'Aguesseau j la 
chapelle qui en fait partie a été érigée par 
Mansard , et passe pour un chef-d'œuvre. 
3oo hab. 

FRÊNE-EN-VOIVRE , bourg de France, 
dép. de la Meuse, arrond. et à 4 L 1/4 E. 
S. E. de Verdun, et à 1 1 1. 1/2 N. E. de 
Bar-le-Duc; chef-lieu de cant., sur la rive 
gauche du Longeau. 11 s'y tient 3 foires par 
an. 1,000 hab. 

FRÊNES , village de Fiance , dép. de 
l'Orne, arrond. et à 4 L 3/4 N. de Dom front, 
cant. et à 1 I. N. E. de Tinchcbray. près du 
Noireau. 11 y a 1 papeterie. 2,000 hab. 

FRÊNE-SAINT - MAMETZ , bourg de 
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France, dép. de la Haute-Saône, arrond. et 
à 5 1. 1/4 N. E. de Gray, et à 5 1. i/3 O. S. 
O. de Vcsoul ; chef-lieu de canton , sur la 
rive droite de la Romaine. 55o hab. 

FRÊNES -SUR- L ESCAUT , bourg de 
France, dép. du Nord , arrond. et à 2 1. 1/4 
N. de Valenciennes , cant. et à 1/4 de 1. S. 
de Condé , sur la rive gauche de l'Escaut. 
On y exploite 1 mine de houille considéra- 
ble , et il y a 1 verrerie à vitres et à bouteil- 
les , 1 blanchisserie de toiles, et l’on y pré- 
pare de la chicorée. 3,786 hab. 

FRÊNE-SUR-APANCE, village de France, 
dép. de la Haute-Marne , arrond. et à 8 1. 
3/4 E. N. E. de La n grès , cant. et à 1 1. 1/2 
E. de Bourbonne-les-Bains , près de la rive 
gauche de l'Apance. 1,283 hab. 

FRENEUSE ou GRAND LAC, lac du 
Nouveau-Brunswick , comté de la Reine , à 
8 I. E. de Fredcricktown. Il reçoit le Sal- 
mon f et communique au Saint-John par 
2 cours d'eau. Sa longueur est de 5 1. , sa 
largeur d’i L, et sa profondeur, en plusieurs 
endroits , de 4° brasses. 11 est très-poisson- 
neux. 

FRENOIS , village de France , dép. de la 
Côte-d’Or, arrond. et à 6 I. N . N. O. de Dijon, 
cant. et à 2 1. 1/2 N. N. E. de Saint-Seine- 
l'Abbayc, sur Pignon. 2 ,i 85 hab. 

FRENOY (GRAND), bourg de France, 
dép. de l'Oise, arrond. et à 3 I. S. O. de 
Compiègne, et à 9 1. 1/2 E. de Beauvais, 
cant. d'Estrée-Saint-Denis. 976 hab. 

FRÉNOY-LA-MONTAGNE, village de 
France, dép. de la Moselle, arrond. et à 81. 
i/4 N. O. de Briey, cant. et à 1 1. 1/2 N. N. 
E. de Longuyon. 795 hab. Il y a 1 mine de 
fer non exploitée. 

FREREN , bourg du roy. de Hanovre , 
prov. et à 9 1. i/3 N. O. d'Osnabrück, comté 
et à 3 1. 3/4 E. de Lingen; chef-lieu de pré- 
vôté, près de la rive droite de l'Aa. 11 a 
1 église réformée et 1 catholique. On y distille 
de Peau-de-vie de grain. 4°6 hab. 

FRÈRES (LES), groupe de petites lies, 
dans le détroit de Bab-el-Mandeb, à 18 1. 
S. de Moka. 

FRÈRES (LES DEUX), et, suivant quel- 
ques hydrographes, LES DEUX SOEURS, 
petites îles de la mer de Java , au N. du dé- 
troit de la Sonde, par 4° 58' de lat. S. et 
io3° 4 a * de long. E. Suivant quelques au- 
teurs, ce sont 2 petit bancs situés tout auprès 
l'un de l'autre; selon quelques autres, ce 
sont des îles environnées de corail et couver- 
tes d'arbres. 
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FRÈRES (LES), 3 petites lies de la Mé- 
diterranée, près de la côte sept, du roy. de 
Tunis, en Barbarie, à 8 1. O. du cap Blanc. 
Lat. N. 37° 18'. Long. E. 7 0 a'. 

FRÈRES (LES), 2 petites îles du détroit 
de Malacca, au S. de l’ile de Djonkscylon , 
qui forme l’extrémité mérid. de l’empire Bir- 
man. Lat. N. 7 0 27'. Long. E. 95° 52'. 

FRESHFORD, village d'Angleterre, comté 
de Somerset, hundred de Bath-Forum, à 1 l. 
i/a S. E. de Batb, sur la rive gauche de l’A- 
von. Il s’y tient 1 foire le x6 septembre. 587 
habitans. 

FRESHFORD, village d’Irlande, prov. de 
Leinster, comté et à 3 1. 1/4 N. O. de Kil- 
kenny. On y fait beaucoup d’eau-de-vie de 
grains. 207 maisons. 

FRESliWELL , hundred d’Angleterre, 
dans la partie sept, du comté d’Essex. 6,ao5 
habitans. 

FRESNAYE ( BAIE DE LA ), formée par 
la Manche, sur la côte sept, de la France, 
dép. des Côtes-du-Nord, arrond. de Dinan, 
cant. de Matignon, à l'embouchure de la 
Frcmur. Elle ail. 1/2 de profondeur sur 
une largeur moyenne d’i/a 1. 

FRESN AYE ( LA ) , village de France, dép. 
d’Ille-et-Vilaine, arrond. et à 3 1. E. S. E. 
de Saint-Malo, cant. et à 2 1. S. de Cancale. 
1,71 3 hab. 

FRESNAYLE VICOMTE, ville de France. 
Voy. Frekay-le-vicomte. 

FRESNE, FRESNES, noms de plusieurs 
endroits de France. Voy. Frère, Frères. 

FRESNEDA (LA), ville d'Espagne, prov. 
et à 25 1. S. E. de Saragosse (Aragon), et à 

3 I. 1/2 S. E. d'Alcaüiz, sur la rive gauche 
du Nonaspe. Elle a 1 vieux château en ruine, 
2 églises, 2 couvens, et 1 hôpital. 1,774 hab. 
C'était autrefois une place de guerre; elle 
fut prise et rasée en 1705 par les troupes de 
Philippe v. 

FRESNEDA DE LA SIERRA, bourg d’Es- 
pagne, prov. et à 9 1. 3/4 E. S. E. de Bur- 
gos, et à 5 1. 3/4 S- O. de S. Domingo, sur 
la rive gauche du Tiron. 368 hab. 11 y a 
1 couvent dan* les environs. 

FRESNED1LLA, bourg d’Espagne, prov. 
et à 1 3 1. 1/2 N. O. de Tolède (Avila), et à 

4 L i/3 O. N. O. d’Escalona, dans la vallée 
de l'Adrada. 235 hab. 

FRESNEDOSO, bourg d'Espagne, prov. 
et à 17 1. 1/4 F- de Caceres ( Estramadure), 
et à 8 1. 1/2 E. N. E. de Truxillo, sur un 
terrain montueux. 275 hab. 

FRESN1LLO, ville du Mexique, état et à 
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53 1. S. E. de Durango , et à 1 1 1. N. N. O. 
de Zacatecas. Lat. N. a3° 22'. Long. O. io4° 
ia'. Elle était florissante lorsque les mines 
d’argent et de cuivre des environs étaient ex- 
ploitées ; elle est bien déchue. Il y a environ 
5o à 60 familles de blancs et d'hommes de 
couleur, et autant d’indiens. 

FRESNILLO-DE- LA- FUENTE , bourg 
d’Espagne, prov. et à 12 1. N. E. de Ségovie, 
et à 3 1. i/3 N. N. E. de Sepulveda, sur la 
rive droite de la Serrezuela. 168 hab. 

FRESNILLO-DE-LAS-DÜENAS , bourg 
d'Espagne, prov. et à 17 1. N. N. E. de Sé- 
govie (Burgos), et à 3/4 de 1. S. S. E. d’A- 
randa, près de la rive gauche du Duero. 988 
habitaus. 

FRESNO, bourg d'Espagne, prov. et à 
11 1. i/4 0. S. O. de Soria , et à 2 1. a/3 O. 
de Bcrlanga, près de la rive gauche de l’A- 
dante. 210 hab. 

FRESNO, bourg d'Espagne, prov. et â 
i5 1. N. O. de Zaraora, et à i/a 1. S. de 
Mombuey, près de la rive gauche de la Tera. 
86 hab. 

FRESNO, bourg d’Espagne, prov. et à 
4 1- S. O. de Zamora, et à 3 1. O. S. O. de 
Morales. 44° hab. 

FRESNO-DE-CANTESPINO, bourg d’Es- 
pagne, prov. et à 12 1. N. E. de Ségovie, et 
à 3 1. 1/2 N. E. de Sepulveda. 4°5 hab. 

FRESNO-DE-LA-RIBERA , bourg d'Espa- 
gne, prov. et à 3 1. E. de Zamora (Toro), 
sur la rive droite du Duero. 4 1 9 hab* 

FRESNO-DE*LA-VEGA, bourg d'Espagne, 
prov. et à 6 1. S. de Léon, et à 3/4 de 1. O. 
N. O. de Pajares, sur l’Esla. 886 hab. 

FRESNO-DE-TOROTE , bourg d’Espa- 
gne, prov. et h 6 I. 1/2 N. E. de Madrid 
(Guadalaxara), sur la rive droite du Torote. 
86 hab. 

FRESNO-EL-V1EJO , bourg d'Espagne, 
prov. et à 1 1 1. 1/2 S. O. de Valladolid (Toro), 
et à 4 L i/3 S. O. de Médina delCampo. 1,006 
habitans. 

FRESNOY LE-GRAND , village de France , 
dép. de l’Aisne, arrond. et à 3 1. 1/4 N. N. 
E. de S 1 . Quentin, cant. et à 1 1. S. S. O. 
de Boliain. 2,35o hab. 

FRESPECH, bourg de France, dép. de 
Lot-et-Garonne, arrond. et à 3 1. 1/4 S. E. 
de Villeneuve-d’Agen , et à 4 E a /3 N. E. 
d’Agen , cant. de Penne. 1,800 hab. 

FRESQUEL , rivière de France , qui prend 
sa source dans l’arroud. et à 2 I. 1/4 N. de 
Castelnaudary , dép. de l'Aude, près de La 
Pomarède, coule d'abord au S. , ensuite à 
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VE., en côtoyant le canal du Midi, sous le- 
quel elle passe dans un aqueduc , arrose 'Vil— 
lepiutc et Alzontie, et se jette dans l'Aude, 
à i 1. i/4 N. E. de Carcassonne, après un 
cours d’environ 12 1. 

FRESSE, village de France, dép. de la 
Haute-Saône, arrond. et à S 1. i/4 N. E. de 
Ltire, ot à 9 I. N. E. de Vesoul, cant. de 
Mélisey. 3,59a hab. 

FRESSE, village de France, dép. des Vos* 
ges, arrond. et à 41 3/4 S. E. de Remire- 1 
mont, cant. et à 3/4 de 1. E. S. E. de Ra- 
monebamp, près de la Moselle. 1,200 hab. 

FRESSEL1NES , village de France, dép. 
de la Creuse, arrond. et à G I 1/3 N. O. de 
Guéret, cant. de Dun-le-Palleteau , au con- 
fluent de la Creuse et de la Petite-Creuse. 
i,455 hab. 

FRESSELLES, village de France, dép. de 
la Somme, arrond. et à 3 1. N. N. E. d'A- 
miens, cknt. de Villers-Bocage. i,38o hab. 

FRESSENNEV1LLE, village de France, 
dép. de la Somme, arrond. et â 4 1. i/4 O. 
d’Abbeville, et à 13 1. 3/4 O. N. O. d'Amiens, 
cant. d’Ault, sur la route de Rouen à Lille 
par Abbeville. Il y a 1 fabrique de serrure- 
rie. 700 hab. 

FRÉTAI N, village de France, dép. du 
Nord, arrond. et à 3 I. 1/4 S. S. E. de Lille, 
et à 4 1- 3/4 N. N. fi. de Douai, cant. de 
Pont-à-Marcq. i,5io hab. 

FRÉTEVAL, bourg de France, dép. de 
Loir-et-Cher, arrond. et à 3 1. 1 /a N. E. de 
Vendôme, et à 8 1. N. de Blois, cant. de 
Morée, sur la rive droite du Loir. Il y a’ 
1 mine de fer, et des forges considérables 
avec feu d'affincrie', qui produisent un fer 
très-estimé. 760 hab.’ ’ 

C’est près de ce bourg que l’arrière-garde 
de l’armée de Philippe-Auguste fut défaite 
par les Anglais en 1 194 , et que le roi perdit 
son sceau et la plupart des titres de la cou- 
ronne de France. 

FRÉTIGNY , village de France, dép. 
d’Eure-et-Loir, arrond. et à 3 1. N. E. de 
Nogent-le-Rotrou, et à 9 1. O. de Chartres, 
cant. de Thiron-de-Gardais. Il y a 1 papete- 
rie. 1,100 hab. 

FRETTE (LA), village de France, dép. 
de l’Isère, arrond. et à 6 1. N. de S 1 . Mar- 
cellin, et à 8 1. 1/3 N. O. de Grenoble, cant. 
de S 1 . Étienne-de-S*. Geoirs, sur la route de 
Lyon à Grenoble. 1,170 hab. 

FREUDENBERG, ville du grnnd-duchc 
de Bade, cercle de Mcin-ct-Tauber , baill. 
et à 3 1. 1/3 O. S. O. de Werthcim, sur la 



rive gauche du Mein. Il s’y tient 3 grands 
marchés par an. i, 453 hab. 

FREUDENBERG, ville de Bavière, cercle 
de la Regen, présidial et à 3 1 . E. N. E. 
d’Amberg. Elle a i château. 8;ô hab. 

FREUDENBERG, bourg des États Prus- 
siens, prov. de Westphalie, régence et à 
18 1 . 1/3 S. S. O. dMrensberg, cercle et à 
al. 1/4 O. N. O. de Siegen. Il y a des usines 
à fer et 1 affincrie d’acier. 600 hab. 

FREUDENBERG, village et château du 
rby. de Hanovre, prov. de Hoja et Diephofz 
comté supérieur et à 61 . 3/4 O. de Hoya , et 
à 1/4 de 1 . E. de Bassum; chef-lieu de baill. 
domanial, sur le Stuhz. 

Le bailliage de Freudenberg est un des 
trois acquis de la liesse en 181 5 . Sa superficie 
est de 5 1 . 1/3 , et sa popul. de 3,897 

FREUDENBURG, bourg des États Prus- 
siens, prov. du Bas -Rhin , régence et à 5 1 . 
tj 3 S. S. O. de Trêves, cercle et à 1 1 . 1/2 S. 
de Saarburg. 66a hab. 

FREUDENSTADT, ville de Wurtemberg , 
cercle de la Forêt-Noire ; chef-lieu de baill. , 
sur la rive droite de la Murg , à 8 1. 1/2 N. 
N. O. de Rotweil , et à 1 1 1 . O. de Tubingen. 
Elle est .assez bien bâtie , a quelques fortifica- 
tions , 1 grande place ornée de portiques , et 
1 belle église. Il y a des fabriques de drap 
de potasse , de cérusc , de clous , et 1 de bled 
de Prusse dans les environs. Elle fait avec 
Strasbourg un grand commerce de bestiaux: 

2,964 bab. 

Freudenstadta été fondé en 1600 pour ser* 1 
vir d’asile aux protestans chassés des étals 
héréditaires d’Autriche. En 1799, elle a été 
prise parles Français. 

Le baill. de Frcudenstadt est très-raonta^ 
gneux, et peu susceptible de culture ; il ren- 
ferme des mines de fer, de cuivre et de plomb 
tenant argent. 21,000 hab. 

FREUDENTHAL, Brunüial , ville de Mo- 
ravie, cercle et à 7 1 . 3/4 O. N. O. de Trop- 
pau, et à 10 l. i /4 N. N. E. d’Olmütz, dans 
une vallée fertile et agréable , sur la rivé droite 
du Schwarzcnwasscr; chef-lieu de seigneurie, 
et résidence «l’un sous - gouverneur. Il y a t 
église , î collège et 1 hôpital. On y fabrique 
beaucoup de drap , de toile , de bouneterie ; 
de couvertures de laine , et de liqueurs ; -il y 
a aussi une grande tannerie. 11 s’y tient un 
marché pour chevaux de belle race. 2,900 
bab. En 1764, cette ville fui victime d'un 
violent incendie. 

La seigneurie de Frcudcnthal renferme des 
eaux minérales et 12,489 bab. 
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FREUDENTHAL, bourg de Wurtemberg, 
cercle du Necker, baill, et à i 1. i/a O. de 
Desigheira, et à 4 b i/4‘S* d'Hcilbronn', 

sur la rive droite du Steio. Il y a i château 
royal , x église et x synagogue. 596 hab. , dont 
186 juifs. • 

FREUSBURG , bourg des États Prussiens , 
prov. du Bas-Rhin, régence et k 1a 1. 1/4 N. 
N. E. de CoblcnU. cercle et à 5 1. N. E. d’Al- 
tenkirchen , sur la rive droite du Sieg. Il y a 
1 château. 476 hab. 

FREUX, village des Pays-Bas, prov. de 
Luxembourg, arrond. et à 5 1. de Marche, 
cant. et à il. 1/2 de S 1 . Hubert. 434 hab. 

FREVENT, bourg de France , dép. du Pas- 
de-Calais, arrond. et à a 1. 3/4 S. de S*. Pol, 
et à 7 J. 3/4 O. d’Arras, caut. d'Auxy-le- 
Château , sur la Canche , à l'embranchement 
des routes de Rouen et d'Amiens à Lille. On 
y fait commerce de laine. Patrie d’Adrien La- 
mourette, évêque constitutionnel et député, 
décapité à Lyon le x3 janvier 1794* Pop. : 
a,6i3 hab. 

FRÉVILLE, îles du Grand Océan équi- 
noxial. Foy. Fbbbwill. 

FREYBERG, en morave Przibor , ville de 
Moravie , cercle de Préau , sur la rive gauche 
de la Lubina, à 7 1. E. de Weiaskirchen , et 
à 9 1. S. S. E. de Troppau. Elle a 1 église, 
1 couvent , r gymnase , et plusieurs fabriques 
de drap. 3,5oo hab. 

FREYBERG , ville du roy. de Saxe, chef- 
lieu du cercle de l'Erzgcbirge, et du baill. de 
son nom uni à celui de Grillenburg , à 6 1. 
3/4 O. S. O. de Dresde, près de la rive gau- 
che de la Mulde, à 196 toises au-dessus du 
niveau de la mer. Lat. N.,5x° a'. Long. E. 
io° 45 f . Siège d’i administration supérieure et 
d’i tribunal des mines pour tout le royaume. 
Elle a x faubourg. Les rues en sont générale- 
ment larges , droites % bien bâties , et éclairées 
de nuit. 11 y a 1 cathédrale renfermant des 
sépultures des anciens électeurs de Saxe , 4 
autres églises , x hôpital, a infirmeries. , et 1 
hospice d’enfans trouvés. Eni7Ô5 , on y.fonda 
une école des mines, à laquelle on joignit de- 
puis 1 bibliothèque , 1 cabinet de minéralogie , 
et x collection de modèles. 11 y a aussi 1 gym- 
nase avec bibliothèque , et 1 société économi- 
que. On compte dans cette ville plusieurs fa- 
briques de drap , de tissus de coton, de tresses 
en or et en argent , de dentelles . de rubaus 
de fil , de maroquin, de blanc de cérusc, de 
plomb de chasse, et de divers objets de quin- 
caillerie; il y a en outre 1 martinet pour te 
cuivre , 1 laboratoire pour i’artUJcric, des fon- 



deries de canons et de cloches r des moulins à 
poudre, à papier et à foulon. Il B’y tient à 
grandes Foires par an. 12*000 bab. Il existo 
dans les environs 1 mine d’argent et 1 de 
houille. 1 

Le baill. de Freyborg renferme a enclaves 
du baill. de Frauenstein et t de celui de Lau- 
terstein ; il est très-montagneux , bdisé , cl ar« 
rosé par la Mulde , la Flôhe , et un grand 
nombre de ruisseaux. Il y a plusieurs mines 
d'argent dont le produit s’est élevé , en i8o3, 
à 46,141 marcs; elles fournissent aussi du 
cuivre , de l'étain et du vitriol. Les usines et 
d'autres établissemens pour la fonte des mé- 
taux sont situés dans la vallée do la Mulde. 
55,ooo hab. 

FREYBURG , ville du grand -duché de 
Bade. V oy . Fribourg. 

FREYBURG, ville des États Prussiens, 
prov. de Saxe , régence et à 5 I. S. O. deMcr- 
seburg, et à 7 1. 1/2 S. S. O. de Halle, cer* 
cle de Querfurt, sur la rive gauche de l'Uiv- 
strut, dans un beau pays. 1,680 hab. • 

FREYBURG, ville des États Prussiens, 
prov. de Silésie, régence et à 12 I. 3/4 O. S. 
O. de Breslau, cercle et à 2 1. i/3 O. de 
Schweidnitx. Elle a 2 églises catholiques et 1 
luthérienne, 1 hôpital, et plusieurs brasse- 
ries. 11 s’y tient 1 grand marché par semaine 
pour la vente du fil de liu , et 2 foires parais. 
1,768 hab. Il y a près de cette ville des car- 
rières de pierre calcaire. 

FREYBURG, comm. des États-Unis, état 
de Maine, comté d’Oxford, sur le Saco, à 
xi 1. S. O. de Paris, et à i5 1. N. O. de 
Poriland. 11 y a une école renommée. On fait 
dans cette commune une grande quantité de 
«ucre d'érable. 1,057 bnb. 

FREYBURG, cant. et ville de Suisse. Tojr. 
Fribourg. 

FREYCINET, -île du Grand Océan équi- 
noxial , dans l'archipel Dangereux. La pointe 
N. E. est par 17 0 43’ «•* de lat. S. et i43° o' 
o" de long. O» ; la pointe S. O. par X7 0 $4' 
.18" et x43° 12' 18". Elle a été découverte en 
1828 par lo capitaine Dupcrrcy, qui.cn a pris 
possession au nom du roi de France. Les na- 
turels paraissent d'une défiance extrême. 

FREYCINET (TERRE DE), partie de la 
côte mérid. de la Nouvelle-Hollande , qui s’é- 
tend depui* la presqu'ile d'York (1 36° de long. 
E.) jusqu'au cap Northumbcrland (i38°4'). 
On y remarque les caps Laanes et Bcrnouilly . 
Cette partie de la Nouvelle -Hollande a porté 
pendant quelque temps le nom de Terre de 
Napoléon . 
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FREYCINET, port sur la côte occid. de la 
Nouvelle-Hollande , dans la Terre d'Endracht, 
au S. E. de la baie des Chiens-Marins , et au 
S. de la presqu'île de Péron. Lat. S. a6° ao'. 
Long. E. 1 1 1° 34'- 

FREYENHAGEN , ville de la principauté 
de Waldeck, baill. supérieur d'Eder, sur la 
rive gauche de la Walter, à a 1. 3/4 E. de 
Corbach, et à 6 1. 3/4 O. de Cassel. 700 hab. 

FREYENSTEIN, bourg des États Prus- 
siens, prov. et à aa I. N. de Brandebourg , 
régence de Potsdam , cercle d'Ost-Priegnitz , 
à 3 1. a/3 N. O. de Wittstock. 791 hab. On 
cultive beaucoup de colza dans les environs. 

FREYENWALDE, ville des États Prus- 
siens , prov. de Brandebourg , régence de 
Potsdam , cercle d'Oberbarnira , près de la 
rive gauche de l'Oder , dans un pays fertile , 
à 1 1 I. i/a N. E. de Berlin , et à a I. N. O. 
de Wrietzen. Elle a a églises, x hôpital, des 
brasseries , et des distilleries d'eau-de-vie. 
La pêche y est active. 3,738 hab. Près de 
cette ville sont des bains d'eau minérale et 
des mines d'alun dont le produit considérable 
est affecté à l'entretien de l'hospice des orphe- 
lins de Potsdam. 

FREYENWALDE (NEÜ), bourg des États 
Prussiens, prov. de Poméranie, régence et à 
11 1. 1/4 E. de Stcttin, cercle de Saazig, 
sur le petit lac de Staritz. 11 y a un hôpital. 
i,o36 hab. 

FRE YHAN, ville des États Prussiens , prov. 
de Silésie, régence et à i3 1. a/3 N. N. E. 
de Brcslau, cercle et à al. 3/4 N. N. E. de 
Militsch. 11 y a 1 château seigneurial orné de 
beaux jardins, 1 église catholique et 1 luthé- 
rienne. 740 hab. 

FREYHEIT, ville de Bohême, cercle de 
Bidschow, à 8 1. i/a N. E. de Gitschin , et à 
a6 1. N. E. de Prague. Il y a 1 papeterie, 
des blanchisseries de toiles, et lai maisons. 
C'est dans les environs que se trouvent les 
bains d'eaux thermales de S 1 . Jean. On y ex- 
ploitait autrefois des mines d'or. 

FREYLA, bourg d’Espagne, prov. età xa 1. 
E. N. E. de Grenade, et à 3 1. i/a O. N. O. 
de Baza, sur une hauteur. 753 hab. 

FREY-ÔE, île sur la côte occid. de Nor- 
vège, diocèse et à 39 1. O. S. O. de Dront- 
heim, baill. de Romsdal , au N. E. et près 
de i'ilc d’Averoe. Lat. N. 63° l\ . Long. E. 
5° a5'. Sa longueur est de 3 1. , et sa largeur 
d'i 1. 3/4. 

FREYSTADT, ville de l’archiduchc d'Au- 
triche , pays au-dessous de l’Ens; chef-lieu 
du quartier de la Miihl , et siège d'une cour 



de justice, sur la rive droite de la Feld-Àist, 
à 11 1. N. de Stcyer, et à 3a I. i/a O. N. O. 
de Vienne. Il y a 1 château et 1 gymnase. 
On y fabrique du fil d'archal, qu’on expé- 
die en grande partie en Bohême ; il s'y fait 
aussi un assez grand commerce de sel. 1,800 
habitans. 

FREYSTADT, ville de Bavière , cercle de 
la Regcn, présidial et à a I. i/3 S. O. de 
Neuinarkt, et à xa 1. x/3 O. N. O. de Ratis- 
bonne, sur la rive gauche de la Schwarzach. 
Elle est entourée de murs et de fossés . et 
renferme a églises , 1 hôpital , et a fabriques 
de fil d'archal. 700 hab. 

FREYSTADT, en polonais Kiaielice , ville 
des États Prussiens , prov. de la Prusse oc- 
cidentale, régence et à 6 1. S. E. de Ma- 
rienwerder , cercle et à a 1. 3/4 S. S. O. 
de Rosenberg, sur une hauteur, dans un 
pays fertile. Elle a 1 église luthérienne. 1,160 
habitans. 

FREYSTADT, ville des États Prussiens, 
prov. de Silésie, régence età 16 1. i/a N. 
N. O. de Liegnilz, et à 8 1. 1/4 O. N. O. 
de Glogau j chef-lieu de cercle , entre des 
montagnes. Elle a 4 faubourgs , 4 églises ca- 
tholiques et 1 luthérienne, et 3 hôpitaux. 
Ou y fabrique du drap , de la flanelle , des 
bas, et des chapeaux. 11 y a 1 scierie. 3,975 
habitans. 

Le cercle de Freystadt contient 34,3 19 
habitans. 

FREYSTADT, ville de Moravie, cercle 
et à 3 1. a/3 N. N. O. de Teschen, et à 
loi. 3/4 S. E. de Troppau ; chef-lieu de la 
seigneurie de Larisch - Monich , sur la rive 
droite de l'Olsa. Il y a des tanneries. i,aoo 
habitans. 

FREYSTÀDTL, enhongrnis Galgbcz, bourg 
de Hongrie , cercle en-deçà du Danube, co- 
mitat et à 5 1. 1/4 O. N, O. de Nyitra , et à 
i/a 1. S. E. de Leopoldstadt, marche de Vag- 
Ujliely , sur la rive gauche du Vag. Lat. N. 
48® a5' 4o". Long. E. 35® 36' 34". On y 
fait un grand commerce de blé , et l’on ré- 
colte d’excellent vin dans les environs. 

FREYSTADTL ou FR1SSTAL , bourg de 
Moravie, cercle et à 6 1. i/a N. E. d’Hra- 
disch, et à 11 1. 1/4 S. E. d'OImutz. On y 
fabrique de la tonnellerie , dont on fournit 
une grande partie de la Moravie. 860 hab. 

FREYSTEIN, bourg de Moravie, cercle 
et à 5 1. 3/4 O. N. O. de Znaym, sur la rive 
droite de la Taya. a6a hab. 

FREYSTETT , village du grand-duché de 
Bade, cercle du Kinzig, baill. et à i/a I. N. 
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tic BischofTshcim , et à 5 1. N. d’Offenburg, 
près de la rive droite du Rhin. Il a i église, 
i chapelle, et i petit port. 1,229 hab., 
presque tous pécheurs. 

FREYTHURN , bourg d’IUyrie , gouv. de 
Laybach , cercle et à 7 I. i/3 S. S. E. de 
Neustàdtl , sur la rive gauche de la Kulpa. 

FREYUNG , bourg de Davière , cercle du 
Danube-Inférieur , présidial de Wolfstein , à 
6 I. 2/3 N. de Passau. 55o hab. Le château 
de Wolfstein est près de ce bourg. 

FREYWALDE, bourg des États Prussiens, 
prov. de Silésie, régence de Liegnitz, cercle 
et à 5 1. 2/3 S. S. O. de Sagan. Il a 1 église 
catholique et 1 luthérienne. 5oo hab. 

FREYWALDE ou FREYWALDAU, ville 
de Moravie , cercle et à i3 1. N. O. de Trop- 
pau, et à 3 1. 1/4 S. de Weidenau. Elle a 1 
vieux château , 1 hôpital , 1 école d'indus- 
trie , des fabriques de tissus de coton , de 
toiles communes et de raz; de grandes blan- 
chisseries, et 1 tuilerie. 2,060 hab. 

FRIAS , ville d’Espagne , prov. et à x 1 1. 
O. S. O. de Vitoria (Burgos) , et à 56 I. N. 
de Madrid , sur une hauteur, près de la rive 
droite de l’Ebre ; chef-lieu d'un duché pos- 
sédé par une des premières familles d’Espa- 
gne. 11 j a 2 couvens. 1,271 hab. 

FRIBERG, bourg de Bohême. Voy. Fribd- 
b tac. 

FRIBOURG, Frtyburg, ville du grand- 
duché de Bade, chef-lieu du cercle de Trei- 
sam-et-Wiesen , d'i baill. de ville et de 2 
baill. territoriaux, dans un site romantique, 
au pied des montagnes de la Forêt-Noire, sur 
la rive droite du Treisam , à 1 1 1. 3/4 N* N. 
E. de Bâle, à i4 I. 3/4 S. de Strasbourg, et 
à 26 I. i/a S. S. O. de Carlsruhc. Lat. N. 
48° 3'. Long. E. 5° 3a'. Siège d’i baill. cri- 
minel, d'i administration supérieure des fo- 
rêts, d’i recette générale, et d’i direction 
des batimens. Fribourg a 1 faubourg et est 
assez bien bâti et bien éclairé de nuit ; il 
renferme 2 places publiques , 2 églises catho- 
liques, 2 églises protestantes, dont une ap- 
pelée Munster est remarquable par sa belle 
architecture gothique ; 3 couveus des deux 
sexes , 2 hôpitaux civil et militaire , 1 hospice 
d'enfans trouvés, 1 mont-de-piété, 1 prison, 
1 maison de correction, et des bains. Cette 
ville possède depuis i456 une université re- 
nommée, à laquelle sont attachés 1 riche 
bibliothèque, t collection d'instrumens de 
physique et de mathématiques , 1 jardin bo- 
tanique , 1 amphithéâtre anatomique, et 1 
clinique médicale et chirurgicale ; elle a en 



outre 1 gymnase, 1 école normale, et 1 mu- 
sée. Il vient de s’y former une société d’his- 
toire pour propager les études de statistique 
et d'antiquités, et assurer la conservation des 
monumens et d’objets d’art que renferme le 
pays. L’industrie consiste en fabriques de 
toiles, de tabac , de chicorée , de papier, de 
cire à cacheter , de sucre de pommes , de 
poudre, d’amidon, d'instrumens de musique, 
de maroquin rouge et d'horlogerie; il y a des 
ateliers de sculpture , des fonderies de clo- 
ches, des teintureries, des lavoirs à laine et 

1 martinet. On y trouve aussi des eaux ther- 
males avec 1 bel établissement de bains. Le 
commerce y est peu considérable. 10,100 
hab. On vient de découvrir près de cette 
ville, sur la montagne dite Schœnberg , un 
grand nombre de tombeaux renfermant des 
armes , des bijoux , qui portent les caractères 
de l'antiquité la plus reculée. Fribourg était 
autrefois fortifié et a soutenu plusieurs siè- 
ges; les Français l’ont démantelé en 1 ^44- 

Le baill. de la ville a i4,B6o hab. , et les 

2 baill. territoriaux en contiennent 22,540. 

FRIBOURG (NOUVELLE), colonie suisse 

du Brésil, prov. et à 35 1. N. E. de Rio-de- 
Janeiro, distr. de Goytacazes, à la source 
du Maccabu , et à 23 1. S. O. de S. Salvador. 

FRIBOURG, Frejrburg , cant. de Suisse, 
situé entre 46° 27' et 47° de lat. N. , et en- 
tre 4° 27* et 5° 3* de long. E. 11 se compose 
d’une partie principale , bornée au N. et à 
l’E. par le canton de Berne, au S. et & l’O. , 
par celui de Vaud , et , au N. O. , par le lac 
de Neuchâtel ; et de deux enclaves voisines, 
comprises dans le canton de Vaud ; la plus 
considérable, composée des bailliages d’Es- 
tavayer et de Surpierre , et à laquelle on doit 
rattacher la petite, celle de Vuissen, s’ap- 
puie , au S. , sur la Broyé , et , au N. O. , 
sur le lac de Neuchâtel. La longueur de la 
partie principale du canton est de 1 3 1. du 
N. au S. , et sa moyenne largeur de 7 1. ; les 
dimensions de l’enclave d’Estavayer sont de 
31. et de 2 1. La superficie totale est de 98 1., 
en négligeant la petite enclave de Villars- 
aux-Moines , située dans la partie N. du can- 
ton et près du lac de Morat , et qui appar- 
tient au canton de Vaud. 

La partie méridionale du canton de Fri- 
bourg est couverte de montagne*, dont les 
unes appartiennent au système du Jorat, et 
les autres au système des Alpes Bernoises. Les 
plus hautes de ces montagnes s'élèvent à 
peine à i,o33 toises, et ne conservent la 
neige que jusqu'en juillet : les plus remar- 
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jouables sont la Dent de Jamant, le Moles- 
sou, le mont Gray, la Dent de Branlcire , 
et la Berra. Dans le N. , on voit s'étendre de 
très-belles plaines. 

Ce canton a son inclinaison générale vers 
le N., et, à l'exception d une petite partie 
où coule la Vevaisc, tributaire du lac de Ge- 
nève, il appartient au bassin de l'Aar, ri- 
vière à laquelle il envoie ses eaux par la Sa- 
rine , qui le parcourt dans sa longueur, et se 
grossit, à sa sortie , de 1a Sense , qui forme 
une partie de la limite avec le canton de 
Berne ; la Broyé n'appartient à ce canton que 
dans une petite partie de son cours. La moi- 
tié N. £• du lac de Morat, et 3 1. de rivage 
de celui de Neuchâtel, se trouvent dans le 
canton de Fribourg, qui renferme en outre 
le petit lac de Corjolin et le Schwarzo-sec. 
Les montagnes qui dépendent du système des 
Alpes Bernoises sont calcaires et mélangées 
de quantité de masses de silex ; elles renfer- 
ment aussi de très-beau gypse quelquefois 
rouge, du soufre natif, ot des schistes cal- 
caires. Les autres montagnes sont en grande 
partie de grès ; dans quelques-unes , on re- 
marque des pétrifications et des empreintes 
de végétaux. Le climat de ce canton est tem- 
péré dans lc-N. et froid dans le S. ; partout il 
Cfit très-sain. Dans les plaines , on cultive 
suffisamment de blé pour la consommation , 
beaucoup de fruits, dont on fait une espèce 
de sirop ou que l'on fait sécher , des légu- 
mes , un peu de vin d'assez mauvaise qualité, 
une grande quantité de tabac , du chanvre 
et du lin. Les montagnes et les vallées sont 
riches en forêts , en pâturages et en prairies , 
où l'on élève un nombre prodigieux de bes- 
tiaux, particulièrement des bétes à cornes 
de la plus grosse espèce. Le lait de ces ani- 
maux sert à confectionner ces cxccllens fro- 
mages si connus sous le nom de Gruyères, 
pays où la fabrication en est le plus considé- 
rable. Dans la partie aeptentrionale , les bes- 
tiaux, sont d'une race plus petite , et les mou- 
tons sont croisés avec des mérinos ; on élève 
aussi «dans ce canton des chevaux et des mou- 
tons de race flamande très-estimes. On compte 
65,846 arpens de prairies ou pâturages, 
10,198 de prairies marécageuses, 60,000 de 
terres arables , 2o,5oo de forêts , 600 de vi- 
gnes, et i,a36 de productions diverses. Le 
règne minéral ne fournit que de la pierre à 
■bâtir et un peu de houille ; il y a aussi plu- 
sieurs sources minérales, et l'on vient tout 
récemment d’y découvrir des raines de sel. 
L'éducation des bestiaux , la fabrication du 



fromage et des ouvrages en paille , forment 
la principale industrie des habitant. 11 y a 
quelques tanneries, une verrerie considéra- 
ble , et des fabriques peu importantes de lai- 
nage, de faïence, de cartes, de tabac, etc. 
L'exportation consiste en une énorme quantité 
de fromage et de beurre , en bestiaux , che- 
vaux , cuirs bruts , tabac , bois en planches , 
fruits , verrerie , ouvrages en paille , etc. On 
y importe de France presque tout le sel né- 
cessaire à la consommation. Le canton de 
Fribourg a quelques monnaies particulières 
d'argent et de billon qui n'ont de cours forcé 
que dans le pays ; il n'en frappe plus en or : 
il a frappé ancienucment des ducats qui sont 
devenus très-rares. L'arpent est de 5o,ooo 
pieds carrés de Berne. La toise pour le bois 
a 5 pieds en hauteur, 5 en largeur, et 3 en 
longueur ; pour le foin , la toise est un cube 
de 10 pieds de eôté. Les graines se mesurent 
aux bichets , dont 2 = 1 coupe ; 4 coupes = 
1 sac ; 4°° mesures de vin de Fribourg ^ 
4 ■ 7 mesures de Berne; 10 aunes de Fri- 
bourg = 9 aunes de Paris. 

Le canton de Fnbonrg occupe le 9® rang 
dans la confédération suisse où il a été admis 
en 1481 ; il a pour chef-lieu Fribourg, et se 
divise en 12 bail!. : Bielle , Châtel-S*. Denis, 
Corbière* , Eslavayer , Farvagny , Fribourg, 
Gruyères, Montagny, Morat, Romont, Rue, 
él Surpierre; ces baill. conlienneht 109 pa- 
roisses qui renferment 71,994 bab., tous ca- 
tholiques , à l'exception de 7,300 , composant 
le baill. de Morat, qui suivent la religion 
réformée , et ont un consistoire. Les catholi- 
ques sont sous 1a juridiction de l'évéque de 
Lausanne qui réside à Fribourg depuis 1a ré- 
formation. Il y a dans ce canton 10 couvens 
d'hommes , dont 1 de trappistes , et 9 de 
femmes ; 1 séminaire , 1 lycée pour les hau- 
tes sciences , 2 gymnases , et des écoles élé- 
mentaires dans chaque commune. On parle 
la langue romance dans la partie montagneuse, 
et l'allemand et le français dans les villes et 
les villages. Ce canton fournit à la confédé- 
ration un contingent de 1,240 hommes, et 
de 27,900 fr. 

Le pouvoir souverain réside dans un grand 
conseil de x 44 membres, dont 28 forment 
un petit conseil; 108 membres sont pris 
parmi les patriciens ou anciens bourgeois de 
la ville de Fribourg, et les 36 autres sont ti- 
rés des villes et des villages : les premiers 
sont choisis par le grand conseil sur la pro- 
position d'un corps électoral établi à chaque 
nouvelle élection dans le sein du grand cou- 
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scil ; et les seconds sont nommés par le grand 
conseil , sur une présentation en nombre tri- 
ple faite par les bailliages et parles villes, 
dans la proportion de leur population. Pour 
être admis dans le grand conseil il faut avoir 
a 5 ans accomplis , n'ètre ni failli ni insolva- 
ble, avoir une éducation distinguée, parler 
le français et l'allemand, et avoir 30,000 fr. 
en foncier; les membres du petit conseil doi- 
vent avoir 3 o ans révolus , et les connaissan- 
ces qui forment l'bomme d'état et le juge ; 
un père et un fds , ou deux frères , ou plus 
de trois personucs du même nom , ne peu- 
vent pas siéger ensemble au petit conseil. 
Toutes ces places sont à vie. L'autorité su- 
prême , exécutive , administrative et judi- 
ciaire, est exercée par le petit conseil qui se 
divise en deux sections : l'une forme le con- 
seil dëtat sous la présidence de l avovcr en 
charge , et la seconde forme le conseil d’ap- 
pel sous la présidence de l’ancien avoyer. Deux 
avnycrs élus par le grand conseil , et pris dans 
le petit conseil , président alternativement , 
chacun pendant un an , le grand et le petit 
conseil ; sept membres du grand conseil , choi- 
sis par lui , forment un tribunal de censure 
qui veille au maintien de la constitution et 
des bonnes mœurs ; il peut censurer aussi la 
conduite publique et privée des membres du 
grand conseil ; celle des membres du petit 
conseil est examinée chaque année par le 
grand conseil. , . 

FRIBOURG, Freyhurg, ville de Suisse, 
chef-lieu decant. etde baill., à 5 L 3 / 4 . S. O. 
de Berne , à 6 1 . 1/4 S. E. de Neuchâtel , et 
à 11 1 . i/a N. E. de Lausanne. Lat. N. jG 
48 ' a 5 ". Long. E. 4 ° 49 ’ 48 ”- Résidence de 
l'évèque de Lausanne. Elle est assise, partie 
sur la Sarine et partie sur la pente d'un ro- 
cher de grès. Son enceinte est flanquée de 
tours , et comprend beaucoup de jardins , de 
vergers , et de prairies. La ville basse est la 
partie la plus ancienne et la plus petite. Fri- 
bourg est irrégulièrement bâti , et la plupart 
des rues en sont très-rapides : 5 ponts éta- 
blissent des communications entre les 3 par- 
ties de la ville. On remarque laposilion ex- 
traordinaire des maisons de Court-Chemin , 
auxquelles le pavé de la rue de 1 a Grande- 
Fontaine sert de toit. Cette ville a 38 fontai- 
nes , 4 places publiques , dont 1 plantée d’ar- 
bres , et 1 bel hôtel-dc-vülc , construit sur 
les raines du palais des ducs de .Zabringen , 
et près duquel est le fameux tilleul planté, 
en 1 - G , en mémoire de la bataille de Morat. 
La cathédrale , dédiée à saint Nicolas , est 
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de style gothique ; on en remarque la tour , 
qui a 356 pieds de hauteur. 11 y a plusieurs 
autres églises , 8couvens, 1 séminaire, 1 ly- 
cée , 1 gymnase, 1 college de jésuites , 3 hôpi- 
taux , parmi lesquels 011 distingue le Grand- 
Hôpital, 1 hôtel des monnaies , et 1 arsenal. 
Depuis quelques années , l'industrie et le com- 
merce ont pris plus d'activité : on fabrique 
du tabac , de la faïence , des cartes à jouer , 
des chapeaux de paille , et des toiles de co- 
lon ; il y a 1 grande teinturerie , dont la tein- 
ture en rouge d'Andrinople est très-estiméc. 
6 , 5 oo hab. 

A 1 1 . N. , et près de la rive droite de la 
Sarine , il y a l'hcrmitagc de S lc . Madclainc, 
entièrement creusé dans le roc sur une lon- 
gueur de 4°° pieds; il est composé d'une 
église et de plusieurs salles. Un peu plus 
loin sont les bains de Bonn. 

La partie basse de cette ville existait déjà 
en 1 1 6a ; Berthold iv , duc de Zabringen , 
fonda la ville haute en 1178, et lui donna 
un territoire de a 4 paroisses. En 1377 , Fri- 
bourg, échut en partage à l'empereur Rodol- 
phe de Hapsbourg. En i 45 o, l’empereur 
Frédéric, de concert avec les ducs Albert et 
Sigismond , proclama son indépendance ; mais 
elle ne jouit pas long-temps de sa liberté, 
car en i 45 a le duc Louis de Savoie parvint à 
s'eu faire nommer protecteur. Cependant les 
Fribourgcois contractèrent alliance avec les 
Bernois , et aidèrent puissamment les confé- 
dérés dans leurs guerres contre Charles- 
Je-Téméraire , duc de Bourgogne. En 1476 , 
après U fameuse bataille de Morat , Fribourg 
vit assembler dans ses murs la plus brillante 
des diètes que les Suisses aient tenues ; les 
confédérés y accordèrent la paix au duc de 
Savoie et à la ville de Genève, et, dès l'an- 
née suivante ,,la Savoie abandonna toutes ses 
prétentions sur Fribourg , qui fut reçu dans 
la confédération en 1481 C'est aussi dans 
cette ville que sc rassembla, en i 8 o 3 , la 
diète dans laquelle l'acte de médiation de la 
France fut accepté. 

Le baill. renferme 39 paroisses et 38,738 
habita ns. 

FRIBUS, bourg de Bohème, cercle et à 
4 L 1/3 N. N. O. d'Elnbogen, et à 39 1 . 1/3 
O. N. O. de Prague, au milieu de l'Errge- 
birge. Ce bourg a des manufactures de mous- 
seline , de vitriol et de salpêtre. 1 31 maisons. 
On exploite des mines d'étain et de plomb 
dans les environs, qui sont aussi trcs-richcs en 
pierres précieuses, telles que calcédoines, to- 
pases, amétliisles, jacinthes, grenats et béryls. 
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FRICI, cap sur la côte mérid. de la pres- 
qu'île d’Avalon , dans File de Terre-Neuve, 
par 46° de lat. N. et 55° 35' de long. O. 

FRICK. , bourg de Suisse, cant- d’Argo- 
vie, dans l’ancien Fricklhal, distr. de Lau- 
fenbourg; chef-lieu de cercle, à a 1. 3/4 N. 
d’Aarau , et à la jonction des routes d’Aarau 
et de Zurich à Bâle. 11 est bien bâti , et a i 
jolie église sur une hauteur, et i hôpital. 
780 hab. 

FRICKENHAUSEN , bourg de Bavière, 
cercle du Mein-Inféricur, présidial et à 1/2 1. 
E. N. E. d'Ochsenfurth , et à 3 1. a/3 S. E. 
de Würzbourg, sur la rive jdroite du Mein. 
980 hab. , occupés en partie de la culture 
de la vigne. 11 y a un lac profond dans les 
environs. 

FRICKTHAL , ancien pays de Suisse , qui 
répond à cette partie du canton d’Argovie 
comprise entre le Rhin au N., l’Aarau S. E., 
et tes cantons de Soleurc et de Bâle au S. O. 
Ce petit pays est couvert des derniers degrés 
du Jura , peuplés de chênes et de hêtres, et 
est arrosé par quelques ruisseaux. 20,000 
hab. , catholiques , sous la juridiction de l’évê- 
que de Bâle. 

Le Frickthal fut envahi en 900 par les 
Hongrais , qui furent repoussés ; puis il fit 
partie du Brisgau , dans l'Autriche antérieure, 
jusqu'en 1801, qu'il fut cédé à la France. 
Réuni à la Suisse l'année suivante , il fut in- 
corporé au canton d’Argovie en :8o3, en 
vertu de l'acte de médiation. 

FRIDAU , village de l’archiducbé d’Autri- 
che , pays au-dessous de l’Ens , cercle supé- 
rieur du Wienerwald, sur la rive droite de la 
Biclach, à 2 1. S. O. de S 1 . Poelten. Il y a 

I grande manufacture d’indiennes, 1 forge, 
et 1 martinet. 

FRIDAU ou FRIEDAU, en vende Ormu- 
scfu! t ville du duché de Styrie , cercle et à 

I I 1. 3/4 E. S. E. de Marbourg , et à a3 1. 
S. E. de Gr’àtz, sur la rive gauche de la Drave. 
534 hab. 

FRIDERICHSHAFEN, ville de Wurtem- 
berg. V oy. Friediuchshafek. 

FR1DERICIA, ville forte de Danemark, 
sur la côte orientale du Jutland , diocèse et 
à i5 1. 1/2 E. N. E. de Ripen, baill. et à 
4 1. 3/4 S. E. de Veile. Lat. N. 55° 3a'. 
Long. E. 7 0 a6'. Elle est sur un promontoire 
qui commande l’entrée sept, du Petit Belt, 
et tous les bâtimens qui passent ce détroit y 
acquittent un droit. Les fortifications en sont 
très-étendues , mais assez mal entretenues. 
Elle a 4 portes, o3 rues , 2 églises luthérien- 



nes , 1 réformée et x catholique , 1 synago- 
gue , et 1 hôpital. On y fabrique du drap, 
de la chapellerie et du savon ; il y a 1 grande 
manufacture de tabac et des moulins à huile. 
Il s’y fait peu de commerce , parce que le 
port n’est pas bon. C’est le lieu ordinaire où 
l’on s'embarque pour passer à l'ile de Fionie. 
Il se tient dans cette ville 5 marchés par an. 
4,ooo hab. On cultive beaucoup de tabac 
dans les environs. 

Fridericia venait d’être fondée en i 65 i, 
lorsque les Suédois la prirent d'assaut cl la 
brûlèrent; elle a été rebâtie, mais le défaut 
d’un bon port nuit toujours â l'accroissement 
de sa population. 

FR1DERIKSHALD, autrefois HALDEN , 
ville de Norwègc , diocèse d’Aggerihuus , 
baill. de Smaalchnenes , à 21 1. 1/2 S. S. E 
de Christiania, à l'embouchure du Distedai- 
self dans Flddc-fiord , sur les frontières de 
Suède. Son port peut contenir les plus grands 
navires. Elle est défendue par la forteresse 
de Frideriksteen , située suruue hauteur voi- 
sine. Fridcrikstcen a 1 église , 1 maison de 
travail , x raffinerie de sucre, t manufacture 
de tabac , 1 scierie , et 1 fabrique de toiles. 
On y fait un grand commerce de bois de 
construction, de planches , et de fer battu et 
en barres. 3,900 hah. 

Celte ville a joint à son ancien nom de 
Halden celui de Frédéric , que lui donna en 
x665 Frédéric in , pour sa courageuse dé- 
fense contre les Suédois. 

C’est au pied de sa forteresse , appelée 
Frideriksteen, que Charles xn fut tué, le xi 
décembre 1718. En 181 4 , les Suédois ont 
fait élever une pyramide sur la place même 
où ce grand homme expira. 

FRIDER1KSTAD , ville de Norwègc, dio- 
cèse d'Aggcrshuus , baill. de Smaalehncncs, 
à 18 1. S. de Christiania , à l'embouchure du 
Glommen. Lat. N. 59° 12'. Long. E. 8° 4* * 
Elle est fortifiée et bien bâtie , et renferme 
1 église , 1 arsenal , 1 magasin , x port ex- 
cellent, où les navires viennent mouiller 
jusque sous les remparts, et des manufactu- 
res de tabac. 2,353 hab. , qui se livrent à la 
pèche , et font un grand commerce de bois , 
de poutres et de planches. 

FRIDER1KSVOERN ou STAVOERN, ville 
sur la côte S. E. de Norwège. dioc. d’Ag- 
gcrshuus, comté et à 1 1. 2/3 S. de Laui~vig, 
et à 22 1. S. S. O. de Christiania. Lat. N. 59" 
i r . Long. E. 7 0 47^ Elle a un bon port qui 
peut recevoir une flotte , et est défendu par 
une forteresse située sur une île voisine ; elle 
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a aussi i chantier de construction pour des 
chaloupes canonnières. 62a hab. 

FRIEDBERG, ville de Bavière, cercle du 
Danube-Supérieur ; chef-lieu de présidial et 
siège d' i chambre des finances , sur l’Acba , 
à 1 1 . t /3 E. d'Augsbourg. Elle a ■ château, 

3 églises , et des fabriques d'horlogerie et de 
rubans. 1,780 hab. Il y a dans les environs 

I forge et 1 papeterie. 

Le présidial de Friedberg contient 1 4^4 94 
habitans. 

FRIEDBERG ou FRIBERG, bourg de 
Bohême , cercle et à 9 1 . O. S. O. de Bud- 
weis , sur la rive gauche de la Moldau. 10a 
maisons. 

FRIEDBERG, ville du grand-duché de 
Hesse-Darmstadt, prov. de la Hesse-Supé- 
rieure , distr. de Butzbacb, sur une hauteur, 
prés de la rive droite de l’Usbach, i 6 1 . S. 
de Giessen , et à 10 1 . i/a N. de Darmstadt. 
Elle est entourée de murs flanqués de tours 
Ct précédés de fossés, et défendue par un 
fort situé sur un rocher voisin. Elle a 1 châ- 
teau qui a été la résidence des burgraves de 
Friedberg jusqu’en 1819, plusieurs grands 
édifices en partie ruinés ; 3 églises , dont 
t luthérienne, 1 école normale, et 1 hôpital. 

II s’y tient 4 marchés par an. 2,941 hab., 
dont a, 5 11 luthériens, 116 catholiques et 

3>4 juifs. 

FRIEDBERG , ville de Moravie , cercle et 
à i 5 1 . N. O. de Troppau, eti 1 1 . 3 / 4 S. O. 
de Weidcnau , au confluent de la Schwgrze- 
Schlipe et du Verlohren-wasscr. Elle a 1 châ- 
teau ct des distilleries d’eau-de-vie de grain. 
714 hab. 

FRIEDBERG, ville du duché de Styrie , 
cercle et à i3 1. s/a N. E. de Gràlz, au pied 
du mont Wechsel, 1 la source du Pitik. On 
y fabrique du drap commun. 4 ®° hab. Il 
v a dans les environs 1 verrerie et des houil- 
lères. 

FRIEDBERG - SCHEER , principauté de 
Wurtemberg , cercle du Danube, baill. de 
Saulgau. Elle a environ 9 I. c. , 1,100 hab. 
catholiques , ct produit en abondance du 
blé , du bois et du lin. Elle appartient au 
prince de La Tour et Taxis. Le chef-Jicu est 
Scbeer. 

FRIEDBURG, bourg de l'archiduché d’Au- 
triche , pays au-dessus de l'Ens , cercle de 
l'Inn, à 6 1 . 1/2 S. S. E. de Braunau , sur la 
rive droite du Ricdbach. H y a 1 château et 
1 église paroissiale. 

FRIEDEBERG , ville des États Prussiens , 
prov. de Brandebourg, régence et à 20 1 . 

Dict. Gàoca. 6. 
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N. E. de Francfort, et à 20 1 . S. E. de Stet- 
tin ; cbef-licu de cercle. Elle est entre plu- 
sieurs lacs , ceinte de murs , et possède 

1 église , quelques fabriques de lainages 
communs , et des tanneries. 3 , 120 bab. 

Le cercle de Friedeberg contient 29,267 
habitans. 

FRIEDEBERG (HAUT), ville des États 
Prussiens, prov. de Silésie, régence et â 
7 1 . S. de Lîegnitz, cercle et â 2 1 . 1/2 E. 
de Bolkcnhain, sur la pente d’une montagne. 
Elle est défendue par un château-fort, et 
possède 1 église catholique et 1 luthérienne. 
55 o hab. En 1 745 , Frédéric 11 remporta près 
de cette ville une victoire sur les Autrichiens. 

FRIEDEBERG, ville des États Prussiens, 
prov. de Silésie , régence et à i 3 1 . O. S. O. 
de Liegnits, cercle et à 5 1 . S. O. de Liiwen- 
berg , sur la rive gauche de la Queiss. Elle a 

2 églises catholiques ct 1 luthérienne. On r 
fabrique de la toile , des mouchoirs et des 
cordages. 1,349 bab. U y» près de lé une 
source minérale. 

FR 1 EDEBURG, village du roy. de Hano- 
vre , gouv. et à 5 1 . 1/4 E. d’Aurich, et à 
9 I. 1/2 E. N. E. d’Emden ; chef-lieu de 
bailliage. Il y a « vieux château-fort. 

Le baill. de Friedeburg contient 5 , 804 
habitans. 

FRÏEDECK, ville des États Prussiens. 
Foy. Baisse». 

FRÏEDECK , ville de Moravie , cercle et 
k 5 1 . O. S. O. de Teschen, et à 10 1 . 1/4 
S. E. de Troppau, sur la rive droite de l’Os- 
trawilza ; chef-lieu d'une seigneurie qui con- 
tient 16,920 hab. Elle a 1 château , 1 église 
et 2 hôpitaux. En 1702 elle fut presqu’en- 
tièrement détruite par un incendie. 2,900 
habitans. 

FR 1 EDENSBERG, montagne de Russie, en 
Europe , gouv. de Vilna, distr. et près de 
Korno, dans une forêt, sur la Vilia. Il y a 
au sommet 1 couvent de camaldulcs , bâti en 
1674 par Christophe Patz, grand-chancelier 
de Lithuanie : c'est un bel édifice où le 
marbre a été prodigué ; on remarque dans 
l’église les belles peintures à fresque des voû- 
tes et de la coupole. 

FR 1 EDENSBORG, établissement danois de 
la Guinée supérieure , à la côte d'Or , dans 
le pays de Ningo , à 10 1 . N. E. de Chris- 
tiansborg , et à égale distance O. S. O. de la 
Volta. 11 est défendu par un fort. Le com- 
merce principal consiste en poudre d'or. 3 ,o*o 
hab., très-industrieux, et qui cultivent du 
coton. 

7 
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FRIEDENSHUETTEN ou FERRY , éta- 
blissement morave des États-Unis , état de 
Pcnsylvanic, comté de Bradford , à 4 I- i/a 
N. de Towanda, et à 12 1 . i /3 O. N. O. de 
Montrose, entre laTioga et la branche orient, 
de la Susquehannah , près du confluent de 
ces deux rivières. 

FRIEDENWEILER, village du grand- 
duché de Bade , cercle de Lac-et-Danube , 
baill. et à 3/4 de 1 . E. de Neustadt, et à 
17 l. O. N. Ô. de Constance. i, 45 o hab. 

FRIEDERICHSTADT, ville de Danemark, 
duché et à 7 I. i/a S. O. de Slcswig; chef- 
lieu des baill. unis de ltûtten et de Stapel- 
hom, au confluent du Treen et de l’Eyder, 
et à 3 1 . de l'embouchure de cette dernière 
rivière dans la mer du Nord. Elle est bâtie 
dans le goût hollandais, et entourée de fos- 
sés. Les rues en sont propres , et en partie 
ornées de plantations de tilleuls ; la place 
est assez belle. Il y a 3 églises , catholique , 
luthérienne et arménienne, 1 temple pour 
les quakers, 1 synagogue. On y fabrique des 
étoiles de laine , de l'amidon et de très-beau 
vernis ; il y a des teintureries et des moulins 
à huile. Le commerce y est peu considérable. 
2,200 hab. 

Cette ville a été fondée en 1621 par des 
Hollandais de la secte d'Arminius, qui émi- 
grèrent par suite des décisions du synode de, 
Dordrecht. 

FRIKDERICHSTHAL, usines considéra- 
bles de Wurtemberg , cercle de la Forêt- 
Noire , baill. et à 1/2 I. N. O. de Freuden- 
stadt , dans la partie inférieure du Christ- 
ophslbal. On y fabrique par an de 1,000 à 
i, 5 oo quintaux d'acier, 3 o, 000 faux, i 5 ,ooo 
faucilles , etc. 

FR 1 EDERSBACH , bourg de l'archiduché 
d'Autriche , pays au-dessous de l'Ens , cercle 
du Manhartsbcrg supérieur , à 1 I. 3/4 E. S. 
E. de Zwcltel , et à 7 1 . O. S. O. de Horn. 
On trouve dans les environs de beaux gre- 
nats . de l'épidore et du disthène , assez bien 
cristallisés. 

FRIEDERSDORF , village des États Prus- 
siens , prov. de Silésie, régence et à 20 1 . O. 
de Liegnitz, cercle et à 2 1 . S. O. de Gürlitz , 
près et au S. du mont Landskronc. Il y a une 
école normale. Patrie du mécanicien Dienel. 

FRIEDERSDORF, village des États Prus- 
siens, prov. de Silésie, régence et à 12 1 . a /4 
O. S. O. de Liegnitz, cercle et à 2 1 . 1/2 S. 
E. de Lauban, près de Grciflenbcrg , à peu 
de distance de la rive gauche de la Queiss. 
Commerce de toile de lin. i, 53 o hab. 



FRIEDERSDORF , village du royaume de 
Saxe , prov. de Lusacc, à 1/2 1. E. S. E. de 
Neusalza, et à 6 1. N. O. de Zittau , sur 1a 
Sprée. I) y a des fabriques de toiles. i,338 
habitans. 

FRIEDEWALD, bourg de la Hesse-Élec- 
torale, prov. et à 8 I. 3/4 N. N. E. de Fulde, 
cercle et à 2 I. E. d'Hersfeld; chef-lieu de 
bailliage. 11 a un vieux château. Il s'y tient 3 
marchés par an. 957 hab. En i55i , il fut con- 
clu dans ce bourg un traité entre la France, 
la Hesse et la Saxe. 

Le baill. renferme 8.364 hab. 

FRIEDEWALDE , village des États Prus- 
siens, prov. du Bas-Rhin , régence et à 10 I. 
1/2 N. E. de Coblentz , cercle et à 5 I. E. 
d'Altenkirchen. lias château. On y exploite 
une mine de fer. 3o8 hab. 

FR1ED1NGEN , ville de Wurtemberg, 
cercle de la Forêt-Noire, baill. et â 2 1. 1/4 
N. E. de Tuttlingen , et à 6 1. 1/4 S. E. de 
Rotweil, sur la rire gauche du Danube. Il y 
a des filature? de soie. 980 hab. 

FRIEDLAND, ville de Bohême, cercle 
et à i3 1. H. de Bunzlau, et à 23 I. 1/2 N. 
N. E. de Prague, sur la rive droite du Wit- 
tich. Il y a 1 très-beau château, 1 église, 
des fabriques de drap, des blanchisseries , et 
1 papeterie. 2,273 hab. C'est de celte ville 
que le fameux Wallenstein prit le titre de 
duc. 

FRIEDLAND, ville des États Prussiens , 
proy. de Brandebourg, régence et à 7 1. i/3 
S. O. de Francfort , cercle et à 7 1. 1/4 N. E. 
de Lübben, près de la Spréc. Elle a 2 églises 
luthériennes , et 1 synagogue. 926 hab., dont 
i83 juifs. 

FRIEDLAND (MÂRKISC1I), ville des 
États Prussiens, prov. de la Prusse occiden- 
tale, régence et à 43 1. O. S. O. de Marien- 
werder, cercle et à 5 I. 3/4 O. N. O. de 
Deutsche-Crone. Elle est défendue par un 
château-fort, et possède des fabriques de 
toiles et de drap commun. 2,287 hab. , dont 
la moitié sont juifs. 

FRIEDLAND (PREUSSISCH), ville des 
États Prussiens , prov. de la Prusse occiden- 
tale, régence et à 25 1. 1/2 O. S. O. de Ma- 
rienvrerder, cercle et à 3 1. 3/4 S. S. O. de 
Schlochau, sur la rive droite de la Dobbrinka. 
Elle a des fabriques de toiles et de lainages-; 
commerce de blé , de houblon , et d'articles 
de ses fabriques. i,5oo hab. 

FRIEDLAND, ville des États Prussiens, 
prov. de la Prusse orientale , régence et à 9 I. 
3/4 S. E. de Konigsbcrg; chef-lieu de cercle , 
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sur la rive gauche de l'Aile. Elle a i église 
luthérienne, quelques fabriques de drap com- 
mun, et des tanneries. a,o46hab. C’est dans 
les environs que les Français remportèrent , 
le t4 juin 1807 , une célèbre victoire sur les 
Russes et les Prussiens réunis. 

Le cercle de Friedland contient }6,i54 
babitans. 

FRIEDLAND, ville des États Prussiens, 
prov. de Silésie , régence et 4 la 1. 1/4 S. O. 
de Breslau , cercle et à 3 1. S. S. O. de Wald- 
enburg, sur la rive droite de la Steinau. Elle 
a 1 église catholique et 1 luthérienne , et 1 
hôpital. On y fabrique delà toile et du papier. 
g4<) bab. 

FRIEDLAND , bourg des États Prussiens , 
prov. de Silésie, régence et à 7 1. S. O. d'Op- 
peln, cercle et à 4 I- S. de Falkenberg , sur 
la rive gauche de la Steina. On y fabrique 
de belles toiles et du papier. 5a4 bab. Il fut 
incendié en ij 55. 

FRIEDLAND, village du roy. de Hano- 
vre, principauté et à 3 1. S. de Gôttinguc, 
chef-lieu de baill domanial, sur la Leine. 
269 bab. 

Le baill. de Friedland contient 4^77 bab. 

FRIEDLAND, ville du grand-duché de 
Mecklenbourg-Strelilz , sur un ruisseau , dans 
un terrain marécageux, à 10 1. N. E. de 
Neu-Slrelitz. Elle renferme a églises , 1 hôpi- 
tal, > manufacture de tabac, des fabriques 
de cartes à jouer, de pipes de terre, de drap 
et de toiles; des moulins à foulon et à huile, 
des fours à chaux, et 1 tuilerie. 3,900 hab. 

FRIEDLAND, bourg de Moravie, cercle 
et à 8 1. i/3 fi. N. E. d'Olmütz, et à a 1. a/3 
S. O. de Freudenthal. Il y a 1 forge avec 
martinet. 600 bab. 

FRIEDLAND, village de Moravie, cercle 
de Prcrau , sur la rive gauche de l'Ostravitza , 
à 3 1. 1/4 E. S. E. de Frcyberg. Il y a 1 forge 
et 1 martinet. 

FRIEDRIC1ISGRABEN (GRAND ET PE- 
TIT), canaux des États Prussiens, prov. de 
la Prusse orientale, régence de Konigsberg , 
cercle de Labiau. Le premier commence sous 
les murs de Labiau, où il est alimenté parla 
Deimc, se dirige parallèlement à la côte S. 
E. du Curischc-hair, et va joindre le Nemo- 
nin ; son étendue est de 4 1- Le petit Fried- 
richsgraben est au N. E. du grand, et unit 
le Nemonin au Gilge ; sa longueur est de a 1. 
Au moyen de ces deux canaux , on peut évi- 
ter une partie de la navigation dangereuse du 
Curische-hafT. La comtesse de Trucbses les fil 
exécuter en 1688. 
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FRIEDRICHSUAFEN , ville de Wurtem- 
berg, cercle du Danube, baill. et à a 1. O. 
S. O. de Tettnang , et à 5 1. E. de Con- 
stance, sur la côte sept, du lac de ce nom. 
Elle est très-ancienne ; il y a 1 château et 1 
église. Le petit port qu'elle a sur le lac a été 
déclaré franc , et est l'entrepôt du com- 
merce du Wurtemberg; la pêche y est très- 
active. On y construit depuis peu des ba- 
teaux à vapeur pour la navigation du lac. 780 
babitans. 

FRIEDR1CHSHAIN , verrerie considérable 
des États Prussiens , prov. de Brandebourg, 
régence de Francfort, cercle et à 3 1. E. N. 
E. de Spremberg. 

FR1EDRICHSHAMN , viUe de Russie, en 
Europe. Yoy. Fbeosixsbasi*. 

FRIEDRICHSHUD, bourg des États Prus- 
siens. Yoy. Trebsciies. 

FRIEDRICHSHULD ou BILLERBECK , 
village des États Prussiens, prov. de Pomé- 
ranie , régence de Côslin, cercle et à 3 1. a/3 
N. N. E. de Rummelsburg. Il y a 1 manu- 
facture royale de lainages et d'étoffes en soie 
et coton. 137 bab. 

F R IEDRICHSORT , forteresse de Dane- 
mark , duché et à 9 I. i/a E. S. E. de Sles- 
wig, 1" distr. de Daniscb-Wohlder , à a 1. 
N. de Kiel , à l’entrée du golfe de Kielerlia- 
ven , formé par la mer Baltique. Elle ren- 
ferme 1 église, 1 arsenal, des magasins d'ap- 
provisionnemens , et 4 casernes. 179 hab. , 
non compris la garnison. Cette forteresse 
fut bâtie en >63a, démolie peu de temps 
après , et reconstruite aussitôt. Lors de la 
guerre entre le Danemark et la Suède , pour 
la cession de la Norvrcge , le prince royal de 
Suède la força à capituler le 9 décembre 
i8i3. 

FRIEDRICHSRODE , ville du duché de 
Saxc-Cobourg , principauté de Gotha , chef- 
lieu du baill. de Rcinhardsbrunn , à 1 I. S. 
de Waltersbausen, et à 3 1. 1/4 S. O. de Go- 
tha. Siège d'une chambre fiscale et d'une ad- 
ministration des mines. Elle est élevée de 
1,146 pieds au-dessus de la mer, et a 1 église , 
1 hôpital , des blanchisseries considérables 
de 61 de lin , des fabriques de coutils , des 
moulins à farine , à scie , à huile , et à papier, 
1 tuilerie et 1 four à chaux, 1,509 hab. On 
exploite dans les environs une mine de fer 
assez riche. 

FRIEDRICHSTADT , bourg de Russie, 
en Europe, gouv. de Courlande, distr d'Alt- 
Zclbourg; à 10 1. 3/4 O. N. O. de Jacobs- 
tadt , et à 18 I. E. de Mitau , près de la rive 
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gauche de la Dvina. Il ne contient que f \ 3 
maisons . et i église luthérienne. 

FR1EDRICHSTHAL , village des Étals 
Prussiens, prov. de Silésie, régence, cercle 
et à 5 I. N . d'Oppcln. Les environs sont riches 
en minerai de fer et d'élain , et on y a établi 
i verrerie. Les usines à fer de Kreuzburg 
sont considérables. 

FRIEDRICHSTHAL, village du roy. de 
Saxe, cercle de l'Erzgcbirgc, baill. et à a 1. 
z/4 E. S. E. de Z\vickau , et à 6 1. i/3 S. O. 
d’Alt-Chcmnitz. 11 y a des verreries et une 
belle manufacture de glaces. 

FRIEDRICHSTHAL, hameau du duché 
de Saxc-Meiningcn , principauté de Saalfcld , 
baill. et à u 1. 3/4 S. O. de Qrafentbal, et à 
a 1. 1/4 N. de Sonnenberg, sur l'Elsbach. 11 
y a des forges considérables à hauts-fourneaux, 
ainsi qu'un martinet. 

FR1EDIUCH-WILHEM , canal des États 
Prussiens , prov. de Brandebourg , régence 
de Francfort. 11 commence à a 1. O. de 
lYlüllrose, où il est alimenté parlaSprée, se 
dirige de PO. à l'E. , passe sous les murs de 
Mùllrose et du Haut-Lindow , et va joindre 
l’Oder à il. i/a S. de Francfort. Son étendue 
est de 5 1. i/a. 

FRIE1RA , bourg de Portugal , prov. de 
Tras-os-Montcs , comarca et à io 1. 3/4 O. 
N. O. de Miranda. 

FRIELENDORF , bourg de la Hcsse-Élec- 
torale, prov. de la Haute-Hesse, cercle, baill. 
et à a l. N. N. E. de Ziegenhaiu , et à 9 l. n/3 
E. N. E. de Marbourg , sur l’Efze. U s’y tient 
4 marchés par an. 698 hab. 

FR1EMAR , village du duché de Saxe-Co- 
bourg , principauté , baill. ci à 1 1. n/3 E. 
N. E. de Gotha; sur la rive gauche de la 
N esse. Commerce de 61 de lin. 915 hab. On 
récolte sur son territoire beaucoup de lin et 
deguède. 

FRIENDLY-COVE (Anse des Amis) ou 
SANTA CRUZ , port et etablissement an- 
glais de l'ile de Quadra - et- Vancouver , 
sur le côté occid. de la baie de Nootka. 
Lat. N. 49° 36'. Long. O. m8° 4® • H * été 
fondé en 1788 pour le commerce des four- 
rures. 

FRIESACH , ville des États Prussiens , 
prov. et h 8 1. 1/ 4 N. de Brandebourg , ré- 
gence età 11 1. N. O. de Potsdam, cercle de 
West-Havellaud , sur la rive gauche du Vieux- 
Rhiu. i,446 hab. 

FRIESACH , ville d’Illyrie , gouv. et à 
nn I. 3/4 N. N. O. de Laybach, cercle et k 
7 1. 3/4 N. de Klagcnfurt, sur la rive droite 



du Metnitz. 1,1 5o hab. Elle occupe une 
partie de l’emplacement de Firunum , dont 
on voit encore des ruines jusque sur les mon- 
tagnes des environs. 

FRIESENHEIM , village du grand-duché 
de Bade, cercle de Kinzig, baill. et à 3/4 
de 1. N. de Lahr, et à n I. n/3 S - . S. O. d'Of- 
fenburg, sur la grande route de Bâle à Franc- 
fort. i,43o hab. Les environs sont fertiles 
en vin. 

FRIESHEIM , village des États Prussiens , 
prov. de Clèves-Berg , régence et à 5 1. 3/4 
S. O. de Cologne , cercle et à 1 1. S. de Lc- 
cbenich. Il fut fortifié en 1618 et pendant la 
guerre de 3o ans. 840 hab. 

FR1ESLAND ( OST ) , pays du roy. de 
Hanovre. Foy. Frise orîektale. 

FRIESLAND, prov. des Pays-Bas. f'oy. 
Frise. 

FRIESOITE ou FRYSOITA , ville du 
grand-duché et à 6 1. 1/4 O. S. O d’Olden- 
bourg, cercle et à 4 L i/’* N. N. O. de Klop- 
penbourg; chef-lieu de baill. , sur la Sœste. 
Il y a 1 église catholique. Il s’y tient par an 
4 grands marchés pour chevaux et bestiaux. 
793 hab. 

Le baill. de Friesoitc est marécageux , et 
renferme 7 paroisses et 5,8n7 hab. 

FR1GENTO, ville du roy. de Naples , 
prov. de la Principauté Ultérieure, distr. et 
à n 1. 3/4 N. N. O. de S. Angclo de’ Lom- 
bard i , et à 6 1. i/3 E. N. E. d’Avellino ; 
chef-lieu de canton , sur une hauteur. Elle a 
1 belle cathédrale ornée d'excellena tableaux. 
3,700 hab. Prés de cette ville est un petit 
bassin nommé Ànsanto , dont l’eau trouble et 
noirâtre répand des exhalaisons tellement in- 
fectes qu'elles donnent la mort aux animaux 
qui s’en approchent. 

On prétend que Frigento occupe l’empla- 
cement d 'Ecolanum , qui fut incendié par 
les Romains pendant la guerre civile. Re- 
bâtie sous son nom actuel , elle fut en par- 
tie détruite dans le x« siècle par un trem- 
blement de terre. Léon ix la priva du siège 
épiscopal , qu’elle possédait depuis le iv e 
siècle. 

FRIGILIANA , bourg d’Espagne , prov. 
et à 9 1. a/3*E. de Malaga (Grenade) , et à 
4 I. i/a E. de Velez-Malaga , près de la Mé- 
diterranée , sur la pente d’une montagne. Il 
y a a raffineries de sucre, a fabriques de sa- 
von , 1 d'amidon, et 1 de papier brouillard, 
a, 863 hab. 

FR IG N ANO-M AGGIORE , village du roy. 
de Naples, prov. de la Terre de Labour, 
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distr et à 3 1 . i/a S. O. île Caicrlc, cant. 
et à i/4 de 1. N. N. E. de Trentola. 1,890 
habita us. 

FR1GN ANO-PICCOLO , village du roy. de 
Naples , prov. de la Terre de Labour, distr. 
et à 3 1. 3/4 S. O. de Casertc, cant. et à i/a 1. 
N. O. de Trentola. 1,770 hab. 

FRIKIA , pays de Barbarie , dans la par- 
tie sept, du roy. de Tunis. 11 est traversé par 
la Medjerda. Kef et Vigia en sont les lieux 
principaux. 

FR1MBERG, bourg de Bohême. Voyez 
Fueniuo. 

FRIMMERSDORF , village des États Prus- 
siens, prov. de Clcvcs-Berg, régence et à 5 I. 
i/a S. O. de Dusseldorf, cercle et à 1 1. S. 
de Grevcnbroich , sur 1'Erfll. il y a 4 brasse- 
ries. 817 hab. 

FRINA, rivière de Nigritie, dans la par- 
tie occid. du roy. de Bambara, Elle prend sa 
source dans les montagnes qui séparent le 
bassin du Bà-Voulima de celui du Diali-ba , 
coule d'abord à l'E., puis au S. E., 'et se 
joint au Diali-ba , par la gauche , prés de 
Tafara , à i5 1. O S. O. d'Yamina, après 
un cours d'environ a5 I. Elle est infestée de 
crocodiles. 

FRINCO, village des États Sardes, div. 
d'Alexandrie, prov. et à a 1. i/a N. d’Asli , 
et à 5 1. S. O. de Casale, mand. de Porta- 
comaro, près de la rive droite de la Versa. 

1 ,o65 hab. 

FR1NDGYBAZAR , ville de l'Hindouslan 
anglais , présidence et anc. prov. de Bengale, 
distr. de DaccaDjelalpour , sur la rive droite 
du Douilaserry , près du confluent de cette 
rivière et de la Megna , à 5 I. S. E. de Dacca, 
et à 53 1. N. E. de Calcutta. Elle a été fon- 
dée vers 1666 par le nabab Chaista-khan 
pour une colonie de Portugais qui abandonna 
le parti des hlogs pour entrer au service de 
ce nabab ; on trouve encore quelques des- 
cendons de ces Européens dans les environs 
de Dacca. 

FRIO (CABO), cap du Brésil, prov. de 
Rio de Janeiro, distr. de Cabo-Frio, au S. 
E. de la ville de ce nom et du lac Araruama. 
Lat. S a3» 1 ' t 8 ". Long. O. 44» a3' 34". 
On remarque en avant de ce cap l'ilot rocail- 
leux de Tromba. 

FRIOUL , anc. prov. de l'empire d'Autri- 
che , qui se divisait en a parties , le Frioul 
autrichien à l'E., et le Frioul vénitien à i'O. 
Le premier avait pour chef-lieu Trieste , et 
forme , dans le roy. d'il ly rie , le cercle de 
Gorice et une portion de celui de Trieste; 
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le second, dont Udinc était le chef-lieu, 
forme la prov. de ce nom dans le roy. Lom- 
bard-Vénitien. Le Frioul fut d'abord possédé 
par les Lombards ; les Vénitiens l'acquirent 
en i43o. Cédé en partie à l'Autriche dans 
le xvi' siècle, et en totalité en 1797 , il fut 
réuni, en 1806 , au royanme d’Italie. Depuis 
■ 8 i 4 , il est rentré sous la domination autri- 
chienne. 

FRISANCO , village du roy. Lombard- 
Vénitien , prov. et à 9 1. 1/4 O. N. O. d’U- 
dine , distr. de Maniago, et à 4 1. N. O. de 
Spilimbergo. n,aio hab. 

FRISANGE , village des Pays-Bas, prov. , 
arrond. et à 3 1. 3/4 de Luxembourg , cant. 
et à il. de Bcttenbourg. 933 hab. 

FRISC11E-HAFF, lac des États Prussiens, 
dans les prov. de Prusse orient et occid., 
séparé de la Baltique par le Frische-nehrung. 
Il a ai 1. de long sur il. 1/3 à 4 1- de large, 
et communique à la Baltique par un détroit 
nommé Gatt. 11 reçoit plusieurs rivières , 
dont la plus considérable est la Vistule ; ses 
eaux sont douces. 

FRISCHE-NEHRUNG, langue de terre 
des États Prussiens , qui s'étend dans les 
prov. de Prusse occid. et orient. , entre le 
Frische-lialT et la Baltique. Elle commence 
à 1 1. 1/4 N. de Dantzick, et s’étend vers le 

N. E. jusqu'au détroit de Gatt ; sa longueur 
est de 19 1 . i/a, et sa largeur varie d’ 1/4 
de 1. à 3 I. La partie voisine de Dantzick et 
de la Vistule est fertile et bien cultivée ; le 
reste n'est qu'une lande stérile où l'on ne 
trouve que quelques hameaux habités par des 
pêcheurs. 

FR1SCHING, rivière des États Prussiens, 
qui prend sa source dans le cercle et à 3 1. 
t/4 O. N. Ô. de Friedland, prov. de la Prusse 
orient. , régence de Konigsbcrg, arrose la 
partie sept, du cercle de Preussisch-Eylau , 
traverse une petite portion de celui de Ko- 
nigsbcrg, entre dans celui d'Heiligenbril, où 
après un cours d'environ inl. , de l'E. à I'O., 
elle se jette dans le Frische-haff, à 4 1. 3/4 S. 

O. de Künigsbcjg. 

FR1SCO, ville de la Guinée supérieure, 
à la côte des Dents , à l’embouchure de la 
rivière de son nom, et à 8 10. de La- 
hou.* 

FRISE, en hollandais Fricslantl ou Vries- 
land, prov. des Pays-Bas , située entre 5a° 
48 ' et 53° 3o' de lat. N. , et entre 3* 1 ' et 
4° 1 ' de long. E. j bornée au N. et au N. O. 
par la mèr du Nord, à l’E. par les prov. de 
Groningue et de Drcnthe, au S. par celle 
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d’Over-Ysscl et par le Zuiderzee, et à l’O. 
par ce même golfe. Sa longueur du N. au S. 
est de i5 1. ; sa largeur de TE. à l'O. de \\ L, 
et sa superficie de i5o 1. Ce pays est géné- 
ralement plat; vers les côtes, et principale- 
ment au N. et à l’O. , il est au-dessous du ni- 
veau de la mer , en sorte que vers la fin de 
l’automne, les'eaux croissant avec abondance, 
il ressemble à une vaste mer parsemée d'iles 
habitées que forment les villes et villages cons- 
truits sur des digues ou autres terrains arti- 
ficiellement élevés. Les parties méridionale 
et orientale sont un peu plus élevées. Les ri- 
vières de cette province sont si peu considé- 
rables qu’elles se perdent dans les canaux 
avant d’arriver à la mer; les principales 
sont : la Lauwer et l’Ee dans la partie sep- 
tentrionale , la Boom au centre , et le Kuio- 
der et la Linde dans la partie méridionale. 
Les lacs sont nombreux dans les parties sep- 
tentrionale et occidentale : les principaux 
sont le Slotcmcer , le Tjeuke-mecr , le Fljus- 
sen-meer, l’Heeger-meer, le Sneeker-meer , 
et te Bcrgumer-meer; tous ces lacs sont très- 
poissonneux. Parmi le grand nombre de ca- 
naux qui servent à '.l’écoulement des eaux 
ainsi qu’au transport des marchandises , on 
distingue celui de Harlingen à Groningue, et 
le Dokkummer-Dicp qui se rend dans le Lau- 
wer-zee, et qui est navigable pour les plus 
grands navires , au moyen de la marée. Le 
climat, quoiqu’humide , est sain. Les eaux 
commencent à^se retirer au printemps, et l’été 
est suffisamment chaud pour dissiper l’humi- 
dité , et permettre la culture des terres dont 
une partie est toujours très-marécageuse et 
peu convenable à l’agriculture : aussi ce n’est 
guère qu’à l’E. et au S., où le terrain est 
moins bas , qu'on cultive avec succès le fro- 
ment, le seigle , l’orge, l’avoine, le blé sar- 
rasin , la chicorée , les légumes, et beaucoup 
de lin et de chanvre. 11 y a aussi de vastes 
bruyères sablonneuses et quelques forêts. Les 
parties occidentale et septentrionale abondent 
en pâturages , où l’on élève un grand nom- 
bre de bétesà cornes, de moutons et de bons 
chevaux de trait. On compte dans cette pro- 
vince i4a,6So bêtes à cornes ; aa,5oo che- 
vaux et environ 86,Goo moutons. On élève 
beaucoup de porcs , et de volaille. Les oies 
et les canards sauvages sont nombreux. 11 y 
S 'a peu de gibier. L'éducation des abeilles est 
considérable , et la pèche très-active sur les 
côtes. On se sert généralement de tourbe pour 
le chauffage , les distilleries et autres usines, 
quoiqu’il y ait quelques forêts vers les limites 



de la province de Drenthe. On trouve sou- 
vent de l’ambre sur les bords du Zuiderzee. 
On fabrique particulièrement dans celte pro- 
vince des toiles fines qui portent son nom et 
qui passent pour les plus belles de l'Europe , 
des toiles à voiles, desbasins, des étofTes de 
laine , des mèches soufrées, du vert de Frise, 
du goudron, de la poterie commune, des 
instrumens d’optique et de mathématiques ; 
il y a des raffineries de sel , des distilleries de 
genièvre , des brasseries , des papeteries , 
des verreries, des corroieries, des corderies, 
des filatures de laine , des tuileries , des bri- 
queteries , des fours à chaux , des moulins à 
scier le bois, et plusieurs chantiers pour la 
construction de petits navires. On y fait aussi 
une immense quantité de fromages et de 
beurre , qui forment avec les chevaux , le* 
bêtes à cornes , les cuirs et la laine , les prin- 
cipaux articles d’exportation. Cette province 
a éprouvé des pertes incalculables pendant 
l’ouragan de i8a5 : presque toutes les digues 
maritimes ont été rompues , et les eaux, inon 
dant le pays à une grande hauteur, ont fait 
périr beaucoup de personnes , ainsi qu’une 
quantité considérable de bestiaux. 

La Frise occupe le i4® rang dans les états- 
généraux auxquels elle envoie 5 députés; 
elle fait partie de la i* division militaire , et 
est du ressort de la cour supérieure de La 
Haye. Elle est divisée en 3o bailliages qui 
nomment concurremment avec les villes les 
membres des états provinciaux qui sont au 
nombre de 84 , dont 22 nommés par les vil- 
les et Ga par les bailliages. La noblesse n'y 
est pas constituée en ordre équestre , et ja- 
mais le système féodal n’a été introduit dans 
cette province. La députation permanente 
des états de la province se compose de 9 
membres. 

La Frise est divisée en 3 arrondissemens , 
dont Leeuwardcn, Hecrcnvccn et Sneek, sont 
les chefs-lieux, et subdivisée en 19 cantons. 
On y comptait, en i8i5 : 176,554 hab. ï en 
i8ao : 186 , 637 j et en i8a5 : 20a , 687 
hab. Les Frisons ont conservé un attachement 
inviolable pour leurs anciens usages : leur 
habillement et leur langue sont encore les 
mêmes que ceux de leurs aïeux ; on les dis- 
tingue entre tous les habitans des autres pro- 
vinces. Ils sont courageux et aiment l'indé- 
pendance ; l’inflexibilité de leur caractère 
leur fait reprocher une trop grande opiniâ- 
treté dans leurs opinions. 

La Frise était anciennement habitée par 
les Frisii , Germains d’origine, et qui, di- 
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vise» en majores et minores , telon leurs for- 
ces , s’étendaient entre le Rhin , U mer et 
l'Ems ; dans 1 a suite ils se répandirent d’un 
côté jusqu'à l’embouchure de l'Escaut, et de 
l'autre jusqu'à l'Elbe. Ce pays fut conquis 
par Drusus , et eut des gouverneurs romains 
qui maintinrent difficilement leur autorité 
sur les peuples peu disposés à souffrir leurs 
exactions. La Frise fut , à une époque plus 
rapprochée, divisée en citérieure et ulté- 
rieure ; elle fit ensuite successivement partie 
du royaume d'Austrasie et de la Lotharin- 
gie. Charles-le-Gros, roi de Lotharingie, 
céda , en 88 g , à un comte Girolfe , gouver- 
neur d’un petit canton , la propriété de quel- 
ques terres de son gouvernement , arec la 
prérogative de les transmettre avec le titre 
de comte à ses descendans : de là l'origine 
du comté héréditaire de Frise , qui n'était 
alors qu'un très-petit état , et qui , sous 
Thierry v,enio 6 i,pritle nom de comté 
de Hollande ; alors tout le pays formant l'an- 
cien royaume des Frisons fut partagé en 
plusieurs cantons, savoir: l’Ost-Frise, la 
West-Frise, la petite Frise ou seigneurie de 
Groningue, et la Frise propre ou seigneurie 
de Frise qui est la province que nous décri- 
vons. La possession de cette seigneurie a été 
le sujet de guerres sanglantes entre les com- 
tes de Hollande et les ducs de Saxe , jusqu a 
ce qu'enfin l’empereur Maximilien créa Al- 
bert , duc de Saxe , gouverneur perpétuel de 
la Frise : celui-ci prit possession de son gou- 
vernement en 1498. Les Frisons se soulevè- 
rent contre Georges son successeur , et choi- 
sirent pour se gouverner Charles , duc de 
Gueldre; ce dernier sentant qu'il ne pourrait 
soutenir cette dignité la céda, en i 5 i 5 ,à 
Charles , archiduc d'Autriche , depuis Char- 
les-Quint. La Frise entra dans l'union d'U- 
trecht de «579 , et fit partie des Provinces- 
(Jnies. 

FRISE ORIENTALE ou OST-FRISE, 
Ost-Friesland , pays du roy. de Hanovre, 
formant le gouv. d'Aurich, compris entre 
53 ° a' et 53 ° 4 / de l»t- N. , et entre 4 ° 34 ’ 
et 5 ° 4 a' de long. E. Il est borné au N. et 
an N. O. par la mer du Nord, à l’E. par le 
grand-duché d'Oldenbourg , au S. par la 
prov. d'Osnabruck. , et à l'O. par les Pays- 
Bas. Sa longueur du N. au S. est de 17 1 . , 
sa plus grande largeur de l'O. à l'E. de i 5 1 . 
i/a, et sa superficie de 1 44 I- Les iles Juist, 
Noderney , Baltrum , Langeroog et Spicker- 
00g dépendent de cette contrée, dont elles 
sont voisines. En général c'cst un pays plat 
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et tellement bas dans plusieurs endroits, 
qu'on a été obligé d'établir des digues très- 
dispendieuscs pour le garantir des inonda- 
tions ; il y a à l'O. a grandes baies , le Dol- 
lart et le Leysand. Le sol se compose de 
terres marécageuses , sablonneuses et argileu- 
ses : les dernières sont très-fertiles et les 
moins considérables ; les deux autres offrent 
beaucoup plus de prairies et de bruyères que 
de terres cultivées. La principale rivière est 
l'Ems , qui devient navigable à son entrée 
dans la Frise , et y reçoit la Leda ; il y a un 
grand nombre de canaux , dont un des plus 
importans est celui d'Emden à Aurich , et 
beaucoup de petits lacs très-poissonneux. Le 
climat n'est pas agréable : l'air est épais et 
humide ; la belle saison commence fort tard, 
et les récoltes ne se font qu'à la fin d'aoüt : 
elles consistent principalement en grains , 
légumes , colxa et lin. Il y a très-peu de 
fruits et pas de bois. On y élève beaucoup 
de chevaux de belle race, de bêtes- à cornes , 
de moutons et de porcs. La tourbe est le 
seul combustible employé ordinairement. 
On exporte en Hollande de l’argile propre à 
la fabrication des pipes. Il n'existe de fabri- 
ques que dans les villes, et leurs produits, 
peu importans , sont consommés dans le 
pays. La pêche est très-active; l'exportation 
consiste en productions territoriales et prin- 
cipalement en chevaux , bêtes à cornes et 
grains. Emdcn est la principale place de com- 
merce maritime. 

La Frise Orientale , qui a le titre de gou- 
vernement d’Aurich , est divisée en 1 a bail- 
liages , dont les chef-lieux sont : Aurich , chef - 
lieu du gouvernement; Berum, Emdcn, 
Esens, Friedeburg , Jemgum, Leer , Nor- 
den, Pewsura , Stickhausen, Weeneret Wit- 
mund. 1 27,500 hab. 

La Frise Orientale était autrefois gouver- 
née par ses propres comtes dont la famille 
s'éteignit en a 744 > Georges 11, roi d'Angle- 
terre , électeur de Hanovre , et Frédéric 11 , 
roi de Prusse , firent valoir leurs prétentions 
sur cette province, qui fut enfin cédée à la 
Prusse. En 1806, Napoléon la réunit au 
royaume de Hollande , et ensuite à la France ; 
en 1814, elle fut restituée à la Prusse, qui 
la céda en i 8 i 5 au Hanovre. 

FRISON-LA-HAUTE, village de France, 
dép. des Vosges , arrond. et à 3 I. 1/4 N. 
N. O. d'Épinal , cant. et à 3/4 de 1 . S. S. E. 
de Chàtel-sur-Mosclle , sur la rive-gauche 
de l'Avière. Il y a une source ferrugineuse. 
35 o ha h. 
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FR1SSTAT, bourg Je Moravie. Voy. 
Fbeyshdtl. 

FRITTENDEN , village (l’Angleterre, 
comté de Kent , lathe de Scray , liuudred et 
à i 1. 3/4 N. E. de Cranbrooke , et à 3 1. i/a 
S. E. de Maidstonc. U ('y tient une foire le 
8 septembre. 799 hab. 

FRITZOER , forge de Norwège , diocèse 
d'Aggershuus , comté et près de Laurvig , 
sur le Farrisclf. Les mines d'Arendal lui 
fournissent le minerai , et elle livre annuel- 
lement 5o,ooo quintaux de fer , tant brut et 
fondu qu’en barres. 

FRIZLAR, ville de la Ucsse-Éleetorale , 
prov. de la Basse-Hesse , à 5 1. 1 a S. O. de 
Cassel,elà ni. a/3 N. E. de Marbourg; 
chef-lieu de cercle et de baill. , et siège d'i 
commissariat de police; sur la rive gauche de 
l'Eder. Elle a t belle collégiale et 1 autre 
église , 1 couvent d'ursulines , 1 gymnase , 
1 hôpital , 1 manufacture de tabac , quelques 
fabriques de toiles , des ateliers de sculpture 
et des tanneries. Il s’y tient G marchés par 
an. 3,367 hab. Avant l'organisation des nou- 
velles divisions de la Hesse-ÉIcctorale , Friz- 
lar était chef-lieu d'une prov. de même nom , 
qui avait appartenu à l'évêque de Mayence , 
et qui ne fut cédée qu’en 1803 à l'électeur 
de Hesse. 

Le cercle de Frizlar est très-fertile en cé- 
réales , fruits , lin et tabac , et renferme 
34,194 hab. lise divise en 3 baill. : Frizlar, 
Gudcnsberg, et Tesberg. 

Le baill. de Frizlar comprend 8,348 ha- 
bilans. 

FROBERSUAMMER, village de Bavière, 
cercle du Mein- Supérieur, présidial et à a 1. 
1/3 S. E. de Gcfrees, et à 5 1. a/3 E. N. E. 
de Bayreuth, sur le Mein-Blanc, sur lequel 
on a établi de grandes usines à fer. 

FROBISIIER, un des détroits qui font 
communiquer la mer d’Hudson à l’Océan At- 
lantique , dans la Nouvelle-Bretagne. 11 est 
resserré entre les îles Metaincog ou Hall qui 
le séparent du détroit de Cumberland , et les 
îles Savage et Résolution, qui le séparent du 
détroit d'Hudson. 11 a 55 1. de longueur, et 
8 1. de moyenne largeur. Il fut découvert en 
■ 576 par sir Martin Frobishcr, qui lui a 
donné son nom. 

FRODS11AM, bourg d’Angleterre, comté 
et à 3 I. i/a N. E. de Chestcr , hundred 
d'Eddisbury, près de la rive gauche de la 
Vever, qu'on y passe sur un pont en pierre. 
Il a 3 rues principales , 1 église assez belle, 
des radineries de sel, et 1 filature de coton. 
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U s'y tient a foires par an pour bestiaux. 
i ,556 hab. 

FROEN , paroisse de Norwège, diocèse 
d'Aggershuus, baill. de Christian, à 4 a 1 . N. 
N. O. de Christiania, sur le Lougen. 4,780 
habitans. 

FROEN, île sur la côte occid. de Nor- 
wège, diocèse et à 34 1 - N. de Bergen, baill. 
de Bergen sept. , au S. O. et près de File 
Bremanger. Lat. N. 6 i° 47 *- Long. E. a* 
34'- Elle a 1 1 . i /3 de long. 

FRÔE-SÜEN, baie sur la côte occid. de 
Norwège, diocèse de Bergen. Lat. N. 6 i° 
45 '. Long. E. a 0 4 o'. 

FROG, lac de la Nouvelle-Bretagne, dans 
la Nouvelle-Galles mérid. , par 53 ° 48' de 
lat. N. et 96° de long. O. U est formé par 1 a 
Wastickwya. 

FROHBURG, ville du roy. de Saxe, cer- 
cle et à 7 1 . 3/4 8- 8. E. de Leipsig, baill. 
et à a 1 . S. S. E. de Borna, sur la rive gau- 
che de la Wiehra. Elle a 1 château et plu- 
sieurs fabriques de lainages , de poterie et de 
vaisselle. 1,950 hab. U y a 1 carrière dans 
les environs. 

FROHN A ou FROHNAU ( NIEDER , M 1 T- 
TEL et OBER), villages du roy. de Saxe, 
le premier dans le cercle de l'Erzgebirge, 
baill. et à 3 1 . i /4 N. O. d'Alt-Chemnitz ; 
les deux autres , un peu au S. du précédent, 
dans le baill. de Borna, cercle de Leipsig. 
11 y a des fabriques de dentelles et de toiles 
de lin, des forges, et des mines d'argent ex- 
ploitées. 

FROHNHAÜSEN , bourg de la Hesse-Élcc- 
torale, prov. de la Haute-Hesse, cercle et à 
31 . S. S. O. de Marbourg ; chef-lieu de baill., 
près de la rive droite de la Lahn. U y a 
1 église. 5 go hab. 

Le baill. renferme 5,743 hab. 

FROID-CHAPELLE , village des Pays-Bas , 
prov. de Hainaut, arrond. deCbarleroi , cant. 
et à 3 1 . 3/4 8. S. E. de Beaumont. Il y a 
1 forge. i,4oo hab. 

FROIDMONT, village des Pays-Bas, prov. 
de Hainaut, à 10 1 . de Mons , arrond., cant. 
et à 1 1 . de Tournai. 673 hab. 

FROISSY, bourg de France, dép. de l’Oise, 
arrond. et à 6 I. N. O. de Clermont, et â 4 I- 
N. N. E. de Beauvais; chef-lieu de canton, 
sur la route de Beauvais à Breteuil. Ou y litc 
beaucoup de laine. 700 hab. 

FROKIND, distr. de Suède, dans la partie 
mérid. de la préfecture de SLaraborg. 

FROL 1 KUINO, lac de Russie, en Asie, 
gouv. d'irkoulsk, à environ 40 I. N. de Bat - 
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gouzinsk, près du bord orient, du lac BaiVa) , 
dans lequel il verse ses eaux. 

FROLLERSDORF , village de Moravie, 
cercle et à 9 1 . 3/4 S. S. O. de Briinn, sur 
la rive gauche de la Ta}' a. 5 oo hab. , origi- 
naires de la Croatie, et qui, depuis le xvi* 
siècle, époque de l'établissement de leurs an- 
cêtres dans ce pays , conservent le dialecte 
croate et l'habillement esclavon. 

FROLOIS, village de France, dép. de la 
Côte-d'Or, arrond. et à 5 1 . 1/4 E. N. E. de 
Scrour, cant. et à 1 1 . 3/4 E. N. E. de Fla- 
vigny. 1,095 hab. 

FROME ou FROOME, rivière d’Angle- 
terre , comté de Dorset , qui prend sa source 
dans le hundred de Beaminster-Forum-et- 
Redhorne, à 3/4 de 1 . N. E. de Beaminster, 
passe à Dorchester, à Warcham, et se jette 
dans le Poole-harbour, baie de la Manche, 
après un cours de 1 3 1 . , de 10 . à l'E. Elle 
abonde en truites excellentes. 

FROME, rivière d'Angleterre, comté de 
Hereford. Elle prend sa source dans le hun- 
dred de Broxash, à 1 1 . r /4 N. de Bromyard, 
coule au S., ensuite au S. O., et se jettodans 
le Sugg, à 1 1 . 1/4 E. de Hereford, après un 
cours de 10 1. 

FROME ou FROME- SEL WOOD, ville 
d’Angleterre, comté de Somerset, chef-lieu 
de hundred; agréablement située, sur le pen- 
chant de plusieurs collines , près de la Frome , 
qu'on y traverse sur un pont de pierre de 
5 arches, et près du canal de Dorset-et- 
Somerset, à 4 1 - S. de Balh, et à 7 1 . S. E. 
de Bristol. Les rues en sont pour la plupart 
étroites et irrégulières; mais 1 nouvelle rue, 

I nouveau marché, et environ 100 belles 
maisons récemment construites, l'ont beau- 
coup embellie. Elle possède a belles églises, 
plusieurs maisons de prières pour les non- 
conformistes, a écoles gratuites, 1 hôpital 
pour les vieillards , 1 hospice pour les veuves 
et femmes âgées , et 1 pour les jeunes filles. 

II y a des manufactures de drap et de casi- 
mirs, et des brasseries. 8,74s hab. 

L'origine de cette ville remonte au temps 
d'Ina, -roi des Saxons occidentaux. Adhelm, 
son parent, moine de Malinsbury , et ensuite 
évêque de Sherborne , y fonda un monastère 
vers l'an 705. 

Le hundred de Frome contient ao ,545 
habitant. 

FROMELLES, village de France, dép. du 
Mord, arrond. et à 3 1 . i/a O. S. O. de Lille, 
et à 7 1 . N. N. O. de Douai , cant. de La 
Basséc. 1,376 hab. 
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FROMENTAL, village de France, dép. 
de la Haute-Vienne, arrond. et à 6 1 . 1/4 E. 
de Bellac, et à 8 1 . 3/4 N. N. E. de Limo- 
ges, cant. de Bessines. 1,180 hab. 

FROMENTEAU, hameau de France. ê'oy . 
Juvist. 

FROMENTIÈRE, une des îles Baléares. 
Voy. Fousnmax. • 

FROMENTIÈRE, village de France, dép. 
delà Mayenne, arrond., cant. et à 1 1 . 1/4 

N. M. E. de Chôteau-Gontier, et à 5 1 . 1/2 S. 
de Laval. 1,100 hab. 

FROM 1 GUÈRE, village de France, dép. 
des Pyrénées-Orientales, arrond. et à 6 1 . O. 
de Prades, cant. et à 2 1 . 3/4 N. de Mont- 
Louis, sur la Balcère. Il y a 1 ardoisière et 
1 mine de plomb. 620 hab. 

FROM 1 STA, ville d'Espagne, prov. et à 
51 . 3/4 N. de Palencia , dans une belle plaine, 
près de la rive gauche de la Cieza. Il y a 

I couvent, 2 hôpitaux, et une fabrique d'eau- 
de-vie. 1,529 hab. 

FROMMERN , village de Wurtemberg , 
cercle de la Forêt-Noire, baill. et à 1/2 1 . S. 
E. de Bahiingcn, et à 4 1 - 3/4 E. N. E. de 
Rotweil. Il y a une manufacture de velonrs 
de coton. 730 hab. On voit dans les environs 
une grotte curieuse. 

FROMONT, hameau de France, dép. de 
Seine-ct-Oise , arrond., cant. et à 1 1 . 3/4 N. 

O. de Corbeil, et à 5 1 . S. de Paris, comm. 
de Ris. 11 y a , près de la rive gauche de la 
Seine, un superbe jardin de cultures exoti- 
ques qui contient 66 hectares. 

FRONLEITHEN , ville du duché de Sty- 
rie. cercle et i 5 I. 3/4 N. N. O. de Grètz, 
sur la rive droite de la Muhr. Il y a des ni- 
trières artificielles et des forges. 55 o hab. 

FRONSAC, bourg de France, dép. de la 
Gironde, arrond. et à 1/2 1 . N. O. de Libourne, 
et à 5 1 . 3/4 E. N. E. de Bordeaux; chef-lieu 
de canton, sur la rive droite de la Dordogne. 

II y a un beau château. 1,390 hab. 

C'était autrefois le lieu principal d'un du- 
ché considérable érigé par Henri iv pour le 
comte de S*. Paul, de la maison d'Orléans- 
Longueville. 

FRONT (S 1 .), village de France, dép. de 
la Haute-Loire, arrond. et à 4 1 - 3/4 E. S. E. 
du Puy, cant. ét à 1 1 . 1/2 O. S. O. de Fay- 
le-Froid. 2,769 hab. 

FRONT (S*.), village de France, dép. de 
Lot-et-Garonne, arrond. cl à 4 1 - 3/4 N. N. 
E. de Marmande, cant. ctà 1 l.’E. N. E. de 
Duras. Il y a des forges. 320 hab. 

FRONT (S 1 .), village de France, dép. do 
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Lot-et-Garonne, arrond. et à G 1. i/3 N. E. 
de Villeneuve-d’Agcn, cant. et à a 1. N. de 
Fumel, sur l'Alternance. 1,1 ao hab. 

FRONT (S 1 .), village de France, dép. de 
l'Orne, arrond., cant. et à i/3 de 1. S. E. de 
Domfront, et à 12 1. i/a O. N. O. d’Alen- 
çon. 3,000 hab. 

FRONTEIRA, ville de Portugal, prov. 
d'Alentejo, eomarca et à 6 1. i/a E. d’Avis, 
et à ix 1. i/a O. N. O. d'Elvas, sur une col- 
line, près de la rive gauche du Zatas. Elle 
a a églises, a, 480 hab. Il y a 1 couvent dans 
les environs. En i663, les Portugais, com- 
mandés par Schomberg, remportèrent dans 
ses environs une victoire signalée sur les 
Espagnols. 

FRONTENHAUSEN , bourg de Bavière, 
cercle de l’Isar, présidial de Vilsbiburg , à 
5 1. 3/4 E. de Landshut, et à 18 1. i/3 N. E. 
de Munich, sur la rive droite de la Grande- 
Vils. 11 est entouré d'un mur. On y fabrique 
des lainages. 8G6 hab. 

FRONTERA (S. JUAN DE), ville du 
gouv. de Buenos- Ayres. Pojr. Jüab delxFroii- 
trrà (S. ). 

FRONTERA (LA) , Bourg d'Espagne , 
prov. et à 8 1. i/a N. de Cuenca , et à 4 L 
i/4 E. de Cafiaveras. 3g4 hab. 

FRONTIGNAN , ville de France, dép. 
de l'Hérault, arrond. et à 4 L a/3 S. S. O. 
de Montpellier ; chef-lieu de canton , sur l’é- 
tang de Maguclonne , à i/a 1. de la Méditer- 
ranée. Lat. N. 43° aG'4 a// * Long. E. i° a5' 
3". On y remarque l’hôtel-dc- ville. Les vins 
muscats qu'on rcpolte sur son territoire sont 
très-renommés , et l’objet d'un commerce 
considérable. Il y a des eaux minérales. 1,817 
habitans. 

FRONT-LA-RIVIÈRE ( S*. ), village de 
France, dép. de la Dordogne, arrond. et à 
1 1. 3/4 S. E. de Nontron , et à 7 1. j/3 N. de 
Périgueux , cant. de S 1 . Pardoux-la-Rivière , 
sur la Dronne. Il y a près de là des mines de 
fer et d'antimoine, g5o hab. 

FRONTOGNA , montagnes de France , 
dép. de la Corse. Elles font partie de la 
chaîne qui parcourt l’ile dans toute sa lon- 
gueur, et s’étendent du N. au S. l’espace 
d’environ a 1. sur la limite des arrond. de 
Corté et de Calvi. 

FRONTON (S. JUAN DE), bourg d’Es- 
pagne , prov. et à 16 1. 1/2 S. de Lugo (Ga- 
lice), et à 4 1- N. E. d’Orense, près du con- 
fluent du Minho et du Sil. a54 hab. 

FRONTON, bourg de France, dép. de 
la Haute-Garonne, arrond. et à 6 1. N. de 



Toulouse; chef-lieu de canton. On y fait 
d’excellent vin. Il s’y tient 3 foires par an. 
2,141 hab. 

FROOME ou STROUD , rivière d’Angle- 
terre , comté de Gloucester. Elle prend sa 
source dans le hundred de Rapsgate , à a 1. 
i/a S. E. de Gloucester, coule d'abord au 
S. , ensuite au N. O. , en longeant le canal 
qui unit la Tamise à la Saverne, et se jette 
dans ce dernier fleuve, à a 1. i/a S. O. de 
Gloucester, après un cours d’environ 7 1. 

FROOME , rivière d’Angleterre, Voy. 
Frome. 

FROSE , village du duché d’Anhalt-Bern- 
bourg, bail! . et à 1 1. E. N: E. d'Hoymb' , 
et à 5 1. 1/2 O. de Bernbourg. i,5ao hab. 

FROSE, ville des États Prussiens , prov. 
de Saxe , régence et à a 1. 3/4 S. S. E. de 
Magdebourg , cercle et à 3 l. i/3 N. N. O. 
de Calbe, sur la rive gauche de l'Elbe. 707 
hab., presque tous occupés de 1a navigation 
et de la pèche. 

FROSINONE , délégation des États de 
l’Église, composée d’une partie principale 
bornée, à l’E. et au S. E. , par le roy. de 
Naples ; au S. et au S. O. , par la Méditer- 
ranée; au N. O. et au N., par la comarca 
de Rome, et dont la longueur , du N. au S. , 
est de 16 1. 3/4 , et la largeur , de l’E. à l’O. , 
de 1 4 L ; et de la petite enclave de Ponte- 
Corvo , distante de a 1. , et située dans la 
prov. napolitaine de la Terre de Labour. La 
superficie totale est de 180 1. , et la popu- 
lation de 164,000 hab. La moitié N. E. de 
cette province est couverte du Sub-Apcnnin 
romain ou de quelques-unes de ses ramifi- 
cations, et est arrosée par le Sacco et ses 
nombreux aflluens , dont la Cosa est le plus 
considérable. Le S. O. est occupé par les 
fameux marais Pontins , entrecoupés dé 
nombreux canaux de dessèchement , et sé- 
parés de la mer par des collines de sable , 
entre lesquelles se trouvent des lacs d’eau 
salée ; le mont Circeo forme l’extrémité mé- 
ridionale de cette série de dunes. Au N. E. , 
le climat est agréable et salubre , et quoi- 
que la culture des terres y soit négligée , on 
y récolte la plupart des productions de l’I- 
talie méridionale ; mais une partie est habi- 
tée par une population indolente , adonnée 
au brigandage , et qui brave journellement 
les lois et la police du gouvernement. Le 
S. O. est au contraire malsain et inhabita- 
ble, à cause des émanations pestilentielles 
qui se dégagent des marais , surtout pen- 
dant l’été ; ce n’est qu'en hiver que quel- 
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qucs bergers descendent des monUgnes dans 
les pâturages qui se trouvent sur la lisière 
de ces marais. La délégation de Frosinone 
répond à la partie méridionale de la campa- 
gne de Rome et du dép. de Rome qui en 
avait été formé. Son chef-lieu porte le même 
nom. 

FROSINONE, Fmjsiho , ville des États 
de l'Église , chef-lieu de délégation , au pied 
d'une colline, près de la rive gauche de la 
Cosa , affluent du Sacco, à 17 1. E. S. E. de 
Rome, sur la route de celte capitale à Na- 
ples par le Mont-Caisin. Siège d'un tribu- 
nal de 1" instance du ressort du tribunal 
d'appel de Rome. Elle est très-mal bâtie. 11 
y a 1 foire de ao jours la a* lête de la Pen- 
tecôte , et 1 de 6 jours le dernier dimanche 
de novembre. 6,000 hab. Le territoire pro- 
duit de bon vin. 

FROSOLONE, bourg du roy. de Naples, 
prov. de Sannio , distr. et à 4 1. s/4 R- d'I- 
sernia ; chef-lieu de canton. Il y a 3 églises , 
a couvens , 1 séminaire , et 1 hôpital. On y 
fabrique de la coutellerie. 3,875 hab. Le 
territoire produit un vin estimé. 

FROSSAY, village de France, dép. de la 
Loire-Inférieure, arrond. et à a 1. S. E. de 
Paimbceuf, et à 6 1. i/a O. de Nantes, cant. 
de S*. Père en-Retz , à î/a 1. de la rive gau- 
che de la Loire, a, 66a hab. 

FROSTA , distr. de Suède , dans la partie 
N. E. de la préfecture de Malmœhus. 

FROSTEN , village , paroisse et port de 
Norvège, diocèse et à 5 1. i/a N. E. de Dront- 
heim , sur le golic de ce nom, bail), de 
Dronlbeim sept. Pop. de la paroisse : a,3g5 
habita ns. 

FROWARD , cap de Patagonie , sur la 
côte sept, du détroit de Magellan, par 53° 
de lat. S. et 7 3° ao' de long. O. 11 forme 
l'extrémité méridionale de la chaîne des An- 
des et de tout le continent américain. 

FROYEN , île sur la côte occid. de Nor- 
vège, diocèse et à 17 1. i/3 O. N. O. de 
Drontheim, baill. de Drontlieim raérid. , à 
1 1. 3/4 N. de l’ile Hittcren, dont elle est 
séparée par le Froy-fiord, entre 63° /)<>' et 
63° 5o' de lat. N., et entre 5° 55' et 6° 3o' 
de long. E. Sa longueur , du S. O. au N. E. , 
est de 6 1. i/3, et sa plus grande largeur , du 
S. E. au N. O. , de a 1. i/a. 

FROYEN NES , village des Pays-Bas , prov. 
du Hainaut, à 10 1. 1/4 de Mous , arrond. , 
cant. et à 1 1. 1/4 de Tournai. 1,000 hab. 

FROY-FIORD, détroit qui sépare nie 
Hitteren de celle de Froycn , près de la côte 
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occid. de Norvège. Lat. N. 63° 3g'. Long. 
E. 6° i5'. Sa longueur , du S. O. au N. E. , 
est de 7 1. , et sa plus grande largeur d’i 1. 3/4* 

FROZÉ, village de France, dép. de la 
Vienne, arrond. et à 4 */3 O. N. O. de 

Poitiers, cant. de Vouillé. i,a5o hab. 

FROZEN-STRAIT, détroit entre les îles 
Southampton et la presqu'île Melville , dans 
la partie sept, de la Nouvelle-Bretagne , par 
66° de lat. N. et 87° de long. O. 11 a envi- 
ron 6 1. de large. 

FRUCTUOSO - DE - CASTELLTERSOL 
(S.), petite ville d'Espagne , prov. et à 7 1. 
i/a N. de Barcelone (Catalogne), et à 6 1. 
i/4 E. de Manresa. 

FRUGA , ville de Barbarie. Vojr. Fercca. 

FRUGES, bourg de France, dép. du Pas- 
de-Calais , arrond. et à 6 1. E. N. E. de 
Montreuil, et à 11 1. 3/4 O. N. O. d’Arras ; 
chef-lieu de canton, près de la Traxène. On 
y fabrique de la draperie commune , et des 
bas de laine et de coton ; commerce de cuirs 
et de souliers. 11 s’y tient a foires par an. 
3,i8o hab. 

FRUMENTOG1U , pêcherie sur la côte 
occid. de l’ile de Sardaigne , div. du cap Ca- 
gliari, à a 1. x/4 S. du cap La Frasca, et à 
7 1. 1/4 S. O. d'Oristano. il y a une madra- 
gue royale. 

FRUTIGEN, bourg de Suisse, cant. et à 
9 1. i/3 S. S. E. de Berne, et à 4 L S. de 
Tbun ; chef-lieu de baill. , sur la rive gauche 
de l'Engstlen , dans la belle et fertile vallée 
de son nom , qui fait suite à celle d’Adelbo- 
den. 11 passe pour un des plus beaux de la 
Suisse j les habitations s'étendent dans la 
vallée. De l’autre côté de la rivière et sur 
une éminence , est le château de Tellenburg, 
résidence du bailli. Frutigen a des fabriques 
d'étolfes de laine que l’on teint en bleu. La 
paroisse a 3,643 hab. ; on y exploite une 
mine de houille. 

Frutigen et la vallée de son nom furent 
vendus en 1400 à la ville de Berne par les 
seigneurs de Thun. 

Le baill. renferme des mines de cuivre et 
de plomb , et des sources d'eaux minérales. 
8,oaa hab. 

FRYING PAN , banc de sable dangereux 
de l’Atlantique , près des côtes de la Caro- 
line du Nord, dans les États-Unis, à 4 L S. 
S. E. du cap Fear. Lat. N. 33° 4 o/ - Long. 
O. 8o° ao'. 

FRYK.EN , lac de Suède , au centre de la 
préfecture de Carlstad. 11 se divise en 3 
parties , qui ne communiquent entr’elles que 
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par des canaux très-étroits. La partie la 
plus sept, est appelée Üfre-Fryken , et a y 1. 
de long sur i de large ; la partie du milieu 
se nomme Mellan-Fryken , et a une lon- 
gueur de 6 1. sur une largeur d’i/a 1. ; la 
partie mérid. porte le nom de Nedre-Fry- 
ken , et n'a que a 1. i/4 de long sur i/3 de I. 
de large. 

F'RYKSDAL, distr. de Suède, dans la 
partie sept, de la préfecture de Carlstad. 
C’est une des plus belles contrées de la 
Suède. 

FRYKSTADEN, village de Suède , préfec- 
ture et à 4 !• >/a N. N. O. de Carlstad, 
distr. de Kil , à l'extrémité mérid. du lac 
Fryken. C'est l’entrepôt des forges du dis- 
trict. - 

FRYSOITA, ville du grand-duché d'Ol- 
denbourg. Voy. Faixsorrs. 

FRYSZTAK, bourg de Gallicie, cercle et 
à 3 1. i/3 N. E. de Jaslo, et à io 1. i/3 E. S. 
E. dcTarnow, sur la rive gauche du Wislok. 
Il a une église paroissiale. 

FSGEAH ou FYSGEAH . ville de Barba- 
rie, dans le roy. d'Alger, prov. et à 8 1. S. 
S. O. de Constantine. 

FUB1NE , village des États Sardes , div. 
et à 3 1. i/a O. N. O. d'Alexandrie, prov. et 
à 4 *• >/4 S- dcCasale, mandement de Vi- 
gnale, près de la rive droite de la Grana. 
a,5 io hab. 

FO CA ( DÉTROIT DE JUAN DE ), dans 
l'Amérique sept. V oy . Jean de Focs. 

FUCECCHIO, bourg du grand-duché de 
Toscane, prov. et à 6 I. 3/4 O. de Florence, 
vicariat età î 1. i /a_N. N. O. de S. Miniato, 
sur la rive droite de l'Arno , et à 3/4 de 1. S. 
du lac de son nom, qui a a 1. a/3 de long 
sur i 1. de large , et dont les eaux vont à 
l’Arno par le canal de Gusciana. On y fabri- 
que beaucoup de vinaigre. 

FUCINO ou CELANO, Fccikcs lactus , lac 
du roy. de Naples, prov. de l'Abruzze Ulté- 
rieure II e , distr. , près et au S. E. d'Avez- 
zano , et à j I. S. S. E. d'Aquila. Sa lon- 
gueur du N. O. au S. E. est de 4 1- , •* lar- 
geur de a , et son périmètre de la 1. U est 
encaissé au N. E. et au S. E. par l'Apennin, 
au N. O. par le Sub-Apennin Romain , et au 
S. O. par le mont Salviauo, qui unit ces deux 
chaînes , et est alimenté par plusieurs petits 
cours d’eau qui descendent de ces monta- 
gnes, et par les sources qui sont dans son 
sein ou sur ses bords. 11 nourrit une grande 
variété de bons poissons. Ce lac passe pour 
être le cratère d'un ancien volcan , et est su- 



jet à des crues extraordinaires qui menacent 
sans cesse une population de i3,ooo hab. , 
répartis dans i3 bourgs ou villages dissémi- 
nés sur le penchant des montagnes , qui , 
comme au temps des Romains , offrent la 
plus riante perspective. On voit encore les 
restes du superbe aqueduc , long de 3,5oo 
pas , que l'empereur Claude lit construire à 
travers le mont Salviano pour conduire les 
eaux du lac dans le Garigliano, et par là 
prévenir les inondations ; Pline et Tacite 
racontent que cet ouvrage étonnant occupa 
3o,ooo esclaves pendant l'espace de onze 
années. 

FUDDIA , une des lies Hébrides , à l'O. 
de l'Écosse, entre les iles de Barra et de 
Soulh-Uist, par 5j° 3' de lat. N. et 9 0 49* 
de long. O. Elle a i/a de long aur i/3 de 1. 
de large , et est montagneuse. 

FUDOUL - BABA -DAGLER1 ou FOU- 
DHAL-BABA-DAGH , chaîne de montagnes 
de la Turquie d'Asie , dans la Caramanie , 
à 10 I. N. de Coniéh. Elle va de l'E. à l'O. , 
où elle se joint à l'Émir-dagh. Sa longueur 
est d'environ 16 1. Ces montagnes sont dé- 
pourvues d’arbres ; une d'elles offre i son 
aommet un bassin dont l'eau est toujours au 
même niveau. 

FUEGO (T1ERRA DEL), archipel de 
l'Amérique mérid. Voy. Fec ( Terre oe ). 

FUEGO ou S*. PHILIPPE, une des iles 
du Cap-Vert , dans l'Atlantique , à >4 1. 0. 
de l'ile de Santiago. Lat. N. 14° 5o'. Long. 
O. a6° 4°'. Sa forme est presque circulaire; 
elle a 6 1. 1/4 de longueur et 5 I. a/3 de lar- 
geur. C'est une énorme montagne volcanique, 
élevée de i,a33 toises au-dessus de la mer, 
qui vomit continuellement des flammes et de 
1* fumée , et lance quelquefois d'énormes ro- 
chers : il en sort aussi des torrens de soufre 
et une quantité prodigieuse de cendres. Les 
côtes de cette lie sont très-escarpées, surtout 
à l’E. et au N. E. , et la mer y est extrême- 
ment profonde ; la meilleure rade se trouve 
à l’O., en face de Lux, chef-lieu de File. 
Quoique Fucgo manque absolument d'eau, 
elle produit néanmoins , dans quelques cu- 
droits, d’ excellent fruits, un peu de mais, des 
courges, et des melons. Un grand nombre de 
chèvres sauvages errent sur la montagne. En- 
viron 4,000 hab., dont le teint est tellement 
foncé , qu’on ne soupçonnerait guère qu'ils 
descendent de Portugais. 

FUEGO, ile du canal de Mozambique, sur 
la côte de la capilainerie-gcnéralc de ce nom, 
gouv. de Quilimane , près de l’embouchure 
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du Quizumgo , et à a 5 1 . N. B. de celle du 
Zambèze. Les Portugais y ont un établisse- 
ment. 

l’ U KG O , Uc près de la côte sept, de 
Terre-Neuve, au N. N. E. delà baie Gan- 
der , découverte en 1 534 P ar Jacques Car- 
tier. Lat. N. 49 ° 3 o'. Long. O. 56 ° a6\ 
Elle a 4 1 . de longueur et presqu'autant de 
largeur. Il y a plusieurs établisscmens d'Euro- 
péens. 

FUEGO, volcan actif du Guatimala, prov. 
de Sacatepec, au S. O. d'Antigua-Guatimala, 
et à 5 1. O. du volcan d'Agua. Cet ignivome, 
qu'on appelle encore volcan de Guatimala , 
offre un cène de belle forme, mais un peu 
gAté vers le sommet par des collines de sco- 
ries. Il est sans cesse environné de fumée et 
vomit souvent des flammes. Les éruptions 
de i 6 a 3 , 1705 , 1710 et 1717 ont été terri- 
bles ; tout récemment encore il en a fait 
une. Les environs sont couverts de lave et 
d'autres productions volcaniques; à sa base 
sont des sources thermales, entr'autres celles 
d'Andréas. 

FUEGOS ou SIGUIJON , Ile de l'archipel 
des Philippines, au N. de l'ile de Mindanao, 
et au S. E. de celle de Negros. Lat. N. 9" 5 '. 
Long. E. iai° 8'. Elle a 8 1 . de longueur et 
a I. i/a de largeur» On remarque au centre 
un pic volcanique. Sur la côte septentrionale 
est un lieu nommé Siguijon qui offre un atté- 
rage. 

FUEGOS , fleuve du Zanguebar. Voyez 
Jübo. 

FUEMBELLIDA, bourg d’Espagne , prov. 
et à 6 1 . E. S. E. de Palencia , et à 9 1 . E. 
N. E. de Valladolid , sur la rive droite de 
l'Esgueva. 3 a 3 hab. 

FUENCALIF.NTE, bourg d’Espagne, prov. 
et à 19 1 . N. N. O. de Jaen ( Manche ) , et à 
17 1 . S. S. O. de Ciudad-Rcal, dans la val- 
lée d'Alcudia. Il y a des eaux thermales 
qu'on prend en bains et en boisson ; on fait 
aussi usage des boues. 1,800 hab. 

FUENCARRAL ou FONCARRAL, ville 
d'Espagne, prov. et à 1 1 . 3/4 N. de Madrid. 
Elle est renommée pour le vin muscat et 
les navets que produisent les environs. 1,890 
habitans. 

FUENCEMILLAN, bourg d’Espagne. Voy. 

FczNTZMItLAN. 

FUENG 1 ROLA ou FRANGEROLA , fort 
d'Espagne, prov. et à 6 1 . 1/4 b. O. de Ma- 
laga (Grenade), à l'embouchure de la ri- 
vière de son nom dans la Méditerranée. Les 
environs sont fertiles et bien cultivés. 



FUEN - HO , rivière de Chine. Voyez 
Fsu-ho. 

FUENLABRADA, bourg d'Espagne, prov. 
et à 3 o I. i/a E. de Badajoz ( Estramadure), 
et à 19 1 . E. S. E. de Mcrida. 1,460 hab. 

FUENLLANA , bourg d’Espagne, prov. 
et à 17 1 . 1/4 E. de Ciudad-Real (Manche ) , 
et à 1 I. i/a E. de Los Infantes. 5 oo bab. 

FUEN-MAYOR, ville d'Espagne, prov. et 
à a 1 . i/a do Logrono (Burgos), dans une 
plaine, près de la rive droite de l'Èbrc. Il y 
a 1 hôpital. a,a 85 hab. 

FUENMAYOR, bourg d'Espagne. Voyez 
Fokzalechx. 

FUENSALDANA, bourg d’Espagne, prov. 
et à a I. N. O. de Valladolid , et à 1 1 . 3/4 
S. O. de Cigales. 556 hab. 

FUENSALIDA , ville d’Espagne , prov. et 
à 5 1 . i/a N. O. de Tolède, et à ni. i/a S. 
O. de Madrid. Il y a a couvens , 1 hôpital , 
et 1 fabrique de savon, a, 837 hab. 

FUEN-SANTA (LA), bourg d’Espagne, 
prov. et à ai 1 . 1/4 S. de Cuenca , et à 9 1. 
E. S. E. de/S. Clemente , sur la rive droite du 
Jucar. 11 a î courent et 1 fabrique de sparte. 
1,668 hab. 

FUENTEANDR 1 NO , bourg d’Espagne, 
prov. et à 9 1 . N. de Palencia , et à a 1 . 3/4 
N. N. E. de Carrion de los Condes, près de 
la rive droite de i’Abanades. 1 43 hab . 

FUENTE-ARMEJIL , bourg d’Espagne, 
prov. et à 1 a 1 . i/a O. de Soria ( Burgos) , et 
091. E. N. E. d’Aranda-de-Duero, sur la 
rive gauche du Rejas. i,o 58 hab. 

FUENTE - BUREBA , bourg d'Espagne, 
prov. et à 9 I. N. E. de Burgos, et à 3 1 . 3/4 
S. de Frias. 186 hab. 

FUENTE - CANTOS , bourg d'Espagne, 
prov. et à 18 1 . î/a S. S. E. de Badajoz (Es- 
tramadure) , et à 4 1 . O. N. Ô. deLlerena. Il 
y a 3 couvens et 1 hôpital. C’est la patrie 
du célèbre François Zurbaran, peintre de 
Philippe iv. 4,741 hab. Le maréchal Mortier 
y battit les Espagnols dans la guerre de 1808 
à 1 8 1 3 . 

FUENTECEN, bourg d’Espagne, prov. et 
à i 5 1 . N. N. E. de Ségovie, près de la rive 
gauche de la Riaza. 839 hab. 

FUENTE- DE- ENCARROZ, bourg d’Es- 
pagne, prov. et à 9 1 . i/a E. de S. Felipe 
(Valence), et à 3 1 . i/a O. de Dénia, sur la 
pente d'une colline. On y remarque une belle 
fontaine , et oA y a découvert plusieurs anti- 
quités romaines. 1,487 hab. 

FUENTE-DEL-ARCO , bourg d'Espagne, 
prov. et à 18 1 . N. de Scville (Estramadure), 
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et à 3 1 . S. de Llercna , sur la rive gauche de 
la Viar. 1,270 hab. 

FUENTE- DEL- FRESNO, bourg d’Espa- 
gne, prov. et à 8 I. 1/3 N. N. E. de Ciudad- 
Real (Manche), et à iG 1 . S. E. de Tolède, 
sur une colline, è peu de distance du Jarama, 
68 hab. 

FUENTE-DEL-MAESTRO, rille d’Espa- 
gne , prov. et à 1 1 1 . 1/4 S. E. de Badajoz 
(Estracaadure), et à a 1 . 1/4 O. de Villafranca, 
près de la rive droite de la Guadajira. 11 y a 
2 couvens et 1 hôpital. 6,1 36 hab. 

FUENTE-DE-PEDRO-NAHARRO, bourg 
d'Espagne, prov. et à 18 1 . O. S. O. deCuenca 
(Tolède), et à a 1 . S. de Tarancon. Il a 1 hô- 
pital. 1,873 hab 

FUENTE-DE-PIEDRA, village d'Espagne , 
prov. et à 9 1 . i /3 N. O. de Malaga (Séville), 
et à 3 1 . 1/2 O. d'Antequcra , près d'un ma- 
rais formé par les eaux de la mer. Il y a une 
source minérale renommée , qui était connue 
des anciens , et des carrières de plâtre dans 
les environs. 895 hab. 

FUENTE-EL-CESPED , bourg d'Espagne, 
prov. et à 16 1 . N. N. E. de Ségovie , et i 
a 1 . S. S. E. d’Aranda-de Duero , près de la 
Riaza. 971 hab. 

FUENTE - EL -SAUCO , ville d'Espagne, 
prov. et à 18 1 . S. O. de Valladolid (Toro), 
et à 8 1 . S. E. de Zamora , dans un vallon fer- 
tile. Les rues eu sont larges et droites ; il y a 
a places publiques , a églises , 1 couvent , a 
hôpitaux, et des fabriques d'eau-de-vie. 2,900 
habitans. 

FUENTE -EL-SAUZ , bourg d’Espagne, 
prov. et à 9 1 . N. N. O. d’Avila, et à 1 1 . E. 
N. E. de Fontiveros. 276 hab. 

FUENTE-EL-SAZ , bourg d'Espagne , prov. 
et à 7 I. S. S. O. de Culatayud (Cuenca), et 
à 5 1 . i/a N. deMolina. aïo hab. 

FUENTE-EL-SAZ , bourg d'Espagne, prov. 
et à 61 . N. N. E. de Madrid ( Guadalaxara), 
et à 7 I. O. de Guadalaxara, sur un coteau. 
485 hab. 

FUENTE-EL-SOL, bourg d'Espagne, 
prov. et èiol. S. S. O. de Valladolid (Avila), 
et à 3 1 . S. de Médina. a 56 liab. 

FUENTE-EL-V 1 EJ 0 , bourg d’Espagne , 
prov. et à 5 1 . S. E. de Guadalaxara , et à 4 
1 . i/a N. E. dcMondcjar, surunafDuent de 
l’ilcnares. 4 1 f) hab. 

FUENTE-EN-EBRO , bourg d’Espagne , 
prov . et à 1 4 1 . 1 /4 N . N .• E . de Ségovie 
(Burgos) , et à 3 1 . i/a S. O. d’Aranda-de- 
Duero. Il y a 1 hôpital. 804 hab. 

FUENTE -ESCUSA , bourg d'Espagne , 



prov. et à 10 1 . N. de Cuenca , sur la rire 
gauche de i'Escabas. 398 hab. 

FUENTEGUINALDO , ville d'Espagne , 
prov. et à 34 1 . 3/4 S. O. de Salamanque, et 
à 5 1 . i/a S. S. O. de Ciudad-Rodrigo , dans 
une plaine. 1,1 49 hab. Elle fut prise et pillée 
par les Portugais en 1734. 

FUENTE-HER 1 D 0 S , bourg d'Espagne, 
prov. et à 18 1 . N. E. de Huelva (Séville), et 
è a 1 . N . d'Aracena , sur un terrain montueux. 
i,i 36 hab. 

FUENTE-LA-ENCINA , bourg d’Espagne, 
prov. et à 6 1 . a /3 S. E. de Guadalaxara (Ma- 
drid) , et à 4 1 - S. O. de Budia , sur un sol 
inégal. Il y a 1 hôpital. 5 a 5 hab. 

FUENTE LA-H 1 GUERA , ville d'Espagne, 
prov. et à 9 1 . S. O. de S. Felipe (Valence), 
et à sa 1 . N. O. d'Alicante, près de la Mon- 
tera. Elle est bien bôtie sur un rocher, au 
pied d'une montagne calcaire et à l'entrée 
d’un vallon fertile et bien cultivé. On remarque 
dans l'église paroissiale quelques beaux ta- 
bleaux de Joanncs. a,a 46 bab. 

FUENTE-LA-HIGUERA , bourg d'Espa- 
gne , prov. et à 4 1 - 3/4 N. N. O. de Guada- 
laxara (Tolède), et à 7 1 . i/a N. d’Alcala- 
de-llenares. 

FUENTE-LA-PENA , ville d'Espagne, 
prov.età 16 I. a /4 S. O. de Valladolid (Toro), 
et à 9 I. i/a S. E. de Zamora, sur la rive 
droite de la Guareiia. Elle possède des pro- 
menades ; les rues en sont propres , larges 
et droites. Il y a 1 place assez belle , 1 hô- 
pital , et 3 maisons de religieux, a, 068 hab. 

FUENTEL 1 SENDR 0 , bourg d'Espagne , 
prov. et à «5 1 . N. N. E. de Ségovie, sur la 
rive droite de l'Aldcorno. 491 hab. 

FUENTEM 1 LLAN ou FUENCEMILLAN, 
bourg d'Espagne, prov. et à 8 1 . N. de Gua- 
dalaxara , et à 1 1 . i /3 O. S. O. de Cogol- 
ludo , sur la pente d’une montagne , à peu de 
distance de l'Henares. 358 hab. 

FUENTE-NOVILLA , bourg d Espagne , 
prov. et à 5 1 . i/a S. de Guadalaxara ( Ma- 
drid) , et à 3/4 de 1 . N. de Mondejar , sur 
une hauteur , près de la rive gauche de la 
Tajuha. On y fabrique de la toile: il y a t 
moulin à huile. 760 bab. 

FUENTE - OVEJUNA , Mellamx , ville 
d'Espagne , prov. et à 1 3 1 . 1/3 N. O. deCor- 
doue , près de la rive gauche du Guadiato , au 
pied d'une montagne. Elle a a couvens et t 
hôpital. On y fabrique des étoffes communes 
en laine et de la toile ; il y a a tanneries. 
6,a84 hab. 

FUENTE-PALMERA , ville d'Espagne , 
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prov et à 8 I. S. O. de Cordoue, et à 3 1 . i /a 
O. N. O. d'Ecija , près de Ia rive gauche du 
Gnadalquivir. C'est le lieu principal d’une 
des colonies établies dans le dernier siècle au 
milieu de la Sierra - Morena ; il y a i moulin 
à huile. 5^5 hab. Sur les petites chaînes des 
lieux arides des environs se trouve beaucoup 
de kermès. 

FUENTE-PELAÏO , bourg d'Espagne, 
prov. et à 6 1 . i /4 N. deSégovie , et à 3 I. O. 
de Cantalcjo , dans une plaine. On y fabrique 
de la bure, des étamines , et des draps com. 
muni qui se consomment dans le pays. i ,455 
h abitans. 

FUENTE-PINILLA , bourg d’Espagne, 
prov. et à 7 1 . i /4 S. O. de Soria , et à i 1 . 
3/4 N. E. de Berlanga , près de la rive droite 
du Duero. 195 hab. 

FUENTERRABIA , ville d'Espagne. Voy. 
Fomasna. 

FUENTES , bourg d'Espagne , prov. et 
à 5 1 . S. S. E. de Cuenca , entre deux colli- 
nes, sur le Moscas, affluent du Jucar. 717 hab. 

FUENTES , bourg d'Espagne , prov. et 
à 5 1 . 1/4 E. N. E. de Guadalaxara (Tolède), 
et à 1 1 . i /3 O. N. O. de Brihuega , sur une 
colline. 39a hab. 

FUENTES , bourg d'Espagne , prov. et à 
10 I. E. de Séville, et à 4 1 - 3/4 O. d'Ecija, 

dans un terrain calcaire , sur des collines de 
moyenne élévation. Il y a a couvens et 1 hô- 
pital. 8,818 hab. 

FUENTES , fort du roy. Lombard- Véni- 
tien, prov. et à 10 1 . i/a N. N. E. deCôme, 
distr. et à 3 I. i/a N. N. E. de Bcltano,près 
de la rive orient, du lac de Côme et du con- 
fluent de l'Adda. Lat. N. 46 0 8' 39". Long. E. 
7»4'44 ".Lcs Français le prirent en 1795, et 
en firent sauter les fortifications l'année sui- 
vante. 

FUENTES -BUENAS, bourg d’Espagne , 
prov. et à 9 I. N. O. de Cuenca, et à 6 1 . i/a 
E. N. E de lluete. 307 hab. 

FUENTES-DE-ANO , bourg d'Espagne, 
prov. et à 10 I. i ;4 N d’Avila , et à a 1 . S. 
O. de Madrigal, près du Zapardiel. 476 hab. 

FUENTES DE-CARBAJAL , bourg d'Esî 
pagne, prov et à 9 1 . 1/3 S. S. E. de Léon , 
et à 1 1 . 1/3 N. N. O. de V aideras , dans une 
vallée qui produitdcs grains et un peu de vin. 
ao 3 hab. 

FUENTES- DE -DON -BERMUDO, ville 
d’Espagne , prov. et à 4 1 - i/a O. N. O. de 
Palencia , dans une plaine un peu élevée, sur 
le bord N. O. du lac de Nava. Il y a une fa- 
brique d'étamine noire. 3 ,o 65 hab. 
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FUENTES-DE-EBRO , viUe d’Espagne, 
prov. et à 7 1 . S. E. de Saragosse (Aragon , 
et à 3 I. i/a N O. de Quinto , sur la rive droite 
dcl'Èbre. Cette ville a le titre de comté ; ily a 
1 beau couvent de minimes , 1 hôpital , 1 
source d'eaux minérales, et on y fabrique des 
étamines. 1 , 634 hab. 

FUENTES DE-LEON , bourg d'Espagne , 
prov. et à 19 1 . S. de Badajoz (Èstramadure), 
et à 10 1 . s /3 O. de Llerena. 3,493 hab. Il y a 
1 couvent dans les environs. 

FUENTES-DE-LOS-OTEROS, bourgd'Es- 
pagne , prov. et à 6 1 . i /4 S. S. E. de Léon , 
et à 1 1 . 1/4 N. E. de Pajares. 1S1 hab. 

FUENTES DE-MAGANA , bourg d'Espa- 
gne , prov. et à 7 I. E. N. E. de Soria , et à 3 
1 . O. d'Agrcda , sur un terrain âpre , entouré 
de collines très-élevées. 438 hab. 

FUENTES - DE -ONORE (LAS), bourg 
d'Espagne , prov. de Salamanque, à 5 1 . 1/4 
O. de Ciudad-Rodrigo , dans un pays mon- 
tueux , sur la rive gauche du Rio Das Casas. 
553 hab. Il fut , en x 8 1 1 , le théâtre de plu- 
sieurs combats entre les Français et les An- 
glais. 

FUENTES D&ROPEL, bourg d'Espagne , 
prov. et à 10 1 . 3/4 N. N. E. de Zamora(Léon), 
et à 3 1 . i /3 E. de Benavente, dans une plaine 
arrosée par la Cea. On y fabrique de la toile 
et quelques étoffes de laine. 887 hab. 

FUENTES-DE-VAL-DE-PERO , bourg 
d'Espagne , prov. et à 1 I. 1/4 N. N. E. de 
Palencia , sur la route de Madrid à Vallado- 
lid. 793 hab. 

FUENTESPALDA , bourg d'Espagne , 
prov. et â 37 I. S. E. de Saragosse (Aragon), 
et à 5 1 . i/a S. E. d'Alcauiz , au pied d'une 
montagne près de la rive droite de la Matar- 
raiia. Il y a 1 hôpital , 1 moulin à huile, et 
on y fabrique de la toile. 868 habitant. 

FUENTESP 1 NA, bourg d'Espagne , prov. 
et à 16 I. 3/4 N. N. E. de Ségovie (Burgos), 
et à 3/4 del. S. S. O. d'Aranda-de-Duero, 
sur un terrain montueux, près de la rive gau- 
che du Duero. 399 hab. 

FUENTES-PREADAS , bourg d'Espagne, 
prov. et à 4 I- 3/4 S. S. E. de Zamora, dans 
un fond marécageux et malsain. 5 aa hab. 

FUENTIDUENA , bourg d'Espagne , prov. 
et à 10 1 . i/a S. E. de Madrid (Tolède), et 
à 6 I. 3/4 N. E. d'Ocaùa, sur la rive droite 
du Tage. Il possède plusieurs antiquités ro- 
maines; on y fabrique des cordes en sparte. 
735 hab. 

FUENTIDUENA, bourg d’Espagne, prov. 
etàql. N. N. E. de Ségovie, but larive gauche 
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du Duraton. Il y a « couvent de franciscains 
observantins, fondé en 1496 par le cardinal 
Ximcnez. 1,998 bab. 

FUERTE , lie de la mer des Antilles , près 
de la côte de Colombie, prov. de Carthagène, 
au S. O. du golfe de Morrosquillo, et à peu 
de distance de l'embouchure du Sinu. Lat. 

N. g 0 9'. Long. O. 78° 3 g'. 

FUERTE (RIO DEL), rivière du Mexique , 
<|ui prend sa source dans l'état de Durango , 
sur le versant occid. de la Sierra Madré, 
coule d’abord du N. O. au S. E. ; tourne en- 
suite à 10 . S. O., entre dans l'état de Sonora; 
passe près de Villa-dcl-Fuertc , et va se je- 
ter dans le golfe de Californie , près de S. Mi- 
guel, après un cours de 80 1. environ. 

FUERTEVENTURA, lie de l'archipel des 
Canaries. Voyez Fobtavxbtchx. 

FUERTY , paroisse d’Irlande, prov. de 
Connaugbt, comté et à « I. i/a 0 . N. O. de 
Roscommon , baronnie d'Athlone , à 3 1 . i/a 
S. de Tulsk. 11 s'y tient des foires les 19 
mai, 4 août et ai novembre. 

FUEZEN , village du grand-duebéde Bade , 
cercle de Lac-el-Danube, bail!, et à a 1 . 1/4 

O. de Blumenfebl , et à 3 1 . N. N. O. de 
SchafThouse. 1,100 hab. 

FUGELOE,ile de Norwége, dans l'Océan 
glacial arctique, dioc. de Nordland, baill. 
de Finmark , au N. O. et près de l’Ile Are- 
ni>e, et à a 3 1 . N. E. de Tromsoe; par 70° 
18' de lat. N. et 18 0 ao' de long. E. Sa lon- 
gueur, du N. au S. , est de a 1 . Cette ile, for- 
mée de rochers escarpés , est élevée d’envi- 
ron 333 toises au-dessus du niveau de la 
mer ; les navires qui vont à Arkbangel la re- 
doutent comme un écueil dangereux : plu- 
sieurs y ont fait naufrage. Il y a deux belles 
cascades. On pèche sur les côtes des balei- 
nes , des morues , des seys , et particulière- 
ment des loddcs, qui s’y trouvent en abon- 
dance. 

F’U GEN , bourg du Tyrol , cercle inférieur 
de l'Innthal, à 7 1 . ija E. d'Innsbrück, et à 
a 1 . i/a S. de Ratteuberg ; tiégede juridiction, 
sur la rive gauche du Zillcr. Il y a des for- 
ges. a, 000 hab. 

FUGGA , ville de Barbarie , dans le Fezzan, 
au pied de la chaîne de l’Haroudjé-el-Açouad , 
à 63 I. N. E. de Mourzouk, et à i 65 I. S. E. 
de Tripoli. 

FUGITIVE , petite ile du Grand-Océan 
équinoxial , dans l'archipel de la Société. 
Lat. S. i 5 ° 3 o'. Long. O. i 53 ° 10'. Elle a 
été découverte en 1606 par Fernand Quiros , 
navigateur espagnol. 
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FU GLE YAR , groupe d’Iles de l’Atlantique. 
Voy. RxixixH.es. 

FUGLÛE, une des îles Færoe, à l’extré- 
mité N. E. de cet archipel , dans 4 ’Atlantique 
sept. Lat. N. 6a° a 5 '. Long. O. 8°. Elle a 
3 1 . de long sur 1 de large. 

1 FULDA , rivière , prov. et bourg d’Allema- 
gne. Voy. Fuld*. 

FULDE, Fulda , rivière d’Allemagne, qui 
prend sa source sur le versant N. O. du 
Rhôn-gebirge , en Bavière , cercle du Mein- 
lnférieur, à 1 I. N. E. de Gersfeld , entre 
bientôt dans la Hesse-Électorale , parcourt 
une petite partie du grand-duché de liesse- 
Darmstadt, revient dans la Hesse-Électorale, 
et, après avoir établi sur une courte étendue 
la limite entre cette dernière contrée et le 
roy. de Hanovre, se réunit à la Werra , sous 
les murs de Mùnilen , pour former le Weser, 
Son cours est d’environ 34 1 . , du S. au N. 
Elle a pour principaux aflluens , à droite , la 
llaune et la Losse ; à gauche, le Flieder , le 
Lüdcr et l'Eder. Fulde, Hersfeld , Rotben- 
borg, Mclsungen et Cassel sont les villes 
qu’elle arrose. Elle devient navigable à Hert- 
fcld. Le flottage sur cette rivière, entre 
Cassel et Münden, est très- important. Elle 
abonde en saumons, brochets, carpes , etc. 
Du temps que l'Allemagne était soumise à 
l'influence de Napoléon, la Fulde donnait 
son nom à 3 départemens , l’un dans le roy. 
de Westplialie , et l’autre dans le grand- 
duché de Francfort. 

FULDE, Fulda, prov. de la Hesse-Élec- 
torale , formée, en i8ar , du grand-duché de 
Fulde (excepté le baill. de Saalmiinster), de 
la principauté d’Hcrsfeld , du comté de 
Schmalkalden , et du baill. de Friedewald ; 
située entre 5 o° aa' et 5 o° 55 ' de lat. N., 
et entre 7 0 5 ' et 8° ao' de long. E. Elle se 
compose de a parties , séparées l’une de l’au- 
tre par un intervalle de plusieurs lieues : la 
plus considérable et la plus occid. est bornée 
au N. par la prov. de la Basse-Hesse , à l’E. 
par le grand-duché de Saxe-Weimar et la Ba- 
vière , au S. par la prov. de Hanau , et à l'O. 
par la prov. de la Haute-Hesse et le grand- 
duché de Hesse-Darmstadt : cette partie corn- 
prend les cercles de Fulde , d’ilunfeld et 
d'Hcrsfeld. La seconde, enclavée entre le 
grand-duché de Saxe-Weimar et les duchés 
de Saxe-Meiningcn et de Saxe-Cobourg-Go- 
tha , forme le cercle de Schmalkalden. La 
longueur de la première partie , qui consti- 
tue la masse de la prov., est de i 5 I. , 
et sa moyenne largeur de 4 lieues ; la su- 
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perfide des a divisions réunies est de 1 1 4 
lieues. 

La province de Fuldc est généralement 
montagneuse : la partie occidentale est cou- 
verte à l'E. par des rameaux du Rlion-ge- 
birgc , et à 1*0. par des branches du Vogels- 
gebirgc ; la partie orientale est appuyée sur 
le versant occidental du Thüringcrwald. 
L'une et l'autre appartiennent au bassin du 
Wcser , dans lequel leurs eaux s’écoulent par 
l'intermédiaire de la^Fulde Ct de la Wcrra : 
la première de ces riPvières arrose , sur une 
étendue considérable, la partie occidentale , 
où elle se grossit du Flicder , du Luder et de 
h Haune ; la Werra ne fait que toucher au 
N. £. cette partie, aptes avoir coulé sur la 
limite occidentale de la partie de 1*E. Il y a 
aussi beaucoup d'étangs très-poissonneux. 
Le climat y est rude, mais sain : l'hiver 
commence en octobre ct ne finit qu'en avril; 
dans le printemps il gèle souvent la nuit ; 
Tété est chaud cl scc ; l'automne dure à peine 
deux mois. Le territoire cultivable ne sccorn* 
pose que de vallées où l'on rencontre partout 
des rochers de basalte sous une multitude de 
formes. Le sol est une argile rouge , sablon- 
neuse ou calcaire, et peu fertile : aussi 1a ré- 
colte de blé suffit à peine à la consommation 
dans les bonnes années. Les pommes de terre 
et les légumes , qu'on cultive en grande 
abondance , remplacent en partie les céréales. 
La culture du lin est très-considérable. Le 
quart de la superficie de cette province est 
occupé par des forêts , qui forment la princi- 
pale richesse. Les pâturages sont aussi très- 
nombreux et de bonne qualité ; on y engraisse 
une grande quantité de bestiaux, ct .surtout 
de moutons, dont la laine est commune : on 
n’élève presque pas de chevaux , mais beau- 
coup de porcs. Le gibier n’est pas rare, par- 
ticulièrement les sangliers , les cerfs , les re- 
nards , etc. 11 n'y a pas d’autre mine en 
exploitation qu'une de sel à Salzscldirf. La 
principale industrie consiste dans la fabrica- 
tion de toiles de diverses qualités ; on en con- 
fectionne jusqu'à 1 4°’ ouo pièces par an. Ou 
fabrique aussi beaucoup d'étoffes de laine ct 
des raz , quelques tissus de coton, du pa- 
pier, de la potasse , de la poudre à tirer et 
des ouvrages en bois; il y a plusieurs blan- 
chisseries ct des tanneries. Les principales ex- 
portations consistent en toiles , bois , potasse 
ctbestiaux. Fuldc, chef-lieu dccettc province, 
en est la seule place de commerce. 

Les 4 cercles, Fuldc, Hersfeld , liünfeld 
et Schmalkaldcn , qui la composent , se sub- 



divisent en 3 juridictions et en 8 baill . , et 
renferment 116,000 hab. 

FULDE, Fulda , ville de la Hesse-Électo- 
rale , chef-lieu de prov. et de cercle, sur la 
rive droite de la Fulde, à 19 1. S. de Cassel, 
et à 17 I. 1/2 E. N. E. de Francfort-sur-le- 
Mein. Lat. N. 5o° 33' 5j". Long. E. 7 0 a5 f 
45". Siège d’un vicariat épiscopal , d'une cour 
supérieure de justice, d’une administration 
forestière , et d'une inspection des ponts ct 
chaussées. Elle est à 100 toises au-dessus du 
niveau de la mer; des murs en ruine l’en- 
tourent, et elle a 8 faubourgs. On y remarque 
l'ancien palais épiscopal orné de jardins,' 
l'arsenal, l'église de Munster renfermant 
le tombeau de S*. Boniface, ct le pont en 
pierre bâti sur la Fulde. Les maisohs sont 
anciennes , et les rues étroites p il y a trois 
places publiques, dont une, plantée de til- 
leuls, sert de promenade. Fulde renferme 
x 1 églises , a couvons , 1 séminaire , 1 lycée 
qui remplace l'ancientic université , 1 gym- 
nase, plusieurs autres maisons d'éducation 
pour les deux sexes , 1 hospice pour les veu- 
ves et les orphelins, 1 hdpital , et 1 maison 
de correction avec atelier de travail. L'indus- 
trie manufacturière y est peu active ; elle se 
borne à quelques fabriques de lainage, de 
toile , de bas , de chapeaux , de tabac et de 
salpêtre ; il y a aussi 1 manufacture de por- 
celaine, 1 de faïence, 1 blanchisserie de 
cire , des teintureries , des corroicries, etc. Le 
commerce est en grande partie entre les 
mains'des juifs. 8,509 ^ 1 1* S. E. de 

Fuldc , il y a un très-beau château du prince, 
appelé La Faisanderie. 

FCLEP-SZALLAS , village de Hongrie , 
cercle en-deçà du Danube, dislr. de la Pe- 
tite-Kumanic , à 17 I. S. de Pest. Il y a 1 
église réformée, a, 588 hab. 

FULGENCIO (S.), bourg d’Espagne, prov. 
et à 8 I. a/3 S. O. d’Alicante (Valence), 
et à 4 1 • a/3 E. d'Orihuela , sur la rive gauche 
de la Scgura. 

FULGENT (S*. ) , bourg de France, dép. 
de la Vendée, arrond. et à 6 1. N. E. de 
Bourbon- Vendée ; chef lieu de cant. , sur la 
route de Nantes à La Rochelle. 1,600 hab. 

FULHAM , village d’Angleterre , comté de 
Middlcscx, liundred d’Ossulstone , à a 10. 
S. O. de Londres , sur la rive gauche de la 
Tamise, qu’on y traverse sur un pont de 
bois. L’évêque de Loudrcs y possède un 
beau château, avec un jardin qui contient 
quantité de plantes rares. 11 y a aussi de 
belles maisons de campagne. 
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La paroisse de Fulham renferme 5, go3 
habitant. 

FULLE (ROC DE), un des sommets des 
Pyrénées , dans le dép. de l'Ariége , sur la 
limite des arrond. de Foix et de S*. Girons , 
à 7 I. S. S. O. de Foix. 

FULNECK., ville de Moravie, cercle de 
Prerau, à 4 1- i/a N. E. de Weiaskirchcn, et 
à 6 1. S. de Troppau. Elle a 1 assez beau 
château, 1 église et 1 courent de capucins. 
On y fabrique du drap et de la toile , dont 
on fait un grand commerce. 3,o5o hab. 

FULTON , comté des États-Unis , dans la 
partie occid. de l’état d'Illinois, limité au S. 
par l’Illinois, et traversé parle Spoon. 

FULU-Fl/ELL, partie de la grande chaîne 
des Dofrincs , sur la limite de la Suède et de 
la Norwège, au N. O. de la préfecture de 
Stora-Kopparbcrg , et au N. E. du diocèse 
d’Aggcrsliuus. 

FUMAL , village des Pays-Bas , prov. et à 
7 1. 3/4 de Liège, arrond. , cant. et à 3 I. de 
Hui. 4^9 bab. 

FUMA Y, ville de France, dép. des Ar- 
dennes , arrond. et à 3 1. 1/4 N. E. de Ro- 
croy , et à 6 1. N. de Mézières; chef-lieu de 
cant. , sur la rive gauche de la Meuse. Elle 
est entourée de bois et mal bâtie. On y fait 
un grand commerce d’ardoises tirées des nom- 
breuses carrières des environs. Il s’y tient 1 
foire de a jours, le a mai et le 1 " septem- 
bre. 3,5oo hab. 

FUMEL, ville de France, dép. de Lot-et- 
Garonne, arrond. et à 5 1. 1/4 E. N. E. de 
Villeucuvc-d’Agcn, et à 9 1. 3/4 N. E\ d’A- 
gen ; chef-lieu de cant. , sur la rire droite du 
Lot , et sur la route de Bordeaux à Cahors. 
11 y a 3 papeteries , et il s'y tient 5 foires par 
an. 3,300 hab. 

F li MON K , bourg des États de l'Église , 
délégation et à 3 1. i/a N. N. O. de Frosi- 
nonc. 11 y a , sur une hauteur, un château 
dans lequel le pape Célestin v a été empri- 
sonné, après avoir été forcé de résigner la 
tiare à Boniface vm. 1,000 hab. 

FUNCHAL, rivière du Brésil, prov. de 
Minas-Gcraes, comarca de Rio-das-Mortes. 
Elle prend sa source sur le versant orient, 
de la serra Quatys , coule vers l’E. N. E., et 
se joint à l’Andaya par la rive gauche , à a6 1. 
N. N. E. de Pitangui, après un cours d’en- 
viron 4» 1. On trouve dans les sables de celte 
rivière des pierres précieuses et des diaraans. 

FUNCHAL, ville capitale de l’ile de Ma- 
dère , sur la côte mérid. , et sur une grande 
baie dont les extrémités sont formées de deux 



promontoires composés de rochers volcani- 
ques. Lat. N. 3 a° 37'. Long. O. 19° 16'. 
Elle s’étend environ i /3 de 1 . le long du ri- 
vage , au pied d’une montagne , dans une jolie 
vallée ; l’aspect en est agréable , et le climat 
y est très-doux. Elle est défendue , du côté 
de la mer, par 4 fort»; du côté de terre, elle 
n’a qu’une simple muraille. Les rues en sont 
étroites, tortueuses, mal pavées, et mal- 
propres , quoiqu’arrosées par des eaux cou- 
rantes qui descendent des montagnes voisi- 
nes. Funchal possède 1 cathédrale, 7 autres 
églises, 4 couvens, et une jolie promenade. 
La baie est exposée à la violence des vents 
de S. O. et de S. E. , et l’hiver surtout , l’an- 
crage n’y est pas sûr; il est aussi très-difficile 
de prendre terre , à cause des récifs. Le prin- 
cipal commerce consiste en vin , que les An- 
glais , établis dans cette ville , expédient en 
Angleterre et dans les Indes. i 5 ,ooo hab. 

FUNDAÜ, bourg de Portugal, prov. de 
Beira, comarca et à 7 1 . 3/3 S. S. O. de 
Guarda; dans une position agréable, près 
de la rive gauche du Moncul , affluent du 
Zezere. Il y a 1 hôpital, 1 couvent, et 1 fa- 
brique de drap et d’autres étoffes de laine. 
3,5oo hab. Les environs sont fertiles en fruits 
et vins. 

FUNDY (BAIE DE), formée par l’Atlan- 
tique, entre la Nouvelle-Écosse au S. E. , 
le Nouveau-Brunswick , et l’état de Maine 
(États-Unis), au N. O. Elle s'étend de 43 ° 
37' à 45 ° 43 ' de lat. N. , el de 65 ° 35 ' à 70° 
5 o' de long. O. Son entrée, tournée au S. 
O. , est déterminée par le cap Sable à l’E , 
el par File Haute vers la baie de Penobscot ; à 
FO. , ces deux points sont éloignés l’un de 
l’autre de 5 g 1 . Cette baie, dont la longueur 
est d’environ 100 1. , se rétrécit à mesure 
qu’elle s’avance dans les terres , et se divise 
enfin en 3 branches , dont l’une , le bassin 
des Mines , s’enfonce dans les terres de la 
Nouvelle-Écosse , et l’autre , la baie de Chi- 
gnecto , se dirige entre cette contrée et le 
Nouveau-Brnnswick , et resserre avec la baie 
Verte Fistbme qui unit la Nouvelle-Écosse au 
continent. La baie de Fundy renferme plu- 
sieurs lies, parmi lesquelles on remarque 
celles de Mount-Descrt , de Grand-Manan et 
de Long-Island ; elle est obstruée par de 
nombreux écueils contre lesquels les flots se 
brisent avec violence. Presque partout très- 
profonde , elle n’offre que peu d’ancrages : 
ces inconvénient , joints aux brouillards épais 
qui y régnent dans la plupart des saisons , 
en rendent la navigation dangereuse. Les 
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vents qui dominent sont ceux de S. O. et de 
S. S. O. La marée monte à 4 ° pieds sur la 
côte orientale , vers le goulet d'Annapolis , à 
3 o pieds dans le bassin des Mines, et jusqu'à 
60 dans la baie de Cbignecto. Cette baie 
abonde en poissons d'une grande beauté et 
d’une variété extraordinaire. 

FÜNEN, lie de Danemark. Voy. Fiosie. 

FUNEQUE ou SAGUAZINSA , lac de Co- 
lombie (Nouvelle-Grenade ) , dép. de Cundi- 
namarca, prov. et à 7 1 . N. N. O. de S ta . Fe 
de Bogota. Il a 14 L de long et 3 de 
large. La Sarabila ou Suarez y prend sa 
source. 

FUNES , bourgade de Colombie (Nouvelle- 
Grenade ) , dép. de Cauca , prov. de Pasto , 
à 4 ° 1 - S. S. O. de Popayan, et à 5 o 1 . N. 
E. de Quito , sur la Guaitara. 

FUNES, bourg d'Espagne, prov. et à 7 1 . 
3/4 S. dePampelune (Navarre), et à 3 1 . 1/4 
S. O. d'Olite, sur une hauteur, près de la 
rive droite de l’Arga. 877 hab. 11 y a sur la 
pente d’une montagne voisine une mine de 
sel gemme très-pur , qui suffit à la consom- 
mation d'une grande partie de la Navarre. 

FÜNF-DÔRFER , juridiction de Suisse. 
yojr ClKQ-VlLLAGES («s). 

FÜNFKIRC 11 EN ( Cinq Églises ) , en hon- 
grais Pècs ou Peu , en slave Piti-Kostely , 
ville libre royale de Hongrie, cercle au-delà 
Ju Danube ; chef-lieu du comitat de Baranya 
et de la marche de son nom; à i 5 1 . N. N. 
O. d’Eszek , et à 38 1 . S. S. O. de Bude, 
près du Pécs, au pied d'une montagne. Lat. 
N. 46» 3 ’ o". Long. E. « 5 » 55 ' i 4 ". Siège 
d* 1 évêché suffragant de Gran. Elle a 1 ca- 
thédrale , a autres églises, dont 1 grecque, 
1 séminaire , 1 gymnase , 1 école normale , 
et a hôpitaux. Le palais épiscopal , situé sur 
la montagne, renferme 1 belle bibliothèque 
et 1 cabinet de médailles. L'université , qui 
avait été fondée en «364 par Louis 1", 
n'existe plus. Il y a une grande manufacture 
de tabac, des fabriques de papier, d'amidon 
et de vinaigre, et des tanneries. 11 s y fait un 
grand commerce de bestiaux. 8,487 hab. Ou 
cultive le tabac en grand dans les environs. 

On prétend que cette ville existait du temps 
des Romains , cl qu’elle sc nommait Serbi - 
num; les antiquités qu’on y a trouvées sem- 
blent confirmer cette opinion : cependant 
les géographes anciens n’en font pas men- 
tion. En i 543 , elle fut prise par les Turcs , 
qui la conservèrent jusqu’en 1686. En 1664 1 
les Autricliiens l'emportèrent d’assaut, et la 
pillèrent durant 3 jours. 
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FUNGARO , pays de Nigritie. Voy. Daa- 
Fooxcara. 

FUNGENO ou FUNGONO , roy. de l’in- 
térieur de l’Afrique mérid. , à l’E de la Gui- 
née inférieure , et au S. E. de l’Anziko, dont 
il est tributaire; par 3° de lat. S. et 30° de 
long. E. L'Ouambre , affluent de droite du 
Zaïre , a ses sources dans ce pays. Les Fun- 
geni paraissent avoir la même origine que 
les Fungi, conquérans de la Nubie mérid. , 
c'est-à-dire les Chilouks. 

FUNGI (Conquérans), nom qu'a pris cette 
partie des Chilouks qui envahit le Sennaar 
au commencement du xvi* siècle. 

FUNGONO, roy. d'Afrique, é'oy. Foa- 
gxxo. 

FUNGYAI , port du roy. de Siam , sur la 
côte orient, du golfe de ce nom. On récolte 
dans les environs une immense quantité de 
poivre. 

FUNIL, établissement du Brésil, prov. 
de Goyax, distr. du Tocanlins, sur la rive 
droite du fleuve de ce nom , à 167 I. N. N. 
E. de Villa-Boa. Lat. S. g° 48' sa". Long. O. 
4 9 «ai' 3o". 

FUNKIER, village de la Guinée supé- 
rieure, sur la côte de Sierra-Leone , à a 1. 
i/a du cap Sierra-Leoue. i5o hab. , qui sont 
idolâtres. Les environs produisent beaucoup 
de riz. 

FURA , chaîne de montagnes de la Cafre- 
rie. F'ioy. Focxa. 

FURADO, rivière du Brésil, prov. de 
Rio-de-Janeiro, distr. de Goytacazes. Elle 
sort du lac Feia, et, après un cours d’envi- 
ron 3 1., se jette dans l’Atlantique, par aa° 
3' 3o" de lat. S. et 43° 17' 3o" de long. O. 

FURAND ou FURET , rivière de France, 
dép. de la Loire , qui prend sa source dans 
l’arrond. et à 3 1. E. S. E. de S*. Étienne, 
traverse cette ville, et se jette dans la Loire , 
par la rive droite, à a/3 de 1. N. de S*. Ram- 
bert, après un cours d’environ 8 I. du S. E. 
au N. O. Ses eaux sont très-propres à la 
trempe de l’acier. 

FURCA (LA) ou LA FOURCHE, monta- 
gne des Alpes Bernoises , près de l’origine de 
cette chaîne , sur la limite des cantons suis- 
ses du Valais et d’Uri , à 3 I. O. du S*. Go- 
tliard, et à 9 I. i/a N. E. de Brig. Elle est 
ainsi nommée parce qu’elle se termine par 
deux pointes qui figurent une fourche; elle 
s’élève à 1,399 toises au-dessus de la mer, 
et offre une vue magnifique très-étendue. Son 
sommet , où l’on voit une croix , est traversé 
par un chemin qui conduit de la vallée d’Ur- 
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sera dnns la vallée supérieure du Rhône, et 
longe le vaste et superbe glacier «le ce nom. 
Le mont Furca est composé de schistes mica- 
cés et de beaucoup de bancs de quartz; sur le 
versant oriental , ces schistes sont en décom- 
position et se rapprochent des schistes ar- 
gileux. 

F U RCH ICCIOLE ( PU IN TA ) , mtfntagoc de 
France, dép. «le la Corse, nrrond. et à 3 1. 
i/a N. de Sartène, sur la limite des cant. de 
Taravo et de Vallinco. Lat. N. 4*° ^5' 8a #f . 
Long. K. C° 39' G". Sa hauteur est de 80a 
toises au-dessus de la mer. 

FURCI, bourg du roy. de Naples , prov. 
de l’Abruzze Citérieure, dislr. et à 3 1. 1/4 
S. O. d'Il-Vwsto , cant. et à 3 4 de 1. N. N. 
E. de S. Buono. 11 s’y tient 1 foire le 1a 
septembre. 1,270 hab. 

FURE, rivière de France, dép. de l’Isère. 
Elle prend sa source dans l’arrond. et à 3 1. 
i/4 S. E. de La Tour-du-Pin , traverse le 
lac de Paladru , passe près de Tullius , et se 
jette dans l'Isère, vis-à-vis de S 1 . Quentin, 
après s'être divisée en a branches. Son cours 
est d'environ 7 1. , du N. au S. 

FURE’, hameau de France, dép. de 1T.- 
sère, arrond. et à 5 I. N. E. de S 1 . Marcel- 
lin , et à i/3 dcl. N. E. de Tullins, cant. de 
Rives, sur la rivière de son nom. 11 y a 1 
fabrique d'acier et 1 de cuivre. 

FOJIED (BALATON ), village de Hon- 
grie, cercle au-delà du Danube, coroitat de 
Salad , marche et à 9 1. 1/4 E. de Tapoltza, 
sur la rive sept, du lac Balaton. Il y a des 
eaux thermales très fréquentées, et les envi- 
rons sont très-agréables. 

FÜRED ( TISZA ) , bourg de Hongrie , 
cercle en-deeà delaTheiss, comitat d'Hcvcs, 
marche et sur la rive gauche de la Thciss , à 
9 I. i/a S. E. d'Erlau. 

FURE-SÔE, lac de Danemark, dans le 
«liocèse de l'ile de Seeland , entre les bail!, 
de Frederiksborg et de Copenhague, à 3 1. 
i/4 N. O. de cette dernière. Il a 1 1. a/3 de 
long sur 3/4 de 1. dans sa plus grande lar- 
geur. 

FÜRFELD, ville de Wurtemberg, cercle 
duNecker, bail!, et à 3 I. 1/4 N. O. de 
Heilbronn, et à 8 1. i/4 N. N. O. de Louis- 
bourg. En 162a, les catholiques et les pro- 
testans s'y livrèrent une bataille sanglante. 
708 hab. 

FURKOUMAH , rivière de Sénégambie , 
qui prend sa source par i*j° de lat. N. et 9° 
□b' de long. O. , coule au N. O., et se joint 
au Sénégal, par la rive droite, à 4^ I S. E. 



de Galam , après un cours d’environ 4o I* 
FURLO, village des États de l’Église, dé- 
légation d'Urbin et Pesaro,à 3 I. 3/4 S. S. 
E. d'Urbin , et à égale distance S. O. de 
Fossombrunc, près de la route de cette ville 
à Cagli , et non loin de 1a rive gauche du 
Cantiano. La route y présente un défilé ex- 
trêmement étroit, dont une petite partie 
voûtée en forme de porte offre une inscrip- 
tion romaine sur chacune des deux faces : 
celle du côté de Cagli est presqu’effacée ; 
l'autre porte le nom de Vcspasicn. La mon- 
tagne dans laquelle il a été percé se nomme 
Asdrubal ; selon d ' Anville , les Romains 
avaient donné le nom d 'Intercisa à ce pas- 
sage. 

FURNARI, bourg de Sicile, prov. et à 
10 1. 1/4 O. S. O. de Messine, distr. et à 1 
I. 3/4 O. N. O. de Castrorealc. 

FURNAS, village de la partie orient, de 
Pile S 1 . Michel, une des Açores, dans la 
vallée de son nom , qui est agréable , bien 
cultivée, et renferme un grand nombre de 
sources sulfureuses. Ces sources forment la 
Ribeira-Qucnte, dont les eaux, encore chau- 
des, vont se jeter dans la mer, à la côte 
roérid. de l'ile, au pied du pic de la Vigie. 
La Caldeira est la plus considérable de ces 
sources; l'eau y bouillonne avec beaucoup 
plus de violence que dans les autres , et de 
temps à autre 011 y entend des explosions as- 
sez fortes : les habitans y font cuire leurs 
provisions. Ou a établi dans le village de 
Fumas plusieurs bains commodes alimentés 
par les eaux de la Caldeira. 

FURNEAUX, groupes d'iles de la partie 
orient, du détroit de Basa , au N. E. de la 
Terre de Diémen. 11 est composé de 3 gran- 
des des et de plusieurs petites. La plus con- 
sidérable est Great - Island , nommée par 
M. Freycinet île du Patriarche, et se trouve 
sous 4o« de lat. S. et 1 45° 35' de long. E. ; sa 
longueur est de 1 4 1 * : h*s a autres sont Cap* 
Barrcn et Clark. Le sol de la partie basse de 
CC3 Iles est sablonneux , et recouvre un gra- 
nit blanchâtre. La végétation y est faible et 
languissante ; ce n’est presque partout que 
broussailles avec quelques arbres rabougris , 
dont les plus élevés n'ont pas ia pieds de 
hauteur. On n'y trouve aucune source, mais 
seulement des creux remplis d'eau stagnante . 
Dans la petite de de la Préservation , les ra- 
cines des arbres sont en partie pétrifiées. Ces 
des sont remplies de kangarous, de ducs, de 
fourmilliers , et de serpens venimeux ; des 
nuées d'insectes ailés obscurcissent l'air au 
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coucbcr du soleil , cl tombent ensuite dans 
les buisson:, qui leur servent d'asile. Les 
côtes sont fréquentées par deux espèces de 
phoques qui y attirent des pécheurs pendant 
un temps; mais autrement ces iles restent 
inhabitées , et une infinité d’inconvcniens 
empêchent de s y établir. 

Ces iles furent découvertes, en 1773 , par 
le navigateur anglais dont elles portent le 
nom. Le capitaine Flinders et Bass les vi- 
sitèrent en 1798; depuis, le capitaine Frey- 
cinet et plusieurs autres navigateurs y ont 
abordé. 

FURNEAUX, lie du Grand Océan équi- 
noxial, par 17 0 de lat. S. et 145° 4 ^ de 
long. O. Elle est à peu près ronde , et a a 1 . 
de circuit. La côte sept, est couverte d’ar- 
bres qui en rendent l’aspect agréable; le 
reste 11e présente que des rochers. Il y a un 
grand lac dans l'intérieur. Cette île paraît 
habitée ; Cook a vu près des côtes un cauot 
monté par plusieurs hommes. 

FURNES , en flamand Veurne t ville et 
place forte des Pays-Bas, prov. de la Flandre 
occid. ; chef-lieu d'arrond. et de cant. , à 9 I. 
1/2 O. S. O. de Bruges, et à 27 1 . i/a O. N. 
O. de Bruxelles, à l’embranchement des ca- 
naux de Dunkerque, de Hondschoote, de 
Loo et de Fûmes, et à environ 1 1 . de la 
mer du Nord. Lat. N. 5 i° 4 # a 3 ". Long. E. 
o° 19' 36 ". Résidence d'un commandant de 
place de 1* classe. Elle est petite , mais as- 
sez bien bâtie ; on y remarque une très-grande 
citerne , et il y a un collège et des corroic- 
ries. On y fait commerce de grains, de hou- 
blon , de bestiaux, de fromage et de beurre ; 
?es marchés pour les toiles sont au nombre 
des plus important de toute la Belgique. Cette 
ville envoie 1 députe aux états de la province. 
4 iOOO hab 

Fumes fut ruinée par les Normands. U 
parait que Baudouin Bras-de-Fer , qui la réta- 
blit , l'éloigna de son ancien emplacement , 
qui était près de la mer. C'est dans les plaines 
de Fûmes qpcsc livra , en 1297 , la fameuse 
bataille de ce nom , où Robert, comte d'Ar- 
tois, commandant les troupes de Philippc-le- 
Bel , défit Guy, comte de Flandre , qui avait 
pris le parti d'Édouard i rr , roi d'Angleterre. 
Elle a été souvent prise par les Français. 
Louis xv s'en empara en * 744 -? I» rendit 
en 1748 par le traité d'Àix- la -Chapelle. 
Cette ville est tombée au pouvoir des Fran- 
çais au commencement de la révolution , et 
a fait partie du déparlement de la Lys jus- 
qu'en 181 4- « 
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L’arrond. de Fumes est divisé en 4 cant. : 
Dixmude , Fumes, Haringhc et Nieuport il 
renferme 76,540 hab. 

FURNES (CANAL DE), dans les Pays- 
Bas, prov. de la Flandre -Occidentale , ar- 
rond. de Furnes. Il commence à la ville de 
son nom, où il s'unit aux canaux de Hond- 
schoote, de Loo et de Dunkerque , et se di- 
rige sur Nieuport, où il s'abouche au canal 
de ce nom , après avoir parcouru 2 1. 1/4. 

FURNESS , distr. d’Angleterre, comté de 
Lancastrc, hundred de Loyncsdalc ; il sc 
compose d’une petite presqu’île baignée à 
l'E. par la Winster, au S. E. par la baie de 
Morecamb, au S. O. par la mer d'Irlande , 
et à l'O. par la baie de Duddcnsands et la 
Duddcn. 11 a 8 1 . de long sur 5 de large, et 
renferme des mines de cuivre cl de fer. 

FURRAH , prov. et ville d'Afghanistan. 
Poy . Ferrau. 

FURRUKIl-ABAD, ville et distr. de l'itin- 
doustan anglais. V oy. Ferekii-abad. 

FÜRR\’S-TOWN , bourg de la Jamaï- 
que, comté de Cornwall, paraisse de S 1 . Ja- 
mes, à 8 1 . N. E. de Savannah-la-Mar, et à 
54 I- O. N. O. de Kingston, dans une belle 
plaine. 

FÜRSTENAÜ, ville du roy. de Hano- 
vre, prov., principauté cl à 8 1 . 1/2 N. O. 
d'Osnabrùck, et à 5 I. 1/2 E. de Lingen ; 
chef-lieu de juridiction de ville et de juri- 
diction domaniale. Elle renferme 1 église 
luthérienne et 1 chapelle catholique. 942 
liahitans. 

La juridiction domaniale de Furstenau 
contient 3,o59 hab. 

FÜRSTENAÜ, village du grand -duché 
de liesse-Darmstadt, prov. de Starkenburg , 
distr. et à 1/2 1 . N. d'Erbach, et à 9 I. S. 
K. de Darmstadt, près de la rive gauche du 
Mtimling. II y a un beau château , résidence 
des comtes d'Erbach - Furstenau , et des 
forges. 

FÛRSTENBERG , ville du grand-duchc 
de Bade, cercle de Lac-et-Danube, baill. et 
à 1 I. 1/2 S. E. d’HùGngen, et à 12 I. N. O. 
de Constance , sur une montagne. 11 y a 1 
beau château . servant de rendcz-votis de 
chasse. 2t4 hab. t 

L'ancienne principauté de FùrsUnbcrg 
fut indépendante jusqu'en 1806. Elle a été 
partagée depuis entre le grand-duché de 
Bade, dont elle a formé la plus grande par- 
tie du cercle de Lac-et-D.inuhe , et entre le 
roy. de Wurtemberg et la principauté de 
iloheiizollcrn-Sigmaringen . 
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FÜRSTENBERG , village du duché de 
Brunswick , diatr. du Weser , cercle et à al. 
3/4 S. S. O. d'Holzminden , »ur la rive droite 
du Weser. 11 y a i château et i grande ma- 
nufacture de porcelaine , dont on exporte les 
a/3 des produits. 35o hab. 

FÜRSTENBERG , ville des États Prus- 
siens, prov. de Brandebourg, régence et à 
5 1. S. S. E. de Francfort, cercle et à 5 1. 
N . de Guben , sur la rive gauche de l'Oder. 
Le passage du fleuve y est très-considérable. 
i, 48 o hab. 

FÜRSTENBERG, village des États Prus- 
siens , prov. de Westphalie , régence de Min- 
den , cercle et à 3 1. E. S. E. de Buren. 11 a 
i verrerie, i scierie, i tuilerie et t moulin 
à huile. 11 t'y tient 4 grands marchés par an. 
1,34° hab. 

FÜRSTENBERG, ville du grand-duché de 
Mecklenbourg-Strelitz , chef-lieu de baill. , 
sur le Havel , entre deux lacs , à 4 I. i/s S. 
de Neu-Strelitz. Elle renferme i église, i ty- 
nagogue , et des fabriques de drap et de toile. 
Il s’y tient a grands marchés par an. a,i 3 a 
hab. , dont aoo juifs. Il y a i scierie dans les 
environs. 

Fürstenberg était plus considérable avant 
qu'une partie fut détruite par un incendie , 
en 1797 . 

FÜRSTENBERG, ville de la principauté 
de Waldeck , baill. d'Eisenberg , sur une 
hauteur, 4 a I. 1/4 S. S. O. de Corbach , et 
à 11 1. O. S. O. de Cassel. 685 hab. 

FÜRSTENBRUCK. , bourg de Bohème, 
cercle et à a 1. 3/4 N. E. de Bunzlau , et 4 
«4 1- i/4 N. E. de Prague. 

FüllSTENFELD , bourg de Bavière , cer- 
cle de l’isar , présidial de Dachau , sur la rive 
droite de l'Amper, 4 5 1. i/3 O. N. O. de 
Munich. Il .y a 1 hospice pour les militaires 
invalides. 1 ,000 hab. 

F ÜRSTENFELD , villedu duché deStyrie, 
cercle et à 1 1 1. 3/4 E. de Gratz , sur la rive 
droite du Feistritz. Elle a a faubourgs et de 
nombreuses fabriques de tabac. 1 ,700 hab. On 
cultive beaucoup de tabac dans les environs. 

FüRSTENFELDE , bourg des États Prus* 
siens , prov. de Brandebourg, régence et à 9 I. 
3/4 N. de Francfort, cercle et 4 4 ü */4 N. 
N. O. de Custrin. 1,313 hab. 

FÜRSTENSTEIN, château des États Prus- 
siens , prov. de Silésie , régence et à 1 3 1. 1 /a 
S. O. de Breslau , cercle et 4 il. 3/4 N. de 
Waldcnburg , près de Freyburg. 11 y a 1 bi- 
bliothèque très-considérable et 1 cabinet de 
médailles. 
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FÜRSTENTHUM , cercle des États Prus- 
siens , prov. de Poméranie , régence de Côs- 
lin, le long de la Baltique. Il a environ 137 1. 
de superficie , et 55 , 048 hab. ; Coslin en est 
le chef-lieu. Ce n'est qu'une vaste bruyère 
sablonneuse , couverte de sapins et arrosée 
par plusieurs cours d'eau , dont la rivière Pe- 
sante est le principal. On n’y récolte que du 
seigle , de l'avoine , un peu de lin et de hou- 
blon ; les moutons , qu'on y élève en assez 
grand nombre, forment sa principale res- 
source. 

FÜRSTENWALDE , viUe des États Prus- 
siens , prov. de Brandebourg , régence et 4 
7 1. i/3 O. de Francfort, et 4 10 1. i/a E. 
S. E. de Berlin , cercle de Lebus, sur la rive 
droite de la Sprée. Elle a 1 église, 1 hôpital, 
et quelques autres édifices publics assez bien 
construits. On y fabrique beaucoup dé laina- 
ges et de toiles. 3,3oo hab. 

Cette ville est ancienne ; elle fut prise par 
les Suédois en i63i , et incendiée par les 
impériaux en i633. 

FÜRSTENWERDER , bourg des États 
Prussiens , prov. de Brandebourg , régence 
de Potsdam, cercle et à 4 I* i /3 O. N. O. de 
Prenzlow, entre deux lacs. Il est entouré 
d'un mur. 1 , 24 $ hab. 

FÜRSTENZELL, village de Bavière , cer- 
cle du Danube-Inférieur, présidial de Gries- 
bach, à 2 1. 1/4 N. O. de Schàrding , et à 
3 1. x/a 5. O. de Passau. Il y a x source 
minérale. a3o hab. 

FURTH , bourg de l'archiduché d'Autri- 
che , pays au-dessous de l'Ens , cercle supé- 
rieur du Wienerwald , à 4 1- i/4 N. de St. 
Pœltcn , près de la rive droite du Danube , 
au pied d'une montagne sur le sommet de la- 
quelle est un couvent. 

FURTH, ville de Bavière, cercle du Da- 
nube-Inférieur, présidial de Kôtzting , sur 
ta rive droite du Camp , à 12 1. N. N. E. de 
Straubing , et à 20 1. N. N. O. de Passau, 
près des frontières dè la Bohême. Il y a 1 
château, 1 église et 1 hôpital. 1,738 hab. 

FURTH, ville de Bavière, cercle de la 
Rézat, chef-lieu de juridiction de ville, et 
siège de commissariat de police , au con- 
fluent de la Rednitz et de la Pcgnitz, à 1 1. 
i/4 O. N. O. de Nuremberg, et à 8 1. 1/2 
E. N. E. d'Anspach. Elle est bien bâtie, et 
possède 3 églises , 4 synagogues , 1 université 
juive avec 2 imprimeries, 1 hospice d'orphe- 
lins , 1 maison de charité et 1 hôpital. On y 
fabrique une grande quantité d'articles qui 
passent, dans le commerce, pour sortir des 
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fabriques de Nuremberg : les principaux sont 
les grands et petits miroirs , l'horlogerie en 
bois et autres ouvrages ; il y a en outre des 
fabriques de tissus de coton , de toiles , de 
bonneterie , de papiers de tenture , de cire 
à cacheter, de tabac, de lunettes, de selle- 
rie, etc.; i brasserie, i distillerie d’eau-de- 
vie, i briqueterie, 3 scieries, et i moulin à 
huile. Le commerce est considérable : il s’y 
tient , vers la S'. Michel , une grande foire 
qui dure i4 jours. 12,700 hab. , dont 2,700 
juifs qui ont leur propre juridiction civile. 

Cette ville dépendait autrefois de Nurem- 
berg; elle ne fait partie du roy. de Bavière 
que depuis 1806. 

FÜRTH , bourg du grand-duché de Hesse- 
Darmstadt, prov. de Starkenbourg , distr. 
de Lindenfels, à 7 1. 1/4 S. S. E. de Darm- 
stadt , et à même distance E. de Worms , dans 
une vallée fertile , sur la Wc&chnitz , et au 
milieu de la forêt d'Odenwald. 1,190 hab. , 
la plupart catholiques. 

FUKTH, village du roy. de Saxe, cercle 
de l'Erzgebirge , baill. et à 2 1. 1/4 N. O. 
d’Alt-Chemnitz, et à 1 1. 2/3 O. de Franken- 
berg. Il y a 1 maîtrise des eaux et forêts , et 
1 filature de coton. 

FÜRTWANGEN, village du grand-duché 
de Bade, cercle de la Kinzig, baill. et à 2 1. 
i/3 S. de Tribcrg, et à 11 1. i/3 S. S. E. 
d’Offenburg. Haï église. On y fait com- 
merce d’horlogerie. 1,824 hab. 

FURY-ET-HECLA , détroit qui sépare 
l'ile de Cockburn de la presqu'île Melville, 
daus la partie sept, delà Nouvelle-Bretagne , 
entre 69° et 70° 12' de lat. N., et entre 82° 
et 88° de long. O. Il porte le nom des vais- 
seaux que commandait le capitaine Parry à 
ses voyages dans la mer Polaire. Sa largeur 
varie de 3 à 16 1. Il est obstrué par plusieurs 
iles et Ilots. 

FUSA, canal du roy. Lombard- Vénitien , 
prov. de Brescia. 11 est dérivé de l'Oglio , à sa 
sortie du lac d'Iseo, et longe la rive gauche 
de cette rivière jusqu'à Palazzolo , où il 
tourne à l’E. et vient près de Rovato sc di- 
viser en plusieurs branches qui se perdent 
dans les terres, après avoir servi quelque 
'temps à l'irrigation. Ce canal, dont la lon- 
gueur est de 4 1. 1/2, sert au flottage, et porte 
des barques d'au plus 4'°oo kilogrammes. 

FUSAGASUGA , rivière de Colombie 
(Nouvelle-Grenade), dép. de Cundinamarca ; 
formée par la réunion de la Pasca et de la 
Sumapaz. Elle coule au N. O. , cl se joint à 
la Magdalcnapar la rive droite , à 25 I. S. O. 
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de S 1 *. Fe de Bogota , après un cours de 1 5 1. 
Il y a d'énormes caymans sur ses bords. 

FUSAGASUGA , bourgade de Colombie 
(Nouvelle-Grenade) , dép. de Cundinamarca, 
à 12 1. S. O. de S ( *. Fc de Bogota, sur la 
rivière de son nom. On y récolte en abon- 
dance des cannes à sucre et du mais. Lucas 
Fernandez de Piedrahita , évéque de S ta . Mar- 
tha et de Panama , et auteur de l'Histoire de 
la conquête de la Nouvelle-Grenade , a été 
curé de cet endroit. 

FUSANA , ville de Barbarie, roy. et à 5o I. 
S. O. de Tunis, et à 36 I. O. S. O. de Kaï- 
roan, dans un pays hérissé de montagnes. 

FUSARO , Àchkron , lac' du roy. de Na- 
ples, prov. et à 3 I. 3/4 O. S. O. de Naples, 
distr. , cant. et à 1 / 3 de 1. O. de Pouzzolc. Il 
a environ i/3 de 1. de circuit et est séparé 
de la mer par une digue artificielle. Il se 
nommait anciennement Acheron , et c’est sur 
les coteaux qui l'environnent que les anciens 
avaient placé leurs Champs-Élysécs ; ces co- 
teaux sont aujourd’hui plantés de vignes et 
d’un aspect fort agréable. On y voit encore 
quelques restes de tombeaux antiques, qui 
font présumer que c'était un lieu de sépulture 
pour les habitans des anciennes villes de 
Bayes , de Cumes et de Misènc. 

FUSCALDO, bourg du roy. de Naples. 
Voy. Foscaldo. 

FUSE, rivière du roy. de Hanovre, qui 
prend sa source dans le gouv. et la princip 
d'Hildeshcim , baill. et à il. 2/3 N. N. E. de 
Liebcnburg , entre bientôt dans le duché de 
Brunswick , revient daus la principauté d'IIil- 
desheim, baigne les murs de Peina, reçoit 
l'Erssc à droite , et l'Aue à gauche , et, apres 
un cours d'environ 20 1. du S. S. *E. au N. 
N. O., se réunit à l'Aller par la rive gauche, 
à Celle. 

FUSI, montagne du Japon. Voy. Focal. 

FUSIGNANO, bourg des États de l'Église, 
légation et à 10 1. 3/4 S. E. de Ferrare , et à 
4 I. 1/2 O. N. O. de Ravenne, sur la rive 
gauche du Senio. 2,45o hab. 

FUSINA , village du roy. Lombard-Véni- 
tien, prov. et à 1 1. 1/4 O. S. O. de Venise, 
distr. de Porto-Gruaro , à l'entrée des lagu- 
nes , et sur la rive gauche de la Brcnta , qui 
y reçoit le canal Brentclle et continue vers 
Venise sous le nom de canal de Fusina. 1,200 
habitans. 

FUSSACH, grand village du Tyrol, cer- 
cle et à 1 1. 1/2 O. S. O. de Bregenz, sur la 
rive gauche de la rivière de son nom , près 
de la côte S. E. du lac de Constance. 
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FüSSEN . ville de Bavière , cercle du 
Danube-Supérieur , chef-lieu de présidial et 
sicge d'une chambre des finances; à 7 1. 1/2 
K. S. E. de Kempten, et à 20 1. S. d’Augs- 
bourg , sur la rive gauche, de la Lech, qui 
y forme une belle chute. Elle possède 1 châ- 
teau, 3 églises et 1 hôpital. On y fabrique 
des instrumens de musique; commerce d’en- 
trepôt. 1,800 hab. En 1745, un traité de 
paix y fut conclu entre la Bavière et l'Autri- 
che. 

Le présidial de Füssen contient i4,4°° 
habitans. 

FUSTlNANA , bourg d’Espagne, prov. et 
à 12 1. S. S. E. de Pampelune ( Navarre), et 
à 2 I. i/3 E. dcTudela, sur une hauteur, 
à la rive gauche de l’Èbre. 858 hab. 

FUTAK. (ALT), bourg de Hongrie, cer- 
cle cn-dcçà du Danube, comitat et à 9 1. 1/2 
E. S. E. de Bacs, marche inférieure, sur 
la rive gauche du Danube, â 2 1. 1/2 O. de 
Petcrwardcin. 11 y a 1 église catholique et 1 
église grecque. Il s'y tient, en novembre, un 
marché considérable , fréquenté par des Ar- 
méniens , des Grecs et des Turcs. 

FUTAMACUA , rivière de la Guinée infé- 
rieure. Eo/. CUTATO. 

FÜTTEH ou FUTTUH. Les articles de 
riiindoustan qui commencent ainsi , doivent 
être cherchés à Fetteh. 

FUUR-LAND, île de Danemark, dans le 
Lim-fiord, golfe du Jutland, dioc., baill. et 
à 10 1. N. O. de Viborg. Sa longueur est d’i 1. 
1/2, et sa plus grande largeur d’i 1. 1/4. On 
y trouve de la terre à porcelaine et h poterie, 
de l'alun et du vitriol. 600 hab. , en partie 
pêcheurs. 

FU VE AUX, village de France, dép. des 
Bouches-du-Rhône, arrond. et à 2 1. 3 4 S. 
E. d'Aix, cant. et à 2 1. i/3 O. de Trets, sur 
un coteau , entre deux collines et entouré de 
deux ruisseaux tributaires de l’Arc. 11 a encore 



quelques restes de fortifications. i,3oo hab. 
11 y a dans les environs 1 fabrique de soude 
et des mines de houille. « 

FÜZÉR, village de Hongrie, cercle en- 
deçà de la Theiss , comitat d’Abauj, chef- 
lieu de marche, à 5 1. 1/4 S. E. de Kaschau. 

FUZES-GYARMAT , bourg de Hongrie. 
Voy. Kha-Fidisch. 

FYA , ville de la Guinée supérieure, à la 
côte d’Or , roy. d'Akim , à 8 1. O. N. O. de 
Bannasou , et â i3 1. S. E. de Coumassie. 

FYÉ , village de France , dép. de la Sar- 
the , arrond. et à 4 1* 3/4 O. de Mamers, 
cant. et à 2 1. 1/4 S. de S*. Paterne. i,4°° 
habitans. 

FYEN, Ile de Danemark. Voy. Fiohib. 

FYENS-HOVED , cap de Danemark, sur 
la côte N. de File de Fionic , à l'O. de l’en- 
trée sept, du Grand-Bclt, et au N. E. du 
golfe d’Odense. 11 forme l'extrémité de la pe- 
tite péninsule de Hiadsholm. Lat. N. 55° 
35'. Long. E. 8 ° i5'. 

FYLLERYD, village de Suède, préfecture 
de Kronoberg, à 1 1. 1/4 N. E. de Wexio. 11 
y a des eaux minérales. 

FYRIS , rivière de Suède, prov. d’Upsal. 
Elle est formée, près de Lena, parla réunion 
de la Danmora et du Wendel , coule vers 
le S. , en passant par Upsal, et se jette dans 
le lac Ekoln, après un cours d’environ 7 1. 

FYSGEAH, ville de Barbarie. Voyez 
Fs CE AH. 

F Y VIE , paroisse d’Écosse , comté d'Aber- 
deen , à 5 1. N. N. O. de New-Aberdeen, 
presbytère de Turreff, sur l'Ythan. Il y a des 
manufactures de laine filée et de bas, 1 beau 
château , et les ruines d'un prieuré fonde en 
1179 . Pop. : 3,ooo hab. 

FYZ-ABÂD, ville de l'Hindoustan. Voy. 

Feyz-abad. 

FYZ-ABAD, ville de la Tartarie indépen- 
dante. Voy . Badakhchait. 
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GAABEN-SUND , détroit de Danemark , 
qui sépare Pile de Secland de celle de Fal- 
ster. Il a 5 1. de longueur et 1 1. de largeur 
moyenne. Il renferme plusieurs îles, dont la 
principale est Baagôe. 

GABA, presqu’île comprise entre le Dcnder 
et le Bahr el-A2rak, dans le Sennaar, en Nubie. 

GABALDON, bourg d’Espagne, prov. et 



a 17 1. S. S. E. de Cuenca, et à 16 1. 1/4 E. 
N. E. de S. Clémente , sur un monticule. 443 
habitans. 

GABAN (S.), petit territoire du Pérou, 
dans la partie orient, de la prov. de Cuzco , 
au S. E. de la prov. de Carabaya. Le bourg 
du même nom qui en était le chef-lieu est ac- 
tuellement en ruine. 
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GABARDAN ou GAVARDAN, un ci en pays 
de France, clans le gouv. de Guyenne-et- 
Gascognc, ayant le titre de vicomté. Il faisait 
partie du Condomois, et tirait son nom de 
Gabaret, son chef-lieu. 11 y a eu des vicomtes 
île Gahardan des io5o; ils sont devenus vi- 
comtes de Béarn. Ce pays est aujourd'hui 
compris dans la partie orient, du dép. des 
Landes , et dans la partie S. O. de celui de 
Lot-et-Garonne. 

GABARET , ville de France , dép. des 
Landes, arrond. et à 9 1. 3/4 E. N. E. de 
BIont-de-Marsan , et à 3 1. 1/2 N. N. O. 
d'Eauze; chef-lieu de canton, sur la Gélise. 
Foires les mercredis de la i r * semaine de fé- 
vrier , d'avril , de mai , et le mercredi de la 
3 e semaine de juillet. Commerce considérable 
de porcs et de grains. 1,000 hab. 

Cette ville était le chef-lieu du petit pays 
de Gabardan. 

GABARUS, baie sur la côte orient, de 
l'ilc Cap-Breton, dans la Nouvelle-Bretagne, 
à a 1. S. O. de Louisbourg. Lat. N. 45° 5i'. 
Long. O. 6 j° 12 . Sa longueur est de al., et 
sa largeur d'i 1. La rade en est bonne, et le 
mouillage sur. 

GABASA, village d'Espagne, prov. et à 
17 1. E. S. E. de Huesca (Aragon), et à a 1. 
i/a S. S. O. de Benavarrc, au pied d'une 
colline calcaire. Il y a un grenier public. 
190 hab. Près de là se trouve une montagne 
assez élevée et escarpée du côté du S., au 
milieu de laquelle est une caverne profonde 
et curieuse par les stalactites et autres pétri- 
fications qu'elle renferme. 

GABBl ANETT A, village du roy. Lombard- 
Vénitien, prov. et à 4 L E. N. E. de Cré- 
mone, distr. et à il. N. E. de Pescarolo , 
près du confluent de l'Oglio et de la Mclla. 
Il y a un chateau-fort entouré d'un large 
fossé. 770 hab. 

GABBIANO, village du roy. Lombard- 
Vénitien , prov. et à 6 1. 1/2 S. O. de Bres- 
cia , distr. et à il. 3/4 S. E. d'Orzinovi. Foire 
le 1 5 juillet. i,85o hab. 

GABBIO, par corruption ALGABY, en 
allemand Gstcig , hameau de Suisse, canton 
du Valais, dizain et à 3 1. 3/4 S. E. de Brig, 
et à i/a 1. S. E. du village de Simplon ; à 
65o toises au-dessus du niveau de la mer, 
sur la rive droite du Krumbach , qu'on tra- 
verse sur un pont en bois de 4<> pieds de long. 
Au-delà du torrent est une des belles galeries 
du Simplon ; elle est taillée dans le granit et 
a 3 15 pieds de longueur. 

GABEL, en bohémien Gablona, ville forte 



de Bohême, cercle de Bunzlau, à 9 I. N. N. 
O. de Jung-Bunzlau , et à 17 1 . 3/4 N. N. E. 
de Prague , sur le Jungferbach. Quoique ses 
fortifications soient anciennes, elle n'en est 
pas moins importante pour la défense du pas- 
sage dans la Haute Lusace , près duquel elle 
est située. Elle a quelques fabriques de draps. 
1 ,95o hab. 

En 1757, les impériaux firent prisonniers 
près de cette ville plusieurs bataillons prus- 
siens. 

GABEL, bourg de Bohême, cercle et h 
13 I. 1/4 E. de Chrudim , et à îa 1 . 1/4 E. 
S. E. de Koniggràlz, sur la rive gauche du 
Stille-Adler. 90 maisons. 

GABELA, ville de la Turquie d'Europe , 
en Bosnie , sandjak d’Hcrzegovine ; chef-lieu 
de distr. , sur la rive droite de la Narenta , 
près du confluent de cette rivière avec la 
Croupa , à 4 I- 3/4 S. E. de Glioubouchki , et 
à 9 1 . 1 /□ O. N. O. de Glioubigné. 

GABELLAS, nation indienne du Brésil, 
vers le centre de la prov. de Maranham , sur 
les bords du Miarim et du Codo, au S. des 
Barbados. 

GABERSDORF , village des États Prus- 
siens , prov. de Silésie, régence et à 17 1 . S. 
S. O. de Breslau, cercle et à 3 1 . N. de Glalz. 
980 hab. 

GABÈS , golfe et ville d’Afrique. V . Cabks. 

.GABI, ville de Nigritie. Foy. Rosi. 

GABLA ou GAVIA , montagne remarqua- 
ble du Brésil, proV., distr. et au S. O. de 
R io-de- Janeiro , à l’E. du lac Camorin. Lat. 
S. 33° 59' o". Long. O. 45 ° 43' 58 ". Elle est 
granitique. 

GABIA-LA-GRANDE , bourg d'Espagne, 
prov. et à 3 1 . S. O. de Grenade j sur un 
tertre, à la gauche du Gcnil. 11 a 1 grenier 
public , des tuileries et des fours à plâtre. 
3,626 hab. 

GABI AN, bourg de France, dép. de l'Hé- 
rault, arrond. et à 4 E 1/2 N. N. E. de Bé- 
ziers , et à 1 1 1 . O. S. O. de Montpellier , 
cant. de Roujan. 980 hab. Il y a des mines 
de houille, de vitriol et de bélemnites, et 1 
montagne dite des Diamans, où l'on trouve 
des cristaux durs à facettes , qui imitent le 
diamant ; au pied d’une autre montagne voi- 
sine, dont le sommet est occupé par 1 car- 
rière de pierre-ponce , së trouve 1 source 
d'eau minérale employée avec succès dans 
plusieurs maladies ; et, sur le bord d'un ruis- 
seau, entre ces deux petites montagnes , il y 
a 1 source de pétrole. 

GABIANO, bourg des États Sardes, div* 
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et à 10 1. N. O. d'Alexandrie, pror. et à 4 1. 
i/a O. de Casale; chef-lieu de mand. , près 
de 1a rive droite du Pô. a,o58 hab. 

GAB1INDE, ville de la Guinée inférieure. 

Voy. CxaiMDe. 

GABLINGEN, bourg de Bavière, cercle 
du Danube - Supérieur , princip. de Baben- 
hausen , présidial de Goggingen ; sur la rive 
gauche du Schmuttcr, à 3 I. i/a N. N. 0. 
d'Augsbourg. 11 a i château, 3 églises, i 
brasserie, i scierie et î presse à huile. 700 
babilans. 

GABLOUZ, village de Bohème, cercle de 
Bunzlau , à 9 1. N. N. E. de J uog-Bunzlau , 
et à ao 1. N. E. de Prague, sur la rive gau- 
che de la Neisse. On y fabrique beaucoup de 
toiles. i,5oo hab. 

GÂBOLTÔ , bourg de Hongrie, comitat 
de Sarôs , marche de Szektso, à 3 1. N. O. 
de Barlfeld , et à 16 1. N. de Kaschau. 11 y a 
des eaux minérales assez renommées. 

GABON (CÔTE DE) , division de U Gui- 
née supérieure , sur la côte orient, du golfe 
de Guinée , au S. de la côte de Biafra ; com- 
prise entre le Camarones (3° 3o' de lat. N.) 
et le cap Lopez , à l’embouchure de l’Assazie 
(o° 45' de lat. S.). Elle est découpée par des 
rivières, dont les plus remarquables sont le 
Gabon et celle du Danger. Elle comprend un 
grand nombre de royaumes et de peuples 
très-peu connus : parmi ces derniers on cite 
les Calbon-^as , qui occupent le N. Les royau- 
mes d’imbiki , de Kayli , de Chikan , de Gae- 
loua et d'Eninga , entre la rivière du Danger 
et l’Assazie paraissent les seuls importai» ; 
les souverains de tous ces royaumes n'ont en 
général qu'un pouvoir extrêmement borné ; 
leurs sujets passent pour violens , cruels et 
licencieux ; ils trafiquent de l’honneur de 
leurs femmes avec les étrangers. Cette côte 
fourbit au commerce, de l'ivoire, de la cire 
et du miel. 

GABON , rivière de la Guinée supérieure, 
sur la côte de son nom. Le lieu où elle prend 
sa source est inconnu ; peut-être n'est-clle 
qu'une branche de la rivière du Danger : elle 
se jette dans le golfe de Guinée sous o° 3o' 
de lat. N. et 6° a5' de long. E. , et forme à 
son embouchure une baie assez étendue , qui 
renferme les petites îles Pongos. C’est par 
cette rivière que se fait le principal commerce 
entre les naturels et les Européens. Les na- 
vires viennent souvent aussi y faire de l'eau 
qui est meilleure qu’au cap Lopez; les appro- 
ches en sont très-difficiles à cause des courans 
rapides de ces parages. 
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GABOUNG , lie de l’archipel des Philippi- 
nes , près et au S. O. de l'He Palaouan , et 
au N. E. de celle de Balabac, par 8 » 8 ' de 
lat. N. et 115° de long. E. 

GABRIEL (S 1 .), Ile de l'archipel de la 
Nouvelle - Bretagne , dans le Grand Océan 
équinoxial , à l'E. de Pile de l'Amirauté , par 
3 ° 8 ' de lat. S. et i45° i3' de long. E. Elle 
est de forme ovale et entourée d'un banc de 
corail. 

GABRIEL (S.), île du Rio de laPlata, 
avec un fort, dans le Buenos- Ayres , prov. 
Cisplatine, à sa I. N. E. de Buenos-Ayres , 
vis-à-vis de la colonie del Sacramento. Lat. 
S. 34° a5'. Long. O. 6 o° i5'. 

GABRIEL (S.), port du Buenos-Ayres * 
prov. Cisplatine, à ta 1. N. E. de Buenos- 
Ayres, sur le bord sept, du Rio de la Plata. 

GABRIEL, montagne d'Irlande, prov. de 
Munster , comté de Cork , baronnie de Car- 
bery , à l'E. de la baie Dunmanus, à 4 1. i/4 
N. O. de Baltimore, et à 19 I. S. O. de 
Cork. 

GABRIEL ( SAN ) , bourg du Mexique , 
dans la Nouvelle-Californie, à 3o 1. N. O. de 
S. Diego , et à quelque distance de la côte du 
Grand Océan boréal. i,o5o hab. 

GABRIEL ( S. ) , bras de mer dans la par- 
tie N. O. de la Terre-de-Feu , au S. du dé- 
troit de Magellan, par 54° 10 ' de lat. S. et 
73 ° 5o' de long. O. 

GABRIEL-DE-CACHOEIRAS (S. ), bour- 
gade du Brésil , prov. de Para, dans l'ancien 
gouv. de Rio-Ncgro , près de 1a rive gauche 
de la rivière de ce nom, à no 1. 0. N. O. 
de Barcellos. 

GABR1N, ville d'Arabie, dans l'Oman, à 
6 a I. O. S. O. de Mascat, et à a5 1. S. O. 
de Rostak. 

GÀBR1S, montagne de Suisse, sur la li- 
mite des cantons de S 1 . Gall et d'Appenzell , 
à 3 1. i/a N. E. d'Appenzell, entre Trogen 
et Altstetten. Elle est isolée et a plus de 670 
toises au-dessus de la mer. La vue dont on 
jouit sur son sommet est une des plus variées 
et des plus magnifiques de U Suisse. 

GAUROVA ou K.ABROVA, ville de la 
Turquie d'Europe, en Bulgarie , sandjak de 
Roustchouk , à 36 1. E. N. E. de Sophia , et à 
aa 1. N. E.dc PhilippopoU, sur la rive droite 
de l'Iantra, au pied du mont Balkan. 

GACÉ , bourg de France, dcp. de l’Orne , 
arrond. et à 3 1. E. N. E. d'Argenlan, et à 
9 1. a/3 N. N. E. d'Alençon; chef-lieu de 
cant. , sur la rive droite de la Touque , et sur 
la route d'Alençon à Rouen. Il y a 1 fabri- 
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que de toile* de cretonne. Foires le» a* **- 
medi de janvier, 3 e de mars et de mai , 4 * de 
juin et de juillet, et le a* samedi de sep- 
tembre, pour bestiaux, lin, fil, toiles et 
denrées du pays. Patrie de Jacques de Mati- 
gnon, maréchal de France. 1,096 hab. 

GAC 11 ANEQUE, haute montagne de Co- 
lombie ( Nouvelle-Grenade) , sur la limite des 
dép. de Cundinamarca et de Boyaca, au N. 
E. de S 1 *. Fe de Bogota. Elle renferme les 
sources du Meta, qui court au N. E. se jeter 
dans l'Orénoque. 

GACHARSK , bourg de Russie , en Eu- 
rope, gouv. et à 18 1 . i/a E. N. E. de Mo- 
bilov, distr. et à 4 I. >/4 N. O. deMstislavl, 
au confluent de la Gorodenka et de la Mo- 
lokhva . 

GACILLY (LA), ville de France, dép. du 
Morbihan , arrond. et à 10 1 . a /3 E. N. E. de 
Vannes, cant. deCarentoir, sur la rire droite 
de l’AIT. Elle a des tanneries. Il s'y tient des 
foires les 16 juin, a 4 août, ia novembre, 
3 i décembre, le samedi-gras, et le samedi 
après la mi-carême , le a 5 juillet et le 39 sep- 
tembre , pour bestiaux , grains , chanvre , etc. 
1,190 hab. 

GACS ou GÀCSVÀRALLYA, en slave //a- 
lits, bourg de Hongrie, comitat de Nograd , 
marche de Losontz ; sur 1 a rive droite du 
Tugar, à 8 I. 3/4 E. de Carpona , et à 1 1 1 . 
i/a S. de Brezno-Banya. Il est dominé par 
un château-fort situé sur une montagne. Il y 
a 1 grande manufacture de drap, 1 fabrique 
de crayons et 1 papeterie. 

GADAMÈS ou G 11 ADAMÈS, que l'on pro- 
nonce à peu près comme R’DEMSE, Ctda- 
«cs, ville de Barbarie, roy . deTripoli, chef- 
lieu de l’oasis de son nom , à 80 1 . S. O. de 
Tripoli. Lat. N. 3 o» 4 i'. Long. E. 8» 5 '. Elle 
est ceinte d’un mur , a des rues couvertes et 
obscures , et des maisons peu élevées et k 
peu près d’égale hauteur. Une petite place 
indique la limite des a quartiers qui compo- 
sent cette ville et qui sont occupés par deux 
populations blanches, très-atlachécs au ma- 
hométisme , mais si ennemies qu’elles ne pas- 
sent jamais d’un quartier dans l’autre, même 
pour aller jlans les mosquées ; il n’y a que 
les gens de service et les étrangers qui cir- 
culent dans la ville. Chacune de ces popula- 
tions est divisée en trois tribus : l’une en 
celles des Ben-Youlid , des Oulcd-Aouin , et 
•les Bcn-Imazir ; l’autre comprend celles des 
Onled-Bcllyh , des Ibn-Idriar et des Tfer- 
lera ; chaque quartier a son chéykh choisi 
parmi les liabitans , et confirmé par le pacha 
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de Tripoli. Le commerce n’y est plus aussi 
considérable qu’autrefois ; cependant les ca- 
ravanes , qui vont à Timbouctou , la rendent 
encore assez importante, et il est assez actif 
avec Cachena et Bournou. Les marchandises 
qu’on apporte à Gadamès , consistent en drap 
rouge, bernous de laine de différentes cou- 
leurs, linge de bain, étoffes de soie et coton 
rayées bleues et blanches , de. fabrique tuni- 
sienne ; toile blanche de coton , eau de rose 
et autres odeurs , benjoin , mastic , papier 
blanc , rasoirs , petite quincaillerie , verrote- 
rie, piastres fortes destinées à faire des an- 
neaux aux négresses, etc. Les retours se font 
en esclaves , dont une partie se vend volon- 
tairement ; en poudre d’or qui vient de Djenny 
par Timbouctou et par Touat ; en musc, etc. 
Les marchands de Gadamès sont renommés 
pour leur loyauté et pour l’étendue de leurs 
relations. La monnaie de Tunis a cours sur 
le marché ainsi que la piastre forte , mais la 
généralité des paiemens sc fait avec une co- 
quille appelée oudah, qui provient, à ce qu’on 
prétend, d’une rivière du Maroc. Gadamès,. 
outre les deux populations dont il est parlé 
ci-dessus, a aussi des Arabes, mais en petit 
nombre ; elle ne pourrait guère armer plus 
de t,ooo hommes. Les habitans ne mangent 
d’autre chair que celle des gazelles et des 
b’garlouah (espèce de bœuf sauvage ), qu’ils 
chassent dans le désert; ils parlent le dialecte 
de Syouah. Cette ville est entourée de jardins 
de palmiers , dattiers et autres arbres , arro- 
sés par une seule source, dont l’eau est ré- 
partie avec régularité. 

11 parait , suivant de nouveaux renseigne- 
mens , que l’emplacement de l’ancienne Cjr- 
darnus est hors de l’enceinte de la nouvelle 
ville , et qu’on y voit encore quelques anciens 
monumens : on y remarque deux escaliers , 
que les habitans regardent comme ayant ap- 
partenu à deux clochers d’églises chrétiennes. 

GADAMÈS ou GHADAMÈS, oasis de 
Barbarie, dans la partie occid. du roy. de 
Tripoli. Elle a pris le nom de son chef-lieu j 
son territoire, sec et Aride, produit des dat- 
tes en abondance , mais peu de grains. On 
prétend qu'elle renferme 9a villages ou bour- 
gades, et qu’on y voit un grand nombre de 
monumens romains. 

Cette oasis forme une espèce de républi- 
que sous l'autorité de diflërens chéykh s tri* 
butaircs du pacha de Tripoli , et* nommés 
par lui ; le tribut est de 3 , 000 piastres de 
Tunis. Elle a appartenu long-temps au bey 
de Tunis. 
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GADANIA ou KADANIA , ville de Nigri- 
tie, dans le Haoussa, prov. et h i4 1. N. O. 
de Kano , sur la route de cette ville à Sacka- 
tou. Elle a i gouverneur, et est entourée de 
murs et d’xin fossé à sec. Elle est peu peu- 
plée; les maisons en sont éparses. Il y a i 
marché abondamment fourni parles habitans 
des environs. 

Suivant le capitaine Clapperton , les envi- 
rons sont cultivés avec soin : on y remarque 
des plantations d'oignons et de tabac bien ar- 
rosées; les arbres y sont très-hauts. On y 
élève des bêtes à cornes presque toutes d’un 
gris-blanc, et qui ont une bosse sur le dos; 
le taureau y est très-féroce. 

GADDADA, rivière qui prend sa source 
dans le N. du Boutan , près de Tchari, par 
a8° de lat. N. et 87° 25' de long. E., traverse 
du N. au S. le centre du Boutan, sous le 
nom de Tchin-tchou ou Tchin-tchieu , en- 
tre dans l’IIindoustan où elle baigne le N. 
E. du Bengale, et se joint au Brahmapou- 
tre par. la rive droite, près et au S. O. de 
Kangamotty; son cours est d'environ 60 I., 
et sa direction presque toujours du N. au 
S., depuis Dgygougon, vers le 27 e parallèle, 
où elle tourne à l'E. et coule dans cette di- 
rection l'espace de quelques lieues. Parmi les 
aftluens de la Gaddada on remarque le Pa- 
f chou et le Ha-tchou , qu’elle reçoit par sa 
rive droite. Tassisudon, Pangga etTcheka, 
sont les principaux endroits qu’elle arrose ; 
elle coule dans le Boutan avec rapidité, et y 
forme de grandes cataractes. 

GADDESDON (LITTLE), village d'An- 
gleterre, comté et à 7 1. 3/4 O. d'Hcrtford, 
et à 2 1. E. N. E.deTring, hundred de Da- 
corum. Il y a 1 palais royal dans lequel 
Edouard 1" tint un parlement. 53 1 hab. 

GADË, rivière d'Angleterre, comté de 
Hertford. Elle prend sa source près de Ncw- 
Ground , hundred de Dacorum , passe par 
Berk-Hcmpstead, et se joint au Coin , àRick- 
mansworth, dans le hundred de Cashio, après 
un cours d'environ 6 1. du N. O. au S. E. Le 
canal Grand-J miction la longe dans toute son 
étendue. 

GADEA (SANTA), bourg d’Espagne, 
prov. de Vitoria( Burgos) , à 1 1. 3/4 O. de 
Miranda-de-Ebro , et à i3 J. 1/2 N. E. de 
Burgos. 

GADEBUSCH, ville du grand-duché de 
Mccklenbourg-Schwerin , dans le duché de 
même nom , à 5 1. E. de Ratzbourg , et è 
4 l- 1/2 O. N. O. de Schwerin ; chef-lieu de 
baill., sur la rive droite de la Radcgazt. Elle 



est entourée d’un mur, et renferme 1 châ- 
teau , 8 distilleries d'cau-dc-vic, 7 brasseries, 

1 teinturerie, 1 tannerie, 1 clouterie, 1 fa- 
brique de pipes et 1 de tabac , 14 tisserande- 
ries, 1 mégisserie, 1 tuilerie et 2 fonderies 
d’étain. Il s'y tient 3 marchés par an. 1,392 
hab., parmi lesquels on compte 9 familles 
juives. 

En 1712, les Suédois remportèrent près 
de cette ville une victoire sur les Danois et 
les Saxons. Le baill. renferme 1,928 hab. 

GADGAK ou GAGAK , volcan actif de la 
partie occid. de Java , sur la limite des prov. 
de Ban ta ra et de Batavia, à 16 1. S. O. de 
Batavia. 

GADIATCH ou GAD1TCH, ville de Rus- 
sie, en Europe, gouv. et «à 22 1. 1/2 N. N. O. 
de Poltava, et à 12 1. S. E. de Romcn; chef- 
lieu de distr., au confluent du Khoral et du 
Psioul. Lat. N. 5o° 22'. Long. E. 3i° 52'. 
Elle a 7 églises. On y fait un petit commerce 
de blé, de tabac, de cire et de laine. Il s'y 
tient 4 foires par an , et plusieurs marches par 
semaine. 2,800 hab. 

Le distr. de Gadiatch , situé dans la par- 
tie N. E. du gouv. de Poltava, est fertile et 
bien cultivé. 

GADITCH , ville de Russie , en Europe. 
Voy. Gadiatch. 

GADO (CABO DEL), cap d’Afrique , snr 
la côte d'Ajan , à 4^ b S- S. O. du cap 
Gtiardafui. Lat. N. 9 0 45'. Long. E. 48° a 5'. 

GADO (CABO DEL), cap sur la cote 
orient, de l’Afrique, à l’extrémité N. E. de 
la capitainerie-générale de Mozambique. II 
donne son nom au gouv. de Cabo-del-Gado , 
dans cette capitainerie.' Lat. S. io°. Long. 
E. 38° 5o\ Suivant quelques auteurs , c’est 
le Prasum promontorium des anciens. 

GADONl, village de File de Sardaigne, 
div. du cap Cagliari , prov. d’isili , à 16 1. 
1/2 N. de Cagliari , et à 11 1. E. d'Oristano. 
i, 32 o hab. 

GADOR, bourg d’Espagne , prov. et à 3 I. 
O. d’Almeria (Grenade), et à ai 1. 1/2 Er. S. 
E. de Grenade , sur la rive droite de l’Almc- 
ria , au pied de la chaîne de montagnes à la- 
quelle il donne son nom , cl que l'on consi- 
dère comme une ramification de la sierra Ne- 
vada. i,453 hab. 

Les montagnes de Gador renferment dif- 
férons métaux , et particulièrement une mine 
de plomb exploitée ; on eu tire aussi une 
excellente chaux. 

GADOU , pays de la partie orient, de la 
Scnégambic , sur la rive droite du Sénégal , 
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au S. des roy. de Fouladou et de Brouko. Il 
est montagneux et bien arrose ; il a des mi- 
nes d'or et de fer , et du salpêtre. 

GADSDEN , comté des États-Unis , ter- 
ritoire de Floride , entre l'Apalachicola , à 
10., et rOke-Lockonue à l'E., et baigné au 
S. par le golfe du Mexique. Le chef-lieu est 
le fort Gadsden ou Collinton, qui est sur la 
rive gauche de l'Apalachicola, ü 4° !• E. de 
Pensacola. 

GADS-lllLL, montagne d'Angleterre, comté 
cîc Kent, lathc d’Aylesford , hundred de 
Shamwell, à 3/4 de 1. N. N. O. de Roche- 
ster, et « 9 1. E. S. E. de Londres. Sa base 
a envirdn al. de circuit. Le poète Shake- 
speare l'a rendue fameuse par les scènes entre 
Henri v et Falstalf. 

GAËL, bourg de France» dép. d’Ille-et- 
Vilainc, arrond. et à 4 h */ a O. de Mont- 
fort, cant. et à i I. i/a S. S. O. de S 1 . Méen, 
sur le Méen. Foires les 22 août et 18 octo- 
bre, pour bestiaux, inslrumens de labour, 
étoffes grossières, a, 334 hab. 

GAELOUA, pays de la Guinée supérieure, 
à la côte de Gabon, sur la rive droite de 
l'Assazic , au S. du pays de Chikan, et au S. 
0. de celui d'Eninga. Goudcmsie et Inkanji 
en sont les lieux principaux. Le chef prend le 
titre de roi. 

G;ERD, distr. de Suède, dans la partie 
merid. de la préfecture de Christianstad, bai- 
gné à l'E. par la mer Baltique et le Helge-a. 

GAESBEEK , village des Pays-Bas, prov. 
du Brabant merid. , arrond. et à i 1. i|î S. 
0. de Bruxelles, cant. et à il. S. E. de Len- 
nick-S 4 . -Martin. Il y a i château et i bras- 
serie. 269 hab. 

GÆSENE, distr. de Suède, dans la partie 
orient, de la préfecture d’Elfsborg. Il ren- 
ferme 21 paroisses. 

GÆSTRIKLAND, et en français, par cor- 
ruption, GESTRICIE, anc. prov. de Suède, 
dans le Svcaland ou la Suède propre. Elle est 
aujourd'hui comprise dans la partie mérid. 
de la préfecture de Gefleborg, dont elle 
forme un distr. en conservant son ancien 
nom. Geflc en est le chef-lieu. 

GAËTE (LA), juridiction et bourgade sur 
la côte occid. de la Grande Canarie, dans 
1 archipel des Canaries. 11 y a 1 mouillage. 

GAËTE (GOLFE DE), formé par la mer 
Tyrrhénieunc, sur la côte O. du roy. de Na- 
ples, prov. de la Terre de Labour. Son en- 
foncement est de 3 1. 1/2, et sa largeur 
moyenne d’i 1. Il reçoit le Garigliano. 

GAETE, Gaeta, Cajeta, ville et place 



forte de i re classe du roy. de Naples, prov. 
de la Terre de Labour, chef-lieu de distr. cl 
de canton, à 16 1. N. O. de Naples , à i5 1. 
O. N. O. dcCascrte, et à 27 1. S. E. du 
Borne. Lat. N. 4*° */• Long. E. n° 10'. 
Siège d*un évêché suffragant du Saint-Siège, 
et résidence d'un juge d'instruction. Elle est 
située sur la mer Tyrrhcnienne, à l'extrémité 
d'une péninsule qui forme, à l’O. , le golfe 
de son nom. Fortifiée par sa position , elle 
l'est encore par une muraille bastionnée , 
quelques redoutes , son chôtcau carré et flan- 
qué de 4 tours qui est dans une position plus 
élevée : c'est la clef du royaume de ce côté. 
Les faubourgs de Borgo, de Castcllone et de 
Mola, plus considérables que la ville, s'eten- 
tent sur les côtés. Gaëte est irrégulièrement 
bâtie : les rues en sont pour la plupart étroi- 
tes , mais on y jouit d'un air salubre. Elle 
possède 1 belle cathédrale, dont on attribue 
la fondation à l'empereur Barheroussc , plu- 
sieurs autres églises, 5 couvons, 1 séminaire, 
2 hôpitaux et 1 hospice d'enfans trouvés. O11 
remarque , sur l'isthme étroit de la pénin- 
sule , la Torre d'Orlando , autrefois le tom- 
beau de Plancus ; près de Castcllone la tour 
de Cicéron, et, sur un autre point, l’an- 
cienne tour Latratina. Le port, assez grand 
et bien abrité , a 7 brasses de profondeur. Il 
s'y fait un commerce assez actif. I2,3i4 hab., 
dont 2,654 pour la ville proprement dite. 

Gaëte est très-ancienne : on prétend qu'elle 
a été fondée par les Lestrigons , et qu'elle 
porte le nom de la nourrice d'Énée que ce 
prince y fit enterrer. C'est à 1 mille du rivage 
que Cicéron fut assassiné par ordre d’Antoine. 
La forteresse , qui est aussi très-ancienne, a 
été fortifiée ainsi que la ville par Ferdinand 
d’Aragon. On y voit les tombeaux du conné- 
table de Bourbon , tué au siège de Rtome , et 
du prince de llessc-Hombourg , qui y fut tué 
en défendant cette place. Gaëte a etc assiégée 
vainement en i4^3 par Alphonse v, roi d'Ara- 
gon j en 1707, elle ne se rendit aux impériaux 
qu'après un siège de 3 mois ; et en 1734 , elle 
résista 4 mois aux efforts réunis des Français , 
des Espagnols et des Picinontais. Le géuéral 
français Championnet la prit, en 1799, pres- 
que sans coup férir. Malgré une flotte an- 
glaise, maîtresse delà mer, et malgré la belle 
défense du prince de liesse , cette place tomba 
une seconde fois, en 1806, au pouvoir de 
l’armée française qui venait de conquérir le 
royaume de Naples pour Joseph Bonaparte. 
Napoléon a conféré le titre de duc de Gaëte à 
M. Gaudin, son ministre des finances. 
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Le distr. de Gaëte est divisé en 9 cant. : 
Cannois , Fondi , Gaëte , Pico , île de Ponza , 
Rocca-Guglielma , Rocca-MonEna, Scssa,et 
Trajetto. 

GAFDANISA , lie de la Turquie d'Europe. 
Voy. Gozzo. 

GAFETE ou GALFETE , ville de Portugal , 
prov. d’Alentejo, comarca et à 3 1 . N. O. de 
Crato, et à 1 1 . 1 /a S. de Tolosa , dans une 
plaine un peu élevée. Elle a 1 hospice pour 
les indigens, 1 hôpital et 4 fontaines. 978 
babitans. 

C’est le roi don Pedro 11 qui l’a élevée au 
rang de ville , et lui a donné des privilèges. 

GAFLENZ , bourg de l’archiduché d’Autri- 
che, pays au-dessus de l’Ens, quartier du 
Traun , à 1 1 1 . S. E. de Steyer, et à 1 1 . i/a 
N. E. de Weyer. 4 ° maisons. 

GAFOR , groupe d’Hes ou alollon de l’ar- 
chipel des Maldives , dans l’océan Indien , au 
N. de l'atollon de Malé , par 4 ° 5 o' de lat. 
N. et 71° 10' de long. E. 

GAFSA ou CAFSA, Cspsa, ville de Bar- 
barie , roy . et à 65 1 . S. S. O. de Tunis , et 
à a 3 1 . O. de Cabis , au N. dulac Laoudéah, 
sur un terrain élevé , planté de palmiers , d’o- 
liviers , d’amandiers et d’autres arbres frui- 
tiers , et arrosé par deux sources , dont l’une 
alimente la ville et l’autre la citadelle. Les 
débris de l’ancienne Capta paraissent avoir 
fourni une partie des matériaux dont les mai- 
sons de cette ville sont bâties : on distingue 
dans les murs des filU de colonnes , des frag- 
mens d’autels et d’cntablemens , etc. La cita- 
delle est une construction moderne de peu 
d’importance. 

GAG, Ile du détroit de Gilolo, au N. O. 
de la Nouvelle-Guinée , près et à 1 * 0 . de file 
Vaigiou, par o° 18' de lat. S. et 127° 54 ’ do 
long. E. Elle est entourée de bancs de sable, 
excepté du côté du sud , où elle a un bon port. 
On y trouve du bois de construction et du 
sagou. Les côtes sont très-poissonneuses. Elle 
est déserte , mais les navires qui se rendent 
à Vaigiou ou à Gilolo la visitent fréquemment. 

GAG AK, montagne de l’ile de Java. !'°y. 
Gadcaz. 

GAGES, village des Pays-Bas, prov. du 
Hainaut, arrond. et à 5 1 . de Mons , cant. et 
à a 1 . de Cbièvres. 546 hab. 

GAGES, village de France, dép. de l’A- 
veyron, arrond. et à 2 1 . ija E. N. E. de 
Rhodcx, cant. et à ■ 1 . 3/4 S. de Bosouls, sur 
là rive droite de l’Aveyron. 1,000 hab. 

GAGGENAU , village du grand-duché de 
Bade, eercle de Murg-ct-Pfinz , baill . et à 



2 1 . 1/2 E. S. E. de Rastadt, et à 5 1 . 1/3 S. 
S. O. de Carlsruhe, sur la rive gauche de la 
Murg. Il y a des forges avec martinet, 1 
grande verrerie , 1 fabrique de potasse , 1 
scierie, et 1 moulin à huile. 91a bab. 

GAGLIANO, village du roy. de Naples, 
prov. de la Calabre-Ultérieure 11*, distr., 
cant. et à 1 1 . N.- O. de Catanzaro. i ,463 
babitans. 

GAGLIANO, bourg du roy. de Naples , 
prov. de la Terre d’Otrante, distr. et à 9 I. 
1/2 S. E. de Gallipoli , et à 8 1 . S. S. O. 
d’Otrante; chef-lieu de canton. Lat. N. 3 g 0 
5 o' 38 ”. Long. E. 16 0 1 2’ o". 11 estdansune 
belle plaine, près de la mer Ionienne. 2 , 4?3 
babitans. 

GAGLIANO, bourg de Sicile, prov. et à 
»2 1 . O. N. O de Catane, dis*r. et à 4 1 . E. 
S. E. de Nicosia. On y trouve de l’asphalte. 

GAGLIANO, bourg du grand-duché de 
Toscane, prov. et à 6 I. N. N. E. de Flo- 
rence, vicariat et à 1 1. a /4 N. O. de Scarpe- 
ria, sur la rive gauche du Tavolano. 

GAGLIAVOLA, bourg des États Sardes, 
div. et à 9 1 . 1/3 S. S. E. de Novare, prov. et 
à 4 1 . 1/2 S. S. E. de Mortara, mand. de 
Pieve-del-Cairo ; près de la rive droite de la 
Gogna. 1 ,7 10 hab. 

GAGNIÈRE, rivière de France, qui a sa 
source dans le dép. du Gard , arrond. d’A- 
lais , cant. de Génolhac, près de Matons; 
entre bientôt dans le dép. de l’Ardèche, re- 
vient ensuite dans celui du Gard, et se joint 
à la Cèze, par la rive gauche, à 1 1 . 1/4 au- 
dessus de S 1 . Anibroix , après un cours d’en- 
viron 4 1 - du N. N. O. au’S. S. E. Près de 
Malbosc , on trouve dans cette rivière des sa- 
bles aurifères , et plusieurs ruisseaux se* 
affluons en charrient. 

GAGN Y, village de France, dép. de Seine- 
ct-Oisc, arrond. de Pontoise, cant. et à 3 I. 
S. S. E. de Gonnesse, et à 3 _ I .« 3/4 E- N. E. 
de Paris. Il y a des plütrières en exploitation 
et une raffinerie de sucre. Foije de a jours, 
à la Pentecôte , pour bestiaux et merceries. 
838 hab. 

GAGO , roy. d’Afrique, qui, selon d’an- 
ciens géographes , est situé dans la partie 
oecid. de la Nigritie, au S. S. E. de celui de 
Timbouclou , dont on l’a dit séparé par un 
vaste désert. On l’a dépeint fertile en grains, 
riche en mines d’or et renfermant une ville 
de même nom. Peut-être est-il identique avec 
le pays que Bowdich nomme Garou. 

GAGROUN , Gagroon , ville de l’Hindon- 
stan , état de Sindbyah , anc. prov. de Mal- 



Digitized by Google 



G A I L 



G A I É 

nh , diatr. de Cotchouara , sur le Kallysind. 

GAHARA , village de Barbarie , roy. et à 
5ol. S. S. E. d’Alger, prov. de Titeri, sur la 
Mailah. On y voit quelques ruines. 

GA1IARD, village de France, dép. d’Ille- 
et-Vilaine, arrond. et A 5 1. i/a N. E. de Ren- 
nes, et à 7 1. i/a S. S. E. de Dol, cant. de 
S*. Aubin-d’Aubigné. i,3oohab. 

GAHAZ , cap d’Arabie , dans le Hedjaz, à 
a 3 I. O. de La Mecque , sur le golfe Arabique. 
Il s'avance au N. de la baie de Djeddah , à al. 
N. O. de la ville de ce nom. 

GAÜDUN , petite ville d'Arabie , dans 
l'Hadramaout , sur l’océan Indien, et, suivant 
Niebubr, non loin de Déan. Près de cette 
ville s'élève de Djebel-el-Kamar ou montagne 
de la Lune. 

GAHRAH , ville de l'Hindoustan , dans le 
Sindliy, territ. des Trois-Émirs , distr. et à 
8 I. O. de Tattah , sur la rive droite d’une ri- 
vière salée qui dérive du Sind , et qui est na- 
vigable pour de petits navires. Les habitans 
sont privés d’eau douce ; celle même de leurs 
puits est saumâtre 

G.41IUELLA11UAI, bourgade indienne du 
Buenos-Ayres , au S. des Pampas, dans un 
pays presque désert , entre le Colorado et le 
Picùn-Leuvu , par 38° 35' de lat. S. et 66° 
to' de long. O. 

GAIBA , lac du Brésil , prov. de Mato- 
Grosso, à 6a 1. S. S. O. de Cuyaba, dans ce 
territoire marécageux qui , dans le temps des 
pluies, forme le grand lac de Xarayes. Le lac 
Gaiba est près de la rive droite du Paraguay, 
auquel il communique. Il a environ ta 1. de 
longueur. 

GAlDRONISIA , GAÏDOURONISIA ou 
CALDERONIS, 3 petites îles de 1a Turquie 
d’Europe , dans la Méditerranée, à 4 L S. 
du bourg de Girapetra , sur la côte mérid. de 
l’ile de Candie. La pointe N. E. de la plus 
occidentale est par 34° 5a' 35" de lat. N. et 
a3° a3' o" de long. E. La plus grande n’a pas 
3 1. de circonférence : on l’appelait autrefois 
Palroclea , parce qu’elle avait été fortifiée par 
un personnage nommé Patrocles , que les 
Égyptiens avaient envoyé pour secourir les 
Athéniens dans leur guerre contre Antigone, 
fils de Démélrius. Ces iles sont stériles et in- 
habitées. Suivant d’Anville, une d’elles répond 
à Lethoa . 

GAÏÉ , village de Sénégambie, sur la rive 
gauche du Sénégal , à 55 1. N.E.deS*. Louis. 
En face de ce village se tient quelquefois une 
escale ou emplacement pour le commerce en- 
tre les Français et la tribu des Trarzas. 
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GAIGNAC , village de France, dép. du 
Lot, arrond. età 8 I. i/3 N. N. O. de Figeac, 
cant. et à i 1. N. E. de Brétenoux. Foires 
les a janvier et 17 août pour bestiaux. i,665 
babitans. 

GA1H , ville du Béloutchistan . Vorn 
Gu. 

GAIL, rivière d’Illyrie, gouv. de Laybacb, 
cercle de Villacb. Elle prend sa source sur 
la frontière du Tyrol , et se rend dans la 
Drave , un peu au-dessous de Villacb , après 
un cours de 37 1. de l’O. & l’E. Son affluent 
le plus considérable est la Gailitx, qu’elle re- 
çoit par la droite. 

Cette rivière donne son nom à une grande 
vallée habitée par une tribu d’origine slave , 
dont les coutumes et les usages diffèrent 
totalement de ceux des autres babitans de 
l’Illyrie. 

GAILDORF, ville de Wurtemberg, cercle 
del’laxt, chef-lieu de baill., sur la rive droite 
du Rocher, à 6 1. O. d’EUwangen. Il y a a 
châteaux, 1 église renfermant les tombeaux 
des anciens comtes de Limpurg , et 1 hôpi- 
tal. On y fabrique du vitriol , du salpêtre , de 
la potasse, et il y a des filatures de lin et de 
coton , et des moulins à huile. 1,357 bab. 

Le bailliage de Gaildorf contient 30,408 
habitans. 

GAILINGEN , village du grand-duché 
de Bade, cercle de Lac-et-Danut - , baill. 
de Radolfzell , à a 1. i/a N. E. ■_ chafT- 
house , et à 6 I. O. de Constance li y a t 
église et 1 synagogue. i,oao hab., dont 4oo 
juifs. 

GAILLAC , village de France , dép. de 
l’Aveyron, arrond. et à 7 1. N. N. O. de 
Milhau , cant. et à a I. E. S. E de Layssac , 
sur l’Aveyron. Foires les a5 juin, 1" sep- 
tembre et ag décembre, pour bestiaux , lai- 
nes , etc. 8ao bab. 

GAILLAC, Gallixccm, ville de France , 
dép. du Tarn, chef-lieu d’arrond. et de cant., 
sur la rive droite du Tarn , à 5 1 1/4 O. 
d’Alby , et à g 1. i/a N. O. de Castres. Lat. 
N. 43° 54'. Long. O. o" 33'. Siège d’un tribu- 
nal de i ,r instance. Elle a 1 collège communal 
et 1 société d’agriculture. Son faubourg, situé 
à l’E., est bien aligné et dans une situation 
charmante. La ville n’a aucun édifice remar- 
quable , et les maisons en sont vieilles. Elle 
possède 1 hôpital , 1 petit théâtre, et des fa- 
briques d’eau-de-vic , de futailles et de cha- 
peaux ; on y compte a tanneries , a teintu- 
reries, et a chantiers pour construction de 
bateaux. On y fait un commerce considérable 
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de vins estimés , de grains, et de plantes po- 
tagères. Foires les 6 janvier , 19 mars , 
i® r mai, 20 juin, 11 août et 29 septembre, 
de 2 jours , et 21 décembre. Gaillac a vu 
naitre le médecin Portai. 7,310 hab. 

Cette ville existait dans le vm* siècle. 
Raymond I er , comte de Toulouse, y fonda, 
on 9G0 une abbaye de l'ordre de S 1 . Be- 
noit , dédiée à S 1 . Michel. Vers la fin du xv® 
siècle, Gaillac était le siège de la juridiction 
royale du pays d'Albigeois. 

L’arrond. de Gaillac se divise en 8 can- 
tons : Cadalen, Castelnau-dc-Montmirail , 

Cordes, Gaillac, l’île-d'AIby, Rabastens, 
Salvagnac , et Vaour ; il comprend 83 com- 
munes et 67,010 liab. 

GAILLAC - TOULZA ou GAILHAC- 
TOULZA , bourg de France , dép. de la 
Haute-Garonne, arrond. et à 5 1. 3/4 S. S. 
E. de Muret, cant. et à i 1. 3/4 S. O. de Cin- 
tegabclle, sur la rive gauche du Calers. Foi- 
res les 20 [mars, 10 mai et 4 août, pour 
bestiaux , grains et autres marchandises. 
i,4$3 hab., y compris ceux' de S 1 . Julien de 
Gaillac. 

GAJLLAN, village de France, dép. de la 
Gironde, arrond., cant. et à 1/2 1. N. N. O. 
de Lesparrc , et à 14 L N. N. O. de Bor- 
deaux. Foire le 3o juin pour bestiaux, cire 
et laine. 2,122 hab. 

GAILLARD, île des États-Unis, état de 
la Caroline du Sud , dans la partie sept, du 
dislr. de Charlcston , formée par deux bras 
de la Santce. Sa longueur est de 4 L , et sa 
largeur d’i 1. Elle est basse, marécageuse, et 
couverte de plantations de riz. 

GAILLARDE (LA) , village de France, 
dcp. de la Seine-Inférieure, arrond. et à 
5 1. 3/4 N. N. E. d'Yvetot, cant. et à 3/4 
de I. N. de Fontainele-Dun. 11 y a dans les 
environs des carrières d'un grès très-dur et 
trcs-difïicilc à tailler. 903 hab. 

GAILLE-FONTAINE , bourg de France, 
dép. de la Seine-Inférieure, arrond. et à 3 I. 
x/3 S. E. de Neufchàtcl, cant. et à 1 1. 1/2 
JN. E. de Forges-les-Eaux. Foires les 25 avril, 
2 5juilletet 18 octobre, pour bestiaux, beurre, 
et autres denrées du pays. 1,1 36 hab. Il y 
a dans les environs des carrières de pierre 
calcaire. 

GA1LL0N , bourg de France, dép. de 
l'Eure, arrond. et à 3 1. E. S. E. de Lou- 
viers, et à 4 1- 1/2 N. E. d’Évreux ; chef-lieu 
de canton , sur la route de Paris à Rouen par 
Mantes. II y a une maison de détention avec 
ateliers de travail dont les produits ont été 



admis à l’exposition de 1823. Foire le ven- 
dredi-saint. 1,061 hab. 

GA1MERSHEIM, bourg de Bavière, cer- 
cle de la Regen, présidial et à il. 3/4 N. O. 
d'Ingolstadt, et à 12 1. S. O. de Ratisbonne. 
Il a 2 églises et 1 briqueterie. 816 hab. 

GAINA, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. et à 8 I. 3/4 N. de Minsk , distr. et à 
1 1 1. 2/3 O. N. O. de Borisov. 

GA1NESV1LLE, village des États-Unis, 
état de Géorgie ; chef-lieu du comté de Hall, 
à 28 1. N. O. de Millcdgeville , et A 9 I. N. 
E. de Lawrcnccvillc. 

GAINSBOROUGH , ville d’Angleterre, 
comté de Lincoln, div. de Lindsey, hundred 
de Corringham , sur la rive droite du Trcnt, 
qui la sépare du comté de Nottingham , et 
qu’on y traverse sur un beau pont en pierre, 
à 5 1. 3/4 N. O. de Lincoln , et à 6 1. 1/2 O. 
de Market-Raisin. Cette ville est propre, 
bien pavée, et éclairée pendant la nuit. 
11 y a une église d’une belle architecture , 
des chapelles et des lieux d’assemblée pour 
les non-conformistes , et des écoles de cha- 
rité. Ses brasseries sont renommées. Le 
commerce y est assez actif, la marée faisant 
remonter jusqu a cette ville des batimens con- 
sidérables. 11 s’y tient 2 foires par an. 6,761 
hab. Dans les environs , on voit des retran- 
chemcns appelés Castle-hilU j on présume que 
ce sont les restes d’un ancien camp romain 
auquel les Danois ont ajouté quelques travaux. 

C'est à Gainsborough qu’en 863 Alfrcd-le- 
Grand célébra ses noces avec Ethelfrid, fille 
de l'aldcrman des Ganiis. En 1010 , les Da- 
nois y débarquèrent , et leur roi , Sweyn , y 
fut assassiné. Cette ville soufTrit beaucoup 
de la guerre civile, sous Charles i cr j le géné- 
ral Cavendish y fut défait et tué dans un 
combat contre Cromwell. 

GA1JNZA, bourg d’Espagne, prov. et a 61. 
1/2 S. S. O. de S*. Sébastien ( Guipiizcoa ), 
et à 1 1. E. S. E. de Villafranca, sur la pente 
d’une colline. Il a, y compris les hameaux 
qui en dépendent, 337 hab., et occupe le 
58® rang dans les assemblées de la province. 

GA1RA , baie formée par la mer des An- 
tilles, sur la côte sept, de la Colombie (Nou- 
velle-Grenade), dép. de la Magdalcna , prov. 
et à il. 1/2 S. O. de S ta . Martha, à l'em- 
bouchure de la petite rivière de son nom. 
Elle est remplie de bancs de sable mouvans, 
et cependant très-fréquentée par les navires 
étrangers pour l’interlope. Au bord de relie 
baie est le village du même nom , dominé au 
N.E. par une montagne appelée Pic de Gaira j 



Digitized by Google 



GALA 



gala 



131 

au N. O. de celte montagne s'avance une lan- bourg, sépare, sur une courte étendue, le 
gue de terre qui porte aussi ce nom. comté de Selkirk de celui de Roxburgb, et 

GAIRFA ou GA 1 RSAY, une des Orcades, se réunit au Tweed, un peu au-dessous de 
près de la cOtc sept, de l'Écossc, au N. E. Gslashiels, après un cours d'environ 7 1 . Scs 
de l'ile Pomona et au N. O. de celle de Sha- bords charmans ont souvent été chantés par 
pinssy. Lat. N. 59° 4 '- Long. O. 5 ° 34 • Elle les poètes écossais. 

a i/a I. de long et 1/4 de 1 . de large ; le seul GALADJUK., ville de la Turquie d'Asie , 
port qu’elle possède est sur la céte orientale, dans l'Anatolie, saodjak et à 5 1 . S. O. de 
La partie occid. est en grande partie escar- Kiankary, et à a 5 I. E. N. E. d’ Angora. Elle 
péc, et de forme conique; la partie orient, a un château-fort situé sur un rocher très- 
est plate et fertile. Celte ile contient environ élevé. On y voit de belles ruines. 10,000 
5 o hab. , cultivateurs. habitans. 

GAIRLOCH , paroisse d'Écosse , dans la GALAM , roy. de Sénégambie. Voy. Kan- 
partie occùl. du comté de Ross, presbytère saïga. 

de Lochcarron, sur l'Atlantique, qui y forme GALAM, ville de Sénégambie, capitale 
la baie de son nom, renommée pour la pèche du roy. de Kadjaaga, sur la rive gauche du 
de la morue. Celle paroisse est aussi baignée Sénégal, à 1 45 1 . E. de SC Louis. Lat. N. 
par le beau lac Maree. 4 > 5 1 8 hab. i 5 ° 33 '. Long. O. ia° 18'. C'est le centre du 

GAIS , village paroissial de Suisse , cant. commerce des contrées environnantes ; avant 
et à t 1 . N. E. d'Àppenzcll , et à 3 I. S. E. la suppression de la traite , on y amenait une 
de S*. Gall; chef-lieu d’un des Rhodes exlé- quantité considérable d'esclaves. Les Français 
rieurs. Il est bien bâti , et a une maison d'or- y avaient bâti le fort S*. Joseph , qui est 
pbelins; on y fait de la dentelle. Il y a une maintenant en ruine. 

source d'eau minérale fréquentée. I'opul. de GALAN , ville de France , dép. des llau- 
la paroisse : 3 , 5.64 I>*b. Les Autrichiens y fu- tes- Pyrénées , arrond. et à 6 1 . E. de Tarbes , 
rent battus en i 4 o 5 par les pâtres de l'Ap- et à égale distance Si. E. de Bagnères-de- 
penxeil. , Bigorre; chef-lieu de canton, entre lu Bai- 

GAÏS 1 K ou HATSCHIN , ville de Russie , sollc et la Bayse-Devant , dans une situation 
en Europe , gouv. de Podolie ; chef-lieu de agréable. On y remarque une promenade en 
distr. , à 17 1 . 1/4 N. N. O. d'Olgopoi, et à forme d’esplanade, ainsi que l'église, qui est 
4 o 1 . E. N. E. de Kanicnelz, sur la rive de construction très-ancienne. Il s’y tient un 
droite du Sob. Elle est nouvellement fondée, marché le jeudi cl des foires le 1" jeudi de 
et ne contient encore qu'une centaine de mai- • carême , le dernier de mai , celui d’avant le 
sons. *a 4 août, et celui d'après Noël, pour bes- 

GAISON, rivière de France, f'oy. Mau- liaux, mules et grains. 1,000 hab. 
lsob (Gave de). GALAN, baie de Patagonie, sur la céte 

GAISP 1 TZ, ville de Moravie. Foy, Iais- sept, du détroit de Magellan, à l’O. du port 
riTZ. Gaston. A l'entrée se présente , par 53° 4 ?’ 

GAJANEJOS ou GRAJANEJOS, bourg 1 1" de lat. S. et 74° 30' de long. O. , Le cap 
d’Espagne, prov. et à 7 1 . N. E. de Gusda- du mémo nom, remarquable par sa bawteur 
laxara ( Tolède ) , «t à 3 I. 1/4 N. île Brihuega. et son escarpement. Cette baie a 4 brasses de 
lia 1 belle église et 1 grenier public. 378 profondeur, et une flotte peut y rester eu sû- 
habitans. relé ; deux rivières qui y débouchent fournis- 

GAJAR , bourg de Hongrie. Voy. Gat- sent du l'eau potable. La cèle est couverte 
âme. d'arbres élevés qui donucut asile '4 une ipû - 

GAJO, bourg sur la câlc orient, de l'ile de uile d'oiseaux. Sur une des hautes monla- 
Paxo, une des iles louicones, à 4 1 . i/a S. gués qui envirouoeat la haie , le capitaine 
O. de Parga. Stokcs a trouvé naguère .des papiers laissés 

GAL ( S*.), ïillagc de France , dép. de la par BougainviiU , en 1767 , et par Cordob» , 
Lozère, arrond. et à 4 L J /4 N. O. de en 1789, et qui contenaient quelques détails 
Mende, cant. et à 3/3 de lieues O. N. O. de sur leurs voyages respectifs. 

S 1 . Amans. On y fabrique des serges très- GALANDA ou CALA N IJ A , montagne de 
estimées sous le nom de cadisseries. 180 ha- Suisse , dans les Alpes Rhéliques , sur la li- 
bitans. unie des cantons des Grisons el de -S 1 . Gall, 

GALA, rivière d'Écosse , qui prend sg à 3 1 . N. O. de Coire , et à 4 1 - S. de Sargaus. 
source dans la partie S. E. du comlé d'Édim- Elle a 1,375 toises au-dessus de la mer, est 

Dict. Géoca. 6. 9 
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coupée à pic vers le N., mais s'abaisse insen- 
siblement au S. , vers le Rhin. Cette monta- 
gne a «le bons pâturages et des plantes rares 
«les Alpes ; elle est «ficaire , et a «le la pierre 
d'aimant. On jouit d'une vue magnifique à 
son sommet. 

GALANTHA, bourg de Hongrie , comitat 
et à io l. 1/2 E. de Presbourg , marche de 
Szered. Il a 1 église catholique et 1 de grecs- 
unis. a, 3 oo hab. 

GALAPAGAR , bourg d'Espagne, prov. 
et à g 1 . 1/2 N. O. de Madri«l (Guadalaxara ). 
et à 2 1 . 1/2 S. E. de L’Escurial. On y fait 
commerce de charbon et «le bois avec la ca- 
pitale. C'est le iieu «le naissance de l'infor- 
tuné don Carlos . fils de Philippe 11. 4?4 hab. 
11 y a des mines d’or et d’argent. 

GALAPAGOS, bourg d'Espagne, prov. et 
à 4 L 3/4 N. O. de Guadalaxara , et à 6 l. 1/4 

N. d'Alcala-de-Henares. 307 hab. 

GALAPAGOS ( LOS ) , groupe d’ilots et de 
rochers «le l'archipel des Lucayes , dans le 
N. du petit banc de Bahama, par 27 0 i 5 'de 
lat. N. et 8o° 3 o' de long. O. Le Cayo Es- 
paftol, le Cayo Cangrejo , et Tortola-Vcrdc 
en sont les principaux ilôts. 

GALAPAGOS, groupe d'iles du Grand 
Océan équinoxial, à i 5 o I. de la côte occid. 
de l'Amérique mérid. , entre i° de lat. 
N. et i° 25 ' de lat. S. , et entre 90® 24' et 
94 ° 22' de long. O. Les Espagnols , qui les 
«lécouvrirent , les appelèrent ainsi à cause du 
grand nombre de tortues qu'on y trouve , et 
donnèrent à chacune d'elles «les noms espa- 
gnols. Le capitaine anglais Cowley, qui les 
visita ensuite, leur imposa les noms anglais 
qu'elles portent aujourd'hui. La plus considé- 
rable est Albemarlc, située sous l’équateur, 
et qui a 2 3 1. de longueur sur 16 I. de lar- 
geur; on remarque ensuite celles deChatham, 
de Norfolk, de Bindlœs , de Cowley, d’A- 
bingdon , de Caldwell , de Wenmans . de 
Culpepcrs , enfin .celle de Narborough , re- 
connue avec soin par Vancouver. Ces îles 
sont inhabitées , et la plupart d'entr'clles ne 
sont que des rochers stériles. En quelques 
endroits , la côte s’élève perpendiculaire- 
ment jusqu'à 200 pieds de hauteur ; dans 
d’autres , elle se déploie en bandes sablon- 
neuses renfermant quelques lacs d'eau salée. 
Quelques-unes offrent un peu de verdure, et 
les plus grandes produisent même des arbres 
et d'autres végétaux. Dans toutes on trouve 
de l’eau passable, qui se conserve dans les 
cavités des rochers. 11 n’y pleut point depuis 
mai jusqu'en août; mais les brises du' large 



y rafraîchissent l’air jour et nuit , et y ren- 
dent les chaleurs très-supportables. On y 
éprouve des orages et de violentes tempêtes 
depuis novembre jusqu'en juin. Ces Iles abon- 
dent en tortues de mer et de terre; mais cel- 
les-ci n'offrent qu'une nourriture nuisible à 
la santé , tandis que les autres y sont déli- 
cieuses ; elles pèsent quelquefois jusqu'à 3 oo 
livres. Les Galapagos sont souvent visitées 
par les navires qui vont à la pêche de la ba- 
leine. 

GALAPIAN , village de France , dép. de 
Lot-et-Garonne, arrond. et à 4 b N. O. d'A- 
gen, cant. et à 1 1 . 1/4 N. N. E. de Port-S 1 *. 
Marie. Il y est tombé pendant un orage, au 
mois d'août 1826, un aérolilhc considérable. 
Foires les 27 janvier, mars, mai, juillet, 
septembre et novembre , pour porcs , ânes et 
moutons. 700 hab. 

GALARGUES(GRAND), bourg de France. 
Foy. Gallabgues (Grand). 

GALAROZA , bourg d'Espagne , prov. et 
à 17 I. 1/4 N. E. de Huelva (Séville), et à 
16 1 . N. N. O. de Séville, sur la rive gauche 
de la Murtiga , près de montagnes calcaires 
très-élevées. On y fabrique de la mënuiserie 
en châtaignier, et on y prépare des viandes 
salées pour Séville et Cadix ; il y a des raou- 
liusà foulon. 1,619 hab. On trouve des mines 
d’or et d’argent sur son territoire. 

GALASH 1 ELS, bourg d'Écosse, comté, 
presbytère et à 1 1 . 1/2 N. de Selkirk , et à 
9 1 . 1/4 S. E. «l'Edimbourg , sur la Gala , près 
du confluent du Tweed. 11 est partie sur une 
hauteur et partie le long de la rivière. Ses fa- 
briques d'étoffes communes en laine sont re- 
nommées ; la filature de la laine et la bonne- 
terie de laine forment aussi des articles de 
son commerce. Il s’y tient 4 foires par an. 

La paroisse de Galashiels contient i ,545 
hab. ; une partie est enclavée dans le comté 
de Roxburgh. 

GALAT, Ile de l'archipel de la Sonde, à 
l’E. de File de Sumatra, au S. E. de la pé- 
ninsule de Malacca, au S. O. de l'ile de Bin- 
tang, et au S. E. de celle de Batang , dont 
elle n'est séparée que par un canal étroit. Elle 
est habitée , mais très-peu connue. 

G AL ATA , Cqalcis , ville de la Turquie 
d'Europe , dans la Livadic , sandjak et à 
5 I. O. de Lépante, et à 2 1 . 1/2 E. de Mis- 
solonghi , cant. de Vcnetico , sur la rive gau- 
che et près «le l’embouchure du Fidari (£W- 
nus ). . 

GALATA, ville de la Turquie d’Europe, 
en Romélie , située au N. E. et vis-à-vis de 
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Constantinople , dont elle est séparée par le 
port , et dont elle est considérée comme un 
faubourg. Péra la touche au N., et Cassim- 
pacha à l'O.j elle a i 1. i/3 de circuit. Ga- 
lata renferme plusieurs mosquées , et une 
fontaine richement ornée ; dans la partie in- 
férieure, à l'entrée du port, est le grand ar- 
senal de Top-hana, qui contient des maga- 
sins d'artillerie , des casernes de canonniers 
et une belle fonderie de canons. On y remar- 
que la tour du Christ , dont les T urcs se ser- 
vent pour avertir, en cas d'incendie , par le 
son d'un gros tambour. Cette ville est la rési- 
dence de beaucoup de marchands «le toutes 
les nations; les rues, qui en sont fort étroi- 
tes, sont, pour la plupart, formées de bou- 
tiques et de magasins. Les Génois obtinrent 
de l'empereur Michel Paléologue la permis- 
sion d'entourer Galata d'une forte muraille , 
qui fut achevée en i348 , et solidement répa- 
rée en 1 44 G ; à cette dernière époque, la 
tour, bâtie d’abord par Anastase , fut élevée 
au double de sa première hauteur, ce qui lui 
donne , indépendamment d'une toiture co- 
nique très-élevcc , plus de 1 4 ° pieds de hau- 
teur. 

GALATA-BOUROUN I , cap de la Tur- 
quie d'Europe, dans la Bulgarie , sandjak de 
Silistri , sur la mer Noire, à i 1. i/3 S. E. 
de Varna. Lat. N. 43° io' io". Long. E. 25° 
38' o". Il j a sur ce cap un village de même 
nom. 

•GALATONE, bourg du roy. de Naples, 
prov. de la Terre d’Otrante , distr. et à 3 1. 

N. E. de Gallipoli, et à 5 1. 3/4 S. S. O. de 
Lecce ; chef-lieu de canton. Il a un château 
et plusieurs couvens. 4,000 hab. 

GALÀTRO, bourg du roy. de Naples, 
prov. de la Calabre Ultérieure i r «, distr. 
et à 6 1. N. E. de Palmi , et à 5 1. 1/2 N. N. 

O. de Gerace; chef-lieu de canton. 1 , 1.19 
habitans. 

GALATZ , ville de la Turquie d’Europe , 
en Moldavie, chef-lieu de distr., à 4 L 1/2 
N. N. E. de Brahilow, et à i5 I. O. d’Ismail ; 
sur la rive gauche du Danube, un peu au- 
dessous du confluent du Sireth avec ce fleuve, 
et près de la rive mérid. du lac Bratitz. Lat. 
N. 43° 24 '. Long. E. 25° 42 '. Elle est géné- 
ralement mieux bâtie que les autres villes de 
la Moldavie , et renferme un grand nombre 
de maisons en pierre , plusieurs églises grec- 
ques , 1 couvent , 1 hôpital , 1 grand bazar 
constamment bien pourvu de marchandises , 
et quantité de magasins pour les grains et au- 
tres denrées. Galatz est l’entrepôt du com- 



merce que la Moldavie et la Valachie font 
avec Constantinople et rÂUemagne. Son port 
reçoit des navires de 3oo tonneaux. L’Alle- 
magne y importe des tissus de coton , de la 
faïence , de la porcelaine , de la verrerie , des 
pelleteries, etc.; les exportations consistent 
en productions de la Moldavie et de la Vala- 
chic. 11 se tient dans cette ville des marchés 
très-IVéqucntés . Pop. , suivant Wilkinson , 
7,000 hab. 

En 1789 , il se livra aux environs un com- 
bat sanglant entre les Turcs et les Russes, 
dans lequel les premiers furent défaits ; la 
ville fut prise et en partie brûlée. 

Le distr. de Galatz est uni, marécageux, 
et. fertile en blé et tabac ; on y élève beau- 
coup de bestiaux et d'abeilles. 

GALATZ, bourg de Ta Turquie d'Europe, 
en Romélie , sandjak et à 7 1. S. E. de Salo- 
nique, et à 5 I. 1/2 S. O. de Betchik , au 
pied du mont Cortiach. 

GALAURE, rivière de France, qui prend 
sa source dans le dép. de l'Isère, arrond. de 
S 1 . Marcellin, cant. et à il. S. S. E. de 
Roybon , entre bientôt <!ans le dép. de la 
Drôme, où elle parcourt le N. de l'arrond. 
de Valence , et se joint au Rhône par la rive 
gauche , à S 1 . Vallier, après un cours d’envi- 
ron 11 1. de l'E. à l'O. Elle est flottable à 
bûche perdue, à l'époque des hautes eaux, 
depuis Hauterive. Roy bon est le principal en- 
droit qu’elle baigne. 

GALAX1DI , bourg de la Turquie d’Eu- 
rope , dans la Livadic , sandjak de Négre- 
pont, sur le bord occid. du golfe de Salone, 
à 9 I. 1/2 E. de Lépante , et à x 3 1. O. S. O. 
de Livadic. On y remarque les restes d’une 
ancienne muraille qu'on présume être celle 
d'OEanthd, ville des Locriens Ozoles. 

GALBARROS, bourg d’Espagne , prov. et 
à 5 1. 3/4 N. E. de Burgos , et à il. O. de 
Briviesca, dans une vallée. 120 hab. 

GALBARRULI, bourg d'Espagne, prov. 
de Logrofto (Burgos), à 1 L 3/4 S. S. E. de 
Miranda-de-Ebro, et à 14 L 3/4 E. N. E. de 
Burgos, au pied des monts Obarencs. 226 
habitans. 

GALBIATE , village du roy. Lombard- 
Vénitien , prov. et à 5 I. E. de Côme , distr. 
et à 3/4 de 1. N. N. E. d’Oggiono. i,5a5 
habitans. 

GALDAR , bourg de la grande Canarie , 
sur la côte N. O. de l’ilc , et à 2 1. N. O. de 
Palmas , dans une belle plaine. On y voit les 
ruines du palais des anciens princes Guan- 
chcs , dont les murailles avaient 3 pieds d'é- 
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paisseur , et fuient construite! en pierre de 
taille sans chaux ni plût re On présume que 
ce bourg était une des capitales des Guan- 
ches ; on y voit différentes cavernes spacieu- 
ses. 3,33a hab. 

GALEAZZA , village des États de l'Église, 
légation et h 7 I. 1 /a N. de Bologne , et à 

I I. 3/4 N- de Ccnto. Marché le mardi. 

GÀLEGA , a Iles de l'océan Indien , au 

N. E. de Madagascar, et au S. S. E. des Sey- 
chelles , par 10® a6' de lat. S. et 54° 1 5' de 
long. E. Elles consistent eu a rochers réunis 
par un récif, sont basses et presqu’entière- 
ment boisées. On y trouve des cocotiers et 
des tortues. Elles sont habitées. 

GALÉJON , étang de France, dép. des 
Bouches-du-Rhône , dans les arrond. d’Aix 
et d'Arles , à a I. ifa S. O. d'Istres , et à 1 1. 
1/3 N. E. de la principale embouchure do 
Rhône . dans la partie mérid. de la plaine de 
la Cran. Il communique à la mer par un pas- 
sage étroit, et s'unit vers le N. O. avec l’étang 
de Landre. Sa longueur est d'environ 1 1. i/a, 
et sa largeur d'i/a 1. Le canal d'Arles le tra- 
verse , et on pense que c'est dans ce petit 
lac que débouchait un bras de la fameuse 
Fotsa Mariana , construite par Marius. Cet 
étang est Ircs-poissonneux ; les pécheurs de 
Martigues s'y rendent par de petits canaux , 
et y font des pèches abondantes. 

GALERA , rivière du Brésil , prov. de 
Mato-Grosso. Elle descend du versant S. O. 
de la serra Urucumanacu, coule d'abord au 
S. O. , puis à l'O. , en séparant le distr. de 
Mato-Grosso et celui de Juruena , et se joint 
au Guaporè par la rive droite, à 18 1. N. O. 
de Vilia-Beila, et après un cours d’environ 
4o 1. 

GALERA, bourg d'Espagne, prov. et à 
a5 1. E. N. E. de Grenade , et h 1 1. 1 4 S. 
de Baia , sur l’Orce. Il a 1 grenier public. 
Ou y a trouvé des inscriptions et autres an- 
tiquités romaines. 1.833 hab. II y a dans 
les environs du salpêtre et une source sulfu- 
reuse. 

GALERA, bourg d'Espagne, prov. et à 
ig I. S. O. de Tarragnnc (Catalogne), et à 
41. S. deTorlusc, dans une plaine. 924 lmb. 

II y a sur son territoire des eaux minérales. 

GALERA, pointe sur la côte sept, de lile 

de Mindanao, dans l'archipel des Philippi- 
nes, à l'O. de la baie Sindangan, par 8® 5' 
de lat. N. et 120“ 6’ de long. E. 

GALERA , ile du Grand Océan équinoxial, 
dans l'archipel Salomon , au N. E. de Gua- 
dalcanar, et an N. O. de Bueuarista. Lat. S. 



9° i5'. Long. E. i5g“ 10'. Elle a été décou- 
verte et nommée par Ortega. 

GALERA, port sur la côte O. de Plie de 
Sardaigne , div. du cap Sassari , prov. et à 
y l. S. O. de Sassari, et à a I. O. d’Algbero, 
près du cap du même nom. 

GALERA (LA) , pointe qui forme l’extré- 
mité N. E. de la Trinité, l'une des Petites 
Antilles , à 1 I. 1/4 N. E. deCumana. Lat. N. 
10® 5o'. Long. O. 63® 36'. 

GALERA-DE-ZAMBA , baie formée par la 
mer des Antilles sur la côte sept, de la Colom- 
bie, dép. de la Magdalena (Nouvelle-Grenade), 
au N. E. de Carthagènc , par 1 0“ 40' de lat. ît. 
et yy° 4 y' de long. O. Elle a environ 5 I. de 
longueur sur 3 I. dans sa moyenne largeur. 
Elle renferme l’Ile d'Arena , et au N . elle est 
fermée par plusieurs Iles basses et sablonneu- 
ses , dont la plus considérable est terminée à 
l'O. par la pointe de 1a Galera. Sur la côte 
orientale de cette baie s'élève une montagne 
volcanique qu'on appelle volcan de Ticrra- 
Firme. 

GALERI A ( PORTO DI ) , port de France . 
sur la côte occid. de la Corse, arrond. et à 
4 1. S. S. O. de Calvi , cant. de Monte- 
Grosso, k l'embouchure du Fango. 11 a 3/4 
de I. de large à son entrée. 

GALES-LAND, terre sur la côte orient, 
du Groenland, sous 68® 4°’ <1® Int. N. et 
24° 3o' de long. E. Suivant le capitaine Dun- 
can , qui en a fait la découverte en septem- 
bre i8a3 , elle a un aspect semblable à celui 
de la côte mérid. du détroit de Scoresby. 

GALESO, Galescs , rivière du roy. de 
Naples , prov. de la Terre dOtrante, distr. 
et cant. de Tarente. Elle prend sa source 
dans les montagnes de Martina , prés de 
S 1 *. Maria-di-Crispiani , arrose la fertile val- 
lée d'Auione , et se jette dans le golfe de 
Tarente, à 1 I. 3,4 N. O. de la ville de ce 
nom , après un cours de 3 1. i/a du N. N. E. an 
S. S, O. Celte petite rivière a été célébrée 
par Virgile et par Horace. 

GALETA, bourgade sur la côte orient, de 
la péninsule sept, de l'Ilc de Gilolo , une des 
Moluques , en face de l'ile Morty. 

GALETTAS (LAS), attérage sur la côte 
mérid. de l'ale de TénériSe , une de» Ca- 
naries , à 1 K. de la pointe Kasca. Lat. N. 
a8“ a 7 . Long. O. 19®. 

GALGOCZ , bourg de Hongrie. Koy. Faxr- 

STADTL. 

GALGON , village de France , dép. de la 
Gironde, arrond. et à a I. 1/4 N. N. O. de 
Liboume , cant. et à 1 1. 3/4 N. de Fronsae . 



oogle 



G A L I 

sur U ri?e droite de la Sa je. Foirei le i» lundi 
de chaque moi» pour bestiaux. 1,200 hab. 

GALHANO (SERRA) , chaîne de monta- 
gne» du Brésil , prov. de Mato-Grosso. Elle 
se rattache, vers le S., à la serra de S. Joie, 
près des sources de l'itu , et se termine vers 
le N. aux sources de la Sanguixuaga, affluent 
du Pardo et du Rio Verde, tributaire du 
Momlego. Sa longueur est d'environ 20 1 . 

GALIANO-ET-VALDES , groupe d'iles 
peu remarquable sur la côte occid. de la 
Nouvelle-Bretagne, dans le détroit de la Reine- 
Cbarlotte , entre l'ile de Quadra-et-Vancouver 
et le continent américain ; par 5 o° 54 ' de 
lat. N. et i 3 o° 5 ' de long. O. 

GAUATE , bourg des États Sardes. Voy. 
Giuun. 

GALIBIA , ville de Barbarie. V. Asatbix. 

G ALI BIS, indiens de l'Amérique mérid. , 
qui habitent dans la Guyane française , vers 
les cdtes. Ils étaient autrefois très-nombreux. 
Ils sont doux , humains et faciles à civiliser. 

GALIBOU , port de la Uaute-Égypte , sur 
le golfe Arabique , au N. de la baie de Cléar, 
par a 5 “ 18' de lat. N. et 3 a° 21' de long. E. 
Au S. E. de ce port s'avance une pointe de 
meme nom. 

GALICE , Galicia , prov. d'Espagne , qui 
a le titre de roy., située à l'angle N. O. de 
la péninsule, entre 4 >0 5 u' et 48 ° 5 o' de 
lat. N. et entre 9 0 12' et 1 1° 36 ' de long. O. 
Baignée au N. et à l'O. par l'Atlantique, et 
séparée en partie du Portugal vers le S. par 
le Minho; elle confine à l’E. aux prov. de 
Valladulid et de Léon, et à la principauté 
des Asturies. Sa Ggure est à peu près celle 
d'un quadrilatère , dont les cètés font face 
aux quatre points cardinaux. Sa longueur, 
du N. au S-, est de 49 1 .; sa plus grande lar- 
geur , de l’E. à l'O., est de 48 1 ., et sa su- 
perficie de 2,064 1. 

La Galicecst la partie del'Espagnedont les 
cèles sont le plus découpées ; chaque rivière 
un peu considérable forme, en se jetant dans 
la mer , un estuaire , qu'on désigne par le 
nom de ria : telles sont les lias de Vigo , de 
Pontevedra , d’Arosa , de Noya , de Betanzos, 
de La Corogne , du Ferrol , de S 1 ». Marlha 
et de Virera, où il sc trouve Autant de ports. 
Hy a, une infinité d'autres ports, dont plu- 
sieurs assez importaus , tels que Bayona , 
Corcubion, Muras, Camariùas, Ribadco, etc. 
On distingue trois caps , l’Estaca et l'Orte- 
gal, qui sont les points les plus septentrio- 
naux de l'Espagne, et le Finistcrre, qui en 
détermine l'extrémité occidentale. La chaîne 
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des Canlabres , qui se termine à ce cap, par- 
court, de l'E. à l'O., toute la province, où 
elle prend les noms de sierra Constantin» , 
mont Pico , sierra de Meyra , sierra de Trou- 
cedo ou de Mondoiiedo , sierra de Quadra- 
mon , sierra de Tecyra ; elle y envoie , vers 
le S. O., un rameau considérable qui va se 
terminer à l'embouchure du Minho, et qui 
comprend les monts Testeyro , Faro , Sant- 
iaguino et S. Antonio. C'est encore à une 
branche de cette grande chaîne qu'appartien- 
nent les sierras de Porto , Scgundera , Seca , 
de S. Mamed , de Penama, de Penagachc, 
qui s'élèvent dans la partie méridionale de la 
contrée; plusieurs de ces montagnes con- 
servent la neige une grande partie de l'an- 
née. Les Cantabre» et leurs ramifications ré- 
partissent les eaux de la Galice entre i 3 
bassins principaux , qui s’ouvrent sur l'Atlan- 
tique, savoir : au centre et au S., le bas- 
sin du Minho , qui comprend le Sil , le Bibey, 
le Cabe , l'Avia et la Tea , et celui de la 
Limia ; à l’O., les bassins du Caldela», du 
Lerezo-Vedra, de l'Umia , de l'Ulla , du 
Tambre , du Lezaro ; au N. , ceux du Mcro, 
du Mandco , de la Deume , du rio de Oro et 
de l'Eo. 

Ce pays , très-montagneux , offre peu de 
plaines, mais beaucoup de vallées profondes , 
et souvent d'un accès difficile ; le climat , 
très-varié, est, en général, tempéré sur les 
cèles, et froid dans l'intérieur; au S. O., 
l'air est chaud, sec et agréable; au N. E., 
il est humide et pluvieux : c'est la partie de 
l'Espagne où jl pleut le plus , cl où le ciel 
est le plus souvent nébuleux ; l'air y est 
néanmoius très-sain. Le sol , pierreux et 
maigre près des montagnes , est souvent cal- 
caire dans les vallées et le long des cours 
d'eau , et bien qu'à force de soins et de tra- 
vaux il ait été rendu fertile presque partout , 
les céréales qu'on y récolte ne suffisent pas 
à la consommation ; les principales produc- 
tions sont : un peu de blé , d'orge et d'a- 
voine , beaucoup de mais et de seigle, du riz 
dans quelques endroits, du millet, du lin , 
du chanvre , des pommes de terre en abon- 
dance , ainsi que toutes sortes de légumes , 
et beaucoup de fruits , tel.\ rpie pommes , 
dont on fait du cidre , noix , Tioiscttes , châ- 
taignes , etc. Les citrons et les oranges ne 
se recueillent que dans la partie N. O. , et 
encore en peütc quantité. C'est aussi dans 
cette partie que sc fait le meilleur vin; on 
en récolte dans presque toute la province. 
Les flancs des montagnes sont presque tous 
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couverts de forêts , où abondent les chênes , 
les hêtres, et autres bois de haute-futaie, 
ainsi que les noyers et les châtaigniers; les 
nombreux vallons offrent d'excellcns pâtura- 
ges , où l'on élève beaucoup de bestiaux , de 
chevaux , de mulets fort estimés , une belle 
race d'ânes , de grands troupeaux de mou- 
tons , de chèvres , et surtout de porcs , dont 
les jambons sont très-recherchés dans toute 
l'Espagne. La volaille y est abondante et 
bonne; les cours d'eau sont poissonneux, 
mais la pêche est plus productive sur les cô- 
tes ; on y prend surtout beaucoup de bezu- 
gos oo porcs marins , qu'on expédie dans la 
Castille et le royaume de Léon ; des sau- 
mons , des sardines , des aloses, des raies et 
des anguilles. L'éducation des abeilles est 
très-soignée. Les forêts et les gorges des mon- 
tagnes servent de retraite à des sangliers, des 
cerfs , des chevreuils , des daims , et à quantité 
de gibier ; des ours , des loups et des renards y 
existaient anciennement. On prétend , mais 
sans aucun fondement , que les montagnes 
renferment des mines d'or ; il n’y a que des 
mines d’argent , de cuivre , de fer , de plomb 
et d'étain fin , mais elles ne sont pas exploi- 
tées. On y trouve aussi du marbre blanc , du 
jaspe , de la marcassitc , du vitriol , du sou- 
fre , etc. Il y a un grand nombre de sources 
d'eaux minérales thermales et froides ; plu- 
sieurs sont renommées , et ont des établisse- 
mcos de bains : les principales sont celles de 
Caldas de Rcyes et d’Orense. Les manufac- 
tures de cette province sont peu importantes 
et peu actives ; on y fabrique de la bonne- 
terie en laine et de gros draps , des toiles à 
voiles et des cordages , beaucoup de toile de 
ménage , du linge de table assez beau , du 
papier, des chapeaux, des indiennes, etc. 
La pêche sur les côtes est très-lucrative. De- 
puis là séparation des colonies de l'Améri- 
que , presque tout le commerce se fait avec 
l'intérieur de l'Espagne; il consiste en une 
petite quantité de productions territoriales , 
en toiles, linge de table et autres objets des 
manufactures, ainsi qu'en poissons et bes- 
tiaux. Cette province exporte à l'étranger des 
salaisons , des bestiaux , de la laine , des 
cuirs et du v^ , principalement par Vigo et 
La Corogne : ce dernier port faisait un com- 
merce considérable avec l’Amérique méridio- 
nale. La Galice est la plus peuplée de toutes 
les provinces espagnoles : sclon.M. Delabordc, 
le nombre de ses habitans s’élevait, en 1807, 
à i, 345 , 8 io ; Miûano l'évalue, en 1826, à 
>>? 9 5 « i 99 - 



Les Galiciens sont grands , robustes et 
bien faits ; ils sont recommandables par leur 
courage , leur honnêteté , leur sobriété et 
leur industrieuse activité. Les femmes sont 
belles et bien faites. Hommes, femmes et en- 
fans , tous ont l'habitude d'aller pieds et 
jambes nus. Comme les terres appartiennent 
en grande partie aux seigneurs du pays et au 
clergé , un grand nombre des habitans vont 
chercher au loin , et surtout dans les grandes 
villes de l'Espagne et du Portugal , des 
moyens d'existence, en servant de portefaix, 
de commissionnaires, île porteurs d’eau ou 
de moissonneurs, et reviennent le plus sou- 
vent dans leur pays jouir des fruits de leurs 
économies. 

Ce pays a tiré son nom des Callaici , an- 
cien peuple qui l'habitait , et qui opposa une 
vigoureuse résistance aux Romains. En 714 * 
les Maures trouvèrent aussi dans les monta- 
gnes de la Galice de fortes barrières contre 
leur invasion. Cette province fut érigée en 
royaume en 1060 par Ferdinand dit le 
Grand , roi de Léon et de Castille ; mais les 
habitans , renfermés dans leurs montagnes , 
reconnaissaient peu l'autorité royale , et les 
seigneurs étaient les vrais souverains dans 
leurs territoires respectifs. Ce ne fut que 
sous le règne de Ferdinand v, en x 4 y 4 » 4 ue 
ce pays fut policé , et qu’il devint une pro- 
vince de l’Espagne , en conservant toujours 
le titre de royaume. 

La Galice a pour chef-lieu Santiago , et se 
divise en 7 petites provinces: Detanzos , La 
Corogne , Lugo , Mondoûedo , Orcuse , Sant- 
iago , et Tuy. Il a 1 archevêché, celui «le 
Santiago, et 4 évêchés, qui sont ceux de 
Lugo, Mondoftedo, Orense, et Tuy ; 5 cha- 
pitres de cathédrale et 5 de collégiale, plu- 
sieurs abbayes , et 98 maisons religieuses. 
En 1822, les cortès le divisèrent en 5 pro- 
vinces : La Corogne , Lugo, Orense, Vigo, 
et Villafranca. 

GALICE ( NOUVELLE), Nutva Galicia, 
anc. div. du Mexique , avec le titre de 
royaume. Elle a formé l'intendance de Gua- 
dalaxara, et «juelques parties de celles de 
Zacatccas et de S. Luis-Potosi. 

GALIC 1 E , un des états de l’empire d'Au- 
triche. Vojr . Gallicib. 

GALI-GANGA , rivière de THimloustan. 
r or . Kaly-Gakga. 

GALIGNANO, village des États de l’É- 
glise, délégation et à 2 1 . 1/2 S. O. d’An- 
cône. Il s’y tient une foire le 26 août. 

GALILÉE , prov. de l’anc. Judée , com- 
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, prise aujourd'hui dans la Turquie d’Asie , en 
Syrie , pach. d'Acre. Les Orientaux l’appel- 
lent Beled-cl-Bouchra (pays de l'Évangile). 

GALINA, pointe sur la côte sept, de la 
Jamaïque, comté de Surrey , paroisse de 
S 1 . Mary, par 18 0 3o' de lut. N. et 79 0 i5' 
de long. O. 

GALINARA, Gallinaria, petite lie du 
golfe de Gènes , sur la côte des États Sardes, 
div. et à 1 5 1. S. O. de Gênes, prov. et à 
a/3 de 1. S. d'Albenga. 11 y a un fort. 

GAL1NAS , nation de la Guinée supé- 
rieure , sur la côte de Sierra- Leone, au S. du 
pays de Cherbro. Naguère encore elle fai- 
sait le commerce d’esclaves , mais les An- 
glais ont pris des mesures pour y mettre Gn. 

GALINDO (CAYO), petite île de l'archi- 
pel des Antilles, près de la côte sept, de 
Cuba, au N. du canal de Pargo, et à ren- 
trée occid. du vieux canal de Bahama. Lat. 
N. a3° i5'. Long. O. 83° io'. Près et à l'O. 
de cette ile se trouve le Cayo Galindito. 

GALION ( CUL-DE-SAC DU ), baie sur 
la côte orient, de la Martinique, formée à 
l’embouchure de la rivière du Galion , eutro 
la péninsule qui s'avance à l'E. de la Tri- 
nité et celle qui ferme au N. le Cul-de-sac 
Robert. Elle a a 1. «la us sa plus grande lar- 
geur, et autant de profondeur; l’entrée en 
est embarrassée par quelques bancs de sable 
et par l’îlot du Loup-Garou ; cependant les 
grands navires y trouvent deux passages 
surs. 

GALION ( RIVIÈRE DU ) , rivière de la 
Martinique. Elle a sa source au pied de la 
montagne du Gros-Morne , coule de l’O. à 
l’E., et se jette dans la mer, après un cours 
de a 1. i/a, par le cul-de-sac du Galion, qui 
forme un port spacieux et commode. 

GALIOUNKA , bourg de Russie, en Eu- 
rope, gouv. et à 3a 1. 1/4 E. S. E. de Tcher- 
nigov, distr. et à 6 1. 1/2 S. S. O. de Kono- 
top , près de la rive droite du Romeu. 

GALISPA, bourgade sur la côte orient, de 
la péninsule sept, de l’ilc de Gilolo , dans 
l'archipel des Moloques , au N. de Galeta. 

GALISSONNIÈRE ( LA ) , presqu'île qui 
forme la partie orient, de l’ile des Kanga- 
rous , près de la côte rnérid. de la Nouvelle- 
Hollande, par 33° 4 8* de lat. S. et i35° Sa' 
de long. E. Elle renferme la petite anse des 
Sources , où l’on ne trouve que de l'eau douce, 
et la baie Duguay-Trouin. Elle a été nom- 
mée par l'expédition de Baudin. 

GALISTEO, bourg d'Espagne, prov. de 
Caceres ( Estramadure ) , à 3 I. 3/4 S. O. de 



12 7 

Plasencia , et à 6 l. E. N. E. de Coria; dans 
une position très-élevée , à peu de distance 
de laGertes. Il y a 1 grenier public. On y re- 
marque le palais du duc d’Arcos , dont l’ar- 
chitecture, qui parait cire du xvi* siècle, est 
d'un très-bon goût. 985 hab. 

GALITA , Cai.athe , petite ile de la Mé- 
diterranée, au S. de la Sardaigne , à 9 1. N. 
N. O. du cap Serrai, sur la côte du roy. de 
Tunis, en Barbarie. Le milieu est par 3^° 
3a' 55" de. lat. N. et 6° 33' o" de long. E. 

GALITCH, ville de Gallicie. Voy 11a- 

LICZ. 

GALITCH, ville de Russie , en Europe, 
gouv. et à a3 1. N. E. de Kostroina, et à 10 L 
S. de Tchoiikhloma j chef-lieu de distr., 
dans une plaine marécageuse, sur le bord 
S. E. du lac de son nom , dont la longueur 
est de 4 L et la largeur d’i I. 3/4- Elle est 
défendue par a vieux forts , et renferme 
i3 églises, 1 couvent de religieuses , et des 
fabriques de toiles. 11 s’y tient plusieurs 
grands marchés tous les nus. Environ 6,000 
habitans. 

■Cette ville fut 'fondée, en 11 5a, par le 
grand-duc Georges, surnommé Dolgorouki. 
E11 ia38, les Tartares qui firent une inva- 
sion en Russie ne purent la prendre j elle 
fut brûlée quelque temps après. Elle a eu 
long-temps ses propres princes ; elle donne 
son nom à la famille Galitzin. 

Le distr. dcGalitcli, situé dans la partie 
occid. du gouv. de Kostroma , est bas et 
marécageux ; il a des terres propres au la- 
bour, de bons pâturages, et des forêts con- 
sidérables. 

GAL1ZANO , village d’Espagne, prov. et 
à a/3 de 1. S. E. de Sanlandcr, près de la 
rive droite et vers l’embouchure de la Miera. 
11 possède sur lé golfe de Gascogne un petit 
port défendu par un fort. On y fabrique de 
la faïence. La pêche est abondaulc sur la 
côte. 45o hab. 

GALIZIEN, un de* états de l’empire 
d’Autriche. Voy. GallicIe. 

GALKOT , ville de l’Ilindoustan , dans 
le Neypâl , terril, des a4 Radjahs , sur une 
hauteur, à a^ 1. O. N. O. de Gorkha , et à 
38 l. N. de Gorekpour. Elle est défendue 
par un château-fort, et contient 5oo mai- 
sons. 

GALL (SL) , St Galien, canton de la par- 
tie orient, de la Suisse , entre 46° 5a' et 47° 
3o' de lat. N. , et entre 6° a6' et 7 0 18' de 
long. E.; borné, au N., par le lac de Con- 
stance et le cant. de Thurgovie ; à l’O., par 
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ce même canton et celui de Zurich , au S. 
O. par ceux de Schwitz et de Glaris, aux- 
quels il touche par la Liutli et le lac de 
Wallenstadt j au S., sa limite arec le cant. 
des Grisons est indiquée par le contre-fort 
neigeux qui unit la Galanda à la Scheibe; 
enfin le Rhin le sépare , à l*E. , du cant. 
des Grisons et du Tyrol. Ce canton, l’un des 
plus grands de la confédération , enveloppe 
entièrement celui d’Appenzell ; sa longueur, 
du N. au 8. , est de i 5 1. , sa plus grande 
largeur de 1a 1 ., et sa superficie d’environ 
100 1 . 

Ce pays est couvert de montagnes , et di- 
visé en deux versans généraux par la bran- 
che qui se détache des Alpes Lépontiennes , 
au S*. Gothard , et accompagne le Rhin 
jusqu'au lac de Constance , en se tenant gé- 
néralement à a L de ce fleuve. Cette bran- 
che y projette , outre le Scheibe , la Graue- 
liorn et le Churfursten , dans la partie mé- 
ridionale ; l’Altmann, le Hoch- Sentis, le 
Kauior et le Gabris , sur la limite de l’Ap- 
pcnzell ; sommités qui, pour la plupart, con- 
servent la neige toute l'année. Toutes les 
eaux de ce canton se rendent dans le Rhin ; 
cependant ce fleuve en reçoit très-peu avant 
de traverser le lac de Constance. Les cours 
d’eau les plus marquaus se trouvent tous 
sur le versant occidental : ce sont le Gol- 
dach , affluent du lac de Constance , la Tbur 
grossie du Neker, et la Sillcr, qui vont sc 
réunir dans le canton de Thurgoviej le Seez, 
qui se perd dans le lac de Wallenstadt , et 
la Linlh , dont le cours canalisé porte les 
eaux de ce lac dans celui de Zurich. La moi- 
tié S. O. du canton est la moins fertile : scs 
hautes montagnes servent de retraite à des 
ours , des lynx , des chamois et des mar- 
mottes ; dans la partie N. E. , les monta- 
gnes, moins élevées, sont tapissées de vi- 
gnes. Le sol est fertile dans les plaines et 
dans les vallées , et produit du blé , des 
fruits, du vin, du lin, du chanvre et du 
mais; il renferme de U tourbe, des pierres 
meulières et de taille , du fer , et des eaux 
minérales, cnlr autres celles de Pfeffbrs. On 
remarque surtout parmi les vallées celle du 
Rhin ou Rhinthal , couverte de vignes et de 
.vergers. L’éducation des bestiaux, qui sont 
très-estimés , forme la principale occupa- 
tion des habitnns; cependant ce canton pos- 
sède des fabriques considérables de toile, 
de très-belles mousselines , et d'étoffes de 
lin et de coton qui font la prospérité de 
S 1 . Gall, Allstcttcn et Rhineck. Les lacs y 



sont navigables. Les rivières sont pour la 
plupart très-poissonneuses ; néanmoins la pê- 
che y est peu suivie. 140,000 hab. , dont 
environ les 5/8 catholiques et le reste pro- 
testant ; ils sont actifs et fort industrieux , 
surtout dans le Rhintbal, le Tockcnbourg et 
les environs de S 1 . Gall où les réformés sont 
en plus grand nombre. L’ignorance et les 
préjugés sont extrêmes dans les campagnes ; 
mais depuis une vingtaiue d’années on donne 
beaucoup de soins à 1 éducation. Les catho- 
liques et les réformés gèrent séparément 
leurs biens. Le clergé réformé forme un sy- 
node qui se réunit une fois par an à S*. Gall, 
assisté de deux membres du gouvernement. 
Le canton compte 1 5 couvens, dont 4 d'hom- 
mes. 

Le canton de S*. Gall , dont le chef-lieu 
porte le même nom , a été admis en i 8 o 3 
dans la confédération, où il tient le 1 4 e rang ; 
il a clé formé de plusieurs pays , autrefois 
sujets des Suisses , et surtout de la ville et 
de l’ancienne principauté de son nom. il se 
divise en 8 districts : S*. Gall, Gossau, Rhin- 
thal, Rorschach , Sargans, Haut - Tockcn- 
bourg, Bas-Tockenbourg et Utznach , qui se 
subdivisent en a 4 cercles. 11 fournit à la con- 
fédération un contingent de a, 63 o hommes, 
et une contribution de 59,176 francs. 

La puissance souveraine réside dans un 
grand conseil, composé de i 5 o membres, 
qni s'assemble deux fois par an , accepte ou 
rejette les projets de loi du petit conseil, se 
fait rendre compte de l’exécution des lois 
et des décrets , reçoit et arrête les comptes 
de l'état , fixe les salaires et le nombre des 
fonctionnaires publics , autorise la percep- 
tion des impôts , nomme les députés à la 
diète, exerce le droit de grâce, et nomme 
tous les a ans , a chefs de l’état pris dans le 
petit conseil et appartenant aux deux con- 
fessions. Ces chefs portent le titre de lan- 
damrnans ; chacun d’eux préside pendant 
une ^nnée le grand et le petit conseil : ce der- 
nier, composé de i 3 membres, tirés du grand 
conseil , est chargé du pouvoir executif et 
administratif. La justice est confiée à des tri- 
bunaux de i r * instance et de district j un 
tribunal d'appel de 9 membres , clus aussi 
par le grand conseil , juge en dernier ressort 
toutes les causes. Le droit de cité cantonnai 
est accordé par un décret du grand conseil; 
pour exercer les droits politiques dans les as- 
semblées électorales de cercle el de com- 
mune , il faut être citoyen du canton , avoir 
21 ans accomplis, n'étre ni failli , ni assisté, 
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ni flétri par un jugement , ni sous tutelle, et 
payer un impôt foncier d'au moins 3 oo fr. 
Pour être éligible au conseil communal ou à 
une administration municipale , il faut avoir 
aâ ans au moins , et payer 7 5 fr. de contri- 
bution foncière. Pour entrer au tribunal de 
cercle , il faut aroir 3 o ans et payer un im- 
pôt de i.aou fr. 84 places du grand conseil 
appartiennent aux catholiques et les 66 au- 
tres aux réformés; les membres de ce con- 
seil doivent avoir au moins 3 o ans ; ils ne 
sont élus que pour 3 ans, mais ils sont réé- 
ligibles. Pour être élu au petit conseil, il 
faut payer 900 fr. de contribution foncière ; 
les mêmes règles s'appliquent au tril unal 
d'appel. Les membres des tribunaux de dis- 
trict sont nommés par le petit conseil pour 
9 ans ; ils doivent payer un impôt d'au 
moins 3 , 000 fr. , et sont rééligibles. Chaque 
commune nomme un conseil commuual dont 
les membres restent 6 ans en place, sont re- 
nouvelés par tiers tous les 2 ans , et peuvent 
être réélus. 

GALL (S'.), S 1 . Galien, ville de Suisse, 
chef-lieu de canton et de distr., k 14 I. E. de 
Zurich, et à 34 1 . E. N. E. de Berne, sur la 
rive gauche de la Steinach, petit alllucnt de 
la Sitter, entre a montagnes, à environ 347 
toises au-dessus de la mer , et k 1 40 toises 
au-dessus du lac de Constance. Lat. N. 47 ° 
ai' 5 o". Long. E. 6° 67' 3 o". Elle a 3 fau- 
bourgs , et est entourée de murs et de fossés. 
Les rues en sont assez larges , et elle a plu- 
sieurs fontaines; les maisons , bâties en briques 
et presqu’uniformément , ont un air d'aisance 
et de propreté. Les principaux édifices sont : 
l'ancienne abbaye de S 1 . Gall , dont la par- 
tie nommée le PJalz sert de résidence au 
gouvernement, et renferme la bibliothèque 
du canton avec de précieux manuscrits; 1 ca- 
thédrale, 5 églises, 1 hôtel -de-ville, et 1 ar- 
senal. Cette ville possède l'école du canton 
pour les catholiques , 1 gymnase réformé, 
avec 1 belle bibliothèque, plusieurs écoles 
secondaires pour les deux sexes , 1 cabinet 
d'histoire naturelle et de médailles, 1 société 
littéraire , 1 de la Bible , 1 maison d'orphe- 
lins, et 1 hôpital. S 1 . Gall est très-commer- 
çant et sert d'entrepôt aux cantons voisins 
d'Appenzeli cl de Tburgovic. Il y a des fa- 
briques de toile de lin et de coton , de fla- 
nelle, d'étoffes de soie et de laine, de belles 
mousselines, de batiste, et de mouchoirs im- 
primés . des filatures de coton , des blanchis- 
««ries de toile, et des tanneries, il s'y tient 
1 marché par semaine et a foires de 8 jours. 
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9,000 lub., qui, il l'exception de quelques 
familles catholiques, professent le culte ré- 
formé. U y a de belles promenades et une 
source d'eau minérale dans les environs. 

S 1 . Gall se forma successivement des ha- 
bitations isolées qu'on avait établies autour 
de l'abbaye , qui fut fondée vers 700, sous 
l'invocation de saint Gall , mort dans ce pays. 
Dès l'an 910 l'abbé Anno environna d'un mur 
les maisons voisines du couvent, sans doute 
pour les préserver des dévastations des Huns, 
qui ravageaient alors tous les pays de l'Eu- 
ropo. Au x* siècle, la bourgeoisie de S*. Gall 
fut répartie en tribus ou corporations. Les 
habitans sc rachetèrent de la servitude des 
moines , et obtinrent diverses franchises des 
empereurs d'Allemagne : dès-lors ils luttè- 
rent sans cesse contre les abbés, pour ou 
contre lesquels ils prenaient parti dans leurs 
diverses guerres. Ils se rachetèrent aussi des 
redevances dues à l'empire, cherchant de 
plus en plus à se rendre entièrement indé- 
pendans. C'est ainsi que cette ville ne cessa 
d'étre en dissension avec les abbés , et quoi- 
que, dès l’an 1567, une haute muraille la 
séparât de l'abbaye, ce ne fut qu'a la fin du 
xvii" siècle qu'un nouveau traité assura entiè- 
rement son indépendance civile et politique. 
L'obstination de Pancrace Forster, dernier 
abbé, fut cause de la sécularisation de son 
couvent. En s 4^4 -> S 1 . Gall s'allia avec 6can- 
tons, et fut reçu en qualité d'état confédéré 
dans l'association des Suisses , avec le privi- 
lège d’envoyer un député à leurs diètes ordi- 
naires. Depuis la révolution de 1 798, S*. Gall 
est chef-lieu d'un canton. 

GALLA , peuple d’Afrique, l'oy . Gall sa. 

GALLADZET , chaîne de montagnes de 
l'empire Birman. Elle commence dans le S. 
du territoire de Mranma,* près et « l'E. de 
Prome, par 18° 5 o' de lat. N. , se dirige d’a- 
bord au S. E., entre dans le pays deTalain, 
où elle court à l’E. , et se termiue près de la 
rive droite du Pâlin, par 18° 10' de lat. N. 
Elle est coupée, vers g 3 “ 38' de long. E. , 
par le Saraouaddy, bras de l'Iraouaddy. 

GALLAIX, village des Pays-Bas. prpv. de 
Hainaut, à 7 1 . 1/4 de Mons, arrond. et à 
a 1 . 3/4 de Tournai, cant. et à 1 1 . de Leuze. 
333 hab. 

GALL AM, ville de Sénégambie. l'ojr. 
Gtux. 

GAULANT, baie et cap de la Patagonie. 
Voy . G*ns. 

GALLAPAGOS, iledu Grand Océan, é'oy. 
Giurtsos. 



Digitized by Google 




i3o 



G A L L 



G A L L 



GALLARATE, ville du ro y. Lombard- 
Vénitien, prov. et à 8 1 . N. O. de Milan, et 
à 4 1 - S. de Varese; chef-lieu de district. Elle 
est entourée d’un fossé rempli des eaux de 
l’Amo et du Surgino, a des rues propres et 
droites et des maisons assez bien bâties. Il y 
a a casernes et des fabriques de toile de co- 
ton. Il s’y fait un commerce assez important. 
3,73o hab. Les environs n'ont été fertilisés 
qu’à force de soins et d'engrais. 

Quelques auteurs attribuent l'origine de 
cette ville aux Gaulois, d'autres à la légion 
romaine appelée Gallerita ; quoi qu'il en 
soit, Gallarate florissait dans le x* siècle ; 
elle était fortifiée. Elle a été le théâtre de 
plusieurs scènes sanglantes entre les partis 
qui déchirèrent le Milanais; en ia6a, des 
soldats milanais vinrent en détruire les forti- 
fications. 

G ALL ARDON, ville de France, dép . d’Eure- 
et-Loir, arrond. et à 4 I. E. N. E. de Char- 
tres, cant. et à a 1 . i /3 S. E. de Maintenon, 
près de la Voise et d’un fertile vallon. Elle 
est très-ancienne, et a 1 belle église dont on 
admire le chœur. Foire le 27 septembre pour 
bestiaux et mercerie. 1,398 hab. 

GALLARGUES (GRAND), bourg de 
France , dép. du Gard , arrond. et à 4 L 1 /a 
S. O. de Nîmes, cant. et à a 1 . N. O. de 
Vauvert, près de la Cubélle, sur un monti- 
cule. Les habitons savent bien employer pour 
la teinture le tournesol, dont ils font un 
grand commerce. 1,963 hab. 

GALLAS , peuple d’Afrique , répandu dans 
l’Abyssinie et dans les contrées peu connues 
qui s'étendent au S. de ce pays. Il est divisé 
en différentes tribus , gouvernées chacune par 
un chef particulier. Uije des plus remarqua- 
bles est celle de Boren , qui a conquis les 
provinces abyssiniennes de Godjam, Damote 
et Dembea , y compris Gondar, capitale de 
l'Abyssinie; celle des Edjous ou Edjos s’est 
emparée des provinces d’Amhara , Begemder , 
et de quelques autres. Les individus de ces 
tribus ont atteint un certain degré de civili- 
sation , mais tous les autres Gallas sont encore 
sauvages, il y en a qui habitent, sur le ter- 
ritoire abyssin, les pays d’Angot, de Bali, 
de Gaffa, de Cambat, de Narea , de Fatgar, 
de Gouderou, de Guraghé, etc.; ils ont 
formé, dans les contrées de l’intérieur de l’A- 
frique, le roy. de Gingiro. 

11 est impossible de déterminer l’origine des 
Gallas, que les Abyssins considèrent comme 
aborigènes de la côte orientale d’Afrique, 
mais qui semblent appartenir plus vraisem- 



blablement aux tribus nomades de l’Afrique 
centrale méridionale. Il parait qu’attirés par 
la fertilité des pays qu’ils trouvaient dans la 
direction du N., ils se sont avancés peu à peu 
vers l’Abyssinie; ils ont été arrêtés dans les 
environs de Mélinde par Soko, il y a envi- 
ron deux siècles. Les Gallas sont nomades, 
pasteurs et guerriers; leur férocité et leur 
malpropreté sont poussées au plus haut de- 
gré ; ils se distinguent des Nègres par une 
teinte noire moins foncée et par leurs che- 
veux longs; ils sont, en général, de taille 
petite , ne se couvrent que d’une peau de chè- 
vre qu’ils portent sur les épaules , se frottent 
la tête et le corps de graisse , spspendent au- 
tour de leur cou une partie des intestins des 
animaux qui leur servent de nourriture , ou 
les tressent avec leur chevelure : aussi leur 
aspect est-il horrible. Ces peuples montrent 
beaucoup de courage à la guerre : autrefois 
ils 11e combattaient qu’à pied ; depuis qu’ils 
font la guerre dans les plaines, ils sont, au 
contraire, presque toujours à cheval. Leurs 
incursions sont subites et désastreuses; ils 
font souvent des marches rapides d’une lon- 
gueur incroyable, mais ils sont incapables de 
résister à un combat soutenu. Leur arme 
principale est une lance dépourvue de fer, 
dont la pointe a été faite au feu; il parait ce- 
pendant que depuis quelque temps ils ont 
emprunté beaucoup des usages des Abyssins, 
avec lesquels ils ont continuellement des re- 
lations. Les Gallas se nourrissent principale- 
ment de la viande crue de leurs bestiaux, 
dont une partie a des cornes d'une longueur 
extraordinaire, qui va jusqu'à 4 pieds, et 
dont la circonférence à la base est de ai pou- 
ces. La polygamie est en usage chez les Gal- 
las , mais peu pratiquée. On a prétendu que 
ces peuples n'avaient aucune religion; mais 
Bruce a observé qu'ils adoraient la lune , 
quelques astres et des arbres : ils croient aussi 
à une vie future; Sait dit que les plus civili- 
sés ont embrassé le mahométisme. 

GALLAT 1 N, comté des États-Unis, dans 
la partie S. E. de l'état d'Illinois. L’Ohio le 
borde au S. E. , et la Saline le parcourt; il y 
a sur les bords de cette dernière des mines 
de sel qui appartiennent à l'Union. 3 ,i 55 
hab. Shawnce-town en est le chef-lieu. 

GALLAT 1 N , comté des États-Unis, dans 
la partie sept, de l'état de Kentucky , limité 
au N. par l'Ohio, et traversé par le Ken- 
tucky. 7,075 hab., dont 1,242 esclaves et 
16 hommes de couleur libres. Port-William 
en est le chef-lieu. 
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GALLATIN , rivière des États-Unis , territ. 
de Missouri. Elle descend du versant orient, 
des monts Rocheux, coule au N. N. E. , puis 
à FO. , et, par 45° 12 ' de lat. N. et 1 1 1 ° 55' 
de long. O., môle ses eaux à celles du Jeffer- 
son et du Madison . déjà réunies, et forme le 
Missouri. Le Gallalin a environ 5o 1. de lon-£ 
gueur, et , quoique très-rapide , il est naviga- 
ble dans une très-grande étendue ; ses eaux 
sont claires , et roulent sur un lit de gravier. 

U a été nommé par les capitaines Lewis et 
Clarke , qui , en 1806 , firent des recherches 
dans cette contrée. 

GALLATIN , village des États - Unis , état 
de Tennessee , chef-lieu du comté de Sumner, 
à 9 1. N. E. de Nashville, et à i4 1- N. de 
Murfreesborough. 

GALLEGA ( LA) , bourg d’Espagne , prov. 
et à 1 1 1. 3/4 S. S. E. de Burgos , et à 9 1. 
1/2 N. E. d'Aranda de-Duero, dans une plaine, 
près du Rejas. 46° hab. 

GALLEGO , rivière d’Espagne, qui prend 
sa source dans la prov. de Huesca (Aragon), 
sur le versant mérid. des Pyrénées, traverse 
tonte la partie occid. de cette prov. , entre 
ensuite dans celle de Saragosse , et va se jeter 
dans l'Èbre , à Saragosse, après un cours d'en- 
viron 3o 1. du N. au S. Ses afiluens les plus 
considérables sont, à gauche, la Bassa, la 
Guarga et le Seton, et, à droite, le Subien et 
PAsabon. 

GALLEGO, rivière de Pile de Guadalcanar, 
une des îles Salomon . dans le Grand Océan 
équinoxial. En 1567 , Ortega , compagnon de 
voyage de Mandana , y obtint de l’or par le 
lavage des sables . 

GALLEGOS, rivière de la partie mérid. 
de la Patagonie, qui prend sa source dans une 
contrée encore très peu connue , coule vers 
PE. S. E., et sc jette dans l'Océan Atlantique 
mérid., au N. O. du cap Gracias à Dios , par 
5i° 37 ' de lat. S. et 7 1 ° 4o' de long. O. Son 
cours ne parait pas être de plus de 35 I. 

GALLEGOS DE SO EL M1RON , bourg 
d'Espagne , prov. et à 1 1 1. S. S. E. de Sala- 
manque , cl à i3 1. O. d'Avila. On y fabrique 
de la toile. 85o liai». 

GALLEGU1LLOS , bourg d’Espagne, prov. 
et à 10 1. S. E. de Léon , et à 2 I. i/3 N. E. 
de Mayorga , sur la rive gauche de la Cea. H 
y a 1 grenier public, a 16 hab. 

GALLEMBOULOU , baie sur la côte orient, 
de Madagascar, par 17 0 3o'de lat. S., dans le 
pays des Bestimessaras. Foulpoint est situé 
sur ses bords. 

GALLEN, baronnie d’Irlande, prov. de Con- 
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nauglit , dans la partie orient, du comté de 
Mayo , sur le Moy. Foxford en est le lieu prin- 
cipal. 

GALLEN, bourg du duché de Styrie, cer- 
cle et à 1 3 1. 1/2 O. N. O. de Bruck, et à 
12 1. 1/4 N. de Judenburg, sur la rive gau- 
che de t'Ens , dans une vallée riche en fer et 
en tourbe. 11 y a un grand nombre de forges 
avec des martinets , et on y fabrique le meil- 
leur acier de tout l’empire d’Autriche. 34o 
habitans. 

GALLEN (S 1 .), cant. et ville de Suisse. Voy. 
Gall (S 1 ). 

GALLES, peuple d’Afrique. Voy. Gallas. 

GALLES , fVales , Britahkia secunda , puis 
Cambria, principauté dans la partie occid. de 
la Grande-Bretagne, située entre 5i° 20 ' et 
53° 25' de lat. N., et entre 5° 2 ' et 7 0 5o' de 
long. O. Elle est comprise dans le royaume 
d’Angleterre , et a pour limites : au N. la mer 
d’Irlande , à 1*0. le canal S 1 . George , au S. 
le canal de Bristol, et à l’E. les comtés de 
Monmouth , de Hereford , de Salop , et de 
Chester, faisant partie de l’Angleterre pro- 
prement dite j la limite de ce côté est en grande 
partie déterminée par JaRomney, laWye, la 
Terne , le Virnwy, le Tanad , et la Dee. On 
pourrait dire que la principauté de Galles a 
la forme d’un quadrilatère , si elle n’était pro- 
fondément échancréq à l’O. par la baie de 
Cardigan , que déterminent les presqu’îles re- 
marquables de Caernarvon et de Pcmbroke , 
et si l’on considérait Pile d’Anglesey, située à 
l’extrémité N. O., comme faisant partie delà 
masse du pays , dont elle n’est séparée que 
par l’étroit canal de Menai : les sommets des 
angles de ces quadrilatères sc trouveraient à 
l’embouchure de la Dee , au N. E. ; à l’extré- 
mité N. O. d’Anglesey, vers le N. O.; au cap 
S 1 *. Anne, au S. O.; et à l’embouchure de la 
Roraney, au S. E. La partie la plus étroite 
de la principauté a 14 L, entre le fond de la 
baie de Cardigan et le comté de Salop; la plus 
grande largeur est de 34 1-, entre le S*. Da- 
vid’s-head , extrémité occidentale de la pres- 
qu’île de Pembrokc, et l’endroit où l’Usk sort 
du territoire gallois ; la longueur est de 5o I. 
du N. au S., du cap Great-Ormcsà la pointe 
Nash , et sa superficie de i,o5o 1. c Outre la 
baie de Cardigan , les côtes du pays de Gal- 
les présentent encore quelques enfoncemens 
dignes d’attention , tels que la baie de Caer- 
narvon , entre la presqu’île de ce nom et l ile 
d’Anglescy, et, sur la côte méridionale, les 
baies de Swansea et de Cacrmarlhen , et le 
havre de Milford. Cette côte est généralement 
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unie, UntOt sablonneuse, tantôt composée de 
bancs de calcaire peu élevés , dont les cou- 
ches sont disposées avec tant d’uniformité et 
d'exactitude qu’on croit souvent voir un mur 
bâti par la main de rhomme; clic est dange- 
reuse , à cause du peu de profondeur de l'eau , 
des écueils couverts par 1a mer , et des bancs 
qui s'étendent fort loin au large. On y remar- 
que les petites îles Suilly, Borry, et Caldy ; 
on en trouve aussi quelques-unes sur la côte 
occidentale : telles sont Skomar, Ramscy, 
Bardsey, et Holy-head , voisine de l'ile d’An- 
glcsey . 

Du nœud connu sous le nom de Peak , une 
branche des montagnes de la Grande-Bretagne 
sc détache pour pénétrer dans le pays de Gal- 
les , passe aux sources de la Dee , de la Sa- 
verne , du Teify et de la Tave , en se diri- 
geant tantôt au S. O. , tantôt au S. S. O. , et 
va se terminer au cap S u . Anne , sur le havre de 
Milford ; elle porte au N. E. le nom de Breid- 
den-hills , et elle présente quelques sommets 
remarquables : le Cader- Ferwyn , l'Arran- 
Fowddy , le Plynlimmon , le Myndd-Castell- 
Ncwydd , le Carregwenn , et le Pre%celly-iop. 
Parmi les nombreux rameaux qu'elle projette, 
on distingue surtout celui qui, des sources de 
la Dec, se dirige d’abord au N. O., surmonté 
de l’Arrennig, puis tourne au S. O. pour s'é- 
lever avec le fameux Snowdon dans la pres- 
qu'île de Caernarvon , et envoie vers le N. 
quelques contre-forts remarquables , à l'un 
desquels appartiennent le Carnedd Llcweliyn , 
le Carncdd-David , et le Penmacn-Mawr. Le 
rameau qui longe la rive gauche du Mawddach 
est couronné, près de Dolgelly, par le Cader- 
Idris : on peut citer encore la branche qui 
court au S., à travers les comtés de Caer- 
marthen et de Brecknock, sous les noms de 
Trecastle , Talsarn , Black- mountains , et 
Tre-Bcddw. La chaine principale du pays de 
Galles le divise en deux versans , l’un au S. E., 
et l'autre au N. O. Le premier, incliné vers 
le canal de Bristol , est sillonné par la Saverne, 
la Wye , l'irvon , l'Usk , le Taff, la Neath , la 
Tawe, le Loughor, le Towy, le Cotby, et la 
Tave ; l'autre, exposé vers la mer d'Irlande 
et le canal S 1 . George , est arrosé par la Dce, 
la Clwyd , le Conway, le Valen-Rliyd * le 
Mawddach, la Dovey ou DyG, le Rbeidiol, 
l'istwilh, l'Ayron , et le Teify. 

Le grand nombre de montagnes qui héris- 
sent la surface de cette principauté lui ont 
fait donner le nom de Petite Suisse : on n’y 
trouve cependant pas des hauteurs compara- 
bles à celles des Alpes \ car le Snowdon, le 



plus haut sommet de tout le pays de Galles, 
n'a que 545 toises au-dessus du niveau de la 
mer, le Cader-Idris en a 54a , et les points 
les plus remarquables après celui-ci , le Car- 
nedd-Llewcllyn , le Carnedd-David , l’Arran- 
Fowddy , atteignent à peine 5oo toises. Mais 
«lie présente un aspect très-majestueux et très- 
pittoresque : le rapide escarpement des mon- 
tagnes, la profondeur des vallons étroits 
qu'elles resserrent entre leurs flancs taillés à 
pic, inspirent à 1a fois la terreur et l'admi- 
ration. Quelquefois la vue se repose sur une 
vallée riante et fertile , et les lacs limpides 
qu’on rencontre à chaque pas ajoutent encore 
à l'agrément et à la variété des paysages ; les 
principaux de ces lacs sont .le Llyn-Cywelin, 
le Llynian-Nantle , le Llynian-Llamberris , et 
le Llyn-Conway, dans le comté de Caernar- 
von ; le lac de Bala , dans le comté de Merio- 
ncth ; le Llyn-Bychlyn , dans le Radnor ; et le 
Llyn-Savathan ou ctang de Langorse , dans le 
Brecknock. En général , ce pays est remarqua- 
ble par la profusion des eaux répandues à sa 
surface , et diffère entièrement de l’Angleterre 
propre par son aspect et par son climat ; froid 
et âpre dans les parties montagneuses , le cli- 
mat est doux dans les vallées et sur les côtes 
de la mer. La neige est fréquente , et couvre 
pendant une grande partie de l’année le som- 
met des montagnes les plus hautes. Des brouil- 
lards humides se répandent souvent sur le* 
flancs des montagnes et sur les bonis des ri- 
vières ; néanmoins l’air n'est pas malsain , et 
le pays est généralement salubre. 

11 s’en faut que l'agriculture y soit aussi 
florissante que dans le reste de l’Angleterre , 
mais c’est plutôt à cause de l'incurie et de 
l’inhabileté des habitans qu’à cause de la mau- 
vaise qualité du sol j du reste, la partie mé- 
ridionale 1'emporle de beaucoup sur 1a partie 
septentrionale. On a fondé dans presque tou* 
les comtés des sociétés d'agriculture qui font 
espérer une prompte amélioration. On estime 
à 63o,ooo hectares la superficie des terres la- 
bourées, et à 1,000,000 celle des pâturages : 
des 680,000 qui restent incultes, 280,000 
peuvent être défrichées avec avantage. 

Ce pays offre une grande variété dans les 
plantes ; il a aussi différentes espèces d'ani- 
maux dont quelques-unes sont ailleurs très- 
rares : on remarque surtout 1a chèvre à l'état 
sauvage, qui surpasse en grandeur, et pour 
la finesse et la longueur de son poil , la chè- 
vre de la plupart des autres pays monta- 
gneux. Les cornes d’un bouc gallois ont sou- 
vent plus de 3 pieds de longueur j ce dernier 
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animal rst en grande partie sanvage , surtout 
dans le N. , et les habitant le chassent pour 
avoir sa graisse et sa peau. Les chevreuils, 
autrefois nombreux, sont devenus rares; on 
rencontre encore dans les bois (e marün, 
connu dans la langue du pays sous le nom 
de bêla gœd. Le castor a disparu; mais la lou- 
tre habite les lacs. Parmi les oiseaux étrangers 
aa reste de l'ile , on remarque l'aigle doré 
et le faucon passager. Les rivières , les lacs 
et les côtes fourmillent de toutes sortes de 
poissons. 

Les montagnes du Caernarvon , qui sont 
les plus élevées de la principauté , se compo- 
sent, pour la plupart, d’amphibole et de 
mica schisteux , de granit , de porphyre , et 
renferment des blocs considérables de quart* ; 
du côté de l’O. , elles sont généralement très- 
escarpées, et offrent quelques colonnes de 
basalte. Une partie des montagnes du Merio- 
neth et du Montgomery sont de formation 
schisteose primitive ; d’autres sont compo- 
sées de schiste et de coquillages , miles de 
nsica et de gypse. Le trapp forme la base du 
Snovdon et du Cadcr-Idris ; le Plynlimmon 
renferme de la grani telle, composée de quartz 
et de schorl , du porphyre siliceux et schis- 
teux . entrecoupé de nombreuses veines de 
quartz pur. Le schiste des montagnes de 1a 
partie septentrionale est d'une très-belle tex- 
ture, et ses lames forment de belles ardoises. 
On trouve de l'argent dans le Cardigan ; une 
autre mine renferme de l’argent , du plomb 
et du quart*. La mine de Llanvair , la plus 
riche de celles qu’on exploite actuellement, 
donne de l'argent , du plomb, du quartz , du 
spath , un peu de cuivre. On voit encore dans 
le comté de Montgomery , sur le roc calcaire 
de Uenrmynech, des fossés qui attestent les 
exploitations de cuivre faites par les Romains. 
On trouve du plomb en beaucoup d'endroits, 
et principalement dans les comtés de Flint, 
de Caernarvon , de Montgomery, de Caer- 
marlhcn et de Cardigan. Les plus riches mi- 
nes de fer sont dans les comtés de (danor- 
S*n et de Brecknock ; la houille accompagne 
presque toujours le fer. Ce minéral précieux, 
qui remplace le bois de chauffage, se trouve 
dans presque tous les comtés du pays de Gal- 
les ; il abonde surtout dans ceux du sud où il 
est entouré de terrains calcaires : cette der- 
nière formation réparait aux extrémités N. 
E et SI. O. de 1a principauté. Le sol de la 
putie occidentale est généralement argileux. 
Oms le N. O. , on trouve un charbon de 
fierre qui brûle sans flamme ; on fait d'im- 
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menses exportations de bouille en Irlande , 
en Angleterre et en France. 

L'industrie manufacturière a beaucoup ga- 
gné depuis quelques années ; elle s'exerce 
principalement dans la partie septentrionale, 
et produit des toiles , des flanelles , du drap 
et différens petits articles relatifs à l'habille- 
ment. Dans certains comtés presque chaque 
fermier fait du drap , et l’on voit peu de 
chaumières sans un métier de tisserand. Tou- 
tes les sortes de laine sont également em- 
ployées ; on eu importe ordinairement beau- 
coup du comté de Kent. Oa fait le commerce 
en draps principalement à Shrewshury ; des 
marchands exportent les autres articles , tels 
que bas , gants , bonnets dans toute l'Angle- 
terre, et même en Écosse. U y a de grandes 
manufactures de coton dans les comtés de 
Flint et de Denbigh ; des manufactures de 
cuivre , de fer , de plomb , de vaisselle d’é- 
tain , dans les diverses parties de la princi- 
pauté. Le commerce maritime s'agrandit peu 
à peu ; on ne fait généralement que le cabo- 
tage; mais Caernarvon et Swansea ont étendu 
leurs relations vers l'Espagne , le Portugal et 
jusqu’aux Indes Occidentales. De toutes les 
côtes de la Grande-Bretagne, celles du pays 
de Galles offrent les meilleurs ports , ou du 
moios les barres les plus susceptibles de tou- 
tes les améliorations. La navigation inté- 
rieure est facilitée par plusieurs rivières, par 
le canal d’Ellesmere , qui joint la Dee à la 
Saverne , et par ceux de Breclnock , de Car- 
diff, de Neath et de Swansea , qui, dans la 
partie méridionale , établissent d’importan- 
tes communications avec le canal de Bristol. 
Les routes , également intéressantes pour le 
commerce , étaient depuis long-temps très- 
négligées ; depuis quelques années elles ont 
attiré l'attention des riches propriétaires. Le 
vieux langage du pays de Galles , le kirari- 
que , est un peu tombé en désuétude dans le 
midi et dans les plaines : les individus d une 
certaine aisance reçoivent ordinairement leur 
éducation en Angleterre ; mais cet idiome est 
exclusivement en usage chez les montagnards, 
et le voyageur , faute de le comprendre , est 
souvent obligé d’avoir recours aux sigues. En 
général , les mœurs conservent encore leur 
caractère original ; les Gallois sont supersti- 
tieux et ignerans , et croient aux sorciers et 
aux génies : l'aspect sauvage de leurs monta- 
gnes contribue à les entretenir dans ces idées 
fantastiques. Ils se prétest volontiers aux 
charmes de la poésie et de la musique, et 
eette harpe qui rendit leurs bardes iameux 
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est toujours pour eux un instrument popu- 
laire, et même ils ont tenté naguère île ré- 
tablir leurs anciennes assemblées. 

La popolation du pays de Galles a aug- 
menté en dix années d'une manière sensible : 
en 181 1 , elle n’était que de 607,380 hab. ; 
en i8ai, elle s’élevait à 717,438 individus. 

Cette principauté se divise en Galles sep- 
tentrionale , North-Wales , et Galles méri- 
dionale , South-JVales y et en 1 a comtés , dont 
6 pour la partie septentrionale : Ànglesey , 
Cacrnarvon , Denbigh , Flint , Merionelh , et 
Montgomery ; et 6 pour la Galles méridio- 
nale : Brecknock , Caermarthen , Cardigan , 
Glamorgan , Pembroke , et Radnor. 

Pour l’administration de la justice , le pays 
de Galles est divisé en 4 arrondissemens : ce- 
lui de Chester, qui comprend les comtés de 
Flint , de Denbigh et de Montgomery ; l’ar- 
rondissement du Nord, pour les comtés d'An- 
glesey , de Caernarvon et de Merioneth ; l’ar- 
rondissement du S. E. , pour les comtés de 
Radnor , de Brccknock et de Glamorgan , et 
l’arrondissement du S. O. , pour les comtés 
de Pembroke , de Cardigan et de Caermar- 
then. 11 dépend, pour le spirituel , de la pro- 
vince d’York et des évêchés de S 1 . David’ s , 
de Bangor, de LlandafT et de S*. Asaph ; on 
y compte 761 paroisses. 

Ce pays envoie a 4 membres au parlement, 
1 pour chaque comté et 1 pour chaque chef- 
lieu de comté, excepté pour celui de Merio- 
neth ; mais deux villes du comté de Pem- 
broke en envoient chacune un. 

La principauté de Galles a long-temps été 
une souveraineté séparée de l'Angleterre. 
Elle était autrefois habitée par les Ordovi- 
ces f les Silures et les Dèmbtes } qui furent 
soumis aux Romains. Après l’expulsion des 
anciens Bretons par les Anglo-Saxons, elle 
fut divisée en 6 parties formant autant de 
royaumes , que Roderic réunit sous sa domi- 
nation en 843. À sa mort, le pays de Galles 
fut partagé pour ses trois 61s en trois parties , 
Galles septentrionale, Galles méridionale, et 
pays de Powis : cette dernière portion fut 
bientôt répartie entre les deux autres. Lle- 
wellyn-ap-Gryflyth est le dernier prince qui 
défendit l'indépendance du pays de Galles; 
il fut vaincu par Édouard 1", en ia85, et 
tué sur le champ de bataille. Depuis, ce pays 
a été réuni à l’Angleterre ; néanmoins cette 
union ne fut rendue complète que sous le 
règne de Henri vm , où des lois et une cons- 
titution pareilles à celles de l'Angleterre fu- 
rent établies dans la principauté. C'est de- 



puis Édouard 11 , que les 61s aînés des rois 
d’Angleterre prennent le titre de prince de 
Galles. 

GALLES (NOUVELLE), New-Wales ou 
West- Main , contrée de la Nouvelle-Breta- 
gne, dans le N. de l'Amérique sept. , entre 
47° 3o' et 64° de lat. N. , et entre 83° et 
108 0 de long. O. Elle borde toute la côte oc- 
cid. de la mer d'Hudson , et se termine , vers 
le N. , au golfe allongé qu’on nomme entrée 
de Chester6eld. Elle est bornée à l’O. , au S. 
O. et au S. , par deux chaînes de montagnes, 
ramiheations des monts Rocheux, qui la sé- 
parent du pays des Knistinaux et des Assi- 
niboins, et du Haut-Canada; au S. E., sa 
limite avec le Bas-Canada est déterminée par 
une ligne qui s’étend de l'embouchure de 
l'Harricanaw dans la baie de James, au lac 
Temiscanning qui s'écoule dans l'Ottawa. 
Cette vaste contrée a environ 5oo 1. du N. 
O. au S. E. , et 100 I. de largeur moyenne. 
Le Churchill ou Missinipi la divise en deux 
parties distinctes : la Nouvelle-Galles septen- 
trionale, New- North-f Pales } et la Nouvelle- 
Galles méridionale, New South- Wales. La 
première, entièrement unie, est traversée 
par le Seal-river et le Dcer-rivcr , tributaires 
de la mer d’Hudson , et parsemée de lacs 
nombreux, parmi lesquels on distingue le 
Yathkyed, le Doobaunt, le North-Lined, le 
Wollaston et le lac des Rennes. La Nouvelle- 
Galles méridionale est également un pays 
plat , arrosé par d’innombrables cours d'eau, 
tels que le Bourbon ou Nelson , le Hill-river, 
la Severn , l’Equan , l’Albany , la Moose, 
l’Abitibbi , qui tous portent leurs eaux à la 
mer d'Hudson ; il y a une infinité de lacs 
dont les plus connus sont le Waymuskee, 
l’Oukake , le S 1 . Joseph , le Knee et le Split. 
11 est peu de pays où les canaux naturels 
soient plus nombreux que dans la Nouvelle- 
Galles , mais ils ne sont navigables que pen- 
dant l’été; en hiver, ils se couvrent de glace. 

Le climat est extrêmement rude aux envi- 
rons de la mer d’Hudson ; il est beaucoup 
plus doux dans l'intérieur. L’hiver commence 
en octobre et est très-rigoureux : le froid le 
plus pénétrant se fait sentir au lever du so- 
leil. La glace acquiert ordinairement sur les 
rivières 8 pieds d'épaisseur , et souvent les 
rochers et les glaciers éclatent avec un bruit 
épouvantable , pareil à celui d’une détonation 
d’artillerie , et les débris s'en dispersent à 
une grande distance. L’atmosphère est fré- 
quemment surchargée de brouillards ; néan- 
moins le climat est fort sain pour les étran- 
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gcrs comme pour les indigènes : le scorbut 
est presque la seule maladie à laquelle on y 
soit exposé. A peine lçs glaces ont-elles dis- 
paru que la terre se couvre de verdure, et 
que la végétation se développe avec une éton- 
nante rapidité ; toutefois la neige , séjournant 
pendant plus de 6 mois , empêche la culture 
des grains : les pommes de terre , les choux , 
les navets , les salades , sont les seules plan- 
tes potagères que l’on y ait acclimatées. Il n'y 
a d'autres arbres fruitiers que des cerisiers 
sauvages. Les pins , les chênes , les ormes , 
sont les principaux arbres des forêts. En gé- 
néral , la végétation est très-maigre dans le 
N. , et l'on n’y voit point de forêts épaisses 
comme dans la partie méridionale. Les nom- 
breux animaux sauvages qui peuplent ces ré- 
gions fournissent aux indigènes une nourri- 
ture abondante et des vètemens : les plus im- 
portai sont le castor, le bœuf musqué , le 
bison , l’orignal , le cerf américain , le renne , 
l'ours , le loup , le renard , le rat musqué , etc. 
Il y a plusieurs espèces d’oiseaux, des fai- 
sans , des perdrix , des cygnes , des oies , des 
canards , etc. Les serpens et les grenouilles y 
sont en très-grande quantité ; ces dernières 
surtout font un bruit tel , au mois de mai , 
que les Indiens l’ont surnommé le mois des 
grenouilles. On a découvert dans ce pays des 
indices de plomb, du fer, de la houille, du 
marbre, de la chaux , etc. Le commerce con- 
siste principalement en fourrures j le blé y est 
importé du Canada ou de l'Europe. 

Le nombre des indigènes de la Nouvelle- 
Galles méridionale peut à peine s’évaluer à 
20,000 ; la population de la Nouvelle-Galles 
septentrionale est encore bien moins nom- 
breuse. Les habitans de la première partie 
appartiennent à 2 classes , les Nenawehka et 
les Abitibbis , qui font partie de la grande 
nation des Knistinaux ; ceux du N. sont des 
Chipeouays et des Esquimaux. Ces Indiens 
habitent de petites huttes, et se couvrent d'é- 
corces d’arbres ou de fourrures; mais aucune 
tribu n’a d’établissemens fixes. 

La NouveUe-Galles est soumise au gouver- 
neur du Bas -Canada ; cependant le mono- 
pole du commerce est entre les mains de la 
compagnie de la baie d’Hudson. La justice est 
administrée par les tribunaux de Québec. La 
compagnie de la baie d'Hudson a 4 forts dans 
la Nouvelle-Galles méridionale : un gouver- 
neur est préposé à chacun de ces forts. Le 
gouverneur, un commandant subalterne , son 
chirurgien , et le capitaine de la chaloupe 
forment ensemble une espèce de conseil où 



sc discutent les affaires du fort et de l’éta- 
blissement ; ces gouverneurs , qui ont une 
paie de i, 5 oo francs et leur part au profit 
du commerce , y exercent un pouvoir absolu. 
Chacune des deux divisions de ce pays est 
soumise à un inspecteur, qui est tenu de vi- 
siter, une fois par an, au moins , le territoire 
qui est sous sa juridiction. Le principal éta- 
blissement de la Nouvelle-Galles est le fort 
York. 

GALLES MÉRIDIONALE (NOUVELLE), 

New-South-H iilri j vaste contrée des posses- 
sions anglaises de la Nouvelle-Hollande , dont 
elle occupe la partie orient. , entre le paral- 
lèle austral de 10° 4 a< ( ca P York) et celui de 
3 g° 1 1' ( promontoire Wilson); sa longueur, 
entre ces deux points , est d'environ 700 I. 
Au N. , le détroit de Torres la sépare de la 
Nouvelle-Guinée, et au S. le détroit de Basa 
est entr’elle et la Terre de Diémcn ; le Grand 
Océan la baigne à l’E., et le cap Byron , ex- 
trémité orientale de ce pays, sc trouve par 
i 5 o° 18' de long. E. ; à l'O. , la Nouvelle- 
Galles méridionale sc confond avec les con- 
trées inconnues de l'intérieur de la Nouvelle- 
Hollande , et n'a pas de bornes déterminées, 
si ce n’est près des eûtes , où elle s'arrête au 
promontoire Wilson , au S., et au cap du Re- 
tour, au N. , par i 3 g“ | 5 ' de long. Tonte- 
fois , si l'on voulait étendre le nom de Nou- 
velle-Galles méridionale à toutes les parties 
de la Nouvelle-Hollande que les Anglais pré- 
tendent posséder, et qui dépendent , suivant 
eux , du gouverneur de Sydney , ce pays se 
prolongerait vers l’O. jusqu'à i 3 a° 4 °’ de 
long., et formerait ainsi environ la moitié du 
continent , en comprenant les Terres de Car- 
pentarie , d’Arnheui , de Grant , de Freyci- 
net , et les parties orientales de celles de Dié- 
men et de Flinders ; mais nous n’admettrons 
ici que les bornes consacrées par l'usage , et 
nous décrirons seulement la contrée dont le 
méridien de 139° 1 5 ' est en partie le ternie 
occidental. 

Du cap du Retour au cap York , la côte de 
la Nouvelle-Galles méridionale est baignée 
par le golfe de Carpentarie , et se dirige du 
S. S. O. au N. N. E. Du cap York à la baie 
Hervey, par a 5 ° de lat., elle court au S. E., 
découpée par la baie de la Princesse-Char- 
lotte , le Broad-sound , la baie Shoalwatcr, et 
parsemée d’une infinité d'écueils connus sous 
les noms généraux de Labyrinthe et de récifs 
de la Grande- Barrière. A partir du cap Sandy , 
qui ferme au N. E la baie Hervey , la côte 
se porte généralement au S. jusqu'à la baie 
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Morcton ou Glasshouse, puis au S. E. jus- 
qu'au cap Byron ; de là elle incline au S. S. 
O., et , après avoir formé les ports Stephens 
et Hunier, la baie Broken , le port Jackson , 
Botany-bay , les baies Jervis et Batman , elle 
projette le cap Howe , pointe S. E. de la 
Nouvelle-Hollande ; ensuite , basse et sablon* 
neuse, mais dominée par de hautes monta- 
gnes, elle court au S. O. jusqu'au promou- 
toire Wilson. De tout le N. de la Nouvelle- 
Galles méridionale jusqu'au 3o* parallèle, 
on ne connaît que le rivage de l’Océan et les 
montagnes qui le bordent presque constam- 
ment ; mais au S. de ce parallèle, on a pé- 
nétré considérablement dans l'intérieur, et 
Ion a reconnu une grande chaîne nommée 
vers le N. montagnes Bleues, et vers le S. 
Morumbidgee. Elle divise la partie explorée 
de la Nouvelle-Galles méridionale en deux 
versa ns : l'un , orientai , vers le Grand Océan, 
sillonné par les rivières Hastings , Paterson , 
Hawkesbury , Grosc , Nepean , Wolondilly , 
Morumbidgee, et où se trouve le lac George, 
sans écoulement visible; l'autre, occidental, 
vers l'intérieur de l'He, est baigné par des 
cours id'eau dont les embouchures sont igno- 
rées : tels sont le Lacldan , qui traverse de 
vastes marécages, et qui, malgré son éten- 
due , ne reçoit pas d'affluens ; le Macquarie , 
le plus grand fleuve qu’on ait découvert jus- 
qu'ici dans la Nouvelle-Hollande ; le Cast- 
lereagh , qui parait peu inférieur au Mac- 
quarie ; l’York, le Peel , enfin l’Htime, l’O- 
ven et U* Goolburn . beaucoup plus au S. que 
les prcccdens. On voit sur ce versant quel- 
ques groupes de montagnes parmi lesquels on 
distingue leGroker's-range, réuni à PUervey's- 
range, les Jones's-hills , le Peel's-range , le 
MacquarieVraiige , etl’Hardwicke’s-range. 

Les montagnes de la Nouvelle-Galles mé- 
ridionale sont généralement d'une médiocre 
élévation t les plus hautes sont le Sca-view- 
hiJl, de i ,000 toises , à la droite de l'Hastings; 
le mont York, de 54o toises, à la source de 
la Grose ; et les Morumbidgee. Les montagnes 
Bleues renferment des roches primitives et 
secondaires , du calcaire et du sel gemme ; 
les autres montagnes offrent du graniL , du 
mica , du cristal de roche ; quelques promon- 
toires s'élèvent en colonnes basaltiques à une 
grande hauteur. On a trouvé sur plusieurs 
points des cotes de riches mines d'excellente 
houille, des ardoises, du calcaire, de la 
plombagine , des terres alumineuses , et des 
topazes blanches et jaunes d’un vif éclat j du 
fer d'une grande pureté, et très-abondant 



en beaucoup d'endroits , est le seul métal 
qu'on y ait découvert. En plusieurs endroits, 
les côtes sont arides et sablonneuses , taudis 
que dans d'autres elles sont bordées de ro- 
chers ou de marécages. Le sol de l'intérieur 
est presque partout propre à la culture , et 
souvent extrêmement fertile ; le pays est va- 
rié de petites collines , de vallées tortueuses 
couvertes presque toutes de grands arbres , 
et de plaines où se trouvent quantité d’ar- 
bustes presque tous inconnus à l'Europe. 
L’air est salubre, et le climat des plue favo- 
rables à U végétation ; néanmoins les varia- 
tions très-subites de l'atmosphère en été et 
au commencement de l'automne , l'abondance 
des fruits et la mauvaise qualité Me l'eau , 
occasionnent la dyssenterie. seule maladie 
que .des suites fâcheuses aient signalée jus- 
qu'ioi. Les saisons s'y trouvent à lin ver >e de 
celles d'Europe : l'été correspond à notre 
hiver , et le printemps à notre automne ; en 
décembre , la chaleur est très-forte . et l'on 
redoute le vent du N. O., qui dessèche les 
plantes et réduit la terre en poudre. On 
éprouve aussi des orages accompagnés de 
grêle d'une énorme grosseur. Souvent l'abon- 
dance des pluies occasionne le débordement 
des rivières , dont les eaux, assez rapidement 
écoulées, déposent, il est vrai, un limon 
fertile , mais n'en produisent pas moins un 
grand dommage en détruisant les récoltes. 

En fait de plantes alimentaires , on n'a 
trouvé dans la Nouvelle-Galles mérid. que 
des racines d'arum, le aagoutier, le palmis- 
te , et une espèce de pisang sauvage j les fo- 
rêts sont peuplées de beaux arbres , parmi 
lesquels on distingue deux espèces à gomme , 

I eucalyptus res in/ fera et le x antoi'hea ; qua- 
tre espèces de bois qu'on emploie dans les 
constructions navales et aux usages domesti- 
que* : tels sont le barkiron , le stringybark, 
le cèdre et le black-butted-gum , et d'autres 
propres à 1a marqueterie; une espèce de 
mimosa , dont l'écorce est employée avanta- 
geusement comme tanin; et plusieurs plautes 
très-précieuses , entre autres l 'asclepias cjr- 
riacus , qui donne une espèce de coton dont 
on fabrique une étoffe tenant à la fois de la 
soie et de la batiste : on vient d’y apporter 
le phormium tenax de la Nouvelle-Zélande, 
dont on peut faire toute espèce de très-bons 
cordages, excepté le cable. 

Parmi les animaux connus jusqu'à pré- 
sent , le plus grand est le kangourou , qui a 
quelquefois 5 pieds de long ; le kangourou- 
rat , pas plus grand que le rat ; le wombat , 



Google 



G A L L 



G A L L 



espèce d'opossum qui a quelque chose de 
l’ours ; le phascatomys , ou souris à bourse ; 
l'écureuil volant ; le tachyglossus , ressem- 
blant au hérisson d’Afrique : il y a aussi des 
chiens de l'espèce du chacal , qui n'aboient 
pas. Les oiseaux sont très-nombreux et d’es- 
pèces variées ; on y voit l’aigle brun , plu- 
sieurs faucons , un grand nombre de beaux 
pervoquets, une grande espèce de martin- 
pêcheur, des outardes, des perdrix, des pi- 
geons, etc. Il en est d'autres qui sont pro- 
pres à cette contrée ; tels sont une nouvelle 
espèce dè casoar, qui lient le milieu entre 
le casoar des üloluques et le toucan d'Amé- 
rique : on assure qu'il a 7 pieds de long, et 
que sa chair a le goût de celle du bœuf; la 
mtrnura sufterba , assez rapprochée du fai- 
san et du paon , et dont la queue , en forme 
de lyre , est brillante de teintes d'orange et 
d’argent. Entre les oiseaux aquatiques , on 
distingue le cygne noir, particulier à ce pays, 
plus grand que le blanc , et dont le bec est 
de couleur écarlate et tacheté de jaune à 
l’extrémité. Il y a plusieurs lézards et ser- 
pensj les tortues vertes abondent près des 
cèles; on a vu, parmi les amphibies, des 
caïmans, et un singulier animal, l’ornitho- 
rinque , qoi a environ 16 pouces de long, et 
parait tenir du phoque et des oiseaux aqua- 
tiques : il a quatre pieds , qui réunissent des 
nageoires à des grilfes , et sa mâchoire est 
allongée comme le bec d’un canard. Les côtes 
abondent en poissons, et, dans certaines sai- 
sons, elles sont fréquentées par des cacha- 
lots blancs et noirs. 

Les aborigènes de la Nonvelle-Galles mé- 
ridionale, quoiqu’appartenant tous à la race 
nègre, offrent des différences sensibles dans 
leur conformation. Ceux qu'on a observés à 
la baie des Verreries ont une grosse tète, 
qui se rapproche , par la forme et les protu- 
bérances , de celle des orang-outangs ; ils 
sont velus, et très-agiles à grimper sur les 
arbres ; du reste leur intelligence est très- 
bornée. Au S. O. il y a des hommes plus 
Torts que ceux qui avoisinent la colonie an- 
glaise. Quant a ces derniers, quelques-uns 
sont aussi noirs que les Africains , tandis que 
d'autres sont de couleur cuivrée; ils ont les 
cheveux longs et non laineux, le nez aplati, 
les narines larges , les yeux ereux , mais la 
vue t rès -perça n te , les sourcils et les lèvres 
épais, et la bouche d'une grandeur déme- 
surée, et garnie de dents blanches et égales; 
leur barbe est noire et épaisse ; leurs bras , 
leurs jambes et leurs cuisses sont d’une tnai- 
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greur extrême ; les traits des femmes ne 
sont pas aussi désagréables. Les deux sexes 
vont nus, se frottent le corps d'huile de pois- 
son , et se colorent la figure de blanc ou de 
rouge ; les hommes se percent le cartilage 
du nez pour y mettre un ornement , qui est 
ordinairement un os de poisson. Ces sauva- 
ges habitent des huttes faites d'écorce d'ar- 
bre, en forme de four; ils vivent de Ja 
chasse , de la pêche . de chenilles et de vers ; 
ils sont , en général , très-peu intelligcns et 
peu civilisés ; ils ont des javelots qu'ils lan- 
cent avec beaucoup d’adresse , des filets et 
des lignes pour la pèche. La polygamie est 
en usage parmi eux ; mais rien n'égale la 
conduite brutale des hommes envers les fem- 
mes. Ces peuples sont divisés par familles ou 
tribus ; il parait cependant qu'une tribu plus 
nombreuse et plus robuste a sur les autres 
une espèce d'empire , car tous les quatre ans 
elle vient exercer le singulier privilège d'ar- 
racher une dent aux jeunes gens des autres 
familles : ce tribut parait être la seule mar- 
que de soumission qu'elle exige. Ces barbares 
n’ont qu'une faible idée d'une existence future, 
et croient qu’a près leur mort ils retournent 
aux nuages , d'où ils se persuadent qu'ils sont 
descendus ; ils croiçnt à la magie , aux sorti- 
lèges, aux spectres, et enterrent vivant l’en- 
fant encore à la mamelle qui a le malheur de 
perdre sa mère : cependant ils pleurent la 
mort d*un fils, d'un ami , et témoignent quel- 
que respect pour la Vieillesse; on les peint 
vindicatifs et cruels, et presque toujours en 
guerre entre eux. Les divers dialectes de ces 
peuples n'ont aucune analogie avec les lan- 
gues connues. 

Après la guerre d'indépendance des colo- 
nies de l’Amérique sept. , le gouvernement 
anglais , ne pouvant plus envoyer ses con- 
damnés à la déportation dans cette partie 
du monde , sc détermina à fonder une colo- 
nie à la Nouvelle-Galles méridionale ponr 
les y recevoir. Ce pays avait été visité en 
1770 par Cook, qui en avait pris possession 
au nom de son souverain. Le 20 janvier 1788, 
le capitaine Philips, nommé gouverneur, 
aborda à Botany-bay avec 778 condamnés et 
un dctachcmeiit de marins; mais, peu de 
temps après, Botony-bay ne paraissant pas 
favorable à l'établissement , ce gouverneur le 
transféra au port Jackson, & 3 1 . plus au N. : 
c'est là qu'il fit bâtir 1 a ville de Sidney, siège 
du gouvernement. Cette colonie, qui, dans 
l’origine, semblait ne devoir pas prospérer, 
a pris depuis quelques années un aecroissc- 
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ment considérable : en 1821, elle comptait 
déjà 280,000 hectares de terre en culture; 
des villes et des villages populeux s'étaient 
élevés sur plusieurs points, et cette partie 
de la Nouvelle-Hollande , qui n'offrait il y 
a quarante ans qu'une plage inculte et dé- 
serte , présente maintenant l'aspect de la 
fertilité. On y récolte beaucoup de blé, de 
riz, de mais, et un peu de lin; la culture 
de la canne à sucre réussit près du port 
Macquarie; déjà les vins et les fruits ont 
acquis de la renommée. Le tabac s'y trouve 
d'une très-bonne qualité ; biais on ne sait 
pas encore bien le cultiver, en sorte qu'on 
n'en tire que peu de proüt. Non loin de la 
baie Moreton il y a de vastes terres favora- 
bles à la culture du café, du sucre et du co- 
ton , et, sur plusieurs points, d'immenses 
pâturages où l'on élève une quantité consi- 
dérable de bestiaux ; on y compte 4 à 5 , 000 
chevaux , dont la race devient plus belle par 
le croisement avec les plus renommées de 
l'Auglelerre , 120,000 bêtes à cornes, et 
35 o,ooo moutons : la qualité de la laine que 
donnent ces derniers l'emporte sur celle de 
la race anglaise, dont ils sortent. Les abeil- 
les de cette contrée sont petites et dépour- 
vues d'aiguillon ; elles donnent un miel ex- 
cellent et d'un goût aromatique, dont les 
indigènes sont très-friands. L'industrie de 
celte colonie est encore peu active , et se 
réduit à la fabrication de la toile, de gros 
draps , de bas de laine , de chapeaux com- 
muns , et à la tannerie ; la pèche de la ba- 
leine le long des côtes commence à faire des 
progrès. Indépendamment du commerce que 
cette colonie fait avec la métropole , elle tire 
du Bengale du sucre , des liqueurs spiri- 
tueuses , du savon , et des tissus de coton : 
ses relations avec Canton lui procurent du 
thé , du sucre candi , du nankin , de la soie , 
et même des vêtemens faits avec des laines 
anglaises ; elle envoie à Canton et à Batavia 
du bois de sandal , de la nacre de^pcrle et du 
trépang, que l'on se procure aux îles Fidji et 
aux Marquises. Voici les principales marchan- 
dises exportées récemment de cette colonie. 



1822. f 1824. 



Bois de cèdre ( tonneaux 

de ) 

Huile de baleine et sper- 
maceti (barriques d')... 
Nacre de perle (livres de). 

Peaux de phoques 

Laine (livres de) 



G, 1,608 

433; 619 

» 197,168 
5,662 38,866 
138,498.382,907 



Outre ces articles, elle exporte encore beau 
coup de blé et de cuirs. La valeur des mar- 
chandises importées de la Grande-Bretagne 01 
1821a été de 8,700,000 fr., et celle des expor- 
tations en produits indigènes de 2,5oo,ooo fr. 
Le cabotage emploie une trentaine de petits 
navires mal équipés , et peu propres à résis- 
ter aux violens coups de vent que l’on éproure 
le long de la côte. Le commerce avec la Terre 
de Diémen consiste en marchandises tirées 
d'Angleterre , en retour desquelles la Nou- 
velle-Galles reçoit du froment, de la viande 
salée et des pommes île terre. L'établissement 
d'une banque en 1817 dans la Nouvelle- 
Galles du Sud a beaucoup facilité les transac- 
tions commerciales. 

En 1821 , il existait dans cette colonie 
37,068 individus, dont r 12,608 hommes, 
3,4^2 femmes, 7,224 enfans , et 1 3 , 8 1 4 dé- 
portés des deux sexes; le nombre de ces der- 
niers, envoyés depuis 1788 jusqu'en i 8 i 5 , 
s’est élevé à 17,066, dont 6,067 ont obtenu 
leur liberté. La classe des individus qui nais- 
sent dans cette colonie offre au moral et au 
physique des différences sensibles avec celle 
de leurs parens : ils sont grands, bien faits, 
d'une complexion robuste et d'une physiono- 
mie agréable , irascibles sans être vindica- 
tifs, extrêmement brusques, mais actifs ; heu- 
reusement ils n'héritent d'aucun des vices de 
leurs pères : plusieurs d'entr'eux montrent 
de bonnes dispositions pour la profession de 
marins. Dans le principe, les mœurs étaient 
dépravées dans cette colonie , et les vols fré- 
quens; depuis quelques années, la moralité 
a beaucoup gagné , l'industrie est plus active, 
des terres nouvelles se défrichent , des bàti- 
raens publics , des ponts et de grandes rou- 
tes se construisent et ouvrent des communica- 
tions faciles au commerce. Les établissemens 
religieux et ceux de l'instruction publique aug- 
mentent : on comptait en 1820 1 chapelain 
à Windsor, 1 à Paramatla , 2 à Sydney, 1 à 
Castlercagh, 1 à Liverpool , et 1 dans le dis- 
trict des Curds ; les catholiques ont 1 cha- 
pelle à Sydney, et les méthodistes ont 1 mai- 
son de réunion à Sydney, Paramatta et Wind- 
sor. Dans plusieurs villes on a aussi établi des 
écoles publiques pour les deux sexes. 

Les Anglais, qui prétendent à la possession 
de toute la Nouvelle-Galles méridionale, ont 
déjà divisé en 10 comtés le territoire com- 
pris entre 3 i° et 35 ° de lat. S. et entre i 45 " 
5 o' et i 5 o° 43 * de long. E. Voici les noms 
de ces comtes : Argyle , Ayr , Cambridge , 
Camdçn , Cumberland , Durham , London- 
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derry, Northumberland, Roxburgb, etWest- 
moreland. Sydney en est la capitale; Para- 
matta, Windsor et Newcastle en sont ensuite 
les villes principales. 

GALLEWO, détroit de l'Océanie. Voyez 
Ravinez. 

GALLIA, comté des États-Unis, dans la 
parlie mérkl. de l'état d'Ohio, sur la rive 
droite de l'Ohio , et arrosé par le Raccooti , 
un des afllucns de ce fleuve. Il est très-fer- 
tile. Les premiers colons <(ui s'y établirent 
furent des émigrés français dont les descen- 
dans le peuplent encore en grande partie. 
7,098 hab. Gallipolis en est le chef-lieu. 

GALLIAN , ville de l’Hindoustan. Voyez 
ClLl.ia.KT. 

GALL 1 ATE, bourg des États Sardes, div., 
prov. et à 1 1 . l/a N. E. de Piovare ; chef- 
lieu de mandement. On y cultive beaucoup 
de riz. 1,100 hab. 

GALLICIE, ou mieux GALICIE , Gali- 
zien , quelquefois GALLICIE et LODOMÉ- 
1 UE, Galizien u nd Loilomirien , un des états 
de la monarchie autrichienne , avec le titre 
de royaume , compris entre 47° iq/ ôo° 
45 ' de lat. N., et entre 16 0 43 ’ *1 a 4 ° ,0 " 
long. E. 11 confine au N. au roy. de Pologne, 
dont il est en grande partie séparé par la 
Vislule et le San; au N. E. et à PE. à la 
Russie , vers laquelle sa limite est , sur une 
étendue considérable , la Podhorce et le 
Dniester ; au S. E. à la Moldavie; au S. à la 
Transylvanie et à la Hongrie, avec lesquelles 
il a pour frontière la crête des Karpathes ; 
enfin à l'O. à la Silésie autrichienne. Sa lon- 
gueur, du N. O. au S. E., est de 1 35 1 ., 
sa plus grande largeur , du N. E. au S. O. , 
de 48 I. , et sa superficie de 4 i a 3 o I. Unie 
et marécageuse sur plusieurs points, particu- 
lièrement vers le centre et vert les frontières 
sept, et orient., la Gallicic est montagneuse 
au S. et à PO. , où elle est couverte par les 
ramifications des Karpathes orientales et cen- 
trales, qui la séparent du reste de l'empire 
d'Autriche. Aux Karpathes centrales, qui 
font partie de la grande arête dorsale euro- 
péenne s'unissent les monts Niederborscc , 
qui appartiennent à la même dorsale , et qui 
traversent le N. O. de la Gallicie, en la divi- 
sant en deux versans généraux , l'un vers la 
mer liallique , Pautre vers la mer Noire. Le 
versant du N. est sillonné par la Raha, le 
Dumajec , la Wisloka , le San et le Bog, qui 
coulent vers la Vislule. Celui du S. se subdi- 
vise en trois principales régions hydrographi- 
ques, qui dépendent des bassins du Dnieper, 
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du Dniester et du Danube; le Styr est tributaire 
du premier de ces fleuves. Le second parcourt 
le centre et l’E. de la province et y reçoit 
le Strwiaz , la Wcreczwa , la Lipa , la Zloca- 
Lipa , la Stripa , le Scred , la Podhorce , 
le Stry , la Swica et la Lomnica. Enfin le 
Prutli , le Sereth , la Sutschawa , la Moldava 
et la Bisztrilz sont compris dans le bassin du 
Danube; et ce bassin, en Gallicie, est sé- 
paré de celui du fleuve précédent par une 
branche importante des Karpathes orientales. 

Celte contrée renferme un grand nombre 
d'étangs , de marais considérables et quan- 
tité de sources minérales, parmi lesquelles 
celles de Samoklensky , de Nowosielce , de 
Lubien , de Szwoszowice, de Korsow , de 
Lesnow et de Jakobeny sont les plus répu- 
tées. Les Karpathes influent beaucoup sur le 
climat et entretiennent, dans toute la partie 
qu'elles couvrent, une température froide; les 
plaines jouissent d'une température assez 
douce. Le sol est très-varié : au N. et à l'O. 
le sable domine et le terrain est médiocre ; A 
l'E. et au S. E. , il est gras et argileux , et 
souvent d'une grande fertilité. L'agriculture a 
fait peu de progrès dans ce pays ; on y ré- 
colte cependant beaucoup de blé, de légumes, 
de pommes de terre et de fruits : les asperges , 
les melons d'eau et plusieurs autres plantes 
y croissent spontanément et en abondance. 
On cultive beaucoup de lin et de chanvre, 
principalement dans le district de Przemysl. 
A Makroliu, il y a une plantation de rhubarbe 
qui renferme plus de 4 », 000 plantes. Le ge- 
névrier est l'un des arbrisseaux les plus com- 
muns. Il y a eu aux environs de Lemberg , 
des vignobles en petit nombre, mais la ri- 
gueur du climat, quoique sous le parallèle de 
Paris , a fait cesser cette culture. 

La Gallicie nourrit plus d'un million de 
bêtes à cornes et près de 3 oo,ooo chevaux : 
depuis quelques années les haras ont éprouvé 
une amélioration sensible , et les Autrichiens 
en tirent de quoi remonter leur cavalerie. Les 
bêtes à laine sont négligées; 011 élève aussi 
des chèvres, des porcs, de la volaille et 
beaucoup d'abeilles ; les forets recèlent des 
ours , des loups , du gibier de toute espèce , 
particulièrement beaucoup de lièvres ; on pré 
tend que le castor se rencontre sur les bords 
du Bog, et qu'il y est indigène; la cochenille 
se trouve aussi dans ce pays. On retire un 
peu d'or des sables de 1 a Bisztrilz. Il y a des 
mines de fer, de cuivre, de plomb tenant 
argent ; du soufre , du salpêtre , du silex py- 
romaque , de l'argile à potier; les mines de 
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sel qu’on exploite sont tellement riches, 
quelles pourraient suffire à U consommation 
de toute l'Europe. Les grands établisscmcns 
manufacturiers sont à peu près inconnusdans 
ce pays : cependant l'industrie y a fait des 
progrès considérables. On fabrique beaucoup 
de toiles de lin sur les frontières de la Silésie 
et dans les montagnes. Une autre branche 
importante est la fabrication des couvertures 
de laine. Les teintureries de coton de Nawsie 
égalent celles du Levant. Dans les environs 
de Wielizka , on fait dans plus de cinquante 
forges de bons ouvrages en fer , et cette in- 
dustrie est répandue dans toute la partie 
montagneuse. Les verreries , les tanneries , 
les blanchisseries de cire, les fabriques de 
tabac , de bougies , d'eau-de-vie, de salpêtre, 
de potasse et autres , sont aujourd'hui dans 
un état qui promet beaucoup. Une grande 
route commerciale contribue à favoriser Ica 
exportations , qui consistent principalement 
en sel , grains , bétail , chevaux , cuirs bruts 
et apprêtés, laine, cire, miel, tabac en feuil- 
les , lin , chanvre , suif et soie de porcs. 

Seloo le baron de Liecbtenslern , la popu- 
lation est de 3,70:1,116 hab. ; de plus nou- 
veaux renseignemens la portent à 4,393,488, 
hab., Polonais , Russes, Moldaves, Allemands, 
liongrais , etc. Le caractère des Galliciens 
diffère généralement peu de celui des Polo- 
nais. Quoique le gouvernement autrichien ait 
aboli la servitude chez ce peuple , les pro- 
priétés territoriales étant toutes entre les 
mains de la noblesse , le Gallicien roturier 
s'intéresse peu à la prospérité de son pays, et 
l'inertie est si forte chez lui qu'il a besoin 
d'être contraint au travail; il abandonne pres- 
qu’entièreraent le commerce aux juifs. 11 existe 
dans les montagnes , vers les frontières de la 
Hongrie, depuis Dukla jusqu'à Stanislawow, 
une race d'hommes appelés Gorales, que 
leurs traits, leur caractère indépendant et 
leurs habitudes distinguent beaucoup des 
habitant des plaines qu'ils méprisent : cet 
montagnards vont ordinairement armés et 
reconnaissent un chef ; ils montrent des dis- 
positions à reprendre de vive force les trou- 
peaux qui , selon la tradition qu'ils conser- 
vent , ont été enlevés sur les terrains ferti- 
les , autrefois la propriété de leurs ancêtres. 
Les Gorales , sobres , se contentant d’une 
nourriture grossière , paraissent très-arriérés 
dans les arts de la civilisation ; on croit qu'ils 
descendent des Sauromates , tribu qui se re- 
tira en Europe devant les armes de Mithri- 
date , environ 80 ans avant l'ère chrétienne. 



Le polonais est la langne la pins usitée dans la 
Gallicie ; on parle aussi le russe dans quel- 
ques parties de l'E. ; tout ce qui a rapport an 
gouvernement , à la religion et à l'éducation 
s'y traite en allemand. La religion catholique 
est celle de l'État , mais le nombre des habi- 
tans qui soivent le rit grec est double de celui 
des catholiques ; ces derniers ont un arche- 
vêché à Lemberg , et des évêchés à Przemysl 
et à Tyniee ; les grecs-unis ont des archevê- 
chés k Lemberg , à Halicz et à Kaminiec , et 
un évêché à Przemysl ; il y a aussi des armé- 
niens-unis sous la juridiction d’un archevêque 
résidant à Lemberg, des grecs non unis sous 
un évêque qui siège à Tschernowitz ; des lu- 
thériens qui relèvent d'une surintendance 
séante à Lemberg , des calvinistes ayant un 
sénoriat dans la même ville , et enfin des 
juifs au nombre de 4 a?,ooo. Il y a une uni- 
versité à Lemberg , et six académies provin- 
ciales. 

La Gallicie sc divise en 19 cercles : 60- 
chnia , Brzezany , Czortkow , laslo , Kolomea , 
Lemberg. Przemysl , Rzcszow , Sambor, San- 
dec , Sanok , Stanislawow, Stry, Tarnopol , 
Tarnow , Tschernowitz ou Bukovine, Wado- 
wice , Eloczow, et Eolkiew. Lemberg en est la 
capitale; les autres villes les plus considéra- 
bles sont Drohobicz, Tarnopol , laroslaw, et 
Sambor. 

Le royaume de Gallicie est gouverné par 
un vice-roi résidant à Lemberg. En 1817 il 
a reçu une constitution et un gouvernement 
représentatif : les états sont composés de dé- 
putés du clergé, des nobles, des chevaliers 
et des villes royales ; ces députés reçoivent 
un traitement fixe du gouvernement ; Lem- 
berg, siège de la diète, est la seule ville qui 
envoie des députés aux états. On évalue à 3 o 
millions de francs le revenu de ce royaume. 

La Gallicie, nommée d'abord Halicz , et la 
Lodomérie , anciennement appelée Wolodi- 
mir ou Vladimir, étaient , dans le moyen âge, 
deux duchés indépendant. Depuis le xu* siè- 
cle jusque vers la fin du xiv*, ces duchés fi- 
rent partie du royaume de Hongrie ; en <374, 
ils passèrent à la Pologne par un mariage , 
mais les rois de Hongrie en conservèrent le 
titre et les armoiries. Lors du partage de 1 a 
Pologne , en 1773, Marie-Thérèse d’Autri- 
che se fit restituer ces duchés , dont elle 
forma le royaume de Gallicie et Lodomérie; 
au second partage de la Pologne, en 1795, 
l’empereur d'Autriche augmenta ce royaume 
de plusieurs possessions polonaises ; mais la 
Lodomérie parut en être détachée , et le 
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royaume ne porta plus que le nom de Galü- 
cie : il fut divisé en Gailicie orientale et oc- 
cidentale. En 1809 , l'Autriche ayant etc for- 
cée de céder une grande portion de sa part 
île la Pologne, la partie la plus considérable 
de cette cession composée de presque toute 
la Gailicie occidentale , entra dans le grand- 
duel» de Varsovie ; elle fait maintenant par- 
tie du royaume de Pologne. Le reste de la 
Gailicie forme actuellement le royaume de ce 
nom. 

GALLICO, EcntDonrs , rivière de la Tur- 
quie d'Europe , en Romélie , sandjak de Sa- 
Ionique. Elle prend sa source sur le versant 
mérid. du Tclienghel-dagh, coule du N. au 
S., et va se jeter dans le golfe de Saloniquc , 
à a I. i/a O. de la ville de ce nom , après un 
cours de 18 1. Son principal affluent est la 
Sahana, qu'elle reçoit à gauche. 

GALL1GNANA, ville d'illyrie, gouv. , 
cercle et h i5 1. t/a S. E. de Trieste, et à 
8 I. O. S. O. de Fiume. 1 , 59 a hab. 

GALLINARO , bourg du roy. de Naples , 
prov. de la Terre de Labour, distr. et à 4 1. 
E. S. E. de Sora , cant. et à 1 l. 1/3 E. S. E. 
d’Alvito. 11 a a églises. 1,000 hab. 

GALLINERO-DE-CAMEROS, bourg d'Es- 
pagne , prov. de Logroüo ( Soria) , à 1 o 1. 1 3 
O. de Calahorra , et à 8 1. t/3 N. de Soria. 11 
a 3 paroisses. 375 bab. 

GALLIPIENZO , bourg d'Espagne, prov. 
et à 7 1. i/a S. E. de Pampelune (Navarre), 
et à a 1. a/a S. S. O. de Sanguesa , sur un co- 
teau escarpé , près de l'Aragon , sur lequel est 
un pont en pierre de 4 arches. Il y a 1 hôpi- 
tal. 6o5 bab. A i/a 1. de ce bourg te trouve 
1 mine de cuivre. 

GALL1POL1 , CauiPOLis, ville et place de 
guerre de 3 e classe du roy. de Naples , prov. 
de la Terre d'Otrantc ; chef-lieu de distr. et 
de cant . , et siège d'un évéché sulîragant d'O- 
trantc , sur une ile du golfe de Tarcntc réu- 
nie au continent par un pont , à 10 1. E. d'O- 
trantc , et à ao 1. S. E. de Tarente. Lat. N. 
4o» 4’- Long. E. i5° 5o'. Elle a un faubourg 
sur le continent. Outre scs fortifications , cette 
ville a 1 château-fort. Elle est assez bien bâ- 
tie , et renferme 1 belle cathédrale , plusieurs 
églises paroissiales et couvent , 1 séminaire , 
et quelques établissement d'instruction pu- 
blique. Ou y fabrique une grande quantité 
de bas de coton et de la mousseline. Le port, 
formé par un môle , est commode , mais d’une 
entrée dangereuse, à cause des écueils qui 
l’entourent ; on en exporte beaucoup d'huile, 
de blé , et d'autres productions de la Pouille. 
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Il s'y tient a foires , l'une du u 8 juin au 3 
juillet, et l'autre du i3 au i5 août. 8,i5o 
hab. La pèche du thon est très-active sur la 
côte. 

Le district de Gallipoli se divise en i4 can- 
tons : Alessauo , Casarano , Gagliario, Gala- 
tone , Gallipoli , Maglie , Nardo , Nociglia , 
Parabita , Poggiardo , Prcsicce , Ruifano , 
Tricasc, et Ugento. 

GALLIPOLI ou AKUTC11É - OVASSl , 
CuEiisoxàsE ne Thsscx, péninsule de ta Tur- 
quie d'Europe , en Romélie , sandjak de sou 
nom ; baignée à l'O. par l'Archipel ; à l'E. , 
par le canal des Dardanelles , qui la sépare 
de l'Asie ; au S. E., par la mer de Marmara ; 
et au N. , par un bras de mer qui prend sur 
ce point le nom de golfe de Saros. Elle a en- 
viron i3 1. de longueur, du N. E. au S. O. , 
et 9 1. dans sa plus grande largeur. L'isthme 
qui l'unit au continent , resserre entre la mer 
de Marmara et le golfe de Saros , a 1 l.'dc 
largeur dans l'endroit le plus étroit. Cette 
presqu'île est couverte par le prolongement 
du Tekir-dagh , d'où descendent un grand 
nombre de rivières qui vont à la mer : les plus 
considérables sont leTourchen-sou (Scœuj) , 
qui débouche dans le port du mime nom , 
sur la côte occid. de la péninsule , et la Cara- 
ova-sou (sans doute l'ancien Ægos-Polamos), 
qui tombe dans le détroit des Dardanelles. 
Le sol de celte presqu'ile , généralement cal- 
caire , n'est guère productif que dans les 
vallées. Près de Kilid-babr, vers l'endroit le 
plus resserré du canal , s'avance un banc du 
sable qui a peut-être réuni l'Europe à l'Asie. 
On a élevé à l'extrémité méridionale de la 
presqu'ile de Gallipoli le château de Sedd- 
bahr, destiné , comme le Coura-calessi d'A- 
sie, à défendre l'entrée S. O. des Dardanel- 
les. On trouve dans cette petite contrée les 
ruines de plusieurs lieux célèbres dans l'anti- 
quité , tels que Lestos , Alopeeonnesus , Eleus, 
et Madytus. 

GALLIPOLI , sandjak de la T urquie d'Eu- 
rope , en Romélie , entre 4°° »' et 4a° 7 ' de 
lat. N., et entre ao° 48 ' et a6° 3a' de long. 
E. Il comprend le S. de l'ancienne Thracc 
et la partie orientale de la Macédoine. 11 a 
pour bornes, au N. , les sandjalu de Sophia , 
de Tchirmcn , de Kirk-Kilissia et de Visa; à 
l'E. , le territ. de Constantinople; au S. , la 
mer de Marmara , le canal des Dardanelles , 
l'Archipel et le sandjak de Salonique ; à l'O-, 
ce dernier sandjak et celui de Gliiustendil. Il 
a , de l’E. à l'O. , une longueur de 1 10 1. , 
mais sa largeur est peu considérable : à l'E., 
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il ne forme qu’une étroite lisière sur la côte 
delà mer de Marmara; vers le méridien, 
il a 3^ I. : sa superficie est d'environ 1 ,600 1 . 
C'est un des sandjaks les plus grands de la 
Turquie d’Europe , et le plus important de 
tous ceux qui sont soumis au gouvernement 
du capitan-pacha. La côte, bordée de mon- 
tagnes de moyenne hauteur qui la défendent 
de la violence des flots , est découpée par 
plusieurs enfoncemens , principalement sur 
l'Archipel : tels sont les golfes de la Cavale , 
de Lagos , d'Enos et de Saros ( Mêlas ); on y 
remarque la péninsule de Gallipoli et les caps 
Grcnica, Mnkci , Marogna et Asperosa. Le 
Despoto-dagh ( Rhodope ) , branche de la 
chaîne du Balkan , forme , sur une étendue 
considérable, la ligne septentrionale du sand- 
jak de Gallipoli , et en parcourt aussi l'inté- 
rieur. Vers le S. O. s’élèvent le Pounliar-dagh 
(Rangée) et le mont Betchik ; sur la limite 
occidentale courent le Ncvrekop-dagh , le 
mont Menikion ( Cercine ) , et le Tchenghel- 
dagh : la partie orientale est couverte par le 
Tckir-dagh. l a Maritza (Hèbi'c) est le cours 
d’eau le plus important de ce pays , qu’elle 
traverse du N. au S. d/ms la partie centrale, 
en se grossissant de l'ipsala-sou , de la Tcherna 
et de l'Erkené. Le Caratch , l’Arda , le Cara- 
sou ou Ncsto ( Nestus ), l'Anghista et le Cara- 
soii ou Strouma ( Strymon ), arrosent la partie 
occidentale ; toutes ces rivières se rendent 
dans l'Archipel. Le seul lac remarquable est 
le Takinos (Cercine), au S. O. 11 y a aussi 
plusieurs sources minérales ; celle de Feredjik 
est la plus renommée. Le sol de ce pays est 
très-varié : sur quelques points , il est pier- 
reux ; sur d'autres , il est aride et sablonneux; 
ailleurs il est gras et fertile. Les irrigations , 
quoiqu'assez bien ménagées , sont presque 
partout insuffisantes, parce que les sources sont 
rares , et principalement près de la côte de la 
mer de Marmara. Le climat est des plus doux ; 
le vent de nord , arrêté par les montagnes , ne 
peut s’y faire sentir, et celui du midi , ayant 
ù parcourir une grande étendue de mer, y ar- 
rive dégagé de sa chaleur étouffante. Les ter- 
res sont assez bien cultivées , et produisent 
du blé de bonne qualité , et du riz dans les 
lieux bas tels que les bords de la Maritza et 
du Cara-sou ou Strouma. On recueille une 
grande quantité de coton dans la plaine de 
Serès et dans la péninsule , et du tabac prin- 
cipalement dans les environs de la Cavale; 
les jardins donnent en abondance des fruits 
délicieux. Le bois n'est pas commun ; cepen- 
dant plusieurs des montagnes sont couvertes 



de chênes et de sapins qu’on emploie en par- 
tic dans les constructions maritimes. Les pâ- 
turages sont nombreux , et on y élève de 
grands troupeaux de chameaux, de buffles, 
et d'autre gros bétail, de moutons et de chè- 
vres ; on élève aussi beaucoup d’abeilles et 
de vers à soie. La pêche est abondante sur U 
côte , principalement dans le golfe d’Enos. 
Dans l'intérieur du pays sc trouvent des cerfs, 
des sangliers, des lièvres, des perdrix, et 
d'autre, gibier. L’industrie est assez active; 
oti file beaucoup de coton et de soie , et on 
fabrique des tissus de coton, du maroquin et 
de la poterie. Les exportations consistent en 
productions du sol , en coton et soie filés , en 
laine brute, peaux de lièvre, noix de galle et 
garance ; le commerce se fait principalement 
par Scrès, Enos et Gallipoli. Environ 600,000 
habitans. 

Ce sandjak fait partie du gouvernement du 
capitan-pacha , et est divisé en a parties : le 
sandjak de Gallipoli proprement dit , qui se 
subdivise en ?3 districts, juridictions ou can 
tons, et dont le chef-lieu porte le même 
nom , et le béglik de Serès , qui comprend 
4 districts, cl qui a pour chef-lieu Serès. 
Cette contrée est éminemment classique : 
elle renferme cette plaine de Philippes où 
succombèrent les derniers défenseurs de la 
liberté romaine, et les anciennes villes flo- 
rissantes d'Abdère , d’Ænos , de Lysimachia, 
de Périnthe ou Héracléc, et de Selimbria ; 
le Stryraon et l'Hèbre rappellent les mal- 
heurs d’Orphée. 

GALLIPOLI , Callipolis, ville de la Tur- 
quie d’Europe, en Romélie; chef-lieu de 
sandjak et de distr., à 33 I. S. d’Andrino- 
ple , et à 47 1* O- S. O. de Constantinople. 
Lat. N. 4o° a5' 33". Long. E. a4° 

Elle est bâtie sur un promoutoire de la côte 
orient, de la presqu'île de Gallipoli , sur la 
rive occid. et vers l'entrée N. E. du canal 
des Dardanelles , nommé aussi quelquefois 
détroit de Gallipoli. Elle est la résidence 
d’un aga qui représente le capitan-pacha , et 
le siège d'un évêché grec. Gallipoli n’est dé- 
fendu que par un vieux château-fort placé 
sur une hauteur ; il est assez bien bâti , et a 
quelques fontaines et des mosquées d'une as- 
sez belle architecture, de grands bazars bien 
approvisionnés , des églises grecques et des 
synagogues. On y fabrique les meilleurs ma- 
roquins de la Turquie d'Europe, des tissus 
de coton , et de la poterie ; la filature du co- 
ton et de la soie y est considérable. Cette 
ville a 2 bous ports et des magasins pour les 
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approvisionnement de U flotte ottomane; 
on remarque un fanal à l’extrémité du pro- 
montoire. Le commerce y est très-actif. En- 
viron 17,000 hab., les 2 / 3 Turcs, le reste 
Grecs et juifs. Il y a peu d'anciens monumens 
bien conservés, mais on trouve dans tous les 
quartiers des fragmens de sculpture et d’ar- 
chitecture. Gallipoli fut pris par les Turcs 
en i356 : c’est la première ville en Europe 
qui soit tombée en leur pouvoir. 

GALLIPOLIS , bourg des États-Unis, 
état d’Ohio ; chef-lieu du comté de Gallia , 
dans une situation agréable, sur la rive 
droite de l'Ohio , un peu au-dessous du con- 
fluent de la Grande-Kenhawa , et au-dessus 
de celui du Raccoon , à 33 1. S. S. E. de Co- 
lumbus. Il est régulièrement bâti , et a 1 
église , 1 école militaire , et 1 prison. 83o 
hab. Il y a dans les environs des couches de 
charbon de pierre. Ce bourg a été fondé en 
1789 par des émigres français. 

GALLIPORNO , village de la Turquie* 
d’Asie , dans l’ile de Chypre , sandjak de Ni- 
cosie , à 4 L E. S. E. de Carpas. Il y a quel- 
ques antiquités , et une belle grotte dans les 
environs. 

GALLMOY , baronnie d'Irlande, prov. 
de Leinster , dans la partie N. O. du comté 
de Kilkenny. Johnstown et Urlingford en 
sont les principaux endroits. 

GALLNEUKIRCHEN , bourg de l’archi- 
dnché d’Autriche , pays au-dessus de l'Ens , 
quartier de la Mùhl , à 3 1. 1/2 S. S. O. de 
Frcystadt, et à 1 1. 1/2 N. N. E. de Steyer- 
cck. 

G ALLO, petite lie du Grand Océan équi- 
noxial, près de la cote occid. de la Colom- 
bie (Nouvelle-Grenade), dcp. de l'Équateur, 
prov. d’Esmeraldas, à 10 1. N. O. de Barba- 
coas , au S. O. de l'embouchure du Patia. 
Lat. N. i° 54 / - Long. O. 8 o° 44°. Elle est 
inhabitée ; quelques navires y vont faire pro- 
vision d’eau et de bois. 

Celte île fut découverte en i 525 ; Fran- 
çois Pizarre y séjourna avec son escadre en 
■ 526 , en allant à la découverte du Pérou. 

GALLO , pays de la capitainerie-générale 
de Mozambique , gouv. et au N. O. de Que- 
liraane. 

GALLO, bourg du roy. de Naples, prov. 
de la Terre de Labour, distr., cant. et à 1 I. 
N. N. E. de Nola , et à 5 I. S. E. dcCa- 
serte. 

GALLO, cap sur la côte sept, de Sicile, 
prov., distr. et à 3 1. N. N. O. de Païenne. 
Lat. N. 38° 14 ' 40 ". Long. E. n° i' 5o"i. 
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11 est élevé de 260 toises au-dessus de la 
mer. 

GALLO, cap de la Turquie d’Europe, 
sur la côte inérid. de la Moréc, à l’extrémité 
S. du canton de Coron , à 1 I. 1/2 E. de l’ile 
Caprcra, et à 61. 1/4 S. E. de Navarin. Lat. 

N. 36° 43'. Long. E. 19 0 34'. 

GALLOP , lie des Etats-Unis , état de 
New-York, comté de Jefferson*, dans la par- 
tie orientale du lac Ontario, 'à 5 I. O. de 
NVatcrtown. 

GÂLLOS , bourg de Hongrie. Ÿojr. Gols. 

GALLOU, ville de Nigritie , roy. de Bam- 
bara , à 68 1. E. S. E. de Benoaoum , et à 
75 1. N. O. de Scgo. 

GALLOW , hundred d’Angleterre, dans 
la partie N. O. du comté de Norfolk. 7,934 
habitans. 

GALLOWAY (MULL OF ) , cap le plus 
mérid. de l'Écosse, à l’extrémité S. O. du 
comté de Wigton , et à 1*0. de l'entrée de 
la baie de Luce. Lat. N. 54° 3g'. Long. O. 
7 ° 5'. 11 a de profondes excavations dans les- 
quelles les eaux de la mer s’engouffrent avec 
un bruit épouvantable. 

GALLOWAY (NEW), bourg d’Écosse, 
comté et à 6 1. N. N. O. de Kirkcudbright , 
et à 5 1. i/3 N. E. de Wigton , dans une belle 
vallée, près delà rive droite du Ken. Il est 
régulièrement bâti. 11 s’y tient deux foires 
par an. Charles i er l’érigea en bourg royal 
en i633; il se réunit à Wigton, Stranraer 
et Whithorn , pour envoyer un membre au 
parlement. 5oo hab. 

GALLOWAY, commune des États-Unis, 
état de New-Jersey , comté de Gloucester. 
1,895 hab. 

GALLSBACH ou GALLSPACH , bourg 
de l’archiduché d’Autriche, pays au-dessus 
de l'Ens , quartier de Hausruck , à 1/2 1. S. 
de Grieskirchen , et à 8 I. S. O. de Linz. Il 
y a un château. * 

GALLUCCIO, bourg du roy. de Naples, 
prov. de la Terre de Labour , distr. et â 8 1. 
1/2 E. N. E. de Gaëte , cant. et à 2 1. N. N. 

O. de Rocca-Monfina. Il a une église parois- 
siale d’une belle architecture. L’air y est 
malsain, à cause des rizières des environs. 
1 ,5oo hab. 

GALLUES, bourg d'Espagne , prov. et à 
8 1. 3/4 E. N. E. de Pampelune ( Navarre ) , 
et à 4 L N. N. E. de Sanguesa, dans une 
plaine, sur la rive gauche du Salazar. 38 hab# 

GALLUR, bourg d*Espagne, prov. et à 
9 I. i/4’N. O. de Saragosse (Aragon) , et à 
4 1. 3/4 E. de Borja , sur le canal Impérial, 
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près de la rive droite de l'Èbre. Il y a 1 gre- 
nier public. 860 hab. 

GALLUR A , contrée de File de Sardaigne, 
dans la partie la plus sept, de la div. du cap 
Sassari , prov. d’Oziéri. Elle est d'une grande 
étendue et très-montucuse. Les côtes , en- 
tièrement inhabitées, offrent plusieurs ports 
capables de recevoir des armées navales: tels 
sont ceux de Longosardo, de Lise i a et d'Ar- 
saquena , et plusieurs mouillages où de gros 
navires pourraient être en sûreté. L'air y est 
sain , et le territoire fertile en blé. La popu- 
tion est peu nombreuse. 

GALLYCH-ABAD, Gallecchabad , ville de 
l'Hindoustan anglais, présidence du Ben- 
gale, anc. prov. d'AlIab-abad , dislr. de 
Djouaupour. Lat. N. a 5 ° fa'. Long. E. 8o° 
18'. Elle a été renommée pour sa manufac- 
ture de beaux tapis., qui a été transférée à 
Myrzapour. 

GALLY-HEAD, cap sur la côte mérid. 
de l’Irlande, prov. de Munster, comté de 
Cork, baronnie d'Ibawne , à 8 1 . 1/2 E. N. 
E. de Baltimore, et à 6 1 . 1/2 O. S. O. de 
Bandonbridge , au S. E. du liavre de Ross, 
et au S. O de la baie de Clonekilty. 

GALM 1 ER (S 1 .) , ville de France , dép. de 
la Loire, arrond. et à 4 1 * , / a E* de Mont- 
brison, cant. et à 1 1 . 1/2 S. O. de Chazel- 
les ; sur une hauteur , à la droite de la Coise , 
et sur la route de Montbrison à Lyon. Elle a 
des tanneries, des chamoiseries et des fabri- 
ques de dentelle. Il s'y tient des foires les 24 
août et 2 5 novembre , le premier mardi après 
Pâques et celui après la Pentecôte , pour bes- 
tiaux, grains et mercerie. 2,000 hab. 11 y a, 
près de cette ville , la source minérale de 
Fontfortc, dont l'eau acidulée a le goût et la 
couleur du vin , et est renommée pour la gué- 
rison de la gravclle. 

GALNA , Gaulna , ville et fort de l'Hind- 
oustan anglais, présidence de Bombay, anc. 
prov. de Khandeych ; chef-lieu de dislr. , à 
12 1 . N. N. E. de Tchandour, et à 3 o 1 . E. 
S. E. de Surate. Elle est ceinte d'une dou- 
ble muraille , et défendue par un fort situé 
sur un rocher escarpé , à la partie orientale 
de la ville. 

Le district de Gaina forme la partie méri- 
dionale de la province , est montagneux mais 
assez fertile , et arrosé par uu grand nombre 
de rivières , dont La principale est la Ghirna. 

GALOPPE, bourg des Pays-Bas. Voyez 
Gülpek. 

GALOU ou GALOE , pays de Pile de Java , 
dans la partie mérid. de la division de Chéri- 



bon, à TE. du Soukapoura. Le Kalitondo l'ar- 
rose ; on y cultive beaucoup de café. Il est au 
pouvoir d’un chef indépendant. 

GALSTON, paroisse d'Écosse , comté et 
presbytère d’Ayr, sur 1a route de Glasgow à 
Dumfries , à 1 I. 1/2 E. du Kilmanock , et à 
4 I. 1/2 N. E. d’Ayr. Elle est en partie habitée 
par des tisserands des manufactures de Glas- 
gow. On y fait de bons fromages ; elle ren- 
ferme de la houille et du fer. 3 , 4 4 ^ habi- 
tans. 

GAL-SZÉCZ , bourg de Hongrie * cercle 
en-dccà de la Tbeiss , comitat de Zcmplen , 
marche d'Ujhely , agi. 3/4 S. E. d'Epcries , 
et à 6 1 . 1/2 E. de Kaschau. 

GALTELLI, ville sur la côte orientale de 
l'ile de S.irdaignc , div. du cap Cagliari, à 
3 a 1 . N. N. E. de Cagliari , prov. et à 61 . E. 
N. E. de Nuoro, à peu de distance de la rive 
droite de l’Orosci , et à 1 1 . du golfe de ce 
nom. Siège d’un évêché uni à celui de Nuoto, 
et sufTragant de Cagliari. Galtelli est triste ; 
les habitans, peu nombreux, recueillent delà 
soie dont ils fabriquent des mouchoirs. 

GALTEN , extrémité occiJ. du lac Mælar, 
en Suède , dans la préfecture de Westeras , 
entre les distr. de Stæfringe et d'Akerbo. 

GALTRES, forêt d'Angleterre, dans le 
norlh-riding du comté d'York, wapentake de 
Bulmcr. Elle s'étendait autrefois jusqu'aux 
portes d'York j elle est maintenant éclaircie 
et épuisée. Il s'y trouve plusieurs villages con- 
sidérables. Outre le bois propre à la construc- 
tion , elle fournit beaucoup de charbon. Elle 
était fort renommée pour une course de che- 
vaux qu'on y faisait annuellement. 

GALTY MOUNTAINS, chaîne de monta- 
gnes d'Irlande, prov. de Munster. Elle com- 
mence dans la partie S. E. du comté de Lime- 
rick, baronnie de Coshlea , à la source de la 
rivière qui arrose la vallée d’Aharlo , se dirige 
d'abord au N. E., ensuite à l'E. , et se termine 
près de Cahir, sur la rive droite de la Suir. 
Elle a environ 6 1 . de long et une largeur 
moyenne de 2 I. Les eaux qui sillonnent son 
versant septentrional se rendent dans la vallée 
d'Aharlo , et celles qui descendent du versant 
méridional sont tributaires du Funcheon et 
d'une rivière qui , après avoir baigne Clog- 
heen , se jette dans la Suir. 

G ALV E , bourg d'Espagne , prov. de Soria 
(Guadnlaxara), à 10 L 1/2 N. N. O. de Si- 
guenza, cl a 20 1 . 1/4 N. N. E. de Guada- 
laxara. 1,774 hab. 

GALVEAS, bourg de Portugal, prov. 
d'Alcntejo, comarca et à 3 1 . N. E. d’Àvis , 
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et à 1 3 1. 1/2 0. S. 0. de Portalcgre. aja 

maisons. 

GALVESTON , village des États-Unis , état 
de Louisiane , chef-lieu de la paroisse d'iber- 
villc , sur la rive droite de l'Amite , un peu 
au-dessous du confluent de l’Ihcrville , à 6 1. 
t/a N. N. E. de Donaldsonvillc, et à a3 1. 0. 
N. 0. de La Nourellc-Orléaus. Il aenvironâo 
maisons. 

GALVESTON , baie du Mexique , prov. de 
Texas, à l'embouchure du Rio de la Trinidad. 
Elle communique au S. E. au golfe du Mexi- 
que par un passage resserré entre le conli- 
neut et la pointe de Culebras, qui forme l'ex- 
trémité orient, de l'ile de S. Luis. 

GALVEZ , bourg d'Espagne , prov. et à 
G 1. 1/4 S. O. de Tolède, et à 10 I. $. E. de 
Talavera , sur une hauteur. On y fabrique des 
étamines. 3,376 hab. 

GALW A Y (BAIE DE), formé par l'Atlan- 
tique sur la cèle occid. de l'Irlande , entre le 
comté de Galway (prov. de Connaught) et ce- 
lui de Clare (prov. deMuiister). Son enfonce- 
ment est de 10 1 ., et sa largeur dc 8 I., entre 
le cap llaggs et la pointe Baruacura ; dans 
l'endroit le plus étroit , elle n'est que de a 1 . 
Vers son extrémité orientale , cette baie a plu- 
sieurs havres , tels que le Ncwbarbour et le 
Kinvara ; au S. E. , elle forme la baie de 
Black-head, et au N. O. celle de Casleh. A 
l'entrée de la baie de Galway se trouvent les 
Iles de Soulh-Arran , au N. cl au S. E. des- 
quelles sont les deux principaux passages qui 
conduisent dans cette grande baie , et qu’on 
appelle Nortli-sound et Soutb-sound. 

GALWAY, comté d'Irlande, dans la par- 
tie mérid. de la prov. de Connaugbt, entre 
5a° 56' et 53° 4a' de lal. N., et entre io° et 
xa° 35' de long. O-, borné au N. par le comté 
de Mayo et par celui de Roscommon, qui, 
avec la prov. de Lcinstcr, le borne aussi à 
1E., et dont il est séparé par le Suck ; au S., 
il a la prov. de Munster , dont le Shannon le 
sépare en partie , et l’océan Atlantique , qui 
le baigne aussi à l'O. Sa longueur, de l'E. à 
10., est de 36 1-, et sa largeur, du N. au S-, 
varie de 6 à 19 1.; sa superficie est de a56 1. 

Les côtes du Galway sont les plus décou- 
pées de l'Irlande ; les havres de Kilcry et de 
Ballànakiel , les baies de Birterbay et de Kil- 
kerran , la baie de Galway avec le havre de 
Kinvara, le New-barbour et le Casleb-bay en 
sont les enfonecmens les plus remarquables. 
On y voit aussi disséminés un grand nombre 
d'iles, d'ilots et de rochers : parmi les pre- 
mières, on distingue InishboGo , Littermorc, 
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Littcrmullin , Garomna et le groupe de Suutb- 
Arran. Le lac Corrib et la rivière qui lui sert 
d'écoulement au S. divisent ce comté en deux 
parties : la partie orientale présente une sur- 
face agréablement coupée de plaines et de 
collines; la partie occidentale est couverte de 
montagnes élevées où se trouvent le groupe 
des Twclve-Pins et celui de Mamturk : les 
marécages et les lacs abondent dans l’une et 
l'autre partie. Outre le Corrib, lac très-con- 
sidérable , on peut citer le lac Dcrg , qui 
borne en partie le comté vers le S., et qui est 
traversé par le Shannon ; le lac Mask , sur la 
limite septentrionale , et le lac Rea dans le S. 

E. Outre le Shannon et le Suck , limites na- 
turelles du Galway, les rivières importantes 
sont la Duumorc, la Moync , la Clare, le Cor- 
namaut, le Gurtnamakin , la Killymurc, etc. : 
toutes sont très-rapides. La partie monta- 
gucusc est assez généralement aride et inculte ; 
cependant Les vallées , bien arrosées par une 
multitude de cours d'eau , y sont souvent fer- 
tiles; le reste du pays est propre à la culture 
des grains , et surtout aux pâturages : les ter- 
rains bas et marécageux, inondés uue grande 
partie de l'année par le débordement des ri- 
vières , produisent en été des herbages gros- 
siers où l'on fait paitre de uombreux troupeaux 
de bestiaux. Le sol est, en général, légère- 
ment calcaire , et embarrassé , dans quelques 
parties, de rochers qui ne pourraient être en- 
levés qu'à grands frais. La portion de terri- 
toire U plus fertile s'étend depuis les bords 
du Shannon jusqu'à la ville de Galway ; mais 
l'agriculture y a fait encore peu de progrès , 
et les améliorations y sont rares. 386,92 îbab., 
la majeure partie catholiques. 

Ce comté, dont le chef-lieu porte le même 
nom , envoie a membres au parlemenL. 11 
comprend 1 liberty, celle de Galway, et 16 
baronnies : Atbcnry, Ballimoc, Balliuahincb , 
Clare, Clonmacow, Dowoamore, Dunkclün , 
Killconncl , Killihan , Kiltartau , Leitrim , 
Longforil , Lougbrea , Moycullin , Ross, et 
Tiaquin. 

GALWAY, Acsoax, ville d'Irlande , prov. 
de Connaught ; chef lieu de comté , sur 1a côte 
sept, de la baie de Galway , à L'embouchure 
d’une rivière large , profonde et rapide , qui 
sert d'écoulement au lac Corrib; à 4> 1. O. 
de Dublin , et à 16 1. 3/4 N. N. O. de Lime- 
rick. Elle est ancienne, et sa forme est celle 
d'un parallélogramme dont trois côtés étaient 
protégés par une forte muraille flauquée de 
tours et munie de bastions ,, et le quatrième 
défendu par la rivière ; ces remparts sont ac- • 
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tuellement en ruine. Galway a plusieurs rues 
larges et droites ; le plus grand nombre de ses 
anciennes maisons a fait place à de nouvelles 
en pierre , généralement mieux consl ruites. 
On remarque l'église paroissiale , bel édifice 
gothique. Il y a plusieurs couvens d'hommes 
et de femmes, 1 magnifique collège dirigé par 
les jésuites , entouré de beaux bâtimens pour 
le logement des religieux, et orné de vastes 
jardins et bosquets ; 1 bourse , 1 hôpital , 1 
grande caserne d'infanterie , et 1 prison ; des 
fabriques de toiles et d'étoffes grossières de 
laine, ainsi que de soude de varec. La pèche 
du hareng et du saumon y est très-active , et 
le commerce assez florissant. Le port , dé- 
fendu par un fort, est sûr et commode dans 
la partie méridionale , et dangereux dans la 
partie septentrionale; il est si éloigné de la 
ville , qu'on est obligé de se servir d'altéges 
pour y transporter les marchandises. 11 se tient 
à Galway des foires les 3i mai , ai septembre 
et ai octobre. Celte ville envoie 1 membre 
au parlement. 37,837 hab. 

Galway était une des plus fortes villes du 
royaume; il refusa, en 1641, de recevoir les 
troupes anglaises, et protégea les rebelles 
en sc donnant au duc d’Ormond. Il se sou- 
mit au major-général Ireton en i 65 i , se dé- 
clara pour le roi Jacques en 1690, et opposa 
une longue résistance au général Ginkle , 
qui ne put la prendre qu'après la bataille 
d’Aghrim. 

La ville et la liberty de Galway forment 
dans le comté de même nom une division 
particulière. 

GALY, rivière d'Irlande, prov. de Muns- 
ter. Elle prend sa source dans le comté de 
Limcrick , au mont Rooskagli , entre dans le 
comté de Kerry, et se réunit à la Feale, par 
la rive droite , à 4 1. 1/2 N. E. d’Ardfert , 
après un cours de 8 I. environ. 

GALZIGNANO, village du roy. Lombard- 
Vénitien, prov. et à 3 I. i/a S. O. de Pa- 
doue , distr. et à 1 1. O. N. O. de Battaglia, 
au pied des monts Euganéens. i,i5o hab. 

GAMA, bourg d'Espagne, prov. et à a6 1. 
N. N. E. de Palencia, et à 11 I. 3/4 N. O. 
de Burgos , près du bord orient, du canal de 
Castille. 6a hab. 

GAMA, île de l'océan Indien. Vojr. Poka- 
Molubque. 

GAMACHES, ville de France, dép. de 
la Somme, arrond. et à 5 1. i/3 S. O. d’Ab- 
beville, et à 5 1. 1/4 S. de S*. Valery-sur- 
Somme; chef-lieu de canton, sur la Bresle. 
C’était une place de guerre ; on y voit en- 



core des vestiges de remparts, et d’un châ- 
teau-fort détruit en i5oo par les Anglais. 
Elle est assez bien bâtie. Il y a 1 manufac- 
ture de toile de lin , plusieurs moulins à huile 
et 1 fabrique de poterie. 1,000 hab. 

GAMALA, rivière d’Abyssinie, roy. d’Am- 
hara, prov. de Godjam. Elle coule de l’O. à 
l'E. , et se joint au Bahr-el-Azrak par la rive 
droite, un peu au S. d'Alata , après un cours 
de moins de 10 1. 

GAMÀMYL ou QAMAMYL, pays de Nu- 
bie, au S. du roy. de $cnnaar, à l’O. du 
Fazoqle , et au S. E. du Bertât. Il est mon- 
tagneux , couvert de forêts impénétrables 
remplies de bêtes fauves , coupé de torrens , 
et traversé par le Tournât , qui se jette dans 
le Bahr-el-Abiad. Les indigènes ramassent 
dans des terrains d'alluvion des paillettes 
d'or; M. Cajlliaud les dépeint comme farou- 
ches. 

GAMAN, roy. de la Guinée supérieure, 
au N. O. de celui d’Achanli , à l'O. des roy. 
de Banda et de Soko , et au S. O. de celui de 
Kong. 11 est riche en mines d’or exploitées. 
Buutoukou en est le lieu principal. 

GAMAR, établissement français de la Sé- 
négambie. Voy. Portàkdie (Petit). 

GAMARDE, village de France, dép. des 
Landes, arrond. et à 3 1. 1/4 R- de Dax, 
cant. et à 3/4 de 1. O. N. O. de Montfort. 
1,160 hab. 

GAMBA ou CHAMBA, roy. de la Guinée 
supérieure, dans les états de Dahomey , à l'E. 
du roy. de Dégoumbah, et au N. du Daho- 
mey propre. Suivant Adams , les naturels 
sont de taille moyenne , et moins noirs que 
les Achantins et les Fantis: on les reconnaît 
à leur manière de se tatouer chaque joue de 
trois lignes qui se prolongent jusqu’au men- 
ton. Les Gambas sont cultivateurs ; la dou- 
ceur de leur caractère leur a fait donner, par 
les Fantis, le nom de Dunkos , qui signifie 
imbécille * de celte double appellation est 
venue la fausse croyance d'un royaume de ce 
nom. On tirait autrefois de ce pays un grand 
nombre d'esclaves estimés. 

GAMBA, ville delà Guinée supérieure, 
dans les étals de Dahomey, capitale du roy. 
de son nom , près de la montagne Ycrim , à 
a5 1. N. E. de Yahndi , et à 70 1. N. d'A- 
bomey. 

G AM BACH, village du grand*d uché d e Hesse* 
Darmstadt, prov. de la Hesse supérieure, 
distr. et à 1 1. N. E. de Buzbach , et à 4 1. 
S. E. de Wetzlar. 1,089 hab. 

GAMBALAROUM , rivière de Nigritie, 
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dans le S. E. du Bournou. Elle coule, du S. 
au N. , à 1*0. du Ckary, et se jette dans le 
lac Tchad, à 6 1. N. E. d'Angala, après un 
cours d’environ 4<> 1. 11 se liv» près de scs 
bords, le 28 mars 1824? une sanglante ba- 
taille entre 1rs Bournouais et les Baghcr- 
miens; les derniers furent défaits. 

GAMBÀRA, village du roy. Lombard- 
Vénitien, prov. et à 7 1. 1/4 S. de Brescia, 
distr. et à 3 I. S. S. E. de Lcno; sur la rive 
gauche de la Seriota-Gambara . 11 a un châ- 
teau. Marché le mardi. 1,620 hab. 

GAMBARARE ou GAMBERARE, village 
du roy. Lombard-Vénitien, prov. et à 3 1. 
O. de Venise, distr. et à 1 1. 1/2 E. deDolo. 
Marché le mardi, et foire le dimanche après 
le 7 octobre. 2,000 hab. 

GAMBAROGNO, cercle de Suisse, dans 
la partie mérid. du cant. du Tcssin , distr. 
de Locarno , sur le lac Majeur. 11 renferme 
11 comm. , dont la principale est Quartino , 
et 2,3a 1 hab. 

GAMBAROU, nom que le Yeou, rivière 
de Nigrilie, prend sur une partie de son 
cours. 

GAMBAROU , ville ruinée de Nigritie , 
dans le Bournou, à 1 1. 1/2 N. O. de Vieux- 
Birnie, et à 28 1. O. de Kouka, sur la rive 
droite du Yeou, qui prend, en cet endroit, 
le nom de Gambarou. Cette rivière a , sur ce 
point, un cours si lent, qu'il parait stagnant; 
cependant, dans certaines saisons , les eaux 
s’y élèvent ù aine grande hauteur. Les sultans 
du Bournou résidaient dans cette ville, qui 
existait encore en 1809. Les ruines prouvent 
que les édifices étaient magnifiques pour le 
pays : on remarque les murs d’une mosquée 
qui a plus de 3o pieds carrés, et ceux du pa- 
lais du sultan qui avaient des portes sur la 
rivière; tous les bàtimens étaient en briques. 
Ou prétend qu’on y voit encore des restes de 
châteaux bâtis par des chrétiens qui, suivant 
la tradition , auraient habité celte ville pen- 
dant plusieurs années ; on dit aussi qu'on y 
a découvert un grand nombre de monnaies 
dont ils se servaient. La position de cette 
ville était fort belle. Du temps des anciens 
sultans, des batepux naviguaient sans cesse 
entre Gambarou et les villes situées plus à 
10. : alors Kouka n'existait pas, etEngornou 
ne consistait qu'en un petit nombre de cases. 

GAMBATESA, bourg du roy. de Naples, 
prov. de Sannio, distr. et à 5 I. E. de Cam- 
pobasso, cant. et à 1 1. 1/2 E. N. E. de itic- 
cia. 11 a 1 église paroissiale et 1 hôpital. Foire 
les 14 et i5 août. 4i4°° hab. 
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GAMBIE, Stachir , fleuve d'Afrique, dans 
la Sénégambic , contrée qui lui est redevable 
d'une partie de son nom. La source en est 
restée peu ou mal connue jusqu'en 1818, que 
M. Mol lien la visita et la trouva dans le pays 
de Fouta-Dialon , très-près et au S. de celle 
du Rio-Grande, à 3 I. N. 0. de Labbc , par 
io° 36' de lat. N. et i3° 38' de long. O. ; 
elle est cachée dans un bois touffu et redouté 
des naturels qui le regardent comme un sé- 
jour de génies , au milieu d'un vallon en forme 
d'entonnoir, qu'entourent les hautes monta- 
gnes de Badet, couvertes de pierres ferrugi- 
neuses et de cendres , et dépouillées pres- 
qu'entièrement de verdure. A peine la Gambie 
est-elle sortie de ce vallon , qu'elle serpente 
dans des campagnes riantes et fertiles , où 
elle est bordée d'arbres de la plus grande 
beauté. Après avoir coulé vers l’E. , l’espace 
de plusieurs lieues, elle tourne au N., et con- 
serve à peu près cette direction jusque vers 
i3° 22' de lat. : elle coule alors vers le S. , 
jusque sous le parallèle de n° 18' N., où, 
après avoir parcouru déjà plus de i5o I., elle 
ne se trouve cependant qu’à 1 7 1. de sa source; 
elle se dirige ensuite généralement au N. O. 
jusqu'à i4° 3o' de lat. et i5° 35' de long. , 
coule désormais à 1*0. , en faisant de nom- 
breux circuits, et se jette dans l'Atlantique, 
entre 1 3° et 1 4° de lat., et par 19 0 de long., 
entre le cap S te . Marie et l'ile Sanguomar, 
à 35 1. S. E. du cap Vert, et à 60 1. S. de 
l'embouchure du Sénégal. Son cours est de 
plus de 4»o 1) et sa direction générale est de 
l'E. à l’O. 

La Gambie a de nombreux affluens , sur- 
tout dans la partie supérieure de son cours ; 
les plus remarquables sont : à droite, la Bà- 
Crcek, la Niolocoba ou Neolacaba , le Nérico 
sorti du lac Dendoudé-thiali , qui , par un au- 
tre courant nommé aussi Nérico, verse une 
partie de ses eaux dans le Sénégal ; enfin le 
Niolico et le Nani-jar; à gauche le Poré, la 
Jelata et l'Éropina; à 16 1. au-dessous du 
confluent de cette dernière rivière , et sur la 
même rive, il se sépare du fleuve une branche 
considérable appelée Casamansa, qui, par 
plusieurs canaux naturels communique au 
S. Domingo. La Gambie a une largeur de 7 1. 
environ à son embouchure entre le cap S te . Ma- 
rie et l'ile Sanguomar; elle sc rétrécit à me- 
sure qu’on avance vers Albrcda , où elle n’a 
déjà plus qu'une lieue de large : elle conserve 
alors cette largeur jusqu'aux chutes de Bar- 
raconda , éloignées de 120 1. de son embou- 
chure; et à cette distance on sent encore, 
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sans une différence sensible entre elles, les en 1797 « a appelées Duff, du nott» de son 
marées de flot et de jusant. La profondeur navire. Du reste, ce capitaine ne jugea [ms à 
de ce fleuve est telle qu'un vaisseau de 4° ca- propos de débarquer dans ces îles, parce que 
lions peut le remonter jusqu'à Genacher, à les habilans parurent se mettre sur la défen- 
environ Go 1 . ; et qu*un navire de i 5 o ton- sive , et qu'ils avaient mi aspect féroce; de 
neaux peut arriver jusqu’à Barraconda, de* loin elles lui semblèrent arides, quoique les 
puis novembre jusqu'en juin : passé cette vallées en fussent couvertes d'arbres dont il 
époque, la saison pluvieuse cause des inon- ne put reconnaître les espèces, 
dations et donne à son cours tant de rapi- GAMBIER. groupe de petites îles, sur la 
dite qu'il n'est pas possible de le remonter, côte mérid. de la Nouvelle-Hollande , à l'en" 
A Barraconda , le lit est traversé par une ran* tree di| golfe de Spencer , et au S. O. de la 
géc de rochers qui forme des cascades et presqu’île d'York, qui fait partie de la Terre 
met obstacle à la navigatiou; au-dessous de Flinders. La plus importante, nommée 
des chutes, la Gambie coule à travers un Wegde , est par 3 j° 11' de lat. S. et x 34 ° 1' 
pays plat, en faisant quantité de sinuosités. 3 o" de long. E. 

Son lit est vasetix et renferme plusieurs aies , GAMBOES , territoire de la Guinée infé- 
entre autres celles des Éléphans, des Hippo- rieure , sur la limite S. E. du roy. de Bea- 
polames , des Oiseaux, de Sappo , etc., qui gucla. 11 est montagoeux et arrosé par le 
sont entourées de bas-fonds ; ce fleuve noue- Dumbo. 

rit des crocodiles, des bippopotames et une GAMBOLO, bourg des États Sardes, div. 
variété infinie d’cxcellens poissons. Les ri- et à 6 1 . S. E. de Novare , et à 2 1 . i/aE. de 
ves en sont parfois marécageuses , fertiles Mortara , prov. de Lomcllina ; chef-lieu de 
et souvent ombragées de forêts impénélra- mand., sur la rive gauche du Terdoppio. 2,100 
blés de palétuviers, il arrose beaucoup de habitans. 

royaumes, entre autres ceux de Dentilia , G AMELECK, bourg de la Turquie d’Asie. 
Ncola, Niolo ouTenda, Oulli , Yani. Sa- Voy. Kbmlik. 

loum, Badibou, Barrah, Kantor, Tomani, GAMEB AGES, village des Pays-Bas, prov. 
Djcmarrou, Éropina, Yamina, Jagra, Kaen, du Brabant mérid. , à 6 1 . i /4 de Bruxelles , 
Foni, Kombo; la plupart sont encore mal arrond. et à 6 1 . 1/4 de Nivelles, cant. et à 
connus, principalement ceux qui sont au- 1 1 . 1^4 N. O. d'Uérinnes. 11 y a des brasse- 
dessus des chutes de Barraconda. Les Fran- ries. 2,087 for- 
çais ont un comptoir à Albrcda, sur la rive GAMHADt , roy. de Nigritic, situé, sui- 
droite et près de l'embouchure de 1 a Gam- vaut Bowdich, par 17° de lat. N. et 4 ° de 
bic; c'est leur établissement le plus méridio- long. E. , à l'E. du roy. de Timbouctou , et 
nal du gouvernement du Sénégal. Près d'AI- au N. du Diali-ba. Il a une ville de son nom. 
breda , et sur la même rive, est l’établissement GAMlS’G, bourg de l'archiduchc d’Au- 

anglais de Jillifrey, en face de l’ile sur la- triche, pays au-dessous de l'Ens, cercle su- 
quclle est situé le fort James. Malgré les péricur du Wieucrwald , à 5 1 . 1/4 E. de 
renseignem» ns fournis dans ccs derniers temps Waidliofen , et à 12 1 . S. O. de S*. Pollen, 
par M. Mollien et l'infortune Beaufort, ou 77 maisons. 11 y a dans les environs 1 car- 
est encore dans l'incertitude sur la plus grande rière de marbre, 1 source de pétrole, et 3 
partie du cours de ce fleuve, au-dessus des forges. 

chutes de Barraconda. # GAMLINGAY, paroisse d'Angleterre, 

GAMB 1 ER, groupe de petites iles, dans comté de Cambridge, huudrcd de Longstow, 
le Grand Océan Équinoxial , à l'extrémité à 3 I. N. O. de Royston , et à 4 L 1/2 O. S. 
S. E. de l'archipel Daugcreux , par 23 ° 12' O. de Cambridge, il y a x hôpital. 1,206 
de lat. S. et i 37° xô'de loug. O. Son cteu- habitans. 

duc est de 5 à G 1 . du N. au S. La plus grande GAMMAP , village de Hollentolic , à en- 
des lies a près de 3 1 . de long, et est entou- viroo 18 journées N. de l’embouchure de 
rée de récifs éloignés d'environ 1 I. qui sc l'Orange. 11 porte le nom d’uu chef des Grands 
prolongent aussi loin que la vue peut s'élen- N arnaquas , et est le rendez-vous tle diverses 
dre : quelques parties de ccs récifs sont hors tribus Namaquas. Le sol en vironpaut est d'une 
de l'eau et couvertes de bouquets d’arbres, excellente qualité; on y cultive le tabac, et 
On remarque dans l'ilc principale 2 monta- il y a de beaux arbres. 

gnes qui sont visibles à 10 I. en mer et que On donne aussi le nom de Gammap à une 
le capitaine Wilson , qui a découvert ces iles rivière qui arrose le pays de ces memes Na- 
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matja.is , et dont le coor! inférieur n’est pas 
connu : on suppose qu'elle se rend dans le 
fleure du Poisson. 

GA MM AS! , ville de la Guinée supérieure, 
roy. d’Achanti, à ta 1 . N. E. de Coumassie; 
chef-lieu d’un distr. auquel elle donne son 
nom, et dont le contingent militaire est de 
8,000 hommes. 

GAMMERTINGEN , bourg de la princi- 
pauté de Hoheniollcrn-Sigmaringen , 44 '- s /3 
N. de Sigmaringen ; chef-lieu de la seigneu- 
rie de Speth, dans une vallée, sur la rive 
gauche du Laucliart. Il y a î château. 6oo 
habitans. 

GAMMO, ville de la Guinée supérieure, 
sur la cite des Dents, à 4 ° 1 - N. O. du cap 
des Trois-Pointes. 

GAMRIE ou GAMRY , paroisse d’Éc osse , 
comté de BanfT, presbytère de TurrefT, à TE. 
de BanfT, sur la mer du Nord. La côte, ro- 
cailleuse et escarpée, offre cependant quel- 
ques barres. Le sol , fertile dans quelques 
endroits , est stérile dans d’autres et couvert 
de bruyères. Il y a une carrière d’ardoises, 
une source minérale fréquentée, et quelques 
grottes curieuses. 3,716 hab. 

GAMROUN , ville de Perse. V oy. Gon- 
not*. 

GAMRY, paroisse d*Écossc. Voy. Gamme. 

GAMSHURST, village du grand-duché de 
Bade, cercle de la Kinzig, baill. et à 1 1 . 1/4 

N. O. d’Achcrn , et à 5 1 . N. d’OfTcnbourg , 
dans un pays marécageux et malsain. 1 , 34 4 
habitons. 

GAMULA, village de la Haute-Égypte , 
prov. de Tlièbos, un peu au-dessous des rui- 
nes de la ville de ce nom. Le 20 mars 1824 9 
il s'y livra un combat sanglant entre les Ara- 
bes révoltés d’Ermont et les troupes du vice- 
roi d’Égypte. 

GAN , ville de France, dép. des Basses- 
Pyrénées, arrond. , cant. et à 1 1 . 3/4 S. S. 

O. de Pau , et à 4 L x /4 E- N. E. d’Oléron , 
sur la rive gauche de la Nées, au pied d’une 
montagne. On y fait commerce de vins re- 
nommés de son territoire. Foire le 23 août 
de 2 jours , pour bestiaux. 2,600 hab. Il y a 
près de Gan des sources minérales. Plus loin 
au S. on trouve de l'argile jaunâtre , ainsi 
que des bancs de pierre calcaire et de grès 
argileux qui sc succèdent alternativement. 

GÀNAC, village de France , dép. de l’A- 
riège, arrond., cant. et à 3/4 de 1 . O. S. O. 
de Foix , et à 2 I. 3/4 N. N. O. de Tarascon. 
1,1 18 bab. Il y a , auprès et sur la pente 
orientale de la montagne de son nom , une 
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mine de plombagine sous une veine d’ocre. 

G AN ADO, bourgade de Sénégambie, roy. 
de Bondou , à 4 !• E- de Talliko, et à 43 L 
S. O. de Galatn. 

GANAH, ville et pays de Nigritie. Voy. 
Katio. 

GANARA , ville de Nigritie. Voy. Gha- 
xara. 

GANAT ou JANET, ville de Barbarie, 
dans le Fczzan , à 46 1 . S. S. O. de Mour- 
zouk , au milieu de bruyères stériles et sa- 
blonneuses. Elle est riche et populeuse, h 
cause de sa position sur le passage des cara- 
vanes. 

G AND ou GHENT, établissement suisse 
des États-Unis, état de Kentucky , comté de 
Gallatin , sur la rive gauche de l’Ohio, vis-à- 
vis de Vcvay , à 3 1 . N. E. de Port- William, 
et à 1 4 1 . N. N. O. de Frankfort. On y cul- 
tive de la vigne dont les plants ont été tirés 
de Madère; le vin en est bon , mais il s'aigrit 
promptement : on en expédie beaucoup à 
Cincinnati. 

GAND, Gent y ville des Pays-Bas, chef- 
lieu de la province de la Flandre Orientale, 
d'arrondissement et de 4 cantons , dans une 
belle plaine , au confluent de l'Escaut et 
de la Lys, et à la tète du canal de Bruges, 
à 1 1 I. N. O. de Bruxelles , et à 3 ? 1 . S. O. 
d’Amsterdam. Lat. N. 5 i® 3 ' ai". Long. 
E. i° 23 ' 35 ". Siège du gouvernement de la 
province, d’ï évêché suflVagant de l'arche- 
vêché de Malines , d’i cour d’assises, d’i 
tribunal de i T * instance du ressort de la 
cour supérieure de Bruxelles, et d’i tribu- 
nal ainsi que d'i chambre de commerce. 
C’est une place de guerre de 2 e classe, ré- 
sidence d’un commandant supérieur des 
provinces de Flandre Orientale et Occiden- 
tale et de Zélande, d’un commandant de 
la province et d’un commandant de place. 
Gand a la forme d'un triangle ; son enceinte 
murée a 4 I* de périmètre; mais cet espace 
est en grande partie occupé par des jardins, 
des vergers , des champs , et par un grand 
nombre de canaux navigables, qui, com- 
muniquant à l’Escaut, à la Lys et à 2 autres 
rivières (la Liève et la Moèrc), y forment 
26 Iles réunies les unes aux autres par plus 
de 3 oo ponts. Cette ville a plusieurs rues 
larges, droites et bien pavées, beaucoup de 
maisons assez bien bâties, quelques beaux 
édifices , des quais magnifiques le long des 
canaux, et quantité de places publiques et 
de promenades agréables. Parmi les monu- 
mens les plus remarquables , on doit citer la 
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citadelle, bâtie par Charles-Quint, et qui 
est l’une des plus vastes de l’Europe , mais 
d'une faible défense ; l'hôtel-de-ville , assez 
bel édifice d'architecture ancienne ; la tour 
élevée qui l'avoisine , appelée le Béfroi ; la 
cathédrale, où l'on admire le maître-autel , le 
chœur, U chaire à prêcher, en marbre blanc, 
ouvrage de Delvaux, l'église souterraine, et 
les tombeaux, de plusieurs évêques ; la belle 
église de S 1 . Michel , l'cglisc de S*. Nicolas 
renfermant quelques bons tableaux ; l'église 
de S 1 . Pierre qui se distingue parle bon goût 
et l’éléganc de sa construction , et le vieux 
château appelé la Cour des Princes. Des i 3 
places publiques que renferme Gand , celle 
dite le Marché au Vendredi est la plus grande, 
et le Kauter ou place d’Armes , orné de plu- 
sieurs allées d'arbres , est la plus jolie. La 
promenade appelée la Coupure , qui s'étend 
le long du canal de Bruges , est la plus agréa* 
ble. Non loin du Marché au Vendredi , se 
trouve le fameux canon regardé comme la 
merveille de Gand. Ce pierrier , d'une gros- 
seur extraordinaire, a été forgé sous le règne 
de Philippe-le-Bon ; il pèse, dit-on, 34 *ooo 
livres. On compte dans celte ville 6 églises 
paroissiales, i séminaire, 20 hospices et plu- 
sieurs hôpitaux, i bourse de commerce, a 
théâtres , et i grande maison de correction 
où sont établies des filatures et des fabriques 
d'étoffes de laine et de coton. Les sciences et 
les arts y ont aussi de précieux établissemens : 
tels sont l'université, créée en 1816, et dont 
le palais est un des plus beaux édifices du 
royaume; le collège royal, l'académie royale 
de dessin , peinture , sculpture et architec- 
ture , avec deux musées , l’un d'antiques et 
l'autre de tableaux : cette académie distribue 
des prix tous les trois ans et ouvre un salon 
d'exposition ; un cabinet de physique et d'his- 
toire naturelle ; une société de médecine , 
une société royale de rhétorique , une société 
de S te . Cécile ; une société des beaux-arts et 
de littérature, qui propose des prix tous les 
deux ans; une d'agriculture et de botanique, 
un très-beau jardin botanique, où l'on fait 
des cours ; une riche bibliothèque publique , 
une academie de musique , et une école nor- 
male pour l'éducation des militaires. Le com- 
merce de Gand est peut-être un des plus 
anciens de l’Europe. Dans le xi« siècle on y 
tissait déjà ces toiles éblouissantes de blan- 
cheur dont le trafic était considérable. Au 
commencement du xv e siècle , le nombre des 
métiers employés à la tisseranderie , s'élevait 
à 40,000 , aujourd'hui celte branche d'indus- 



trie , quoique bien déchue , * est encore très- 
importante. Cette ville possède de nombreu- 
ses manufactures de tissus de colon , de toiles, 
de toiles peintes , de batistes , de draps , de 
siamoises, de flanelle, de coaling, de frises 
et friseltes , de toiles cirées , de toiles à voi- 
les, de dentelles, et fil de dentelles, de ma- 
dras , de sclials , de rubans de toute sorte , 
de bonneterie de laine , de fil et de coton , 
de brosses, de carton , de papiers peints , de 
cartes à jouer, de tabac, de pipes, de colle- 
forte, d'épingles, de potasse, d'huile de col- 
zat , de bougies , de faïence , de poterie , de 
mèches soufrées, de chocolat, de chicorée, de 
couleurs , de boutons , d'armes , d'instrumens 
de physique , de mathématiques et de chi- 
rurgie , de bronzes dorés , d'ouvrages en 
acier, etc. 11 y a aussi beaucoup de filatures 
de colon et de laine , qui suffisent à peine 
aux besoins de la fabrication , des imprime- 
ries sur étoffes , des teintureries à grand teint, 
des tanneries considérables , des raffineries 
de sucre et de sel , des distilleries de grains, 
des papeteries , des savonneries , des ami- 
donnerics , des taillanderies, des blanchisse- 
ries de fil , de toile cl de cire , des moulins 
à foulon, un grand nombre de brasseries, 
des chantiers de construction, etc. Le com- 
merce de grains , d'huile de graines , de vins, 
et de toiles de Flandre dont cette ville est 
un des grands entrepôts , y est aussi très- 
important; il est facilité par le canal de Bru- 
ges , et par les grandes routes qui communi- 
quent avec Bruxelles, Anvers, Dunkerque, 
Valenciennes , etc. Le canal du Sas-de-Gand, 
qui réunissait Gand à la mer, est aujourd’hui 
comblé ; on en a construit un nouveau , qui 
amène dans cette ville des bâtimens d’un ton- 
nage assez considérable. Gand a vu naître 
l'empereur Charles-Quint ; Daniel llcinsius , 
traducteur d’Aristote , d'Hésiode , de Théo- 
critc et de Moschus ; Torrenlius , commen- 
tateur d'Horace et de Suétone; Philippe Lacns- 
berg , astronome, et Delvaux, célèbre sculp- 
teur. Cette ville nomme 14 députés aux étals 
de la province. 70,000 hab. 

L'époque de la fondation de Gand est très- 
incertaine , et quoiqu'on prétende qu'il avait 
déjà le titre de ville dans le vu* siècle , il 
parait cependant qu’en 81 1, lorsque Char- 
lemagne vint visiter la flotte qu'il avait fait 
rassembler dans l'Escaut, ce titre ne lui était 
pas encore généralement donné. Quoi qu’il 
en soit, Gand commença de s'agrandir sous 
le comte Baudouin, qui le fil fortifier en par- 
tie en io 53 ; ccs premières fortifications fu- 



aogle 



G A N D 

rent achevées en 1 1 ig : celte ville, alors une 
des plus riches de la Flandre, fut regardée 
comme la capitale de la province. L’évêché 
y fut érigé en i 56 i , et le fameux traité de 
paix appelé pacification de Gand y fut signé 
en i 5 ^ 6 . Louis xiv prit cette ville en 1678 , 
et la rendit à l'Espagne par le traité de Ni- 
mègue. Les Français la prirent encore en 
1708 , 1745 , 179a et 1795 : à cette dernière 
époque , elle ne tarda pas à être incorporée 
à la France, et fut le chef-lieu du départe- 
ment de l'Escaut jusqu'à la paix de 1 8 x 4 > 
dans cette même année , l'Angleterre et les 
États-Unis y conclurent un traité de paix. En 
i 8 i 5 , Gand fut la résidence de Louis xvm 
durant les cent jours que Bonaparte occupa 
le trône de France. 

L'arrond. de Gaud est divisé en 16 cant. : 
Assenède , Capryeke , Cruishautem , Dcynsc, 
Eecloo , Everghem , Gand ( 4 justices ) , Loo- 
christy, Nazareth, Nevele, Oosterzele, So- 
merghem, et Waerschoot ; il contient 214,780 
habitans. 

GANDAOUÔ, Gundawow f ville de l’Hind- 
oustan, dans les états de Guykavar, anc. 
prov. de Goudjérate, distr. de Bordah,à 1 1 . 
N. O. de Myany et à 1 3 I. S. E. de Doua- 
raca, sur une petite rivière , à peu de dis- 
tance de la mer. Elle est principalement ha- 
bitée par des pirates. 

GAN DA POU R , Gandapoor , ville de 
l'Hindoustan , dans les états du Nizam , anc. 
prov. et à 8 I. O. d’Aureng-abad , distr. de 
Daoulet-abad. 

GANDAVA , ville du Béloutchistan, chef- 
lieu de la prov. de Kotch-Gandava , et rési- 
dence d'un hakim ou gouverneur ; sur le 
Kauby, à 55 I. E. S. E. de Kélat, et à 66 I. 

N. N. O. d’Hayder-abad. Elle est entourée 
d’un mur de terre glaise très-haut , et est 
aussi grande que Kélat , mais bâtie plus ré- 
gulièrement et mieux entretenue. Le khan y 
habite un beau palais pendant l'hiver. 

GANDAVY, Gundavee } ’ petite ville de 
l'Hindoustan anglais , présidence de Bom- 
bay , anc. prov. de Goudjérate , distr. et à 
10I. S. de Surate, sur une rivière qui va se 
jeter dans le golfe de Cambaye , et par la- 
quelle on expédie à Surate beaucoup de bois 
de charpente. 

GANDELA 1 N, village de France, dép. de 
l'Orne, arrond. , cant. O. et à 3 1 . 1/4 O. N. 

O. d'Alençon, et à 6 1 . 3/4 S. S. O. d’Argen- 
tan. 1,200 hab. 

GANDELUS , bourg de France , dép. de 
l'Aisne, arrond. et à 3 1 . 3/4 O. N. O. de 
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Château-Thierry, et à 2 1 . 1/4 S. S. E. de La 
Ferté-Milon, cant. de Neuilly-S*. Front. 
Foires les 10 août, 29 septembre, 3 e jeudi 
de carême, et le lendemain de la Pentecôte, 
pour bestiaux et menue mercerie. 536 hab. 

GANDER, baie sur la côte sept, de Terre- 
Neuve, à l'E. de la baie des Exploits , et au 
N. O. de celle de Bonavista , par 49 ° a 5 ' 
de lat. N. et 56 ° 5 o' de long. O. Elle reçoit 
la rivière de son nom ; Pile «le Fogo est en 
face de l'entrée de cette baie. 

GANDERGOR, Gundergur, forteresse de 
l'Hindoustan anglais, présidence de Bombay, 
anc. prov. et à 38 1 . O. S. O. de Beydja- 
pour , distr. d'Azymnagor , à i 5 I. O. S. O. 
de Gokâk , sur une montagne , vers la source 
de la Golpoba. 

GANDERKESA , village du grand-duché 
d'Oldenbourg, cercle et à 1 1 . 1/4 O. de Del- 
menhorst, et à 5 1 . 1/2 S. E. d'Oldenbourg; 
chef-lieu du baill. de même nom, qui ren- 
ferme 7,059 hab. La paroisse deGanderkesa 
contient 5 , 101 hab. 

GANDERSHEIM , ville du duché de 
Brunswick, distr. du Harz; chef-lieu de cer- 
cle , sur la Gandc, à 9 I. N. de Gottingen , 
et à i 3 1 . 1/2 S. O. de Brunswick. Elle a 2 
faubourgs, 2 places publiques, 1 château du- 
cal, 2 églises et 1 hôpital. On y remarque 
les bàtimctis d'une ancienne abbaye dont 
l'abbesse était de la maison de Brunswick. 
1,887 hab. 

Le cercle de même nom contient 8,600 
habitans. 

GANDESA, bourg d'Espagne , prov. et à 
12 1 . 3/4 O. S. O. de Tarragone (Catalogne), 
et à 5 1 . 3/4 N. N. O. de Tortose. Il est 
muré, et renferme 1 église et 1 hôpital. 1,975 
habitans. 

Au pied des montagnes élevées qui l’envi- 
ronnent , on trouve , dans une vallée étroite 
et profonde , une source thermale , près de 
laquelle est une chapelle. 

GANDGOLE , Gundgole , forteresse de 
l'Hindoustan anglais , présidence de Madras, 
anc. prov. des Scrkars sept., distr. et à \\ 1. 
N. de Masulipatain , et à 2 1 . E. N. E. d'El- 
lore, au,N. du lac Colair. 

GANDI, rivière de l'Hindoustan, dans le 
Neypâl , terril, des 24 radjahs. Elle prend 
sa source sur le versant mérid. des monts Hi- 
malaya, coule vers le S. en traversant le 
distr. de Gorkha , et se joint à la Tirsoul- 
ganga, par la rive droite, à 5 1 . de Gorkha, 
après un cours environ de 25 1 . 

GANDIA , ville d'Espagne, prov. et à 7 1 . 
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E. N. K. de S. Felipe (Valence), et à 5 1 . t /4 
N. O. de Dénia , sur la rive gauche de l'AI- 
coy, et à 1 I. de la Méditerranée, où elle a 1 
petit port, qui fait un peu de cabotage, et une 
pèche très-active sur la côte. Elle renferme 
1 belle église collégiale, 2 couvons, 1 col- 
lège , et des casernes de cavalerie : on y re- 
marque le palais du duc de Gandia. 11 y a 
des fabriques de toile. 6,049 hab. Les envi- 
rons produisent du vin , de la soie, du lin et 
du chanvre. 

GAND 1 COTTA, forteresse de l'Hindou- 
stan anglais , présidence de Madras , anc. 
prov. de Balaghât , div. et à i 5 I. N. O. de 
Coddapah; chef-lieu de distr. , au sommet 
d’un roclier escarpe , sur la rive droite du 
Pennar, à 3 a I. S. E. d'Adoni. Le chemin qui 
conduit à ccttc forteresse est taillé dans le 
roc ; il est très-étroit , et bordé d’un préci- 
pice. La plaine qui l'entoure est bien arrosée 
et bien cultivée; on a tiré jadis des diamans 
des environs. 

Le district de Gandicotta est très-monta- 
gneux ; lePcnnar, le Tchiourouatly et lePa- 
pakeny en sont les principales rivières, lia été 
cédé aux Anglais, en 1800, par le Nizam. 

GANDLNO , bourg du roy. Lombard-Vé- 
nitien , prov. et à 4 1 . 1/4 E. N. E. de Bcr- 
game, et à a 1 . S. S. O. de Clusone; chef- 
lieu du distr. et siège d’une préture, dans le 
Val Seriana , sur un petit affluent du Serio. 
Depuis plusieurs siècles il y a des fabriques 
de lainages , enté autres de draps dits de 
Bcrgamc ; on y prépare aussi des cuirs : ces 
articles sont l'objet d’un commerce assez con- 
sidérable avec l'Italie, le Tyrol et U Suisse. 
Le jeudi il s’y tient un marché pour les draps, 
et les 19 mars et 1 5 août une foire pour le 
même article. 2,900 hab. Il y a dans les envi- 
rons de l'argile à potier et de la terre à foulon . 

GANDIOLLE, bourgade de Sénégambie, 
près de la rive gauche et de l'embouchure 
du Sénégal , à 4 L S. E. de SL Louis. Il y 
a des étangs salins d’environ 3 oo toises de 
longueur sur 100 de largeur ; ils sont séparés 
de la mer et du flux par plus de 5 oo toises 
de dunes. A quelques pieds seulement de 
chacun de ces étangs on trouve de l'eau douce 
en creusant un peu 1 a terre. Ces étangs four- 
nissent plus de sel que la colonie ne peut en 
consommer; le superflu est échangé avecEm- 
bohl contre des grains et de l'huile de pal- 
mier. 5 ,ooo hab. soumis au damel ou sou- 
verain du Cayor. 

GANDÏPOROM , Gundiporvim , ville de 
l’Hindousfan anglais , présidence de Madras, 



ancienne prov. des Serkars sept., district et 
h 3 a 1 . O. S. O. de Gangam , sur la rive gan- 
che du Paddair, à 18 I. N. de Cicacole. 

GANDJAM , rivière , distr. et ville de 
l'ilindoustan. f'oy. Gawgam. 

GAN DO, port sur la côte orient, de la 
grande Canarie , dans l'archipel des Cana- 
ries , par 37° 5 / de lat. N. et 17 0 43 ' de 
long. O. 

GANDOKI, rivière de l'ilindoustan. F’oj'. 
Gokdoe. 

GANDOUANA, Goandwaneh , Guntfwa - 
rwh ou Goondwnnah , anc. prov. de l'inté- 
rieur de l'ilindoustan, partie dans le Dé- 
khan, et parlie dans l'ilindoustan propre, 
entre 17° 5 o' et a 4 ° 4 °* * at - N. , et entre 
75° 29' et 82° 34 * de long. E. Bornée au y. 
par les anc. prov. de Malvah et d*Allah-abad , 
avec lesquelles elle a pour limite la Ner- 
bedah, les monts Kimour et la Sone ; au 

N. E. , par le Bahar ; à l’E. , par l'Oricah ; 
au S. E. , par les Serkars sept. ; au S. O. , 
par THayder-abad et le Beyder , dont elle 
est séparée par le Godavcry et la Vourda; à 
KO. , par le Khandeych et le Bcrar, vers les- 
quels ses limites sont déterminées par les 
monts Calybit et Bondch , et par la Vourda. 
Sa longueur, de l’E. à 1 * 0 ., est de 200 1 ., sa 
plus grande largeur, du N. au S., de 180 I., 
et sa superficie d’environ i 5 , 44 ° I* : c'est la 
plus grande province de l'ilindoustan. 

Les montagnes les plus remarquables et 
les plus connues de ce pays généralement 
très-élevé , font partie de la grande ligne de 
partage des eaux entre la mer d'Oman et le 
golfe du Bengale; cette ligne parcourt le N. 

O. du Gandouana , et y présente les monts 
Tchyreahbar, ceux de Chahpra-ki-mandie , 
et le plateau d'Omercantoc. Parmi les bran- 
ches qu'elle envoie au S. , dans l'intérieur de 
la province , on dislingue les monts Londjy, 
Lotchnaou et Pandryah; on estime à 1,000 
toises au-dessus du niveau de la mer la hau- 
teur moyenne des montagnes du Gandouana. 
Une infinité de cours d'eau prennent leur 
source dans cette contrée, et coulent dans 
diverses directions : au nombre des plus con- 
sidérables sont la Nerbedah et la Sone , qui 
descendent du plateau d'Omercantoc ; le Tap- 
ty , la Maha , qui prend plus bas le nom de 
Mchenedy ; le Silair, dont le cours est encore 
peu connu; la Bain-ganga, et enfin la Vour- 
da, qui ne coule dans le Gandouana que l’es- 
pace «le quelques lieues : aucune de ces ri- 
vières n'est navigable dans ce pays. Dans 
l*i n térieu r , encore imparfaitement connu des 
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Européens , les montagnes sont le plus sou- 
vent arides, escarpées, très-difficiles à fran- 
chir , et ont peu de défilés ; sur quelques 
points elles sont couvertes de forêts impéné- 
trables , cependant elles renferment plusieurs 
vallées belles et fertiles : les unes sont habi- 
tées par des peuples non civilisés, et ne sont 
pas cultivées ; d’autres , principalement celles 
qu'arrosent la Ncrbcdah, la Bain-ganga, et 
le Mehenedy, le sont avec beaucoup de soin, 
et la végétation y est favorisée par un cli- 
mat doux en hiver et souvent très-chaud en 
été ; cependant la neige se conserve assez 
long-temps sur les montagnes, et l'on y 
éprouve quelquefois de fortes gelées. Les 
principales productions de cette province sont 
le blé , le mais . la canne à sucre et le coton; 
on y élève des bestiaux et surtout beaucoup 
de chèvres. Les montagnes sont très-riches 
en métaux , mais on n'exploite que des mines 
de fer; elles contiennent même des mines de 
diamant. Cette contrée ne fournit au com- 
merce extérieur que du fer, du coton, un 
peu de sucre , des bestiaux et des peaux. 

Les Anglais ont le N. et l'E. de la province 
de Gandouana , compris dans la présidence 
du Bengale; le radjah maltraite de Nagpour , 
qui en possède le reste, se reconnaît leur vas- 
sal , et n'exerce qu'une autorité très-bornée 
sur plusieurs parties de son état, habitées 
par la tribu à demi civilisée des Gands. Ce 
pays est divisé en a4 districts : Billoundjah , 
Boghcla, Bostar, Djochpour, Gandouana, 
Gangpour , Gœrah , Kanroudy , Khcirlah , 
Kourba , Manvas , Mehkour , Mondial» , Nag- 
pour,' Odeypour , Singraoulah, Sirgoudjah , 
Sohadgepour , Sohnpour , Sombhelpour , 
Tchandah , Tchandaii , celui desTchohans, 
et Tchotysghœr. 11 renferme à peu pcès 
3,8oo,ooo liab., dont 800,000 sont sujet s de 
la compagnie anglaise ; les Gands et les Tcho* 
bans vivent indépendant et presque sauvages. 
Nagpour est considéré comme la capitale de 
la province. 

GANDOUANA, Goandwaneh , Gundwa * 
nah ou Goondwanah , distr. de l'ilindoustan, 
prov. de son nom, borné , au N. , par ceux 
deKheirlah et de Mehkour ; à l'E., par celui 
de Tchotysghœr, au S. , par le distr. et la 
prov. de Berar, et, à l'O. , par leKhandcych. 
Les monts Calybit le limitent à 1*0. , et les 
monts Bondéb y courent au S. O. 11 est cou- 
vert de forêts , et arrosé par le Tapty, qui 
y prend sa source, le Kanhan et la Vourda. 
11 appartient en partie aux Anglais, et en 
partie au radjah de Nagpour. Massoud , Sât- 
Dict. Géogr. 6. 
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neir, Mâkla, dans la partie anglaise, et 
Scouny , dans l’état du radjah , en sont les 
villes principales. 

GANDOVA , rîVièrc d’Afrique. Voyez 
Guahqle. 

GANDOZZO , village du roy. Lombard- 
Vénitien, prov. et à 5 1. E. de Bergame , 
distr. et à 3,4 de 1. N. N. O. de Sarnico. 
Commerce de meules de moubn , Srées des 
environs. 56o hab. 

GANDS ou GOANDS, peuplé de l'Hind- 
oustan , qui habite, dans les états du radjah 
de Nagpour, la partie montagneuse de la 
prov. de Gandouaua. Ils sont demi-barbares , 
et paraissent n'appartenir à aucune des castes 
de l'ilindoustan; ils diffèrent beaucoup des 
Mahraltes , dans le pays desquels ils vivent, 
par leur langage et leurs habitudes, et sur- 
tout par leur véracité inaltérable. Pour con- 
server leur indépendance , ils se sont fixés 
dans les parties iuaccessibles des montagnes ; 
cependant quelques uns servent, comme do- 
mestiques , dans des villages. Us ne vivent 
que de la chasse et du produit de leurs trou- 
peaux; contre la coutume des autres Hindous, 
ils mangent de la viande et de la volaille , et ils 
enterrent leurs morts. Leurs femmes ont un 
embonpoint et des traits tels qu'elles pour- 
raient passer pour des Hottentotes; ellcsont un 
vêtement d’une seule pièce, le corps entière- 
ment tatoué, et quelques parties chargées 
d’ornemens de cuivre tiès-pesans. En général 
elles portent les cheveux courts; vouées aux 
travaux les plus rudes , elles sont beaucoup 
plus fortes que les hommes : les fardeaux 
qu'elles portent continuellement sur la tête 
les rendent chauves de bonne heure. Les 
Gands obéissent à des chefs , mais ils se 
vantent de n’avoir jamais été soumis dans 
les invasions de l'ilindoustan : leur pays est 
si pauvre, qu'il n'aura sans doute jamais tenté 
la cijpiditc des conquérans. En 1 795 , le lieu- 
tenant anglais Blunt voyagea parmi eux ; mal- 
gré sa nombreuse escorte , il éprouva beau- 
coup de difficultés , et fut même forcé de dévier 
de la route qu'il s'était proposé de suivre. 

G AN DU L, bourg d'Espagne, prov. et à 
3 L E. S. E. de Séville, et à 4 L S. S. O. de 
Carmona. 11 y a 1 grenier public. i3o hab. 

GANEY ou GAN Y, établissement thermal 
de Suisse, cant. des Grisons, ligue des Dix- 
Droitures, juridiction de Schiersch, à 5 i. 
N. N. E. de Coirc, dans une contrée sau- 
vage. Indépendamment de l’odeur de soulVe 
qu'ont les deux sources , Tune d'elles a en- 
core celle du vitriol. O 11 a découvert , dans le* 

1 1 
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environs une mine d’or qui n’est pas exploitée. 

GANFIELD , hundred d'Angleterre , dans 
la partie N. 0 . du comté de Bcrks. 3 ,a 85 
hab. Buckland et Stanfort en sont les lieux 
principaux. 

GANG, bourg de Bohême. Voy, K an a. 

GANGAILI , Gungaileo , ville de l’Hind- 
oustan , ^ans les possessious des Radjepouts, 
anc. prov. d'Adjemyr, distr. d'Haraouty, état 
et à a 1 . N. p E. de Kotah , sur la rive droite 
du Tchemboul. 

GANGAM ou GANDJAM, rivière de 
l'Hindoustan anglais , présidence de Madras , 
anc. prov. des Serkars sept. , dbtr. de son 
nom. Elle vient des montagnes qui couvrent 
le N. de ce distr., passe à Goumsor, à Pour- 
Sotlampour, cl se jette dans le golfe du Ben- 
gale à Gangam , après un cours d'environ 20 1 . 
du N. O. au S. E. 

GANGAM ou GANDJAM , ville de l'Hind- 
oustan anglais, présidence de Madras, anc. 
prov. des Serkars sept.; chef-lieu de distr., 
à l'embouchure de la rivière de son nom dans 
le golfe du Bengale , et à peu de distance de 
l’extrémité S. O. du lac Tchilka; à 3 a 1 . S. 
O. de Kétek , et à 120 1 . N. E. de Masuli- 
patam. Lat. N. 19 0 22' 3 o". Long. E. 82° 58 ' 
o". Siège d'un Zillah - court , d'une prési- 
dence commerciale, et d'un collecteur d’im- 
pois. Elle a un petit fort en bon état avec 
garnison, et des fabriques de toiles de coton. 
Le port est petit mais très-fi‘équenté par les 
navires du pays; de 1811 à 1812, l'exporta- 
tion fut de 1,726,800 fr.,et l'importation de 

36 ,o 64 . 

Le district de Gangam est formé de la par- 
tie septentrionale de l'ancien Serkar de Cica- 
cole : il est en général couvert de montagnes, 
parmi lesquelles on remarque celles de Mo- 
hindra-Mally ; il renfermp aussi des plaines 
et des vallées fertiles, arrosées par le Gangam, 
lePoundy,le PaddairctleSetteveram. Le cli- 
mat y est salubre, et les vivres y sont à bas prix. 

GANGAPERSAD , ville de l'IIindoustap 
anglais, présidence et anc. prov. du Ben- 
gale, distr. de Rndjechy , à 8 1 . N. O. de 
Radjemal, et à i 4 1 - E. de Boglipour , sur 
la rive droite du Gange , dans une situation 
agréable. 

GANGARAN ou GANGAREN , pays de 
Sénégambie , roy. de Fouladou, arrosé par le 
Kokoro. Il renferme la petite ville de Kandy, 
et abonde en singes. 

GANGASAGARA , île du golfe du Bengale. 
Voy, S AG OR. 

GANGAUTRI ou GANGOUTRY , Gan - 



gootree , corruption de Gatfga Avatari, c'cst- 
a-dire descente du Gange , pic remarquable 
de ('Himalaya , sur la frontière de l'Hindou- 
stan et du Tibet, au N. de l'anc. prov. de 
Gorval , à 28 1 . N. N. E de Syrinagor. Il est 
couvert de neiges éternelles ; on évalue sa 
hauteur au-dessus du niveau de la mer à 
2,1 52 toises. Le Baghirati prend sa source à 
ce mont. 

GAUGAUTRI ou GANGOUTRY, Gan - 
gootree , village de l'Hindoustan anglais , pré- 
sidence du Bengale , anc. prov. et distr. de 
Gorval, à 22 l. N. N. E. de Sirynagor; au 
pied de la montagne de son nom , sur le 
Baghirati, une des sources du Gange, qui 
n'a en cet endroit que 3 o à 40 pieds de large, 
et environ 3 de profondeur. Lat. N. 3 i° 4 # - 
Long. E. 76° 39'. 11 y a sur le bord de ce 
fleuve un temple où se rendent un grand 
nombre d'Hindous , persuadés que ce pèleri- 
nage rachète toutes leurs fautes , et leur as- 
sure un bonheur éternel dans l'autre monde. 
Le temple contient les images du Gange et 
du Baghirati. Les pèlerins se purifient dans 
le fleuve, et y puisent une grande quantité 
d'eau qu'ils mettent dans des vases scellés 
par les brahmines , et qu'ils vendent ensuite 
à un prix très-élevé dans toutes les parties de 
l'Inde. 

GANGE, en hindoustnny Ganga , Gam- 
ges, grand fleuve de l'Hindoustan, formé 
dans le Gorval , à Diprag , par la jonction du 
Baghirati cl de l'Alakananda , qui ont leurs 
sources sur le versant mérid. des monts Hi- 
malaya , le premier, près de Gangautri , au 
pied d'uu énorme glacier, et l'autre, beau- 
coup plus à l'E., vers Bhadry-Nath. Le Gange 
coule du S. E. au N. O. , depuis Gangautri, 
au milieu des montagnes , et S. O. , depuis 
Souki , vers Hrdvar , où il franchit la chaîne 
de montagnes qui sépare en partie le Gorval 
du Dclhy, et entre dans cette dernière prov., 
dont il parcourt le centre. Parvenu dans l’A- 
grah, il se porte au S. E., conserve cette di- 
rection en séparant l'Aoudc de l'Agrah et de 
l'Allah-abad , traverse ce dernier pays en dé- 
crivant un arc exposé au N., coupe le Bahar 
de 10 . à l'E., et pénètre enfin dans le Ben- 
gale , où il reprend une direction S. E. C’est 
dans cette province , près de Souty , à 65 1 . 
de la mer en ligne droite , et à 100 en tenant 
compte des sinuosités du fleuve, qu'il se sé- 
pare en deux grandes branches , qui forment 
un vaste delta , entrecoupé d'une infinité 
d'autres bras du même fleuve , et dont la par- 
tie qui borde la mer est composée d’un laby- 
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rinthc de criques et de rivières nommé les 
Sonderbonds. La plus orientale et la plus cnn* 
sid érable de ces deux branches principales 
couscrve le nom de Gange, et se rend dans 
le golfe du Bengale, près et à 1 * 0 . de l’cm*' 
bouclan t* de la Megna ( Brahmapoutre), dont 
elle n'est séparée que par quelques îles très- 
basses ; la branche occidentale, appelée d'a- 
bord Cossimbazar ou Baghirati, reçoit plus 
bas le nom d'Hougly , et se jette dans la mer 
un peu au-dessous d'indjelly. L'étendue de 
cet immense cours d'eau , prise de la source 
du Baghirati à l'embouchure de la branche la 
plus considérable , est de 47° I en ne tenant 
compte que des grands contours , mais en 
comptant les sinuosités elle est d'un quart 
plus considérable. Le Gange a parmi ses 
grands et nombreux afDuens le Cally-Ncddy, 
la Djcmnah , la Tonsa , la Sone , le Foulgo , 
la Doramoudah , sur la rive droite , et la 
Ramganga, le Goumty, la Gogra ou Sordjou, 
le Gondock , le Bogmotty , le Kosi , la Maha- 
Dada, la Tystah , sur la rive gauche. Entre 
les innombrables canaux naturels qui entre- 
coupent le vaste delta du Gange , on remar- 
que le Ballysore elle Cabbadock ; l’Issamoty, 
branche également importante, se réunit à 
la Megna , à laquelle il porte les eaux du Dol* 
lasery et du Bory-ganga. 

Le bassin du Gange a 4 <>o 1 . en ligne droite 
et a 3 o 1 . de large; cette largeur considérable 
est due, non aux tributaires immédiats du 
fleuve , car ils ont pour la plupart une direc- 
tion presque parallèle à la sienne , mais aux 
grands afllucns de la Djcmnah, le Tchcmboul 
et la Betvah , dont les sources sont très-rccu- 
lécs vers le S. 0 . Ce bassin est bordé, vers le 
N., par la chaîne de l'ilimalaya , couverte de 
neiges éternelles ; à 1*0. , il est en partie li- 
mité par les montagnes peu élevées de Mog- 
gra-Par, et, au S., par les monts Vindhia et 
ceux du Gandouana ; vers l'E., il se confond 
avec le bassin de Brahmapoutre, et de nom- 
breux canaux naturels font communiquer les 
deux fleuves. 

Le Gange baigne, entr'autres villes remar- 
quables, Diprag, renommé par son temple; 
Fcttehgor, considéré comme un faubourg de 
Fcrekh-abad ; Manckpour, Korrah , Àllah- 
abad , Myrzapour , Tchenargor, Bcnarès, 
la ville savante des Hindous ; Ghazipour , 
Bouxar, Tchouprah, Patna, Monghir, BogSi- 
pour, Radjemalil , Mourched-abad, ancienne 
métropole du Bengale j Cossimbazar , Hou- 
gly , Chandernagor , possession française ; 
Calcutta , capitale de l'Hindoustan anglais. 



Avant x8o8 , on ne faisait que conjecturer 
la position des sources du Gange d'après les 
relations des pèlerins hindous ; depuis cette 
époque, le lieutenant Webb, envoyé par le 
gouvernement du Bengale, l'interprète du ca- 
pitaine Râper, le capitaine Hodgson , et au- 
tres, les ont explorées. Le Baghirati ou bran- 
che sainte du Gange paraît sortir, à 1,973 
toises au-dessus du niveau de la mer , du 
Gangautri , mont qui s'élève comme uue 
énorme muraille, à 1 1. 1/4 de Gangautri, et 
au-delà de laquelle on ne voit qu'une masse 
de neiges impénétrables. Depuis Hrdvar, où 
il quitte les montagnes , jusqu'au confluent 
de la Djemnah, le lit du fleuve a générale- 
ment un tiers de 1. de largeur; plus loin, son 
cours devient plus sinueux et son lit plus 
large , jusqu'au-dessous du confluent du Gon- 
dock , où il atteint sa 'plus grande étendue , 
qui, en quelques endroits où il n'y a pas d’i- 
les, est d'une lieue. Au-dessus du confluent 
de la Djemnah, le Gange est guéable en quel- 
ques endroits , mais la navigation n'est pas 
interrompue. Aux deux tiers de son cours , 
il a 3 o pieds de fond dans les basses eaux ; il 
conserve cette profondeur jusqu'à la mer, où 
son extension subite , lui ôtant la force né- 
cessaire pour emporter les barres de sable 
que les vents violcns du sud y retiennent , 
l'empéche d’être navigable pour de gros na- 
vires ; la branche de l'Hougly est la seule de 
toutes celles qui sillonnent le delta, où des 
navires puissent entrer , et méuie ceux qui 
jaugent plus de 5 oo tonneaux s'arrêtent à 
1 3 I . au-dessous de Calcutta. La pente géné- 
rale du Gange est d'environ 37 pouces par 
lieue ; mais les sinuosités sont si considéra- 
bles, qu'elles la réduisent partiellement à 13. 
Dans la saison sèche , le terme moyen de vi- 
tesse est moins d'i 1. par heure ; dans la sai- 
son pluvieuse, et pendant que les eaux se re- 
tirent des terres inondées , elle est d'environ 
a 1 . par heure , et , dans certaines positions , 
de 3 1 . î/a. 

Le Gange , comme le Nil , a des débordc- 
meus périodiques qui fertilisent les vastes 
contrées qu'il arrose : il les doit aux pluies 
qui tombent dans les montagnes ; la fonte 
des neiges le grossit peu. La somme totale de 
sa crue est de 3 o pieds, dont i 5 existent 
déjà à la fin de juin : c'est vers ce temps que 
commence effectivement la saison des pluies 
dans les plaines; elle a commencé avec avril 
dans les montagnes, et, à la fin de ce mois , 
l'eau étant descendue dans le Bengale, les 
rivières se gonflent insensiblement, et la crue 
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est d'environ t pouce par jour dans la pre- sidérablc de vautours , de marabous , de cor- 
înière quinzaine ; elles grossissent graduelle- beaux , etc. 

ment de 3 pouces avant qu'aucune pluie soit De même que le Nil , le Gange a des cro- 
tombée dans cette contrée, et, lorsque les codilcs , et il est, comme lui, sacré pour les 
pluies sont générales, la crue est, terme babitans du pays qu'il arrose ; toutefois une 
moyen, de 5 pouces par jour. A la fin de branche principale, voisine de la mer, et 
juillet , toutes les parties inférieures du lien- nommée Pouddah par les Hindous, n'a pas 
gale voisines du Gange et du Brahmapoutre ce caractère , et bien aussi que tout le Ht du 
sont inondées , et forment une nappe d’eau fleuve depuis Gangautri jusqu'à Pile Sàgor 
de plus de 3o 1. ci largeur. L'inondation est soit saint, il y a des endroits plus sacrés que 
à peu près stationnaire au Bengale quelques le reste, fréquentés par des pèlerins qui vien* 
jours avant le i5 août ; elle décroît ensuite nent de loin y faire leurs ablutions et y pui- 
de 3 à 4 pouces durant la seconde moitié se l'eau pour leurs cérémonies. Les parties 
d'août, de 3 pouces à i pouce i /a de septem- où le cours est dans la direction du S. au N., 
bi e à la fin de novembre, et, de novembre contrairement à la direction générale du 
à la fin d'avril , elle diminue d* i/a pouce par fleuve, sont plus spécialement saintes, et 
jour, terme moyen. La quantité d’eau que le nommées Ottarbahini. Les lieux les plus ré- 
Gangc verse dans l'Océan pendant les sé- vérés sont certains prayagns ou confluens de 
clicresses est de 80,000 pieds cubes anglais rivières , dont le principal , distingué par le 
par seconde ; à l'époque de la crue , le vo- simple nom de Prayaga , est à la réunion du 
lume d’eau étant double, et la vitesse étant Gange et de la Djcmnah , à Allab-abad; les 
augmentée dans 1a proportion de 5 à 3 , la autres sont situés dans l'Hindoustan septen- 
quantité d'eau est de 4°5, ooo pieds cubes : trional , dans la province de Syrinagor ou 
le terme moyen de l'année est 180, ooo pieds Gorval , au confluent de l'Alacananda et de 
cubes par seconde. Pendant 1a décroissement plusieurs petites rivières : ils sont nommés 
de l’inondation , la quantité de sable et de Devaprayaga, Rudraprayaga, Carnaprayaga, 
terre roulée par les eaux du Gange est si et Mandaprayaga. Les autres endroits sacrés 
grande, qu'en 1794 ? une des branches du sont llrdvar, où le fleuve sort des monta- 
Bagbirati, presque vis-à-vis Souty , large d*i gnes j Ottara-Djanadgiri , un peu au-dessous 
1. a/3, fut remplie en une semaine. Dans le de Monghcur; et l'ile Sàgor. A part leur 
Bengale , les bords du Gange sont de for- sainteté , les eaux du Gange sont réputées 
mes variées , suivant la nature du sol ou la pour leurs propriétés médicinales , et beau- 
force du courant qui les touche : là où le coup de mahoraétans en font usage, 
fleuve est le plus rapide et le sol mou , ils Plusieurs mythologues hindous représen- 
sont perpendiculaires , et s’éboulent si fré- tent Ganga (le Gange) comme la fille de la 
quemment qu’il est dangereux d'en appro- grande montagne Himavata , et sa sœur 
cher; la rive est souvent découpée en plu- Ouma comme la femme de Mehedcva, génie 
sieurs baies profondes. Dans les parties du mal : le nom de Ganga lui vient de ce 
supérieures, où le terrain calcaire domine, qu'il coule à travers la terre, gang ; ccpcn- 
les bords sont moins sujets à être minés par dant gang est dans les langues de l'Inde la 
les eaux ; les montagnes du Radjemahl , qui dénomination de tous les grands fleuves. Le 
projettent quelques pointes dans le fleuve, nom de Djahnari, qu’on lui donne quelque- 
ont toujours résisté à ses envahissement. On fois, est celui d'un santon hindou très-colère 
estime qu’entre Colgong et Souty le Gange a dont il interrompit la prière en se rendant à 
emporté en peu d'années io,36o hectares de la nier, et qui , dans un accès de mauvaise 
terrain ; mais cela est bien compensé par les humeur , le but entièrement; ce santon céda 
atterrissemens sur la rive opposée , et par la ensuite aux prières des demi-dieux , et le 
formation de l'ile Sondyp , qui contient seule rendit par les oreilles. Le nom de Bagbirati 
plus de 3,590 hectares. £n général, les bords est dérivé de celui d'une dévote du sang 
du Gange sont riches en culture , ou bordés royal, Bhagaratba , dont la ferveur et la con* 
de forêts de palmiers. Le chacal y fait enten- duite austère obtinrent qu'il vint du ciel sur 
dre son cri lugubre pendant la nuit; il vient la terre, et qu'il descendit ensuite dans les 
s'y rafraîchir, et se repaître des nombreux régions infernales pour y ranimer les cendres 
cadavres que la religion a fait jeter dans le de ses ancêtres. Enfin ce fleuve est appelé 
fleuve, et qui infecteraient l’air, s’ils n'étaient Tripauthaga, parce qu’il coule dans trois di- 
la proie de cet animal et d’une quantité con- rectious différentes , arrosant les trois mon- 
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îles, le ciel, la terre et les enfers. Dans les Sounk , est montagneux et couvert de forêts ; 
cours de justice anglaises au Bengale on rend il y a des vallées fertiles et cultivées. Les 
témoignage sur les eaux du Gange , de méiue Hindous qui l'habitent sont à demi-barbares , 
que les chrétiens jurent sur l'évangile, et les et , quoique soumis aux Auglais, ils ont pour 
mabométans sur le koran. souverain nominal un radjah résidant dans le 

GANGELT, ville des États Prussiens, chef-lieu, 
prov. du Bas-Kbin , régence et à 8 I. N'. N. Ce district fut annexé à la province d'AI- 
0 . d'Aix-la-Chapelle, cercle et à a 1 . S. O. lah-abad sous le règne d'Aureng - Zeyb , 
de Geilcnkirchen. t,o8(> hab. quoique la conquête en fut alors peu assurée. 

GANGES , ville de France, dép. de l’Hé- GANGRÂR , Gungraur , ville «le l'Hind- 
rault, arrond. et à 9 I. N. N. O. de Mont- ou s tau , dans les états de Sindhyah , anc 
pellicr , et à 8 1 . a /3 N. E. de Lodève; chef- prov. de Malvah , distr. du Mandessor, à 
lieu de canton, près de la rive gauche de aol. N. d'Oudjein. 

l’Hérault. Elle a une chambre consultative GANQU, bourgade de Nigrilie , ruy. de 
des manufactures , arts et métiers , des fabri- Bambara , à a 5 l. ü. de Sego , près de la rive 
ques de bonneterie en coton et en soie, et gauche du Diali-ba. 

de toiles de coton. La filature de la soie y est GANGUELAS, peuple de la Guinée in- 
très-active , mais la fabrication des bas de féricurc, dans la partie orient, du roy. de 
soie y diminue sensiblement; il y a aussi des Benguela. Les Portugais ont donné, d'après 
tanneries. Commerce en vins , huile , soie et eux , à une rivière sur les bords de laquelle 
objets manufacturés ; l'envoi des cuirs en Es- ils habitent , le nom de Cutato-dos-Gan- 
pugne et en Italie y est considérable. XI se guclas. 

tient à Gangcs 3 foires par an , pour vente GANI-PARTILA , mines de diamana dans 
de soie, bestiaux , etc. 4 , o 8 j hab. On élève l’Hindoustan anglais, présidence de Madras, 
dans les environs des moutons dont la chair anc. prov. de Balaghat , dans les terrains d’al- 
est très-délicate. Il y a des mines de houille. luvion près et aux bords de la Krishnah et 
GANGHEBODÉ, 2 distr. de la partie S. du Pennar, à la base des monts Nolla- 
0 . de l'ilc de Ceylan , l'on nu N. du Point- Molla. Elles sont presque toutes abandonnées 
de-Galle , l'autre au N. de Matoura. aujourd'hui , et les mineurs prétendent que 

GANGHOFEN ou GANK.OFEN, bourg les diamans qu'on y trouve de temps en temps 
de Bavière, cercle du Danube-Inférieur, ne sont que des débris des anciennes exploi- 
présidial et à 3 I. N. O. d'Eggenfelden , et tâtions. 

à 17 1 . S. O. de Passau, sur la rive gauche GANJA, ville de Russie, en Asie. Foy. 
de 1 a Roth. Il y a des tisscranderies et des Ixusavktpol. 

blanchisseries de toile. Commerce de fil. GANJAR, pays de Nubie , dans le S. 
646 hab. E. du Sennaar, entre le Rabad elle Dender. 

GANGI , bourg de Sicile , prov. de Paler- Il est habité par des Changallas. 
me, distr. et à 8 1 . S. S. E. de Cefalu , et à GANKA (EL), ville et port d'Arabie, dans 
4 1 . 1/2 O. de Nicosia ; chef-lieu de canton. l'Oman, à 49 h S. S. E. de Mascat, et à 16 I. 

GANGO, rivière de la Guinée inférieure. S. O. de Rat-el-liad. Les habitans s'occupent 
f'ojr. Cotato. principalement de la pèche. 

GANGOR, Gaungur , ville de l'Hindou- GANNAT , ville de France, dép. de l'AI- 
stan anglais, présidence de Bombay, anc. lier; chef-lieu d'arrond. et de cant. , sur la 
prov. de Goudjérate, distr. de Tchcrroler, rive droite de l’Andclot, affluent de l'Ailier, 
à 10 1 . S. O. d’Abiucd-abad. à 12 1 . S. de Moulins, et à 11 1 . 3/4 S. E. de 

GAN GO LT , cap de Russie, en Europe. Montluçon. Siège d’i tribunal de i r * instance ; 
Vojr. Haxcocd. elle a 1 conservation des hypothèques , et 1 

GANGOUTRY , mofttagne de la chaîne direction des impositions indirectes. La posi. 
de l'Himalaya. fojr. Gabcaitsi. lion en est charmante ,et les promenades sont 

GANGPOUR ou PADAH , ville de l'Hind- agréables, mais la ville est mal bâtie et mal 
oustan anglais , présidence de Bengale, anc. percée. Il y a 1 hdpital. Commerce de blé. 
prov. de Gandouana; chef-lieu de distr., sur Foires les 2 mars, 4 mai, 12 juillet, i 4 scp- 
la rire gauche du Sounk, à 28 1 . N. E. de tembre , 18 novembre et 22 décembre, pour 
Sombhelpour, et à 93 I. O. S. O. de Cal- bestiaux. 5 ,oo 3 hab. Il y a aux environs une 
cutta. source minérale dont les émanations sont nui- 

Lc district do Gangpour, traversé par le .sibles en mai et juin. 
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L'arrondissement de Gannat , divisé en 
5 cantons : Chantellc-lc-Chàtoau , Ébreuil , 
Escurollcs, Gannat , et Saint-Pourcain , con- 
tient 79 communes et 63.097 bab. 

GAN N A Y-SU R-LOIRE, village de France, 
dép. de l'Ailier, arrond. et à 6 1. N. E. de 
Moulins, caut. et à 3 1. 1/4 N. N. E. de Che- 
vagnes. Foires les 12 avril, i er juin, i rr oc* 
tobre et 19 décembre, pour bestiaux de toute 
espèce. 780 bab. 

GANNEM1E , bourg d'Arabie, dans l’Yé- 
men, distr. et à 1 1 1. N. de Bcit-el-Fakih, et 
à 24 l G. S. O. de Sanà. 

GAN N ET, petite Ile du Grand-Océan aus- 
tral, près de la côte occid. de l'ile d'Eahcino- 
Mauve , dans la Nouvelle-Zélande , entre les 
caps Albalross et Woody, par 37° 67' délai. 
S. et 17a 0 3o' de long. E. 

GANORAH, ville de PHindouslan, dans 
les possessions des Radjcpouts , anc. prov. 
d'Adjcmyr, état et distr. d’Odcypour ; chef- 
lieu du pays de Godouar. 

GANGS, Gakos , bourg de la Turquie 
d'Europe, en Romélie, sandjak et à i5 I. 1/2 
N. E. de Gallipoli , et à 3 1. 3/4 S. d’Aina- 
djik, sur la mer de Marmara, au pied du 
Tckir-dagh. 

GÂNSBRUNNEN ou S*. JOSEPH, village 
de Suisse, cant. et à a I. 1/2 N. O. de So- 
leure, baill. et à 4 1 O. S. O. de Balstali, 
dans une vallée étroite du Jura , au pied du 
Weisscnstein. Il y a un fourneau pour la fonte 
du fer tiré des environs. 

GANSOYEN , village des Pays-Bas , prov. 
du Brabant sept., arrond. et à 5 1. de Bois- 
le-Duc, cant. et à i l. d'Heusden. 

GANTHEAUME, baie formée par l'océan 
Indien, sur la côte occid. de la Nouvelle- 
Hollande, dans la Terre d’Edcls , au S. de la 
baie des Chiens-Marins , par 37° 4^' de lat. 
S. et 1 1 1° 4o' de long. E. Elle est fermée au 
S. par la pointe Rouge. 

GANTHEAUME, lie de loccan Indien, 
sur la côte N. O. de la Nouvelle-Hollande, 
près de la Terre de Wilt. Lat. S. 18 0 5'. 
Long. E. 1 19 0 40'. 

GANTON ( S*. ), village de France, dép. 
d'Ille-et-Vilaiue , arrond. et à 4 !• */4 N. E. 
de Redon, cant. et à 1 1. 2; 3 N. O. de Pipriac. 
Il s'y tient 1 foire le 3o avril, pour bestiaux, 
quincaillerie, etc 600 liai). 

GANTY , villes des Gallas , au S. du Dâr- 
Fôq , dans l'Abyssinie. 

GANZEV1LLE ou GANSEVILLE , ruis- 
seau de France , dép. de la Seine-Inférieure , 
arrond. du Havre. Il prend sa source dans 



le canton de Godcrville , près de Bec-de- 
Mortagnc, coule au N. O. , et se jette dans 
la Manche à Fccarap, après un cours d'en- 
viron 2 1. 1/2. Il fait mouvoir z moulin à fou- 
lon et 4 filatures. 

GANZEVILLE, village de France, dép. 
de la Seine-Inférieure , arrond. et à 7 1. 3/4 
N. E. du Havre, cant. et à 2/3 de I. S. O. de 
Fécamp , sur le ruisseau de son nom. Foires 
les 5 janvier, 9 avril, 29 juin et 18 août, 
pour bestiaux et marchandises. 270 hab. 

GAORA, partie du cours du Diali-bâ. 

GAOU , Gow , ville de l'IIindouslan an- 
glais, présidence du Bengale, anc. prov., 
distr. et à 21 1. O. S. O. de Bahar, et à 20 1. 
S. O. de Patna , sur la rive droite de la Gou- 
rah. 

GAOU , pays de la partie occid. de la Ni- 
gritie, à l'E. de Timbouctou , et au N. du 
Tukogirri , dont on le croit séparé par le 
Diali-hà. Il se trouve, d'après la carte de 
Bowdich , par 17° de lat. N. , et sous le mé- 
ridien de Paris. 

GAOUASLÉ, canton de Nigritie, dans le 
Kordofan , à 5o I. S. O. d'Ibéit ; habité par 
une tribu de Nubas raahomélans. 

GAOÛ-EL-KEBYR, bourg d’Égypte, f'ojr. 
Qàou-el-Kebïr. 

GAP, Vàpikcüm , ville de France, chef- 
lieu du dép. des Hautes-Alpes, d’arrond. et 
de cant., sur la rive droite de la Luic, a 17 1. 
S. S. E de Grenoble, et à 1 33 I . légales S. 
E. de Paris. Lat. N. 44° 33* 37". Long. E. 
3° 44' 47 // * Siège d’i tribunal de i re instan- 
ce , et d’i évêché sulTragant de l'archevéché 
d'Aix, dont le diocèse est formé du dép. des 
Hautes-Alpes. Elle a 1 direction des domai- 
nes et des contributions, et 1 société royale 
d'agriculture; c'est la résidence d'i ingénieur 
en chef des ponts et chaussées , et d'i sous- 
inspecteur forestier. Gap est dans une large 
vallée formant une ellipse et entourée de col- 
lines qui sont les premiers échelons des hautes 
montagnes qui s'élèvent au-delà. L'intérieur 
11 'en est pas agréable : les rues sont étroites , 
sinueuses, sales et mal pavées, et les mai- 
sons mal bâties et en général peu élevées; 
l'hôtel de la préfecture , rhôtel-de-ville , la 
cathédrale , l'évêché , le palais de justice et 
les casernes , sont les seuls édifices qu'on 
puisse citer. On admire dans la cathédrale le 
mausolée en marbre du due de Lesdiguières, 
chef-d'œuvre de Jacob Ri<;her : les bas-reliefs 
sont d 'albâtre, et la masse du sarcophage est 
en marbre noir. Cette ville possède plusieurs 
autres églises, dont 1 de la religion réformée, 
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i collège communal, i petit séminaire, i mu- 
tée de peinture, de sculpture et d'antiquités, 
x cabinet de physique, x musée d'histoire 
naturelle, et i salle de spectacle. Elle a des 
fabriques de draps communs , de cadis et de 
buiats en laine et soie, de coutil , de basin , 
de toile rousse et de chapeaux ; i filature de 
coton ; des mégisseries et des chamoiseries 
très-actives ; on y fabrique aussi des cuirs 
forts. Commerce en articles de ses fabriques, 
grains , fruits , bestiaux , laine et suif 11 s'y 
tient 5 foires par an ; celle du 1 1 novembre 
dure 8 jours ; les autres ne sont que d'i jour, 
pour bestiaux , etc. 7,oi5 hab. Les environs 
sont assez fertiles ; il y a des carrières de mar- 
bre qui paraissent avoir été connues des Ro- 
mains. 

Gap est une ville ancienne : on ignore l'é- 
poque de sa fondation ; les Romains la nom- 
maient V apincum . Elle a beaucoup souffert 
des ravages des Lombards et des Sarrasins, et 
de deux trembleracns de terre , l'un en 1282 
et l'autre en 164 4- Cette ville a appartenu 
aux comtes de Forcalquier , et ensuite à son 
évêque; dans le xni* siècle, elle prit le parti 
de la ligue, mais elle se soumit à Henri iv. 
En 169a, elle fut saccagée et entièrement 
réduite en cendres par Victor-Amédée , duc 
de Savoie. Elle était la capitale du Gapen- 
cois. 

L'arrondissement de Gap se divise en 1 4 
cantons : Asprès-lès-Vcynes , Barcilonnetle- 
de-Vitrolles , La Bàtie-Ncuve , S 1 . Bonnet, 
S 1 . Étienne-cn-Dévoluy , S 1 . Firmin-en-val- 
Oodcmard, Gap, Laragne, Orpierre, Ribiers, 
J\ozans , Serres, Tallard , et Veynes ; il con- 
tient 125 communes et 66,521 hab. 

GAPENÇOIS , ancien pays de France , 
dans le Haut-Dauphiné , qui tirait son nom de 
Gap, sa capitale; il forme aujourd'hui la par- 
tie occid. du dép. des Hautes-Alpes. 

Le Gapençois était autrefois habité par les 
Tricorii. Après avoir été soumis pendant quel- 
que temps à Sigismond, roi des Bourguignons, 
il tomba , sous les Mérovingiens , au pouvoir 
des Français; sous les Carlovingiens, il fit 
partie du royaume de Bourgogne, et fut en- 
suite possédé par des princes de différentes 
raaisons.il paraît que vers l'an 1000 il appar- 
tenait aux comtes de Forcalquier; du temps 
de Guillaume, un de ces comtes, la seigneu- 
rie du Gapençois fut cédée à l'évêque de Gap. 
L'évéque Othon voulant soumettre les habi- 
tans de Gap , qui l'avaient fait prisonnier , 
associa à la seigneurie du Gapençois Charles 
d'Anjou, roi de Sicile et comte de Provence, 
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ainsi que scs successeurs auxquels les évôques 
de Gap rendirent hommage jusqu'en x 447 * 
A cette époque , le Dauphin , depuis roi de 
France , chassa de Gap l'évéque Guillaume 
de Ceireste, qui s'etait opposé au passage de 
ses troupes dans Gap, et s'empara du Ga- 
pençois ; mais Charles vu ayant reconnu qu’il 
appartenait au roi Rcué, comte de Provence, 
le restitua à ce prince , et ce ne fut qu'après 
la mort de Charles du Maine , successeur de 
René , que Louis xi et son fils Charles vin 
eurent la souveraineté de ce pays. 

GAPERN , lac de Suède, dans la partie 
mérid. de la préfecture de Carlstad , distr. 
de Wæse et de Nyed , à 1 1. 1/2 N. du lac 
Wener. Il a 3 1. de long sur 1/2 I. de large. 

GAPIIINISA, deux petites îles de la Tur- 
quie d'Europe, dans l'Archipel, à 1 1. 1/4 S. 
E. de Pile de Naxic, et à 3/4 de 1. N. O. de 
celle de Karos. La plus mérid. est nommée 
Grande Gapbinisa ; l'autre est appelée Pe- 
tite Gapbinisa. 

GAPINGE, village des Pays-Bas, prov. de 
Zélande, arrond. et à 1 1. de Middelbourg , 
cant. et à 1/2 1. de Veere. 166 hab. 

GAPSAL , bourg de Russie , en Europe. 

yojr. H APS AL. 

GARA (LOUGH), lac d'Irlande, prov. de 
Connaught, comté et à 7 1. 1/2 S. de Sligo , 
baronnie de Coolavin. Il a 2 1. 1/2 de lon- 
gueur sur 1 1. dans sa plus grande largeur. 
11 reçoit, au S. E. , la petite rivière de son 
nom , et s'écoule au N. E., par la Boyle, tri- 
butaire du Shannon. 

GARABELLA ou GARAVALLA, hameau 
d'Espagne, prov. et à 1 G- 1 . E. S. E. de 
Cucnca , et à 3 I. 1/2 S. deMoya, sur le Rio 
de los Ojos. 11 y a 1 couvent et 1 papeterie. 
269 hab. H y a des mines de fer dans les 
environs. 

G AR ABUSE, île de la Turquie d'Europe. 
yojr. Gr abuses. 

GARÂBY, tribu d'Arabes Bédouins, dans 
la Moyenne-Égypte , prov. de Fayoura. Elle 
est gouvernée par un chéykb, et peut met- 
tre sous les armes Zoo fantassins et 100 ca- 
valiers. 

GARACHICO ou GUARACHICO, rade et 
port sur la côte occid. de Ténériffe, dans 
l'archipel des Canaries, à 10 1. 1/2 S. 0. de 
Sainte-Croix. Lat. N. 28° 22'. Long. O. 19 0 
7'. La rade est fort dangereuse; le port est 
petit, et fréquenté seulement pendant l'été : 
on ne peut y entrer sans pilote. Si l'on en 
croit sir George Staunton, ce port n'est ac- 
cessible que depuis 1705, époque où une 
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éruption du Pic détruisit la ville de Gara- 
cbico, située sur cette partie de U côte. 

GARACHINE , baie formée par le Grand 
Océan équinoxial, sur la côte occid. de la Co- 
lombie (Nouvelle-Grenade), dep. de l'Isthme, 
prov. de Panama, dans la partie mérid. du 
golfe de S. Miguel. Elle a 4 1. de longueursur 
a 1. de largeur, et est fermée au S. O. par 
le cap Garachine, situé par 8“ 6' de lat. N. 
et 8o° 3o' de long. O. Il y a sur la côte mé- 
rid. un Tillage de même nom. 

GARAH, village de Barbarie, dans la par- 
tie orient, du Barcab , à 39 I. N. E. deSyouab, 
à la jonction des deux routes qui conduisent 
d'Alexandrie et du Caire à l'oasis de Syouah. 
Il est biti sur un rocher escarpé, percé de 
carrières. Les habitans sont armés de lances 
et vêtus d’une tunique blanche. Aux environs 
se trouvent beaucoup de ruines. Le pays pro- 
duit des dattes, 

GARAHANG, Garahung, ville de l'Hind- 
oustan , dans le Ncypàl , territoire des u4 Rad- 
jahs; chef-lieu d'une petite principauté, près 
de la rive gauche du Gondock, à 16 1. O. 
N. O. du Gorkha , et à 3i 1. N. N. E. de 
Oorekpour, sur une hauteur. Il y a un cbà- 
teau-fort. 

GARAM SZÔLLOS ( RIBNICK ), bourg de 
Hongrie, cercle en-decà du Danube, comitat 
de Bars, marche de Lewenr, à 3 I. 3/4 S. S. O, 
d’Uj-banya, et à 8 1. i/a O. de Karpfcn, sur 
la rive gauche du Gran. 

GARAN, bourgade du roy. d’Adel, dans 
le pays des Somaulis, à 10 I. S. O. de Bar- 
bora, et à 5a 1. S. E. de Zeilah. 

GARAN ou GARAM , rivière de Hongrie. 
yojr. Gnaa. 

GARANHUNS (SERRA), montagnes du 
Brésil , prov. de Pernambouc , à la source de 
l'Una. Elles sont couvertes de bois et de 
plantations de céréales, de coton, de ma- 
nioc et d'arbres fruitiers; on y remarque 
beaucoup d'arbres de l'espèce qui donne le 
benjoin. 

GARAOL , Garawul , ville de l'Hindou- 
stan anglais, présidence du Bengale, anc. 
prov. d'Allah-abad , distr. de Myrzapour. 
Lat. N. a4° 5o'. Long. E. 8o° 4®'. 

GARAPORI, nom hindou de Plie Élé- 
phanta, située près de la côte occid. de 
l'Hindoustan. 

GARAQ , village de la Moyenne-Égypte, 
prov. deFayotim, à 4 I. >/ a S. O. de Medinet- 
el-Fayoum, sur une branche du canal Joseph, 
qui forme près de là le petit lac du même 
nom. 



GARB, contrée de Barbarie, yojr. Habit. 

GARBAGNA, bourg des États Sardes, 
div. et à 6 1. E. S. E. d'Alexandrie , prov. 
et à 4 1- S. E. de Tortonc ; chef-lieu de 
mandement. 

GARB-DENDOUR, distr. de Nubie. Foj. 
Dtimoca. 

GARRGEÏRCHÉH, village de Nubie, f'qy. 
Gincsi. 

GARBI, horde de Bédouins, dans la par- 
tie occid. de la Basse-Égypte. Elle peut met- 
tre sur pied a5o hommes. Elle était jadis in- 
dépendante; mais depuis 14 ans elle paie au 
pacha d'Égypte un tribut annuel en produc- 
tions du pays. Les femmes s'occupent du mé- 
nage, tissent des nattes, et soignent les ani- 
maux domestiques ; les hommes gardent les 
troupeaux , portent les denrées au marché de 
Damanhour, escortent avec leurs chameaux 
les caravanes d'Égypte , et servent dans les 
armées du pacha, 

GARBIÉH ou GHARBYEH, prov. de la 
Basse-Égypte , dans le Delta, dont elle forme 
la plus grande partie. Elle est bornée au N. 
par la mer Méditerranée, à l’E. par la prov. 
de Damie.ttc, dont le canal Tora-Achtoun- 
Bahar-el-lktoûb la sépare, et par la prov. de 
Mansourah, avec laquelle elle a pour limite 
la branche de Damiette; au S., par les prov, 
de Charqiéh et de Qclioub, vers lesquelles 
la même branche du Nil forme sa limite; à 
10. enfin, par les prov. de Menouf, de Ro- 
sette et de Bahéiréh, dont elle est séparée 
par la branche de Rosette. Sa longueur, du 
N. au S., du cap Burlos au village de Bat- 
tah, est d'environ 3o I.; sa plus grande lar- 
geur de 14 b, et sa superficie de 339 I. C'est 
une vaste plaine, coupée dans tous les sens 
par de nombreux canaux, dont un des plus 
remarquables est celui de Melig. La partie 
mérid. ofTrc un sol fécond et bien cultivé; le 
N. renferme des espaces considérables où la 
culture est abandonnée : l'on y trouve sur les 
bords de la mer un désert sablonneux , et les 
marécages du lac Burlos Couvrent une assex 
vaste étendue de terrain. Mehallet-el-Kebyr 
en est le chef-lieu, a3o,456 hab. 

G ARROESOE , lac de Danemark , dans 
le Jutland, diocèse et à 14 1. N. N. E. 
d’Aalborg, sur une langue de terre, à 1 1. 
du Skagerrack. 11 a 1 I. de long sur i/a 1. de 
large. 

GARCHES, village de France, dép. de • 
Seine-et-Oise , arrond. et à 1 1. i/a N. E. de 
Versailles, cant. de Sèvres, à a I. i/a O. de 
Paris. L'église est la première qui ail été con- 
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••crée sous l'invocation de Saint-Louis. H y 
a des fabriques de tissus de coton , de toile 
de Un et de chanvre ; i filature de coton , et 
i blanchisserie. 700 hab. 

GARCHIZY, village de France, dép. de 
le Nièvre, arrond. et à 1 1. 3/4 N. O. de Ne- 
vers, cant. età 3/4 de 1. S. dePougues, dans 
un paya fertile. 11 existe sur son territoire, 
près de la Loire, une grande usine qui est le 
plus bel établissement de ce genre du dép. ; 
il occupe 400 ouvriers. 660 hab. Il y a des 
carrières où les coquillages maritimes et flu- 
viatiles abondent. 

GARCHY, village de France, dép. de Aa 
Nièvre, arrond. et à 4 1- i/a S. E. de Cùne, 
cant. et à a 1. E. S. E. de Pouilly, sur le 
Coche, un des bras de la Mères. Il y a un 
beau château. Foires les 4 juin, i3 août, 
6 septembre et 18 octobre, pour bestiaux, 
draperie et étoffes. 806 hab. 

GARCIA, bourg d'Espagne, prov. et à 
ta 1. O. de Tarragone (Catalogne), et à 8 1. 
N. de Tortose, dans une plaine , au pied d'une 
montagne, sur la rive gauche île l'Èbre, au 
confluent du ruisseau de son nom. On ne voit 
plus de ses anciens murs que les portes ; le 
château-fort qui le défendait est un peu en 
ruine. 11 a 11 fontaines. i,a83 hab. Les en- 
virons renferment des mines de cuivre, d'é- 
tain, et île plomb tenant argent. 

GARCIAS, bourg d'Espagne, prov. de 
Caceres (Estramadurc) , à'8 1. S. S. E. de 
Truxillo, et à 8 I. 1/4 N. E. de Villanueva 
de la Serena , sur une hauteur. 11 y a un gre- 
nier public. 690 hab. 

GARC1EZ, bourg d'Espagne, prov. et à 
5 1. E. N. E. de Jaen (Grenade), et à 5 1. 
S. de Bacza, dans la vallée de Bedroar. On 
y remarque le palais des comtes de Garciez 
d'une très-belle architecture , et dans l’église 
paroissiale le magnifique tombeau du cardinal 
Merino, ambassadeur de Charles-Quint à 
Ilome. 338 hab. H y a des mines de fer, et 
des carrières de plâtre et de belle pierre dans 
les moutagnes voisines. 

GARCI-HORTUN , bourg d'Espagne , prov. 
et à ia 1. 1/4 O. N. O. de Tolède, et à 
10 1. 3/4 N. E. deTalavera, entre l'Alber- 
che et le Tietar. Il a 1 grenier public. ao8 
habitans. 

GARCILLAN, bourg d'Espagne, prov. et 
à 3 1. i/a O. N. O. de Ségovie, entre le Moral 
et l'Eresma , dans une plaine. On y carde et 
on y file beaucoup de laine pour les fabri- 
ques de drap de Ségovie et de S u . Maria de 
Nieva. 47^ bab. 
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GAUCIMENDOZA , bourg du gouv. de 
Buenos- Ayrcs , intendance et à 35 1. S. O. 
dcPotosi, prov. et â 37 1. S. S. O. de Paria. 

GARCI NARRO, village d'Espagne , prov. 
et à 16 1. O. N. O. de Cuenca, et à 3 1. N. 
O. de Huetc; en partie sur une hauteur sa- 
blonneuse, et en partie dans un lieu maréca- 
geux. Il a 1 très-belle église et 1 grenier pu- 
blic. On y fait des tapis de sparteric. 886 
hab. Les environs sont très-fertiles, surtout 
en fruits excellcus. 

GARD ou GARDON , Vaano, rivière non 
navigable île France, formée dans le dép. du 
Gard par la réunion du Gardon d’Anduze et 
du Gardon d’Alais. Le Gardon d’Anduze 
prend sa source dans les Cévenncs, un peu 
au N. du village de Saint-Martin de Campzc- 
lade, cant. de Meyrueis , arrond. de Florac, 
dép. de la Lozère, passe à Saint-Jean de 
Gardounenqne , à Anduze , et , à 3 1. au- 
dessous de cette ville, après un cours de i3 I., 
se joint au Gardon d'Alais ; celui-ci prend sa 
source dans les mêmes montagnes et dans le 
même arrond. , un peu au N. de S*. Frézal 
de Vcnlalon , cant. de Si. Germain, passe à 
Alais , et , à 3 1. au-dessous de cette ville, 
effectue sa réunion, après un cours de 11 1. 
Le Gard traverse du N. O. an S. E. le dép. 
auquel il donne son nom, en arrosant les ar- 
rond. d'Alais, d'Uzès et de Nimes, et, eu 
passant à a I. N. de cette dernière ville, â 
Hemoulin et à Monlfrin ; il se jette dans le 
Rhùnc |>ar la rive droite, entre Aramon et 
Beaucaire , après un cours de i4 I. depuis le 
confluent des deux Gardons, et après avoir 
reçu la Braune à droite et la Candolière à 
gauche. Cette rivière , resserrée entre des 
gorges étroites et environnée de montagnes 
élevées dans 1a partie supérieure du cours de 
ses deux branches , se grossit beaucoup lors 
des grandes pluies ou de la fonte des neiges : 
elle est terrible dans set inondations, et ra- 
vage les plaines qui l’avoisinent ; â la suite 
de ses débordement elle roule des paillettes 
d'or en petite quantité. A 4 C N. E. de Nî- 
mes , elle est traversée par le célèbre pont 
du Gard , un des monument romains qui 
commandent le plus l'admiration : ce pont 
joint ensemble a montagnes escarpées r et est 
formé de trois rangs d'arches ; le rang supé- 
rieur , de niveau avec le sommet des monta- 
gnes , supporte un aqueduc de 4 pieds de 
largeur qui servait autrefois à conduire à Ni- 
mes les eaux des 3 sources d'Eure et d' Ai- 
rain : ce premier rang estcomposé de 35 pe- 
tites arcades; le rang du milieu en a 1 1 plus 
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grandes , et celui d'en bas en a 6. Ce pont a 
a 5 toises de hauteur et i 36 dans sa plus 
grande longueur : la construction en est des 
plus hardies. 

On donne encore le nom de Gardon , et 
quelquefois celui d’Anduze , à une petite ri- 
vière qui passe à S 1 . André de Valborgne et 
à S*. Jean de Gardonnenque , et qui se jette 
dans le Gardon d'Anduze, à 1/2 1 . au-dessus 
de la ville de ce nom. 

GARD, dép. de France, qui prend le nom 
du Gard qui le traverse de l'O. à l'E. ; formé 
d'une partie [de l'ancienne prov. de Langue- 
doc, et compris entre 43 ° 27' ct 44° 
lat. N. , et entre o° 56 ' et 2 0 3 o' de long. E. 
Le dép. de la Lozère et celui de l'Ardèche , 
dont il est séparé en partie par la rivière de 
ce nom, le bornent au N.; le Rhône et sa 
branche nommée le petit Rhône le sépa- 
rent à l’E. des dép. de Vaucluse et des Bou- 
ches-du-Rhônc ; la Méditerranée le baigne 
au S. , le dép. de l'Hérault le limite au S. 
O. , et celui de l’Aveyron à 10 . Sa plus grande 
longueur de l’E. à l'O. est de 28 1 . , sa plus 
grande largeur de 26, et sa superficie de 

29° 1. 

Ce département, dont la partie occiden- 
tale est traversée par la portion des Céven- 
nes 011 naissent l'Hérault et la Dourbie affluent 
du Tarn, ne dépend du versant atlantique 
que par l'extrémité de cette partie occiden- 
tale ; le reste appartient au bassin du Rhône 
où se rendent la Cèzc et le Gard , qui ont la 
presque totalité de leur cours dans ce dépar- 
tement. La partie méridionale est arrosée 
par la Vidourle qui se perd dans l'étang de 
ÏYlauguio, près de la Mediterranée. 

Les Cévenncs présentent dans ce départe- 
ment les monts Laigonal , Lesperon , Suquct 
et Lenglas , et couvrent la moitié occidentale 
de leurs ramifications, parmi lesquelles on 
remarque le Liron dans la partie méridionale. 
On ne rencontre que des plaines très-basses, 
des marécages , et des étangs produits par la 
rctraiLc successive des eaux de la mer ; on y 
distingue surtout l'étang du Repaussct , les 
marais de Larmitanc, de la Sontcyrane, d’Es- 
camandre , de la Castagnottc, etc. Ce pays 
jouit de la navigation du Rhône et de plu- 
sieurs canaux importans, tels que celui de 
Beaucairc à Aigues-Mortes qui communique 
à la Méditerranée par le Grau d’Aigues-Mor- 
tes , et ceux de Sylvéréal , du Bourgidou et 
de la Radellc , qui, au moyen du canal du 
Midi et de la Garonne , lui ouvrent des rela- 
tions avec l'océan Atlantique 



Le climat de ce pays est très-doux , et la 
température y est généralement variée, sur- 
tout dans les mois de mars et d'avril ; un 
froid piquant y succède souvent dans le môme 
jour à une chaleur déjà forte. Dès le mois de 
mai la chaleur se soutient constamment après 
midi à 20 et a4° ; en juin elle va à q6 et 27 , 
et eu juillet et août elle monte fréquemment 
de 28 à 3 o. L'automne est ordinairement sec 
et chaud. Le plus grand froid n'a lieu qu’à la 
fin de décembre et au commencement de 
janvier, mais sa durée est très-courte. L’air 
n'est pas partout salubre : des vents impé- 
tueux et une sécheresse excessive succèdent à 
une extrême humidité ou sont remplacés par 
elle ; il tombe une grande quantité de pluie 
en peu de temps , car on ne compte qu'un 
très-petit nombre de jours pluvieux. Il règne 
en été un vent particulier aux côtes de 1a 
Méditerranée qu’on nomme le garbin ; il est 
frais et agréable, et aide à supporter les cha- 
leurs accablantes de cette saison. 

La nature du terrain est très-varice dans 
ce département : il y a des montagnes schis- 
teuses et des rochers calcaires , des amas de 
cailloux roulés et de sable quartzeux , des 
bancs immenses d'argile recouverts de terre 
végétale d'une grande fertilité : dans les val- 
lées seulement sont les terres labourables : 
les plaines et quelques coteaux abrités ne 
sont propres qu'à la culture de la vigne , de 
l'olivier, du mûrier, de l'amandier, etc. La 
terre exige partout des engrais considérables 
et souvent des irrigations dispendieuses : heu- 
reusement que l'agriculture y est bien enten- 
due , surtout dans les montagnes des Céven- 
ncs où clic a fait des prodiges pour rendre 
fertiles des roches escarpées et naturelle- 
ment arides ; toutefois ce département ne 
produit en céréales que le tiers de ce qui est 
nécessaire à sa consommation. Le froment 
qu'on y récolte est d’une qualité supérieure; 
les autres grains sont le seigle, l’orge, l’a- 
voine, la pamoule, le maïs, le millet noir, etc. 
On y cultive beaucoup de légumes de toute 
espèce , et des plantes potagères renommées 
principalement aux environs de Nîmes ; ce 
qui forme ensuite la richesse de ce départe- 
ment, ce sont ses vins, des fruits délicieux, 
l'huile et la soie ; les vins les plus estimés 
sont ceux de Chusclan , de Tavcl, de Lide- 
non et de S 1 . Gilles ; on cultive dans les jar- 
dins l'anisdoux, le basilic, la marjolaine, le 
riccin , ainsi que plusieurs plantes médicina- 
les ou propres à la teinture , telles que la 
gaude, la garance, l'arcanctte , la saretlc, le 



Digitized by Google 



GARD 

• 

tournesol , etc. On recueille du kaü et du ta- 
maric sur les bords de la mer , et on ramasse 
dans la campagne de Nîmes beaucoup de 
plantes aromatiques dont on distille des es- 
sences et des eaux de senteur. Tous les fruits 
ordinaires ont un parfum agréable : le figuier 
et le pistachier y viennent presque sans soins, 
niais l’oranger et le citronnier n’y prospèrent 
que dans des jardins bien exposés ou dans 
«les serres. Le mûrier est cultivé partout , et 
le châtaignier couvre les montagnes du N. de 
ce département; les forêts occupent 81,369 
hectares de superficie. 

Le petit nombre de gros bétail qui se 
trouve dans le département du Gard vit pres- 
que sauvage : il en est de même des chevaux, 
qui y sont petits , vifs et vigoureux , mais 
très-peu estimés; en revanche 011 élève de 
grands troupeaux de moutons qui donnent 
une laine fine très-recherchée, cl l'on soigne 
les vers à soie dans presque toutes les com- 
munes. Le renard et le loup sont communs 
dans les forêts, le sanglier y est rare; le cas- 
torse trouve, en hiver, sur les îles du Rhône, 
et la loutre sur les bords du Gard. 11 y a 
beaucoup de gibier, des ortolans, des per- 
drix rouges, des cigognes, des outardes, etc. 
Les rivières sont très-poissonneuses , et les 
étangs fournissent en abondance du poisson 
de mer. 

Ce département est riche en minéraux , 
mais la plupart ne sont point exploités ou le 
sont mal: on ramasse des paillettes d'or dans 
les sables du Gard, de la Cèze cl de la Ga- 
gnère ; il y a des mines d'antimoine , de 
plomb tenant argent, de plomb sulfuré, de 
fer oxidé, de cuivre et calamine , de houille, 
de manganèse, d'asphalte ou poix minérale, 
d'ocre , de sulfate de magnésie, de plâtre, 
de kaolin , de terre à poterie , de pouzzo- 
lane, etc. On compte à Peccais marais 
f»alans dont les produits sont considérables, 
et il se trouve des eaux et des boues miné- 
rales dans plusieurs endroits. 

Les filatures de soie et les fabriques de 
toutes sortes d’étoffes de soie sont très-nom- 
breuses dans ce département ; toutefois on y 
compte maintenant peu de métiers en activité 
pour la bonneterie en soie. La distillerie 
d'cau-dc-vie et d’esprits , et les exploitations 
de sulfate de fer ou couperose, d’ocre, de 
fer et d'antimoine occupent une partie des 
habitans ; il y a aussi quelques fabriques de 
lainages communs, de toiles, de cordes, de 
bonneterie en coton, de chapeaux, de car- 
tons fins, etc. ; des tanneries considérables, 
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des teintureries renommées, et des verre- 
ries. Le commerce, alimenté par les articles 
des fabriques, est aussi très-important en 
vins estimés, en huile et olives, fruits du 
midi, sel, graines oléagineuses, plantes mé- 
dicinales ou propres à la teinture ; ces der- 
nières sont expédiées dans toute l'Ëurope. 
i o a foires facilitent la vente des produits de 
ce département : la principale est celle de 
Beaucaire où affluent des négocians de toutes 
les nations de l’Europe. On y compte 3 a rou- 
tes royales et départementales. 

Le département du Gard a 5 membres à 
élire à la chambre des députés; il est compris 
dans la 9 e division militaire, la x 5 ® légion de 
gendarmerie royale, et le 18* arrondissement 
forestier, est du ressort de la cour royale de 
Nimes , fait partie de l’académie universitaire 
de celte ville, forme le diocèse de l’évêché de 
Nimes , et renferme 1 7 églises consistoriales. 
Il est divisé en 4 arrondissemens : Alais , Ni- 
mes , Uzès , et Le Vigan , subdivisés en 38 
cantons et en 343 communes. 347,55ohab., 
dont environ 300,000 sont protestans. 

La partie «lu Languedoc, qui forme le dé- 
partement du Gard, étant , long temps avant 
l’arrivée des Romains , peuplée de Celtes , 
connus sous le nom de Volces Arécomiques, 
et déjà assez avancés dans la civilisation ; ils 
formaient une républi«|ue dont Nimes était la 
capitale. Ce pays étant tombé au pouvoir des 
Romains , Auguste y fonda une colonie sous 
le nom de Colonia Nemauscnsis Angusta f et 
y établit un gouvernement semblable à celui 
de Rome : de cette époque datent les beaux 
monumens dont la capitale fut embellie, et 
dont elle présente encore de superbes restes. 
Vers le commencement du v* siècle , ce pays 
qui faisait partie de la Septimanic , fut ravagé 
par les Vandales qui détruisirent une grande 
partie des monumens ; ces barbares en furent 
chassés par Marius , mais les Romains ne tar- 
dèrent pas à en être expulsés par les Visigoths , 
qui en furent dépossédés momentanément par 
Clovis en 507. Des Visigoths, cette province 
passa aux Sarrasins en 720 ; Pépin la leur en- 
leva en 753, et y établit un gouverneur qui 
fut le premier comte de Nimes. Ce comté eut 
beaucoup à souffrir des incursions des Nor- 
mands et des Hongrais ; il échut vers 89a aux 
comtes de Toulouse qui le conservèrent jus- 
qu'en 1229 : à cette époque Raymond vu, le 
dernier «le ces comtes, le céda à S* Louis , roi 
deTrance. 11 est inutile de rappeler ici toutes 
les scènes de carnage qu'ont fait naître dans 
ce pays les guerres de religion ; dans aucune 
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autre province de France , les catholiques et 
les protestons n'ont combattu avec plus d'a- 
charnement et de barbarie : toutefois ces 
guerres n'ont pas empêché la réformation d’y 
jeter les plus profondes racines , et ce dé- 
partement est celui où les protestant sont en 
plus grand nombre. Indépendamment des 
précieux restes d'antiquités romaines que ren- 
ferme Nîmes, ce département en offre plusieurs 
autres parmi lesquels on doit citer le pont du 
Gard , un des plus beaux monumens de la 
grandeur romaine. 

GARDA (LAC DE) , Bevacus, dans le roy. 
Lombard- Vénitien. 11 baigne les prov. de 
Vérone , de ÜUantoue et de Brescia , et se 
trouve compris , pour une très-petite partie , 
dans le cercle de Roveredo, en Tyrol. Sa 
longueur, de Riva, au N. N. E., à Peschiera , 
au S. S. O. , est de 1 1 L. ; il peut se diviser, 
quant à la largeur, en partie supérieure, où 
il n'a qu'i 1. , et en inférieure, où il s’étend 
sur 4 1 * * de Torri à JVladerno il a a 1 Ce 
lac esta 5 o toises au-dessus de l'Adriatique; 
dans sa partie supérieure , ce bassin est res- 
serré entre le Monte-Baldo et les monts Trc- 
malzo et Fraine ; au-dessous , il s'élargit con- 
sidérablement , et, au S., il est bordé de 
collines, appelées Colli Benaccsi , qui s’a- 
baissent vers la rive en pentes très-douces. 
C'est sur cette rive méridionale que s'avance 
la presqu'île de Serraione , à l’extrémité de 
laquelle Catulle, charmé de la beauté du site, 
fit sa résidence ; on y voit encore les ruines 
de son habitation. Le lac de Garda reçoit, 
outre la Sarca , au N., le torrent Ponale , qui 
amène les eaux du lac Ledro, le Campione, 
et le Toscolano, à l'O. , plusieurs autres pe- 
tits afüuens de bien peu d'importance ; ses 
eaux s'écoulent , par le Mincio , à Peschiera , 
dans la partie S. E. Les îles les plus remar- 
quables qu'il renferme sont : Trimelone et 
Olivi, près de Cassone, sur la rive orientale, 
et celles de' Frati, S. Pictro, etc., qui gis- 
sent b l'entrée du golfe de Salô. La profon- 
deur de ce lac varie beaucoup : la plus 
grande est de 290 mètres ; à peu de distance 
des rives, elle est partout de plusieurs mè- 
tres. Au commencement de l'été , les eaux 
s'élèvent d'environ 5 pieds , par la fonte des 
neiges et par les pluies ; elles sont très-lé- 
gères , et ordinairement tellement limpides , 
qu'on découvre, à une grande profondeur, 
le fond du lit, qui est très-montueux; leur 
température est plus haute que celle de l'at- 
mosphère : près du fond , elles sont tres- 
froides en été , et très-chaudes en hiver , 'quoi- 



que leur surface soit presque glacée. Ce lac 
est garanti des grands vents par les hauteurs 
qui l'entourent , mais il est sujet b des vents 
irréguliers et très-dangereux, surtout le sover. 

On prétend que ce lac a été formé par des 
eaux venues du Tyrol et du pays de Trente, 
à cause de l'identité des pierres qu'on trouve 
dans son lit avec celles des Alpes de ces pays. 
Lcsattenissemens et lcsalluvions qui tendent 
à combler son lit, ont déjà rempli quelques 
ports , et forcent à curer souvent ceux qui 
existent encore; tout fait croire que ce lac 
se retire journellement, et cette retraite se- 
rait encore plus sensible si l'on n'admeltait 
que des sources intérieures compensent en 
partie les pertes qu’il fait, soit par le Min- 
cio, soit par évaporation; en effet, on y a 
remarqué dans le fond des courans rapides, 
mais sans direction constante. 

Le lac de Garda est renommé par la quan- 
tité prodigieuse de poissons de diverses es- 
pèces qu'il nourrit, dont plusieurs sont re- 
murquabbs par la délicatesse de leur goût , 
et d'autres par leur grosseur : les plus im- 
portas sont les sardines, qui s'avancent par 
Rots au printemps et en automne , vers la 
rive méridionale ; les truites saumonées , les 
meilleurs poissons du lac ; les aloses , les an- 
guilles , les brochets , les carpes , les tanches , 
les barbeaux , les ombres-chevaliers , et sur- 
tout les carpious, qui ne se trouvent, dit-on, 
que dans ce lac et dans celui de Posta , dans 
les Abruzzes ; les tcncolos , qui sont rares ; 
les ables , nageant par bancs immenses , etc. 
Ses bords offrent plusieurs espèces de co- 
quillages qui se distinguent par la variété 
de leurs couleurs. On y fait dans toutes les 
saisons une pèche abondante , qui est l'ob- 
jet d’un commerce important. Ce lac a été 
célébré par Virgile ot Catulle , ainsi que 
par plusieurs poètes modernes. Scs bortls 
sont peu fertiles en grains , mais les collines 
sont couvertes d'orangers, de mûriers et de 
vignes ; celles de la côte méridionale pré- 
sentent quelques oliviers. Un grand nombre 
de villes et de villages bien peuplés les em- 
bellissent et présentent des ports sûrs et 
commodes : aussi la navigation est-elle très- 
active , et le résultat d'un commerce assez 
considérable. Le principal de ces ports est 
celui de Descnzano, d’où l'on exporte dans 
le Tyrol des grains du Mantouan et du Bres- 
cian ; les autres ports les plus fréquentés 
sont : Salù, où l'on fait un commerce de fil 
assez avantageux; S. Vigilio, Lazise, Mal- 
ccsine, et Priva, le plus grand de tous. Le 
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port militaire est à Peschiera , dans le Min- 
cio ; ceux de Torri , sujet à s'ensabler , de 
Garda, de Limone, de Torbolc, de Pes- 
chiera et de Riva , expédient du poisson à 
Venise, à Milan, et jusqu'il Gènes; ceux de 
Toscolano, de Maderno et de Bardolino, 
exportent des objets fabriqués , des fers et 
des denrées. Les plus grosses barques qui na* 
viguent sur ce lac portent jusqu'il 6, ooo m y- 
ri a grammes. 

Le lac de Garda se nommait anciennement 
Benacus } et devait , dit-on , ce nom à une 
ville que Garda et Toscolano se disputent 
l'honneur de remplacer, et que quelques au* 
leurs prétendent n'avoir pas existé; on peut 
le dériver aussi du nom de Benacenses , qu'on 
donnait aux habitans de la rive occidentale. 
C'est dans les environs de ce lac que l’armée 
française, sous les ordres de Bonaparte, bat- 
tit, le 5 juillet 1796, les Autrichiens com- 
mandés par Wurmser. 

GARDA, bourg du roy. Lombard-Véni- 
tien, prov. et il 6 1. N. O. de Vérone, distr. 
et à 1 1. N. N. O. de Bardolino, sur le bord 
orient, du lac auquel il donne son nom , et 
sur lequel il a un petit port. L'air y est peu 
salubre en été, à cause des exhalaisons (les 
laisses du lac, et surtout à cause des ables 
qu’on fait sécher à cette époque. On y voit 
un tombeau antique. La pèche des sardines 
et des ables est très-abondante aux environs, 
et forme, avec l'huile que produit le terri- 
toire, le principal commerce. 820 hab. On 
trouve dans les environs des pierres d'un 
blanc mat et d'un grain très-fin , qu'on em- 
ploie pour la sculpture. 

Garda conteste à Toscolano l'avantage d’ô- 
tre bâti sur les ruines de Benacus , ville dont 
l’existence est cependant douteuse. Quelques 
auteurs prétendent que le nom actuel de ce 
bourg lui vient de la prison de la belle Adé- 
laïde, veuve de Lothaire, roi d’Italie. Garda 
était un poste important lors des guerres des 
Guelfes et des Gibelins. En 1701, il avait 
encore des fortifications, et faisait partie des 
lignes du maréchal de Catinat ; elles sont 
maintenant détruites, et un couvent s'est 
élevé sur les ruines de la citadelle. 

GARDAFUl , cap d’Afrique. Vqj. Guar- 

DAFTJÏ. 

GARDANNE, ville de France, dép^. des 
Bouches-du-Rhône, arrond. et à 2 lieues S. 
d'Aix, et à 4 b N. N.«E. de Marseille; chef- 
lieu de cant., sur la pente d'un coteau et près 
des bords du ruisseau de S*. Pierre. Elle a 
de vieux remparts et un faubourg. Les rues 



sont étroites et mal percées , mais il y a quel- 
ques jolies maisons et plusieurs fontaines. 
Gardanne possède 1 hospice , 1 bureau de 
bienfaisance, et des fabriques d'eau-de-vie. 
Foires le 14 février et le lundi après le a* di- 
manche d'août, pour grains et bestiaux. 2,948 
hab. Il y a dans les environs une mine de fer 
exploitée et une tuilerie. 

GARDE , bourg d'Espagne , prov. et à 8 I. 
l/a E. N. E. de Pampelune (Navarre), et à 
7 1. N. E. de Sanguesa , sur le penchant delà 
montagne Navarzatu. 11 y a x douane, 1 belle 
église, çt 1 palais appartenant à la famille 
Atoclia. 45o hab. 

GARDE (LA), village de France, dép. de 
la Corrèze, arrond., cant. S. et à 2 I. S. S. 
E. de Tulle, et à 3 I. i/4 N. O. d* Argentai , 
sur la Souvigne. Foires les 2 et 3 janvier, 25 
février et avril, i3 mai et 3 octobre, pour 
bestiaux. 867 hab. 

GARDE, lac et bourg du roy. Lombard- 
Vénitien. yoy. Garda. 

GARDE, distr. ou ting de Suède, sur la 
côte orient, de la préfecture de Gottland. Il 
renferme 3 paroisses , parmi lesquelles on re- 
marque celle de son nom. 

GARDE-ÀDHÉMART (LA), village de 
France, dép. de la Drôme , arrond. et à 4 L 
S. de Montélimart , cant. et à 1 I. 1/4 E. N. 
E. de Pierrelatte, sur la rive gauche de la 
Bcrre. Foire le i3 octobre pour bestiaux et 
merceries. 920 hab. 

GARDE- FRENET (LA), village de 
France, dép. du Var, arrond. de Dragui- 
gnan , cant. de Grimaud, à 5 1. 1/2 O. S. O. 
de Fréjus, et à n I. 2/3 E. N. E. de Toulon. 
Il y a des chapelleries, des tanneries, des 
mégisseries, des fabriques d’étoffes de laine 
grossières , de toiles à matelas et de bouchons. 
Foires les 3 mai, 8 septembre et 2.3 novem- 
bre , pour vente d’articles de scs fabriques. 
2,869 hab. Il y a une mine de fer sur son ter- 
ritoire. 

On croit que c'est l'ancien Fraxinet où 
les Sarrasins s'étaient fortifiés dans le vin* 
siècle , et d’où ils sortaient pour ravager la 
Provence. 

GARDEÏA, bourgade de Barbarie, roy. 
d’Alger , dans le pays des Bcrbers , sur la 
route de Maroc à Tripoli , à 4$ 1* N. O. 
d’Ouagala , et à 70 I. O. S. O. de Tuggurt. 
Elle est habitée par la tribu arabe de Bcni- 
Mezzab. 

GARDELEBEN ou GARDELEGEN, ville 
des États Prussiens, prov. de Saxe, régence 
et à 1 1 1. N. N. O. de Magdebourg , et à 29 I. 
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i/a 0. de Berlin ; chef-lieu de cercle, sur la 
rive droite de la Milde. Lat. N. 5a° 3a' 34"- 
Long. E. 19 0 6 ' o°. Elle est assez bien bâtie, 
et renferme 3 places publiques , a églises , 
3 hôpitaux, 1 gymnase, et des manufactures 
de drap, de toiles et de tissus de coton ; des 
distilleries de grains , des tanneries et des 
brasseries renommées. 4'3oo hab. 

Le cercle contient 3 1 , 1 6 a hab. 

GARDELLE (LA), village de France, 
dép. de la Haute-Garonne, arrond. , cant. 
et à 1 1. a/3 S. E. de Muret, et à 5 1. 3/4 S. 
de Toulouse, sur la Lèze. Foires les 14 
mars, i er juin, 16 août et 3i décembre, 
pour toute espèce de bestiaux, grains, laine 
en suint du pays, etc. 5^3 hab. 

GARDEMPÉ ou GARTEMPE, rivière de 
France, qui prend sa source dans le dép. 
de la Creuse, près de Lépinas, passe à La 
Chapelle-Taillefert , à Salagnac, entre dans 
le dép. de la Haute-Vienne, où elle parcourt 
Tarrond. de Bcllac, pénètre ensuite dans ce- 
lui de la Vienne, où elle baigne Montmoril- 
lon et S*. Savin, et se joint à la Creuse, par 
la rive gauche, sur la limite de ce dép. et de 
celui d’Indre-et-Loire, un peu au-dessus de 
La Roche-Posay. Son cours est d’environ 44 I- 
dans deux directions générales : la première 
de l'E. à 1*0., et l'autre du S. au N. Les prin- 
cipaux affluens sont, à gauche, l’Ardour, la 
Couzc, la Vincou, et à droite, la Seine, la 
Bram et le Langlin. Cette rivière est flottable 
à bûche perdue, à l'époque des hautes eaux, 
depuis Montuiorillon. 

GARDEN A ou GRÔDEN, vallée du Tyrol, 
dans la partie orient, du cercle de Bolzen. 
Elle a environ 3 1. de long sur 1/2 I. de 
large, et est arrosée par le Grodnerbach qui 
se jette dans l’Eisach à 3/4 de 1. S. O. de 
Clausen. Leshabitans, au nombre de 3,5oo , 
parlent un dialecte composé d'italien et d'al- 
lemand; ils élèvent beaucoup de bestiaux, 
fabriquent de la dentelle commune et beau- 
coup de petits ouvrages en bois : ces trois 
genres d'industrie leur procurent un com- 
merce assez avantageux avec l'étranger. 

GARDENSEE, ville des États Prussiens. 
Voj. Garksee. 

GARDENSTOWN, village d’Écosse, comté 
et à 2 1. l/a E. de BnnfT, presbytère de 
TurrefT, paroisse de Gamric, sur la mer du 
Nord où il a un assez bon port. 3oo hab. , 
pécheurs. 

GARDEREN, village des Pays-Bas, prov. 
de Gucldre, arrond. ctà y 1 . 1/4 d'Arnhem, 
cant. et à 3 1. 1/2 de Barncvcld. 



GARDICHIO, fort sur la côte occid. de 
Corfou, à 3 1. 1/2 S. S. O. de la ville de ce 
nom. 

GARDIKI , Clitor, bourg de la Turquie 
d'Europe, dans la Morée, entre Dimitzana 
et Calavrita. 

GARDINER, commune des États-Unis, 
état de Maine, comté de Kennebeck, sur la 
rive droite du Kennebeck, vis-à-vis de Pis- 
ton, à a 1. S. d'Augusta , et à 16 I. N. E. 
de Porlland. La partie habitée forme une pe- 
tite ville assez agréable, traversée par le 
Cobbisseconte qui se réunit ensuite au Ken- 
nebeck. Il y a 1 église pour les épiscopaux, 
élégamment bâtie en granit , x maison de 
réunion pour les méthodistes, 1 banque, 
1 manufacture de colon, 1 papeterie, et 1 
fabrique de divers ustensiles et d’ouvrages en 
fer. Le commerce y est assez actif. 2 , 0 5 3 
habilans. 

GARDING, ville de Danemark, duché de 
Sleswig, baill. et à 5 1. 1/4 S. O. de Husum, 
et à i3 1. O. de Rendsbourg, sur une colline, 
dans un pays bas et marécageux , près et au 
N. de l’embouchure de l'Eyder. Commerce 
de blé et de laine. II s'y tient plusieurs foi- 
res. 980 hab. 

GARD10LE ( LA), montagne de France, 
dép. de l'Hérault, arrond. de Montpellier, 
cant. de Frontignan. Elle s'étend du N. E. 
au S. O. , l’espace de 3 I. 1 / 2 , depuis la rive 
droite de la Mosson jusqu'à la côte N. E. de 
l'étang de Thau, et sépare les affluens de la 
rive gauche de la Veine des petites rivières 
qui se rendent dans l'étang de Maguclonne. 

GARDNER (CANAL DE), bras de mer 
qui pénètre sur la cèle occid. de la Nouvelle- 
Bretagne (Amérique sept.), à l’E. de l’ile 
Hawkcsbury. La pointe Stainforth , qui se 
présente à l’entrée, est par 53° 34' de lat. 
N. et i3i° 3' de long. O. Il a environ 17 1. 
de longueur, et 1/2 1 . de largeur moyenne. 

GARDNER, port des États-Unis , terril, 
de Columbia , dans la partie S. E. du golfe 
de Géorgie, entre l’ile «le Whitbcy et le con- 
tinent. Lat. N. 4®° 10 '. Long. 0. 124 ° 35'. 

GARDNER, baie des États-Unis , état de 
New-York, sur l'Atlantique, entre l'ile de 
Gardner, celle de Sbelter, et les deux pe- 
tites péninsules qui forment la partie orien- 
tale de Long-island. Elle a environ 3 1. de 
long sur 2 1 . 1/2 de large. 

GARDNER, Ile des États-Unis, état de 
New-York, comté de SufTolk, près de l’ex- 
trémité orient, de Long-island , à l’E. de 
la baie de son nom, et au S. de l’entrée 
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orientale du golfe de Long-island. Lat. N. 
4i° 5'. Long. O. 7 4° 26'. Il y a de bons pâ- 
turages. 

GARDNER , une des lies Galapagos , dans 
le Grand Océan équinoxial, par i° 29' de 
lat. S. et 92 0 3c/ de long. O. 

GARDNER, montagne sur ta côte mérid. 
de la Nouvelle-Hollande , dans la Terre de 
Nuyts, à l'E. de la rade du Roi Georges 111. 
Lat. S. 35° 5'. Long. E. 1 1 6°. Elle est de 
forme conique , entièrement nue , et compo- 
sée d’un roc poli et éclatant , ce qui en rend 
l’aspect aussi agréable qu'étonnant. 

GARDNER, île du Grand Océan. Vay, 
Amargovra. 

GARDNER, pointe qui forme l'extrémité 
mérid. de l’ilc de l’Amirauté , dans le Grand- 
Océan boréal . sur la côlc de la Russie amé- 
ricaine. Lat. N. 5^° i*. Long. O. i36° 4 o ' . 

GARDON, rivière de France, l'ojr. Gard. 

GARDONE, bourg du roy. Lombard-Véni- 
tien , prov. et à 3 I. a/3 N. N. O. de Brescia; 
chef-lieu de distr. et siège d’une préturc de 
3 e classe , dans le Val Trompia , et sur la 
rive droite de la Mella. Il y a une fabrique 
de canons de fusils qui occupe la majeure 
partie des habitans. i,45o hab. 

Le district a beaucoup de filatures de soie 
et de fabriques d’armes, et renferme 10 com- 
munes et 9,090 hab. 

GARDONNE, village de France, dép. de 
la Dordogne, arrond. et à a 1. 3/4 O. de 
Bergerac, cant. et a 1 I. 3/4 N. N. O. de 
Cunèges. Foires le a* mercredi de chaque 
mois , pour bestiaux. 65 2 hab. 

GARDORIRI, ancienne ville de Russie. 
Poy*. Ladoga. 

GARED , village de Barbarie, dans l’em- 
pire de Maroc, prov. de Suse , à 17 1. E. S. E. 
d’Agadir. Il est renommé pour ses fabriques 
de maroquin. 

GAREGNANO ou GAREGNANO-MAR- 
CIDA , village du roy. Lombard-Vénitien, 
prov. et à 1 1. N. N. O. de Milan , distr. et 
ii 1 1. S. E. de Bollatc , et à x /a 1. de la rive 
gauche de l’Olona. 11 a une jolie église où 
l’on admire de belles peintures il fresque de 
Daniel Crespi, représentant plusieurs traits 
de la vie de S 1 . Bruno , et de plusieurs au- 
tres grands maîtres du xvu* siècle. L’ancien 
couvent des Chartreux, fondé dans le xiv e 
siècle par Jean Visconti , archevêque de Mi- 
lan , sert maintenant de magasin à poudre. 
En face de ce village, au-delà de l’Olona, 
est le hameau d’Interna ou Inverna , où Pé- 
trarque a demeuré quelque temps. 
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GARE-LOCH, bras de mer sur la côte S. 
O. de l’Écosse, comté d’Argyle , au N. du 
golfe de Clyde, et à l’E. du Loch-Long. Il a 
1 1 . 3/4 de longueur, et t /a 1 . dans sa moyenne 
largeur. 

GARESNICZA (GORNYA), village de la 
Croatie militaire , généralat de Warasdin , 
distr. régimentaire de Kreutz, à 6 1. S. de 
Belovar, et à i5 I. E. S. E. d’Agram. Il y 
a près de là des mines de fer qui donnent un 
tiers de ce métal par quintal de minerai. 

GARESSIO, ville des États Sardes, div. 
et à 1 1 I. i/a S. E. de Coni , prov. et à 6 1. 
S. S. E. de Mondovi ; chef-lieu de mand. , 
près de la rive droite du Tanaro. Elle a 1 
château, 5 églises , et 3 couvons, dont un, 
la Chartreuse de Casotto, est superbe. 
4,720 hab. 11 y a de beau marbre aux envi- 
rons. 

GARET ou GART , pays de Barbarie, 
dans l’empire de Maroc, prov. de Fez, à 
l’E. du pays d’Errif ; baigné, au N. , par la 
Méditerranée. Melilla en est le lieu prin- 
cipal. 

GAREWDUN, ville de l’Hindoustan. Poy. 
Gariocdom. 

GARFAGNANÀ , distr. du duché de Mo- 
dem.» , dont il forme la partie mérid.; borné, 
au N., parle distr. de Reggio; au S. E. , par 
le vicariat toscan de Barga et le duché de 
Lucques ; au S. O. par le vicariat toscan de 
Pielra-Santa, et le duché de Massa-Carrara ; 
et , à 10. , par une enclave lucquoise et le 
vicariat de Fivizzano. 11 a 8 1. de long du N. 
au S., 3 I. i/a de large de l’E. à l’O., et 29 I. 
de superficie. 11 est sur le versant mérid. de 
l’Apennin, dont la crête le sépare du reste du 
duché , et limité , à l’O., par une ramification 
de celte cliaine; il forme la vallée supérieure 
du Serchio. io,58o hab. Le chef-lieu est 
Castelnovo-di-Garfagnana. 

GARGADOS-CARAJOS, Ile de l’océan In- 
dien, à 95 1. N. N. E. de l’île de France, 
par 18 0 45' de lat. S. et 57° 40' de long. 
E. Elle a environ 8 1. de longueur, et est 
très-étroite. Elle donne son nom à un vaste 
banc de sable qui l’entoure et se prolonge à 
plus de 75 1. au N. 

GARGAGLIANO , grand village de la 
Turquie d’Europe, sur la côte occid. de la 
Morée, à a 1. N. de Zonchio, et à 9 1. 1/2 
O. de Calamata, sur une hauteur d’où l’on 
jouit d’une belle vue sur une plaine très- 
étendue. 

GARGALLO, bourg d’Espagne, prov. et 
à 20 1. S. S. E. de Saragosse (Aragon), et à 
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9 I. O. S. O. d'Alcaiiiz. Il y a i hôpital. 660 
hab. Il j a dans les environs des terres alu- 
mineuses non exploitées. 

GARGANO , Gabgakus, groupe de mon- 
tagnes du roy. de Naples , prov. de Capita- 
nate, distr. de S. Severo et de Foggia; li- 
mité. au N. et à l'E., par l'Adriatique; au 
S. , par le Candelaro; et à l'O. , par le For- 
tore ; ces deux cours d'eau ne laissent , au 
S. O. , qu'un passage de a 1 . par lequel ce 
groupe se rattache à un contre-fort remar- 
quable de l'Apennin mérid.; au pied du ver- 
sant N. sont les lacs de Lebina et de Varano. 
Le mont Gargano forme un vaste promon- 
toire qui s'avance l'espace d'environ 9 1. dans 
la mer Adriatique, au N. du golfe de Man- 
fredoni*, et qui détermine l'éperon delà 
botte que flgure la péninsule italienne ; il 
couvre une surface de 80 1. , et offre plu- 
sieurs sommets remarquables , dont le plus 
élevé est le Monte-Calvo qui a 828 toises 
au-dessus du niveau de la mer. Il consiste 
en calcaire secondaire de différentes épo- 
ques; on y trouve quelque» veines métalli- 
ques , mais jusqu'à présent on n'y a ouvert 
aucune mine. Le Gargano renferme des val- 
lées spacieuses et fertiles , et les sommets 
en sont encore . comme du temps d'Horace, 
couverts de forêts qui donnent de la manne, 
de la térébenthine et de la poix ; il y 
croit aussi plusieurs plantes rares et pré- 
cieuses pour la médecine et pour la tein- 
ture. Ces montagnes sont assez bien peu- 
plées. 

GARGANTA-LA-OLL A. bourg d'Espagne, 
prov. et à 18 1 . N. E. de Caceres (Estrama- 
dure), et à 4 I* 1/2 E. S. E. de Plascncia, dans 
une plaine. Il a des rues bien pavées, plu- 
sieurs fontaines . des moulins à huile et 1 à 
foulon. i,ô 85 hab. 

GARGANV 1 LLARS , village de France, 
dép. de Tarn-et-Garonnc , arrond. et à 1 1 . 
a /3 S. S. O. de Castel-Sarrasin, cant. et à 
a I. i /4 S. E. de S*. Nicolaj-de-la-Grave , sur 
le Dugot. 1,027 hab. 

GARGARA , en turc Caz-dagh , mont de 
la Turquie d'Asie, dans 1 ' Anatolie, sandjak 
de Riga, au N. du golfe d'Adramiti. 11 fait 
partie de la chaîne de l’Ida de Phrygie , et 
en forme le point le plus élevé; sa hauteur 
au-dessus du niveau de la mer est de 775 toi- 
ses. Comme l'Etna , il est caractérisé par une 
triple zone : la i r * consiste en une bande de 
terre cultivée ; la a* se compose de forêts, et 
la 3 e , jusqu'au sommet, est couverte de neige 
<•1 de place. 



GARGNANO , bourg du roy. Lombard- 
Vénitien, prov. et à 8 l. i/a E. N. E. de Bres- 
cia, et à 3 1 . 1/4 N. E. de Salô; chef-lieu de 
distr. , sur le bordoccid. du lac de Garda. 11 
a des forges. Il s’y tient des marchés le mer- 
credi saint ; à la S 1 . Jacques et à la S 1 . Mar- 
tin. 3 , 38 a hab. 

Le district compte 18 filatures de soie, 6 
communes , et 1 1 ,354 hab. 

GARGOLES DE ABAXO , bourg d'Espa- 
gne, prov. et à îa 1 . E. de Guadalaxara , et 
à 8 1 . 1/4 S. de Siguenza, dans un lieu élevé 
arrosé parle Cifuentes,qui y prend sa source 
et va déboucher dans le Tage. il y a x église 
avec un beau clocher, 1 papeterie, x moulin 
à huile et 1 à, foulon. 74^ hab. 

GARGOLES DE ARKIBA, bourg d'Espa- 
gne, prov. et à 1 1 1 . i/a E. de Guadalaxara, 
et à 16 1 . N. de Cuenca , dans une plaine 
très-fertile, baignée par le ruisseau Cifuen- 
tes qui fait mouvoir plusieurs moulins et 
une fabrique de papier ordinaire, dans la- 
quelle on fabrique aussi du papier de paille, 
de sparte , de jonc et d'autres végétaux. 244 
habitans. 

GARGRAVE, paroisse d’Angleterre , west- 
riding du comté d’York, wapentake de Stain- 
cliff, sur l'Air et sur le canal de Liverpool, 
à 1 1 . 1/4 O. N. O. de Skipton, et à i 5 I. 
O. d’York. Elle a une manufacture de coton. 
Il s'y tient x fuire le 11 décembre. x, 65 g 
habitans. 

GA RI A , baie sur la côte mérid. de Terre- 
Neuve, à 1 1 1 . E. du cap Ray, extrémité S. 
O. de l'ile. Lat. N. 47 ° 4 a/ - Long. O. 6o° 5 $', 

GAR 1 ADHAR , ville de l'Hindoustan , dans 
les étals de Guykavar, anc. prov. de Goud- 
jérate, distr. de Goelvâr, sur un affluent du 
Sytroundjy , à 24 L E. de Djounaghor. C'est 
la résidence d'un radjah protégé par les 
Anglais. 

GARIEP , fleuve de llottentotie. Voyez 
Obahgk. 

GAR 1 GLIANO, rivière d'Italie, formée 
dans les États de l'Église, délégation de Fro* 
sinone, à 3/4 de L N. E. de Falvaterra, par 
la réunion du Sacco et du Liri ; elle entre 
bientôt dans le roy. de Naples , prov. de la 
Terre de Labour, passe à Pontecorvo, et se 
jette dans le golfe de Gaëte, à 3 1 . E. de 1 a 
ville de ce nom, après un cours d'environ 
1 3 1 . dans 3 directions, d'abord du N. O. 
au S. E., ensuite du N. au S. , enfin du N. 
E. au S. O. Le Garigliano répond à la partie 
inférieure du cours de l'ancien Liris , dont 
les bords marécageux cachèrent Marius pour* 
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suivi p»r Sylla. Ses rive» furent, en i 5 o 3 , 
le théâtre d’une bataille sanglante entre les 
troupes de Louis in et celles du roi d'Es- 
pagne. 

GA R 1 K ou GORICH , montagne de Croa- 
tie, entr. le distr. régimentaire et le comitat 
de Kreutz , à 6 1 . S. de Belovar. Elle se di- 
rige du N. O. au S. E. , et forme une partie 
de la limite , entre le bassin de la Lonya et 
celui de l’IUova. Elle est en grande partie 
formée de roches calcaires du terrain inter- 
médiaire, et renferme, dit-on, du minerai 
de fer. 

GARILLAN , rivière d'Italie, yoy. Gaai- 

CLIZHO. 

GARINSKA 1 A , bourg de Russie , en Asie, 
gouv. de Tobolsk, distr. et à 4 ° 1 . N. N. O. 
de Tournisk , sur la rive droite de la Sosva. 

GARIOCH, autrefois LOGIE-DURNO, pa- 
roisse d’Écosse , au centre du comté d'Aber- 
deen, et à 10. de Meldrum; siège de presby- 
tère. Elle est arrosée par l'Ury; le territoire, 
montagneux , n'est cultivé qu'en partie. On y 
voit un ancien temple de druides, et plu- 
sieurs pierres sur lesquelles on remarque des 
caractères hiéroglyphiques. 1,616 hab. 

En i 4 n , il se livra dans cette paroisse 
une fameuse bataille entre le comte de Murr 
et le lord des laies. 

GAIUOUDON ou KERTON , Gartwdun , 
Gurdon, ville de l'Hindoustan, dans le Ney- 
pâl, chef-lieu d'un petit distr., dans le territ. 
des au radjahs, sur la rive droite de la bran- 
che orientale de la Gograh, près d'un passage 
qui conduit au lac Mepang à travers les monts 
Himalaya, è 39 1 . N. E. d'Almora, et à 
io 5 1 . N. O. de Catmandou. Elle est forti- 
fiée , et les Chinois y ont un fort. Il se tient 
dans cette ville, en novembre, une grande 
foire fréquentée par des commerçans du La- 
dak et de Cachemire , qui y apportent des 
châles, du poil de chèvre, etc., qu'ils échan- 
gent contre de l’or, de la laine, des mouchoirs 
de soie, et du thé. 

GARLTEPA, ville du Turkestan occiden- 
tal dans le khanat de Kbokand. 

GARLASCO, bourg des États Sardes, div. 
et à 6 1 . i/a S. E. de Novare, et à 4 1 . i/a 
O. S. O. de Mortara , prov. de Lomellina ; 
chef-lieu de mandement. 3,160 hab. 

GARLIESTON, village d’Écosse, comté, 
presbytère et à 3 I. 1/4 S. S. E. de Wigtown, 
sur la côte occid. et au fond de la baie de ce 
nom. Il a un petit port avantageusement situé 
pour la pèche. 5 oo hab. 

GARLIN , ville de France, dèp. des Bas- 

Dict. Géoca. 6. 



G A R O 169 

ses-Pyrénées , arrond. et à 6 1 . 3/4 N. N. E. 
de Pau, et k 9 1 . t /4 E. d'Orthès; chef-lieu 
de canton. 1,100 hab. 

GARL 1 TOS, bourg d'Espagne, prov. de 
Badajoz ( Estramadure ), à a 3 I. i/a S. S. E. 
de Trtuillo, et à 12 1 . 3/4 S. E. de Villa- 
nueva de la Serena. Il y a 1 église et 2 ermi- 
tages. 65 y hab. 

GARMISCH ou GERM 1 SCHGAU, village 
de Bavière, cercle de l'Isar, présidial et k 
1 1 . S. de Werdenfels, et k 18 I. S. O. de 
Munich, sur la rire gauche du Loisach. C'est 
le siège du présidial, et d’une chambre fis- 
cale. i, 3 oo hab. 

GARMOUTH ou GARMACH , village d’É- 
cosse, comté, presbytère et k 3 1 . i/a E. N. 
E. d'Elgin, sur la rive gauche et près de 
l'embouchure de la Spey , qui forme en cet 
endroit un havre commode. Les maisons en 
sont propres et bien alignées. Il y a un grand 
dépôt de bois qui arrivent, par la Spey, des 
vastes forêts de Strathspey et de Badcnoch; 
une partie de ces bois est exportée en nature , 
le reste est scié en planches, poutres, etc. , 
et est employé k la construction des navires, 
qui est très-active en cet endroit. La pèche 
du saumon est très -lucrative k l'embouchure 
de la Spey ; il se fait des envois considérables 
de ce poisson k Londres. 700 hab. 

GARNACHE (LA), ville de France, dép. 
de la Vendée, arrond. et à 9 1 . 3/4 N. des 
Sables-d'Olonne , cant. et k 1 1 . i /3 N. E. 
de Chailans. Foires les 3 février , 2 5 mars , 
i* r lundi de mai , 3 o juin , 16 août, 1 5 sep- 
tembre et 6 novembre, pour bestiaux et che- 
vaux. 3,131 hab. 

Elle a été prise en 1 589 sur Henri iv par 
le duc de NeVers. 

GARNELS, baie sur la côte du Sahara, 
k 3 o I. S. du cap Bojador, par 35° de lat. 
N. et i6° 5 o' de long. O. 

GAR.MC 1 I, village des Pays-Bas, prov. , 
arrond. et k 3 I. 1/4 de Luxembourg, cant. 
et k 3 1 . i /4 de Messancy. 680 hab. 

GARNIER, baie de la Nouvelle-Bretagne, 
formée par la mer Polaire , sur la côte N ■ du 
Somerset sept., par 74° de ***• N. 

GARNSEE ou GARDENSEE, en polonais 
SchUmmo , ville des Étals Prussiens, prov. 
de la Prusse occid., régence et k 3 1 . S. de 
Marienvrerder, cercle et k 8 1 . S. de Stuhm , 
entre deux lac} poissonneux. Elle a 1 église 
luthérienne, et des fabriques de draps com- 
muns. 764 hab. 

GAROMNA, île sur la côte occid. de l’Ir- 
lande, prov. de Connaught, comté de Gat- 
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va y , baronnie de Moycullin , dans l'Atlan- 
tique , au N. O. de la baie de Galway , au S. 
de Pile de Litterraore , et à PE. de celle de 
LittermuUin. Sa longueur est d'environ i 1. 
i/ 4 , et sa largeur d’i I. 

GARONA, bourg d’Espagne, prov. de Vi- 
toria (Burgos), à 4 1- N. N. O. de Pancorbo, 
et à 4 b 3/4 O. N. O. de Miranda-de-Ebro , 
sur la rive droite de l'Èbre, dans U vallée 
de Tobalina. 47 bab. On récolte du vin sur 
son territoire. 

GARONNE, G arum ira, rivière de France, 
qui prend sa source en Espagne , à la mon- 
tagne de Plainc-Berel , dans la vallée d’Aran, 
par 4a° 43' de lat. N. et i° 26 ' de long. O. 
Elle entre en France, après 11 1. de cours, 
coule d'abord vers le N. O. jusqu'auprès de 
Monrejean, ensuite vers le N. E. jusqu'à 
Toulouse, et reprend enfin sa direction pri- 
mitive, qu'elle conserve désormais. Elle ar- 
rose les dépnrlemens de la Haute-Garonne, 
de Tarn-et-Garonne, de Lot-et-Garonne, de 
la Gironde , et dans ce dernier se réunit à la 
Dordogne au bec d’Ambez, après un cours 
de 128 I. : la réunion de ces deux rivières 
forme la Gironde. Les principaux endroits 
que baigne la Garonne sont : S*. Béat, Mon- 
rejean , Valentine, Martory, Martres, Caxères, 
S 1 . Julien, Carbonnc , Muret, Toulouse, 
Verdun, Auvillars, Agen, Port Sainte-Marie, 
Tonneins, Le Mas, Martnandc, La Réole, 
S ( . Macaire, Langon , Cadillac, Rions, et 
enfin Bordeaux qui se trouve a 5 1. du con- 
fluent de la Dordogne. La Garonne reçoit, 
par sa rive gauche, la N estes, flottable; la 
Save, la Gitnone, le Rats ou Larax, le Gers; 
la Baise, navigable; le Ciron , flottable; et 
par la rive droite, le Salat et l’Arixe, flotta- 
bles , et l'Ariége , le Tarn , le Lot et le Dropt , 
qui sont navigables. A Toulouse elle se joint 
au canal du Midi, qui établit une importante 
communication entre l'océan Atlantique et la 
Méditerranée. 

Le bassin de la Garonuc forme une des 
quatre directions forestières de la marine 
pour la recherche , le martelage et l’exploi- 
tation des bois propres aux constructions na- 
vales; il est bordé au S. par les Pyrénées, à 
l’E. par les Ccvennes et par la branche qui 
les unit aux Pyrénées, au N. par les monta- 
gnes d’Auvergne , et un de leurs rameaux qui 
ne présente en général qu'uq dos de pays; à 
l'O. par une ramification des Pyrénées, qui 
s'étend jusqu'à l'embouchure de 1a Gironde. 
Sa longueur du S. O. au N. E. est de 80 I., 
et sa largeur de 75 1. 



La Garonne devient flottable à son entrée 
en France, au pont du Roi : le principal ob- 
jet du flottage consiste en bois de pin et de 
sapin , en pièces de bois de chêne et en pier- 
res de taille, dirigés vers Toulouse et Bor- 
deaux pour la marine et les constructions. 
Elle devient navigable à Cazères, et, depuis 
cette ville jusqu'à Toulouse, son lit est par- 
semé de blocs de rochers et de troncs d'ar- 
bres déracinés, qui mettent obstacle an libre 
passage des bateaux : les mêmes inconvé- 
niens se font remarquer de Toulouse au con- 
fluent du Tarn , et sur quelques points apres 
ce confluent; à Toulouse même la navigation 
est gênée par la chaussée du moulin du Châ- 
teau. Depuis Bordeaux, la Garonne offre un 
vaste port, qui peut contenir plus de 1,000 
navires , et où le flux élève ses eaux deux 
fois par jour de 4 è 6 mètres; la roarce est 
encore sensible à S*. Macaire, à 9 1. plus 
haut. 

GARONNE (HAUTE), dép. de France, 
qui tire son nom de la rivière principale qui 
l'arrose : le S. O. faisait partie de l'ancienne 
prov. de Gascogne, et le N. E. était une por- 
tion du Haut-Languedoc. 11 est compris entre 
42 ° i \o r et 43 0 54' de lat. N., et entre o° 19 * 
et i° 55' de long. O. , et borné au N. par le 
dép. de Tarn-ct-Garonne , à l'E. par celui 
du Tarn, au S. E. par ceux de l'Aude et de 
l'Ariége, au S. par les Pyrénées, qui le sé- 
parent de l’Espagne, et à 1*0. par les dép. 
des Hautes-Pyrénées et du Gers. Sa plus 
grande longueur est de 36 1 . , sa largeur de 
22 , et sa superficie de 3io I. 

Le S. O. est hérissé de hautes montagnes, 
ramifications des Pyrénées : les plus élevées 
sont la Maladctta, de 1 , 7^0 toises au-dessus 
du niveau de la mer; le pic Quairot, de 1,675 
toises; etleCrabère, de 1,275 toises. Leurs 
sommets sont couverts de neiges et de glaces; 
des sources en jaillissent de tous côtés, et, 
de cascades en cascades , se précipitent avec 
fracas dans le fond des vallées; on y voit 
d'affreux précipices et d'immenses excava- 
tions : la partie inférieure est couverte d’é- 
paisses forêts ou de pâturages. A travers ces 
montagnes s’ouvrent de belles vallées, tel- 
les que celles de Larboust , de Luchon , 
d'Ooeil , etc., et c'est dans ces montagnes que 
sont les porta ou passages les plus faciles de 
France en Espagne; le reste du département 
offre des coteaux d'une élévation médiocre 
séparés par des plaines spacieuses. La Ga- 
ronne traverse ce département dans presque 
toute sa longueur, et s’y grossit de plusieurs 
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rivière», entr'autres de l'Ariége, de la Save 
et du Lcra ; le Tarn en baigne aussi l'extré- 
mité N. £. : plusieurs de ces rivières y sont 
navigables. Ce département est en outre tra- 
versé par le canal du Midi. 11 n'y a de lacs 
que dans les montagnes. 

Le climat de la Haute-Garonne est doux; 
et tempéré; la température moyenne en hi- 
ver est de a° à 3° au-dessus de glace, celle 
do printemps et de l'automne de ia à i 4 , 
et celle de l'été de sa à a4- Excepté dans 1a 
partie montagneuse , il y gèle rarement, et il 
n'y tombe presque point de neige : on y 
compte à peu près iqq jours pluvieux. Les 
vents dominans sont ceux de l'O. et de l'E.-î 
le premier amène la pluie et le froid ; le se- 
cond est assez souvent accompagné de. beau 
temps. Les orages sont fréquens et violons; 
ce sont eux qui apportent cette grêle périodi- 
que, fléau de l'agriculture dans le voisinage 
des Pyrénées. Les maladies catarrhales et 
rhumatismales et la fièvre rémittente sont 
communes dans ce pays; les maux d'yeux 
et les goitres régnent dans la partie monta- 
gneuse, surtout sur les bords de la Garonne. 

Le» terres de ce département peuvent se 
diviser en terres végétales proprement dites, 
en argileuses ou terres fortes , et en boulbè- 
nes. sablonneuses ou graveleuses. Dans les 
montagnes, ce n'est qu’à force de soins et 
d'industrie qu'on parvient à se procurer 
des récoltes : les lieux les plus fertiles sont 
les environs de Toulouse, de Ricux, où l'on 
fait jusqu'à deux récoltes par an ; de Cap- 
pens, sur la Garonne, et le vallon de Mon- 
tesquieu de Volvestre. Les productions sont 
une grande quantité de blé, de maïs, d'orge, 
de seigle, d'avoine, de fèves, de pois, etc. 
Presque tous les coteaux sont couverts de vi- 
gnes , qui sont ici l’objet d'une grande cul- 
ture, et la plus précieuse production apres 
les grains; tes vins en sont généralement 
bons : les plus estimés proviennent des vigno- 
bles de Fronton et Villandrie , et de ceux de 
l'arrondissemeut de Muret. Dans les jardins, 
on cultive avec succès une grande variété de 
plantes potagères , ainsi que beaucoup d'oran- 
gers qui donnent souvent une grande abon- 
dance de fleurs ; tous les autres arbres frui- 
tiers prospèrent en plein vent. Les forêts cou- 
vrent 5o,og5 hectares de superficie, dont les 
2/4 sc trouvent dans la partie montagneuse ; 
l'arrondissement de Toulouse est ensuite le 
plus boisé. Il y a beaucoup de prairies natu- 
relles et peu d'artificielles; les vallées et les 
montagnes fournissent d'exccllcns pâturages : 



ces dernières renferment une grande variété 
de plantes aroraaliqucs. 

On élève dans ce département beaucoup 
de bœufs , de mulets ctd’Ancs, qui sont très- 
recherchés par le» Espagnols ; des bêtes à 
laine en partie transhumantes , et des porcs , 
ainsi que de la volaille de bonne qualité , sur- 
tout des oies et des canards d'une énorme 
grosseur , dont on sale une grande quantité : 
ce sont les foies de ces canards qui donnent 
une grande réputation aux pâtes de Toulouse. 
La volaille de l’Ile-en-Dodon est !a plus esti- 
mée. L'éducation des abeilles et des vers à 
soie est très-négligée depuis quelque temps. 
Le gibier est abondant partout; il y a sur 
les montagnes des sangliers , des chevreuils , 
des loups, des renards, etc. , différentes es- 
pèces d’aigles , le coq de bruyère ; dans les 
plaines, on prend beaucoup d'ortolans, de 
perdrix , de cailles. Les rivières et les lacs 
sont très-poissonneux ; ceux-ci nourrissent plu- 
sieurs espèces de truites excellentes. 

Les productions minérales de la Haute- 
Garonne sont très-variées , mais , en général , 
peu mises à profit : il y a du fer, du cuivre, 
du plomb, de l'antimoine, du bismuth, du 
zinc, des pyrites sulfureuses, diverses espè- 
ces de marbre et de granit , des ardoises, de 
la pierre calcaire , du gypse , etc. , deux sour- 
ces salées , dont le produit est de 5 à G,ooo 
quintaux de sel par an ; et des eaux minéra- 
les , dont les plus renommées sont celles de 
Bagnères-de-Luchon . 

Les manufactures d'étoffes de laine et de 
tissus de cotou sont les plus répandues dans 
ce département ; on y fabrique des toiles à 
voiles, des chapeaux, de la faïence, des tui- 
les , du verre , du papier, sur quelques points- 
Il y a des fabriques d'acides minéraux, d'us- 
tensiles de cuivre, d'instrumens de mathé- 
matiques très-estimes , d'acier , de faux , de 
maroquins , dans les chefs-lieux d'arrondisse- 
mens; Toulouse possède une fonderie de ca- 
nons très-importante, des martinets et des 
laminoirs pour la fabrication de planches do 
cuivre, une manufacture royale de tabacs, etc. 
Il y a beaucoup de tanneries, des teinture- 
ries à grand teint, des brûleries d'cau-dc- 
vie , des blanchisseries , et des ateliers pour 
les poudres et salpêtres. Ce département de- 
vrait être un des plus commerçans du royaume 
par ses communications avec la Méditerranée 
et l'Océan au moyen du canal du Midi, et 
avec l'intérieur de 1a France par le Rhône et 
la Garonne , ainsi que par 3 3 routes royalcsct 
départementales ; il pourrait prendre une part 
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plus active qu’il ne le fait au commerce ex- 
térieur. Ses exportations consistent en grains , 
vins , bois de construction et de charpente , 
mulets et bœufs , étoffes de laine , soieries , et 
quelques tissus de coton j il importe des toi- 
les , des laines , du coton , de la soie , des 
fers . des épiceries , etc. Son principal com- 
merce est avec l’Espagne , dont il est , en quel- 
que sorte, le grand entrepôt pour les mar- 
chandises du nord de l'Europe. 

Lç département de la Haute-Garonne a 7 
membres à élire à la chambre des députés; 
il est compris dans la 1 o® division militaire , 
la 1 3 * légion de gendarmerie royale , et le 
la* arrondissement forestier: forme le dio- 
cèse métropolitain de Toulouse, est du res- 
sort de la cour royale et dans la circonscrip- 
tion de l'académie universitaire de cette ville , 
et renferme une église consistoriale. 11 est di- 
visé en 4 arrondissemens , ceux de Toulouse , 
chef-lieu ; S* Gaudens, Muret, et Villefran- 
che , subdivisés en 39 cantons et en 606 com- 
munes. 407,016 hab. 

La plus grande partie du territoire de ce 
département était anciennement habitée par 
les Volces Tectosages ; les Romains s’en ren- 
dirent maîtres n 5 ans avant notre ère, et 
l'incorporèrent dans la Gaule Narbonnaise. 
Des Romains ce pays passa sous la domina- 
tion des Visigoths , auxquels Clovis en enleva 
une partie ; toutefois ils conservèrent encore 
un royaume dont Toulouse fut la capitale jus- 
qu'au viii f> siècle : à cette époque, ils furent 
chassés par les Sarrasins , qui le furent en- 
suite par Pépin. Charles , frère de Carloman, 
y fonda le royaume d’Aquitaine ou de Tou- 
louse pour son fils; celui-ci étant encore trop 
jeune, le gouvernement en fut confié, en 778, 
à des ducs, des marquis et des comtes ; 
c’est à cette époque que remonte la création 
des comtes de Toulouse. En 877, Louis-le- 
Bègue réunit ce royaume à la couronne de 
France : alors les comtes de Toulouse se 
rendirent indépendans ; ils conservèrent la 
souveraineté du comté de Toulouse jusqu'en 
1270, qu'il fut réuni à la couronne de France 
par Philippe-le-Hardi. Ce pays a beaucoup 
soufTcrt des guerres de religion ; Simon de 
Montfort s’y croisa contre les Albigeois et les 
Vaudois, qui prêchaient contre les préten- 
tions de Rome et la corruption du clergé : ce 
fut alors qu'on établit à Toulouse ce tribunal 
d'inquisition dont saint Dominique fut un des 
principaux soutiens. Les Anglais sc rendirent 
maîtres de ce pays dans le xiv® siècle -, mais 
ils en furent chassés sous Charles v par Du- 



gùesclin. Les opinions de Luther et de Cal- 
vin y rallumèrent les guerres civiles dans les 
xvi* et xyn* siècles, et les persécutions que 
les sectaires y éprouvèrent sous Louis xin et 
sous Louis xiv ne purent parvenir à déraciner 
ces principes religieux. On a découvert dans 
ce département un grand nombre d’antiquités 
celtiques , romaines et gothiques, qui attes- 
tent le long séjour des différent peuples qui 
ont habité ce pays, le degré de splendeur au- 
quel leurs arts étaient parvenus, et les diver- 
ses religions qu'ils ont professées. 

GARONNE ( CAP DE LA ) , en France , 
dép. du Var, arrond. , cant. E. et à 2 1. E. 
S. E. de Toulon , et à 2 1. i/3 S. O. d’Hyè- 
res. 11 forme, avec le cap Capel, l’entrée de 
la grande rade de Toulon. Au N. E. s'étend 
une côte plate et découverte qu'on nomme 
plage de la Garonne - 

GAROPAS ou GAROUPAS, port du Bré- 
sil, prov. de S te Catherine , à quelques lieues 
N. O. de l’ile de ce nom, entre la pointe Ta- 
quarasatuba et celle das Garopas , par 27 ° 5' 
de lat. S. H est vaste et offre un bon ancrage. 
Le territoire environnant est des plusfertiles , 
et renommé principalement pour ses fruits 
délicieux. 

GAROU, roy. de Nigritie, au S. O. de 
celui de Dououara, au N. de celui de Kayri, 
et au S. E. du Bambara. 11 est encore très- 
peu connu ; peut-être est-ce le pays que Léon 
l'Africain désigne sous le nom de Gago , et 
qu'on a dépeint comme fertile en grains et 
riche en mines d’or. 

GAROU AH, village très-peuplé de Nigri- 
tie , dans le Kanem , sur le bord sept, du lac 
Tchad* 

GAROUN, ville de la .Turquie d'Asie, 
dans la Caramanic, sandjak de Nigdéh, près 
de rindjésou , qu’on traverse sur un pont de 
bois. Elle occupe les versans de deux mon- 
tagnes. Les habitans, en grande partie Grecs 
et Arméniens qui se livrent au commerce , 
résident dans la partie méridionale pendant 
l'hiver, et vont sc fixer en été dans celle du N. 
Chaque maison a un jardin où l'on recueille 
des fruits et des légumes en abondance. 

GARPENBERG, paroisse de Suède, pré- 
fecture de Stora-Kopparbcrg, au centre du 
distr. de Næsgard, à 9 1. S. E. de Falun. 
Elle a des usines considérables de cuivre, 
et une mine de ce métal qui rapporte annuel- 
lement environ 700 quintaux. Elle possède 
aussi de grandes forges pour fer, 1 cloute- 
rie avec 4 martinets , et un fourneau pour 
épurer l’acicr. 
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GARPHYTTÀ, paroisse de Suède, Voyez 
Gitthttt». 

GA RR A , rivière de l'Hindoustan. Voyez 

Goura. 

GARRA-GARRÀ , ville de Barbarie , dans 
le Fezzan , à 6 1 . E. de Germa , et à 35 I. 
N. N. O. de Mourzouk. 

GARRAOU, Garrowj pays d'Asie, compris 
par les géographes tantôt dans THindoustan , 
tantôt dans l'Indo-Chine , et renfermé , sui- 
vant quelques-uns , dans le roy. d'Assam , 
tandis que d'autres en font une division par- 
ticulière : c'est sous ce dernier point de vue 
que nous le considérerons. Ce pays tire son 
nom d'un groupe de montagnes qui le couvre 
au N. , et se joint vers l’E. aux monts Naga. 
Il est compris entre a 5 ° et a6° de lat. N. , 
et entre 87° 55 ' et 90° de long. E. Il a au N. 
l'Assam et le Bengale, à l’O. et au S. cette 
dernière contrée , et à l'E. le roy. de Cat- 
char, que l’on comprend quelquefois dans 
le Garraou. Sa longueur de l'E. à l’O. est 
d’environ 5 o 1 . , et sa moyenne largeur du 
N. au S. dea 5 I. Outre les monts Garraous, 
qui portent , sur un espace assez considéra- 
ble, le nom de Rondjouly , cette contrée 
renferme encore, surtout vers le S., des 
montagnes élevées , parmi lesquelles on dis- 
tingue le mont Cassay. Les seules rivières 
qui méritent d’étre citées sont le Path et le 
Soumosseraï , qui entrent dans le Bengale , 
et font partie du bassin du Brahmapoutre ; 
il y a aussi quelques lacs. Ce pays n’est, à 
proprement parler , qu'un amas de monta- 
gnes , dont quelques sommets ont plus de 5 oo 
toises de hauteur au-dessus du niveau de la 
mer; ces montagnes, couvertes de forêts, 
forment de belles et fertiles vallées bien ar- 
rosées. Le climat, semblable à celui du 
Bengale , est très-chaud en été; il est en par- 
tie aussi humide et aussi malsain dans la sai- 
son des pluies. Les productions sont aussi les 
mêmes que celles de cette province de l’Hind- 
oustan : on y récolte surtout une quantité 
considérable de coton , du sénevé et du 
chanvrp ; il y a de bons pâturages . Les lacs 
et les rivières sont très-poissonneux. Le lit 
d'une des rivières contient une mine de 
houille que les habitans ne savent pas ex- 
ploiter. Le pays ne fournit à l’exportation 
que du coton dont le district anglais de Rang- 
pour est le seul marché , et des bois de con- 
struction. % 

Les naturels , qui portent aussi le nom de 
Garraous, sont à demi - sauvages , et d’un 
extérieur peu prévenant : leur peau est moins 
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noire que celle des Bengalais ; ils vont presque 
nus , et , bien qu'ils se disent Hindous , ils 
boivent des liqueurs spiritueuses et mangent 
de toute sorte de viande. Ils sont vaillans , 
et d’un caractère doua et enjoué. Ces peuples 
adorent une divinité nommée Mahadcva, et 
adressent aussi des prières au soleil et à la 
lune. Ils sont divisés en plusieurs tribus gou- 
vernées par des radjahs , dont une partie est 
tributaire des Anglais ; ceux qui habitent près 
du royaume d'Assam vivent indépendans : 
leur pays forme plusieurs principautés , dont 
celle de Djynta est la plus importante. Le 
peu de ressources qu’offre le pays de Garraou 
a empêché les Anglais de le réunir au Ben- 
gale , auquel il semble appartenir par sa po- 
sition. 

GARRAOUAY, ville et port de la Guinée 
supérieure , sur la cète des Graines , à 10 1 . 
N. O. du cap des Palmes. Les habitans cul- 
tivent avec soin les terres environnantes , et 
ont toujours de grandes provisions de riz. 

GARRARD, comté des États-Unis, au 
centre de l’état de Kentucky; limité au N. 
par le Kentucky , et à l'O. par le Dicks. Il 
est bien cultivé. io, 55 i hab., dont 2,918 
esclaves et 3 a hommes de couleur libres. Lan- 
caster en est le chef-lieu. 

GARRAY, Ncitiiicn, village d’Espagne , 
prov. et à 1 1 . 1/4 N. de Soria , au confluent 
de la Tera et du Duero. Il occupe l’emplace- 
ment de 1a célèbre Numance ; on a trouvé 
dans les environs des tronçons de colonnes 
milliaires sans inscription, ao 7 hab. 

GARR ET- DENNIS , lie du Grand Océan. 
yoy. Géaann-DE-NTa. 

GARRIGA , bourg d’Espagne , prov. et à 7 
I. t/a N. N. E. de Barcelone ( Catalogne ) , et 
à ia 1 . l/a S. O. de Girone. 1,180 hab. Il y 
a des bains d’eau minérale dans les environs. 

GARRIGILL , comm . d’Angleterre , comté 
de Cumberland, ward de Leath, à 5 1 . î/a 
E. N. E. de Penrith , et à 8 1 . i/a E. S. E. 
de Carliste. i.a88 hab. 

GARRIGUELLA , bourg d'Espagne , prov. 
età 1 1 I. i/a N. N. E. de Girone (Catalogne), 
et à 4 L N. O. de Roses, dans une belle 
plaine qui se prolonge jusqu'à la mer. Il est 
formé de a parties éloignées l’uue de l’autre 
d" 1/4 de 1. ; l’église est dans celle appelée 
Novas. 11 y a une fabrique d’eau-de-vie. 1,577 
habitans. 

GARRIGUES / LES ), montagnes deFrance, 
qui font partie de la crête des Cévennes . Elles 
commencent sur la limite des départemeus 
du Gard et de l'Aveyron , à la source de la 
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Vis , où elles se joignent au mont LcngUs ; 
clics sc dirigent au S. O. , à'travers le can- 
ton de Nant , dans le departement de l'Avey- 
ron, et se terminent à la source de l’Orb, 
entre ce département et celui de l'Hérault. 
L'étendue de ce chaînon est d'environ 1 3 1. 

GARR1S, bourg de France , dép. des Bas- 
scs-Pyrcnées , arrond. et à 4 1 - i/a N. N. O. 
deMauléon, cant. et à a/3 de 1. N. O. de 
S*. Palais. Foire le i* r août, de a jours, 
pour bestiaux. 65o hab. 

GÀRRISON , village d'Irlande , comté de 
Fermatiagh, baronnie de Magheraboy , sur 
le bord orient, du lacMelvin , à 6 1 . i/a O. K. 
O.d'Fnniskillen. Foires les ai mai , 19 juillet 
et ai décembre. 

GARR1STOWN, village d'Irlande, prov. 
de Leinster, comté et à 5 1. 3/4 N. N. O. de 
Dublin , baronnie de Balruddery. Foires les 
5 mai, i5 août et I er novembre. 

GÂRROBILLA ( LA ), bourg d'Espagne, 
prov. et à 8 1. i/a E. de Badajoz ( Estrama- 
dure ), et à a 1. 3/4 O. dcMcrida , dans une 
plaine fertile, près de la Guadiana. Patrie 
de Francisco Bernardo ftarial , auteur d'un 
voyage à Jérusalem et à Constantinople. 44^ 
habitans. 

GARROBO ( EL ) , bourg d’Espagne, 
prov. et à 6 1. 1 / 4 N. N. O. de Séville, à 
égale distance N. de S. Lucar-la-Mayor , et 
à 1 1. de l'Huelva. 65o Hab. 

GARROV1LLAS, bourg d'Espagne, prov. 
de Caceres ( Estramadure ), à 6 1. S. de Co- 
ria et à 17 1. N. de Mcrida, sur un terrain 
élevé. Il a 2 paroisses , a couvens de femmes 
et 1 d’hommes , 1 grenier public , et 1 direc- 
tion des contributions. On y compte 5oo 
maisons bien bâties et plusieurs autres plus 
petites, 1 fabrique de draps et x de cuirs. 
5,993 hab. 

GARRÔW, pays d'Asie. Voy. Garraou. 

GARR Y , rivière d'Écossc , comté de Pertli ; 
elle prend sa source au mont Mam-Bane , un 
des sommets des Grampians , sur la limite 
N. O. du comté; forme bientôt un lac qui 
porte aussi le nom de Garry , coule près de 
la vaste forêt d’Atholl , et se joint au Tu- 
mel , par la rive gauche, à 4 1. i/a N. O. de 
Dunkeld , après un cours d’environ 10 1. de 
l'O. N. O. à l'E. S. E. Elle forme plusieurs 
cascades. 

GARRY ( LOCH ), lac d'Écossc , comté et 
à xa 1. S. O. d'inverness, et à *j 1. 3/4 N. N. 
E. du fort William. 11 a 1 1. 1/4 de longueur 
sur 1/4 de I. de largeur. Il reçoit par son extré- 
mité occidentale et laisse échapper vers l'E. 



une petite rivière nommée aussi Garry , qui 
vient du lac Qjucich et se rend dans le lac Oich. 

GARRYCASTLE , baronnie d’Irlande, 
prov. de Leinster, dans la partie occid. du 
comte du Roi. * Banagher en est le lieu prin- 
cipal. 

GARRY’S-ISLAND , ile sur la côte N. de 
la Nouvelle* Bretagne , près de l'embouchure 
du Mackenzie. Des sommités de cette île , le 
capitaine Franklin découvrit du côté du N. 
une mer dégagée de glaces et d'iles ; à l'O. 
il vit la côte se prolonger à une grande dis- 
tance ; la perspective se terminait par des 
montagnes très-élevées. 

GARS , bourg de Bavière , cercle de l’isar, 
présidial et à 3 1. N. E. de Wasserbourg , et 
à xa 1. E. de Munich, sur la rive gauche de 
l'inn. 5^0 hab. 

GARSDEN , bourg de Russie , en Europe. 
y oy . Gobdjx. 

GARSTANG, bourg d'Angleterre, comté 
et à 3 1. i/a S. de Lancastre , et à 3 1. 1/2 
N. N. O. de Preston , hundred d'Amoun- 
deroess , sur le canal de Lancastre , et près 
de la Wyre , qui lui fournit de l’eau excel- 
lente et beaucoup de poisson. Ce bourg est 
très - irrégulièrement bâti ; il a quelques 
manufactures de colon peu importantes , et 
des fabriques pour l'apprêt du chanvre et le 
tissage de sacs et autres articles grossiers. Il 
s y tient 2 foires par an. 11 y a dans les en- 
virons des manufactures de coton considéra- 
bles. La commune contient 936 hab. 

Garstang a été érigé en bourg royal par 
Charles 11 . 

GARSTEN , bourg de l'arcbiduché d'Au- 
triche , pays au-dessus de l'Ens, quartier du 
Traun, à 1/2 1. S. S. O. de Steyer , sur la 
rive gauche de l'Ens. 

GART ( DJEBEL) , montagnes de Nubie, 
dans le Dongolah, à l'O. du Nil. Elles sont 
couvertes de dattiers , dont les Arabes Cub- 
babych portent les fruits en Égypte. 

GARTAAS, village de Nubie. Foy. Hm- 

DAOU. 

GARTACH ( KLEIN ), village du roy. de 
Wurtemberg, cercle du Necker, baill. et à 
1 1. 1/4 O. N. O. de Brackenbeim, et à 61. 
i/4 N. O. de Louisbourg, à la source du 
Lein-Bach. 780 hab. 

GARTACH (GROSS), bourg du roy. de 
Wurtemberg , cercle du Necker , baill. et à 
1 1.x 1/2 O. dlleilbionn, et à 6 1. i/4 N. de 
Louisbourg , sur la rive droite du Leiu-Bach. 

1 ,5o6 hab. 

GARTE , juridiction patrimoniale de Ha- 
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novre, gouv. de llildcsheiin , princip. de 
Gôllingue, près et au S. S. E. de la ville de 
ce nom. EUe porte le nom d'une petite ri- 
vière qui l'arrose. 1,596 hab. 

GARTEMPE , rivière de France. Pujr. 
Gardempe. 

GARTLEY ou GARTLY , paroisse d’É- 
c os se , partie dans le comté de BaiilT et 
partie dans celui d'Aberdeen, presbytère de 
Strathbogic. Elle est arrosée par le Bogie. 
On y exploite 1 ardoisière et 1 carrière de 
pierre calcaire. 979 hab. 

GARTOVV, bourg du roy. de Hanovre, 
gouv. et princip. de Lunebourg; chef-lieu 
d'une juridiction patrimoniale, à 18 1. 1/4 
E. S. E. de Lunebourg et à a 3 1 . N. de Mag- 
debourg , à quelque distance de la rive gau- 
che de l'Elbe. 11 y a 1 château , 1 église , et 
plusieurs tisseranderies. Commerce de bes- 
tiaux. Patrie de Bernstorf. 574 hab. 

La juridiction patrimoniale de Garlow ap- 
partient aux comtes de Bernstorf, et contient 
4,8x4 hab. 

GARTREE , wapentakc d'Angleterre , 
dans le centre du comté de Lincoln , div. de 
Lindsey. 6 , 56 1 hab. Tattershall en est lieu 
principal. 

GARTZE ET BLECK.EDE , baill. du roy. 
de Hanovre, f^of. Blecxede. 

GARVAGH, village d'Irlande, comté et 
à 1 k 1 . E. de Londonderry , baronnie de Co- 
leraine. Foires Je a* vendredi de février, les 
a 3 mai , a6 juillet et 5 novembre. 

GARVE, vallée d'Écosse , comté de Ross , 
à 1 * 0 . de Diugwall et au pied du Ben-Wy- 
vis , arrosée par la rivière de son nom qui se 
joint au Conan , après avoir formé le lac 
Garve. 

GARV 1 LANS , groupe de petites îles dans 
l'océan Atlantique , sur la côte sept, de l’Ir- 
lande , prov. d'Ulster , comté de Donegal , 
baronnie d’inishowen , près et à PE. du cap 
Malin, à 9 1 . N. de Londonderry. 

GARVOCK, paroisse d'Écosse, comté de 
Kincardine, presbytère de Fordoun, près et 
à l'O. de Bervie. 11 s'y tient une foire par an 
pour chevaux et bestiaux : c'est la plus fré- 
quentée du comté. 443 hab. 

GARWOLIN , ville de Pologne , woiwodie 
et à 13 1 . 1/2 O- S. O. de Siedlec , obwodic 
et à 1 a 1 . E. de LuLau , sur la rive droite de 
la Wilga. 391 hab. 

GARYÂ ou GliERBA, Gareea , ville de 
i'Hindoustan anglais, présidence et auc. prov. 
ilu Bengale, distr. de Radjecliy, à 1 1 . S. de 
Souty et à 11 l. N. O. de Mourcbcd-abad , 



près de la rive droite du Cos si ib bazar. C'est 
dans les environs que les troupes anglaises 
défirent, en 1763, celles de Cossim-Ovly- 
lliau ; ce fut aussi près de ce lieu qu'Aly- 
Verdy battit le nabab Serferaz-Lhan. 

GARZ, ville des États Prussiens , prov. 
de Poméranie , régence et à 6 1 . S. O. de 
Stettin , cercle de Kandow , sur la rive gau- 
che de l'Oder. Elle a 2 faubourgs , 5 églises, 

1 hôpital et 1 manufacture de tissus de coton. 
3 ,i 1 7 lub. 

GARZ , ville des États Prussiens , dans 
l'ilc de Rugcn , prov. de Poméranie , régence 
et à 4 L R* de Stralsund , cercle et à 3 1 . S. 
E. de Bergen , près d'un lac. Elle a 1 église , 
et 1 fabrique de cire à cacheter. 160 mai- 
sons. Dans le moyen Âge, elle avait quel- 
qu'importance sous le nom de Carenzu , et 
était la résidence des souverains de Pile. 

GARZWEILER , village des États Prus- 
siens , prov. de Clèvcs-Berg, régence et à 
6 * 1 . S. O. de Dusseldorf, cercle et à 1 l. 1/3 
S. O. de Grevenhroich. Foire le 24 février. 
955 hab. 

GASAT , bourgade d’Abyssinie , roy. 
d'Arahara , prov. de Dainote, à quelque dis- 
tance de la rive gauche du Tzut, ci à 55 1 . 
S. S. O. de Gondar. 

GASCOGNE (GOLFE DE) , Aqoitxjucus 
sinus, enfoncement remarquable de l'Atlan- 
tique, entre la France et l’Espagne. On n'est 
pas d'accord sur l'extension qu'on doit don- 
ner à ce terme : suivant les uns , il désigne 
seulement l'étendue de mer qui baigne les 
départe meus de la Gironde , des Landes et 
des Basses -Pyrénées, en France , et les pro- 
vinces de Biscaye et de Guipuzcoa , en Espa- 
gne , d'autres comprennent sous cette dénomi- 
nation le vaste bassin triangulaire qui se 
termine vers le N. à la pointe de Penmarch , 
et vers le S. O. au cap Ortcgal. Nous admet- 
tons ce dernier système , qui fixe par des 
points très-saillans les bornes du golfe de 
Gascogne , et qui permet de donner un nom 
à une des échancrures les plus remarquables 
des côtes occidentales de l'ancien continent sur 
l'Océan : ainsi le golfe de Gascogne baigne , en 
France, outre les départemens déjà indiqués, 
ceux de la Cha rente-inférieure , de la Vendée , 
de la Loirc-lnférieurc , du Morbihan et du 
Finistère, et, en Espagne , outre les provin- 
ces que nous avons nommées, celles de la 
Vieille-Castille, des Asturies et de Galice. 
Entre les deux caps que nous avons désignés , 
il a 1 15 1. de largeur , et de cette entrée jus- 
qu à l'embouchure de la Bidassoa , qui raar- 
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que le fond dn golfe , l'espace est d'environ 
100 1. Au N. et au N. É., les rivages du 
golfe de Gascogne sont rocailleux, et présen- 
tent de nombreuses échancrures , dont les 
plus remarquables sont le Morbihan et la baie 
de Bourgneuf : ils sont encore découpés par 
les embouchures de l'Odet, du Blavet , de la 
Vilaine , de la Loire , de la Sèvre-Niortaise 
et de la Charente ; parmi le grand nombre 
d'iles qui sont répandues sur celte cite , on 
distingue le groupe de Glenan , Groix , Belle- 
Ile, Noirmoutier, l'ile Dieu , Ré , Oléron et 
et l'ile d'Aix. A l’E. court du N. au S. une 
plage sablonneuse et uniforme , où s'oifrent 
l'estuaire de la Gironde , le bassin d’Arca- 
chon et l'embouchure de l'Adour: il n’y a 
que l’ile de la Tour de Cordouan. Au $. , du 
cité de l’Espagne , la cite est bordée de ro- 
chers , hérissée de nombreux promontoires , 
dont les plus saillans sont ceux de Pefias et 
de Machichaco, et coupée par une multitude 
de baies peu considérables, où viennent dé- 
boucher des rivières peu étendues. Plusieurs 
ports remarquables se trouvent sur le golfe 
de Gascogne : tels sont ceux de Lorient , 
Nantes , La Rochelle, Rochefort, Bordeaux, 
Bayonne, S*. Sébastien, Bilbao, Santander 
et Gijon , la plupart sur des rivières , à quel- 
que distance de la cite. 

Ce golfe est quelquefois nommé mer Can- 
tabrique et baie de Biscaye : M . de Fleurieu 
a proposé de l'appeler golfe de France. 

GASCOGNE, ancienne prov. de France, 
dans le gouv. général de Guyenne et Gasco- 
gne, dont elle formait la partie mérid. Elle 
se divisait en Haute-Gascogne , à l'E. , et Basse- 
Gascogne, à l’O., et renfermait presque 
toute la contrée comprise entre la Garonne , 
les Pyrénées et l'Atlantique , en sorte qu'elle 
correspondait à peu près à l'Aquitaine , telle 
qu'elle a été décrite par Jules-César , ou à la 
Novempopulanie de l'empire d’Auguste. Un 
grand nombre de petits pays étaient compris 
dans la Gascogne : c'étaient les Landés , le La- 
bourd, la Chalosse ou Gascogne propre, leTur- 
san , le Marsan , le Bigorrc , la Soûle , le Com- 
minges, l’Armagnac , le Couserans, la Loma- 
gne , l'Estarac, la Rivière-de-Verdun , le 
Nebousan, les Quatre-V allées , le pays d’AI- 
bret ; on y trouvait encore une partie du Bor- 
delais et du Bazadois. Cette province forme 
aujourd'hui les départemens des Landes , du 
Gers et des Hautes-Pyrénées, le S. O. de ce- 
lui de la Haute-Garonne , et la partie occiden- 
tale de celui de l'Ariégc. Audi en était la 
capitale. 



La Gascogne tire son nom des Gascons ou 
Vascons , peuples espagnols, qui s'y sont in- 
troduits dans les vz* et vit* siècles , malgré 
les Francs , qui avaient déjà chassé les Visi- 
goths de cette contrée. Les Gascons se sou- 
mirent aux rois de France ; mais , en 7 1 4 , 
à l’exemple d’Eudes , duc d’ Aquitaine , ils 
tentèrent de secouer le joug : Pépin et Char- 
lemagne ne tardèrent pas à les soumettre , et 
la Gascogne fut comprise dans le royaume 
d’Aquitaine. Elle eut des gouverneurs parti- 
culiers, qui se rendirent indépendans ; fut de 
nouveau réunie à l’Aquitaine ou Guyenne, 
en 1070 ; passa à Louis vu, roi de France, 
par son mariage avec Éléonore , héritière des 
derniers ducs de Guyenne. Par un second 
mariage de cette princesse avec Henri Plan- 
tagenet , la Gascogne se vit peu après soumise 
à la domination de l'Angleterre, sous la- 
quelle elle resta jusqu'au règne de Charles vu , 
qu’elle fut rendue à la monarchie française. 
Le Gascon a l’esprit fin , adroit, enthousiaste, 
et se plait dans l'exagération ; on comprend 
quelquefois , mais très-improprement , sous 
le nom de Gascons , les habitans de la Guyen- 
ne, du Languedoc, et même tous ceux des 
provinces méridionales de la France. 

GASCONADE, rivière des États-Unis, état 
de Missouri. Elle prend sa source aux monts 
Ozark, traverse les comtés montagneux de 
Franklin et de Gasconade , et se joint au Mis- 
souri par la rive droite , prés du village de son 
nom , à 3a 1. O. de S*. Louis, après un cours 
d’environ 4° I. , en général du S. au N. Elle 
est navigable pour de petits bateaux, mais la 
navigation est interrompue çà et là par des 
bas-fonds et par des chutes. On trouve sur 
scs bords quantité de cavernes remplies de 
salpêtre. 

GASCONADE, comté des États-Unis, 
dans le centre de l'état de Missouri , traversé 
par la rivière de son nom , couvert , en 
grande partie , par les monts Ozark , et li- 
mité au N. par le Missouri. Il a pour chef- 
lieu le village de Gasconade , situé sur la rive 
droite du Missouri, à 33 I. O. de Saint-Louis. 

GASCUENA , bourg d’Espagne , prov. et 
à 7 1. N. O. de Cuenca, et à 5 I. N. E. de 
Huete, bâti en amphithéâtre sur une monta- 
gne environnée de monts plus élevés. Il a 1 
hospice et 1 grenier public. On y fabrique 
des draps communs et de la toile , et il y a 
un moulin à huile. Il s'y lient une grande 
foire le a4 mai. i,455 hab. Son territoire 
produit beaucoup de vin et d’huile. 

GASK, paroisse d’Écosse, comté de Perlh, 
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presbytère d'Auchterardcr , au S. O. de Perlh. 
Elle est traversée par une chaussée romaine. 
679 hab. 

GASKO, ville de la Turquie d'Europe, 
dans la Bosnie , sandjak d’Herzegovine , chef- 
lieu de distr. , près de la rive gauche de la 
Moravia , à 10 1 . i/a E. de Glioubigné , et à 
10 1 . S. Ë. de Mostar. Elle se compose de 
800 maisons, formant différées groupes assez 
éloignés les uns des autres ; elle est commer- 
çante et riche. 

GÂSOLSYR , Gausulsccr , petite ville de 
l'Hindoustan , dans les états du Nizam , anc. 
prov. de Berar, distr. de Gawelgor, à 16 I. 
S. d’Ellitchpour , et à 11 1 . S. O. d'Omra- 
votty , sur la rive gauche de l’Oumlah. 

GÀSPÀR (DÉTROIT DE) , dans l'archipel 
Asiatique , entre l’ile de Banca et l'ile du 
Milieu , séparée elle-même de Billiton par le 
détroit de Cléments. Sa largeur est de 3 1 . Il 
renferme quelques écueils, parmi lesquels on 
doit surtout signaler un rocher très-dangereux, 
à a I. O. S. O. de la pointe occidentale de 
l’ile du Milieu , sous a° 5 a' de lat. S. et 104° 
37' de long. E. Ce détroit est fréquenté de- 
puis long-temps , et il est préféré au détroit 
de Banca par les navires qui sortent de la 
Chine pour gagner le détroit de la Sonde ; il 
mérite la préférence sur le détroit de Cléments. 

GASPAR ou GLASSA , une des lies de la 
Sonde , à TE. de Banca , au N. O. de Billi- 
ton, et au N. du détroit de son nom, par 
a° ai' de lat. S. et io 4 ° 45 ' de long. E. Elle 
est assez élevée : au centre est un pic que 
Ton voit de «o 1 . ; elle est bien boisée. 

GASPAR-GRANDE, Ile de l'archipel des 
Petites-Antilles , dans le golfe de Paria , vers 
l’extrémité N. O. de l'ile de la Trinité , au 
S. du havre de Chacharamas. Lat. N. io° 
39'. Long. O. 64° 14'. Elle a i/a 1 . de long 
sur 1/4 de I. de large. 

GASPARINA, bourg du roy. de Naples, 
prov. de la Calabre-Ultérieure n" , distr. et 
à 4 I. S. S. O. de Cantazaro, et à 3/4 de 1 . 
S. de Squillace ; chef-lieu de cant. , sur une 
colline rocailleuse, à peu de distance de la 
mer Ionienne. a, 4 o 5 hab. 

GASPÉ , cap du Bas-Canada, à l'extrémité 
orient, du distr. de Gaspé, au N. de l'entrée 
de la baie de ce nom , à 5 1 . S. S. E. du cap 
des Rosiers. Lat. N. 48 ° 4 ° ■ Long. 0 . 66“ 3 o. 

GASPÉ , baie du Bas-Canada, dans le golfe 
S 1 . Laurent , sur la cdte orient, du distr. de 
Gaspé, par 48 ° 4 ?' 3 o" de lat. N- et 66° 
46 ' 3 o" de long. O. L’entrée en est détermi- 
née par le cap du même nom et par la pointe 
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Plate. Cette baie pénètre de 8 1 . environ dans 
les terres et a a 1 . de largeur; elle a, au N. 
O. , deux enfoncemens qui prennent les noms 
de baies du Nord-Ouest et du Sud-Ouest, et 
reçoivent plusieurs rivières , entre autres le 
Gaspé. Elle est vaste, bien abritée, et peut 
garantir du mauvais temps un grand nombre 
de navires ; elle renferme le banc de Norwich. 
Les bords en sont élevés et habités par des 
pêcheurs. 

GASPÉ ou GASPÉSIE, distr. dans la par- 
tie orient, du Bas-Canada. Il forme une pres- 
qu'île, baignée au N. par l'estuaire du S 1 . 
Laurent, à TE. par le golfe de ce nom , et au 
S. par la baie des Chaleurs et la Ristigouche, 
qui le séparent du Nouveau-Brunswick; il 
touche à TO. au distr. de Québec. Sa lon- 
gueur est d'environ 55 1 ., de TE. i l’O., et sa 
moyenne largeur de ao I. La chaîne des 
monts Notre-Dame et Albany le traverse de 
TO. à TE. Le sol, sur le versant septentrional 
de ces montagnes , est rocailleux et aride 
jusqu'au S*. Laurent; sur la pente méridio- 
nale , il est à peu près semblable dans beau- 
coup d'endroits. Ce district est rempli d'é- 
paisses forêts, excepté sur quelques points le 
long du fleuve ; il contient environ 3 , 600 hab. 
New-Carlisle en est le chef-lieu. 

GASSELTE, village des Pays-Bas, prov. 
de Drenthe , arrond., cant. et à 3 I. i/a d’As- 
sen. 761 hab. 

GASSEN , ville des États Prussiens , prov. 
de Brandebourg , régence et è 17 1 . S. E. de 
Francfort, cercle et à 3 I. i/a S. O. de Sorau, 
sur le Lubst. Elle a un château. 64 o hab. Le 
Vicux-Gassen ou Alt-Gasscn , village qui joint 
cette ville, contient environ aao hab., occu- 
pés principalement de la culture de la vigne 
et du tabac. 

GASSINO , bourg des États Sardes , div. , 
prov. et à 3 1 . N. E. de Turin; chef-lieu de 
mand. , sur la pente d'une colline , près de 
la rive droite du Pd. 3,700 hab. Il y a 1 car- 
rière de marbre et 1 de pierre calcaire. 

GAST (LE) ou S*. JEAN-DE-GAST , vil- 
lage de France , dép. du Calvados , arrond. 
et à 3 1 . 1/4 O. S. O. de Vire , cant. et à 1 1 . 
l /4 S. de S 1 . Sever. i,o 5 o hab. 

GASTDORF , en bohémien Draw ou 
Houka, ville de Bohème, cercle et à 3 I. i/a E. 
de Leilmeritz, et è 10 1 . 1/4 N. de Prague, 
sur le ruisseau d'Obertka , à peu de distance 
de la rive droite de l'Elbe. Il y a des fabriques 
de toile et des filatures de laine. 960 hab. 

GASTEIN, bourg de l'archid . d'Autriche, 
pays au-dessus de l'Ens , cercle de Salza ou 
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Sallzbourg , près de la rivière de son nom , tri- 
butaire de la Salza, à 9 1. O. S. O. de Radstadt, 
à 44° toises au-dessus du niveau de la mer. 
11 a des eaux thermales très- fréquent ces. On 
exploite dans les environs une mine de plomb 
tenant or et argent. 

GASTEL , village des Pays-Bas , prov. du 
Brabant sept, arroml. et à 5 1. O. de Brada, 
et à 31. i/aN.E. de Berg *op Zoom. a, 4 aa bab. 

GAST1EN-DES-BOIS (SL), village de 
France , dép. du Calvados, arrond. et à x 1. 
i/a N. de Pont-l'Évéque , cant. à a 1. S. S. O. 
de Hondeur. 1,064 bab. 

GASTINE , ancien pays de France. V ojr. 
Gatihb. 

GASTON , port de Patagonie , sur U côte 
sept, du détroit de Magellan , à l'E. du port 
Galan , par 53° 4<>' de lat. S. et 7 4° lo/ de 
long. O. 

GASTOR , bourg d'Espagne, prov. et à 
i5 1. de Séville, au bas d'une montagne 
pierreuse. Les rues en sont tortueuses et mal 
pavées et les maisons petites. 11 a x paroisse. 
i,G6o bab. 

GASTOUNI, Pehbcs, rivière de la Tur- 
quie d'Europe , en Morée. Elle prend sa 
source sur le versant occidental du mont 
Olenos , coule vers l'O. , et sc jette dans la 
mer Ionienne, par un golfe qui prend aussi 
le nom de Gastouni ; sou cours est d'environ 
io 1. Le golfe de Gastouni , fermé au N. par 
le cap Kurnia ou Tornèse et au S. par le cap 
Scaphidia, a 4 1. de longueur et a 1. de largeur. 

GASTOUNI , ville de la Turquie d’Europe , 
en Morée , cbef-lieu de canton , à 5 l. t/4 N. 
N. O. de Pyrgos , et à a3 I. O. N. O. de Tri* 
politza , près de la rive gauebe du Gastouni , 
à peu de distance de la mer Ionienne, dans 
un site marécageux et malaaiu. C'est la rési- 
dence d'un archevêque grec. Elle a un châ- 
teau, et fait, par son petit port, un bon 
commerce des productions de son fertile ter- 
ritoire, telles que blé, bestiaux, soie, coton, 
lin, vin, fruits, miel, cire, etc. Environ 
3,000 bab. 

A peu de distance à l'E. de cette ville , 
on voit les ruines de l'ancienne Elis. Entra 
Gastouni et Chiarcntza , se trouve , dans une 
vallée entourée de hautes montagnes , le cou- 
vent grec de S 1 . Eleusis , qui , par la force 
«le ses murailles, peut servir de défense au 
pays : il est de forme carrée , et n'a qu'une 
porte d’entrée ; on y remarque la châsse du 
saint, ouvrage du moyen âge. 

GASTUR1 , bourg sur la côte orient, de 
I de de Corfou , une des îles Ioniennes j chef- 
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lieu du canton de son nom, à t I. i/a S. de 
Corfou. 

GATA , Charidemum pnoMONToaiux , cap 
d'Espagne, prov. et à 6 1. ai 3 S. E. d’ Almé- 
ria (Grenade), sur la Méditerranée. Lat. N. 
36° 44' o". Long. 0. 4° 33' 5". U ferme à 
l’E. la vaste baie d'Almeria , et termine uu 
promontoire considérable , dont le centre est 
occupé par 4 montagnes. On trouve, près de 
ce cap, une carrière de marbre, des saphirs 
blancs et des agates , et il y a une couche de 
cornaline blanche sur un rocher qui en fait 
partie. 

GATA ( SIERRA DE ) , chaîne de monta- 
gnes d'Espague et de Portugal , sur la limite 
des prov. de Salamanque et de Cacercs ( E*- 
tramadure ) , et dans la partie orient de 
celle de Beira. Elle fait partie de la longue 
chaîne d'Estrella , qui sépare le bassin du 
Duero de celui du Tage ; se rattache vers 
l’E. à la sierra de Francia, et se joint vers 
10. à la serra da Estrclla propre. Elle a en- 
viron 8 1. du N. E. au S. O., et donne nais- 
sance sur le versant N. O. à l'Agueda et à la 
Coa , et , sur le versant opposé , à la Gala et 
autres affluons de l'Alagon. 

GATA, rivière d'Espagne, prov. de La- 
ceras ( Estramadure). Elle prend sa source 
sur le versant méridional des inonlagues de 
son nom , reçoit V Arrago , et se joint à l'AU- 
gon par 1a rive droite , après un cours d'en- 
viron ii 1. du N. au S. 

GATA, bourg d'Espagoe , prov. de Cace- 
rcs ( Estramadure ), à ii 1. i/a O. S. O. de 
Valencia, et à 18 1. i/a N. O. de Badajoz , 
au pied des montagnes de son nom , sur 1a 
rive gauebe de la Gata. il y a un gouverneur 
militaire et civil. Les maisons en sont assez 
grandes , mais mal bâties. Commerce de châ- 
taignes et de porcs. a,3g8 hab. 

GATEIIOUSE-OF-FLEET f village d'É- 
cosse , comté, presbytère et à a l. i/a N. 0. 
de Kirkcudbrigbt , et à 3 1. t/4 E. de Wig- 
ton , paroisse de Girthon. C'est un joli en- 
droit agréablement situé dans une vallée fer- 
tile , sur la rive gauche du Flcet , un peu 
au-dessus de l'embouchure de cette rivière 
dans la baie du même nom. Le Fleet y est 
navigable pour des navires de 8o tonneaux, 
et traversé par un beau pont. 11 y a une cour 
de justice , de belles filatures de coton et i 
tannerie. Le commerce y est assez actif, et 
to navires appartiennent à son petit port. 
t,a5o bab. 

GÀTEMPOUR , Gautumpoor , ville de 
l'iiiudoustan anglais , présidence du Ben- 
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gale, anc. prov. et distr. d’Aureug-abtd , à 
3 1.0. de Rurali , cl à io 1. E. de Kalpy. 

GATERSLEBEN , village des États Prus- 
siens , prov. de Saxe , régence et à 9 1. S. O. 
de Magdcbourg , cercle et à 3 1. O N. O. 
d'Ascherslcbcn , sur la Selke. 1,01 4 bab. 11 
y a des tourbières , des carrières et des l'ours 
à chaux et à plâtre dans les environs. 

GATES , montagnes de l'ilindoustan. 
Vojr . Ghattjss. 

GATES, comté des États-Unis, dans la par- 
tie N. E. de l'étal de la Caroline du Nord, sur 
la rive gauche du Chowan. 11 est marécageux 
à l'E. On y cultive le riz avec succès. 6,887 
bab. , dont a, 848 esclaves. Hertfort en est le 
chef- lieu. 

GATES, comm. des États-Unis, état de 
New- York, comté de JVlonroc , à l'embou- 
chure du Genesee, sur 1 a rive gauche, à i3 I. 
N. E. de Batavia , et à 73 1. O. N. O. d’Al- 
bany. a, 643 hab. 

GATESHEAD, village d’Angleterre, comté 
et à 4 I- 3/4 N. de Durham , et à 3/4 de 1. 
S. de Newcastle, dont il est regardé comme 
uu faubourg , et avec laquelle il est joint par 
un beau pont en pierre sur la Tync; hun- 
dred de Chcster. Il y a 1 église belle et spa- 
cieuse , et 1 école de navigation. Gateslieada 
plusieurs fabriques de fer fondu et travaillé , 
et des blanchisseries. Les environs renfer- 
ment des mines de houille. Au S. du village 
est la montagne de Gateshead-fell , fameuse 
pour ses carrières de pierre meulière. 

La paroisse de Gatcshead contient 11,767 
hab. 

GAT1CA , Veamia, paroisse d’Espagne, 
prov. et à 3 1. i/a N. E. de Bilbao (Biscaye), 
et à 3 1. i/a O. de Guernica. Elle est dissé- 
minée sur un petit coteau , et sur les versans 
méridional et occidental d’une montagne, au 
pied de laquelle coule une petite rivière qui 
est traversée par un pont de pierre et dé- 
bouche à Plencia dans la mer. On a établi 
sur la rivière des forges et des moulins , et il 
y a à son embouchure une grosse tour forti- 
bée qui en défend l’entrée. Cette paroisse 
renferme des inscriptions et autre» antiquités 
romaines. 11 s'y tieut une foire de bestiaux 
à la S 1 . Marc. 71a bab. 

GÂTINE, ancien petit paya <le France , 
dam le llaut-Poilou ; il avait pour capitale 
l’arüicnay. U fait actuellement partie du dé- 
partement des Deux-Sèvres. 

GÀTliNAIS , ancien pays de France , com- 
pris partie dans l'Ile-de-France et partie dans 
I Orléanais. Le Gâtioais français , qui était 
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le moins considérable , avait pour capitale 
Nemours , et a formé la partie S. O. du dé- 
partement de Seine-et-Marne ; le Gàtinais 
Orléanais , qui renfermait le petit pays de 
Puisaye, avait pour capitale Montargis, et 
constitue aujourd’hui la partie orientale du 
département du Loiret , avec quelques faibles 
portions de ceux de la Nièvre et de l’Yonne. 

Ce pays est fertile en grains et en safran 
renommé. 11 tire son nom du vieux mot gns- 
tine , qui signifie lieu d’une forêt où le bois 
a été abattu , et qui vient du latin vaslare. 

Le Gàtinais a eu dans le xi* siècle ses com- 
tes particuliers , qui , dans la suite , réuni- 
rent le comté d'Anjou. Geoffroy Ferole, comte 
de Gàtinais , eut deux 61s d'Hcrmengarde , 
sœur de Geoffroy Martel : famé , Geoffroy- 
le- Barbu, devint comte du Gàtinais et suc- 
céda à son oncle dans le comté d’Anjou ; 
Fouques , son cadet , le dépouilla de ses pos- 
sessions et le fit mourir en prison j mais 
craignant 1a colère de Philippe 1", roi de 
France, il apaisa ce prince en lui cédant le 
Gàtinais, et ce pays fut réuni à la couronne. 

GATINGO, ville sur la côte mérid. de la 
péninsule N. E. de l'ile de Célèbes , au bord 
de la baie de Tomini. Lat. N. o° 9'. Long. 
E. 1 19 0 5o'. 

GATIPO, Gallus , rivière de la Turquie 
d’Asie, dans l'Anatolie, sandjaks de Khoda- 
vendkiar et de Codjah-eili. Elle prend sa 
source près et au N. E. du mont Olympe , à 
peu de distance de Tumbos , coule d’abord à 
l’E., puis au N. E. , et se joint au Sakaria par 
la rive gauche, à 10 1. S. S. E. d'isnik-mid, 
après un cours d’environ 1 5 1. Elle forme, dans 
la partie supérieure de son cours , le lac 
d'Iénicbeher , et baigne les murs de Lefkéb 
( Lcucœ ) et les ruines de l’ancienne Mido. 

GATO , ville de la Guinée supérieure. 
y ojr . Acathok. 

GATON , bourg d'Espagne, prov. et à 7 1. 
O. de Palencia, et à x 1. O. dé Villarramiel , 
sur la rive gauche du Sequillo , qu'on y tra- 
verse sur un pont. Il a des fabriques de bas 
et d'étamines. 596 hab. 

GATRONE, ville de Barbarie,- dans le 
Fezzan , à u 8 1. S. S. E. de Mourzouk, à 
l’extrémité mérid. d’une plaine déserte et sa- 
blonneuse. Lat. N. a4° 47 W* Long. E. 
i3° 38' o". La situation en est assez agréa- 
ble. Au centre est un château habité par des 
marabouts. Les habitans parlent un dialecte 
qui a plus d'affinité avec la langue du Bour- 
nou qu'avec l'urabe. Des Tibbous résident 
dnn6 des cabanes hors des murs. 
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Des collines de sable et des monticules de 
terre couverts d'un petit arbre appelé athali 
s'élèvent à l'entour de cette ville; on y voit 
aussi de grands dattiers. 

GATTAR, ville d'Arabie. P'ojr. Catcra; 

GATTARA , bourg des États de l'Église , 
délégation d'ITrbin et Pesaro , i j 1. 1/3 O. 
d’Urbin , et à 5 1. 3/4 S. O. de S*. Marin , 
sur la rive gauche de la Marecchia. 

GATTCHINA ou GATTCHIN , ville de 
Russie, en Europe, gouv. et à io 1. 1/2 S. 
S. O. de S*. Pétersbourg, distr. et à 4 I. 3/4 
S. O. de Sofia , sur le petit lac formé par 
l’ijorka. Elle est régulièrement bâtie, et pos- 
sède un des plus beaux palais impériaux de 
la Russie , orné de vastes jardins bien dessi- 
nés. Il y a i église grecque on l'on conserve 
des reliques précieuses , i luthérienne , i 
chapelle catholique , s hôpital , i hospice 
d'orphelins pour les deux sexes fondé en 
1 8oa , et où les enfans reçoivent une bonne 
éducation ; i fabrique de porcelaine , et quel- 
ques autres de draps, de chapeaux , etc. Eu-, 
viron 7,000 hab. 

Une maison de plaisance bâtie par le prince 
Grégoire Orlov , et achetée après la mort de 
ee prince par Catherine n , qui la donna en 
«784 au grand-duc Paul , a donné naissance 
à cet endroit, qui reçut le titre de ville en 
1797 de l’empereur Paul 1". 

GATTEO, village des États de l'Église, lé- 
gation et à 6 1. i/a E. S. E. de Forli ,et àa l. 
i/a E.deCésène. Foires les 1 3 juin et 10 août. 

GATTEVILLE (RAS DE) , cap de France , 
à l'extrémité N. E. du dép. de la Manche, 
arrond. et à 6 1. 1/4 E. de Cherbourg, cant. 
de S 1 . Pierre-Église, à 3/4 de 1. N. de Bar- 
fleur. Lat. N. 49» 41' 45*'. Long. O. 3» 36' 
3o". C’est un avancement bas et pierreux, 
sur lequel on a élevé le phare de Barfleur. 
11 tire son nom d'un village de i,3oo hab. , 
au N. E. duquel il se projette. Au N. de ce 
village et à 10. du cap se trouve l'anse de 
Gatteville. 

GATTICO, village des États Sardes, div., 
prov. et à 7 1. N. N. O. de Novare,mand. et 
à 1 1. E. N. E. de Borgomanero. i,oaohab. 

GATT1NARA , bourg des États Sardes , 
div. et à 6 1. N. O. de Novare, prov. et è 
7 1. N. de Verceil ; chef-lieu de mand. , sur 
la rive droite de la Sesia. Il a 3 couvens , 
dont 1 de religieuses. 3, 640 hab. On y ré- 
colte de bon vin. 

GATTNAU , village du roy. de Wurtem- 
berg, cercle du Danube, bail), et à a 1. S. de 
Tettnang,etàa41. S. S. O. d'Ulra. 1,400 hab. 



GATTO , Cürtas , cap de la Turquie d’A- 
sie , à l’extrémité mérid. de l’Ile de Chypre , 
sandjak. et à 17 1. S. E. de Bafla. Lat. N. 
34» 3a' 5o". Long. E. 3o» 41' ao". 

GATTON , paroisse d’Angleterre , comté 
de Surrey , hundrcd de Reigate ,15 1. 3/4 
E. de Guildford, et à 6 I. S. de Londres. 
Elle envoie des membres au parlement de- 
puis Henri vi. 1 35 hab. 

Gatton a été une station romaine , et de- 
puis une ville considérable. 

GATUZIÈRES , village de France, dép. 
de la Lozère , arrond. et à 3 1. a/3 S. O. de 
Florac, cant. et à 3/4 de 1. N. E. de Mey- 
rueis , sur la Jonte. Foire le ao mai pour 
bestiaux. a8a hab. Il y a sur son territoire 
une mine de plomb tenant argent qui a été 
abandonnée en 1789. 

GATZ , ville de Barbarie, dans le Tripoli 
propre, à 68 1. S. E. de Gadamès, et à io5I. 
S. de Tripoli. On recueille dans les environs 
beaucoup de séné , qui passe en Europe par 
Tripoli. De Galx à Gadamès on ne rencon- 
tre aucun lieu habité , mais seulement des 
puits où les caravanes s’approvisionnent d'eau. 

GAU-ALGESHEIM , ville du grand Juché 
de Hesse-Darmstadt , prov. du Rhin , cant. 
et à 1 1. O. d'Oberingelheim , et à 3 1. 3/4 
S. O. de Wisbaden , sur la rive gauche du 
Selz. Elle a 1 église et 1 hôpital. Il s'y tient 
a marchés par an. i,4oo hab. 

GAUBE, lac de France, dép. des Hautes- 
Pyrénées , arrond., cant. et à 4 '■ t/a S- d’Ar- 
gelès, au milieu des Pyrénées. Il a environ 
i/a 1. de long et un peu moins d‘i/4 de 1. de 
large , et reçoit par son extrémité méridionale 
une petite rivière; une autre, nommée gave 
deGaube sort deson extrémité septentrionale. 

GAUBOCKELHEIM , bourg du grand-du- 
ché de Ilessc-Darmstadt , prov. du Rhin, 
cant. et à 1 1. i/a O. de Wôrrstadt,surl'Ap- 
fel. i,a5o hab. 

GAUBRETIÈRE (LA), village de France, 
dép. de 1a Vendée , arrond. de Bourbon- 
Vendée, cant. et à a 1. 1/4 O. S. O. de Mor- 
tagne, et à 41* »/ 3 E. de Montaigu. 1,628 
hab. Il y a aux environs des mines de fer et 
une forge. 

GAU-CHENKIÉ, bourg d’Égypte. Voy . 
Qa,ou-*l-Kebyr. 

GAUCHOS, nom que l’on donne aux habi- 
tans d’origine espagnole , disséminés de loin 
en loin depuis Buénos-Ayres jusqu'à S. Luis 
et Mendoza , dans la partie sept, de Pampas, 
gouv. de Buénos-Ayres. Plusieurs d’entr’eux 
descendent des meilleures familles espagnoles 
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du temps de 1a conquête. Quoique dans un 
état presque saurage , on retrouve en eux de 
nobles sentimens : ils sont essentiellement 
hospitaliers , et bienveillans envers les voya- 
geurs, et professent la religion catholique 
romaine. Les Gauchos habitent des cabanes 
de terre , toutes de même forme et couvertes 
de longues herbes ; leur vêtement est très- 
grossier , mais adapté à leur genre de vie. 
Propriétaires de nombreux troupeaux de che- 
vaux et de bêtes à cornes sauvages , ils cou- 
rent continuellement à cheval à la poursuite 
de ces animaux, et quelquefois aussi à la 
chasse des bêtes féroces qui habitent les pam- 
pas; ils chérissent tellement leur indépen- 
dance , qu'ils préfèrent la vie la plus dure et 
la plus active à toutes les jouissances de l'état 
social. Ils sont robustes , supportent avec fa- 
cilité les plus grandes fatigues, ne se nour- 
rissent que de laitage et de viande de bœuf, 
et ne boivent que de l’eau. Us approvision- 
nent Buenos-Ayrcs de bestiaux et surtout 
de chevaux qui sont très-estimés ; les plus 
voisins de cette ville y apportent des légumes, 
des œufs et de la volaille. 

GAUDE (LA) village de France, dép. du 
Var, arrond. et à 4 1. 1/2 E. N. E. de Grasse, 
cant. et à 3/4 de 1. E. de Vence , près de la 
rive gauche dclaCaone. On y fait de bon vin 
muscat. 69a bab. 

GAUDENS (S*.) , ville de France, dép. de 
la Uaute-Garonne ; chef-lieu d'arrond. et de 
cant. , à 18 1. S. , O. de Toulouse, près de la 
rire gauche de la Garonne, sur la route de 
Bagnères-de Bigorrc à Toulouse. Lat. N. 4 3° 
7'. Long. O. i° 37“. Siège d'i tribunal de i r * 
instance et d’i de commerce. Elle a une con- 
servation des hypothèques, 1 direction des 
contributions indirectes, 1 direction des doua- 
nes , 1 société d'agriculture et 1 collège com- 
munal. I) s'y fabrique de gros draps , des ru- 
bans de fil , delà bonneterie en fil , des cha- 
peaux , du papier, et il y a des tanneries, 
des tuileries, et des moulins à foulon, à 
huile et à scier. On y fait, en outre , un grand 
commerce de grains. 4 foires par an , pour 
bestiaux. Patrie de saint Rémond , fondateur 
de l'ordre de Calatrava en Espagne. 5,63o hab. 

L'arrondissement de S 1 . Gaudens se di- 
vise en 11 cantons: Aspet, Aurignac , Ba- 
gnères-de-Luchon , S*. Béat , S 1 . Bertrand- 
de-Commingcs , Bouloigne , S 1 . Gaudens , 
l'Ile-en-Dodon , S*. Martory , Montrejean, 
et Salies; il comprend a38 communes et 

i33,7i5 hab. 

Cette ville était avant la révolution la ca- 



pitale du Nébousan , pays de la Gascogne. 

GAUDENZIO (S.), bourg du grand-duché 
de Toscane, prov. et à 11 1. E. N. E. de 
Florence, vicariat et à 7 1. E. N. E. de 
Pontassieve, près de la rive droite du Di- 
comano. Il a 1 une église , 1 hospice d'enfana 
trouvés et quelques fabriques d'étoffes de lai- 
ne. Il s'y tient deux grands marchés. 900 hab. 

GAUD1NIÈRE (LA) , hameau de France, 
dép. de la Sarthe, arrond. et à 7 I. O. de 
Mamers, cant. et à il. i/3 N. O. de Frenay- 
le-Vicomte, comm.de Sourgé-le - Galonné , 
sur la rive droite de la Sarthe. Il y a des usi- 
nes à fera hauts fourneaux. 

GA UDON VILLE , bourg de France , dép. 
du Gers , arrond. et à 4 L i/4 E- S. E. de 
Lccloure, cant. et à 1 1. i/3 E. de S 1 . Clar- 
de-Lomagne. 5oo hab. 

GAUJACQ, village de France, dép. des 
Landes , arrond. et à 4 h a/3 S. O. deSaint- 
Sever , cant. et à 1 1. E. d'Amon, sur un 
petit ruisseau , près du confluent du Luy de 
France et du Luy de Bcarn. Il y a une source 
faiblement salée , dont les habitans se ser- 
vent pour leurs alimens , du plâtre coloré et 
une mine de bitume. 1,200 hab. 

GAUKARNA, ville de l'Hindoustan. Voj. 
Goxoax. 

GAULEY , chaînon des monts AUeghany , 
dans les Étals-Qnis, état de Virginie. Il s’é- 
tend du N. E. au S. 0-, à travers les comtés 
de Pocahontas et de Nicholas , depuis la 
source du Gauley , dont il suit presque con- 
stamment la rive droite , jusqu’au confluent 
de cette rivière avec la Great-Kenhawa. La 
longueur de ce chaînon est de près de 25 1. 
On donne le nom de Littlc-Gauley à un autre 
chaînon beaucoup moins étendu, qui est plus 
à 10. et se dirige du N. au S. 

GAULEY, rivière des États-Unis, état 
de Virginie , qui prend sa source aux monts 
Gauley , dans le comté de Pocahontas , à 
12 1. S. de Beverly, traverse le comté de 
Nicholas, et se joint à la Great-Kenhawa parla 
rive droite, sur la limite de ce dernier comté 
et de celui de Kenhawa , après un cours 
d'environ 25 1. .lu *S E. au S. O. Le plus 
considérable de ses afllucns est le Clear-creel.. 

GAULNA, ville et distr. de l'Hindoustan. 
Voj . Galba. 

GAULT (LE), village de France, dép. 
de Loir-et-Cher , arrond. et à 8 I. N. N. O. 
de Vendôme, cant. et à 3 I. 1/4 N. O. de 
Droué. 1,200 hab. 

GAULTIER (S‘.) , ville de France , dép. 
de l’Indre , arrond. et à6 1. i/4- E. du Blanc, 
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et à 6 l. i/3 S. O. de Châteauroux; cbcf-licu 
«le canton , sur la rive droite de la Creuse. 11 
s'y tient 8 foires par an, pour bestiaux et 
grains. i,ioo hab. 

GAUNA , bourg d'Espagne , prov. et à 3 1. 
i/aE. de Vitoria (Alava) , et à il. i/a O. S. 
O. de Salvatierra , dans une plaine d'environ 
2 1. Pop. : i 3o liab.' 

GAUNERSDORF, bourg de l'archiduché 
d'Autriche, pays au-dessous de l’Ens , cercle 
inférieur du Manhartsberg, à 5 1. 1/2 N. E. 
de Koroeubourg et à 6 1. i/a S. S. O. de 
Feidsberg. 1,000 hab. 

GAUNGUR, ville de l'ilindoustan. Pojr. 
Gaigor.* 

GAU-ODERNHE1M, ville du grand-duché 
de Hesse-Darmstadt, prov. du Rhin, cant. 
et à il. 1/2 E. N. E. d’AIzey , et à \ 1. i/4 
N. N; O. de Worms, sur la rive droite du 
Sclz. Elle a i église et i hôpital. 11 s'y tient 
2 marchés par an. 1,278 hab. On cultive 
principalement la vigne sur sou territoire. 

GAUR, ville et pays de l'Afghanistan. Vojr. 
Goür. 

GAUR, ville ruinée de l'Uindoustan. / oy. 
Gova. 

GAURAIN-RÀMECROY, village des Pays- 
Bas , prov. du llainaut, à 8 1. de Mons , ar- 
rond. et à 1 1. de Tournai, cant. et à 2 1. de 
Leuze ; il y a des raffineries sel , des tuile- 
ries, des briqueteries et des fours à chaux. 
2,767 hab. 

GAURE, ancien comté de France, dans le 
Bas- Armagnac , en Gascogne; Fleurance en 
était le chef-lieu. Ce comté a fait partie de 
celai de Fezensac et en dernier lieu du comté 
d'Armagnac t de la maison d'Arraagnac il 
passa à la maison d'Albret , et enfin à la cou- 
ronne de France ; depuis il fut engagé au duc 
de Roquelaure. 

Le pays de Gaure fait aujourd'hui partie 
du département du Gers , et sc trouve pres- 
qu'entièreroent dans l'arrondissement de Lec- 
toure. 

Quelques géographes pensent que cette 
petite contrée correspond au pays des Gari- 
te$ de César. 

GAUR1AC, village de France, dép. de 
la Gironde, arrond. et à 1 1. 3/4 S. S. E. de 
Blayc , cant. et à 1 1. 1/4 N. O. de Bourg, à 
peu de distance de la rive droite de la Gi- 
ronde. 11 y a un syndic des marins. 2.070 hab. 

GÀUIUTS, rivière du gouv. du Cap-de- 
Bonne- Espérance, distr. «le Zwellendam, for- 
mée par la réunion de la Gmnka et du Bulfel. 
qui descendent «les raonls Nicuwveld. Elle 



coule au S. S. E., et se jette dans l'océan In- 
dien sur la limite des districts de Zwellendam 
et de Georgetown , après un cours d'environ 
20 1. N. N. O. au S. S. E. Elle est très-ra- 
pide et dangereuse à cause de la crue subite 
de ses eaux. 

GAUSIN, bourg d'Espagne, prov. et à 16I. 
i/4 O. S. O. de Malaga (Grenade), et à 8 I. 
N. de Gibraltar, dans les montagnes de Ron- 
da. U y a 1 paroisse , 2 couvens d'hommes et 
de femmes, et 1 grenier public ; on y fabrique 
de l’cau-de-vie, du savon, et il y a 2 tanne- 
ries. 4^67 hab. On jouit d'une belle vue, 
sur Gibraltar et sur la mer, du haut des mon- 
tagnes voisines , dans lesquelles on exploite 
des mines de charbon de pierre. 

GAUSSON , village de France, dép. des 
Côtes-du-Nord , arrond. et à 3 1. i/3 N. de 
Loudéac, cant. et à 1 1. 2/3 O. N. O. de Plou- 
guenast. 1,800 hab. 

GAUSTA-F1ELD ou GOUSTA-FIELD , 
montagne de Suède, diocèse de Chrislian- 
sand, vers le centre du bailliage de Brads- 
berg, par 59° 4« # de lat. N. et 6° 3o f de 
long. E. Elle termine un contre-fort du ver- 
sant oriental de l’Hardangcr-field. Sa hauteur 
ost d’environ i.o85 toises. 

GAUSULSEER, ville de l'Hindoustan. V oy\ 
Gasolsyr. 

GAUTEGUIZ-DE-ARTEAGA, paroisse 
d'Espagne, prov. et à 7 1. 3/4 B. N. E. de 
Bilbao ( Biscaye ) , et à 2 1. 1/2 N. de Guer- 
ricaiz. 11 y a «lans les montagnes des envi- 
rons plusieurs carrières de jaspe violet , et 
une source minérale. 

GAUTRAINS, village de France, dép. de 
l’Aveyron, arrond. et à 4 1- 1/2 N. O. de 
Rhodez, cant. et à 1 1. 3/4 N. E. de Rignac, 
près de la source de l'Alson. Foires les 25 juin, 
25 août et i4 septembre, pour bestiaux. 175 
hab. 11 y a sur son territoire des mines de 
cuivre non exploitées. 

GAUVILLE, village de France, dép. de 
l'Orne, arrond. et à 9 I. 2/3 E. N. E. d'Ar- 
gentan , et à 2 1. N. N. O. de L’Aigle, cant. 
de La Ferlé-Frenel . Il y a une source miné- 
rale efficace contre les maladies asthéniques. 
985 hab. 

GAUZENS (S 1 .), village de France, dép. 
du Tarn, arrond. et à 2 1. N. E. de Lavaur, 
cant. et à 1 1. 2/3 O. S. O. de Graulbet, sur 
la rive gauche de l'Adou. 1,020 hab. 

GAVARDAN , anc. pays de France. V oy. 

G AB A RD AH. 

GAVARDO, bourg du roy. Lombard-Vé- 
nitien , prov. et à 3 1. 3/4 E. N. E. «le tires - 
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ca. distr. et à i 1. t/a O. S. O. de Salù, 
«ir la route qui joint ces deux villes , et sur 
ta Chine qui le divise en a parties communi- 
quant par un pont de pierre et de briques. 

Il a i grande place entourée de portiques , 
i ancienne église, dont le chapiteau de la 
principale porte est remarquable, i couvent, 
i forge où l’on fabrique des instrumens ara- 
toires , et 3 clouteries ; il s 'y tient , le lundi 
et le jeudi , i marché assez considérable , 
pour grains. 1,880 hab. Le canal Naviglio a 
sa prise d’eau dans la Chiese, au-dessus de ce 
bourg. Le territoire produit de la soie, beau- 
coup de vin , et du bois dont on fait du char- 
bon pour les forges. 

Gavardo passe pour avoir embrassé l'évan- 
gile vers la fin du ut* siècle. On voit encore 
près de ce bourg la grande maison appelée 
Boline qui a été fortement défendue parM. de 
Vendôme, en 1705, contre le prince Eugène. 

GAVARN1E ou GAVERN1E. village de 
France, dép. des Hautes-Pyrénées, arrond. 
•*1*7 I . S. S. E. d’Argelcs , cant. et à 3 I. 
S. de Lus , sur le gave de son nom , une des 
sources principales du gave de Pau. On mon- 
tre, dans l’église bâtie par les chevaliers du 
Temple, des crânes que l’on dit être ceux de 
chevaliers qui furent décapités dans ce vil- 
lage le jour où leur ordre fut Rboli. Foire le 
22 juillet, pour mulets et bestiaux. 38o hab. 

On admire , dans les environs , les belles 
cascades du Gave se précipitant de 5o toises, 
des glaciers dn Mont Perdu , dans l’enceinte 
de Gavarnie. 

GAVAUDUN, village de France, dép. de 
Lot-et-Garonne, arrond. de Villeneuve-d’A- 
gen.cant. et à 2 I. N.N.E.de Mouflanquin, 
et à 10 1. i/a N. N. E. d’Agen. Il y a une 
papeterie. Foire le 9 décembre , pour bes- 
tiaux. 1,660 hab. 

GAVE, nom synonyme de celui de rivière, 
dans l’ancien Béarn. Quelquefois ce nom si- 
gnifie aussi pays : •• Le diocèse de Lescar, 
dit l'abbé de Longuerue , s’appelle le Gave 
Béarnais. » Kor. les noms qui suivent Gavk. 

GAVELGOR, Gawelghur. distr. de l’Hind- 
oostan , états du Nizam,dans le N. E. de 
Fane. prov. de Berar; borné au N . et à PE. par 
Pane. prov. de Gandouana, dont il est sé- 
paré par les monts Bondeh et la Vourdali ; 
•u S. par le distr. de Mahore, et à PO. par 
celui de Nernallah. Les monts du Berar le 
couvrent vers le S. , et il est traversé par la 
Pourna qui s’y grossit d’un grand nombre de 
rivières. Ellitchpoiir et Oumravotty en sont 
les lienx principaux. 
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En 1 qq 4. il fut conquis par les musulmans, 
auxquels il est resté depuis. Le chef qui b; 
gouverne paie aux Mahrattes un tribut équi- 
valent au quart de son revenu. 

GAVELGOR , Gawelghur , place forte de 
l’Hindoustan , dans l’état du rahjah de Nag- 
ponr, anc. prov. et distr. de Gandouana ; sur 
le versant des monts Bondéh , à 5 1. N. O. 
d’Eüitchpour, et h 42 1. O. de Nagpour. Lat. 

N. aa* aa'. Long. E. 75° 5'. Elle consiste 
en une citadelle et un fort dans une position 
élevée , tous deux bien fortifiés ; le chemin 
qui y conduit est très-raide cl bien défendu. 

Elle fut prise le 14 décertfcre 180 3 , par 
les Anglais , après un siège de deux jours , et 
rendue au radjah par le traité qui eut lieu peu 
de temps après. 

GAVELLO , bourg du roy . Lombard-Vé- 
nitien, prov. de Polésine , distr. et à 1 1. 1/4 

N. N. E. de Crespino , et à 3 I. E. S. E. de 
Rovigo , près de la rive droite du canal 
Bianco. 1,960 hab. 

11 occupe l’emplacement de la ville de son 
nom , qui fut fondée par une colonie toscane, 
détruite en partie parles Hongrois, et totale- ' 
ment dans la suite par les inondations du Pâ 
et de PAdigc. On y découvre des monumem 
qui attestent la splendeur de la ville qu’il 
remplace. 

GAVEREN , bourg des Pays-Bas. Ployez 
Gavbs. 

GAVETO, port de Barbarie, roy. d’Al- 
ger, prov. et à 20 1. N. E. de Constantine, 
et à 16 1. O. de Bona , sur la Méditerranée. 

GAVl , ville des États Sardes , div. et à 
8 1. î/a N. de Gênes , prov. et à a 1. 1/4 S. 
de Novi ; chef-lieu de mandement, dans une 
vallée sauvage , sur 1a rive droite de la Lem- 
mc, et sur la route de Gènes à Alexandrie. 
Elle avait autrefois un fort important. 1,600 
habitans. 

GA VIA , montagne du Brésil, f^ojrez 
Gabia. 

GAVIAON 011 GARVAO, bourg de Por- 
tugal, prov. d’Aientejo, comarca et à 7 1. N. 

O. de Crato ; sur une hauteur, à i/a I. S. du 
Tage. 1,117 hab. 

GAVILAN (SIERRAS DE), montagnes de 
Cuba , dont elles occupent à peu près le cen- 
tre. Elles font partie de la grande chaîne qui 
parcourt cette ile dans sa longueur, et se di- 
rigent du N. O. au S. E. , sur une étendue 
d’environ i5 1. , depuis les sierras de Molias; 
elles envoient vers le S. un rameau qui va se 
terminer près de La Trinidad. Au pied du 
versant N. E. se trouve Villa-Clara. 
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GAV1N0 (S.), rillage de l'tle de Sardaigne, 
dir. du cap Cagliari , pror. et II 9 I. i/a N. 

N. O de Cagliari, à environ 1 1. du Garino. 
L'air y est malsain. 1,880 bab. 

GAVIRATE, village du roy. Lombard- 
Vénitien, proT. et à 6 I. i/aO. de Corne, et il 
■ a 1. i/a N. O. de Milan; cbef-lieu de distr. 
et siège d'une prélure de 3' classe, sur le bord 
sept, du lac de Varesc. Marché le mercredi. 
1,000 bab. 

Le district renferme des pressoirs à huile , 
afî communes, et 13,98a hat. 

GAVIR1A, bourg d'Espagne, pror. de 
S 1 . Sébastien (Guipuzcoa ) , à 1 1. i/a O. S. 

O. de Villafranca, et à 4 I. i/3 E. JS'. E. de 
Mondragon , sur un terrain montueux. 900 
hab. Il y a deux sources minérales sur son 
territoire. 

GAVNÔE , lie de Danemark, diocèse de 
Seeland . baill. de Prcestoe , dans le golfe de 
Rcstvader. Elle a 1 I. de long sur i/a 1. 
de large. 11 y avait autrefois un couvent de 
femmes. 

GAVOUR-DAGH1 , montagne de la Tur- 
quie d’Asie, sur la limite des pacbalics d'Alep 
et de Maracb. Sa direction est de l'O. N. O. 
à l'E. S. E., et sa longueur d'environ 5 1. On 
y voit beaucoup de villages arméniens. 

GAVRAY , bourg de France, dép. de la 
Manche , arrond. et à 4 1- S. S. O. de Cou- 
tances; chef-lieu de cant., sur la Sienne. Il y 
a des fabriques de toiles de crin pour tamis, 
de parchemin , de 61 de lin et de cribles , et 
des blanchisseries de toile et de 61. Foires 
le 1 8 octobre , de 5 jours ; le lendemain de 
la Trinité, et d'i jour le i" samedi de cha- 
que mois, paur bestiaux et surtout pour mou- 
tons. 1 ,480 bab. 

GAVREouGAVEREN,bourgdes Pays-Bas, 
prov. de la Flandre orient. , arrond. et à 3 1. 
S. de Gand, et à 11 1. O. S. O. de Bruxelles, 
cant. d'Oosterzele, sur la rive droite de l'Es- 
caut. 11 y a un moulina huile. 1,000 bab. 

GAVRE (LE), village de France, dép. de 
la Loire-Inférieure, arrond. et à 5 I. 1/4 N. 
E. de Savenay , cant. et à 3 I. i/3 N. E. de 
Bouvron , prés de la grande forêt de son 
nom. Foire le 16 octobre, pour bestiaux. 
1,100 hab. 

GAVRI, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. et à 47 I. O. N. O. de Vilna, distr. et 
à 9 1. 3/4 O. S. O. de Rossiena , près de la 
rive gauche de la Chéchouva. 

GÀVR1KOVA, port de Russie, en Eu- 
rope, gouv. d'Arkhangcl , dans la Laponie, 
aur la côte de l'océan Glacial arctique , à l'O. 



du golfe Iernychnaïa. Lat. N. 69° 5'. Long. 

E. 33°. II a 13 pieds d'eau è marée haute, 
et est à sec à marée basse. Il y a 3 lies i 
l’entrée. 

GAVRILOVSK, bourgade de Russie, en 
Asie, gouv. deTomsk, distr. de Barnaoul, 
sur la Tolmrvaïa. Il y a une mine d'argent. 

GAVRILOVSKÔE , bourg de Russie, en “ 
Europe, gouv. et à 6 I. 3/4 N - N. O. de Vla- 
dimir, distr. et à 3 1. S. O. de Souzdal. Il y 
a un très-beau haras de chevaux de différen- 1 
tes races. 

GAVRÜS , village de France , dép. du 
Calvadus, arrond. et à 3 1. S. O. de Caen, 
cant. et à a/3 de I. ?i. N. O. d’Évrecy. i63 
hab. Il y a aux environs des carrières de mar- 
bre de diverses couleurs. 

GAWELGHUR, ville et distr. de l'Hind- 
ouslan. y ojr. Gavergor. 

GAV A , rivière d’Espagne , qui prend sa 
source dans la prov. de Lerida ( Catalogue ) , 
à 5 I. S. E. de Cervera, entre dans la prov. 
de Tarragone , et va se jeter dans la Médi- 
terranée , près de Tamarit , à a 1. E. de Tar- 
ragonc, après un cours d'environ ta 1. du 
N. au S. - 

GAYA ou GAYA1I, ville de l’Hindoustan 
anglais , présidence du Bengale , anc. prov. , 
distr. et à 16 1. S. O. de Bahar , et à ao I. S. 

S. O. de I’atna , sur la rive gauche du Foulgo. 

Elle est divisée en deux parties : l’une, qui 
conserve le nom de Gaya , est consacrée à la 
religion ; l'autre , qui prend eelui de Saheb- 
gondge , est destinée à l'industrie et au com- 
merce. Gaya est mal bâtie , et a des rues 
étroites et tortueuses ; mais elle possède un 
des temples les plus renommés de l'Uindou- 
stan, dédié à Vichnou, où les brahmincs font 
voir à la multitude de pèlerins qui y affluent 
tous les ans , l'empreinte du pied de cette 
divinité : il y a aussi dans cette partie de la 
ville plusieurs établissemens religieux , un , 
entre autres , où les personnes attachées au 
temple se livrent à des exercices gymnasti- 
ques , et des étangs sacrés où sc purifient les 
pèlerins. Sahebgondge est beaucoup mieux 
bâtie, et les rues en sont pavées; il s’y trouve 
plusieurs fabriques de soieries et de tissus de 
coton. La présence des pèlerins, dont le 
nombre s'est élevé à plus de 1 00,000 en 1 8 1 5, 
entretient cette ville dans un état fiorissant. 

On porte la population des deux parties à 
3G,ooo hab. 

GAYA, en bohémien Kigow , ville de Mo- 
ravie, cercle et à 6 1. O. de Hradisch , et à 
4L i/a S. E. d'Austerlitz , dans une plaine 
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fertile. Elle a un collège de piariates. i,63S 
habitant. 

GA Y A , lie de i'arcbipcl des Soûlons , près 
de la côte orientale de Roméo. lait. N. 4° 
46'. Long. E. 1 16° 33'. Elle a environ a 1. 
de circonférence , et possède un bon port. 

GAYAGA, roy. de Sénégambie. Voyt% 
Kadjaaca. 

GAYB1KL, bourg d'Espagne, prov. et à 
i3 I. 3/4 N. N. O. de Valence, et à 10 1. O. 
de Castellon-de-la-Plana , dan» un vallon qui 
produit du vin et de la soie. i,4°o hab. 

GAYES, village «les Pays-Bas, prov. de 
llainaut, arroml. et à & I. de Mon», cant. et 
à a 1. de C.hlcvres. 10a liai). 

GAY-UEAD, cap des Etats-Unis, état «le 
Massachusetts, comté de Duke, à l'extrémité 
occid. de l'ilc de Marlha's-Viueyard. On y a 
construit un fanal par 4>° ai' «le lat. N. et 
y 3° io' de long. O. 

GAYRING, en hongrais Gajar, bourg de 
Hongrie, combat et à 8 I. i/a N. N. O. de 
Presbourg, et à 7 1. s/4 N. O. de S*. Gyorgy, 
marche de sou nom. il s'y tient des marchés 
«le bestiaux, et il s’y fait un gramt com- 
merce. 

GAZAUPOUY , bourg de France, dép. du 
Gers, arroml., cant. et à a 1. N. O- de Con- 
dom, et à 3 1. a/3 N. E. «le Lectoure, près 
de la rive droite «lu I.airvignon. i.ooo hah. 

GAZEL ( BAHR-EL ) , rivière de N igritie. 
Voy . Giisx^l (Bahs-ii.). 

GAZER, bourgade du Sahara, roy. d'As- 
Len , à ao 1. N. d'Açoûdi. 

GAZGOTTA, Guzgotta , ville de l'Hind- 
oustan anglais, présidence et anc. prov. «le 
Bengale, dislr. et à a 1. i/a N. de Rang- 
pour, et à i5 1. E. N. E. de Dinadgepour. 
Elle était autrefois défendue par un petit 
fort. 

GAZ1E (EL) , pays de la partie occid. du 
Sahara , sur l'Atlantique , entre les caps Bar- 
bas et Corvoeira, par aa° de lat. fl. 11 ne 
présente qu'une plage sablonneuse où l’œil 
ne découvre ni arbres ni rochers. Les Maures 
qui l'habitent ont des tentes d'une étoffe 
grossière de laine croisée avec du poil «le 
chèvre ; ils sont presque noirs , ont les che- 
veux droits et très-longs, et vont la télé et 
les pieds nus. Ils ne portent pour tout vê- 
tement qu’une peau de mouton ou un gros- 
sier tissu de laine autour des reins ; les fem- 
mes ajoutent à cet accoutrement une mauvaise 
guenille dont elles s'enveloppent la tête en 
forme de turban. Les hommes sont circoncis. 
Ce peuple est dans une grande misère, et 

Dict. Géocs. 6. 
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ne vit que de poisson qu'il fait sécher an 
soleil. 

GAZ1MOUR, rivière de Russie, en Asie, 
gouv. d'Irkoutsk, «listr. de Nertchinsk. Elle 
a sa source dans des montagnes habitées par 
une tribu de Bouriats, conte du S. O. au N. 

E. , et se joint à l'Argoun par la rive gau- 
che , après un coors d'environ 70 I. On a dé- 
couvert dans son lit des mines d'argent et «le 
cuivre très-riches, et on a établi sur ses bortl» 
«les forges et tle très-grandes usines qui por- 
tent son nom et sont d’un grand rapport à la 
couronne. 

GAZIPOUR , ville de l'Hindoustan anglais. 
V oy . Ghazipoc*. 

GAZ1R, village de la Turquie d'Asie, en 
Syrie, pacli. d’Acre , distr. de Kesraouan ; 
sur le Mameltein , un peu an S. de Djebail et 
près «le la Méditerranée, à sa I. 1/4 S. de 
Tripoli et à 12 1. 1/4 O. de Balbek. il y a 
plusieurs églises et couvens chrétiens. 

GAZKO, ville de la Turquie d’Europe. 
Voy. Gxsxo. 

GAZA A, prov. et ville de l'Afghanistan. 
Voy. Gsiunu. 

GAZTELUGAC1IE , Ile d’Espagne , prov. 
de Bilbao ( Biscaye ) , dans le golfe de Gas- 
cogne, au S. O. du cap Machicbaco, par 43® 
29' de lat. N. et 6® 6' de long. O. Elle est 
unie à la côte par «leux ponts d'une grande 
hauteur, et consiste en une colline escarpée 
qui semble toujours prête à s’écrouler dans 
l’Océan. An sommet est une église célèbre et 
très-fréquentée par les Biscaycns et les ma- 
rins de la côte : cette église faisait autrefois 
partie d'un monastère de Templiers dont il 
reste encore des ecilules on logent les pèle- 
rins qui viennent visiter le sanctuaire. 

GAZUOLO , village du roy. Lombard- 
Vénitien, prov. et à 4 L 1/4 O. S. O. «le Man- 
loue, dislr. et à a I. E. S. E. «le Bozzolo , 
sur la rive droite de l'Oglio. Marché le jeudi , 
très- fréquenté. a,ooo hah. 

GAZZANIGA , village du roy. Lombard- 
Vénitien, prov. et à 3 t. N. E. «le Bergamc, 
distr. et à 1 1. 1/4 O. S. O. de Gandino; sur 
la rive droite «lu Serio. Il y a 1 papeterie , 
1 filature de aoie , 3 fabriques de draps com- 
muns, et 1 carrière de marbre noir. i,55o 
babitans. 

GAZZI , bourg de Sicile , prov. , distr. , 
cant. et à > I. S. S. O. de Messine, sur le 
Phare de Messine. 

GAZZÛ , village «lu roy. Lombard-Véni- 
tien , prov. et à 3 I. N. N. E. de Virence, 
distr. et à 1 1. i/a N. de Camisano. Marché 

i3 
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le mercredi , et foires le dimanche après le 
10 août et le 3 e dimanche d'octobre, pour 
draps , quincaillerie , toiles , chevaux et bes- 
tiaux. 1,660 liab. 

GAZZUOLO, village du roy. Lombard- 
Vénitien. Voy. Gazuolo. 

GDOV, ville de Russie, en Europe, gouv. 
et à 45 1* i/3 S. O. de S*. Pétersbourg , et à 
30 I. S. S. O. d’Iarabourg ; chef-lieu de 
distr. , sur la rive orient, du lac Peipous , et 
sur la Gdovka , qui y débouche. Lat. N. 58° 
35'. Long. E. a5° 36'. Elle est ancienne et 
mal bâtie. Environ 1,000 hab. , dont la ma- 
jeure partie s’occupe de la pêche. 

Le district de Gdov est dans la partie S. 
O. du gouv. de S 1 . Pétersbourg, sur la rive 
orient, du lac Peipous. La surface en est as- 
sez unie, et le sol assez fertile; on y récolte 
principalement beaucoup de chanvre et de 
lin , et on y exploite des carrières de pierre 
meulière. 63,ooo hab. 

GDOW , petite ville de Gallicie , cercle et 
a 5 1 0- S. O. de Bochnia, sur la Rassa. 

GE. Les noms commençant par ces let- 
tres , qui ne se trouvent pas ici , doivent être 
à Dje. 

GEA, bourg d'Espagne, prov. et à 3 I. O. 
de Teruel (Aragon) , et à 3 1. E. d'Albarra- 
cin , sur la rive gauche du Guadalaviar. 11 a 
i paroisse, x couvent de carmes, i de reli- 
gieuses, i lavoir de laine et des forges. i,aoo 
habitans. 

GÉANS (MONTS DES), montagnes de 
Bohème. V oy. Riesekcebirge. 

GÉANT, mont de la Turquie d’Asie, dans 
l'Anatolie, sandjak de Codjah-Eili , sur le 
bord orient, du canal de Constantinople , à 
4 1. N. N. E. de cette capitale. 11 s'étend du 
N. E. au S. O. l’espace d’i l.,et se joint vers 
le N. E. à l'Alem-daghi. Il est assez giboyeux. 
On prétend qu’il s’y trouve un tombeau de 
géant , où les musulmans se rendent en pèle- 
rinage , et que les chrétiens peuvent égale- 
ment visiter. 

GÉANT-M0L1NEAN , montagne sur la 
côte N. de la Nouvelle-Guinée, au N. E. de 
la baie de Geclvink , a l'E. de la pointe Est ; 
par i° 45' de lat. S. et i36° 4<>' de long. E. 

GEÀUGA , comté des États-Unis , dans la 
partie N. E. de l’état d’Ohio, baigné au N. 
par le lac Érié , et traversé par le Grand- 
River. Il est en grande partie couvert de 
forêts. 7,791 hab. Chardon en est le chef- 
lieu. 

GEAUNE , ville de France , dép. des 
Landes , arrond. et à 4 1. a/3 S. E. de SL Se- 



ver, et à al. i/a S. O. d’Aire; chef-lieu de 
canton , près de la rive droite du Bas. 11 s’y 
tient 4 foires par an , pour bestiaux et laine. 
i,4oo hab. 

GEBA, rivière de Sénégambic. Elle sort, 
dit-on , d’un lac du roy. de Kabou , coule 
d’abord à l’O. , puis au S. O. , entre le pays 
des Balantcs et celui des Biafares, et se di- 
vise en a branches, dont l’une prend le nom 
de Rivière des Balantes, et se rend dans l’At- 
lantique vis-à-vis de l’ile Bissao; l’autre, con- 
servant le nom de Geba, reçoit le Kourbali, 
et se jette dans une vaste baie, près de Gon- 
fode. Le cours de cette rivière est de 5o 1. 
environ. La ville de son nom est le principal 
endroit qu’elle arrose. On donne aussi le nom 
de Geba au lac dans lequel on croit que cette 
rivière a sa source ; la résidence du roi de 
Kabou est près du bord sept, de ce lac. 

GEBA, ville et établissement portugais de 
la Sénégambic, dans le roy. de Kabou, au 
pays des Mandingues ; sur la rive droite de 
la rivière de son nom, à 35 1. N. E. de Bis- 
sao, et à ii 5 I. S. S. E. de S 1 . Louis. C’est 
un endroit malsain composé de maisons en 
terre. Les Portugais en exportent des cuirs , 
de la cire, et de l’ivoire. 753 hab. 

GEBAÏL, ville de la Turquie d’Asie. Voy. 
Djebaïl. 

GÉBE1 ( DJEBEL ) , montagne de la 
Moyenne-Égypte , prov. d’Atfiéh. Elle fait 
partie de la chaîne Arabique , qui longe la 
rive droite du Nil , et s'étend du N. au S. de- 
puis le parallèle de Beny-Souyf jusqu’à celui 
de Fechn, l’espace d’environ 8 1. 

GEBESEE, ville des États Prussiens, prov. 
de Saxe, régence et à 3 1. N. N. O. d'Erfurth, 
cercle et à 3 1. S. E. de Weissensee , sur 
la Géra. Elle a 1 château et 2 églises. 
i,536 hab. Un incendie l'avait détruite en 
1750 . 

GEBHARDSDORF ( ALT ) , village des 
États Prussiens, prov. de Silésie, régence et 
à i3 I. 1/3 O. S O. de Liegnitz , cercle et à 
4L S. S. E. de Lauban. Il y a des eaux mi- 
nérales et t fabrique d’émail, a, 100 hab. 

GÊBOUL , Gabbülà , bourg de la Turquie 
d’Asie, en Syrie, pach. et à i3 1. S. E. d’A- 
lep; sur le bord du lac salé El-Sabkh, nommé 
aussi lac de Géboul, et appelé anciennement 
lacus Salsus . 

GEBRATSHOFEN, bourg du roy. deWùr- 
temberg, cercle du Danube , bailliage et à il. 
1/2 S. O. de Leutkirch, et à i5 L S. d’Ulm. 
238 hab. 

GEBY. GIBBY ou CREBY, lie de l’archi- 
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pci des Mol uqucs , dans le détroit de Gilolo, 
au S. E. de l'ile de ce nom , et au N. O. de 
la Nouvelle-Guincc ; sous l’équateur , et par 
■ 27*5' de long. E. Elle a environ 1 3 1 . i/a de 
périmètre et se compose de deux montagnes 
jointes par une langue de terre assez basse. 
Le sol est fertile en épices , sagou et autres 
fruits. Le port offre un mouillage commode. 
Elle est gouvernée par un radjah , et assez 
bien peuplée de Papous et de Malais. 

GECHEN ou DEVRA-DAMOT, montagne 
d'Abyssinie, dans 1 a partie S. E. del'Amhara, 
1 6o I. S. E. de Gondar. 

GECHEN , rivière d'Abyssinie , dans la 
partie S. E. de l'Amhara. On n'en connaît 
pas encore la source avec certitude; elle pa- 
rait sortir d'un lac assez considérable , dans 
une ile duquel est le monastère de S 1 . Étienne, 
coule à 1 * 0 . , et se joint au Bahr-el-Azrak, 
par la rive droite, à 3 o 1 . S. S. E. de l'ex- 
trémité roérid. du lac Dcmbea, après un cours 
de 35 I. 

GEDAN, ville d'Arabie, dansl'Hedjaz , sur 
le golfe Arabique, à ai 1 . S. S. E. de Djed- 
dah, et à *4 I. S. S. O de La Mecque. Il y 
a un mouillage. 

GEDAN , ile du golfe Arabique , près 
de l'Yémen , en Arabie , à ao 1 . O. S. 
0 . d’Abou-Arych. Lat. N. i6° 3 o'. Long. E. 
390 3 o\ 

GEDDAH, ville d’Arabie. Fojr. Djeddab. 

GEDDINGTON , paroisse d’Angleterre , 
comté et à 5 1 . N. E. de Northampton, hun- 
d réel et à 1 1 . S. de Corby. 7 5 1 hab. 11 y 
avait une résidence royale où Henri 11 tint 
un parlement en 1180 afin de lever un impôt 
pour une croisade. 

GÉDÉ ou GEDEE , montagne volcanique 
de l'ile de Java, à 8 1 . S. S. O. de Bama- 
lang, et à 3 o 1 . O. S. O. de Samarang. Elle 
s'élève à plus de 1,400 toises au-dessus de 
la mer; sa dernière éruption a eu lieu en 
1761. 

CEDER ou DJEDER, petite ville de la 
Turquie d'Asie, pach. de Sivas , sandjak et 
à 12 I. 1/2 S. S. O. d'Amasiéb, et à 18 1 . i /3 
0 . S. O. de Tocat. 

GEDERN , bourg du grand-duché de 
Hesse-Darmstadt, prov. de la Hesse-Supé- 
rieure, distr. de Nidda, à 3 I. 1/4 N. E. 
d'Ortenberg , et à 8 I. 1/4 N. E. de Franc- 
fort ; sur un ruisseau qui se jette dans le Nid- 
der près d'Ortenberg , et au pied d'une 
montagne dont le sommet est couronné par 
un château. 11 y a des manufactures de toiles, 
des distilleries de grains, et une papeterie; 
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il s'y tient plusieurs marchés par an. 1,796 
habitans. 

GEDÎDIH, bourgade de l'oasis Dakhcl , 
dans la partie occid. de l'Égypte, à l'E. d’EI- 
Qalamoun. Elle est entourée de jardins plan- 
tés de palmiers et d'autres arbres à fruits. 
Les habitans ont la singulière coutume d'ac- 
compagner leurs convois funèbres en chan- 
tant et en dansant. 

GEDINGOUMA , ville de Sénégambie. 
Voy . Elimahk. 

GEDINNE . bourg des Pays-Bas, prov. et 
à i 5 1 . S. de Namur, arrond. et à 6 I. 3/4 
S. de Dinant; chef-lieu de canton , sur la 
Houille , au milieu des Ardennes. 372 bab. 

GEDNEY , paroisse d'Angleterre, comté 
de Lincoln, div. de Holland, wapentakc 
d'Elloe, à 2 l. E. de Crowland, et à 16 1 . S. 
E. de Lincoln. 1,786 hab. 

GÈDRE, village de France, dép. des 
Hautes-Pyrénées , arrond. et à 6 L S. S. E. 
d’Argelès, cant. et à 2 1 . 1/4 S. de Lus ; dans 
un joli vallon où se réunissent les gaves 
d'Hcas et de Gavarnie. On aperçoit du pont 
qui traverse le gave d'Héas une chute d’eau 
que couvrait autrefois une voûte de rochers 
détruite en 1788 par un débordement. Foire 
le 22 septembre , pour bestiaux, mulets et 
laine. 600 hab. Les environs sont remplis de 
mines de fer et de plomb , ainsi que de car- 
rières de pierre calcaire, qui renferment du 
marbre gris et blanc. 

GEDROITZÉ , bourg de R ussie, en Eu- 
rope, gouv., distr. et à 1 3 1 . i /4 N. deVilna, 
et à 8 1 . 1/4 E. S. E. de Vilkomir. 

GEDR 01 TZI ou G 1 EDROWC 1 E, bourg de 
Russie, en Europe, gouv., distr. et à 10 I. 
i /4 N. de Vilna, et à 9 1 . a /3 S. E. de Vil- 
komir, près et à l'O. d'un petit lac. 

GEDUMA , roy. de la partie sept, de la 
Sénégambie, borné au N. par le Sahara; à 
l'E. , par les pays de Djafnou et de Kasson; 
au S., par les roy. de Kadjaaga et de Bondou, 
dont le Sénégal le sépare , et à l'O. , par le 
Foutatoro. II est encore peu counu. 

GEECH , canton d’Abyssinie, roy. d'Ain- 
hara, prov. de Godjam , au milieu des mon- 
tagnes de ce nom, à 45 L S. S. O. de Gon- 
dar. Lat. N. io° 59'. Long. E. 34 ° 35 '. U 
est montagneux et ne contient que des pâtu- 
rages; on y trouve les sources du Bahr-el- 
Azrak ou Nil Bleu , que Bruce et d'autres 
auteurs modernes ont pris pour le Nil des 
anciens : les habitans pratiquent chaque 
année quelques cérémonies superstitieuses 
en l'honneur de ces sources. 
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GEELVINK ou GRANDE BAIE, baie du 
Grand Océan équinoxial , sur la côte sept, 
de lo Nouvelle-Guinée, au N. de l'islhme 
par lequel le S. E. de cette contrée est uni 
à la péninsule qui en forme la partie N. O. 
Elle est comprise entre o® 45' et 4® i5'de 
lat. 8. et entre i3a“ io' et :35“ 3o' île long. 
E. Elle a environ 8o I. de profondeur et à 
peu près autant de largeur , à son entrée, 
déterminée par la pointe Est et celle qui s'a- 
vance au N. du cap Dory. Au N. de la 
baie de GeelvinL, on trouve plusieurs des, 
dnnt les plus considérables sont celles de 
Jobie et de Scliouten ; l'intérieur est aussi 
parsemé de beaucoup d’des et de rochers 
nombreux , qui rendent la navigation dan- 
gereuse. 

GEER , rivière des Pays-Bas , qui prend 
sa source dans la province de Liège , cant. de 
Warcmme, près du village de Lcns-Saint- 
Remy , coule vers TE. N. E. , arrose les vil- 
lages de Geer, Darion, HoIngne-snr-Geer , 
Grand-Axlie , la ville de Waremme , Lanlrc- 
mange , Bergilex, Lens-siir-Geer, et Oreye, 
traverse la route de Liège à Bruxelles, entre 
dans la prov. de Limbonrg, passe à Tongres, 
revient dans la prov. de Liège pour en sortir 
de suite , et va se joindre à la Meuse, par la 
rive gauche , ù Maestrieht , après un cours 
de i3 I. 

GEER , village des Pays-Bas, prov. , ar- 
rond. et à 6 1. O. N. O. île Liège, cant. et à 
i 1. 3/4 de Waremme. Sur la rive gauebe de 
la rivière de son nom. a4° bab. 

GEER AARDS BERGEN , ville des Pays- 
Bas. y> y. Gcammost. 

GEERTRUIDENBERG, ville forte des 
Pays-Bas, prov. du Brabant sept., arrond. 
et i 3 I. N. N. E. de Broda , et à 6 I. 3/4 O. 
de Bois-le-Duc; dans une position élevée, 
près et an S. du golfe de Biesboscb. Lat. N. 
/il" /( a ' 3”. Long. E. a" 3i' 4*>"' Résidence 
d'un commandant de place de 3* classe. Elle 
a un petit port , ■ église catholique , i réfor- 
mée et des brasseries renommées. Il se fait 
sur la côte une abondante pèche de saumons, 
d'aloses et d'esturgeons. Celte ville envoie un 
député aux états de la province. i,4>o bab. 

Geerlruidenberg, qu'on dit avoir été le 
patrimoine de S<® Gertrude , a été long-temps 
un des boulevards de cette partie de la Hol- 
lande ; en 1 5g5 , elle ne fut prise par le 
prince Maurice qu'aprea 3 mois d'une défense 
opiniâtre. Cette ville fut , en 1709, le théâtre 
d'une négociation importante entre Louis xiv 
et les alliés. Elle fut prise en 1793 par les 



Français, qui ne tardèrent pas à h rendre. 

GEERVLIET, petite ville des Pays-Bas, 
prov. de Hollande mérid. , à 7 de La Haye, 
arrond., cant. et à 1 1. 3/4 de La Briclle, dans 
l'ile de Putlen. Elle a 1 église et 1 châ- 
teau. 5i5 bab. 

GEEST-BETZ , village des Pays-Bas , prorv, 
du Brabant mérid. ,àal. N. O. de S*. Trond, 
arrond. et à 7 I. N. E. de Louvain, cant. et 
à 1 I. ijîN. de Léau , sur la grande Gellc- Il 
y a 1 brasserie. t,rio hub. 

GEESTE , rivière du roy. de Hanovre , 
gouv. de Stade, duché de Brème. Elle prend 
sa source prés de Freytag, dans le baiil. de 
Bremcrwiirde , coule d’abord au N. O. , pois 
à l'O. , et se joint an Wescr , par la droite , à 
Carlsburg, après nu cours d'environ 10 1. 
Elle n’est navigable que sur un court espace. 
Un canal la fait communiqoer avec la Melte. 

( * LESTE 11 K N , village des Pays-Bas, prov. 
de Gueldre, à ta 1. 1 //• d'Arnhem , arrond. 
et i 6 1. de Zutphen , cant. et i 1/2 I. de Bor- 
kulo. t,3oohab. 

GEEST-GKROMPONT, village des Pays- 
Bas , prov. du Brabant méridional , à 9 I. S. 
E. de Bruxelles, arrond. et à 8 I. 3/4 N. E. 
de Nivelles , cant. et à 1 1. 1/4 S. de Jodoigne, 
non loin de la Dylc. 747 bab. 

GEEST-S*. -JEAN , village des Pays-Bas , 
prov. du Brabant méridional , i 1 I. t/i S. 
de Tirlemonl, arrond. età 8 I. 1/2 E. N. E. 
de Nivelles, cant. et à 1/2 I. N. E. de Jo- 
doigne. Il y a des brasseries. 660 bab. 

GEEST-S'®. -MARIE, village des Pays- 
Bas, prov. du Brabant méridional , à 1 I. 1/1 
S. de Tirlemont, arrond. et à 8 1. 1/4 E. N.' 
E. de Nivelles, cant. et & 1/1 1. N. de Jo- 
doigne; sur la rive dinite de la grande 
Gette. 200 bab. 

GEEST-S*. -BEMY , village des Pays-Bus , 
prov. du Brabant méridional, à 1 I. S. O. 
de Tirlemonl, arrond. et à 8 1. N. E. de 
Nivelles , canl. et à 1/2 I. N. de Jodoigne. Il 
y a une brasserie et un moulin à huile. 5 10 
habitant 

GEFÀLL ou GFÜLL, bourg de l archi- 
duché d'Autriche , pays au-dessous de l’Ens , 
cercle supérieur du M.mhartsberg , à 3 I. N. 
N. O. de Krems età 4 *• s/3 S. O. de Horn. 
On exploite des mines de plomb dans les en- 
virons. 

GEFELL , ville des États Prussiens, prov. 
de Saxe, régence et à 19 1. S. E. d’Erfurth, 
cercle et à 5 I. S. E. de Ziegenrück. On y 
fabrique des mousselines , d'autres tissus de 
coton , et de l'borlogerie. Sgs hsb. On ex. 
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ploite une mine de fer dans les environs , et le golfe de Botnie. Elle à 55 1 . de lon- 
il y a de la terre à porcelaine et à poterie. gueur du N. au S., et 3 i 1 . de largeur; sa 
GEFFEN , village des Pays-Bas, prov. du superficie est évaluée à 1,010 I. 

Brabant sept. , arrond. et à a I. 3/4 de Bois- Les côtes de ce pays offrent des décou- 
le-Duc , eant. et à il. d'Oss. g^g hab. pures très-nombreuses; cependant il n’y a 

GEFFOSSES, village de France, <lép. de ni baies ni caps très-remarquables : on ne 
la Manche, arrond. et à a 1 . 3/4 N. O. de peut nommer que le port de Huddikswall , 
Coutances , cant. et à a I. i/a S. S. O. de à l’E. duquel s’avance la presqu'île dedloros- 
Lessay.lt y a un syndic des marias. t,a 5 o landet. Le Gefleborg est, sur plusieurs points, 
habitans. couvert d’immenses forêts de pins et de sa- 

GEFLE , quelquefois GEVALIE , ville de pins , et de montagnes , dont 1 a plus consi- 
Suède, chef-lieu de la préfecture de Gefie- dérable est le Storbcrget; il présente surtout 
borg , à l'embouchure de la rivière de son une multitude innombrable de lacs , qui , 
nom dans le golfe de Botnie, à 18 I. E. de communiquant presque tous entr’euz , em- 
Falun et à 36 I. ti. N. O. de Stockholm. Lat. barrassent la contrée de mille canaux aatu- 
N. 60» 39' 45 ". Long. E. 14° 48 ' i 5 ". Le rcls , et la rendent très-marécageuse en cor- 
Gefie-an s’y divise en 3 branches qui forment tains endroits : les plus importans de ces 
3 des communiquant par des ponts aux dif- lacs août le Stor-Sicen et le Dellen , qui se 
férentes parties de la ville. Gefie contient 4 partage en Norra-Delteu et Sœdra-Dellen. 
quartiers ; les maisons, au nombre de i,aoo, Les rivières ne sont presque toutes que des 
■ont proprement bâties , partie en pierre , canaux de communication entre les lacs ou 
partie en bois. Les rues sont larges et bien entre ceux-ci et la mer : la plus considéra- 
pavées , mais irrégulières; on remarque, ble est la Liusnc , qui va déboucher dans le 
parmi les places, celle du Grand-Marché. Il y golfe de Botnie. Le climat est en général 
a 1 église , 1 vieux château où le préfet a sa rude et froid; cependant, U se radoucit un 
résidence , 1 bel hôtel-dc-ville , 1 gymnase peu vers l’O. , où les lacs sont moins nom- 
renommé, a écoles , 1 imprimerie, 1 hospice, breua. Le terrain de la partie orientale est 
1 maison d’orphelins , et 1 hôpital; 1 grande maigre et sablonneux; daus l’intérieur, il 
manufacture de toile à voiles , des tanneries, est assez productif; néanmoins , il n'y en a 
des fabriques île tabac, et a chantiers de qu'une très-petite partie qui soit cultivée : 
construction. La pèche est très-active, et les tout le reste est occupé par les eaux, les fo- 
exportatioua , surtout en planches et en gou- rète et les rochers. Quoique le pays soit très- 
dron , sont considérables ; le blé et le sel sont peu peuplé , les récoltes de blé ne suffisent pas 
les principaux articles d’importation. Le port, à la consommation : l’avoine, l’orge , les pom- 
l’onné par un môle qui part d'Adlerholm , mes de terre et le lin viennent un peu plus 
une des îles du Gefie-an , est assez bon ; les abondamment. L’éducation des bestiaux 
gros navires restant à l'ancre dans la rade, forme la principale occupation des babitans; 
qui a 18 pieds de profondeur, mais dont les chevaux sont d’une belle espèce. Le lai- 
l’entrce est embarrassée par plusieurs Ilots, tage y est excellent. Les forêts renferment un 
5 , ÿ 3 o hab. grand nombre de bêtes fauves, des loups, _ 

GEFLE-AN , rivière de Suède, préfec- des ours, etc. L’esturgeon et le saumon se 
lure de Gefieborg. Elle sort de l'extrémité trouvent en abondance vers les emboucha- 
nt. E. du lac Stor-Siasn, passe à Wahlbo , et res d'une foule de petites rivières , qui , en 
«e jette dans le golfe de Botnie à Gefie, après général, sont poissonneuses et couvertes 
un cours d'environ 4 L du S. O. au N. E. d’oiseaux aquatiques. Ce pays possède dp 
La navigation en est interrompue par plu- riches mines de fer : aussi y voit-on un grand 
sieurs cascades. nombre de forge» ; on y trouve de U pierre 

GEFLEBORG, préfecture de Suède, dans meulière et de la chaux. L’industrie est as- 
ia Suède propre ou Svealand, formée des an- sex active , et presque tous les habitans fa- 
ciennes prov. de Gæstrikland et de Helsing- briquent eux-mêmes lcars vête me us de toile 
Und , et située entre 60° i 3 ’ et Ca° 20' de ou de laine. On exporte du fer, du bois , des 
lat. N. , et entre il" aa' et i 5 “ 6' de long, bestiaux , des fromages , du beurre , du lin , 
E. Elle est bornée au N. parle Wester-Norr- du goudron, et de 1 a poix; Gefie en est le 
Und, à l’O. par l’Iæmtland , au S. O. parle principal entrepôt. 96,040 liab. 
Stora-Kopparberg , au S. par le Westeras, au La préfecture de Gefleborg dépend du 
S. E. par U préfecture d’Upsal, et à l’E. par diocèse d’Upsal , ressortit de la Lagsaga ou 
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juridiction de Wcster-Norrland , et se divise 
en 3 hærads ou districts : GaestrikUnd , Hel- 
singland méridional, et Helsingland septen- 
trional. Gcfle en est le chef-lieu. 

GEFREES , bourg de Bavière , cercle du 
Mein - Supérieur , chef -lieu de présidial et 
siège d'une chambre fiscale, à 5 1. N. E. de 
Bayreulh , et à peu de distance du Mein- 
Blanc. On y fabrique beaucoup de toiles et 
des tissus de coton ; il y a des distilleries de 
grains. 1,016 hab. Il y a aux environs une 
carrière de serpentine. 

Le présidial de Gefrees a des mines d’or , 
d'argent et d'antimoine dont l’exploitation a 
été jusqu'à présent peu importante. 20,223 
habitans. 

GEH, ville du Bcloutchistan , prov. de 
Mékran, distr. et à i4 1. O. de Kasscrkund, 
et à 48 1- O. de Kedje , sur un aifiuent du 
Serrou. 

GÉHÂMEH, tribu d'Arabes Bédouins dan9 
la Moyenne-Égypte , prov. de Beny-Souyf , 
près de Behnecéh. Elle peut mettre 3io hom- 
mes sous les armes. 

GEHENKE, défilé des monts Sudètes, dans 
la Moravie, cercle et à 10 1. N. O. de Trop- 
pau . 11 a 5 1. 1/4 de longueur, et conduit de 
Zuckmantel à Engelsbcrg. 

GEHMEN, bourg des États Prussiens, f'oy, 
Gembic. 

GEHOFEN , bourg des États Prussiens , 
prov. de Saxe, régence et à 11 1. O. de Mer- 
sebourg, cercle et à 3 1. de Sangerhausen. 
796 hab. 

GEHRA, rivière d'Allemagne. Voy. Géra. 

GEHRDEN, ville des États Prussiens, prov. 
de Westphalie, régence et à 17 1. S. deMin- 
den , cercle et à 4 1. N. de Warbourg, sur 
la rive gauche de l'Ocse. Elle a une vieille 
enceinte. 757 hab. 

GEHREN , bourg de la principauté de 
Schwarzbourg - Sondershausen , seigneurie 
d’Arnstadt; chef-lieu de baill.,a4 1. O. S. O. 
de Blankenburg et à 9 1. 1/2 S. E. de Gotha; 
au confluent de la Wohlrose et du Schobser. 
11 y a une direction forestière de la seigneu- 
rie d'Arnstadt , 1 château et x église. 11 s’y 
tient 3 marchés par an. i,aao hab. 

Le baill. de Gehren contient 9,980 hab. 

GE1B, en hongrais Hibbe f et en slave 
Hybjr, bourg de Hongrie, comitat de Liptau, 
marche Orientale, à 6 1. 3/4 N. N. E. de 
Brczno-Banya, et à 1 1 1. S. de Neumarck, sur 
la rive droite de la Hibbicza. 1,800 hab. 

GEILENK1RCHEN , ville des États Prus- 
siens, prov. du Bas-Rhin, régcucc et à 6 1. 



N. d'Aix-la-Chapelle, et à 4 1. O. de Juliers; 
chef-lieu de cercle, sur la Wurm, qui la di- 
vise en 2 parties communiquant par un pont: 
on nomme Hunshoven ( ferme des Huns ) la 
partie située sur la rive droite. Les rues sont 
larges, et les maisons bâties dans le goût mo- 
derne; il y a des fabriques de draps et de 
casimirs, des tanneries, une savonnerie assez 
considérable, et une manufacture de tabac. 
744 hab. Dans une vaste plaine voisiue de 
Hunshoven s'élève une montagne isolée, dont 
le sommet est occupé par un beau château. 

Le cercle contient 2 1,756 hab. 

GEILN AU, village du duché de Nassau , 
baill. et à 3/4 de I. O. de Diez , et à 3 1. x/a 
E. de Coblentz, sur la rive droite de la Lahn. 
11 y a 1 source minérale renommée , 1 mou- 
lin à plâtre et a fours à chaux. x5o hab. 

GE1R1DA, ville de la Turquie d'Asie. Foy. 
Gbrida. 

GE1SA ou GE1SS, ville du grand-duché 
de Saxe- Weimar, principauté et à 8 1. 3/4 
S. S. O. d’Eisenach, et à 7 1. 1/4 O. N. O. 
de Meiningen ; chef-lieu de baill., sur la rive 
gauche de l'Ulster. Le grand-duc y possède 
1 château sur une hauteur; il y a 1 église et 
1 hôpital. 1,628 hab., la plupart agricul- 
teurs. 

Le baill. de Geisa contient 6,4 10 hab. 

GEISELHORING, bourg de Bavière, cer- 
cle de la Regen, présidial et à al. 1/4 N. E. 
de Pfaffenberg, à 6 I. i/a S. E. de Ratis- 
bonne, et à 4 L x/a S. O. de Straubing, sur 
la rive droite du Petit-Laber. 11 y a a égli- 
ses, a hôpitaux, des distilleries de grains, 
des brasseries et des briqueteries. 900 hab. 

GE1SELWIND, bourg de Bavière, cercle 
de la Rezat, principauté de Schwarzemberg, 
à 8 1. x/4 O. S. O. de Bamberg, et à xa I. 
x/a N. d'Anspach. Il y a 1 église catholique. 
800 hab. 

GEISENFELD, bourg de Bavière, cercle 
de l’Isar, présidial et à 5 1. N. N. O. dePfaf* 
fenhofen, et à 9 1. N. E. de Landshut; sur 
la rive gauche de l’ilm. Siège d'une adminis- 
tration forestière. Il a 2 églises, des brasse- 
ries et 1 briqueterie. Commerce de raerrains 
et de planches. 950 hab. 

Il s'y est livré un combat , le x* r septembre 
179G. entre les Autrichiens et les Français. 

GE1SENHAUSEN , bourg de Bavière, cer- 
cle de l'Isar, présidial et à 2 1. N. O. de 
Vils-Biburg, et à 2 I. S. E. de Landshut; sur 
le Petit-Vils. Il a 2 églises, 1 maison com- 
mune, 1 hôpital, des brasseries et 1 brique- 
terie. 54o hab. 
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GEISENHEIM, bourg du duché de Nas- 
mu , baill. de Rüdesheim , sur la rive droite 
du Rhin, à 3 I. i 4 S. E. de S 1 . Goar , et à 
al. î/a S. O. de Wiesbaden. Il y a i beau 
château, i église contenant le mausolée de 
l'électeur Jcan-Philippe-le-Protccteur , et i 
hôpital, i.q/jo hab. On récolte de bon vin 
sur son territoire. 

GEISERS, sources thermales intermitten- 
tes, en Islande, dans le Sudland , à 3 1. N. 
de Skalholt, près et au N. E. du lac Apa. On 
remarque surtout celles appelées le Grand et 
le Nouveau Gciscr, dont les jets, s'élevant à 
une hauteur de 90 à 100 pieds, sont accom- 
pagnés d'une forte détonation et d’une com- 
motion du sol. 

GEISLAUTERN , village des États Prus- 
siens, prov. du Ua3-Rhin, régence et à 1 3 1 
i/a S. S. E. de Trêves, cercle et à a 1. 1 /a 
0. de Saarbruck, sur la Rossel. 11 y a 1 école 
des mines, 1 usine à fer à hauts fourneaux, 
et 1 manufacture de fer-blanc. 4 1 3 hab. 

GEISJLINGEN , ville du roy. de Wurtem- 
berg , cercle du Danube ; chef-lieu de baill., 
à 6 1. N. N. O. d’Ulm, dans une vallée étroite, 
sur le Rohrbach. Elle a 1 église et 1 hôpital. 
On y fabrique au tour une grande quantité 
d'objet* cil os et en bois qu’on envoie à l'é- 
tranger. il s’y tient de grands marchés pour 
les grains. a,o 1 5 hab. 11 y a dans les environs 
des baies d’eau minérale très-fréqueutés , des 
forges avec martinets pour le cuivre , une pa- 
peterie, et des moulins à huile. 

Le baill. contient 31 ,943 hab. 

GEISMAR, joli village du roy. de Hano- 
vre, gouv. de Hildesheini , principauté de 
Gottingue; clicf-lieu d'une juridiction patri- 
moniale qui contient 70a hab. 

GEISMAR, village de la HcsseËlectoralc, 
prov. de la Basse-Hesse, cercle, baill. et à 
i/a 1. O. N. O. de Frizlar , et à 5 I. 3/4 S. 
O. de Cassel , près de la rive gauche de l’Elbe. 
Il y a 1 moulin à papier et 1 source minérale. 
58 1 hab. 

GEISPOLTZ11EIM , village de France, 
dép. du Bas-Rbin., arrond. et à a 1. i/3 S. O. 
de Strasbourg, et à 3 1. 3/4 N. de Benfelclen; 
chef-lieu de canton. Il y a des fabriques de 
tabac , d'amidon , de rubans de laine et de 
fil; une teinturerie, des corderies et des tui- 
leries, qui alimentent un commerce considé- 
rable. 3,074 hab. 

GEISTEREN, village des Pays-Bas, prov. 
deLimbourg, arrond. et à 8 1 . 1/4 N. de 
Ruremonde, cant. et à a 1 . 1/4 N. de Horst. 
il y a des forges, et on y fabrique du fil de 
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laiton. 906 hab. On exploite aux environs des 
carrières de pierre bleue; plus loin , à Schwar- 
tzenbroich , on extrait de la tourbe. 

GEITHAYN ou GEITHEN, ville du roy. 
de Saxe, cercle et à 8 1. 1/3 S. E. de Lcip- 
sick, cl à 16 I. 1/4 O. de Dresde, baill. de 
Rochlitz; près de 3 étangs. Elle a un fau- 
bourg. On y fabrique de la flanelle et de la 
toile. 1,700 hab. On exploite aux environs 
des carrières de pierre de taille et de pierre 
calcaire. 

GEJONCHOR, ville du roy. d'Assam, prov. 
de Sodiya , près de la frontière du Tibet. Il 
s'y fait un grand commerce avec les pays li- 
mitrophes. 

GEKDUD, station du désert de Bahiouda, 
dans le roy. de Dongolah , en Nubie, à en- 
viron 38 1. S. E. du Vicux-Dongolali. 

GELAGEL, ville d'Arabie, dans le Ne- 
djed, prov. de Soudeyr, à 68 I. N. N. O. 
d’El-Dcrrcyéh , et à 55 I. S. O. d’El-Koucyt. 

GELB, Geldvba , village des États Prus- 
siens, prov. de Clèves-Bcrg, régence et à 4 1. 
N. O. de Dusseldorf, cercle et à 3 1. N. E. 
de Crefeld , près d'Ürdingcn , sur la rive gau- 
che du Rhin , à l'endroit ou Drusus fit cons- 
truire un pont. 100 hab. 

GELBRESSÉE, village des Pays-Bas, prov., 
arrond., cant. et à 1 1. 3/4 deNamur. 345 hab. 

GELCHSHEIM, bourg de Bavière, cercle 
du Mein-lnféricur , présidial et à 3 1. N. de 
Rottingen, et à 6 I. N. de Wùrtxbourg. 

GELDERLAND, province des Pays-Bas. 
Voy. GfBLDRR. 

GERDERMALSEM, village des Pays-Bas, 
prov. de Gueldre, arrond. et à 3 I. 3/4 O. 
de Theil, et à 4 b 3/4 N. de Bois-le-Duc; 
chef-lieu de canton , sur la rive gauche du 
Linoc. i,i 43 hab. 

GELDERNAKEN , ville des Pays-Bas. 

Vof. JoDOIGNS. 

GELDOUP, village des Pays-Bas , prov. du 
Brabant sept. , arrond. , cant. et à 1 1. E. S. 
E. d'Eindhoven , et à 8 1. S. S. E. de Bois- 
le-Duc. Il y a un vieux château et des fabri- 
ques de drap. 1,590 hab. 

GELEEN, village des Pays-Bas, prov. du 
Limbourg, arrond. et à 4 b i/4 N. E. de 
Maestricht, canton et à 1 1. 1/4 N. O. d'Oirs- 
beeck; sur la rive gauche de la petite rivière 
de son nom. 3,300 hab. 

GELINDE, village des Pays -Pas, prov. du 
Limbourg, à 7 1. 1/3 de Maestricht, arrond. 
et à 5 1. de Hasselt, cant. et à 3 1. 1/4 du 
Saint-Trond. 600 hab. 

GEL1SSON, ville sur U côte rnérid. du 
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Vile Célèbes , roy. et « n I. S. de Macas- 
car. il y a un gouverneur hollandais. Elle 
possède un bon port. 

GELLAH, place forte de Barbarie, dans 
le royaume d’Alger, province et à 4° £• 

de Constanline , sur une haute montagne co- 
nique, près de la rive gauche de la Medjerda. 
Elle n’est accessible que par un passage étroit, 
et sert de refuge aux criminels envers des 
particuliers du roy. d’Alger et de» pays voi- 
sins , qui y restent jusqu'à ce que leurs amis 
aient composé avec les offensés. 

GELLAH, CasTax Coasausni, ville de 
Barbarie , roy. et à S I. N. de Tunis, sur la 
rive droite de la Medjerda. Publius Cornélius 
Scipion y a pris ses quartiers d’hiver. 

GELLÉ, ville de Nigritie. y oy. D»ui. 

GELL1K, village des Pays-Bas, prov. de 
Lirabourg, arrond. et à 1 1. s/4 de Nacs- 
lricbt,cant. et à 1 1. 3/4 de Bilsen. 462 hab. 

GELL1VARA , ou GELL1VARE , bourg de 
Suède, préfecture de la Botnie scpt.,lapp- 
«nark et à 43 1- N. N. O. de Lulea, vers la 
source de la Lions. Il y a des forges. 1,100 
hab. Ou exploite dans les environs de riches 
mines de fer. 

GELLYDEG ou GELLI-GAER, paroisse 
de la principauté de Galles , comté de Gla- 
morgan, hundred de Caerphüly, à 9 I. E. de 
JYeath. Charles I er resta plusieurs jours dé- 
guisé dans une maison de cette paroisse ap- 
pelée Laucavach. i,a47 hab. 

GELMA ou K.ALMAH, Cslaka, ville de 
Barbarie, roy. et à go I. E. S. E. d'Alger, 
prov. et à aa 1. E. de Constantinc , près de 
la rive droite du Seibous. 

GELMEN (GRAND et PETIT) , villages 
des Pays-Bas. Voy. Juius. 

GELNAU, village du roy. de Saxe, cer- 
cle de l’Erzgebirge , batU. de Wolkenstein , 
à 17 h 1/2 S. O. de Dresde, et à 3 1. 1/4 S. 
5. E. d’Alt-Cbcmnitz. On y fabrique de la den- 
telle, et ou y file beaucoup de lin. s , 200 hab. 

GELNHAUSEN , ville de la Hesse -Élec- 
torale, prov. et à 4 1 . 3/4 E. N. E. de Hanau, 
et à 1 I. 3/4 O. S. O. de Wachtersbach; chef- 
lieu de cercle et de bail). , au pied d'une col- 
line , sur la rive droite de U Kinzig. Lnt. N. 
5o° i3' 25". Long. E. 6 » 53' 38". Elle est 
ceinte d’uu mur et défendue par un fort situé 
dans une Ile formée par la rivière. Elle ren- 
ferme 1 église luthérienne et 1 école latine. 
11 s’y tient t\ marchés par au. a,fi<3 hab. 
On voit près de là les ruines du château de 
Pfalz, ancien séjour de Frédéric Barberoussc. 

Le cercle de Gelnhausen est divisé en 3 
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bailliages : Bieber et Gelnhausen , et en 3 ju- 
ridictions, Meerholz et Langensdbotd ; H 
contient 18,168 hab. Le bailliage de Geln- 
liauscn en renferme 6 , 657 . 

GELNICE, ville de Hongrie. V Gôixwrrz. 

GELSA , bourg et port de Dalmatie , sur 
l’ilede Lésina, cercle et à 10 1. 1/3 S. S. E. de 
Spalatro. 908 hab. Les environs renferment 
le plus beau marbre de 1a Dalmatie. 

GELSELAER, village des Pays-Bas , prov. 
de Gueldre, à i3 I. d'Arnhem, arrond. et à 
6 I. 3/4 de Zutphen , cant. et à 1 1. de Bor- 
kulo. 53o hab. 

GELTERSHEIM, village de Bavière , cer- 
cle du Mein-lnférieur , présidial et à 3 I. N. 
de Werneck, et à 8 1. N. N. E. de Würtz- 
bourg; sur la rive gauche de 1a Wehra. Il y 
a un hdpital. 1,000 hab. 

GBLVANI , bourg de Russie, en Europe , 
gouv. , distr. et à i3 1. s/a N. O. de Vilna, 
et à 5 1. 3/4 S. S. O. de Vilkomir, sur la rive 
droite de 1a Chirvinta. 

GELVES , bourg d’Espagne, prov. et à 1 1. 
i/4 O. S. O. de Séville, et à a 1. 1/3 S. E. 
S. de Lucar-Ia-Mayor j sur le penchant d’une 
haute montagne , près de la rive droite du 
Guadalquivir. 3,654- 

C’était anciennement une ville célèbre et 
bien peuplée. Le nom est d’origine arabe. 

GEMA, bourg d’Espagne , prov. et à 6 I. 
S. E. de Zamora, et à 3 1. 3/4 E. N. E. de 
Corroies ; sur 1a pente d'une montagne. 386 
habitans, 

GEMARKE , ville îles États Prussiens , 
prov. de Clèves-Ber* , régence et à y I. E. de 
Dusseldorf, cercle et à 1 I. E. d’Elberfeld, 
sur la rivo droite de la Wipper. Il y a une 
bourse , des manufactures d'étoffes de soie , 
de tissus de coton et de faïence , une blan- 
chisserie , et des forges. Le commerce y est 
très-actif. 1 , 90 3 hab. 

Cette ville notait , il y a deux siècles , 
qu'un amas de chaumières. 

GEMBICE ou GEMB1TZ , ville des États 
Prussiens, prov.de Posen, règenceetà 14 1. 
S. de Bromberg, cercle et à 1 1. S. E. de 
Mogillno; sur la rive droite de la Netzc. Elle 
a 1 église catholique et t manufacture de 
drap. 635 hab. 

GEMBLOUX , Gxuuaacmt , bourg des 
Pays-Bas , prov. , arrond. et à 3 1. i/«M. U. 
deNamur,età 10 1. N. de Phibppevitle i 
chef-lieu de canton , sur l'Orneau. Il y a une 
célèbre abbaye de bénédictins, et un grand 
nombre de coutelleries. 3 ,tSo hab. 

Ce bourg était anciennement une ville for- 
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lifiée qui fut plusieurs fois prise et brûlée. 
Eu lâjÛ, D. Juan d'Autriche battit com- 
plètement sous ses murs l'armée des États- 
Généraux ; en 1 794 , les Autrichiens, sous 
les ordres du général Beaulieu , y furent dé- 
faits par les Français. 

GEMÉAT , tribu d'Arabes Bédouins , dans 
la Basse-Égypte , prov. de Babeiréh. Elle 
peut armer aSo hommes. 

GEMEAUX, village de France, dép. de 
la Côte-d’Or, arrond. et à 4 1- l/a N. N. E. 
de Dijon, canton et à 1 1. S. S. E. d'is-sur- 
Tillc , pris de la route de Dijon à Lang res. 
Foires les ao février, 18 septembre, et a6 
novembre, pour chevaux, bestiaux, ton- 
neaux, cercles, chanvre, laine, et mercerie. 
>,08 3 hab. 

GÉMÉL1ÉH , village de la Basse-Égypte , 
prov. et & 10 1. E. N. E. de Mansourah , à 
1 1. i/a O. N. O. de Menzaléh, à l'endroit 
où le canal d'Achmoûn se divise en deux 
branches, entre le lac de Menzaléh et la 
pleine de Daqhéliéli. 

GEMEN ou GEHMEN, bourg des États 
Prussiens, prov. de Wcslpbalie , régence et 
â i3 1. S. O. de Munster , cercle et à 1 1. N. 
de Bork.cn , sur l'Abc. C’est ledtef-licu d'une 
terre seigneuriale d'environ a 1. c. U y a un 
beau château. 810 hab. 

GEMENOS , village de France , dép. des 
Bouches-du-Rhône, arrond. et à 4 1- «/a E. 
de Marseille , cant. et à 1 1. E. N. E. d'Au- 
bagne ; sur la route d'Aix à Toulon par Ro- 
quevnire. La situation en est agréable , mais 
les rues en sont étroites et mal percées ; il y 
a quelques fontaines. Ce village est surtout 
renomme par le beau château qui porte son 
nom , dont le parc et les belles cascades ont 
été chantés par Dctillc. 1,708 liab. Il y a 
sur son territoire des papeteries , 1 verrerie , 
et 1 filature de soie; ou y exploite 1 carrière 
de craie très-blanche. 

GEMER, bourg et comitat de Hongrie. 
Voy. Gôuoa. 

GEJMERT, village des Pays-Bas , prov. du 
Brabant sept., arrond. et à 4 I. t/a N. E. 
d'Eindboven, et à 6 1. 3/4 S. E. de Bois-le- 
Duc ; chef-lieu de canton. On y fabrique des 
toiles de belle qualité. 3, 920 hab. 

GEMICH-KHÂNÊH , ville de 1a Turquie 
d'Asie, Voy. Gduocu-Kuhcb. 

GEMIGNANO (S.), bourg du grand-du- 
ché de Toscane. Voy. Gnticxaao (S.). 

GEMINI (S.), bourg des États de l'Église, 
délégation et à 4 1. i/a S. 0. de Spolèie , et 
à ta 1. 3/4 S. S. E. de Pérouse. i,aoo hab. 
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GEMKA ou RIVIÈRE DES LIONS , en 
hollandais Leeuwen , rivière du gouv. du Cap- 
de-Boune-Espérance , qui prend sa source sur 
le versaut mérid. des monts NieuwvcUI , distr. 
de Stellenbosch , sépare ce district de celui de 
Graaf-Reynct , coule ensuite entre ce der- 
nier et celui de Zwellendam , puis , pénétrant 
dans celui-ci , se réunit au Buffet pour for- 
mer le Gaurits , après un cours d’environ 
55 1. , dans deux directions principales , d'a- 
bord du N. O. au S. E. , ensuite du N. E. 
au S. O. Elle reçoit à droite la Dwyka , et 
à gauche la Kamnasie. Elle est souvent à sec. 

GEMMÀNYÉH (EL), village d'Arabie, 
dans le Nedjcd, à 60 I. S. E. de Médine , et 
à 85 1. N. E. de La Mecque. Au S. E. s'é- 
tend un vaste désert. 

GEMME (EL ), ville de Barbarie. Voy. 

J EUSSE ( El). 

GEMME ( S 1 *. ) , village de France , dép. 
de Maine-et-Loire, arrond., cant. et à i/3 
de 1. S. O. de Segré, et à 7 I. i/3 N. O. 
d'Angers , au confluent de la Verzée et de 
l’Argos. 1,395 hab. 

GEMME (S 1 *. ) , village de France, dép. 
delà Sartbe , arrond. et â 3 1. 1/4 N. du 
Mans, canton et â 1 1. i/3 S. O. de Ballon; 
sur la rive droite de la Sarthe. 750 hab. Au 
iiameasi d'Antoigné , près de ce village , il y 
a des forges considérables qui fournissent 
4,ooo quintaux de fer par an. Eu 1788 , ou 
a trouvé près de S'*. Gemme un vase rempli 
de médailles d'or de différons empereurs ro- 
mains. 

GEMME -DE - LA-PLA1NE-DE-LUÇ0N 
(S u .) , village de Frouce , dép. de la Ven- 
dée , arrond. et à 5 1. i/3 O. de Fonlenay- 
le-Comte, canton et â 1 l. N. E. de Luçon. 
Foires les 1* mai , aa juin , 19 septembre , 
et 1 1 novembre , pour bestiaux et chevaux. 
1,074 hab. , 

GEMME-LE-ROBERT ($«*.), village de 
France, dép. de la Mayenne, arrond. et à 
7. I. 1/4 N. E. de Laval , canton et à 1 1. t/4 
N. N. E. d'Évron. a, 35a hab. 

GEMMENICH, village des Pays-Bas, prov. , 
arrond., età 8 1. i/aE. N.E. de Liège, cant. 
et à al. 3/4d'Aubel , non loin de la Gueule. 
1,100 babitans. 

GEM.M1 , un des principeaux points des 
Alpes-Bernoises , eu Suisse , cant. du Valais , 
à a 1. N. de Louëche , et à <5 1. N. E. de 
Sion. On y parvient par la gorge de Louc- 
che, dans laquelle se trouvent des bains 
d'eaux thermales ferrugineuses très-l'réquen- 
tées ; au-dessus de ces bains est un vaste gla- 
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cier , à gauche duquel s'ouvre le col de la 
Gemmi, nommé La Daube , élevé de t,i6o 
toises au-dessus de la mer , et qui établit 
une communication avec le canton de Berne; 
on y a taillé dans le roc , de 1736 à 1 7 4 1 * 
un chemin de 1,685 toises de longueur , pra- 
ticable pour les piétons cl même pour les 
mulets dans la belle saison. 

GEMMINGEN , village du grand-duché 
de Bade, cercle de Murg-et-Pünz, baill. 
d'Eppiugen, à 3 1. i/aO. N. O d'Ueilbronn 
et à 12 1. 1/2 E. N. E. de Carlsruhe. *i ,o56 
habita ns. 

GEMONA, ville du roy. Lombard- Véni- 
tien , prov. et à 5 1. 1/2 N. N. O. d'Udine , 
et à 3 I. 3/4 S. E. de Tolmezzo; chef-lieu de 
district, sur le revers occidental de la mon- 
tagne de son nom et sur la grande route de 
Venise à Vienne, près de la rive gauche du 
Tagliamcnto. Elle est bien bâtie, et fait un 
grand commerce de trahit. Marchés consi- 
dérables le i cr novembre et le 3 février. 
4,490 hab. 

GEMOR, comitat et bourg de Hongrie. 
Vojr. Gouda. 

GÉMOZAC, bourg de France , dép. de la 
Charente-Inférieure, arrond. et à 4 1* 1/2 S. 
de Saintes, et à al. 1/4 O. de Pons; chef- 
lieu de canton. Il y a un syndic des marins. 
Foires le 3 e vendredi de chaque mois , pour 
bestiaux, grains, eau-de-vie , laine et chan- 
vre. a, 184 hab. 

GEMSHŒG , paroisse de Suède, préfec- 
ture de Blcking, distr. de Lister, à 14 1. O. 
de Carlscrona. Il y a 1 forge, x fabrique 
d’objets en fer, 1 martinet à cuivre, 1 mou- 
lin à foulon et 1 moulin à papier. 

GEMÜND ou GMÜND, ville de l’archid. 
d'Autriche , pays au-dessous de l'Ens , cercle 
supérieur du Manhartsberg , à 14 1. N. O. 
dcKremsct à 4 1- E. de Gratzen , au con- 
fluent de la Lainschitz et de la Launitz. Elle 
a 1 château et des eaux minérales. On y fa- 
brique de la toile et des tissus de coton. 700 
habita 11 s. 

GEMÜND (GEORGEN, PETERS, et 
FRiEDRICHS) , trois villag es de Bavière , 
cercle de la Rezat, présidial et à a 1. N. N. 
E. de Peinfelds , et à 8 1. S. É. d'Anspacli , 
au point où les deux Rézat se réunissent pour 
former la Rcgnitz. Il y a 1 papeterie et 1 
forge avec martinet. 

GEMÜND, ville des Élats Prussiens, 
prov. du Bas-Rhin , régence et à 8 1. S. E. 
d'Aix-la-Chapelle j chef-lieu de cercle , dans 
un pays montagneux , sur la rive gauche de 



TUrst. Il y a des fabriques de draps , de ca- 
simirs et d'étoffes de soie , plusieurs tanne- 
ries et plusieurs usines à fer, ainsi qu'une 
fonderie de plomb ; ces établissement sont 
dûs en grande partie à des Français réfugiés 
lors de la révocation de ledit de Nantes. 
1,100 bab. Les environs contiennent 1 mine 
de fer, 1 mine de plomb très-riche et des 
eaux minérales réputées. 

Le cercle renferme 29,187 hab. 

GEMÜND ou GMÜND , ville d'illyrie , 
gouv. de Laybacb, cercle et à 9 l. N. O. de 
Villach, et à i5 1. O. N. O. de klagenfurt , 
au pied des Alpes, sur la rive gauche de la 
Liser. Elle a 1 château , 1 église catholique 
et x luthérienne. 3, 460 liab., y compris ceux 
de petits hameaux qui eu dépendent. Il y a 
dans les environs des mines et des fonderies 
de fer et de cuivre , ainsi que des sources mi- 
nérales. 

GEMÜNDEN ou GMÜNDEN , ville de lar 
chid. d'Autriche, pays au-dessus de l'Ens, 
quartier du Traun, dans une position agréa- 
ble , sur le lac de Traun , à la sortie de la 
rivière de ce nom, à 12 1. 1/2 O. S. O. de 
Steyer, et à 8 1. S. O. de Wels. Lat. N. 47° 
55' 7”. Long. E. xx° 36' o". Elle est assez 
bien bâtie et rhùtel-de-ville en est remarqua- 
ble. Il y a une direction des salines. Il s’y 
fait un grand commerce de sel qu’on expédie 
par le Traun. 870 hab. 

Quelques auteurs prétendent que cette ville 
occupe l'emplacement de Laciacum. 

GEMÜNDEN, ville de Bavière, cercle du 
Mein-Infcrieur ; chef-lieu de présidial, au 
confluent de U Saale et du Mein, et à 8 1. 
N. O. de Wurlzbourg. 1,1 5o hab. On cultive 
la vigne dans les environs. 

Le présidial contient 6,790 hab. 

GEMÜNDEN , bourg des États Prussiens, 
prov. du Bas-Rhin, régence et à 12 I. S. O. 
deCoblentz, cercle cl à 2 1. S. de Simmern, 
près de la Simmerbach. Il y a 1 château et 2 
églises. 827 hab. 

GEMÜNDEN , ville de la Hesse-Électorale, 
prov. de la Haute-Hesse , cercle et à 3 1. t/3 
S. E. de Franketiberg , baill. et à 1 1. 2/3 E. 
deRosentbal , sur la rive droite de la Wohra. 
Elle est ceinte d’un mur. Il s’y tient plusieurs 
marchés par an. i,x4o hab. 

GEMÜNDEN, village du duché de Nassau, 
baill. de Renneroth , à 3 1. 1/4 N. E. de Mon- 
tauban ot à 2 1. 3/4 S. O. de Hcrborn. Il y a 
des forges. 884 hab. 

GÉN AC, village de France, dép. de la 
Charente , arrond. et à 4 1- t/2 N. N. O. 
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d’Angoulêmc, et à 6 1. 3/4 N. O. de Cognac, 
caot. et à il. 3/4 E. N. E. deRouillac. i,583 
liabitans. 

GENADIL, rocher de Nubie, qui forme 
dans le Nil une cataracte beaucoup plus belle , 
dit-on. que celle d'Assouan. Elle n'a encore 
été visitée que par Burckhardt. 

GENAENTU , montagne de l'ile de Sardai- 
gne. J'oy*. Genarcektu. 

GENALER, ville d'Abyssinie, roy. de Ti- 
gré ; chef-lieu de la province d’Aganie , à 1 8 I. 
E. d’Axoum et à 22 1. N. N. O. de Chclicut. 
Elle est dominée par un rocher escarpé , et 
sc compose , en grande partie , de huttes co- 
niques. 

GENAPPE, bourg des Pays-Bas , prov. du 
Brabant raérid., arrond. et à a 1. N. E. de 
Nivelles , et à 5 1. i/4 S. S. E. de Bruxelles ; 
chef-lieu de canton , sur la rive gauche de la 
Dyle. 11 y a i forge , i filature de coton , i 
teinturerie , î moulin à huile et des brasseries. 
1,37a liai). 

En i 8 i 5, la cavalerie française y soutint 
un combat contre les Anglais , et dans la nuit 
du 1 8 juin, après l'affaire de Waterloo, les 
Prussiens y surprirent les Français. 

GENAPPE (VIEUX), village des Pays- 
Bas , prov. du Brabant méridional , à 5 1. de 
Bruxelles, arrond. et à 1 1. i/a de Nivelles, 
cant. et à i/a 1. de Genappc. 764 habi- 
tans. 

GENARGENTU ou GENAENTU , Jahüa 
arcehti , montagne de Sardaigne, à peu près 
aucentre de l'ile, div. du Cap Sassari, prov. 
d'Isili , à 10 l. E. d'Oristano. Sa pointe nom- 
mée Schiuschiu est la plus élevée de l'ile , et 
conserve la neige jusqu'à la mi-juin ; sa hau- 
teur absolue est de 910 toises. 

GENAS, village de France, dép. de l’I- 
sère , arrond. et à 5 1. a/3 N. N. E. de Vienne, 
cant. et à 3/4 de 1. S. de Meyzieux. Foires les 
24 »oût et 1 8 octobre , pour bestiaux , toile- 
rie, quincaillerie, etc. 730 hab. ,‘y compris 
ceux d’Azicu. 

GEN ASANO , bourg des États de l'Église , 
comarca et à 9 I. 1/4 S. S. E. de Borne, et 
*81. i/a O. N. O. de Frosinonc , près de la 
nve droite d'un petit affluent du Sacco. 1,100 
habitans. 

GENAVE, bourg d’Espagne, prov. et à 
26 1. N. E. de Jaen (Murcie), et à 3 I. 3/4 
N. de Segura de la Sierra , entre le Guadar- 
mena et le Guadaümar. 8a5 hab. 

GENAY , village de F rance , dép. de l'Ain, 
arrond., cant. et à 1 I. a/3 S. E. de Trévoux, 
el * 10 1. 1/4 S. O. de Bourg. 11 y a une fa- 
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brique de chandelles économiques blanches 
comme de la bougie. i,iao hab. 

GENÇAY , bourg de France, dép. de la 
Vienne, arrond. et à 6 1. N. N. E. de Ci- 
vra y, et à 5 1. 1/4 S. de Poitiers; chef-lieu 
de canton , sur la rive gauche de la Clouère. 
Fabriques d'étoffes de laine communes et ex- 
ploitation de marne pour l'agriculture. Foi- 
res le dernier jeudi de chaque mois et les 3 
mai , i er lundi de carême et celui d'avant la 
S 1 . Jean , pour bestiaux et laine. 750 hab. 

GENCK , bourg des Pays-Bas, prov. de 
Limbourg, arrond. et à 5 1. N. O. de Maes- 
tricht , caut. et à a 1. N. de Bilsen. 1,372 
habitans. 

GENDEREN, village des Pays-Bas, prov. 
du Brabant septentrional r arrond. et à 4 * - 
i/4 de Bois-le-Duc, cant. et à 1/2 1. d'Heus- 
den. 680 hab. 

GENDREY, village de France, dép. du 
Jura, arrond. et à 4 I- 1 /4 N. E .de Ddlc, 
et à 5 1. 3/4 O. S. O. de Besançon; chef-lieu 
de canton. Foires les lundis avant la Saint- 
Georges, avant la S* Jean-Baptiste, la Saint- 
Michel et la S 1 . Thomas, pour bestiaux. 600 
habitans. 

GENDRINGEN, village des Pays-Bas, 
prov. de Gueldre, à 7 1. 3/4 E. S. E. d’Arn- 
hem , arrond. et à 7 I. 1/2 S. S. E. de Zut- 
phen; chef-lieu de canton. 3, 000 hab. 

GENEGUSSY, bourg de la Turquie d’Eu- 
rope, en Albanie, dans le Montc-Negro , à 
3 1. 3/4 O. de Cettigne et à 3 1. E. N. E. de 
Cattaro, sur la rive droite du Ricoveruo- 
vich. 

GENEMU1DEN, petite ville des Pays-Bas, 
prov. d'Over-Ytscl , arrond. et à 3 1. 1/2 N. 
de Zwolle, cant. et à 3 1. N. E. de Kampen, 
à l'embouchure du Zwarte-water , près de la 
cdte orient, du Zuiderzee. On y fabrique une 
quantité considérable de nattes de jonc ou 
de paille , dont 011 fait un commerce assez 
lucratif avec les provinces voisines. i,3oo 
habitans. 

GÉNÉRAC, village de France, dép. du 
Gard , arrond. et à 2 1 . 3/4 S. de Nîmes , cant. 
et à 2 1. N. O. de S*. Gilles-lès-Bouchères. 
Il y a des fabriques d’eau-de-vie et de tuiles. 
1,843 hab. 

GÉN ER ARGUES, village de France, dép. 
du Gard, arrond. et à 2 I. S. O. d’Alais, 
cant. et à 3/4 de 1. N. d’Anduze, près de la 
rive gauche du Gardon-d’Anduzc. Il y a des 
mannfacturcs de couvertures de laine , 2 car- 
rières de plâtre exploitées , et du porphyre. 
65o hab. 
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GENES (GOLFE DE) , Golfo di Genova , 
Liousticcs sikcs ou uui LicumctiM , en fon- 
ce aient considérable de la Méditerranée, sur 
les côtes de la péninsule italienne. U baigne 
les divisions sardes de Gènes et de Nice , le 
duebé de Massa , l'enclave toscane de Pietra- 
Sanla et le duché de Lucques. Il est difficile 
d'eu assigner l'entrée , parce qu'aucune saillie 
remarquable de la côte ne la détermine : tou- 
tefois la dénomination de golfe de Gènes ne 
parait pas devoir s'étendre au-delà du paral- 
lèle de S. Bemo , sous lequel ce golfe a une 
étendue de 4 5 I.; il se rétrécit à mesure qu'il 
avance dans les terres. Son plus grand enfon- 
cement du N. au S. est de i5 1. Ce golfe donne 
lui-mème naissance aux golfes de Rapallo et 
de La Spczia. Il ne renferme que très-peu 
d'iles ; les seules qui méritent d’étre citées 
sont Palmaria et Galinara. 

GÈNES , Geno.'a, division des États Sar- 
des , comprise entre 43° 5?' et 44 ° 56' de 
lat. N., et entre 5° 36' et 4°' de long. E. 
Elle confine au N. avec la div. d'Alexandrie 
et le duché de Parme , à l’E. avec le même 
duché , celui île Massa et le grand-duché de 
Toscane ; à l’O. avec les div. de Nice et de 
Coni , et au S. elle est baignée par le golfe 
de Gènes , dont la côte , assez découpée , pré- 
sente les golfes de Rapallo et de 1a Spezia , 
et quelques bons ports. Sa longueur est de 
43 1 . , et sa largeur , peu considérable vers 
ses extrémités orientale et occidentale , est 
d’environ g 1. sous le méridieu de Gènes, et 
de 16 1. sous celui de Cbiavari ; sa superficie 
est estimée à 340 I. Les Apennins, qui attei- 
gnent une certaine élévation dans celte con- 
trée, courent généralement du S. O. au N. 
E. autour du golfe de Gènes , dont leur faite 
n’est jamais éloigné de plus de 6 I.; Us éta- 
blissent dans cette division deux versans prin- 
cipaux : l'un au S. , vers le golfe de Gènes, 
où Us envoient l'Aroscia , la Centa , la Pol- 
cevera , le Bcsagno , la Sluria , la Magra 
et la Vara ; l'autre , au N. vers le Pô , sur le- 
quel descendent les deux brandies de la Bor- 
mida , l'Orba , la Scrivia , la Stafiora et la 
Trebbia. / 

Le climat de la division de Gènes est sa- 
lubre , tempéré , et favorable aux produc- 
tions les plus précieuses de l'itaUc ; cepen- 
dant le sirocco y exerce quelquefois sa funeste 
influence. Le sol n'est pas généralement fer- 
tile : dans quelques endroits il est couvert de 
forêts ou présente de délicieux pâturages ; 
dans d'autres il n'offre que des rochers nus 
et arides. Les terres labourées y sont rares 
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et ne fournissent point à U consommation 
des habitans; on y recueille du vio, des châ- 
taignes, de l'huile, de la soie, des citrons , 
des oranges, des figues, des amandes et au- 
tres excellons fruits. On y trouve de riches 
carrières de marbre , de l’albâtre , de l’ar- 
doise, de la chaux, de l'amiante et de la 
bouille. On y fait beaucoup de soi. 

Celte division, dont Gènes est le chef- 
lieu, se divise en 7 provinces : Albeuga, 
Bobbio , Cbiavari , Gènes , Levante , Novi , 
et Savone, qui renferment 371 communes, 
réparties en 55 mandemens. Les petites lies 
de Palmaria et de Galinara , près de la côte , 
et celle de Capraja , voisine de ta Corse , dé- 
pendent de cette division. La population , 
qu'un état de 181 g portait à 55g, 35g bab. , 
montait, en i8a5, d'après des documcua of- 
ficiels, à 583, a33 bab. 

La division de Gènes est formée de la par- 
tie méridionale du duché de Montferrat , 
d'une portion peu considérable de celui de Mi- 
lan , et de presque tout l'ancien état de Gè- 
nes. La république de Gènes , qui se divisait 
en rivière du Levant, rivière du Ponent, et 
marquisat de Finale, enclavé dans cette der- 
nière divisiou , répondait en très-grande par- 
tie à l'ancienne Ligurie. Elle s'étendait sar 
le golfe de son nom, et avait au N. E. la 
principauté de Massa, l'enclave toscane de 
Pontremoli et les duchés de Parme et de 
Plaisance ; au N. le duché de Milan, au N. 
O. le Montferrat et le Piémont ; à l'O. elle 
touchait à la partie de ce dernier pays , nom- 
mée le comté de Nice. Celte république date 
du xi* siècle : déjà elle avait un territoire 
considérable, mais sa prospérité eut son apo- 
gée vers le commencement du xsv • siècle. 
Dès-lors , livrée aux factions , elle fut forcée 
de recourir souvent à la protection de divers 
princes, jusqu'en i5a8 qu' André Duria lui 
rendit sa liberté et lui donna la forme de 
gouvernement sous laquelle elle arriva à 
I 7 g 8 . Nous n’entreprendroos point de rela- 
ter ici les divers évéuemeus qu'elle éprouva 
dans ces périodes , son histoire étant trop 
intimement 'liée à celle de sa capitale, pour 
pouvoir l'eu détacher. 

GENES , Gcnova , prov. des États Sardes , 
div. de son nom, bornée au N. par 1a div. 
d’Alexandrie et la prov. de Novi , à l'E. par 
les prov. de Bobbio et de Cbiavari , à l'O. 
par celle de Savoue, et au S. par le golfe de 
Gènes. Elle a 10 1. de longueur de l'E. à 
l'O. ; sa largeur du N. au S. varie de 4 à 7 I. 
La chai uc des Apeonias 1a parcourt de l'O. à 
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l'E. , et la couvre presqu’enlièremcnt «le ses 
rameaux. Au N. elle est arrosée par la Scri- 
via, qui y reçoit laVobia; ao S. elle est 
baignée par la Polccvera et le lîesagno , qui 
le rendent dans le golfe de Gènes. Cette 
province , qui a pour chef-lieu la ville de 
ion nom, est administrée par un intendant 
général de i r * classe. Elle comprend 5 <) 
communes, réparties en 18 mandemens i 
Caapofreddo, Gènes (6 mandemens), S. Mar- 
lino-d’Albaro , Nervi, S. Quilieo, Recco , 
Rirarolo-Genovese . Ronco , Savignone , Ses- 
tri-a-Ponente, Staglicno , Torriglio, et Vol- 
tri. 308.391 liab. 

GÈNES, Genova, G Mua, ville des États 
Sinles , dief-Keu de div. , de prov. et de 6 
mamlemens , sur le golfe auquel elle donne 
son nom , à 39 I. S. E. de Turin , h 90 I . N. 
0 . de Rome, et b 160 I. S. E. de Paris. Lat. 
N. 44 * a 4 ' k°" ■ Long. E. 6“ 3 a' 4 o'- Siège 
(Ton archevêché qoi a pour suifragans les 
évêchés d'Albcnga , de Bobbio , de Nice , de 
Saraane et Brugneto, de Savonc et Noli , de 
Tortonc et de Ventimille; du sénat royal ou 
cour supérieure de la division ; d'nn conseil 
d'amirauté , et d'nn tribunal et d'une cham- 
bre de commerce. Gènes est bâtie en amphi- 
théâtre, sur le penchant d’one montagne qui 
la garantit des vents du nord, et dont le pied 
fétend presque jusqu’au bord de h» mer ; 
vue do golfe , elle présente , par ses édifices 
Rêvés et en partie blanchis, une très-belle 
perspective qui contraste avec l’aspect som- 
bre de* montagnes arides qni l'avoisinent. Dn 
cété de terre elle est entourée de deux mu- 
railles : Tune forme l'enceinte de la ville 
proprement dite , et a environ t 1. de circon- 
férence; fa litre , appelée Nnove Mnra, em- 
brasse la cime de la montagne et a près de 
4 I- de circoit. Les divers ouvrages de forti- 
fication qui ont été adaptés à la position de 
cette ville, en font encore une place de 
guerre très-forte. L'intérieur de Gènes ne ré- 
pond pas entièrement ù la magnificence de 
“ perspective ; les mes en sont générnle- 
®ent irrégulières , et tellement étroites que 
Ici voilures n'y peuvent passer ; la plupart 
«ont aussi très-montueuses : il faut excepter 
cependant les rues Nnova , Nuovissima et 
Balbi , qui se suivent et forment le plus beau 
quartier de la ville ; elles sont suffisamment 
larges, pavées en dalles, et garnies de pla- 
neurs beaux édifices publics et particuliers, 
bcs places publiques sont en petit nombre , 
et méritent à peine ce nom ; les principales 
•ont celles de l'Aqua-Verde , du palais dn 
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Doge, et de fSahclii. Les maisons, presque 
toutes élevées de cinq à six étages et à toits 
plats , sont construites solidement en pierre 
et en briqncs ; mais leur hauteur et leur Irop 
grand rapprochement donnent à la ville un 
air sombre et triste. Parmi les hôtels dési- 
gnés sons le 110m de palais , les plus remar- 
quables sont ceux des Doria, Duraxzo, Serra, 
Pallavicini, Brignole? , Balbi, etc. , presque 
tous situés dans Ifc beau quartier : l'architec- 
ture en est belle, et le marbre blanc , le stuc 
et les peintures h fresque y sont employés 
avec profusion; la peinture, la sculpture et 
la dorure ont rivalisé pour en décorer l’inté- 
rieur. Le pal, iis Duraxzo passe pour le plus 
beau : il se distingue surtout par sa vaste 
cour Ct ses belles terrasses de marbre ; ceux 
de Brignoles et de Doria , par leurs belles fa- 
çades. Un autre palais, celui d’André Doria, 
situé près île la porte de la Lanterne , sur le 
bord de la mer, est pins remarquable par la 
superbe colonnade surmontée d’une terrasse, 
le tout en marbre blanc, qni orne le jardin, 
que par l’extérieur du corps de l’édifice ; mais 
l'intérieur en est grand , et riche d'ornemens 
ct de peinture : Charlcs-Quint et Napoléon 
y ont séjourné. Le palais Serra renferme 
peut-être le plus beau salon dn monde : cette 
pièce est ornée de 16 colonnes corinthiennes 
cannelées et dorées, ct tout ce qni n'est pas 
dorure ou sculpture est en lapis ; il a coûté 
plus d'un million. Le palais dn Doge, un des 
plus grands édifices de l’Europe , est d'une 
architecture beancoup moins riche que celle 
des palais des nobles : la façade est décorée 
de denx rangs de colonnes en stuc , l'un do- 
rique, et l’autre ionique; le grand escalier 
et surtout la salle dn grand-conseil , ornée 
de 38 colonnes de marbre brocatelle , est ce 
qu’il y a de plus beau dans l'intérieur : on 
voit dans la grande cour qui précédé ce palais 
la statue en marbre d’André Doria. Il y a 
encore plusieurs autres palais qui ne méri- 
tent guère moins d’attention que les précé- 
dons ; mais tons ces édifices de Gènes man- 
quent en général à l’extérieur de ce grandiose 
qui caractérise ce genre de monumens. On 
compte dans cette ville 3 a églises paroissia- 
les et 69 couvens. Parmi les églises , on peut 
citer celle de l’Annonciade , chef-d’œuvre de 
goût et d'élégance ; l'intérieur est décoré de 
belles colonnes ioniques de marbre blanc in- 
crusté de marbre rouge dans toutes les can- 
nelures ; et partout le marbre et l’or sont 
employés avec tant de profusion dans les au- 
tres ornemens de cet édifice , qu’on les ac- 
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cuse d’ètrc trop riches. La cathédrale , de 
style gothique , surpasse en grandeur l'An- 
nonciadc, mais ne l'égale pas en beauté : elle 
est revêtue de marbre noir cl blanc tant en 
dehors qu'en dedans , mais sa construction 
est lourde ; l'on n'admire dans l'intérieur que 
les colonnes de porphyre qui ornent la nef 
et la chapelle de S 1 . Jean. Celle de Cari- 
gnano, d'un beau style moins chargé d'orne- 
mens, est due à un habitant de Gènes dont 
le 61 s a fait construire le beau pont de Cari- 
gnano , qui unit deux collines et fait l'orne- 
ment de l'Aqua-Sola, l'une des plus agréables 
promenades au-dehors de la ville. On pour- 
rait encore en citer un grand nombre d'au- 
tres riches d'architecture et d'ornemens ; mais 
aucune n'égale les trois premières , quoique 
toutes soient aussi décorées de belles statues 
en marbre blanc , de tableaux de maîtres 
et de belles peintures à fresque. Les autres 
édifices les plus remarquables sont le vieux 
palais de la banque S*. Georges , trois grands 
hôpitaux richement dotés, parmi lesquels 
celui de l'Albergo de’ Poveri , dans une po- 
sition élevée , se distingue par sa magnifi- 
que façade et sa belle avenue : il contient 
des ateliers de travail pour les deux sexes ; 
et l'arsenal, dont on admire le portail, et 
qui renferme plusieurs trophées militaires et 
armes antiques. II y a 3 théâtres; celui de 
S 1 . Augustin est le plus grand et lé plus sou- 
vent ouvert. Les maisons et les palais sont 
en grande partie fournis d'eau , aussi les 
fontaines publiques sont-elles en petit nom- 
bre ; elles sont alimentées par un aqueduc 
qui amène les eaux du Bcsagno , petite ri- 
vière qui débouche dans le golfe , très-près 
et à l’E. de la ville. Le port de Gènes a la 
figure d’un demi-cercle d'un diamètre d'en- 
viron x,8oo toises : il est fermé par le vieux 
môle à l'E., et par le nouveau à l'O. Deux 
tours sont érigées sur ces môles ; l'une est 
le fanal , et l'autre sert à la défense du port. 
L'espace compris entre ces deux môles , qui 
forme l’entrée du port, est de 35 o toises : 
malgré cette largeur, celle entrée est diffi- 
cile , et l'on doit diriger les navires de l’E. 
à l'O. pour éviter les dangers; l’endroit le 
plus profond est près du nouveau môle : des 
vaisseaux de 80 canons peuvent y mouiller; 
ce port n’est pas bien garanti des vents du 
S. O. La Darsena , dans un des coins du 
port , est un lieu destiné au radoub et à la 
conservation des navires de l’état. Il règne 
le long des quais, du côté de la ville, un 
mur assez élevé qui sépare les maisons du 
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port: c'est dans l'épaisseur de ce mur qu'on a 
ménagé un chemin qui sert de promenade, et 
d'où l'on jouit d’une vue agréable sur toute 
l'étendue du port. Cette ville possède 1 uni- 
versité royale , établie dans un des plus 
beaux palais de la rue Balbi , 1 academie des 
sciences et belles - lettres , 1 académie de 
peinture , sculpture et architecture , 1 so- 
ciété libre d'hommes instruits dans les scien- 
ces et les arts , 1 collège , 1 école de méde- 
cine , 1 école de navigation , 1 institution 
des sourds et muets , 1 bibliothèque publi- 
que de 5 o,ooo volumes, et 1 ,000 manuscrits, 
plusieurs autres bibliothèques particulières, 
cabinets d'arts et galeries de tableaux: l'é- 
ducation n’y est cependant pas très-répan- 
due, et les sciences et les arts n'y ont pro- 
duit aucun homme célèbre; mais l'industrie 
y est très-active, et on y compte un grand 
nombre d'ouvriers adroits et ingénieux. Les 
principales manufactures sont celles de soie- 
rie : clics sont surtout renommées pour les 
étoffes noires, les damas et les velours; il y en 
a aussi de draps pour la troupe , de bonnets 
rouges pour le Levant , de bas de soie , de 
tissus de coton , de chapeaux , de fleurs ar- 
tificielles, d'essences, de pâtes d’Italie, de 
papier, etc. On y travaille bien le marbre, 
l'albâtre, le corail , l’ivoire, l'or, l'argent et 
le cuivre : le gouvernement y a établi une 
fabrique d'armes. Le commerce, beaucoup 
moins considérable qu'aulrefois , est encore 
florissant . surtout depuis que cette ville est 
devenue l'entrepôt des marchandises et le 
centre des opérations commerciales d’une 
grande partie des États Sardes. Les expor- 
tations les plus importantes sont le riz , 
l'huile d’olive et les fruits provenant des pro- 
vinces voisines , les étoffes de soie , les fleurs 
artificielles, les pâtes, aiusi que divers au- 
tres articles provenant de scs manufactures. 
Les importations consistent en soie brute 
de Sicile et de Calabre , en coton du Levant, 
blé de Sicile et de Barbarie , fer et bois de 
construction de la Baltique , toiles à voiles 
d'Allemagne, laine d'Espagne, étain, plomb 
ci quelques tissus de coton d'Angleterre , 
denrées coloniales des États-Unis, etc.; la 
plupart de ces articles vont ensuite appro- 
visionner les pays voisins , la Suisse, et quel- 
ques départemens français. Le nombre des 
bàtimens génois employés au cabotage est 
d’environ 1 00 ; pour la haute mer , il est «le 
5 o. Dans la crainte des corsaires barba rcs- 
ques , 011 charge sur bàtimens étrangers les 
principales marchandises. Le port franc 
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établi dans cette ville en ïy5i, et rétabli 
en i8i5, y facilite le commerce d'expédi- 
tion et de transit, et donne lieu à de gran- 
des opérations de banque. Depuis la réu- 
nion de Gènes aux États Sardes , le gouver- 
nement a rétabli la banque S*. Georges, 
fondée en 1407, et qui fut un des plus grands 
ètablissemens de ce genre en Europe ; en 
1798, elle avait perdu ses privilèges, et sous 
U domination française elle avait été sup- 
primée. Gènes se glorifie d'avoir vu naître 
Christophe Colomb , quoique d'autres en- 
droits lui contestent cet avantage. 75,860 
liai». Les environs sont tristes et arides ; on 
y remarque plusieurs papeteries. 

L'origine de Gènes remonte à une époque 
très-reculée : Tite-Livc fait mention de cette 
ville dès la seconde guerre punique. Ma- 
çon, frère d'Annibal , étant arrivé en Italie 
avec une flotte , la surprit et la détruisit en- 
tièrement; les Romains la rebâtirent. A la 
chute de l’empire romain , elle tomba au 
pouvoir des Gotks; dans la suite, les Lom- 
bards l avant soumise , la détruisirent. Char- 
lemagne , qui la leur enleva , la rétablit et 
la fit gouverner par un comte; le premier 
de ces gouverneurs chassa les Maures de 
lile de Corse, et s’en empara en 806. Dans 
le i* siècle, les Maures, à leur tour, prirent 
Gènes . en massacrèrent les hommes , et 
l'abandonnèrent, emmenant en esclavage les 
femme* et le» enfans. Cette ville ne tarda 
pas néanmoins à se relever de ses malheurs , 
car dès le xi r siècle on la voit devenir capi- 
tale d'une étendue de pays assez considéra- 
ble; les Génois, alors puissans par leur 
marine et leur commerce , chassèrent leurs 
comtes, et érigèrent’ une république : ils con- 
quirent, de concert avec les Pisans. la Sar- 
daigne sur les Maures , et devinrent maîtres 
de 1a mer Noire et de ses principaux ports ; 
ils fondèrent même une colonie à Kéfa , en 
Crimée. Plus tard , ayant rendu des services 
importans à Baudouin, roi de Jérusalem , ils 
en obtinrent des ètablissemens dans le Le- 
v »nt , qui furent très-avantageux à leur com- 
merce : dans la suite Gènes acquit une grande 
partie de la rivière du Ponent, et devint mai- 
tewsc absolue de la Corse, sur laquelle les 
Pisans avaient élevé des prétentions ; elle 
avait déjà depuis long temps cédé à ce peuple 
ses droits sur la Sardaigne, mais elle lui en- 
leva en 1 390 Pile d’Elbe et Piombino, qu'elle 
rendit aux Lucquois quelque temps après. A 
U même époque , Venise , sa rivale , récem- 
m ent humiliée par une défaite , fut réduite à 
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accepter une paix désavantageuse pour son 
commerce en Orient. Gènes, quoiqu'alors 
puissante et glorieuse, portait cependant dans 
son sein le germe de sa destruction ; depuis 
long-temps elle était en proie à des troubles 
politiques. L'aristocratie et la démocratie y 
triomphèrent tour à tour; cependant la no- 
blesse ressaisit enfin le gouvernement, mais 
elle se partagea bientôt entre les deux fac- 
tions des Guelfes et des Gibelins , qui trou- 
blaient en ce moment une partie de l’IUlic. 
Chacune des factions chercha à s’empa- 
rer de l’autorité, et, pour se rendre plus 
puissante , réclama l’appui de l'uà ou do 
l'autre des souverains de l'Europe , et finit 
par se donner des maîtres, dont elle ne 
tardait pas à se débarrasser : c'est ainsi 
que les Guelfes, vainqueurs des Gibelins , 
transmirent, en i335, à Robert, roi de Na- 
ples , la souveraineté de Gènes, qui lui fut 
bientôt ravie par le parti opposé. Le duc de 
Milan, qui pacifia encore la république dans 
la suite , fut aussi choisi pour souverain , et 
éprouva peu après le même sort; ce fut à 
cette époque que Gènes et Venise se firent une 
guerre également funeste aux deux républi- 
ques , à l’occasion de leurs possessions dans 
le Levant : Gènes y perdit l’ile de Tencdos , 
qui fut assurée aux Vénitiens par le traité de 
1379. En 1^07 , elle eut Livourne, quelle 
vendit aux Florentins en i^i. Les troubles 
qu'excitèrent les partis qui divisaient les 
liabitans , furent tels , que les Génois ne 
trouvèrent d'autres moyens pour les apai- 
ser , que de se donner à Charles vi , roi 
de France; quelque temps après ils expulsè- 
rent les Français pour se soumettre au mar- 
quis de Montferral. S'étant révoilés au bout 
de 4 «ns , ils élurent un autre duc : en 1 44 a * 
ils choisirent Philippe Visconti, duc de Mi- 
lan , qu’ils abandonnèrent en i456, et se 
soumirent de nouveau, en 14^8, à Char- 
les vu , roi de France , puis à Jean d'Anjou ; 
mais ils se révoltèrent contre René, son 
successeur, et chassèrent les Français, après 
en avoir égorgé plus de a,5oo. Louis xi trans- 
porta alors tous ses droits sur Gènes à Fran- 
çois Sforce , duc de Milan , qui s’en rendit 
maître , et y gouverna assez tranquillement; 
sou fils Galéas lui succéda, et traita les Gé- 
nois avec dureté : ce fut sous lui que Maho- 
met 11 enleva à la république , en 1.471 , Kéfa 
et les autres places qu'elle possédait sur la 
mer Noire. Les Génois, mécontens des sou- 
verains étrangers qu'ils s’étaient donnés , se 
gouvernèrent quelque temps par eux-mé- 
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mes , mais en 1 4qi ils te soumirent de nou- 
veau an doc de Milan, et, un an après, 
Louis au, roi de France, ayant dépouillé 
Louis Sfbrce , Gènes rentra au pouvoir des 
Français. Ceux-ci en furent chassés 8 ans 
après par la populace , qui élut pour duc un 
teinturier; Louis in, indigné, ne larda pas 
à tirer vengeance de cet affront , et se fit 
ensuite prêter serment do fidélilé par les 
habitons : cette précaution ne les empêcha 
pas do chasser de nouveau la garnison fran- 
çaise et d'élire pour d Oc Octavien Frégosc , 
que François l rr reconnut à condition qu’il 
jurerait foi et hommage à la couronne de 
France. Ce fut sous ce nouveau duc que 
les querelles de François 1" et de Cbarles- 
Quint occasionèreot la prise de Gènes par 
les Espagnols, qui la saccagèrent. André 
Doria parvint en peu de temps à la repren- 
dre ponr la France , mais ce grand homme 
ne voulant pas être complice du tort que les 
Français se préparaient à faire à sa patrie , 
se réunit bientôt à Charles-Quint , et , en 
s 5 a 8 , reprit Gènes sur les Français ; la sou- 
veraineté lui eu fut offerte , mai* il la refusa 1 
il rendit à sa patrie , avec sa liberté , la forme 
de gouvernement qu’elle a eue depuis jus- 
qu’en 1798. Une révolte qui éclata en 1 564 
parmi les Corses, fut apaisée 5 ans tprès, 
mais laissa des traces de haine dans le cœur 
de ce peuple. Vers 1634 commencèrent les 
contestations que Gènes eut avec 1 a Savoie 
pour la possession du marquisat de Zucca- 
rello , qu’elle finit par obtenir à la paix de 
i63i . Louis xiv, mécontent de la conduite 
des Génois dans la guerre qu’il eut à soutenir 
contre l’Autriche , fit bombarder Gènes en 
1684 , imposa à cette république 1a condition 
de désarmer ses galères , et l'humilia dans 1a 
personne de ses principaux chefs, qu’il fit 
venir à Paris. La paix d’Utrecbt , en 1713, 
mit Gènes en possession du marquisat de Fi- 
nale, que l'empereur lui avait vendu pour 
une tomme assex forte : les prétentions que 
le roi de Sardaigne éleva sur œ pays amena 
en 1745 une guerre, dans Isquellc, malgré 
l'assistance de la France , de l'Espagne et du 
royaume de Naples, Gènes n'en fut pas 
moins prise par les troupes impériales alliées 
du roi; une insurrection populaire la délivra, 
et fit voir qu’à cette époque l'esprit et le pa- 
triotisme des habitant n'étaient pas éteints. 
Cependant Gènes avait perdu de sa puissance ; 
elle ne put contenir la Corse , qui se révolta 
en 1730, et se vit forcée, en 1768, de trans- 
férer à la France ses droits sur celte lie. 



La révotulion française en amena une daot 
le gouvernement de la république : Gènes 
adopta, le 6 juin 1797, le gouvernement 
démocratique , et prit le litre de république 
Ligurienne. En 1800, elle eut beaucoup à 
souffrir du siège long et mémorable qu'v 
soutinrent les Français, soin Masséna , con- 
tre les attaques des Austro-Russes et le blo- 
cus d'ime flotte anglaise; forcés par famine 
de capituler le 4 juin 1800, les Français y 
rentrèrent de nouveau peu après , la bataille 
de Marengo ayant change la face des chose*. 
En 1S02 , l'de de Capraja , qae Gènes possé- 
dait depuis 1507 , fut réunie à la France : à 
celte époque la république reprit une app- 
rence île liberté , mais en iSoô elle fut incor 
porée à l'empire français , où elle forma les 
déparlemens îles Apennins , de Gènes et de 
Montcnolte. Gènes devint le chef-lieu du 
département de son nom , qui, sous le nou- 
vel ordre de choses , a été reparti entre les 
provinces de Gènes , de Novi , de Buhhio , 
de Tortonc et de Voghera. Le 1 8 avril 1814, 
Gènes se rendit à une flotte anglaise ; élis 
s'était flattée de recouvrer son ancienne li- 
berté , mais, malgré ses réclamations, le 
congrès de Vienne , par un acte du 30 ton 
■ 8i5, l'a donnée au roi de Sardaigne, en 
rétablissant toutefois son port franc. Cet 
acte assimila en tout les Génois aux autres 
sujets sardes , leur garantit l'établissement 
par provinces d'un conseil composé de 3s 
notables nommés par le pays et à renouveler 
par cinquième, et sans l'assentiment duquel 
les impôts ne peuvent être augmentés; pr 
d'autres clauses du même acte, le roi de 
Sardaigne joint à ses titres celui de duc de 
Gènes, et les armoiries de la ville de ce 
nom , ainsi que ses couleurs , entrent dam 
l'écusson royal et le pavillon de S. M. Le roi 
s'est retiré à Gènes pendant les troubles Je 
1830. En août 1834, cette ville a ressenti 
plusieurs légères secousses de tremblement de 
terre. 

GENESEE, rivière de* États-Unis, qui 
prend sa source dans l’état de Peusylvanie, 
comté de Potier, à 10 I. N. O. de Wetlsbo- 
rough , entre bientôt dans l'état de New- 
York , où elle arrose les comtés d'Allegbanv, 
de Gcnesee , de Livingston et de Monroe, et 
se jette dans le lac Ontario à Charlotte . en- 
tre les baies Gerundegut et Braddocks, après 
un cours d'environ 5o 1. du S. au N. Panai 
ses aflluens , on remarque la Canaseraga et le 
courant qui sert d'écoulement au lac Hemtor, 
à droite ; l'AUcns et le Black-creck , à gauche 
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Gcneseo et Rochcster sont les principaux en- 
droits quelle arrose. Les chutes qu'elle forme 
l'empêchent d'être navigable dans une grande 
partie de son cours : la plus haute , distante 
de a 1. de l'embouchure , est de 96 pieds ; à 
i/3 de 1. au-dessus , il y en a une autre de 
^5 pieds; le Gcnesee devient alors navigable 
l'espace de a5 1. , mais la navigation est en- 
suite interrompue par deux chutes de Go et 
90 pieds , éloignées l'une de l'autre d' 1 /3 de 1 . 
Cette rivière arrose un des plus beaux terri- 
toirc> de l'Union ; elle a formé des terrains 
d'alluvion très-étendus et d’une grande ferti- 
lité. 

GENESEE, comté des États-Unis, dans 
la partie occid. de l'état de New-York, formé 
en 180a d'une partie du comté d'Ontario; 
arrosé au S. E. par le Gcnesee, à l'E. , par 
lô liens , et dans le centre par la Tonawanlu. 
La surface en est unie , et le sol extrêmement 
fertile, particulièrement sur les bords du 
Gcnesee et de la Tonawanta. On y fabrique 
des étoffes de laine, des tissus de coton et 
des toiles , cl il y a un assez grand nombre 
de tanneries. 58,093 hab. Batavia en est le 
chef-lieu. 

GENESEO , comm. des États-Unis , état de 
New- York, chef-lieu du comté de Livingston , 
sur la rive droite du Gcnesee , à 1 j I. O. S. 
O. de ('anandaigua., et à 78 I. O. d'Albany. 
1,598 hab. 

GEN EST , boifrg dt France, dép. de la 
Manche, arrond. età*i 1. 3/4 O. d’Avranchcs, 
et à 9 1. 1/4 S. de Coutanccs, canton de Sar- 
tilly , près de la mer. Il y a des salines. 931 
habita ns. 

GENEST (LE), village de France, dép. 
de la Mayenne, arrond. et à 2 1. 1/4 O. N. O. 
de Laval , canton et à 1 1. 1/8 N. N. E. de 
Loiron , sur la rive gauche du Vicoin. i,tGo 
habitons. 

GENEST (S 1 .), village de France, dép. de 
la Haute- Vienne , arrond. et à 4 L 1/4 S. E. 
de Limoges, cant. et à 1 1. 1/8 E. N. E.'de 
Pierre- Buftièrc, sur la Briance. Ou exploite 
dans la commune , à Bayaud , des mines de 
plomb très-riches. 680 hab. * 

GEN EST-D'AM BIÈRE (SL); bourg de 
France , dép. de la Vienne , arrond. et à 3 I. 
0. de Chàtcllerault , cant., commune et à 
3/4 de I. O. de Lencloitrc. Foires le premier 
lundi de chaque mois, pour bestiaux, grains, 
légumes , etc. 

GENESTELLE , village de France, dép. 
de l'Ardèche, arrond. et à 3 I. a/3 O. tic 
Privas, cant. et à 3/4 de 1. E. d'Antraigucs. 

Dict. Gkogr. G. 



Foires les 7 mai et 17 novembre , pour bes- 
tiaux. 2,060 bab. 

GEN EST-M A LI F A UX (SL), bourg de 
France, dép. de la Loire , arrond. et à 2 1 . 
i /4 S. S. E. de S 1 . Étienne , et à 2 1 . 3/4 O. 
N. O. de Bourg -d' Argentai ; chef-lieu de can- 
ton , près de 1 a rive droite de la Semèuc. 
Foires les 20 mars, I er août, 9 octobre, 
I er mardi après le 6 janvier et dernier mardi 
de mai , pour bestiaux et toile. 2,766 liab. On 
voit dans les environs les restes d’un aqueduc 
romain. 

GENEVA , bourg des États-Unis , état «le 
New-York, comté d'Ontario, à 5 1 . E. de 
Canandaigua et à 61 LO. d’Albany; sur une 
hauteur, à l'extrémité sept, du lac Sencca , 
qui a sur ce point environ 1 I. de largeur. Il 
y a 3 églises pour lc^ presbytériens , les ré- 
formés et les épiscopaux , et 1 verrerie. Le 
commerce y est assez actif. 

GENEVA, ville des États-Unis. T qjr. Gb- 

MBVIÈVB (S ,e .). 

GENÈVE (LAC DE) ou LÉMAN, Gen- 
Jer-sec , Lemams lacis, grand lac qui bai- 
gne les cantons suisses de Genève , de Vaud, 
et du Valais, et 1 a prov. sarde de Chablais . 
dans la division de Savoie. Il a la forme d'un 
croissant, dont les pointes sont tournées vers 
le S. La longueur du lac , entre ces extrémi- 
tés, est de 16 1. , et sa plus grande largeur, 
de Thonon à Rollc, est de 3 1 . 1/2 , mais il 
se rétrécit beaucoup vers Genève ; sa super- 
ficie est d'environ 3 o I., et sa plus grande 
profondeur, observée aux environs de Mcil- 
lcric, est de 1 58 toises. Le Léman est élevé 
d’environ 189 toises au-dessus de la Méditer- 
ranée. Outre le Rhône, qui y entre par l'ex- 
trémité orientale et en sort par la pointe O. , 
ce lac reçoit une quarantaine de cours d’eau , 
dont la plupart ne sont que des torrens : les 
plus considérables sont la Drance-Savoyarde, 
qui débouche vers le milieu delà rive mérid.; 
la Vcveyse, la Vcnoge , l'Aubonnc, la Pro- 
mentousc et la Versoy, qui s’y jettent par l’au- 
tre rive. Les endroits les plus remarquables 
situés sur ses bords sont : en Suisse, Genève, 
Nyon , Rolle , Morges, Cully, Vevay et Vil- 
leneuve ; en Savoie, Thonon cl Evian. Les 
ntterrissemens du Rhône , à son entrée dans 
le lac , sont considérables , et en ouf même 
beaucoup diminué l'étendue dans cette par- 
tie; le village de Port-Valais, situé autrefois 
sur le rivage , en est maintenant à 1/2 1., et , 
depuis moins de 2 siècles , il s'est formé , en- 
tre Villeneuve et l'embouchure du Rhône , 
une langue de terre de plus d'1/2 1. de lou- 
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g non r. Les bord* de ce lac , surtout au N. , 
offrent l'aspect le plus riant , et sont presque 
partout abordables et ornés de la plus fraîche 
verdure , d’une culture soignée et de nom- 
breuses et jolies habitations qui se réfléchis- 
sent dans les ondes : aussi faisaient-ils les dé- 
lices de Voltaire et de Rousseau. La rive mé- 
ridionale présente des sites sauvages , tels que 
les rochers de Meillerie, au-dessus desquels on 
voit les Alpes s'élever majestueusement. Les 
eau» sont extrêmement bleues et pures; elles 
croissent d'environ 6 pieds au printemps et 
en été, à cause de la fonte des neiges sur les 
hautes montagnes qui environnent ce vaste bas- 
sin, et donnent une grande rapidité au Rhône 
à sa sortie. On y observe , surtout dans la par- 
tie voisine de Genève , uu phénomène ap- 
pelé itichet : ce sont des crues et des baisses 
subites des eaux , qui changent leur niveau 
quelquefois de 4 pieds ; on les attribue à une 
différence dans la pression de l'atmosphère. 
Les tempêtes sont terribles sur le Léman; 
parmi les vents qui régnent sur ce lac, la bise 
et la vaudaise, qui soufflent du S. et du N. 
£., sont dangereux, surtout pour les petits 
b&timens. On y navigue avec de grands ba- 
teaux à deux mâts et à voiles latines; on y a, 
durant ces dernières années, établi des ba- 
teaux à vapeur qui rendent la navigation fa- 
cile et agréable entre les diverses parties du 
lac. Le Léman ne gèle jamais en entier, même 
dans les froids les plus rigoureux ; il nourrit 
une infinité de poissons , dont quelques-uns 
ne te trouvent nulle autre part : ses énormes 
truites , ses feras et scs ombres-chevaliers 
sont surtout estimés. 

Les Romains connaissaient ce lac sous le 
nom de lacut Lemanus; les Français l'appel- 
lent encore lac Léman , nom qu'ils avaient 
donné A un département de leur empire , 
dont Genève était le chef-lien. 

GENÈVE, Gtnf, canton le plus petit et 
le plus oeeid. de la Suisse, entre 46 ° 8' et 
46 ° sa' de lat. N. , et entre 3 ° 34 ' et 3 ° 5 g' 
de long. E. 11 a au N., et sur un très-petit 
espace, le canton de Vaud, au N. O. la 
France, dont le Rhône le sépare pendant 
a I. environ; au S. et à l'E., il touche à la 
division de Savoie , dans les États Sardes. La 
commune de Céligny et le village de La Cou- 
dre, qui en dépend, enclavés dans le canton 
de Vaud, lui appartiennent. Sa longueur, du 
N. E. au S. O., est de 6 I. i/a; sa moyenne 
largeur, du N. O. au S. E. , de a 1 . ; et sa 
superficie d’un peu plus de 1 1 1. 

Le lac de Genève, qui s'avance considéra- 



blement dans ce canton, par le N. E. , pai< 
le Rhône et l'Arve, son affluent , le divisent 
en 3 parties distinctes : celle entre le lae et 
le Rhône est couverte des dernières pentrs 
du Jura, et est traversée par la Versoy, le 
Vcngeron et le London; celle au S., entre le 
Rhône et l’Arve, présente une plaine ondu- 
lée par les derniers gradins du mont Salève: 
la partie orientale, c'est-à-dire celle entre 
l'Arve et le lac, s'étend au pied des Voirons. 
montagne savoyarde. Le climat est doux et 
salubre : le sol, pierreux, sablonneux et na- 
turellement peo fertile, est cependant si bieo 
cultivé, surtout aux environs de Genève, 
qu'il produit du blé , des légumes et des fruits, 
mais qui ne suffisent pas à la consommation : 
les collines y sont couvertes de vignobles 
L'éducation des bestiaux et la pèche n'y sont 
pas très-actives. Ce canton doit sa prospérité 
à ses manufaetnres : il possède un grand noai- 
bre de fabriques d'horlogerie renommée , d'or- 
févrerie, d’étoffes de soie, de coton et dr 
laine , de drap et de chapeaux , des corroye- 
ries, des teintureries, des imprimeries de 
toiles de coton et des imprimeries en lettres. 
Les établissemens d'instruction y sont nom- 
breux et florissant. Les habitant sont géné- 
ralement gais, industrieux, polis, et hospita- 
liers; la langue française est en usage parmi 
eux. 

Dans le canton de Genève , on compte m 
livres courantes, chacune de ao sous ou ajo 
deniers, ou 1.746 fr. ,-et aussi en florins dr 
13 pctils sous de 13 deniers chacun, ou 
0.498 fr. La nouvelle pistole d'or = 10 liv 
courantes , ou 35 florins, ou 17 fr. 46 e.; Fieu 
d'argent ou patagon , égale 3 liv. courantes, 
ou environ 5 fr. 

Le marc , pour les métaux précieux , = 8 
onces = 64 gros = 4608 grains , et répond 
à o.a 45 kilogrammes. La livre du poids fort 
= 18 onces — o ,55 kilogr. ; celle du petit 
poids est d'1/6 plus faible. 

La coupe de blé = 7.764 hectolitres; le 
char, mesure de vin, est de ia setiers. 

Le pied = 0,4879 mètres. L'aune = 
x.i 43 mètres, mais ne s'emploie que pour 
le détail; pour la vente en gros, on se sert 
de l'aune française. 

L'acre de terre a 4 o toises de long et 34 de 
large, et correspond à o. 5 i 63 hectare. 

Les monnaies, poids et mesures de France 
sont aussi en usage dans ce pays. 

Le canton de Genève contient 3 villes 
Genève, qui en est le chef-lieu, Carouge et 
Versoy, et se divise en 36 communes ou 
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mairies, qui renferment 44i°°° hab. , dont 
lei a/3 protestas». Il fournit à l'armée de la 
confédération un contingent de 880 hommes, 
et paie une contribution- de 33, 000 fr. Le 
clergé reformé est sous l’administration d'un 
synode, et le clergé catholique, d'après un 
bref du pape de 1819, est sous l'autorité 
spirituelle de l’évèque de Lausanne. 

Le pouvoir souverain est confié à un con- 
seil représentatif, où siègent 4 syndics qui 
font partie du conseil d'étal. Le conseil re- 
présentatif est composé de a5o députés laï- 
ques , âgés d'au moins 3o ans s'ils sont céli- 
bataires, ou de 37 s'ils sont mariés, et des 
a8 membres du conseil d'état ; chaque an- 
née on le renouvelle de 3o membres. Il a le 
pouvoir législatif, règle les impôts et les dé- 
penses, et nomme aux principaux emplois; 
il doit être convoqué a fois par an , en mai 
et en décembre , et peut letre plus souvent 
si le conseil d'état le juge convenable. Les 
membres du conseil représentatif sont élus 
par tous les bourgeois , âgés de a5 aus, qui 
paient nu moins 30 fr. de contributions di- 
rectes , qui ne sont ni en servitude , ni faillis , 
ni assistes, ni flétris par un jugement, et qui 
fout partie de la milice, à moins qu'ils n'en 
soient dispensés. I-cs pasteurs, les curés, les 
professeurs de l'académie et les membres de 
divers établissemens publics sont électeurs 
de droit. Les députés âgés de 35 ans accom- 
plit sont seuls éligibles aux places de con- 
seillers d’état. Le conseil d'état a le pouvoir 
exécutif et l'initiative des lois; il est présidé 
par les syndics, qui sont élus chaque année 
dans le conseil représentatif. L'administration 
de la justice est confiée à 4 tribunaux : ceux 
du commerce , de l'audience , de recours , et 
la conr suprême- Tout Genevois qui a at- 
teint sa 30* année doit se faire inscrire dans 
la milice. 

Le territoire de la république de Genève 
était originairement très-petit; il a été réuni 
à la France, où il forma une partie du dé- 
partement du Léman, depuis 1798 jusqu'en 
>8x3; en i8i5, la confédération suisse l'ad- 
mit dans son sein comme 33* canton. Par 
acte du congrès de Vienne du 39 mars de la 
même année, le roi de Sardaigne l'augmenta 
de la ville de Carouge et de quelques autres 
portions de 1a Savoie , afin de désenclaver 
une partie de scs possessions , et la France 
lui céda Vcrsoy et scs dépendances, pour lui 
assurer une libre communication avec le reste 
de la Suisse. 

GENÈVE, Cirnf, Giravx, ville de Suisse, 



chef-lieu de canton, è l'extrémité S. O. du 
lac de son nom , à l'endroit où le Rhône en 
sort, et nn peu au-dessus du confluent de ce 
fleuve et de l'Arve, à 39 1. S. O. de Berne, 
à s5 I. 1/4 N. E. de Lyon , et à 95 1. S. E. 
de Paris; à 193 toises au-dessus de la mer. 
Lal. N. 46* ta' 7". Long. E. 3» 48' a5". 
Siège du conseil d’état et de toutes les auto- 
rités supérieures du canton. Elle est entourée 
de fortifications assez considérables , surtout 
du côté des États Sardes, mais elle est domi- 
née par des hauteurs; du côté du port, elle 
est fermée par des pilotis liés entr’eux au 
moyen de fortes chaînes. Elle a 3 portes. Le 
Rhône la divise en 3 parties, la Cité ou vil le 
haute, Pile, et le quartier S*. Gervais ou pe- 
tite ville : 1a i ra , qui est la plus grande, est 
sur 1a rive gauche du fleuve, en partie sur 
une colline élevée de 39 mètres au-dessus du 
niveau du lac, et en partie dans la plaine; la 
dernière, sur la rive droite du Rhône, est 
aussi sur une colline; Pile, formée par a bras 
du fleuve, a 700 pieds de long sur aoo de 
large, et se trouve entre la Cité et S*. Ger- 
vais; ces diflerens quartiers communiquent 
entr'eux par 4 beaux pont*. Ou remarque sui- 
tes rempart* un pont suspendu en fil de fer, 
et un autre semblable sur le Rhône au-des- 
sous de la ville, près des moulins Châtcl. 
Les rues de Genève sont propres et assez 
larges, mais irrégulières; les rues basses 
•ont quelquefois exposée* à de* inondations 
lorsque l'accroissement des eaux du lac est 
considérable; les maisons en sont très-éle- 
vée*. La Cité présente une vue admirable et 
d'élégantes maisons. Genève possède 3 églises 
calvinistes, 1 cathédrale dédiée è S 1 . Pierre, 
édifice gothique , vaste et irrégulier , avec un 
portail de style grec, construit dans le der- 
nier siècle , dans la partie la plus élevée de 
la ville, et où le conseil des représentans 
tient scs séances; 3 églises luthériennes, 1 
église catboliqué, 1 synagogue, 1 bel hôtcl- 
de-viile, 1 arsenal, des casernes, 1 acadé- 
mie réformée, composée de 4 facultés : théo- 
logie, droit, sciences et lettres; 1 collège, 
ta écoles primaires , 3 école* d'enseignement 
mutuel, 1 bibliothèque de 5°, 000 volumes 
et de aoo manuscrits , 1 musée assez riche, 
1 observatoire, 1 théâtre, 1 jardin botani- 
que, r société de catéchumènes, 1 société 
pour la musique sacrée, 1 école publique de 
dessin, 1 école d’accouchement, 1 société 
pour l'émulation des arts, 1 société d histoire 
naturelle, 1 société de lecture qui possède 
une bibliothèque de 13,600 volumes, 3 so- 



by Google 




GENE 



204 G E N È 

ciétés de médecine, plusieurs bureaux de bien- gers. Près de cette ville, et sur le Rhône, 
faisancc, i maison pour les mineurs elles or* est le grand hameau de La Coulouvrenière, 
phelins, i conseil de santé, i grand et bel qui se compose de plusieurs moulins et fa- 
hôpital, i maison de correction et i prison. Elle briques qui en dépendent, et où la bour- 
renferme plusieurs belles promenades, telles geoisie a son arsenal. Devant la porte Neuve, 
que la Treille , les bastions, et surtout la place est le village de Plein-Palais, au centre du- 
S l . Antoine , d’où l’on découvre le Mont- quel se trouve une belle et vaste prairie , 
Blanc et une grande partie du lac. Genève qui sert de promenade habituelle aux Géne- 
est bien éclairée de nuit ; elle manque de vois , et de champ d’cxerticc aux troupes, 
fontaines , mais , en 1690 , on a établi dans Genève avait déjà le litre de ville au temps 
l'ile une machine hydraulique qui élève l’eau où les Romains pénétrèrent dans la Gaule; 
à x 00 pieds , et qui en fournit à toute la ville, elle leur appartint pendant plus de cinq 
au moyen de a réservoirs, l’un dans la Cité siècles, et fut le centre d’une province con- 
et l’autre dans S 1 . Gervais. Genève doit sa sidérable. Dès que le christianisme fut in- 
prospérité au commerce qui y est considéra- troduit à Genève , cette ville devint un siège 
blc ; sa situation entre la France, l'Italie et épiscopal sufiragant de Vienne. Au commen- 
ta Suisse la rend l’entrepôt des marchandises cernent du v e siècle , l’empereur Honorius 
de ccs pays, ce qui alimente un grand coin- la céda aux Bourguignons, qui en furent dé- 
mcrcc de banque et d'expédition. Elle pos- possédés, en 543 , par les rois francs. Elle 
sède de grandes manufactures d’étoffes de fut ensuite annexée à l’empire Germanique, 
laine et de soie , d’indiennes , de mousseline, mais les empereurs y laissèrent passer l'au- 
dc châles , de drap, de chapeaux et de por- torité entre les mains de l'évèque, qui en 
celaine ; des fabriques d'instruroens de ma- devint prince et seigneur; quoique l'évèque 
thématiques et de chirurgie, de limes, de jouit à Genève des honneurs de la souve- 
joaillerie, d’orfèvrerie, des tabletteries, des raineté, son pouvoir y était limité par ce- 
tanncrics, des imprimeries sur étoffes de co- lui des citoyens. En i 535 , cette ville admit 
ton , 1 fabrique de tuyaux à incendie en tissu les opinions de Calvin et de Zwingli , et 
de chanvre , et des librairies et des imprime- l’évéché fut aboli , quoiqu’un prélat rési- 
nes qui furent autrefois beaucoup plus im- dunt à Annecy continuât de prendre le ti- 
portantes; mais ce qui a fait la célébrité de tre d’évéque de Genève, et la même année 
Genève , ce sont ses manufactures considéra- la république fut proclamée. Elle devint 
blés d’horlogerie qui occupent environ 7,000 la métropole et l’oracle des églises réfor- 
individus, et qui fournissent 70,000 montres mées, et tous les réformés y trouvaient un 
par an : la première montre y fut apportée asile. En vain les ducs de Savoie, entr’aü- 
parun Français en 1587. Une partie des ex- très Charles-Emmanuel, s’elTorcèrent-ils de 
portations sc fait par le lac de Genève, sur détruire sa liberté : elle résista courageuse- 
lequel cette ville a un port très-fréquenté ap- ment, aidé des cantons suisses de Fribourg 
pelé Molard ; la pêche dans le lac et dans le et de Berne , avec lesquels elle avait con- 
Rbône y est trcs-activc. Genève a vu naître tracté une alliance en 1 584 • Uc mauvais 
une foule de gens fameux dans les lettres, succès de l'escalade tentée en 1602 , est une 
les sciences et les arts , parmi lesquels on époque mémorable dans l’histoire de cette 
remarque J. J. Rousseau , Casaubon, Le- république, qui jouit ensuite de la paix pen- 
fort, Piclet , Necker , madame de Staël, l'his- dant près de deux siècles, et parvint à un haut 
torien Mallet, Bonnet, de Saussure, célèbre degré de prospérité troublée quelquefois par 
naturaliste, etc. aa, 5 oohab., presque tous des dissensions intestines; en 178a, le gou- 
réformés; ils sont grands, forts, laborieux, vernement , de démocratique qu’il était, de- 
et ont généralement du goût pour les arts et vint aristocratique. Genève tomba le i 5 avril 
le commerce. . L'instruction est très-répan- 1 798 au pouvoir de la république française, 
due parmi eux, et l'éducation des femmes qui la réunit à son territoire, et en fit le chef- 
est particulièrement soignée; il règne dans lieu du département du Léman, formé en 
cette ville une politesse et un bon ton rernar- partie de la république; mais le 3 o décembre 
quables. 181 3 , clic recouvra son indépendance, et. 

Les environs de Genève présentent l’as- en x 8 1 5 , elle fut agrégée à la Suisse comme 
pcct le plus riant, et les coteaux qui l’en- chef-lieu du aa P canton, 
tourent sont couverts de jolies maisons de GEN EVESE, prov. des États Sardes. Voy\ 
plaisance, de jardins , de vignes et de ver- Genevois. 
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GENENIÈVE (S te .), comté des États-Unis, 
liai» la partie orient, de l’état de Missouri , 
arrosé par le Mississipi. Le chef-lieu porte le 
même nom. 

L’ancien comté de S*'. Geneviève , célèbre 
par ses mines de plomb , a formé les comtés 
actuels de S 1 '. Geneviève , de Saint-Francis 
et de Per ry. 

GENEVIÈVE (S‘«.), ville des États-Unis, 
état de Missouri , chef-lieu de comté, à 36 1. 
N. N. O. de New-Madrid et à 16 1. S. S. E. 
de S*. Louis , sur une hauteur, près de la rive 
droite du Mississipi. Elle date de >774* 
possède i chapelle catholique , i collège qui 
occupe un beau bâtiment situé sur une hau- 
teur , x maison de justice , i prison , et i 
banque succursale de celle du Missouri. C'est 
le dépôt principal des mines de plomb qu'on 
exploite près du Maramec. i,5oo hab. 

GENEVIÈVE (S>*.), village de France, 
dép. de l’Aveyron , arrond. et à 7 1. 1/4 N. 
d'Espalion , et à 1 1 1. 3/4 N. N. E. de Rho- 
dez j chef-lieu de canton , sur l’Argcnce-la- 
Vive. Foires les a 3 avril, i4 septembre et 
19 novembre, pour bestiaux. 5oo hab. 

GENEVIÈVE (S**.), village de France, 
dép. de l'Oise, arrond. et à 4 I- S. S. E. de 
Beauvais , cant. et à 3/4 de 1. S. de Noailles. 
II y a des fabriques de cornes à lanternes pour 
navires , de tabletterie et surtout de bois d’é- 
ventails. 95a hab. 

GENEV1ÈVE-EN-BRAY (S>«.) , village de 
France , dép. de la Seine-Inférieure, arrond. 
et à 2 1. S. de Neufchâtel, cant. et à 2 I. i/3 
E. de S*. Saen. Il y a dc> forgea. ^50 hab. 

GENEV1LLA , bourg d’Espagne , prov. 
et à 12 1. O. S. O. de Pampelune (Navarre), 
et à 7 1. S. E. de Vitoria, sur la rive droite 
de l’Ega. On y fabrique de la toile. 3go hab. 

GENEV1LLIERS, village de France, 
dép. de la Seine , arrond. et à 1 I. O. de 
S*. Denis , et à 2 1. 1/4 N. N. O. de Paris , 
cant. de Nanterre, non loin de la Seine. On 
y fabrique des moyeux en fer fondu. 1,200 
babitans. 

GÉNEVOIS, Genevese , prov. des États 
Sardes, div. de Savoie, bornée au N. O. 
par la prov. de Carouge, au N. E. par celle 
de Faucigny, au S. E. par la Savoie supé- 
rieure, au S. et à l’O. par la Savoie propre. 
Sa longueur de l'E. à l’O. est de près de 
11 1., et sa largeur du N. au S. de 7 1. Des 
branches d’un contre-fort des Alpes Penni- 
nes limitent cette province au N. E. et au 
S. E., et la couvrent, en grande partie, 
soit par elles , soit de leurs rameaux. Les 
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principaux cours d’eau du Géncvois sont le 
Fier et le Chéran , qui méritent plutôt le 
nom de torrens que celui de rivières j au 
centre de la contrée s'étend le lac d'Anne- 
cy, dont les bords présentent les aspects 
les plus pittoresques. Quoique montagneuse, 
cette province est partout cultivée avec soin. 

Le Géncvois est administré par un inten- 
dant de 2* classe, et divisé en 7 mande- 
niens : Albens , Annecy , Duing , Favergcs , 
Rumilly , Thôncs et Thôrens-Sales , qui ren- 
ferment n3 communes et 71,853 hab. An- 
necy en est le chef-lieu. 

Ce pays eut anciennement le titre de 
comté, et appartint aux comtes de Genève; * 
cette race s’étant éteinte, il passa à Hum- 
bert et à Othon de Villars et, de ceux- 
ci, à la maison de Savoie. De 179a à 18 1 5 , 
il a appartenu à la France, et a formé une 
partie du département du Mont-Blanc. En le 
restituant aux États Sardes , le congrès de 
Vienne l'a compris dans la contrée de ce 
royaume, qui fait partie de la neutralité de 
la Suisse. 

GENÈVRE, mont des Alpes Colticnnes , 
sur la limite de la France et des États Sardes, 
entre le dép. des HautesAlpes et la prov. de 
Suse, 5 3 1. 1/2 S. O. de Briançon. Bien qu’il 
ait i,843 toises au-dessus du niveau de la 
mer, sa température est celle d’une hauteur 
moins considérable. 11 se termine par une 
masse de rochers escarpés , et offre les cols 
du Bourget et de la Grande Collette. Près de 
sa base , au N. O., est le village de Mont-Ge- 
nèvre, traversé par la route de Briançon il 
Turin. La Durance et la Doire-Ripaire ont 
leurs sources près de ce mont. 

Quelques auteurs pensent que c'est sur ce 
point qu’Annibal effectua son passage des 
Alpes; d’autres prétendent que c'est par le 
mont Cenis. 

GENEVREY , village de France, dép. de • 
la Haute-Saône, arrond. de Lurc , cant. de 
Saulx, à 2 1. s/3 S. S. O. de Luxeuil , et à 
4 1. N. E. de Vcsoul. 11 y a des tourbières 
et 1 tuilerie. 582 hab. 

GENF, canton et ville de Suisse, f^oy. 
GdIti. 

GENFER-SEE , lac entre la Suisse et l'Ita- 
lie. Voy. Gehève (lac de). 

GENGENBACH , ville du grand-duclié de 
Bade, cercle de la Kinzig, chef-lieu de bail- 
liage, à 2 1. i/4 S. E. d’Offenbourg , et à 6 1. 

1/2 S. E. de Strasbourg , sur la rire droite 
de la Kinzig. Elle est ceinte d'un mur, et a 3 
faubourgs , 2 églises , 1 hôpital , 1 belle halle. 
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et i papeterie. Il s'y tient a foires par' an. 
i t 85o hab. 

Le bailliage contient ii,5a5 hab. 

GENGOU- LE- ROYAL (SL) ou JOU- 
VENCE, ville de France , dép. de Saône-et- 
Loire, arrond. et à 8 1. i/4 N. N. O. de Mâ- 
con, et à 4 b i /a N. de Cluny; clief-licu de 
canton , au pied d'une montagne , sur une pe- 
tite rivière qui se joint à la Grônc. Il y a v 
fabrique de chapeaux et des tanneries j on y 
fait un grand commerce de vins de son terri- 
toire , qui sont des meilleurs du Màconais. 
Foires le i* r mardi de carême, et les mar- 
dis après les 6 janvier, n mai, 27 juillet, 8 
septembre , et i" r novembre , pour bestiaux. 
1 ,486 hab. On y voit la fameuse fontaine dite 
de Jouvence. 

GENGOUX (SL), village des États Sardes 
et de Suisse. Foy. Gikgoulpb (SL). 

GENIES (SL) , village de France , dép. de 
la Dordogne , arrond. et à a 1. 3/4 N. de Sar- 
lat, cant. et à 1 1. i/3 O. N. O. de Salignac , 
sur la rive gauche du Coly. Il y a une forge et 
une fonderie. i,4oo hab. 

GENIÈS-DE-DROMONT (S 1 .), village de 
France, dép. des Basses Alpes, arrond., cant. 
et à a 1. i/3 N. E. de Sisteron , et à 5 1. N. 
O. de Digne; dans un lieu élevé et sauvage. 
480 hab. On a exploité dans les environs une 
mine de plomb sulfuré , qui a été abandon- 
née en i;88 , faute de capitaux. On voit sur 
une hauteur voisine la chapelle et l'hermitage 
de N. D. de Dromont, qui occupe une par- 
tie (de l'emplacement de l'ancienne Tlitopo- 
lis , dont on ne voit plus que deux tours en 
ruine : on y a découvert des médailles , des 
tomlieaux , des lampes sépulcrales , et une 
inscription qui porte que Dardanus et Nevia 
Gallia , illustre dame , ont fortifié Théopolit, 
et lui ont ouvert des routes à travers la mon- 
tagne. 

GEN I ÈS-DE-MALGOIRES (S«.), bourg 
de France , dép. du Gard, arrond. et à 4 1- 
S. O. d’Oiès , et « 3 1. 3/4 N. O. de Nîmes , 
cant. de S‘. Chaptes. On y fabrique des cadis, 
et il y a des filatures de soie et des tanneries. 
Foires les i ,r * lundis de mai et de décembre, 
pour bestiaux. 1,100 hab. 

GENIÈS-DE-RIVE-D'OLT (S*.), ville de 
Frauce, dép. de l'Aveyron, arrond. et à 4 b 
E. S. E. d'Espalion, et à 7 1. a/3 E. N. E. 
de Rhodez ; chef-lieu de canton. Siège d’i 
tribunal de commerce et d’i chambre con- 
sultative des manufactures. Elle occupe lo 
fond d'un beau vallon , et cit traversée par 
le Lot. Les rues en sont largos, droites et 



Lien pavées, et les maisons assez belles ; en 
général , l'aspect en est riant. Elle renferme 

I collège communal , de nombreuses fabri- 
ques d'elofles de laine , de tapis de table et 
de chapeaux , des filatures de laine qui ali- 
mentent les fabriques de Castres et de Rlio- 
dez , et des tanneries considérables ; on y 
fait, en outre, un commerce important en 
Lois pour la mariuc, pour meubles et tonnel- 
lerie. Foires les ao janvier, 17 avril , 18 mai, 

I I juin , a6 août et 5 novembre , pour bes- 
tiaux. Cette ville a vu naitre l'abbé Raynal. 
a, 583 hab. 

GENIÈS- LA -CHAMP (S«.), village de 
France , dép. de l’Ardèche , arrond. et à 9I. 
S. O. de Tournou , cant. et à 1 1. i/a S. du 
Chaillard. 1,08 à hab. 

GENIL ou XEN1L , rivière d'Espagne , qui 
sort d'un gouffre appelé El Coralde VtUui , 
situé entre le pic de Veleta et le Mulahacen , 
sur le versant N. O. de la sierra Nevada, 
prov. de Grenade , passe par la ville de ce 
nom , par S u . Fe et par Loja , entre dans 1a 
province de Cordoue, où elle baigne les murs 
d'Ecija , et se joint au Guadalquivir , par 1a 
rive gauche, près de Palma, à 11 1. S. O. 
de Cordone, après un cours d’environ 5o 1. 
Elle reçoit, par la droite, le Darro, le Cn- 
billas , le Rianzul , la Cabra , et , par 1a gau- 
che , le Dilar et le Salado. 

GEN1LLE, village de France, dép. d'In- 
dre-et-Loire, arrond. et à a 1. 1/4 N. E. de 
Loches , et à 8 1. i/a S. E. de Tours, cant. 
de Montrésor, sur la rive droite de l'Indroye. 
Foires les 8 mai et aa octobre , pour grains, 
bestiaux , chanvre et cire. 1 ,900 b*b. 

GENIS (S*.), village des États Sardes. Voy. 
Gekix (S‘.j. 

GÉNIS (S 1 .), bourg de France, dép. de 
la Charente-Inférieure, arrond. et à a 1. i/a 
N. O. do lonzac , et à a 1. m/3 S. de Pons; 
chef-lieu de canton , sur la route de Bordeaux 
à La Rochelle. a.fiio hab. 

GÉNIS , village de France, dép. de 1a Dor- 
dogne , arrond. et à 8 1. i/a E. N. E. de Pc- 
rigueux, cant. et à a 1. E. d'Exidcuil, sur la 
rive gauche de la Haute-Yézère. II y a 1 fon- 
derie et ■ forge. Foires les 39 avril , a S mai 
et a- lundi des autres mois , pour bestiaux. 
i,4oo hab. 

GEN1S-DES-MEUL1ÈRES (S‘.), village 
de Franco , dép. de la Charente , arrond. et 
à 3 1. i/3 N. O. d'Angoulémc, cant. et à a 1. 
i/4 N. de liicrsac. i,4oo hab. 

GF.N1S-LAVAL (S*.), ville de France, 
dép. du Rhdnc, arrond. et à 1 1. 3/4 S. S. O. 



d by Google 



G E N N 

«le Lyon , et ù 4 I. 1 /a N. N, O, de Vienne ; 
chef-lieu «1e canton , sur la route de Lyon il 
S*. Etienne. Elle a des fabriques de papiers 
peints très-estimés , de boutons en tout genre, 
de toutes sortes de couleurs pour peinture «le 
papier, d'encre d'imprimerie et à écrire; on y 
fait des tapis de pieds en velours de laine, des 
tableaux d'église , des bannières, etc. On ré- 
colte dans les environs des vins cxcellens con- 
nus sous les noms de vins des Barollcs et de la 
côte de Lorette , dont il se fait un commerce 
avantageux. Foires les a3 janvier, mercredi 
de Piques, aG août, a5 novembre et 17 dé- 
cembre, pour bestiaux, etc. 1,914 hab. Les 
environs renferment de la houille. 

GÉNISSAC, village de France, dép. de 1a 
Gironde, arrond. et à 1 I. i/a S. S. O. de 
Libourne, cant. et à a 1. i/a O. N. O. de 
Branne ; prés de la rive gauche de la Dordo- 
gne, sur laquelle il a un port et quelques mai- 
sons. i,a8a hab. 

GEN1S-TERRE-N0IRE { S 1 . ) , village de 
France , dép. de la Loire , arrond. et à 4 L 
i/a N. E de S*. Étienne , et à 5 1. 3/4 O. de 
Vienne, cant. de Rive-de-Gier. Il y a une 
houillère , une fonderie et une fabrique de 
clous. i,a56 hab. , 

GENIX (S>. ) ou S'. GF.NIS, bourg des 
États Sardes , div. de Savoie, prov. de Savoie 
propre , à 6 1. O. de Chambéry ; chef-lieu de 
raand., sur la rive droite du Guiers, près de 
son confluent avec le Rhône. 1,760 hab. 

GEN US, bourg de France, dép. de l'Aisne, 
arrond. et à 7 1. O. N. O. de Laon, cant. et 
à 1 1. N. de Chauny, sur le penchant d’un 
coteau. 11 y a 1 manufacture de sucre de bet- 
teraves , 1 teinturerie et des fabriques de po- 
terie commune dans les environs. Il s’y tient 
1 fort marché tous les mois pour toile, bétes 
à cornes et porcs. 900 hab. 

GENLIS ou JENL1S, village de France, 
dép. de la Côte-d'Or, arrond. et à 3 1. 3/4 
S. E. de Dijon , et à 3 1. i/a N. de S 1 . Jean- 
dc-Lône ; chef-lieu de canton. Il s'embellit 
et s'accroît tous les jours. Foires les 7 juin et 
8 novembre, pour bestiaux et faïence. 860 
habitans. 

GENLY , village des Pays-Bas , prov. de 
Haioaut, arrond. et à il. i/a dcMons, cant. 
et à 1 1. 1/4 de Pâturages, a, 048 hab. Il y a 
des houillères dans les environs. 

GENNARO , mont des États de l'Église , 
comarca et à 7 1. N. E. de Rome, et à 3 1. 
N. de Tivoli. Lat. N. 4 a° 3' o". Long. E. io° 
>9' 3o". Sa hauteur au-dessus de la mer est 
de 645 toises. 
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GENNEP, ville des Pays-Bas, prov. de 
Limbourg , arrond. et à 11 I. 3/4 N. de Ru- 
remonde , et à ao I. N. «le Maestricbl , sur la 
rive gauche de la Ni ers et à peu de distance 
de la rive droite de la Meuse. Lat. N. 5i° 
4a'. Long. E. 3° 38'. Elle a 1 église catholi- 
que et 1 temple protestant, des fabriques d'é- 
toffes de laine et des tanneries considérables. 

1 ,000 hab. 

On voit auprès les ruines du château de 
Genuep, qui a été successivement occupé par 
les Espagnols , par Iss Hollandais, et par les 
Français, qui l'ont détruit en 1,710. 

G EN N ES , village «le France, dép. de 
Maine-et-Loire , arrond. et à 3 1. 1/4 N. O. 
de Saurnur, et à 6 1. i/a S. E. d’Angers; 
chef-lieu de canton, sur la rive gauche de la 
Loire. 1 ,433 hab. 

GENNES SUR-SEICHE , village de France, 
dép. d'Iile-et-Vilaipe , arrond. et i 3 I. a/3 
S. S. E. de Vitré, cant. et à il. 3/4 S. d'Ar- 
gentré. 3,076 hab. 

GENNETON, village de France, dép. des 
Deux-Sèvres, arrond. et à 5 1. l/a N. de 
Brcssuire, cant. et à 1 1. 3/4 N. d Argenton. 
Foires le jour de l’Ascension et le 3 F diman- 
che de septembre, pour bestiaux et instrumens 
d'agriculture. 600 hab. 

GENNEVAUX ou GÉNEVAUX , village 
des Pays-Bas, prov. et à 9 1. de Luxembourg, 
arrond. et è 9 1. de Neufchàteau, cant. et â 
3 1. 1/4 de Virton. 

GENOA, autrefois MILTON , ccunm. des 
ÉtaU-Unis, état de New-York, comté de 
Cayuga, à 5 1. E. d'Ovid et à 5a 1. O. d'Al- 
hany; sur le bord orient, du lac Cayuga. 
a, 585 hab. 

GENOA-BAR, chaîne de rochers de l’ar- 
chipel des Lucayes, dans le N. du petit banc 
de Bahama , par 37° 37' de lat. N. et8i° 
47' de long. O. 

GENOELS-ELDEREN , village des Pays- 
Bas, prov. de Limbourg, arrond. et à a 1. 
3/4 de Maestricht, cant.età 1 1. 1/4 de Ton- 
grès. aa3 hab. 

GENOIS (SL) , village «les Pays-Bas , prov. 
de la Flandre occid., arrond., cant. et à a 1. 
i/a S. E. de Courtrai, et à 3 1. 3/4 E. S. E. 
de Menin. 3,365 hab. 

GENOLA , village des États Sardes , div. 
de Coni, prov. et à 4 1- F- S. E. de Saluces, 
mand. et à 1 1. i/a S. E. de Savigliano. H s'y 
livra un combat, les 3 et 4 novembre 1799, 
entre les Français et les Autrichiens , à l'a- 
vantage des derniers. 

GENOLUAC, ville de France, dcp. du 
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Gard , arrond. et à 6 1 . i /4 N. N.O. d’Alais, 
et à 14I. 3/4 N. O. de Nimes ; chef-lieu de 
canton , près du Hornol. On y fabrique des 
arçons de selle. Foires les 3 o juin , i* r août, 
23 novembre , 10 décembre et vendredi 
saint , pour bestiaux. î ,67 3 hab. Il y a sur son 
territoire une mine de plomb non exploitée. 

GÉNOUILLAC, village de France, dép. 
de la Charente, arrond. et à 4 I- 1/2 S. S. 
O. de Confolens, cant. et à a 1 . 1/4 S. E. de 
S 1 . Claud. 918 hab. Il y a une mine de fer 
dans les environs. 

GÉNOUILLAC, bourg de France, dép. de 
la Creuse, arrond. et à 4 1 * O* de Boussac, et 
à 5 1 . N. N. E. de Guéret, cant. et à il. i /3 
N. N. O. de Chatellux, près de la rive gauche 
de la Petite-Creuse. 1,080 hab. 

GÉNOUILLÉ, village de France, dép. de 
la Charente-Inférieure, arrond. et à 3 1 . 3/4 
N. E. de Rochefort, cant. et à a 1 . 3/4 N. E. 
de Tonnay-Charente. 1,000 hab. 

GÉNOUILLÉ, viilagc de France, dép. de 
la Vienne, arrond. et à il. 1/4 S. O. de Ci- 
vray, cant. et à 1 I. i/3 S. O. de Charroux. 
i,o5o hab. 

GÉNOUILLY, village de France, dép. du 
Cher, arrond. et à 9 1 . 1/4 O. N. O. de Bour- 
ges, cant. et à il. 1/2 N. N. E. de Graçay. 
On y a découvert un bol blanc qu’on emploie, 
dans la peinture des boiseries, comme le 
blanc de céruse. 1,190 hab. 

GÉNOUILLY, village de France, dép. de 
Saûnc-et-Loire , arrond. et à 5 1 . i /3 S. O. 
de Chàlons-sur-Saône , cant. et à 1 1 . a /3 E. 
N. E. de Mont-S 1 . Vincent, sur la Guyc. 
Foires les 18 février, 6 mai, i er juillet et 
i 3 août, pour bestiaux. 65 o hab. 

GENOUX (S 1 . ), village de France, dép. 
de l’Indre, arrond. et à 6 1 . 1 /a N. O. de 
Chuteauroux, cant. et à 1 1 . 3/4 N. O. de 
Buzançois , sur la rive gauche de l'Indre. Foi- 
res le 17 juin et le lundi saint, pour bestiaux 
de toute espèce et laines. 938 hab. , y com- 
pris ceux d’Étrée. 

GENOUX (S 1 .), bourg de France, dép. 
de Loir-et-Cher, arrond. et h 3 1 . E. N. E. 
de Romorantin, cant. et à 2 I. i /3 O. S. p. 
de Salbris, prè9 de la rive droite de la Sau- 
dre, et à côté du bourg de Sclles-S*. Denis. 
1,600 hab. 

GENOVA, division, province et ville des 
États Sardes, Voy. Gènes. 

GENOVA, montagne de France, dép. de 
la Corse, arrond. et h 4 E 3/4 0 . de Bastia, 
cant. de Tenda , près du moût Pcloso, à 1 I. 
de la mer. 



GENSÀC, ville de France, dép. de la 
Gironde, arrond. et à 6 1 . 1/4 S. E. de Li- 
bourne, et à 11 I. 1/2 E. de Bordeaux, cant. 
et à 1 I. 3/4 E. de Pujols; sur la rive droite 
d'une petite rivière qui se jette, non loin de 
là , dans la Dordogne. Foires les 3 février , 
9 mai, 24 août, 2 5 novembre et i w lundi 
de chaque mois, pour chevaux et bestiaux. 
2,800 hab. , compris ceux de Claribes et de 
Pessac. 

GENSANO, bourg des États de l'Église, 
comarca et à 6 1 . S. E. de Rome, et à 5 1 . 
S. O. de Paleslrina. Il a quelques rues lar- 
ges et droites , qui aboutissent à une grande 
place décorée d’une assez belle fontaine. On 
voit, sur une hauteur, un palais qui domine 
le lac Nemi. 3 , 000 hab. On y récolte un vin 
fade, assez estimé à Rome. 

GENSSAC, ville de France. Poy. Gensac. 

GENT, village des Pays-Bas, prov. de 
Gucldre, à 3 1 . 1/4 d'Arnhem , arrond. et à 
11 1. 1/2 de Thiel, cant. et à 1 1. 1/4 de 
Bcramel. 1,087 l |a b* 

GENTBRUGGE, village des Pays-Bas, 
prov. de la Flandre orientale, arrond . , cant. et 
à 1/2 1 . de Gand, sur la rive droite de l'Es- 
caut. i,o 63 hab. 

GENTE, port de la Terre de Feu, sur U 
côte mérid. du détroit de Magellan, près et 
au N. O. de l’entrée occid. du canal de SL 
Sébastien, par 53 ° 18' de lat. S. et 72 0 25 ' 
de long. O. Il y a près de ce port, dans le 
même détroit, une Ile du même nom. 

GENTE-HERMOSA (ISLA DE) (Ile du 
Beau-Peuple), dans le Grand Océan équi- 
noxial, au N. des iles des Navigateurs, par 
io° 43' de lat. S. et 172 0 27' de long. O. 

GENTHIN, ville des États Prussiens, prov. 
de Saxe, régence et à 10 I. N. E. de Mag- 
debourg, et à 6 1 . 1/4 O. de Brandebourg, 
chef-lieu du 2* cercle de Jerichowj sur 1 a 
rive gauche de la Stremme. Elle a une en- 
ceinte en briques et un faubourg. On s’y oc- 
cupe surtout delà distillation d*eau-de-vie de 
grains, et il y a plusieurs brasseries. i, 65 o 
lia bi tan s. 

GENTIAH, pays de l'Hindoustan. Voy. 
Djynta. 

GENTIAPOUR, ville de l’Hindoustan. 
Voy. Djtxtapour. 

GENTILLY, village de France , dép. de la 
Seine, arrond. et à 1 1 . 1/2 N. E. de Sceaux, 
canton de Villejuif, près et au S. de Paris; 
sur la Bièvre. On le nomme quelquefois le 
Grand-Gentilly pour le distinguer du Petil- 
Gcntilly, situé aussi sur la Bièvre, et qui 
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touche aux murs de Paris. Il y a des fabri- 
ques d'acides minéraux et de savon , d'amor- 
ces de fusil à piston, de mouchoirs en fil de 
lin et des blanchisseries de tissus de coton. 
i ,833 hab., non compris la maison de Bicé- 
tre, qui se trouve dans cette commune. On 
trouve dans les environs de la terre argileuse 
pour tuiles, briques et pots à fleurs. 

Ce village a été U résidence des rois de 
France de la i re et de la 2 e race. Pépin y fit 
construire un palais dont il ne reste plus de 
vestiges, et dans lequel il a tenu une cour 
plénière en 763, et un concile national au 
sujet du culte des images en 766. 

GENTIANES, village des Pays-Bas, prov. 
du Brabant mérid., à 7 1 . 3/4 de Bruxelles, 
arrond. et à 4 b i/a de Nivelles, cant. et à 
2 1 . i/a de Genappe. 6a8 hab. 

GENTIOUX, village de France, dép. de 
la Creuse, arrond. et à 5 I. 1/4 S. O. d’Au- 
busson, et à 10 1 . S. de Guéret; chef-lieu 
de canton. 1,217 hab., compris ceux dePail- 
lier. 

GENUARIO (S.), village et abbaye des 
États Sardes, div. deNovare, prov. et à 6 I. 
i ,4 O. S. O. de Verceil, mand. et à 3/4 del. 
N. E. de Crescentino , dans une plaine. 600 
habitons. 

GEN VAL, village des Pays-Bas, prov. 
du Brabant mérid., arrond. et à 4 b 1/4 de 
Bruxelles, cant. et â 1/3 b de La Hulpe. 966 
habitons. 

GENZANO, bourg du roy. de Naples, 
prov. de Basilicate, distr. et à 7 b N. E. de 
Potenza, canton et à 2 I. N. E. d’Acerenza; 
sor une hauteur, près de la source d’un af- 
fluent du Bradano. 11 y a une église parois- 
siale et plusieurs couvens. 3.710 hab. 

GÉOGRAPHE (CANAL DU), détroit qui 
sépare l’ile Bcraier de la côte occid. de la 
Nouvelle-Hollande, au N. O. de la baie des 
Chiens-Marins. Lat. S. 24° 35 '. Long. E. 1 1 1° 
5 '. Il a 13 1 . de largeur. 

GÉOGRAPHE (BAIE DU), sur la côte 
occid. de la Nouvelle-Hollande , dans la Terre 
de Leuwin. Lat. S. 33 ° 3 o'. Long. E. 112 0 
55 '. Elle est fermée à 1 * 0 . par une petite pé- 
ninsule que termine le cap du Naturaliste, et 
comprend le petit havre Leschenault, mais 
elle n’offre pas un mouillage sur aux grands 
navires. Les côtes en sont marécageuses; on 
y voit quelques étangs salés; le sol, quoi- 
qu'imprégne d’eau saumâtre, est couvert de 
beaux arbres. Le mirage y est fréquent. Ses 
côtes sont habitées par des sauvages faibles 
de constitution , très-farouches et très-stupi- 
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des. Cette baie a été reconnue par l’expédi- 
tion du capitaine Baudin. 

GEOIRE (S*.), bourg de France, dép. 
de l’Isère, arrond. et à 4 b 1/4 S. E. de La 
Tour-du-Pin , et à 6 b 3/4 N. N. O. de Gre- 
noble; chef-lieu de canton. Foires le mardi 
après Pâques et le lundi après le 29 août. 

3 , 44 ° hab. 

GEORG (S.), village du grand-duché de 
Bade, cercle de Treisam-et-Wiesen , baill. 
et à 1 1 . 1/4 O. S. O. de Fribourg. i ,345 
habitans. 

GEORG (S*. ), bourg du duché de Styrie, 
cercle et à 6 b S. S. E. de Gratz, et à 7 1 . 
3/4 N. N. O. de Marbourg; près de la rive 
gauche de la Muhr. Il y a 1 château. 56 o 
habitans. 

GEORG-AM-SEE (S 1 . ) , ville de Bavière , 
cercle du Mein-Supérieur , présidial et à 1/4 
de 1 . N. N. E. de Bayreuth, près de la rive 
droite du Mein-Rouge. Sa proximité de Bay- 
reulh la fait considérer comme un faubourg de 
celte ville. Il y a 1 très-beau château avec 
parc, 1 église, 1 hôpital, 1 abbaye, 1 maison 
de correction et d'aliénés, 1 grande manufac- 
ture de porcelaine et de faïence, et 1 atelier 
où l'on polit le marbre que fournit une car- 
rière des environs. 1,800 hab. 

GEORGE (S 4 .), S. Jorge f une des îles 
Açores, dans l'Atlantique, au N. E. de File 
du Pic, et à l' 0 . de celle de Terceira. La 
pointe S. E. est par 38 ° 3 o' de lat. N. et 
3 o° 1 1' i 5 " de long. O. Elle a plus de 9 1 . de 
longueur sur environ 3 1 . de largeur. Elle est 
haute sans être montueuse , et a des sources 
excellentes. Le sol est fertile en blé et autres 
denrées; les pâturages y sont excellens et les 
forêts donnent des bois de construction. Le 
meilleur ancrage est à Villa de Vêlas. 10,000 
habitans. 

En 1 808 , cette Ile fut ravagée par une 
éruption volcanique. 

GEORGE ( S* . ) , bourg d’Angleterre , comté 
et à 11 1 . S. S. O. de Gloucester, hundred 
de Barton-Regis, à i /3 de 1 . E. de Bristol, 
dont on le considère comme un faubourg. Il 
a une belle église. La paroisse de S 1 . George 
contient 5,334 hab. 

GEORGE, He dans le détroit qui unit le 
lac Supérieur au lac Huron , sur la limite 
des États-Unis et du Haut-Canada, au N. N. 
O. de File de Drummond: Elle a 8 1 . de lon- 
gueur sur 2 de largeur. La partie du détroit 
qui est resserrée entre cette île et la côte du 
Canada prend le nom de lac George. 

GEORGE (S 1 .), une des principales Ues 
I 
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île l'archipel tics Bermudes , au N. E. de l'ile 
Bermude , et au N. du havre de Soulliamp- 
ton, par 3 a° ao' de lat. N. et 66° 4 °' de 
long. O. Une chaîne de rochers l'entoure et 
lui sert de défeuse. Les navires ne peuvent/ 
aborder qu'avec le secours «l'un pilote expé- 
rimenté, et seulement en deux endroits dé- 
fendus par des forts. Les Anglais se sont éta- 
blis dans celte ile en 161a, et l'ont divisée 
en g paroisses ou districts; S 1 . George en est 
le chef-lieu. 

GEORGE (S‘.) ou S*. GEORGE’S-TOWN, 
ville des lies Bermudes ; chef-lieu de l'ile 
S 1 . George , résidence du gouverneur de l'ar- 
chipel , siège du conseil de rassemblée ad- 
ministrative et de la cour supérieure de celle 
colonie anglaise. Elle est située sur la cdte 
mérid. de l'ile , en face de S 1 . David , et dé- 
fendue par le fort WarvricL situé au N. ; le 
port est protégé par 7 batteries et par le 
fort Davers. Les rues en sont étroites et non 
pavées, et les maisons n'ont pour la plupart 
qu'un seul étage. Elle possède une belle 
église et une maison-de-ville très-vaste. Le 
commerce y est assez actif ; des navires d'Ha- 
lifax y abordent souvent pour prendre des 
rafraichissemena. a, 5 oo bab. 

GEORGE (S*.), S *. Gtorgen , S‘. Gyàrgjr, 
distr. régimentaire de Ja Croatie militaire, 
généraUt de Warasdin, borné au N. par la 
Croatie civile et par la Hongrie, qui, avec 
l’Eselavonie , le limite aussi à l'E. ; il touche, 
vers le S., à cette dernière contrée , et à l'O. 
au distr. régimentaire de Kréutz. Sa lon- 
gueur, du N. au S. , est de 16 )., et sa 
moyenne largeur de 8 1 . La Dravc qui le 
parcourt au N. et qui forme en partie sa li- 
mite vers l'E. , est 1 a plus grande des rivières 
qui l'arrosent ; on remarque ensuite dans la 
partie mérid. la Chasma et l'Illova. U est 
généralement montagneux, excepté vers le 
N. où l'on trouve des plaines basses , maré- 
cageuses et couvertes de bois. Environ 56 , 800 
hab. Belovar en est le chef-lieu. 

GEORGE (S 1 .), en allemand Georgen {S 1 ■) , 
en croate Gjurgyevect , bourg de la Croatie 
militaire, gcnéralat de Warasdin; cbeflieu 
de distr. régimentaire, sur la rive droite de 
la Sztrasuicz, qui forme en cet endroit une 
ile dans laquelle on a élevé un fort, à 4 1- 
1/4 S. E. de Kopreinitz, et à 6 1 . i/a N. E. 
de Belovar ; dans une position favorable , 
sur la grande route de Warasdin en Escla- 
vonie. Lat. N. 46 ° a’ 56 ". Long. E. i 4 ° 17' 
ni" Environ i, 5 oo hab. 

GEORGE, fort d'Ëcosse, comté et à 3 1 . 



i/a N. E. d'Inverness, presbytère et à a I. 
3;4 O. de Nairn , à l'extrémité d’une langue 
de terre qui s'avance dans le golfe de Mur- 
ray, vis-à-vis de Fortrosc. C’est un polygone 
flanqué de 6 bastions irréguliers, construit 
d'après les principes de Vauban ; il n'est 
commandé par aucune hauteur, et protège 
l'entrée de la baie sur laquelle est situé In- 
verness. Il est armé de 100 pièces d'artille- 
rie , peut contenir 6.000 hommes de garni- 
son , et est abondamment pourvu d'eau. 
Ce fort a été commencé en x 7 47 et achevé 
en 1 767. 

GEORGE (S 1 .), comm. des États-Unis, 
état de Delawarc , dans la partie centrale du 
comté de Newcastle. Elle est traversée par 
l'Apoquinimink. a, 880 hab. 

GEORGE (S‘.) , lie des États-Unis , ter- 
ritoire de Floride, comté de Gadsden ; dans 
le golfe du Mexique , à l’E. du cap S 1 . Biaise , 
en face de l'embouchure de l'Apalachicola. 
La pointe mérid. se trouve par ag° 3 o' de 
lat. N. cl 87° 38 ' de long. O. Cette ile a 10 1 . 
de longueur sur a dans sa plus grande lar- 
geur. Le détroit qui la sépare du continent 
se nomme aussi S*. George. 

GEORGE, lac des États-Unis, territoire 
de Floride, comté de S 1 . John, à ao 1 . S. 
de S 1 . Augustine. Il est formé par le S*. John , 
et a 6 1. de long sur a de large. 

GEORGE (S*.), rivière des États-Unis, 
état de Maine. Elle coule du N. au S. , dans 
les comtés de Hancock et de Lincoln , forme 
quelques lacs, et se jette dans l'océan Atlan- 
tique par une large embouchure , après un 
cours d’environ 1 4 L, navigable sur un es- 
pace de quelques lieues pour de grands na- 
vires. Au S. S. E. de l'embouchure de cette 
rivière, on trouve un petit groupe d’iles 
nommé aussi S 1 . George. 

GEORGE (S*.), grand banc de l'océan 
Atlantique , près de la côte orient, des États- 
Unis, entre les parallèles de 4 °° 3 o' et de 
4 a» a 4 '< c'est-à-dire sous la latitude de Long- 
island et des états de Rhode-island et de 
Massachusetts. 

GEORGE, lac des États-Unis, dans .la 
partie orient, de l'état de New-York , entre 
les comtés de Washington et de Warren, au 
S. du lac Champlain, auquel il communi- 
que par un cours d'eau très-profond qui sort 
de son extrémité sept. Il a i 3 1 . de long du 
N. au S. , et 1 1 . dans sa plus grande lar- 
geur ; de hautes montagnes l'entourent. Ses 
eaux claires et profondes et la beauté des 
sites qu'offrent ses bords le rendent retnar- 
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quable; il nourrit une grande variété de 
poissons ; on y pêche surtout de belle* trui- 
tes saumonées. Ce lac est parsemé d’une in- 
finité de petites lies. Il s'est donné plusieurs 
batailles sanglantes sur ses bords , où l’on 
voit encore les restes de plusieurs ouvrages 
fortifiés, tels que ceus du fort George, à 
l’extrémité mérid. , et ceux du fort Ticonde- 
roga , près du cours d’eau qui fait communi- 
quer ce lac à celui de Champtain. 

GEORGE, commune des Élats-Dnis, état 
■le Pcnsylvanie, comté de Fayette, à 5o I. 
O. S. O. de Harrisburg. a,o4° hab. 

GEORGE (S 1 .), canal qui unit vers le S. 
la mer d’Irlande à l'Atlantique, et sépare la 
principauté de Galles de U prov. irlandaise 
de Leinster. Sa longueur est de 4a 1. ; i son 
entrée sept., entre l'extrémité N. O. d'An- 
glesey et Holmpatrick, en Irlande, il a ao I. 
■le largeur; 11 en i i3 à son entrée mérid. , 
qui est ta partie la plus étroite et resserrée 
entre les caps S*. David et Carnsore. Sur la 
côte orient, de ce détroit , entre la baie de 
Oaernarvon et celle de Cardigan , s'avance 1a 
presqu’île de Caernanvon ; au S. O. se pré- 
sente l'ile de Bardsey, et un peu plus au N. 
celle de Holyhead ; sur le côté oecid. , on 
trouve la baie de Dublin et le havre de Wex- 
fonl. Parmi les rivières qui viennent se jeter 
dans le canal S*. George, on remarque , en 
Irlande, le Lilly et le Slaney, et dans le 
pays de Galles, le Dyfi , l'Ystsrith et le 
Teify. 

GEORGE (S*.), village de France, dép. 
de l'Ardèche, arrond. et à 4 b 3/4 N. E. de 
Privas, cant. et à i 1. a/3 N. N. E. de La 
Voulte. Il y a des eaux minérales. Foires les 
19 avril , 19 octobre et 19 décembre , pour 
bestiaux. 4$o hab. 

GEORGE(S 1 .), village de France, dép. 
de l’Aveyron , arrond. et h 4 I. i/a N. O. 
d'Espalion, et à 7 1. 1/4 N. de Rhodez, can- 
ton et commune d'Enlraigues , sur la rive 
droite du Lot. Il y a des fabriques de sulfate 
de fer et d’alumine. i,4oo hab. 

GEORGE ( S‘. ) , village de France , dép. 
■lu Cantal, arrond. , canton S. et à a/3 de I. 
E. S E. de S«. Flour, et à 4 1. a/3 K. N. E. 
de Cbaudesaigues , sur la rive gauche de 1a 
Trucyre. 990 hab. 

GEORGE (S 1 .), village de France, dép. 
de la Loire-Inférieure , arrond et à 5 1. i/4 
S. E. de Nantes, cant. et à a/3 de 1. N. E. 
de Clisson , sur la rive gauche de la Sèvre- 
Nantaise. 1,060 liab. 

GEORGE (S*.) ou GEORGETOWN , vUlc 



sur la côte oecid. de la Grenade , une des Pe- 
tites Antilles, par ia° 4 ' <1* lat. N. et 64' 5' 
de long. O., sur une baie spacieuse et sûre, 
avec un des meilleurs ports des Indes occi- 
dentales, qui, ouvert à l'O., est abrité sur tous 
les autres points par des montagnes Chef- 
lieu de l'ile , et résidence du gouverneur et 
des autres autorités. S*. George a été récem- 
ment bien fortifié à grands frais; sur un pro- 
montoire qui s’avance près de 1a ville est un 
vieux fort en pierre, assez vaste pour conte- 
nir un régiment entier, et que l'on croit avoir 
été construit par les premiers habitans fran- 
çais : il protège le port. Cette ville a une belle 
apparence, est généralement bjtie en bri- 
ques, et divisée en deux par une hauteur 
sur laquelle se trouve l’église, et qui rend 
quelques rues tellement escarpées que les 
voilures ne peuvent y passer ; d’un côté est 
le quartier de la Rade, qui renferme une 
belle place et un marché , et de l’autre , ce- 
lui du Carénage : c'est dans ce dernier que 
demeurent les principaux négocians; les na- 
vires peuvent y aborder jusqu'auprès des 
quais. S 1 George contient 8 à 10,000 hab. 

Cette ville a d'abord porté le nom de Fort- 
Royal , qu’elle a quitté à la paix de iç63, 
lors de 1a cession de l'ile aux Anglais. Elle 
éprouva un violent incendie en 1771 ; elle 
était g peine rebâtie lorsqu'elle fut, en 1775, 
la proie d'un autre incendie qui la réduisit 
en cendres. 

GEORGE (S*.) , petite lie sur la côte oc- 
cid. de l'Hindoustan , près de la colonie por- 
tugaise de Goa, à 1 1. S. S. O. du fort de 
Marmayor. Lat. N. «5° aa'. Long. E. 71° 3i'. 

GEORGE (S 1 .) , un des pics principaux 
de la chaîne de l'Himalaya , sur la frontière 
de l'Hindoustan et du Tibet , vers les sour- 
ces du Baghirati, au N. de la prov. de Gor- 
val. 11 est élevé au-dessus de 1a merdc3,7o6 
toises. 

GEORGE (S*.), fort de l’Hindoustan. Voy. 
Mania*. 

GEORGE, lac de la Nouvelle-Hollande , 
dans la Nouvelle-Galles mérid. , au S. O. du 
comté d’Argyle , et à a5 1. O- de la baie 
Jervie. H a environ 6 1. i/a du N. au S. , et 
a 1. dans sa moyenne largeur. Des collines 
rocailleuses l'entourent et s'élèvent de i33 à 
a5o toises au-dessus du niveau de sa surface, 
et il est lui-méme élevé de a, 100 pieds au- 
dessus de la mer. Jusqu'à présent on ne loi 
connaît pas d'écoulement. Les eaux en sont 
douces , mais troubles. 

GEORGE IV , port sur la côte N. O. de la 
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Nouvelle-Hollande, dans la Terre de Witt, 
près et au S. O. de l’embouchure de la rivière 
du Prince-Régent, au N. E. de l’ile Augus- 
tus. Lat. S. i 5 ° ao'. Long. E. iaa° 17'. 

GEORGE (PORT DU ROI), dans la Nou- 
velle-Hollande. Voy. Roi Georce (Port du). 

GEORGE ( S*. ) , petite lie du golfe de 
Honduras , près de la côte du Mexique, en 
face de l’embouchure de la Balize , au N. O. 
des îles TurneîT. Lat. N. 17° 35 '. Long. O. 
90° 4 o'. Les Anglais y ont un établissement. 
Comme l’air de cette lie est salubre et le sé- 
jour agréable, il s'y rend durant les cha- 
leurs des habitans de l’établissement de Ba- 
lize. Il s’y faisait autrefois beaucoup de com- 
merce. En 1779, elle fut prise par les Espa- 
gnols ; les Anglais la leur reprirent peu de 
temps après. 

GEORGE (S*.), cap à l’extrémité S. E. 
de la Nouvelle-Irlande, dans le Grand océan 
Équinoxial. Lat. S. 4 ° 53 ' 3 o". Long. E. i 5 o° 
48 ' 45 ". 

GEORGE ( S*. ) , détroit qui sépare la 
Nouvelle-Irlande de la Nouvelle-Bretagne, 
dans le Grand océan Équinoxial. Lat. S. 4 °. 
Long. E. i 5 o°. Labillardière évalue sa lar- 
geur à 1 3 ou 14I. 

GEORGE ( S*. ) , paroisse de la Jamaïque, 
dans la partie sept, du comté de Surrcy , au 
N. de Kingston. Elle se compose d’une plaine 
fertile et bien arrosée. On y comptait en 1786 
19 plantations de cannes à sucre, 80 autres 
propriétés , et 5 , 800 esclaves. 

GEORGE ( S’. ) , cap à l’extrémité S. E. 
de la Terre de Kerguelen , dans le S. de l’o- 
céan Indien. Lat. S. 49 ° 54 ' 3 o". Long. E. 
67° 5 a'. 

GEORGE ( S*. ) , détroit de l’archipel Ni- 
cobar, dans l’océan Indien , entre la Grande 
et la Petite Nicobar, par 7" i 5 ' de lat. N. et 
91° a 5 ' de long. E. 11 renferme plusieurs ro- 
chers , et il serait imprudent d’y engager uu 
navire. 

GEORGE (S 1 .), village des Pays-Bas, prov. 
et à 3 1 . 1/2 O. S. O. de Liège, arrond. et 
«al. i/a N. E. de Huy, cant. de Bodegnée. 
3,965 hab. 

GEORGE ( S*. ) , cap sur la côte occid. de 
Terre-Neuve, à l’extrémité occid. de ta pres- 
qu’île qui ferme au N. la baie S 1 . George. 
Lat. N. 48 0 3 o'. Long. O. 61“ 4 o'. 

GEORGE ( S*. ) , baie formée par le golfe 
S’. Laurent, sur la côte occid. de Terre- 
Neuve, au S. de la baie des lies. Lat. N. 
48 “ 3 o'. Long. O. 6i°. Elle est fermée au N. 
par une presqu’île étroite que termine le 



cap S 1 . George ; ce cap détermine, avec celui 
de S 1 . Jean, situé à s5 1. plus au S., l’entrée 
de cette baie, qui a environ 18 I. de profon- 
deur , et se rétrécit à mesure qu’elle avance 
dans les terres. La plus considérable des ri- 
vières qu’elle reçoit porte son nom. 

GEORGE (S*.), cap de la Turquie d’Asie, 
dans l’Anatolie , sandjak de Rhodes , sur la 
côte N. O. de l’ile de ce nom. Lat. N. 36° 
aa' 5o". Long. E. a5° 36' ao". 

GEORGE ( S‘. ) , cap de la Turquie d’Eu- 
rope , dans la Livadie , sandjak de Tricaia, 
à a 1. s/a E. d’Argalasti , et à 1 1. 1/4 O. de 
l’ile Skiathos. 11 correspond à l’ancien pro- 
montoire Sépias , extrémité S. E. du Pélion. 

GEORGE-BUTAVENT ( S«. ), village de 
France, dép. de la Mayenne, arrond., cant. 
O. et k 1 1. 1/4 O. de Mayenne, et à 6 1. 1 4 

N. de Laval. 1,980 hab. 

G EORGE-CHATELAISON (S*.), village 
de France, dép. de Maine-et-Loire, arrond. 
et à 3 1. 1/8 O. S. O. de Saumur , cant. et à 
1 1. i/a O. de Doué. Il y a des mines de 
houille en exploitation. 900 hab. 

GEORGE D ARBORA (S». ) , petite lie de 
la Turquie d’Europe, dans l’Archipel, au 
S. E. du golfe d'Éginc, à 5 I. S. S. O. de 
Colonni. Lat. N. 37° a8' s4". Long. E. as° 
35' a 7 ". 

GEORGE-DAULNAY (S«.), village de 
France, dép. du Calvados, arrond. et à 6 1. 
s/4 N. E. de Vire, cant. et à s I. 1/4 O. N. 

O. d’Aulnay. s, 695 hab. 

GEORGE-D’AURAT ( S*. ), village de 

France, dép. de la Haute-Loire, arrond. et à 
4 I. s/4 S H- de Brioudc, cant. et à s 1. t/3 
S. S. E. de Paulhaguct, sur la route du Puy 
à Clermont-Ferrand, dans un canton monta- 
gneux, mais fertile. Toutes les constructions 
y sont en pierres volcaniques. s,ss5 hab., y 
compris ceux de Chavagnat. 

GEORGE-DE-CAMBOULAS ( S*. ) , vil- 
lage de France , dép. de l’Aveyron , arrond. 
et à 5 1. S. E. de Rhodez , cant. et à 3/4 de 
1. O. S. O. de Pont-de-Salars , sur la rive 
droite du Viaur. Il y a une fabrique de sul- 
fate de fer et d’alumine qui produit par an 
t,5oo quintaux d’alun et 65o de couperose; 
la mine qui l’alimente lui fournit aussi de la 
houille. 700 hab. 

GEORGE-DE-GIELLE (S<.), village de 
France , dép. du Puy-de-Dôme, arrond. et 
à 5 1. a/3 O. de Clermont-Ferrand , cant. 
et à a 1. s/a N. N. O. de Rochefort. 5,774 
habitans. 

GEORGE -DE -LA- MINE ( S*. ) ou S. 
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GEORGE DEL MINA , et quelquefois aussi 
ELMINA et ADDINA, ville et forteresse de 
la Guinée supérieure, sur la côte d'Or , dans 
le pays d’Afictu qui fait partie du roy. de 
Fanti , et i 7 1 . N. E. de l’embouchure delà 
Chaîna dans le golfe de Guinée , et à 6 1 . 
S. O. de Cap-Corse. Lat. N. 5 ° Long. O. 
3 ° 44 - C’est le principal établissement des 
Hollandais surcetle côte. La ville, sise sur une 
péninsule basse, entourée , à 10 ., au S. et à 
l’E. , par la mer, et, au N, E. par une petite 
rivière, est grande, mais malpropre : les 
maisons , dont quelques-unes sont en pierre, 
en sont irrégulièrement bâties et sans ordre. 
On arrive à la forteresse par deux chemins : 
l'un, qui vient de la ville, est défendu par un 
double fossé traversé par deux ponts-levis , 
et l’autre, qui part de la rivière, présente 
aussi des obstacles prcsqu’insurmontables. 
Cette forteresse , une des plus importantes 
de celte côte , est soutenue par le fort de Con- 
radsburg , bâti sur une hauteur qui en est à 
une portée de fusil : l’intérieur en est plus 
propre et plus régulier que celui de la ville ; 
près de là est un grand jardin agréablement 
varié , qui sert de promenade aux officiers de 
la garnison. Le commerce de S‘. Georgedc- 
la-Minc est actif, et consiste en or et un peu 
d’ivoire. La rivière , quoique petite , peut 
recevoir à marée haute des navires de ioo ton- 
neaux jusque sous les murs de la forteresse. 
On évalue la popul. à i 5 ,ooo hab. , négo- 
cians, pêcheurs, esclaves, artisans ou domes- 
tiques. 

Le pays environnant est en grande’partie 
découvert et plat ; le sol est en général lé- 
ger : il y a cependant des terres fortes en 
quelques endroits. Les naturels sont braves 
et résolus ; depuis quelque temps ils se sont 
reconnus vassaux du roi des Achantins , et 
peuvent lui fournir 6,ooo hommes armés de 
fusils. 

S*. George-de-la-Mine a été bâti en 1481 
par les Portugais , qui en firent le chef-lieu 
de leurs établissemens sur cette côte ; les 
Hollandais s’en emparèrent en 1637, et il 
leur fut cédé par le traité de 164t. Iles for- 
ces anglaises assez respectables l’attaquèrent 
vainement en 1 781 ; il l’a été depuis plusieurs 
fois et sans succès par les naturels , et prin- 
cipalement dans ces derniers temps par les 
Achantins. 

GEORGE-DE-LÉVESAC <S«.) , village de 
France , dép. de la Lozère , arrond. et à 6 1 . 
s /3 0 . de Florac, et à 7 1 . S. O. de Mende ; 
chef-lieu de canton. 1,000 hab. 
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GEORGE-DE-LUZENÇON (S*.), village 
de France, dép. de l’Aveyron, arrond. , 
cant. et à 3 1. S. 0. deMilhau, et à 10 1. 1/4 
S. E. de Rhodez; sur la rive droite du Ccr- 
non. Foires les 1 " mai et a 3 novembre, pour 
bestiaux et fromages. i,o83 hab. 

GEORGE-DE MONCLARD ( S*. ), village 
de France, dép. de la Dordogne, arrond. età 
3 1. 1/3 N. E. de Bergerac, cant. et à 3 I. i/a 
S. S. E. de Villamblard. Foires les ajanvier, 

1 1 juin et a5 nov. , pour bestiaux. 700 hab. 

GEORGE-DE-NOINÉ ( S 1 . ) , village de 
France, dép. des Deux-Sèvres, arrond. et à 

3 1. 3/4 S. de Parthenay, cant. et à 1 1. 1/3 
S. E. de Mazicres. i,i4ahab. 

GEORGE-DE-POINTINDOUX { S*. ), vil- 
lage de France, dép. de la Vendée, arrond. 
et à 4 '• >/ a N. E. des Sables-d’OIonue , 
caut. et à 1 1. N. E. de La Motte-Achard. 
Foires les aa avril et 6 juin, pour bestiaux. 
663 hab. 

GEORGE-DE-RANTAMBAULT ( S‘. ), 
bourg de France , dép. d’Ille-et-Vilaine , ar- 
rond . et à 4 1. i/4 N . de Fougères, et à 1 a 1. 
i/3 N. E. de Rennes, cant. et à a 1. 1/4 N. O. 
de Louvigné-du-Désert. Foires les 7 janvier, 
a4 avril , a4 août, et 3 novembre, pour bes- 
tiaux, instrumens de labour , étoiles commu- 
nes, mercerie, etc. 3,191 hab. 

GE0RGE-DE-RENE1NS ( S*. ), village de 
France, dép. du Rhône, arrond. et à 1 I. 
3/4 N. de Villefranche , cant. et à il. 1/4 
S. S. O. de Belleville-sur-Saône ; sur la rive 
droite de la Vauzone, et sur la route de Mâ- 
con à Lyon. Foires les 1 " février, aa avril, 

4 septembre et 3 novembre, pour bestiaux, 
mercerie et draperie. i,g5o hab. 

GEORGE-DE-ROUETTE ( S*. ) ou LES 
TERTRES, village de France, dép. de la 
Manche, arrond. età 3 1. i/a E. S. E. de 
Mortain , cant. et à 1 I. i/3 É. de Barcntou. 
i,5oo hab. 

GEORGE DES-COTEAUX (SK), village 
de France, dép. de la Charente-Inférieure, 
arrond., cant. et à 1 1. i/aO. N. O. de Sain- 
tes, et à 6 1. S. E. de Rochefort. Foires les a3 
avril et a5 août, pour comestibles. 1,1 10 hab. 

GEORGE-DE-SKIRO (S 1 .), flagîos Gcor~ 
gios , bourg de la Turquie d'Europe, dans 
l’Archipel , sur la côte orient, de l’ile de 
Skyro, au pied du mont S'. Élie. 

GEORGE-DES-MONTS (S*.), village de 
France, dép. du Puy-de-Dôme , arrond. et à 

5 1. 0. N. O. de Riom, cant. et à 1 1. 3/4 
O. S. O. de Manzat. 1,173 hab. 

GEORGE-D'ESPÉRANCHE (S*.), bourg 
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de France, dép. de l'Isère, arrond. et à 3 I. 
i/a E. N. E. de Vienne, cant. et à a 1. S. 
S. E. d’Heyrieux. Foires les a3 avril et 9 
décembre, pour bestiaux, toilerie, etc. 1,600 
babitans. 

GEORGE-DES-SEPT-V OIES (S*.), bourg 
de France, dép. de Maine-et-Loire, arrond. 
et à 4 1. i/4 N • O. de Saumur, cant. et à il. 

N. O. de Gcnnes. a,3ao hab. 

GEORGE- D'HURTIÈRES (S*.) ou S*. 

GEORGE-DHEURTIÈRES, bourg de» États 
Sardes, div. de Savoie, prov. de Maurienne, 
raand. et à 1 l. 1/4 S. d'Aiguebellc , et à 51. 
3/4 N. de S*. Jean-de-Maurienne , près de la 
rive gauche de l'Arc et sur le ruisseau de 
Coutaz-Dourand. 1,180 hab., dont plusieurs 
goitreux. 

La montagne voisine est riche en minerai 
de fer. On prétend qu'elle a reçu le nom de 
S 1 . George d'une compagnie anglaise qui , la 
première , a exploité ses mines; celles-ci ali- 
mentent une usine qui fournit 4?°oo quin- 
taux de fer par an. 

GEORGE -DOLÉRON (S*.), village de 
France, dép. de U Charente-Inférieure, ar- 
rond. et à 5 1. i/a N. O. de Marenne», cant. 
et à 1 I. N. N. O. de S*. Pierre-d'Oléron. 
Foires le» a3 avril et a3 août. 3,465 hab. 

GEORGE -DU-ROSA Y (SC), village de 
France , dép. de la Sarthe, arrond. et à 4 1. 
i 3 S. S. E. de Marner», cant. et à î 1. i/3 
E. N. E. de Bonnctable. i,i5o hab. 

GEORGE-DU-THEIL ( S*. ) ,$ village de 
France. Voy. Ghos-Tiiiil. 

GEORGE-DÜ-V1ÈVRE (S*.), bourg de 
France , dép. de l'Eure , arrond. et il 3 1. S. 
S. E. de Pont-Audemer , et à io I. N. O. 
d'Évrcux ; chef-lieu de cant. , pré» du Mont- 
Roty. 11 y a une papeterie. Foire» le 3 sep- 
tembre et le mardi de Pâques , pour toiles et 
mercerie. 83o bab. 

GEORGE-EN-COUZAN (S*. ) , village de 
France, dép. de la Loire, arrond. et à 3 1. 
r/3 N. O. de Moutbrison, et à 8 1. a/3 S. S. 

O. de Roanne ; chef-lieu de canton , sur 1a 
rive gauche du Ligoon. Foires les i" mai et 
a5 octobre, pour bestiaux. i,ioo hab. 

GEORGE-L’AGRICOLE (S*. ) , village de 
France, dép. de la Haute-Loire, arrond. et 
à 6 1. i/3 N. du Puy, cant. et à i 1. S. E. de 
Craponne. 1,096 hab. 

GEORGE-LE-GAUTIER (S‘.), village de 
France, dép. de la Sarthe, arrond. et à 8 I. 
O. de Mamers, cant. et à a I. 1/4 O. N. O. 
de Frcnay-lc-Vicomte, sur la rive gauche de 
la Vaudelle. 1,391 
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GEORGE-LÈS-BAILLARGEAUX (S< ), 
village de France, dép. de la Vienne, ar- 
rond. et à a I. i/3 N. N. E. de Poitiers, et 
à 4 I- s/3 S. O. de Cbâtellerault ; chef-lieu 
de canton, près de la rive droite duClain. 
860 hab. 

GEORGE-LÈS-MONTAIGU (S*.), vil- 
lage de France, dép. de la Vendée, arrond. 
et à 7 1. r/4 N. N. E. de Bourbon- Vendée, • 
cant. et à 3/4 de 1. S. de Montaigu. a,i38 
habitant. 

GEORGE^LES-POU GES ( S 1 . ) , village de 
France, dép. de la Creuse, arrond. et à 4 1 
E. N. E. de Bourganeuf, cant. et à 3 I. E. 
de Ponta-ion. Foires le» 17 janvier, aa avril, 
a juillet , cl 3i octobre, pour bestiaux , cha- 
pellerie et mercerie. 1 ,898 bab. 

GEORGEN (S*.), bourg de l'archidacbé 
d'Autriche, pays au-dessus de l'Ens, quar- 
tier de Hausruck , près du lac Aller, à 1 1 I. 
i/a S. O. de Wels et à 5 1. O. de Gmûnden. 

GEORGEN (S*.), eu croate S. Aura/, vil- 
lage et port de la Croatie militaire, gcnéralat 
de Car!stadt,distr. régimentaire d'Ottocbacz, 
sur l'Adriatique, à 1 I. i/a S. S. E. de Zeng. 
900 hab. 

GEORGEN ( S*. ) , en hongrais Szeni- 
Gj-ôrgr, en slave Swatj-, ville libre et royale 
de Hongrie, comitat, marche et à 3 1. N. N. 

E. de Presbourg, et à 1 1. S. O. de Bosing, 
au pied d’une montagne couverte de vigno- 
bles, dont le sommet est couronné par un 
vieux château ruiné. Elle a 5 églises catholi- 
ques, 1 luthérienne, 1 gymnase et des bains 
d’eau sulfureuse. a,a54 bab. 

GKORGENBERG, montagne de Bohême, 
cercle et à 10 I. 3/4 N. E. de Rakonitz, et à 
9 I. r/4 N. N. O. de Prague. 

GEORGENBERG , bourg des États Prus- 
siens, prov. de Silésie, régence et à 17 1. E. 

S. E. d'Oppeln , cercle et à 4 L S. de Deu- 
then. 11 a 1 église catholique. 54<> hab. On 
exploite une mine de plomb dans les en- 
virons. 

GEORGENBERG, en hongrais Szomba- 
Ouljr , ville de Hongrie, comitat de Zip», 
marche des Karpathes ; sur le Poprad, à a I. 
3/4 S. O. de Kesmarck et à i3 I. O. de Sac- 
ben. Elle a 1 église catholique, 1 luthérienne, 
et 1 école normale. On y fabrique de 1a toile; 
et la pèche , dans le Poprad , y est active. 
98.5 hab. 

GEORGENBOURG , ville de Rassie, eu 
Europe, y oy. Jouasooao. 

GKORGËNFELD ou GURGENSTADL, 
en hongrais A*. Gywfÿ intzejc , bourg de lion 



Digitized by Googl 



G E 0 R 



G E 0 R 



2l5 



cric , comitat cl marche de Gran, sur la rire 
droite du Danube , pris de Gran , dont il 
peut être considéré comme un des faubourgs, 
à 9 1. N. O de Bude, et à G 1. 3/4 O. de 
Waitzen. 

GEORGENHAUSEN , village du grand- 
duché de Hesse- Darmstadt, pror. de Star- 
kenbourg , distr. de Renheim, à 4 | S. O. 
de Babcnhausen , et k a 1. '3/4 E. S. E. de 
Darmstadt. Il y a un château. 37a bab. 

GEORGENTHAL, bourg de Bohème, cer- 
cle et à 11 I. i/a N. E. de Lcitmeritz, et à 
ao I. N. de Prague; sur les contins du roy . 
de Saxe. On y fabrique beaucoup de bas. 
1,1 5o hab. 

GEORGENTHAL, village du duché de 
Saxe-Cobourg, principauté et à 31. O. S. O. 
de Gotha , et à 1 1. i/a O. d'Olndruf ; chef- 
lieu de bailliage. 4/9 hab. 

Le bailliage de Georgenthal contient 5, 24° 
hab II y a des moulins à garance et à huile, 
des scieries, des papeteries, des fours k chaux 
et 1 tuilerie. 

GEORGE'S-RIVER , ririire de 1* Nou- 
velle-Hollande, dans la Nouvelle-Galles roé- 
rid. Elle prend sa source dans la partie S. O. 
du comté de Cumberland , coule d'abord au 

N. E. , pois à l'E. , enfin au S. E. , et se 
jette dans la Botany-bay , après un conrs 
d'environ g I. , à environ 5 1. S. de l'entrée 
du Port-Jackson ; cette rivière est navigable 
pour des -navires de ao tonneaux jusqu'k Li- 
rerpool. 

GEORGE S - TOWN , ville du goov. du 
Cap-de- Bonne-Espérance. Geokc.e-tow*. 

GEORGE-SUR-C1IER ( S>. ) , village de 
France , dép. de Loir-et-Cher, arroml. et i 

7 1. 1/3 S. S. O. de Blois , cant. et à 1 I. O. 
S. O. de Montrichard , sur la rive gauche du 
Cher. Foire le a3 avril, pour bestiaux, etc. 
1,373 hab. 

GEORGE-SÜR-ERVE (S*.), village de 
France, dép. de la Mayenne, arroml. et k 

8 1. 1/4 E. N. E. de Laval, cant. et à 1 1. 
3/4 E. d’Évron, snr la rive gauche de l'Erve. 
1,016 hab. 

GEORGE-SUR-LA-PRÉE { S*. ) , village de 
France, dép. du Cher, arrond. et à 8 I. t/a 

O. N. O. de Bourges, canton et à a I. 1/4 
O. de Vierzon, sur la Prée. 760 hab. Il y a 
une carrière de marbre gris et rouge, et une 
riche mine d’oerc , dont on expédie les pro- 
duits jusqu'en Hollande et en Angleterre. 

GEORGE-SUR-L’EURE (S*. ), village de 
France, dép. d’Eure-et-Loir, arrond. et à al. 
1/4O. S. O. de Chartres, cant. et à a 1. E. 



S. E. de Courvillc, sur la rive gauche de 
l'Eure. On y fabrique des toiles de lin très- 
blanches, pour doublures de coffres, mal- 
les, etc,, dont on fait un assez bon commerce 
avec les Espagnols. 700 hab. 

GKORGE-SUR-LOIRE (S*.), bourg de 
France, dép. de Maine-et-Loire, arrond. et 
à 3 I. 3/4 O. S. O. d'Angers, et à 1 I. i/aN. 
de Chalonne; chef-lieu de canton, sur In 
route de Nantes à Angers , k 3/4 de I. de la 
rive droite de la Loire. On y remarque le 
bâtiment de l'ancien courent des génovèfins. 
Foires les 3 février, a3 avril . 16 août et ag 
septembre, pour bestiaux, a, 400 hab. 

GEORGE-SUR-MOULON (S'.), village 
de France, dép. du Cher, arrond. et k a I. 
3/4 N. N. E. de Bourges, cant. et à 1 1. j/a 
S. O. de Menetou , sur la rive gaurhe du Mou- 
Ion. On y exploite de l'ocre qu'on expédie 
ensuite en Hollande. 4a° hab. 

GEORGETOWN, ville de la Nouvelle- 
Bretagne , récemment élevée sur la côte 
orient, de File du Prince-Ëdouard ; chef-lieu 
du comté du Roi , entre les embouchures du 
Brudnell et du Cardigan. Elle a un port. 

GEORGETOWN , distr. du gouv. du Cnp- 
dc-Bonne-Espérance , qui a reçu le nom île 
son chef-lieu; borné au 8. et k l’E. par l'o- 
céan Indien, j l'O., au N. et au N. E. pat- 
te district de Zwellendam, dont le Gaurits, 
les monts de Lange-Kloof et la Kromme le 
séparent. Sa longueur de l'E. k FO. est de 
74 l-i et sa moyenne largeur du N. au S. de 
8 1. Les baies Mossel et de Plettenbcrg sont 
les principaux cnfonccmens que présente la 
côte, où Fon remarque le cap du Grenadier. 
Cernée au N. par la chaîne du Lange-Kloof, 
et bordée au S. par l'Occan , cette étroite 
région n'a que des cours d'eau très-peu éten- 
dus. On trouve près de la mer trois lacs peu 
considérables. La surface de ce district est 
en grande partie couverte de forèls; il y a 
vers FO. on territoire favorable k la culture 
de blé. 

GEORGETOWN ou GEORGE S-TOWN, 
ville du gouv. du Cap-de-Bonne-Espérance , 
chef lieu de distr., près de l'océan Indien, 
k 861. E. de la ville du Cap, par 33* 57' 3o" 
de bit. S. et ao* a5' o" de long. E. Elle est 
arrosée par le Zwart-rivier. On y remarque 
une rue très-large et longue d’i/3 de 1. ; les 
maisons n’y ont qu'un étage et chacune d’elles 
a un jardin. Il y a une église. 

Les environs sont montagneux , bien arro- 
sés et coupés de gorges profondes. 

GEORGE-TOWN , ville sur la côte sept. 
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de la Terre de Diémen, chef-lieu du comté 
de Cornouailles, à 4 $ 1 . N. N. O. de Ho- 
bart-town. Lat. S. 4 *° 6'. Long. E. i 44 ° 34 * * 
A rembouchurc du Tamar qui y forme le 
port Dalrymple , un des plus beaux et des 
plus sûrs de l'Océanie ; l’entrée de ce port 
a environ 1/2 1. de largeur: on doit en éviter 
la pointe N. O. où se trouvent beaucoup d’é- 
cueils. Celte ville ne date que de 1819; outre 
la maison du commandant et celles des offi- 
ciers civils et militaires, on en voit déjà quel- 
ques-unes de particulières , 1 chapelle, 1 hô- 
pital , 1 prison , 1 caserne , des magasins 
d’approvisionnemens et de munitions et des 
huttes pour les déportés. George-town pro- 
met de s'agrandir par les avantages que son 
port procurera au commerce; déjà il y arrive 
quelques navires du Port-Jackson, et des vi- 
vres du Derwent; les navires de l’Inde, qui 
prennent le détroit de Bass , lui apportent 
aussi quelques marchandises. La pèche des 
phoques est active sur une vaste étendue de 
côtes le long du détroit de Bass. 600 hab. 

Le territoire environnant n’est pas remar- 
quable par sa fertilité; cependant, en 1830, 
il y avait Go plantations. A une petite dis- 
tance de cette ville, on a trouvé une grande 
quantité de minerai de fer semblable à la 
mine de fer noir de Suède; il fournit un mé- 
tal très-pur et malléable. 

GEORGETOWN , ville et port de mer 
des États-Unis , état de la Caroline du Sud; 
chef-lieu du distr. de son nom, à 19 I. i /3 
N. E. de Charleston et à 37 1 . E. S. E. de 
Columbia , sur le Sampit, près du bord occid. 
de la baie de Wingaw qui reçoit le Wacca- 
maw et la Grcat-Pedcc , et dont l’entrée est 
obstruée par une barre qui ne permet le pas- 
sage qu’aux navires tirant seulement 1 1 pieds 
d’eau. Georgetown possède plusieurs lieux 
de culte pour les épiscopaux, les baptistes, 
les méthodistes et les presbytériens , 1 acadé- 
mie , 1 maison de justice et 1 banque. Le 
commerce y est assez actif; les navires qui 
appartiennent au port jaugeaient , en 1816, 
773 tonneaux. 3,000 hab. 

Le district de Georgetown forme la partie 
orientale de la Caroline du Sud ; il est bas , 
marécageux , limité au S. par la Santee , et 
contient 17,603 hnb., dont 1 5,546 esclaves. 

GEORGETOWN . ville des États-Unis , 
distr. de Columbia, comté de Washington, 
sur la rive gauche du Potomac , à 10 . de 
Washington, dont elle n’est séparée que par 
le Rock-creck, petite rivière qu’on passe sur 
3 ponts. Lat. N. 38 ° 55 ' o". Long. O. 79 0 



36' 3 i". Les maisons, au nombre de 35o, 
sont en grande partie bâties en briques, et 
plusieurs sons élégantes. Elle a 5 églises 
pour divers cultes , 1 belle halle , 1 biblio- 
thèque publique de 1,300 vol., 4 banques, 
et 1 collège autorisé à conférer les grades ; 
cet établissement occupe 3 beaux édifices 
agréablement situés sur une hauteur et pos- 
sède une bibliothèque de 7,000 vol. , et un 
cabinet de physique. Le commerce qui se fait 
à Georgetown est considérable; il emploie un 
grand nombre de navires qui jaugeaient , en 
1816, 6,839 tonneaux , mais la navigation 
étant génée par la barre qui se trouve à l’em- 
bouchure du Potomac à 1 1 . au-dessous de 
la ville, on transporte à Alexandria une grande 
partie des marchandises destinées à être expor- 
tées. 

GEORGETOWN , bourg des États-Unis , 
état de Delawarc , chef-lieu du comté de Sus- 
sex , à 1 3 1 . S. S. E. de Dover et à 4 1 - O. S. 
O. de Lewistown. 800 hab. 

GEORGETOWN, ville des États-Unis, 
état de Kentucky; chef-lieu du comté de 
Scott, à 6 I. E. de Frankfurt et à 33 1 . S. de 
Cincinnati ; dans un pays fertile et sur le 
ruisseau le Royal-Spring , affluent de l’Elk- 
horn. Elle a 3 églises pour les méthodistes et 
les baptistes. 1,060 hab. 

GEORGETOWN , comm. des États-Unis , 
état de Maine, comté de Lincoln , sur la rive 
gauche et à l’embouchure du Kennebeck, à 
11 f. N. E. de Portland. i,i 65 hab. 

GEORGETOWN , comm. des États-Unis, 
état d’Ohio, chef-lieu du comté de Brown, 
sur la rive gauche du W'hiteoak-creek , à 3 o 1 . 
S. S. 0 .*dc Columbus. 

GEORGETOWN , ville chef lieu de Plie du 
Prince-de-Gallcs , sur la côte N. E., près de 
la côte occid. do la presqu’île de Malacca. 
Lat. N. 5 ° 35'. Long. E. 97 0 69'. Siège du 
gouvernement de l’îlc et d’une cour supérieure 
de justice. Elle a été nouvellement fortifiée, 
et est en outre défendue par un fort qui ne 
pourrait opposer une grande résistance. Les 
rues en sont larges , bien alignées et bien pa- 
vées. On y remarque le palais du gouverneur , 
l’arsenal , les casernes et les magasins des 
approvisionnemens militaires. Elle a 1 église, 
1 prison et quelques autres édifices publics ; 
un môle bâti en pierre conduit au canal qui 
forme le port. 11 s’y fait un commerce assez 
actif ; les navires qui passent le détroit de 
Malacca y abordent souvent pour y prendre 
des rafraichissemcns. Cette ville s’augmente 
tous les jours ; elle contient actuellement en- 
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viron 1 0,000 habitans, de différentes nations. 

GEORGETOWN , bourgade sur la côte S. 
E. de file de Tabago, dans les Petites Antilles, 
près et au N. E. de Scarborough. 

GEORGIA, ville et prov. d'Égypte. Voy. 
Giscbh. * 

GEORGIA , connu, des États-Unis , état 
de Veroiont, comté de Franklin , à 18 1. N. 
de Middlebury et à (51. t/a N. O. de Mont- 
pellier, sur la rive orient, du lac Champlain. 
Elle a d'excellent pâturages. 1,708 hab. 

GÉORGIE ( GOLFE DE ) , bras de mer re- 
marquable qui baigne à l'E. l'ile de Quadra- 
et-Vancouver, et la sépare, de ce côté, du 
continent américain. Il se dirige du N. O. au 
S. E. entre 48 0 et 5o° 3o' délai. N., et entre 
»a4° ao' et iaj» 35' de long. O. ; sa longueur 
est de j 5 1., et ta plus grande largeur de ta. 
Il forme sur plusieurs points , dans les côtes 
de la Nouvelle-Bretagne et des États-Unis , 
de longues et étroites échancrures , parmi 
lesquelles on remarque le canal de Butes , 
celui de Jarvis , le Howe’s-sound , et l'entrée 
de l'Amirauté. De nombreuses Iles sont dis- 
séminées dsns le golfe de Géorgie , entre 
autres celle de Wbitbey , à l'E. de laquelle 
est le port Gardner, et celle de Feveda , sé- 
parée de la terre ferme par le canal de Nues- 
tra Seftora del Rosario. Deux passages font 
communiquer le golfe de Géorgie au Grand- 
. Océan boréal , l'un au N . appelé canal de 
JohnsUme , l'autre an S, nommé Juan de 
Fuca. 

GEORGIE ou GIORGIA , lie du Grand- 
Océan équinoxial, dans l’archipel de Salo- 
mon, au S. de l'ite Isabelle. Lat. S. 8° 4 1 ' . 
Long. E. i55° 3o'. C'est la principale du 
groupe d'Hammond i elle est très-monta- 
gneuse. Au S. O. est le cap Pieasaut, un pea 
plus à l'E. le cap Nepean et au S. E. le cap 
Pitt; entre ces deux derniers s'ouvre la baie 
de Hummock, derrière laquelle s'élèvent 9 
collines. 

GÉORGIE, Gcorgia, un des États-Unis 
de l'Amérique septentrionale, entre 3o" io' 
et 35° de lat. N., et entre 83" 10' et 88" a6' 
de long. O. Borné, au N. , par les états de 
Tennessee et de la Caroline du Nord , vers 
lesquels sa limite est entièrement détermi- 
née par le 35* parallèle ; baigné , à l'E., par 
l'Atlantique, cl séparé de la Caroline du 
Sud , au N. E. , par la Savannab ; au S. est 
la Floride , avec laquelle il a en partie pour 
limite le S*. Mary’s; enfin , à l'O. , le Cba- 
laoucbi le sépare, sur une étendue de plu- 
sieurs lieues , de l’état d'Alabama , avec le- 

Dict. Géocb. 6. 
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quel il a ensuite pour limite une ligne tirée 
du fort Michel , sur ce dernier fleuve , vers 
Nickajack, sur le Tennessee. La longueur 
de la Géorgie est de 1 10 1. du N. au S. 4 sa 
plus grahde Jargeur, sous le 3a* parallèle, 
de 90 1., et sasuperficie do 7,500 I. Cet état 
n'a guère plus de 35 1. de côtes sur l'Atlan- 
tique : elles sont bordées de petites tics, sé- 
parées les unes des autres par d’étroits passa- 
ges , et presque toutes marécageuses , recou- 
vertes de substances salines ou composées 
d'une espèce de terre qu'on nomme hammock, 
et qui produit du eoton d’une qualité supé- 
rieure. Le sol du continent, dans les parties 
les plus voisines de l'Océan , offre à peu près 
les mêmes caractères; plus loin, dans l'iaté- 
riour on rencontre des forêts de pins et de 
sapins, îles savanes, et de grands marais, 
parmi lesquels on distingue surtout celui 
d’Oke-sin-o-ean. A l'O. de cette région se 
présentent des collines de sable, près des- 
quelles on trouve çà et là quelques cantons 
fertiles. Enfin le N. O. de l'état, couvert par 
les Allcghany et quelques-unes de leurs ra- 
mifications , est remarquable par sa fécon- 
dité. La Géorgie est divisée en deux versant 
généraux: l'un , à l'E., vers l’Atlantique, est 
sillonné par la Great-Santilla , la Little-San- 
tilla, l'Alatamaha, formé par l'Oakmulgee 
et l'Okonee , l’Ogochee , el le Broad-river , 
affluent de la Savannah ; l'autre, incliné à 
l'O., appartient au bassin du golfe du Mexi- 
que : on y voit couler l'Oostenahlali , l’Elo- 
wah , le Chataouchi, le Flint, lOke-loek- 
onne, et la Lapaba. >. 

Les parties basses de eet état ont pendant 
huit ou neuf mois de l'année un climat agréa- 
ble et sain ; mais dans les derniers jours de 
l'été et en automne , on y est exposé à une 
température malsaine, dont les Iles seules 
sont généralement exemptes : les régions éle- 
vées du N. O. jouissent constamment d'un air 
pnr et Min/ Le sol de de pays est très-varié ; 
sa fertilité dépend des situations particulières 
et des soins qu'on a donnés à la culture. La 
plupart des champs de riz Se trouvent sur les 
bords des rivières , ou dans les terrains bas 
qui avoisinent la mer , et le blé et l'indigo se 
rencontrent généralement sur les hauteurs ; 
le coton est une des productions les plus im- 
portantes. Les forêts fournissent une grande 
quantité de bois de charpente ; elles abon- 
dent en daims, rackoona, dindons sauvages, 
et autre gibier : aussi la chasse est-elle un 
des amusemens favoris dans la Géorgie. 

Cet état fait un commerce assez étendu : 

i5 
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en 1820, il occupait le 6* rang dans l'Union, 
sous le rapport de la valeur des exportations, 
qui était de 32,973,11 5 fr.; en 1820, la va- 
leur des produits des manufactures s'élevait 
à 18,292,405 fr. Après le coton , les prin- 
cipaux articles d’exportation sont le riz , les 
Lois de construction , le tabac , le maïs , l'in- 
digo , le sagou , les myrthes , de la cire , des 
peaux de daims, des cuirs , etc. ; les impor- 
tations consistent en divers objets de manu- 
factures, drogues médicinales , provisions de 
beurre, fromages, poissons, thé, cidre, vins, 
rhum, etc. La population était, en 1820, de 
340,989 hab., sans y comprendre les Indiens 
Crecks ou Chcrokis , qui possèdent dans 
cette contrée la plus grande partie du pays 
situé à J'O. du Flint et du Chataoucbi. Main- 
tenant la population s'élève à 490,000 hab. 
Parmi les sectes nombreuses qui se partagent 
la population chrétienne de cet état , les 
baptistes et les méthodistes sont les plus 
nombreuses. L'éducation publique reçoit de 
grands encouragcmens ; le gouvernement a 
établi à Athens le collège de Franklin, et il 
s'occupe d'établir une école dans chaque 
comté : ce corps d'instruction forme l'univer- 
sité de Géorgie. 

L’état de Géorgie se divise en 57 comtés : 
Appling , Baldwin, Bibb, Bryan , Bullocb , 
Burke , Camden , Chatham , Clark , Colum- 
bia, Crawford, Dekalb, Dooly, Early, Effmg- 
ham , Elbert, Emanuel , Fayette, Franklin, 
.Glynn , Greene, Gwinnctt, Habersham , 
JjUII , Hancock , Henry , Houston , Irwin , 
Jackson, Jasper, Jefferson, Joncs, Lau- 
rens, Liberty, Lincoln, Mac-lnlosh , Ma- 
«ljson , Montgomery , Monroc , Morgan , 
flcwlon , Oglethorpe, Pike , Pulaski, Put- 
uain , Rabun , Richmond , Scriven , Tat- 
nell , Tclfair, Twiggs, Walton , Warren , 
Washington, Wayne , Wilkes, et Wilkin- 
son. Le chef-lieu est Milledgevillc. 

La constitution qui régit actuellement cet 
état fut adoptée en 1 798. Le pouvoir législa- 
tif réside dans un sénat et une chambre de 
représentans, dont la réunion constitue ce 
qu'on appelle Yassemblée générale. Les mem- 
bres du sénat sont choisis annuellement , et 
chaque comté en fournit un ; les représentans 
sont aussi nommés tous les ans par les com- 
tés , dont chacun doit en élire au moins un , 
mais jamais plus de quatre. Le gouverneur, 
qui a entre les mains le pouvoir exécutif, est 
élu pour deux ans par l'assemblée générale. 
Le pouvoir judiciaire offre une cour supé- 
rieure, composée de 5 juges élus pour trois 
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ans par l'assemblée ; des cours inférieures 
dans chaque comté , et des cours de justice 
dans la juridiction de chaque capitaine de 
milice. 

Des treize provinces américaines qui se 
déclarèrent indépendantes en 1776, la Géor- 
gie avait été la dernière à recevoir des co- 
lons. Les Anglais commencèrent à s'y éta- 
blir en 1733; 116 aventuriers y jetèrent les 
fondemens d'une colonie , sous les auspices 
d'une compagnie à laquelle Georges 11 accorda 
la propriété du pays , et qui , en l’honneur 
du roi , donna à cette terre le nom de Géor- 
gie. James Oglethorpe se trouvait à la tête du 
premier établissement, qui bientôt s'accrut 
de quelques familles écossaises et alleman- 
des : Savannah en fut la première ville. La 
colonie commençait à s'agrandir, lorsque , 
par la guerre qui éclata entre l’Angleterre et 
l’Espagne, elle eut à souffrir de quelques 
hostilités. Le retour de la paix ne fit pas 
fleurir la Géorgie , qui se trouvait en proie 
à un mauvais système d'administration; la po- 
pulation décroissait même avec rapidité , lors- 
qu'on 1752 la compagnie résigna ses droits 
à la couronne. La colonie devint plus floris- 
sante sous le gouvernement royal , et bien- 
tôt la Géorgie , renfermée d'abord entre la 
Savannah et l'Alatamaha , se vit augmentée 
du territoire compris entre ce dernier fleuve 
et le S 1 . Mary 's. Toutefois son état de fai- 
blesse l’empêcha de prendre une part active 
à l’établissement de la liberté américaine ; 
cependant, en 1775, elle envoya un député 
au congrès général, dont elle sanctionna 
toutes les mesures : elle en fut bientôt punie 
parles Anglais, qui désolèrent son territoire. 
Une fois la guerre de la révolution terminée, 
elle u'eut plus à souffrir que des incursions 
des Indiens Crecks , avec lesquels cepen- 
dant elle a fait depuis quelques traités avan- 
tageux. 

GÉORGIE, gouv. de Russie , en Asie, 
entre 4 o° 9 et 4 a ° 4®* de 1R> N. et entre 
4 i° 2 ; et 44 ° 4 1 ' long. E. H occupe une 

partie du versant mérid. de la chaîne du Cau- 
case , et le versant sept, de celle de l'Alaghcz 
et des montagnes du Karabagh. Au N. , les 
frontières de la Géorgie s'avancent dans les 
parties du Caucase habitées par Ica Ossètes, 
les Mitzdjeghi et les Lesghi ; à l'E. , ce pays 
est borné par la chaîne principale du Cau- 
case, qui se dirige vers le S. E. , et le sépare 
du Daghestan; plus au S., il est limitrophe 
du khanat de Chcki ; au S., il s'étend jus- 
qu'au Karabagh, au mont Allagollar, au 
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bord sept, du lac Serai), au khanat d'Érivan, 
dont il est séparé par l’Alaghez , et jusqu'au 
pacbalik turc de Kara , avec lequel il a pour 
limite U rivière Arpatchaï ; à l'O. , il a ce 
même pacbalik , celui d'Akhal-tsikhé , im- 
proprement Akhalzikh , et l’imcréthie , qui 
en est séparée en partie par la chaîne de 
l'OIoumba. 

La Géorgie est arrosée par le Kour ou 
Mtkwari , dont les principaux aflluens sont : 
à gauche , la Souramoula , le Pzi , le Liakh- 
wi, le Khzani, l'Aragwi, le Lotcbini , et 
l'Alaiani , qui reçoit le Yori , peu avant son 
confluent avec le Kour; ce dernier fleuve re- 
çoit, adroite, en Géorgie, le Dzama, le Tana, 
ie Thedzma, le Dighomi, l'Algheté, le Kzia 
ou Khrami , qui reçoit le Macbawcri et le 
Debeté ; l'Indja, TAkhstapha, le Taous, le 
Dzcgham, le Chanikbor et le Gamljah. Le 
Kour n'est navigable que dans quelques en- 
droits et ses aflluens sont plutôt des torrens 
rapides que des rivières. Les lacs de la Géorgie 
sont peu considérables , à l'exception de ceux 
de Taparavani , Skhomo ctModa-tapa, situés 
à la frontière de l'Akbal-tsikhc. Ce pays est 
très-montagneux; au N., les hauts pics du 
Milvani , Mqinwari et Khokhi élèvent dans 
les nues leurs cimes couvertes de glaces et 
de neiges perpétuelles , et de ce dernier 
part la chaîne de glaciers nommée Sckara 
et Brouts-sabdzéli , qui se dirige vers l'O. 
jusqu'aux sources du Patza ou du Grand- 
Liakhnri , où elle rencontre celle du Kedela , 
qui sépare le Ratcha de l'Ossétie. La chaîne 
de l’OIoumba forme le prolongement méri- 
dional du Kedéla , et s’avance vers le S. O. 
jusqu'au Kour , où elle reçoit le nom d'Asmis- 
mtha : cette chaîne est très-haute , cependant 
les neiges n’y séjournent qu'une partie de 
l'annce ; ses ramifications atteignent la gau- 
che du Kour, sur la droite duquel se ren- 
contrent celles des monts de Goudjaréthi , 
avec lesquelles elles forment , à la frontière 
du pacbalik d'Akhal-tsikhé , l'étroit défilé de 
Bedra , par lequel le Kour entre sur le terri- 
toire russe. Les monts de Goudjaréthi sont 
une branche de la haute chaîne de Pambaki , 
qui se dirige au N., et de laquelle une autre 
te détache, sous le nom général de Didgora, 
et va vers l’E. jusqu'à Tiflis , sur les bords 
du Kour. Les monts de Pambaki sont très- 
élevés, et appartiennent à la chaîne couron- 
née par le pic glacé de l'Alaghcz ; ils formaient 
autrefois la frontière méridionale de la Géor- 
gie. Deux branches, entre lesquelles coule le 
Yori , se détachent , aux sources de cette 
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rivière, de la masse principale du Caucase, 
et se dirigent au S. S. E. jusqu’au Kour : la 
branche occidentale n'a pas de nom général 
et se perd dans la plaine fertile de Karaya ; 
l'autre , nommée Kakhéthis-mtha , est plus 
élevée, et a dans son milieu la haute monta- 
gne de Gombor, au S. de laquelle elle prend 
la dénomination de Taiwi , et sépare les plai- 
nes d'Oupadari et de Tsin-mindori , en s'é- 
tendant jusqu'à la réunion du Yori et de 
l'Alazani. Entre foutes ces montagnes se trou- 
vent de larges vallées très-fertiles , couvertes 
de belles forêts , de gras pâturages , et sillon- 
nées de cours d'eau très-nombreux. La pèche 
est peu considérable en Géorgie , parce que 
la rapidité des rivières les empêche d’ètre 
très-poissonneuses . 

Le climat du gouv. de Géorgie est généra- 
lement chaud ; l’hiver, souvent très-neigeux, 
commence vers le milieu de décembre : il est 
court et finit ordinairement avec le mois de 
janvier ; vers le milieu de février, les beaux 
jours du printemps commencent déjà. Les 
forêts sont peuplées de hêtres rouges , de 
charmes , de chênes , de tilleuls , d'ormes , 
d’aulnes , de frênes , d'érables , de châtai- 
gniers , de noyers, de pommiers , de poiriers, 
de pruniers, de vignes sauvages et d'arbris- 
seaux de différentes espèces. Le gibier et les 
bêtes fauves y sont communs : on y rencon- 
tre des cerfs , des sangliers , des renards , des 
blaireaux, des ours, des chacals, des lynx, 
et même des léopards ; les lièvres et les an- 
tilopes, nommés djairan, sont nombreux dans 
les vallées et les plaines. Parmi les volatiles 
qui sont l'objet de la chasse , il faut remar- 
quer le faisan, la gelinotte, la perdrix, la 
perdrix francolin , et une espèce de caille ex- 
trêmement grasse, qui ne vole qu'avec beau- 
coup de peine. L'agriculture et l'éducation 
des bestiaux sont la principale occupation 
des habitans; outre les céréales communes en 
Europe , on récolte en Géorgie un peu de 
riz, beaucoup de millet et de gomi ( holcut 
bilocor), du djikoura ( hoir us sorghum), et 
du mais. La culture du chanvre et du lin est 
assez générale : on plante aussi beaucoup de 
cotonniers, mais ils sont Irès-petits; on voit 
des champs couverts de melons , de melons 
d'eau, de calebasses, et de safran bâtard. 
Cependant , malgré la fertilité du sol , l'agri- 
culture est encore dans son enfance en Géor- 
gie. Le paysan se borne à semer les grains 
dont il croit avoir besoin pour lui et sa fa- 
mille , et pour aller échanger dans les villes 
voisines contre d'autres choses de première 
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nécessité. La charrue dont il se sert ordinai- 
rement est si pesante , qu'il faut y atteler six 
ou huit paires de buffles ; la herse n'est autre 
chose qu’un arbre coupé , et l'usage de faire 
marcher des buffles sur les épis murs pour 
en faire sortir le grain fait perdre une grande 
quantité de produit. 

Le vin , la principale production de la 
Géorgie , est d'une excellente qualité , et 
abonde tellement dans les pays situés entre 
la mer Noire et la Caspienne, qu’il devien- 
drait l’article le plus important de l'exporta- 
tion, si l'on pouvait introduire une meilleure 
manière de le préparer et de le garder. On 
le presse sans soin , et on le laisse fermenter 
avec si peu do précaution , qu'il ne dure pas 
même une année. On se sert, pour le trans- 
porter, d'outres faites de peaux entières d'a- 
nimaux, enduites intérieurement de pisa- 
sphalte pour les rendre imperméables , ce qui 
donne au vin un très-mauvais goût et contri- 
bue à l'aigrir. Jusqu'à présent les Géorgiens 
ont été trop insoucians pour mettre le vin en 
barrique, seul moyen de le conserver et de 
l'améliorer; leurs montagnes fournissent pour- 
tant du bois excellent pour faire toute espèce 
de futailles. 

La Géorgie doit contenir de riches mines 
de cuivre et de plomb , mais on n'exploite 
que celles du Somkhéthic, dont les principa- 
les se trouvent à Aklitala et près de Sanahin ; 
il y a aussi quelques galeries dans les monta- 
gnes qui font la frontière avec l’àmeréthie. Le 
flanc méridional du Caucase est riche en mi- 
nerai de fer; on en extrait de beaucoup d'en- 
droits , et on en fait des chaudrons , des chaî- 
nes et autres ustensiles , qu'on vend aux 
montaguards. La houille se trouve fréquem- 
ment , mais on n'en fait aucun usage , vu l'a- 
bondance du bois. Dans plusieurs endroits la 
naphte et le pisasphaltc coulent des rochers ; 
les montagnes abondent en marbres de diffé- 
rentes couleurs , en jaspe et autres pierres et 
roches utiles. 

La population de la Géorgie est de 5a,g5o 
familles, ce qui donne, à raison de neuf in- 
dividus par deux familles, a38,375 âmes; 
cette population se compose de Géorgiens , 
d'Arménieos , de juifs et de tribus turques. 
Les Géorgieus sont les plus nombreux ; ils 
s'appellent eux-mémes K'arthouli et diffè- 
rent , pour l'extérieur et par leur idiome, de 
tous los autres peuples de l'isthme caucasien. 
La nation géorgienne occupe une grande par- 
tie du pays qui s'étend depuis l'Alazani jus- 
qu'à la mer Noire ; mais il parait que les 
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habitans du ICarthli, ou de la Géorgie pro- 
prement dite , en sont la plus ancienne bran- 
che, et qu'ils ont conservé leur langue plus 
pure que les habitans de i'Imeréthie et de 
la Mingrélie. Les Géorgiens suivent le rit 
grec de la religion chrétienne, ont un pa- 
triarche , des moines et des prêtres, et sont 
extrêmement bigots et ignorans ; leurs quali- 
tés morales ne sont pas ce qu'il y a de plus 
estimable. Les femmes sont plus réputées 
pour leur beauté que pour leur chasteté ; les 
hommes sont braves et cxccllens guerriers. 
Les Arméniens sont très-nombreux en Géor- 
gie , où ils portent le nom de Somakhi ; ils 
suivent en grande partie le rit arménien , et 
il n'y a parmi eux que peu de catholiques ro- 
mains , qui ont des églises à Tiflis et à Go ri ; 
le commerce , peu considérable en Géorgie , 
est tout-à-fait entre leurs mains. Les juifs, 
en géorgien Ouria , sont assez nombreux , et 
habitent ordinairement mélés avec les deux 
peuples prccédens ; rarement ils occupent des 
villages eniiers. Les tribus turques ou 7Via- 
thari, en partie nomades, occupent en grand 
nombre plusieurs provinces de la Géorgie, et 
particulièrement celles du midi , dans les- 
quelles elles dépassent de beaucoup la popu- 
lation arménienne et géorgienne. Outre ces 
quatre nations, il y a , dans quelques dis- 
tricts , des Ossètes et autres tribus des mon- 
tagnes ; on trouve aussi des Bohémiens no- 
mades, nommés ici Matijouari et Bochi , et 
un faubourg de Tiflis est habité par des Kur- 
des et des Syriens. 

L’industrie des habitans de la Géorgie est 
presque nulle : on fabrique , dans cette con- 
trée , des tissus de laine , de coton , de soie , 
et de soie et coton ; on y tanne des cuirs , et 
on y fait du chagrin ; mais la plupart de ces 
productions sont mal faites et de peu de va- 
leur, aussi ne les exporte-t-on pas. Les ar- 
mes de tout genre qu'on fait à Tiflis sont ce- 
pendant assez estimées. La pauvreté du pays 
et la paresse des habitans, qui, avec peu de 
besoins , vivent heureux et daus l'abondance, 
sont la cause que le commerce de la Géorgie 
est presque nul ; il serait même difficile de 
lui donner une certaine extension dans ce 
pays , où les communications sont générale- 
ment peu faciles , soit par terre soit par eau , 
et dans lequel on ne trouve pas de moyen 
commode de transport. En effet, dans la pe- 
tite partie du Kour qui est navigable, on ne se 
sert que de radeaux qui chavirent souvent ; 
le» routes par terre sont , par la nature du 
terrain , peu commodes , et les lourdes vol- 
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turcs à deux roues ne peuvent guère passer 
que par le chemin qui conduit le long du 
Kour de Sourami à Tiflis, et de là en Ka- 
khclhie, mais seulement jusqu’au point où 
commencent des montagnes plus élevées. Le 
manque de grands chemins oblige à trans- 
porter tout sur des bêtes de somme, ce qui 
occasionne des frais considérables. Enfin, si 
l'on ajoute à tous ces obstacles le peu de sû- 
reté qui règne dans le pays , toujours exposé 
aux incursions des muntagards , on se con- 
vaincra que le commerce n'y pourra prospé- 
rer que difficilement. Toutes les marchan- 
dises qui entrent dans la Géorgie et qui en 
sortent sont enregistrées et paient les droits 
à la douane de Tiflis : par les rapports de 
cette douane on voit que l’importation ne 
monte qu’environ à deux millions et demi de 
francs par an, et qu’elle excède l'exporta- 
tion d'un tiers. 

Les monnaies et les assignats russes ont 
murs en Géorgie; on y voit aussi quantité 
d'anciens écus allemands. Les monnaies du 
, pays sont : Vabaii , pièce d’argent qui vaut 
tlo centimes ; le tehaouri , pièce d’argent de 
ao centimes; Vousaltouni , contenant deux 
tchaouris , ou 4° centimes ; le sami-abazi , 
pièce de trois abazis , ou de a fr. 4° e. ; le 
poiUi , pièce de cuivre de 1a valeur de a cen- 
times. 

Les poids géorgiens «ont le kharvari = 
zo poudi russes ; le khot = 8o liv. russes ; 
le pina — 1 6 liv. russes ; le titra ou batman 
— 8 liv. russes , autrefois 8 3/4 ; le tchareki 
est le quart du litra , a liv. russes ; le stili, 
la cinquième partie du litra ; et le mithqal 
est la trente-sixième partie du stili. 

L'aune géorgienne s'appelle adcli, et con- 
fient 3 pieds et i pouce. Le loungi est la 
mesure des liquides , et son contenu pèse 8 
3,4 livres russes. 

La Géorgie proprement dite, se compo- 
sant des deux grandes provinces de K’artlili 
et de Kakbéthi , fut définitivement incorpo- 
rée à l'empire russe en i8oa. Alors on en 
forma le gouvernement de Géorgie , ou , 
comme les russes l'appellent, de Givuzia ; 
Tiflis, l'ancienne résidence des rois du pays, 
devint le siège d'un gouverneur, qui porte le 
titre de Prçvitcl Grouzia ou d'administra- 
teur de 1 a Géorgie , et se trouve sous les or- 
dres du gouverneur général militaire du Cau- 
sse et d'Astrakhan , qui réside également à 
Tiflis. On divisa , à cette époque, le K'arthli 
en trois districts : Gori , Lohri , et Douche- 
dû ; et le Kakbéthi en deux ; ceux de Thélavi 



et Signakhi. Actuellement le gouvernement 
de Géorgie se compose de trois grandes pro- 
vinces et de dix-sept districts ; les premières 
sont le Somkhclhi , capitale Tiflis ; le K’arthli , 
capitale Gori ; et le Kakhéthi , avec les chefs- 
lieux Signakhi et Thélavi. Les districts sont : 
Pambaki , chef-lieu Karaklissi ; Thrialéthi , 
chef-lieu Tsalki ; Kazakhi , habité par des 
nomades d'origine turque ; Chouraghéli , chef- 
lieu Goumri ; Chamchadili , occupé par des 
tribus turques ; Gandja , avec la capitale de 
même nom , appelée par les Russes lelisavet- 
pol ; Bélokhani , habité par des tribus Lcsgbi ; 
Touchethi , Pchavi , Goudamaqari , Khcv- 
souréthi , Mthiouléthi, Goudjaouri , Kbevi , 
Tourso , Nara , et l’Ossétbi géorgienne , tra- 
versée par la ' partie supérieure du Didi- 
Liaklivi et ses affluons. 

Les administrations dn gouvernement sont 
établies à Tiflis , savoir : l’expédition exécu- 
tive , ou le véritable gouvernement, la cham- 
bre des domaines et le trésor , le tribunal 
criminel et le tribunal civil. Les cbef-lieux 
des districts ont des commandans , des direc- 
teurs de police , des trésoriers, et des tribu- 
naux provinciaux. Des magistrats sont placés 
dans tous les endroits où ils paraissent né- 
cessaires ; les postes les plus éminens dans ta 
magistrature sont occupés par des princes et 
des poblca géorgiens , lorsqu'il y a égalité de 
talens avec les officiers russes qui peuvent as- 
pirer à ces places. Les causes judiciaires sont 
décidées d’après les lois russes , en consultant 
cependant le code géorgien-du roi Vakhtang; 
dans les affaires criminelles , on a égard aux 
idées généralement reçues parmi les indi- 
gènes. 

De tous temps le paysan serf a été opprimé 
en Géorgie par les princes et les nobles aux- 
quels il appartient ; le maître s'appropriait 
presque tout ce que le serf gagnait , et chaque 
famille de cultivateur était de plus obligée de 
fournir annuellement, au roi, soixante-sept 
livres de froment , indépendamment de l'im- 
pAt foncier. Les habitant des ville* payaient 
environ 4 o francs par famille. Le revenu to- 
tal du roi montait, de cette manière , a en- 
viron a, 800,000 franca ; ces revenus , qui 
avaient diminué beaucoup depuis l’invasion 
des Persans et la dévastation de Tiflis , en 
1796, parurent si insignifians au gouverne- 
ment russe, qu'il les destina à la réédification 
des bourgs et des villages détruits pendant les 
troubles continuels qui avaient agité le pays. 
Il n’est pas probable que les revenus de la 
Géorgie soient considérablement augmentés 
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depuis que les Russes possèdent ce pays ; il 
est certain que , depuis cette époque , ou y a 
envoyé huit millions de francs par an , tant 
pour solder l'armée russe stationnée au-delà 
du Caucase , que pour les frais de l'adminis- 
tration civile. 

Quelques auteurs ont fait dériver le nom 
de ce pays de celui de Gtorgi , peuple qui , 
selon Pomponius Mêla, habitait au N. E. du 
Caucase ; mais c’est une erreur, car ce peuple 
n'a jamais occupé la Géorgie. Ce dernier nom 
vient sans doute de Gurdji, qui est actuelle- 
ment la dénomination générale sous laquelle 
on désigne, dans l’Orient, la nation géor- 
gienne , et qui fait appeler ce pays Gurdji- 
stdn. Le nom de Gurdji même ne date pas 
d'une époque très-reculée; il ne se trouve 
dans les historiens orientaux que vers la fin 
du xi' siècle , et il est très-probable qu'il ne 
fut donné à la Géorgie qu'à l’époque de la 
grande invasion des Persans, sous le règne du 
sultan seldjoukide Malek-chah. Giorgi u, fils 
de Bagrat, était alors (de 107a à 1089) roi 
de la Géorgie ; après de longues et sanglantes 
guerres , il fut obligé de se soumettre au sul- 
tan , et de se rendre à la cour : Malek-chah 
le reçut avec honneur , le confirma dans sa 
dignité et le renvoya dans son royaume. De- 
puis , les Persans ont donné à la Géorgie le 
nom de pays de Gurdji , du nom de Gcqrgej 
plus tard , ils ont étendu cette dénomination 
aux habitant , en les nommant Gurdj. Il se 
pourrait aussi que le fleuve Kour eut fait don- 
ner le nom de Kourdjistàn ou Gurdjistàn au 
pays qu'il traverse. La dénomination de Grou- 
zia, sous laquelle les Russes connaissent la 
Géorgie , n’est qu’une corruption de Gurdji ; 
il faut se garder de s’en servir. Les Arméniens 
appellent les Géorgiens Virk, et la Géorgie 
vulgairement Ourattan. 

Comme la plupart des peuples anciens qui 
ont adopté la religion chrétienne , les Géor- 
giens ont rattaché leurs traditions , qui re- 
montent à une très-baute antiquité , à celles 
de la Genèse , et ont falsifié de cette manière 
leurs chroniques. Adoptant également les gé- 
néalogies qui se trouvent dans les livres des 
Arméniens , ils prétendent descendre , comme 
ceux-ci , de Thargamos , arrière-petit-fils de 
Noé. A travers toutes ces fables , on découvre 
pourtant qup cette nation vint de la haute 
chaîne des monts de Pambaki ; les premiers 
Géorgiens se dirigèrent de là vers le nord , 
et peuplèrent les vallées qui se trouvent en- 
tre cette chaîne et le Caucase L'histoire géor- 
gienne indique le pays situé entre la droite du 
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Kour et le Bedroudji , nommé actuellement 
Debeli , comme résidence de K'arthlos , qui 
passe pour fondateur de la nation : c'est de ce 
canton que les Géorgiens se répandirent vers 
le nord , et plut tard vert l'ouest jusqu’à la 
mer Noire. 

Les chroniques géorgiennes racontent que 
Mtskhéthos , fils de K'arthlos , fit construire 
sur le confluent de l'Aragiri et du Kour, une 
ville que, de son nom, il appela Mtskhétha , 
et qui devint la capitale du pays. Scsdescen- 
dans se firent long-temps la guerre ; chaque 
endroit avait son prince ; cependant celui 
qui commandait à Mtskhétha était le chef des 
autres , mais il ne portait point le titre de roi : 
il avait seulement celui de marna sakhli , 
c'est-à-dire père de la maison, et il était l'ar- 
bitre et le juge de toute la nation, ün peuple 
habitant au N. du Caucase , et que l’histoire 
géorgienne appelle Khaaar, ravagea à cette 
époque tout le pays compris entre la mer 
Noire et la Caspienne, et dévasta la Géorgie. 
Quelque temps après , les Persans qui habi- 
taient à l'est des peuples gouvernés par les 
descendant de Nebrod ou Nimrod, devinrent 
puissans et subjuguèrent celle nation ; leur 
roi, Aphridoun ou Fcridoun, envoya un de 
ses satrapes, nommé Ardam , avec une ar- 
mée , en Géorgie : celui-ci en chassa les Kha- 
xars , et fit de ce pays une province persane 
qui recourra son indépendance pendant les 
troubles qui suivirent la mort d'Aphridoun. 
La Géorgie retomba bientôt sous le joug per- 
san, et y resta jusqu'à l'époque d’Alexandre- 
le-Grand , qui , à ce que les chroniques géor- 
giennes prétendent , fit en personne la con- 
quête de ce pays. Pharnavaz , jeune héros de 
la race de Mtskhéthos , parvint à chasser le 
gouverneur grec qu'Alexandrc avait laissé en 
Géorgie , et fut unanimement élu premier 
roi. Son fils Sourmag étant morf sans héri- 
tier , un de ses parens de la race de Nebrod 
monta sur le trône ; lui et ses descendans fu- 
rent nommés Nibrothiani. A cette dynastie 
succéda celle des Archak'houniani , qui était 
d'origine arménienne , et reçut son nom de 
celui de son fondateur, Arcbakh; elle régna 
pendant 3 oo ans , jusqu'à l'année a 65 de no- 
tre ère. Après la mort d'Aspaghour, dernier 
roi de cette dynastie , qui n'avait pas laissé 
de descendant mâle , les Persans firent une 
invasion en Arménie et en Géorgie , pour 
venger les déprédations que les Arméniens 
avaient commises en Perse. Les chefs du pays 
voyant qu'ils ne pouvaient pas résister aux 
Persans, offrirent de se soumettre, et deman- 
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dèrent au roi K'hasré de leur donner un de et la crainte qu’ils avaient de tomber entière- 
mîs fils pour roi , et de le marier avec la fille ment sous le joug de leurs voisins musulmans , 
d'Aspaghour : K’hasré accepta cette proposi- leur fit rechercher secrètement l’alliance de 
tion, et donna la Géorgie à son fils Mirian, la Russie, qui, sous le règne brillant d’Ivan 
qui mourut en se faisant chrétien , ce qui fa- Vassiliévitch , avait étendu sa puissance jus- 
cilita la conversion de tout le pays, en 3i8. qu'au pied du Caucase. Le roi de Kakhéthi , 
Le plus célèbre des desccndans de Mirian fut quoique sujet de la Perse, se mit , en i586, 
Yahtsng Gourg-aslan, ou le loup-lion : il fit sous la protection russe, et, en 1589, une 
plusieurs guerres contre les Grecs , et régna ambassade géorgienne demanda au czar du 
sur tout le pays compris entre le Caucase secours contre les Turcs , qui, en guerre avec 
oriental et la mer Noire, de même que sur Ar- la Perse, s’étaient emparés de presque tout 
zen-erroum et autres cantons limitrophes ; ce l'isthme caucasien : ces premières démarches 
fut lui qui bâtit Tiflis en 455 , et y établit sa des rois de Géorgie et de Kakhéthi ont servi 
résidence. Les derniers rois de la dynastie postérieurement de fondemens aux préten- 
des K'hosroniani r ou de celle de Mirian, fu- tions de la Russie sur les pays situés au-delà 
rent loané et Djouanchcr, qui moururent en du Caucase, dont cette puissance est parve- 
787 sans héritiers , de sorte que le trône fut nue à s’emparer. Héraclius , avant-dernier roi 
donné à la famille des Bagrations f d’origine de la Géorgie, se soumit définitivement, 
juive, qui l'a occupé jusqu’en 1801. Sous comme vassal , à la Russie, en 1783. Son fils 
cette famille, la Géorgie a été alternative- George lui succéda, et mourut en 1800 : 
ment libre ou dépendante de ses voisins, prin- alors la cour de Saint-Pétersbourg nomma un 
cipalement des différentes dynasties qui ont gouverneur de la Géorgie par intérim , qui 
régné en Perse ; les Arabes , les Persans , les y resta jusqu’à l’avénement de l’empereur 
empereurs de Constantinople, Tchinghiz- Alexandre au tAhe ; ce monarque déclara , 
Lhan et Timour, ont dévasté ce pays à plu- en 180a, la Géorgie province russe, et fit 
sieurs reprises , et y ont détruit tous les bien- conduire les membres de l'ancienne famille 
bits d’une civilisation antérieure. Cependant royale en Russie. Ko. 

le roi George vu, ayant chassé au commen- GÉORGIE (NOUVELLE), nom que les 
cernent du xv e siècle tons les mahométans du Anglais ont donné à cette partie de la côte 
pays, y rétablit la religion chrétienne et l'or- occid. de l’Amérique sept, qui s’étend depuis 
dre. Soq second successeur, Alexandre i* r , la Columbia jusqu’au canal de Burrard , de- 
réunit sous son sceptre tous les pays habites puis environ le 46* parallèle jusqu'à 49° 20' 
par des peuples géorgiens, et fit des guerres de lat. N. L’Angleterre a joui quelque temps 
heureuses contre les princes mahométans de de la possession de cette contrée , qui avait 
la Perse; malgré ses succès et sa bonne ad- été explorée par Vancouver; mais les États- 
ministration , Alexandre devint la princi- Unis ayant prétendu que tout le pays situé 
pale cause des malheurs de sa patrie et de entre le 4 2 e et le 5a° degré de lat. N. faisait 
la chute de sa famille, par le partage irnpo- partie de leur territoire, obtinrent la Nou- 
lilique de ses états , qu'il fit en 1 4^4 entre velle-Géorgie par le traité de Gand , en 18 1 5, 
ie* trois fils : le premier reçut l’imerélhie , et, en 182a, cette côte fut comprise dans le 
U iccond le K'arthli , et le troisième le Ka- territoire de Columbia, 
kbéthi et le Chirvàn : il en résulta que ces GÉORGIE , NOUVELLE - GÉORGIE , 
princes ou leurs successeurs , ne pouvant ré- GÉORGIE DU SUD ou ÎLE DU ROI 
sister aux états puissans de leur voisinage , GEORGE, une des îles les plus mérid. de 
en devinrent les vassaux, et furent obligés l'océan Atlantique, à 3go I. E. de la Terre 
de leur payer des tributs. Les Sophi, qui suc- de Feu, par 54° 3o' de lat. S. et 3g° de long, 
cédèrent aux Turcomans en Perse, s’arroge- O. Elle a 38 1. de longueur sur 20 de largeur, 
rent bientôt la suprématie sur les rois de Les côtes offrent un grand nombre de ports 
K’arthli ou de la Géorgie proprement dite; et de baies : on remarque surtout les baies 
ceux-ci devinrent leurs vassaux, et furent Possession et Cumberland, mais les glaces les 
comptés parmi les huit vakil , ou vicaires du encombrent une grande partie de l’année ; et 
chah. Alors le Chirvàn et le Caucase oriental quand la saison permet d’en approcher , les 
reconnurent la souveraineté persane, tandis énormes masses de glace qui s’en détachent 
<l«e l'influence des Turcs Ottomans se répan- en rendent l’ancrage difficile. Partout ailleurs 
dit sur rimercthie et la partie occidentale des cette ile est bordée de rochers très-élevés et 
Montagnes. Le zèle religieux des Géorgiens, couverts de neige; l’intérieur n’eu est pas 
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moins affreux : ce ne sont que montagnes es- 
carpées, dont les sommets sont constamment 
couverts de neige; dans les vallées, la neige 
fmid en été, et la végétation parait forte. 
On y remarque surtout une espèce de four- 
rage dont les tiges s'élèvent à a pieds de hau- 
teur; des dactyles et des lichens se trouvent 
sur la pente des montagnes. Nulle part on 
n'aperçoit d'eau courante. Il n'y a point de 
quadrupèdes; on y voit seulement des oiseaux, 
tels que pingouins et albatros , et des animaux 
amphibies. Les côtes fourmillent de phoques, 
dont les Américains venaient autrefois faire 
la pèche pour vendre le# peaux aux Chinoia | 
mais ce commerce est à peu près nul mainte- 
nant. 

Celte île a été découverte, en 1675, par 
De U Roche, Français au service d’Angle- 
torre ; elle a primitivement porté le nom de 
ce navigateur, mais elle n'a été bien explorée 
que par l’expédition du capitaine Cook , en 
1771 , et tout récemment par celle du capi- 
taine Weddcl. 

GÉORGIE (NOUVELLE»), archipel du 
Grand -Océan, f'oy Szlouoi. 

GÉORGIE SEPTENTRIONALE, archipel 
de la mer Polaire, à l'O. du Devon sept. Il 
s'étend do l'E. à l’O, , entre 96° ot 117* de 
long. O., et est coupé parle 75* parallèle. 
Ses principales lies sont Melville , Sabine , 
Byam-Martin, et Bathurst. Il a été nommé 
par le capitaine Parry, qui a vu les passages 
qui séparent les différentes Iles obstrués par 
les glaces. La végétation y est chétive. On y 
trouve le bœuf musqué, l'ours blanc, une 
grande espèce de loup, le cerf américain, le 
renard et le renne. Des phoques de différen- 
tes espèces fréquentent la côte, sur laquelle 
(es oiseaux du pôle arctique vent se réfugier. 
Parry a vu dans ces lies des traces d'babitans. 

GEORGIEVSK, ville de Russie, en Eu- 
rope, prov. du Caucase, chef-lieu de dislr. , 
à 3 o 1 . S. E. do Stavropol et à 7 a 1 . N. N. O. 
de TiQis; sur une hauteur très - escarpée , 
près do la rive gauche de lu Podkouraka ou 
Podkoumok. Lat. N. 44 ° 4 '- Long. E. 4 °° 
a»'. Elle est petite, mais fortifiée de manière 
à pouvoir résister aux attaques des peuplades 
voisines. L'intérieur est bâti avec régularité, 
mais assez peu solidement pour ne pouvoir 
résister aux vents violeus qui viennent de la 
grande steppe- Cette ville renferme 1 hôtel 
du gouvernement, 1 église grecque et 1 amé- 
nicnnc, G hôpitaux, 1 lazaret, des casernes 
et des magasins d'approvisionnement. Environ 
â,ooo bah. : la majeure partie sont des Co- 



saques du Volga, qui s'occupent d'agriculture 
et de divers métiers; les autres sont dos Rus- 
ses et des Arméniens. Les environs sont agréa- 
bles et l'air y est pur; cependant il y règne 
des fièvres périodiques à la fin de l'automne. 
De Georgievsk on embrasse d'un coup-d'aeii 
les deux longues chaînes parallèles du Cau- 
case, dont la plus élevée est couverte de nei- 
ges éternelles. 

Cette ville a été construite en 1771 , et en 
i8pa elle fut le chef-lieu de la province du 
Caucase; dans ces derniers temps, cette pré- 
rogative lui a été retirée et a été accordée à 
Stavropol, 

Le district de Georgievsk, situé au S. E. 
de celui d'Alexandrov et à l'O. de celui de 
Mozdok, est couvert au S. O. par quelques 
rameaux du Caucase, et présente au N. E. 
de vastes plaines sablonneuses. Dans le S. 
O. , le climat est très-doux; dans le S. , l'air 
est si agréable qu'on y ressent très-peu l’in- 
fluence de l’hiver. Le printemps commence 
de bonne heure, et la chaleur est très-forte 
en été, mais le ciel est presque toujours 
serein. 

GEORGIOS ( HA GIOS ) , grand et joli vil- 
lage de la Turquie d'Europe, dans la Liva- 
die, sandjak et à a 5 1 . E. S. E. de Tricala, 
oant. de Zagora, près de la côte N. E. du 
golfe de Volo, â 3 1 . i/a S. E. de la ville de 
ce nom. 

GEORGIOS ( HAGIOS), village de la Tur- 
quie d'Europe, en Morée, à 4 L >/4 N. N. 
O. d'Argo, et à 5 1 . S. O. de Corinthe, au 
pied du montPolyphengos. Le territoire pro- 
duit d'excellent vin rouge. 

On voit, près et à l'E. de ce village , les 
ruines de N émet. 

GEORGIOS (HAGIOS), village de la Tur- 
quie d'Europe , en Romélie , sandjak et à 1 6 1 . 
1 /a N. E. de Gallipoli, et à 3 1 . a /4 S. S. E. 
d'Ainadjik, sur la mer de Marmara. Il s'y 
fabrique des tissus de cotou, et 1a pêche oc- 
cupe une partie des habitans. 

GEORGSWALD (ALT), bourg de Bohême, 
cercle et â 14 1 . N. E. de Leitmeritz, et â 
34 1 . N. de Prague. 11 y a des fabriques de 
toile damassée, de toile de coton, et de bas. 
3,674 bab. 

GEOURS-DE-MAREMME (S*.), village 
de France, dép. des Landes, arrond. et â 
3 1 . i /4 0 . de Dax, cant. et à a 1 . i/a S E. 
de Souston. Foires les lundis de la 3 * semaine 
de janvier, de la i rc de mai, de la dernière 
de juillet et de la a* de novembre, pour bes- 
tiaux, etc. 980 bah. 
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GER, village de France, dtp. de la Man- 
che, arroml. et à a 1. 3/4 E. N. E. de M or- 
tain, eaut, et à a 1. i/3 N. N. E. de Varenton. 
On y fabrique une grande quantité de pote- 
rie de grès. a,5i4 hab. 

GERA ou GEHRA , rivière qui prend sa 
source vers l’extrémité mérid. de la princip. 
de Gotha , dans le duché de Saxe-Cobourg , 
sur le versant orient, du Thùringer-wald , 
au pied du Schnce-Kopf, entre presqu'aos- 
silùt dans la princip. de Schwarzbourg-Son- 
dershausen , où elle baigne les murs de Plauo 
et d'Arnstadt ; revient ensuite dans la prine. 
de Gotha , où elle passe par Ichtershausen , 
et pénétre dans les Etats Prussiens, prov. de 
Saxe, régence d'Erfurt. Parvenue à la ville 
de ce nom , elle se divise en deux branches , 
la Wilde-Gera et la Schmale-Gera , qui vont 
bientôt l'une et l'autre se joindre à l'Unstrut 
par la rive droite. Cette rivière a environ 
s 5 1. de cours, dans une direction générale 
duS.au N. 

GERA , seigneurie de la princip. de Reuss- 
Lobenstein - Ebersdorf , qui dépend de la 
branche cadette des princes de Reuss. Elle 
se compose de 3 parties distinctes : la plus 
sept., qui est la plus considérable, et qui 
renferme la ville de Géra, est bornée an N. 
par la prov. prussienne de Saxe, à l’E. et h 
10. par le duché de Saxe-Hildburgbauscn , 
el au S. par le grand-duché de Saxe-Wei- 
mar. La deuxième partie , couverte paur la 
forêt de Pollwitx , est enclavée dans le roy. 
de Saxe , les possessions de la branche aînée 
des princes de Reuss, et celles de la i r ' li- 
gne de la branche cadette. Enfin , la troi- 
sième partie, la plus mérid., est entre les 
mêmes possessions et la seigneurerie de Lo- 
benstein ; elle renferme la ville de Saal- 
bourg, 

La seigneurie de Géra a une superficie 
d'environ ao 1., et une pop. de aa,836 hab.j 
riie se divise en a bail!.; ceux de Géra et de 
Ssalbourg. Géra en est le chef-lieu. 

GERA, ville de la princip. de Reuss-Lo- 
benstein-Ebersdorf , chef-lieu de seigneurie 
et de baill., à S 1. 3/4 N. de Greitx, et à 51. 
3 4 0. S. O. d'AUenbourg ; dans une vallée 
agréable, sur la rive droite de VElster , qu’on 
traverse sur deux ponts en bois. Lat. N, 5o° 
53’ aa". Long. E, 9» 43' Siège du gouv. 
des princes de Reuss de la branche cadette , 
d'un consistoire , d’un tribunal civil et d'une 
surintendance. Elle est entourée de murs et 
* a faubourgs ; les rues en sont régulières et 
belles, et les maisons ont été rebâties dans 
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10 goût moderne depuis l'incendie de 1780. 

11 y a 5 places publiques , 1 palais , 1 belle 
maison-de-ville , a églises, a hôpitaux, 1 
hospice d'orphelins , 1 maison de correction 
avec ateliers de travail, 1 collège et plusieurs 
écoles gratuites. Cette ville est renommée 
depuis long-temps pour ses manufactures d'é- 
toffes de laine et de coton 1 on y fabrique 
aussi des toiles, des chapeaux, du tabac, 
des instrumens de musique , et des voitures ; 
ses teintureries sont estimées. Il s’y fait un 
grand commerce, surtout en laine, draps et 
drogueries. Il s'y tient par an 6 marchés très- 
fréquentés. 7,878 hab. 

GERA , village du duché de Saxe-Cobourg , 
princip. et à 6 1. 3/4 S- S- E. de Gotha, et à 
1 1. i/3 O. N. O. d’Ilmenau , juridiction pa- 
trimoniale d'Elgersburg, sur la rire droite 
de 1a Géra. Il a des fabriques de vitriol , de 
potasse, de papier, et de noir de fumée. 670 
habitons. 

GER AARDSBERGEN , ville des Pays-Bas , 
Voy. Gkimmokt. 

GERABRONN , bourg de Wurtemberg , 
cercle de l'Iaxt , cbef-lieu de bailliage , à 8 I. 
i/a N. N. E. d'EUwangen. Il y a une source 
salce dont on ne tire aucun avantage. 537 
habitans. 

Le bailliage contient a5,ioi hab. 

GERACA, cap qui forme l'extrémité S. E. 
de l'ile de Zante , une des iles Ioniennes. Lat. 
N. 37° 4» , ■ Long. E. 18 0 3g\ 

GERACE ou GERACI , Locus , ville du 
roy. de Naples , prov. de la Calabre-Ulté- 
rieure chef-lieu de distr. et de cant., et 
siège d'nn évéebe , à 1a 1 E. N. E. de Reg- 
gio , et à 10 1. E. S. E. de Moatcleone; sur 
une montagne, à 1 1. 1/4 de la mer Ionienne. 
L'aspect en est misérable, el les rues sont 
étroites et malpropres; il y a néanmoins 
quelques belles maisons. Elle possède 1 ca- 
thédrale, 9 églises paroissiales, plusieurs 
coiivcns , 1 séminaire , et 1 hôpital. Il s'y fait 
un peu de commerce en bon vin appelé graco , 
qu'on y récolte. Foires les a avril et 8 décem- 
bre. 3,4»o hab. A t I. de là , il y a des eaux 
minérales sulfureuses. Cette ville a été en 
grande partie détruite par le tremblement de 
terre de 17 83. 

Gcrace remplace la a* ville de L ocrai , qui 
(ut bàuc, à 6 1. i/a plus au N. de celle qui 
avoisinait le promontoire Zepfyriumt on 
voit encore , dans les environs , les ruines 
d'un aqueduc et de quelques autres moau- 
mens. 

Le distr. de Gerace est divisé en 8 cant. 1 
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Ardore , Bianco- Vecchio , Castel-Veterc , Ge- 
racc , Giojosa , Grotteria, Staiü , et Stilo. 

GERACI , bourg de Sicile , prov. de Pa- 
ïenne, dislr. et à ii 1. S. S. E. de Cefalù, et 
à 16 1. N. de Caltanisctta. 

GERAL (CORDILLERA), chaîne de 
montagne» du Brésil , dans la partie occid. 
de la prov. de Mato-Grosso. Elle se rattache, 
à l'E., vers les sources de la Guraimbaira et 
du Jaruary , à la serra Urucumanacu , qui 
forme la continuation des Campos-Parexis , 
et se termine à l'O. , dans les environs du 
Madcira. Elle est comprise à peu près entre 
64° et 68° de long. O. , et entre io 0 et ia° 
de lat. S.; sa direction est de l'E. S. E. à l'O. 

N. O. , et son étendue d'environ ioo 1. Les 
rivières qui descendent de son versant sept, 
se rendent dans le Madeira , et celle» qui 
sillonnent le versant mérid. sont tributaires 
du Guaporé : parmi les premières, on re- 
marque l'Urupas , le Corassi, et la Mutum- 
Parana, et, parmi les dernières, le Rio- 
Verdc , le S. Maquen , le S. Simaô et le Cau- 
tarios. La Cordiilcra Gérai est généralement 
peu élevée. Quelques bourgades se sont for- 
mées sur ses pentes : on distingue particu- 
lièrement celles de Cocoa, de Lombis , de 
Cuterias et de Pateguis. 

GERAL ( CORDILLERA ) , chaîne de mon- 
tagnes du Brésil. f'oy. Ccbxtxô. 

GÉR AN-DE-VAUX (S 1 .), village de France, 
dcp. de l'Ailier, arrond. et à 4 1. 3/4 S.' de 
Moulins, cant. et à a 1. i/4 S. de Neuilly-le- 
Réal. Foires les i3 avril, 6 juin, i6 août, 
et a4 novembre, pour bestiaux. g8o hab. 

GÉRAND-LE-PUY (S*. J, bourg de France, 
dép. de l'Ailier, arrond. et à a 1. O. de La 
Palisse , cant. et à a 1. i/3 S. E. de Varennes- 
sur-Allier. Il y a un vieux château qui domine 
la campagne environnante. Commerce de vin 
etde bestiaux. Foires les 7 janvier, 1 er juillet, 
36 août et i* r décembre, pour bestiaux. i,65o 
habitons. 

GERANINI, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. et à <4 1. i/a S. de Vilna, distr. et à 
g I. l/a S. O. d'Ochraiana. 

GERANIOS ou S*. ÊLIE, Ægxleus, mont 
de la Turquie d’Europe, dans la partie S. 

O. de la Morée , près et au- N. E. de Zouchio 
ou Vieux-Navarin. 11 donne naissance à plu- 
sieurs rivières, entre autres au Mavro-Zouvena 
et au Siloso. 

GERARD, bourg des États-Unis, état de Vir- 
ginie, comté de Berkley, à a5 I. N. O. de 
'Washington, età 43 1. N. N. O. de Richmond. 
Environ So maisons. 
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GÉRARD (S«.), village des Pays-Bas, 
prov., arrond. et à 3 1. i/a S. O. de Namur, 
et i 5 1. 1/4 S. de Dinant , cant. de Fosse , 
sur la rive gauche du Burnot. i,3oo hab. Il 
y a des carrières de marbre dans les envi- 
rons. 

GERARD-DE-NYS , lie du Grand Océan 
équinoxial , près de la côte sept, de la Nou- 
velle-Irlande , par 3° 10' de lat. S. et i5o° 
3o' de long. E. Elle a 3 1. de large, et iS 1. 
de long du N. N. O. au $. S. E. Plusieurs 
petites (les l'avoisinent vers le N. E. Les 
côtes en sont découpées , et forment un grand 
nombre de baies. Cette lie est montagneuse , 
bien boisée , et beaucoup de cocotiers se 
voient sur la côte. Elle est peuplée de Pa- 
pous robustes et très-courageux , qui ont pour 
armes des frondes , des lances , des épées en 
bois , des flèches et des arcs , et se servent de 
broches pour la pèche ; leurs canots , longs et 
étroits , sont ornés de figures d'oiseaux ou de 
poissons, et ils les manœuvrent avec beaucoup 
d'adresse. Dampier a trouvé leur dialecte plus 
expressif et mieux articulé qu'aucun de ceux 
des autres Papous. 

Gérard de Nys a été découverte par le 
navigateur hollandais dont elle porte le nom. 

GÉRARDMER ou GÉROMÉ , bourg de 
France, dép. des Vosges, arrond. et à 5 1. 
i/a S. de S*. Diey , et à 7 1. 3/4 E. S. E. 
d'Épinalj chef-lieu de canton, à l'E. du lac 
de son nom et à l'O. de ceux de Longemer et 
de Retournemer. On y fait un grand com- 
merce de fromages dits de Géromé , de bois- 
sellerie et de sabots qui se fabriquent aux 
environs. Foires les 18 avril, i ,r octobre, 
a' jeudi de février , jeudi d'avant le a4 août, 
I er jeudi de décembre et le 3» jeudi de juin, 
pour bestiaux, bois, etc. S, 100 hab. 

Le lac de Gérardmer a a/3 de 1. de long 
sur 1/4 de 1. de largeur et 36 hectares de su- 
perficie; il donne naissance à la Valogne. 

GERAS, bourg de l’archid. d'Autriche, 
pays au-dessous de l'Ens , cercle supérieur 
du Manhartsberg , à g 1. N. de Krems et à 
1 1 1. E. S. E. de Litschau. 11 y a une abbaye 
fondée par Égobert, et confirmée en 1188 
par Dipold, évéque de Passau. 

GERAU ou GROS-GERAU, ville du 
grand-duché de Hesse-Darmstadt , prov. de 
Starkenbourg ; chef-lieu de district, sur la 
Scbwarzach, à 3 I. i/4 O. N. O. de Darm- 
stadt et à 6 1. S. O. de Francfort. Elle a 1 
église et 1 hôpital bien doté. 1,570 hab. 

GERBEROY , ville de France , dép. de 
l'Oise, arrond. et à 4 h t/a N. O. de Beau- 
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trais, cant. et à i/a I. S. de Songeons, sur 
une haute montagne. Foires le 29 septembre 
et le lendemain de la Pentecôte, pour che- 
vaux , volaille , grains , etc. 5 oo hab. On 
trouve dans les environs une pierre grise ex- 
cellente pour la bâtisse. 

Cette ville est très-ancienne , et était dé- 
fendue par un château actuellement en ruine ; 
les Anglais s’en emparèrent en 1 4^7 , et les 
Français la reprirent d'assaut en 1 449 - 

GERBEVILLER, bourg de France, dép. 
de la Meurthe, arrond. et à a I. i/a S. de 
Lunéville et à 7 1 . i /3 S. E. de Nancy; chef- 
lieu de canton , sur l’Anne. On y fabrique de 
la bonneterie, du calicot et des étoffes com- 
munes de laine. Foires les i 5 février et mai, 
et 1 8 octobre , pour articles de ses fabriques. 
a,a 5 o hab. 

C'était autrefois le chef-lieu d'une terre 
considérable qui avait le titre de marquisat. 

GERBI, ile de la Méditerranée, é^or. 
Znai. 

GERBIER- DES -JONCS , montagne de 
France, dans les Cévennes, dép. de l’Ardè- 
che, sur la limite des arrond. de Tournon et 
de L'Argeutière , à a I. 1/1 N. de Burzet, 
et i 7 1 . O. N. O. de Privas, à la source de 
la Loire. Un tremblement de terre a fait écrou- 
ler cette montagne en 18a 1 , et elle se trouve 
aujourd’hui en grande partie remplacée par 
un lac ; avant cet événement , sa hauteur était 
de «,710 mètres. 

GERB 1 N , fort de Nubie , dans le Sennaar, 
sur la roule de la ville de ce nom au Fazoqle , 
dans un canton sauvage et montagneux. 11 
sert de prison pour les malfaiteurs du Sen- 
naar. 

GERBSTADT, ville des États Prussiens, 
prov. de Saxe, régence et â 9 1 . N. O. de 
Mersebourg, et à a 1 . 3/4 N. E. d'Eisleben, 
cercle du Mannsfeldcr-see, au pied d’une mon- 
tagne. Elle a des fabriques de chapeaux de 
paille. u,ooo hab. On exploite dans les envi- 
rons des mines de cuivre , et il y a plusieurs 
fonderies et autres usines. 

GERDAUEN, ville des États Prussiens, 
prov. de Prusse orient. , régence et à 1 4 1 . 
S. E. de Konigsberg ; chef-lieu de cercle , sur 
l'Omet et près du lac Banktin. Lat. N. 54 ° 
ai'. Long. E. 38 ° 38'. Il y a 3 châteaux sei- 
gneuriaux, 1 église luthérienne, des fabriques 
de draps et des tanneries. 1,840 bab. 

Le cercle contient 33,803 hab. 

GERDE, village de France, dép. des 
Hautes-Pyrénées, arrond. et à 1/3 1 . S. E. 
de Bagnères-dc-Bigorrc , canton et à 1 I. N. 
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E. de Campan , sur la rive droite de l’Adour. 
11 y a des mines de houille non exploitées. 
4 gS hab. 

GERD 1 NGEN , village des Pays-Bas, prov. 
de Limbourg, à 8 1 . 1/4 de Maestricht, ar- 
rond. et i 7 1 . 1/4 de Ruremonde, cant. et 
à 1/3 I. de Brée. 3 g 5 hab. 

GERDOBA , chaîne de montagnes de Bar- 
barie. Voy. Gherdoba, 

GEREDEN, bourg du roy. de Hanovre, 
gouv. et à 3 1 . 1/3 S. O. de la ville de ce 
nom, principauté de Kalenberg, baill. de 
Wennigsen. liai manufacture de linge de 
table damassé. go 5 hab. 

GERENA, bourg d’Espagne, prov. et i 
4 1 . 1/4 N. O. de Séville, et à 4 1 . i/a N. de 
S. Lucar-la-Mayor. C’est la résidence d’un 
gouverneur. 11 a 1 église , 1 couvent et 1 gre- 
nier public; les maisons en sont bien bâties. 
i ,856 hab. Il est entouré de quantité de pier- 
res énormes qu’on présume avoir été déterrées 
par un tremblement de terre. 

GERENZANO, village du roy. Lombard- 
Vénitien, prov. et à 5 1. 1/3 N. O. de Milan, 
distr. et à 3/4 de 1. O. S. O. de Saronno. 
s,i 65 hab. 

GERENZIA, ville du roy. de Naples. Vor. 
Ciisiiu. 

GEREZ (SERRA DE), chaîne de monta- 
gnes, dans la partie sept, du Portugal, entre 
les prov. de Minho et de Tras-os-Montes , à 
l’O. de Montalegre. Sa longueur est de 6 1 . 
du N. au S. Elle se rattache, par le mont 
Cabreira , à la serra de San-Mamcd , partie 
de la branche méridionale des Cantabres qui 
se détache des monta des Asturies. Cette 
chaîne donne naissance â l’O. , à la petite ri- 
vière de Homen et au Cavado. Elle forme un 
grand nombre de pics de granit qui s'élèvent 
à 5 oo et 600 toises, et dont les sommets sont 
ordinairement couverts de neige en hiver. 
Vers l’extrémité mérid. se trouve le passage 
de Ruivarens, au-dessus du Cavado j c’est un 
abîme effroyable que l’on traverse sur un 
pont sans garde-fous : il conduit de Porto à 
Orense. C’est par là que se 6t, en mai 1809, 
la retraite du corps d’armée commandé par le 
maréchal Soult. 

GERGAL, bourg d’Espagne, prov. et àç I. 
N. d’Almeria (Grenade ), et à 35 1 . E. S. E. 
de Grenade , bâti en amphithéâtre , au pied 
de la sierra de Baza. Il y a 1 paroisse , 1 cou- 
vent en ruine et 1 grenier public. On y fa- 
brique des courtepointes , dont on fait un bon 
commerce avec la Castille , la Galice et Mur- 
cie. 4)9x6 hab. 11 y a des mines d’alun dans 
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le» environs et des eau* minérale» efficaces 
contre le» maladie» de la peau. 

GERGEAU , ville de France, y. Jaugeai;. 

GERGE1, village de Sardaigne, div. du 
Cap Cagliari, pror. d'Isili, à 11 1. 1/3 N. de 
Cagliari , et à 5 1, S. E. d'Aies. a,o55 hab. < 

GERGIS, Geagis, ville de Barbarie, roy. 
et à 5o 1. O. N. O. de Tripoli, sur la Médi- 
terranée, au S. E. de l'ileZerbi. Lat. N. 33° 
45'. Long. E. 8° 48'. 

GERGOVIA, montagne de France, dép. 
du Puy-de-Dôme, arrond., cant. S. et à 1 1. 
l/a S. S. E. de Clermont-Ferrand. Le som- 
met, dont la hauteur absolue est de a,3oo 
pieds, était anciennement occupé par une for- 
teresse gauloise où le» Auvergnat» balancèrent 
long-temps la fortune de César; le» médailles 
romaine», le» catque» et le» lances qu'on y a 
trouvés ne laissent aucun doute que Gergo- 
via, dont parle César, a existé sur cet em- 
placement. Le» environs sont très-fertiles et 
bien cultivés. 

GERGUREVZE ou GREGUREVCZE, vil- 
lage de rEsclavonie civile , comilat de Syr- 
mie , marche d'ireg, à 4 L N. O. de Ruma, 
et à 5 1. S. O. de Peterwardein. i,g5o hab. 

. GERGY, village de France, dép. de Saône- 
■et-Loire, arrond. et à 3 I. N. N. E. de 
Chàlons-sur-Saôoc , cant. et à 1 1. a/3 S. O. 
de Verdun-sur-Saône, sur la rive droite delà 
Saône, près de la forêt de Beauregard. Foire 
le aa septembre, pour bestiaoz. 1,698 hqb. 

GER1DA, CaaTu ou Ftaviorou» , ville 
dans la Turquie d'Asie, dans l'Anatolie, san- 
djak. et à i3 I.E. de Boli. Elle est bâtie en 
boi» dans un vallon. Les maroquin» qu’on y 
fabrique passent pour les plus estimés de 
l'Asie. 11 y a parmi les habitans quelques 
chrétiens qui sont presque tous forgerons on 
maréchaux . 

GÉRIN, village de» Pays-Bas, prov. et à 
6 1. 3/4 de Namur, arrond., cant. et à i 1. 
3/4 de Dinant. aao hab. 

GERINGSWALDE, viüe du roy. de Saxe , 
cercle et à 10 1. 3/4 S. E. de Leipaig, et à 
ix 1. 3/4 O. de Dresde, bail), de Rochlitx, 
entre la Zsckopa et la Mulde. On y fabrique 
beaucoup de toiles, de tissus de coton et de 
flanelle. i,5oo hab. 

GERLACHSHE1M, bourg du grand-duché 
de Bade, cercle de Mein-et-Tauber ; chef-lieu 
de baill., à 5 1. S. O. de Wurtzbourg et à 
4 L 3/4 S. E. de Werthheim. 11 y avait une 
abbaye dont les bâtimeus sont occupés par le 
bailii.9S0lutb.Le territoire produit de bon vin. 

Le bailliage contient 10, 356 bab. 
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GERLAC11SHEIM , village de» États Prus 
siens, prov. de Silésie, régence et à i5 I. i/a 
O. S. O. de Liegnitz, cercle et à 3 1. i/a S. 
S. O. de Lauban. 1,700 hab. 

GERLINGEN , village du roy. de Wurtem- 
berg, cercle du Nccker, baill. et à 1 1. E. de 
Leonberg , et à 3 1. S. O. de Louisbourg. 
i,i5o hab. 

GERLOS , montagne du Tyrol , cercle de 
l'Innthal-Inférieur, près et à l'E. de Zell. 
Elle a 1,175 toises, et domine la rive droite 
de 1a petite rivière de son nom, qui va se 
jeter dans le Zillcr. 

GERMA, Garajia , ville de Barbarie , dans 
le Fezzan, à 18 L N. N. O. de Mourzouk. 
Lat. N. a6° 3a'. Long. E. ja° 33'. C'est 1a 
plus grande ville de la vallée de Ghrerby; 
elle est entourée de murs et d'un fossé à peu 
près k sec, dont les bords présentent une 
croûte de muriate de soude. La plupart des 
maisons sont en terre; il y a beaucoup de 
ruines , et les habitans semblent misérables. 
Les environs sont couverts de dsttiers. 

L’ancienne Garama , capitale des Gara- 
mantes , était beaucoup plus considérable que 
Germa , et ses ruines s'étendent au-delà de 
l'enceinte de la ville actuelle. A i/a 1. de 
Germa, on trouve un bâtiment qui parait 
être de construction romaine et qui ata pieds 
de hauteur sur 8 de largeur. 

GERMAIN (S*.), village dej Pays-Bas, 
prov., arrond. et à 3 I. 1/4 de Namur, cant. 
ot à i/a 1. de Huy. 36a hab. 

GERMAIN (SV), bourg d’Angleterre, 
comté de Cornouailles, daDs l'Easl-hundred , 
à a I. 1/4 O. N. O. de Plymoulh, et à a 1. 
3/4 E. S. E. deLiskeard; agréablement situé 
sur le Tidiqui , branche de la Lyner , et sur 
le penchant d'une colline. L’église paroissiale 
est un beau monument d'architecture gothi- 
que; elle faisait d'abord partie d'un couvent , 
et en 98a elle devint cathédrale , le siège de 
l'évéché de Bodmin, dont l’église venait il'é- 
tre consumée par un incendie , y ayant été 
transféré. S 1 . Germain possède en outre 1 
école publique et 1 bibliothèque paroissiale. 
Il s’y tient a foires par an. Il envoie a mem- 
bres au parlement. 

La paroisse contient a,4o4 hab. 

GERMAIN (S 1 .), ruisseau flottable de 
France, dép. de la Côte-d’Or, arrond. de 
Semur-en-Auxois , cant. deSaulieu. Il prend 
sa source à 1 1. i/a N. O. de cette dernière 
ville, et va se joindre au Cousin , par U rive 
gauche, au S. de Rouvray , après un cours de 
3 1. environ. 
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GERMAIN (S 1 .), village de France, dép. 
du Géra, arrond. et à 5 1. a/S E. d’Awch , 
canton et à i 1. N. N. E. de Giroont, cotnm. 
de S 1 *. Marie-Embonas. Foire le jeudi-gras, 
pour bestiaux. 5o4 hab. 

GERMAIN -D’AMBÊRIEUX ( S*. ), village 
de France, dép. de l’Ain, arrond. deBelley, 
cant. et connu. d'Ambérieux, à i 1. a/4 O. 
de S*. Rambert, et à 6 1. 3/4 S. S. E. de 
Bourg, près de la rire droite de l'Albarine; 
au pied d'une colline sur laquelle sont les 
ruines du château de Gondebaud , où fut 
donnée la loi Gombette. 

GERMA1N-DE-BEL-AIR (S«. ), village de 
France, dép. du Lot, arrond. et à a 1. i/a 
S. S. E. deGourdon, et à 3 1. N. de Cahors; 
chef-lieu de canton , près du Sceau. Il y a des 
tanneries. Foires les aa janvier, i ,r et 15 fé- 
vrier, i« décembre, et les 7 mars, mai, 
juin , août et septembre , pour bestiaux. 1 ,300 
habitana. 

GERMAIN-DE-BOÜRGUEIL (SL), vUle 
de France, f'ojr. Boi-rcckil. 

GERMAIN - DE-CALBERTE (SL ), bourg 
de France, dép. de la Lozère, arrond. et à 
41- 3/4 S. E. de Florac , et h 5 1. 1/4 N. O. 
d’Anduze; chef-lien de canton. Il y a une 
église consistoriale. Foires les 1 5 janvier, 3 
février, lundi de Pâques , 3 et 1 3 mai , 1 4 sep- 
tembre, 3 et >9 novembre, pour bestiaux. 
>,a8a hab. Il y a sur son territoire une mine 
de houille. 

GERM AIN-DE-FOUILLOÜX ( S'.), village 
de France, dép. de la Mayenne, arrond., 
canton O. et h 1 1. 3/4 N. de Laval, et à 4 I. 
3/4 S. S. E. d’Ernéc, sur la rive droite de 
l’Ernée. 1,030 hab. 

GERMA1N-DE-GR10ULT (S'.), village 
de France, dép. du Calvados, arrond. et à 
41. 3/4 E. de Vire, cant. et à 1 I. O. de 
Condé-sur-Noireau. Foirea les i5 janvier et 
>3 avril, pour bestiaux et marchandises de 
tonte espèce. i,a35 hab. 

GERMA1N-DE-LA-COUDRE (S‘.), village 
de France, dép. de l’Orne, arrond. et à 6 1. 
S. de Mortagne, et à 9 1. 3/4 E. S. E. d'A- 
lençon, cant. du Teil. i,65o hab. 

GERMAIN- DE-PR 1 NÇAY (S'.J, village 
de France, dép. de la Vendée, arrond. et à 
7 I. E. N. E. de Bourbon-Vendée, canton et 
A t 1 . N. E. de Chantonay. 1,000 bab. 

GERMA1N-DE-VARREVILLE (S*. ), vil— 
hge de France, dép. do la Manche, arrond. 
et i 4 1. 1/4 S. É. de Valognes , cant. et à 1 1. 
>/3 E. N. E. de S ,e . Mère-Église. Foire le 
3° juiu, pour menu bétail. 387 hab. 
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GERMA1N-DES-CHAMPS (S'.), village 
de Franck, dép. de l’Yonne, arrond. età ni. 

S. d'Avfdlon, canton et i 1 I. 3/4 N. O. de 
Quarrc-les-Tombes. 1,1 ai hab. 

GERMAIN-DES-PRÉS (S'.J, village de 
France, dép. d'Ille-et-Vilaine, arrond. et à 
6 1. 3/4 N. E. de Redon, canton et i 1 1. 3 4 
E. de Maure. Foire le aa septembre, pour- 
bestiaux, quincaillerie, etc. Go bab. 

GERMA1N-DU-BOIS (SL), village de 
France, dép. de Saône-et-Loire, arrond. et 
h 3 1. N. de Loubans, et & i3 1. i/3 N. N. 

E. de Mâcon ; chef-lieu de canton , sur la 
route de Cliâloni-sur-Saène à Lons-le-Sau- 
nier. 1 ,6to hab. 

GERMAIN-DU-PLAIN (S».), bourg de 
France, dép. de Sadno-et-Loire, arrond. et 
à a 1. 3/4 S. E. de Châlons-sur-Saône, et à 

10 1. i/3 N. N. E. de Màeon; chef-lieu de 
canton, près de 1a rive gauche de la Noue. 
Foires les 3o juillet et 3o septembre , pour 
bestiaux. i,a63 hab. 

GERMA1N-DU-SALAMBRE (S*. ), village 
de France, dép. de la Dordogne, arrond. 
et à 3 I. N. N. O. de Ribcrac, cant. et à 1 I. 

N. N. O. de Nenvic; sur le Salambre. Foires 
les a3 maiet3i juillet, pour bestiaux. 1 ,096 
habitana. 

GERMAIN-DU-THEIL (S‘.), village de 
France, dép. de la Lozère, arrond. et h a 1. 

3/4 S. O. de Marvejols-, et h 6 I. O. S. O, 
de Meodc, cant. de Chirac. Foire le «•' juil- 
let , pour bestiaux. i,65o hab. 11 y a des mi- 
nes de houille non exploitées sur son terri- . 
toirc. 

GERMA1N-EN-COGL A 18 ( SL), village 
de France, dép. d’Ille-et-Vilaine, arrond. et 
h 1 I. a/3 N. N. O. de Fougères, canton et 
h 1 1. 3/4 E. de SL Brice, a, 40a bab. 

GERMAIN -EN-LAYE (SL), ville de 
France, dép. de Seine-el-Oise , arrond. età 
a I. l/a N. de Versailles, et à 4 l. i/3 O. N. 

O. de Paris ; chef-lieu de canton , et résidence 
d’un conservateur des forêts royales. Elle est 
agréablement située sur une colline élevée, 
à l’extrémité S. E. de la ferèt de son nom , 
à la rive gauche de la Seine ; on y arrive par 
une rampe assez raide. L’air y est vif et sa- 
lubre ; les maisons sont en général élevées et 
bien bâties , et les rues belle» et bien percées : 

11 y a plusieurs beaux bétels, anciennes de- 
meures des principaux seigneurs do la cour, 

1 balle au blé nouvellement bâtie, 1 salle 
de spectacle , et 1 bibliothèque publique de 
3,aoo vol.; mais le plus bel ornement de 
celte ville est le château royal, dont Charles v 
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fit jeter les premiers fondemens en 1370, et 
que plusieurs de ses successeurs o-t succès* 
sivement embelli entre autres, Henri ir, Louis 
xiii et Louis xiv. L'aspect en est admirable, 
surtout du côté de la rivière; les appartenons 
en sont très-beaux. On remarque la grande 
terrasse qui s'étend l’espace d'i/a 1. depuis 
le château , en longeant la forêt , et d'où l'on 
jouit d’une très-belle vue. La forêt a 8,5oo 
arpens , a I. 3/4 de longueur, et environ 1 I. 
de largeur; elle est environnée par la Seine 
à l’E. , au N. et à l'O. , percée de plusieurs 
belles routes , et remplie de diverses espèces 
de bétes fauves, qui en font un des rendez- 
vous de chasse royale les plus agréables des 
environs de Paris. Il y a dans la forêt , au lieu 
appelé les Loges , une maison d'éducation 
succursale des orphelines de la Légiond'Hon- 
neur qui contient aoo élèves. Une partie du 
château sert de résidence au gouverneur, 
une autre à deux compagnies des gardes-du- 
corps du Roi. S*. Germain n'a que quelques 
fabriques de bonneterie et de tissus de crin , 
et des tanneries sur un petit ruisseau qui se 
rend à la Seine ; le commerce de détail y est 
assez actif. Tous les ans il se tient dans la 
forêt a foires de 3 jours chacune, qui sont 
connues sous les noms de S'. Louis et des 
Loges, et ont lieu le i* r dimanche d'août et 
de septembre : ce sont de véritables fêtes 
champêtres, qui attirent une grande affluence 
de personnes des environs , et principalement 
de Paris et de Versailles. 11,01 1 hab. 

Cette ville a pris son nom d'un monastère 
que le roi Robert fit bâtir dans la forêt de 
Laye, il y a plus de 700 ans. Elle fut prise 
par les Anglais pendant les troubles que causa 
la maladie de Charles vi , et Charles vu 
acheta le château d'un officier anglais. Sous 
Louis xiv, ce château servit d'asile à Jac- 
ques 11, roi d’Angleterre, et à sa famille, qui 
y moururent, le roi en 1701 , Sa fille en 171a, 
et sa femme en 1 7 18 ; c'est aussi dans ce châ- 
teau que naquirent Charles ix, Henri n, et 
Louis xiv. 

GERMAIN-LA-CAMPAGNE (S*.) , village 
de France, dép. de l'Eure, arrond. et à 3 1. 
l/4 O. S. O. de Bernay , canton et à a I. l/a 
S. S. O. de Thiberville. 11 y a des fabriques 
de rubans de Gl, de fil retors et de lacets. 
>,439 hab. 

GERMAIN-I.AMBRON (S< .), ville de 
France, dép. du Puy-de-Domc, arrond. et 
à a 1. 1/4 S. d'Issoire, et à 8 1. i/a S. S. E. 
de Clermont-Ferrand ; chef-lieu de canton ; 
sur la rive droite de la Couzc , et non loin 



de l'Altier , sur la route de Clermont au 
Puy. Il s’y fait un assez grand commerce de 
blé et de vin. Foires les 1" juin, 7 octo- 
bre, a6 décembre et jeudi-saint, pour bes- 
tiaux, bois de construction et grains. 1,797 
habitans. 

GERMAIN-LA-MONTAGNE (S*.), village 
de France, dép. de la Loire, arrond. et à 
6 1. 3/4 N. E. de Roanne, et à a/3 de I. E. 
de Chauffaille , cant. de Belmont, près de la 
limite du dép. de Saûne et Loire. 1,0 5o hab. 

GERMAIN-LA-PRADE (S*.), village de 
France, dép. de la Haute-Loire, arrond., 
canton S. E. et à 1 1. i/a E. du Puy, et à 

3 1. 3/4 S. O. d'Issingeaux. a,n8 hab. 

GERMAIN-LAVAL (S 1 .), ville de France, 

dép. de la Loire, arrond. et à 5 1. 1/4 S. de 
Roanne , et à 5 I. 3/4 N. de Montbrison ; chef- 
lieu de canton , sur un coteau presqu'entouré 
par l'Aix. Il y a des tanneries; commerce de 
vins. Foires les ao janvier et a3 avril de 
8 jours, i" août et «a novembre, pour bes- 
tiaux, etc. 1,660 hab. 

GERMAIN-LE-GA1LLARD (S*.), village 
de France, dép. de la Manche, arrond. et à 

4 1. a/3 S. O. de Cherbourg, canton et à 3/4 
de 1. S. des Pieux. Foire le a5 mai , pour 
bestiaux. 1,080 hab. 

GERMA1N-LE-GUILLAÜME (S‘.), village 
de France, dép. de la Mayenne, arrond. et 
à 3 1. i/a N. de Laval, eant. et à 1 1 E. S. 
E. de Chailland. i.aai hab. 

GERMAIN-L’ÉPINASSE (S*. ) , village de 
France, dép. de la Loire, arrond. et à a 1. 
i/a N. O. de Roanne, cant. et à 1 1. 1/4 N. 
E. de S 1 . Haon-lc-Châtel. Foires les 7 et 3i 
janvier et ai juin, pour bestiaux, drogue- 
rie, etc. 670 hab. 

GERMA IN-LES-BELLES-FILLES (S*.), 
ville de France, dép. de la Haute-Vienne, 
arrond. et à 5 I. 3/4 E. N. E. de S 1 . Yrieix, 
et à 6 1. 3/4 S. E. de Limoges; chef-lieu de 
cant., sur la rive droite de la Petite Briance. 
Foires les a janvier, aa avril, 18 septembre 
et le a* jeudi de chacun des autres mois (sep- 
tembre et décembre exceptés), pour bestiaux 
et grains, a, 735 hab. 

GERMAIN-LES -FOSSÉS ( S 1 . ), bourg de 
France, dép. de l'Ailier , arrond. et à 3 1. 
a/3 O. S. O. de La Palisse, cant. et à a 1. 3/4 
S. de Varcnncs-sur-Allicr; sur la rive gauche 
de l’Ailier, qui y reçoit le Mourgon. Foires 
les 17 mai et 9 septembre, pour bestiaux. 
i,56o hab. 

GERMAIN-LES-VERGNES ( S>. ), village 
de France, dép. de la Corrèze , arrond., caut. 
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N. et à a 1. i/3 0. de Tulle, et à 4 b S. S. 
E. d'Uzerchc. i,oi8hab. 

GERMAIN-L HERM (S 1 .), ville de France, 
dép. du Puy-de-Dôme , arrond. et à 4 1- </4 
S. 0. d’Ambert, et à 5 I. N. E. de Brioude; 
chef-lieu de canton, sur la Doulon. Foires 
les a3 avril , vendredi-saint, 1 1 juin, a6 juil- 
let, a 7 septembre et 18 octobre, pour bes- 
tiaux , laine écrue et filée , chanvre, etc. 1,700 
habitant. 

GERMAIN-SUR-AUBOIS (S*.), village de 
France, dép. du Cher, arrond. et h 1 1 1. 3/4 
N. E. de S'. Amand-Montrond , cant. et à a 1. 
t/a N. N. E. de LaGuerche. 11 y a une forge. 
Foires les 7 octobre, aa novembre, lundi de 
Piquet et lundi de la Pentecôte, pour bes- 
tiaux. 395 hab. 

GERMA1NSUR-AY (S 1 .), village de France, 
dép. de la Manche, arrond. et à 5 1. i/a N. 

N. 0. de Coutances, cant. et à 1 1. K. O. 
de Lessay ; près de la rive droite de i'Ay, qui 
se jette à peu de distance de là dans la Man- 
che , et dont l’embouchure forme le havre de 
S 1 . Germain. 935 hab. 

GERMAIN-SUR-1LLE (S 1 .), sillage de 
France, dép. d'Ille-et-Vilaine, arrond. et à 
3 1. i/a N. de Rennes, cant. et à 1 1. O. S. 

O. de S 1 . Aubin-d’Aubigné. Foires les a jan- 
vier, 9 mai, a août, a septembre, 10 octo- 
bre et le mercredi qui suit Pâques , pour bes- 
tiaux, quincaillerie, etc. 35o hab. 

GERMA1N-SUR-VIENNE ( S*. ), bourg de 
France, dép. de la Charente, arrond., cant. 
S. et à 1 1. N. de Confident, et à i3 1. i/a 
N. E. d'AngouIêroe; sur la rive droite de la 
Vienne. 38o hab. 11 y a sur ton territoire 
une mine de fer connue depuis 1 794- 

GERMAN, comm. des États-Unis, état de 
New-York , comté de Chenango , à 6 1. N. O. 
dcNorwich, et à 38 1. O. d’Albany. 2,675 
habitant. 

GERMAN, comm. des États-Unis, éut 
d'Ohio, comté de Montgomery, à ao 1. N. 
N. E. de Cincinnati, et à a3 1. O. S. 0. de 
Columbus. a, 080 hab. 

GERMAS (S.), ville de l’Ile de Porto- 
Rico, une des Antilles; chef-lieu de juridic- 
tion , sur la Guanajive ou Guadianilla , près 
de la côte occidentale. Elle a été fondée en 
1 5 1 s . 

La juridiction de S. Gcrman renferme 14 
paroisses et 9,ia5 hab. Elle produit du café 
et du colon , et on y élève un grand nombre 
de bestiaux. Ou y trouve un arbre appelé 
tabtrnacula, qui donne une résine blanche 
dont les marins se servent au lieu de goudron, 
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et qu’on brûle au lieu d'huile; elle sert aussi 
à guérir les plaies. 

GERMA N -FL ATS , comm. des États-Unis, 
état de New- York, comté de Herkimer, sur 
la Mobawk, à a3 1. O. N. O. d'Albany. Le 
territoire est d'une grande fertilité, a, 665 
habitans. 

GERMANICHKI, bourg de Russie, en 
Europe, gouv. et à 14 1. i/a S. de Vilna, 
distr. et à 1 1 1. 1/3 S. O. d’Ochmiana, près 
de la rive gauche de la Jajma. 

GERMANO(S-), bourg des États Sardes, 
div. et à 7 I. O. S. O. de Novare, prov. et à 
3 1. O. de Verceil; chef-lieu de mandement. 
Il y a 1 église et 1 couvent. 3, 600 hab. C’est 
là que commencent les fameuses rizières du 
Piémont. 

GERMANO (S.), ville du roy. de Naples, 
prov. de la Terre de Labour, distr. et à 7 I. 
S. E. de Sera, et à ia 1. N. N. O. deCapoue; 
chef-lieu de cant., sur 1a rive droite du Ra- 
pido, au pied du Mont-Cassin. Elle est dé- 
fendue par un fort. L’abbé du couvent de 
Mont-Cassin y réside dans un très-vaste édi- 
fice. Foires le i3 août et les 3 et 4 octobre. 
Environ 4,000 hab. 

San-Germano a été bâti avec les ruines de 
Catinum et d’ Aquinum , dont on voit quelques 
restes aux environs. 11 fut pris en 1780 par 
les Espagnols; Murat y fut défait le 16 mars 
181 5 par les Autrichiens. 

GERMAN OCEAN, nom anglais de la mer 
du Nord. 

GERMANOVKA, bourg de Russie, en Eu- 
rope, gouv. et à 11 1. 3/4 S. S. E. de Kiev, 
distr. et à 7 I. i/a S. E. de Vasilkov, sur la 
rive droite de la Krasnaia. 

GERMANTON , village des États-Unis , 
état de la Caroline du Nord, chef-lieu du 
comté de Stokes, à 9 1. O. N. O. de Raleigh. 
5o maisons. 

GERMANTOWN, village des États-Unis, 
état de la Caroline du Nord, chef-lieu du 
comté de Hyde , près de la baie de Pamlico , 
à 4a 1. E. S. E. de Raleigh. 

GERMANTOWN, ville des États-Unis, 
état de Pensylvanie, comté et à 3 1. N. de 
Philadelphie. Elle n'est composée que d’une 
seule rue de a/3 de 1. de longueur, contenant 
a5o maisons, la plupart en pierre, et 5 égli- 
ses pour divers cultes. 

En 1777 , il se donna près de cette ville 
une bataille sanglante entre les Anglais et les 
Américains , dans laquelle les premiers furent 
très-maltraités. , 

GERMER (SL), bourg de France, dép. 
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de l'Oise , arrond. et à 5 1 . O. de Beauvais , 
cant. du Coudray-S 1 . Germer, et à 4 1 . N. 
de Gisor». gSo hab. 

GERMERODE, village de ta Hesse-Élec- 
torale , prov. de la Basse-liesse , cercle et Y 
a 1 . O. d'Escbwege, et à a I. S. O. d'Allen- 
dorf; chef-lieu de bailliage. 854 hab. 

Le bailliage contient a, 4 a 5 hab. 

GERMERSHEIM, Vicrs Jdliui, ville de 
Bavière, cercle du Rhin, caul. et Y 4 )■ S. 
de Spire, et à 5 1 . 1/4 N. de Carlsruhe; au 
confluent du Qucieb et du Rhin. C'est une 
place forte, entourée de murs d'un côté, et 
défendue de tous les autres côtés par le Rhin , 
le Queich et des marais. La confédération 
Germanique l’ayant choisie pour un de set 
boulevards , ses fortifications doivent en être 
considérablement augmentées. Etlo renferme 

I église catholique, 1 luthérienne et 1 calvi- 
niste. 1,468 hab. On voit dans les environs 
une tour, reste du château où mourut Rodol- 
phe de Uapsbourg. 

Cette ville a été prise par les Français en 
içg 4 , et reprise par les Autrichiens dans la 
même année. 

GERM 1 AN , sandjalt de la Turquie d'Asie. 
Foy. KcTSHtéa. 

GERMIGNY, bourg de France, dép. de 
l'Yonne, arrond. et à 6 1 . t /4 N. E. d'Au- 
xerre, cant. et à 1 1 . O. de S 1 . Florentin, 
dans une plaine fertile, près de la rive droite 
de l'Armançon , et sur le canal de Bourgogne. 

II y a un château ; l'église est un beau mo- 
dèle d'architecture. 601 hab. 

GERMIGNY - L’EXEMPT , village de 
France, dép. du Cher, arrond. et à 8 1 . 1/1 
N. E. de S 1 . Amand-Montrond , cant. et à 
t I. 1/4 S. O. de La Guerche. Foires les g mai 
et 3 novembre, pour chevaux et bestiaux. 
•} 3 i hab. 

GERMDNDÆ, Ile du golfe de Botnie, 
sur la côte de Suède, préfecture de Botnie 
«ept. , par 65 * 37' de lat. N. et 19° 5 a' de 
long. E. 

GERN, village de Bavière, cercle du Da- 
nube-Inférieur, présidial et à l/a I. O. d'Eg- 
genfelden , et à 1 5 1 . S. O. de Passau , sur la 
rive droite de la Roth. Il y a un chètean. 
Il a'y tient tons les ans un grand marché de 
1 4 jours, pour la vente du lin , où so rendent 
beaucoup d'etrangers. 

GERNRODE, ville du duebé d'Anhalt- 
Bcmbourg, principauté supérieure j cbef-liea 
de bailliage, à a 1 . S. E. de Blankenbourg , 
et à 10 1 . i /4 0 . de Brrnbourg, au pied du 
Harz. On y remarque les bùtimcns do la ci- 



G Ê R 0 

devant abbaye impériale immédialo , dont la ,, 
belle église renferme le mausolée du margrave g 
Gero , fondateur de cette abbaye. U y a une | 
manufacture importante d'armes Y feu. i, 63 o c 
habitant. 

Le bailliage de Gernrede no comprend que 
la ville et sa banlieue. 

GERNSBACH, ville du grand-duché de t 
Bade, cercle de Murg-et-Pfinz; cbef-lieu de „ 
bailliage, à i l. i/a E. de Bade, et à 6 I. i/a 
S. de Carlsruhe, sur la rive gauche de la ^ 

Murg. Elle a 1 faubourgs et est assez bien b 4 - a 

tio. 11 y a t fabrique de colle forte , des for- 
ges avec martinet et des scieries à bois. Il s'y , 
fait un commerce considérable de planches et 
de bois de charpente. 1,640 hab. 

Le bailliage contient 10,789 bab. 

GERNSHEIM, ville du grand-duché de 
Hesse-Darmstadt, pi*ov. de Starkeuhourg , 
distr. de Bensheim, à 4 1 - S. O. de Darm- 
stadt, et à 3 1 . 3/4 N. E. de Worms; sur U 
rive droite du Rbin, dans un endroit maré- 
cageux et malsain. Elle a 1 château, 1 mai- 
son-de-ville remarquable et a églises. II s'y 
tient 4 grands marchés par an. 3 , 5 i 3 hab-, 
y compris ceux du village do KIciurohrbeim 
qui l'avoisine. 

Cette ville est très-ancienne 1 les annales 
en font mention dès l'an 773. 

GEROLSTEIN , bourg des États Prussiens , 
prov. du Bas-Rhin, régence cl à 11 1 . N. de 
Trêves, cercle et à 3 1 . E. de Daun , sur la 
rive gauche de la Kyll. 11 y a une source mi- 
nérale. 5 1 4 b*b. 

GEROLÜHOFEI» , ville de Bavière, cer- 
cle du Mein-lnférieur ; chef-lieu de présidial 
et siège d'une chambre fiscale, à 8 I. N. E. 
de Wûrtxbourg. Elle est eutourvu de murailles 
flanquées de tours, et a 3 faubourgs. 1,800 
habilans. 

Le présidial de Gerolzhofen contient 1 0,800 
habilans. 

GERONA, prov. et ville d'Espagne, Fqy. 
Giacnca. 

GERONIMO (SAN), ville de Colombie, 
dép. de Cundinamarca (Nouvelle-Grenade), 
prov. d'Autioqula , à 4 LS. S, E. de S u . Fc 
deAntioquia, à 375 toiaea au-dessus delà 
mer. Lat. N. G" 38'. Long. O. 78° 16'. Pop. : 

1,363 hab. 

GÉRON3ARTS (LES), village des Pays- 
Bas , prov. et à |3 1. de Namur, arrond. de 
Pbilippeville , cant. et à 1 1. 1/4 de Couvin. 

GEROD VILLE, village des Pays-Bas, 
prov. «t à i 5 I. 1/4 de Luxembourg, arrond . 
et à 6 1. 3/4 de Ncufchâtcau, cant. cl Y 3 1. 
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i/4 Je Virton. Il y a des forges. i,o43 hab. 

GERPINNES, bourg des Pays-Bas, prov. 
du Hainaut, arrondi, et à 2 1. i/4 S. E. de 
Charleroi; chef-lieu de canton. i,3io hab. 

GERRESHEIM, ville des États Prussiens, 
prov. de Clèves-Berg, régence, cercle et à 
i 1. i j '2 E. de Dusseldorf, dans une vallée 
fertile, sur uu petit ruisseau. Elle a des fila- 
tures de coton et des distilleries de grains. 
84 o lmb. 

GERRESTA , distr. de Suède, dans U par- 
tie mérid. de U préfecture de Cbristianstad. 
Citubiishainn en est le lieu principal. 

GERR1 , Acbrris , bourg d'Espagne, prov. 
et à a5 1. 3 4 N. N. E. de Lerida (Catalo- 
gne), et à 9 1. t/4 N. de Cervera , sur un 
terrain raontueux et en partie inculte , près 
de la Noguera-Pallaresa , sur laquelle il y a 
un pont. Il a 1 abbaye d'hommes et 1 hôpital. 
63o hab. 

Les environs sont remplis de carrières de 
plâtre , et h quelques pas de ce bourg il y a 
une source salée d'où l’on tire annuellement 
14,000 charges de sel pour le compte du gou- 
vernement. 

GERRI, village de Nubie. Voy. Guerri. 

GER R IT-DËN Y S , ile du Grand-Océan. 
Foy. Gerard-de-N ys. 

GERRITZ , îles au S. de l’Amérique mérid. 
Pqy. Shetland méridional. 

GERRON , cap sur la côte N. E. de l'Ir- 
lande , prov. d’Ulstcr, comté et à 81. 3/4 N. 
?i. E. d'Antrim , baronnie de Glenarm , entre 
les baies Red et Glenarm. 

GERROUET ou GUENROET, village de 
France, dép de la Loire-Inférieure, arroml. 
et à 4 L i/4 N. de Savenay, et à 10 I. 1/4 
N. N. O. de Nantes, cant. de S*. Gildas- 
des-Bois , près de la rive gauche de l'isac. 
Foires le 19 mai, le mercredi d’après la Pen- 
tecôte, et le 2 5 juin, pour bestiaux. i,6o5 
habitant. 

GERS ou GHER , Cillaba , ville de Barba- 
rie, dans l'empire de Maroc , prov. et à 4 3 L 
N. N. O. de Tafilet, près du Ziz , sur le ver- 
sant mérid. de l’Atlas. 

GERS , rivière non navigable de Élance , 
qui prend sa source dans une ramification des 
Pyrénées, à 1/2 I. S. de Lannemezan , arroml. 
de Bagnères , dép. des Hautes- Pyrénées. 
Après avoir coule pendant quelque temps 
dans la partie N. E. de ce département , elle 
entre dans celui auquel elle donne sou nom , 
et le traverse du S. au N.; elle pénètre en- 
suite dans le département de Lot-et-Garonne , 
et se jette daus 1a Garonne par la rive gau- 



che, h 1 1. 1/2 au-dessus d’Agen, après un 
cours de 3o 1. Ses principaux affluons sont, 
parla rive gauche , le Scdon , le Sousson , le 
Toulouch , la Lauze et la Lauchie; et par la 
rive droite, l’Arcou et le Laulour. Les vil- 
les qu'elle arrose sont Monléon , Masscube , 
Auch , Fleurance , Lectoure , Estafort et 
Layrac. 

GERS , dép. de France , formé d'une par- 
tie de l’ancienne Gascogne. 11 tire son nom 
de la rivière qui le traverse du S. au N., et 
s'étend entre 43° 17 ' et 44° 4* de lat. N. , et 
entre i° 9 ' et 2 0 36' de long. O.; borné au 
N. par le dép. de Lot-et-Garonne , à l’E. par 
celui de la Haute-Garonne et par celui de 
Tarn-et-Garonne , dont il est sépare en par- 
tie par le Rats, au S. par les dép. des Hautes- 
Pyrénées et des Basses-Pyrénées , et à l’O. 
par celui des Laudes. Sa longueurestdc 27 1. 
de l'E. à IX)., sa plus grande largeur de 19 I., 
et sa superficie de 343 1 . 

Ce dép. a son inclinaison générale vers le 
N. , et appartient entièrement au bassin de 
l'Atlantique ; plusieurs ramifications des Py- 
rénées le parcourent du S. au N., en s'abais- 
sant de plus en plus à mesure qu'elles appro- 
chent de ses limites sept. : la plus remar- 
quable est celle qui le divise en 2 versans 
principaux, l’un incliné vers la Garonne et 
l’autre vers l’Adour. Parmi les tributaires de 
la Garonne , on remarque la Save , la Gi- 
mone , le Rats , le Gers , la Bayse et la Losse , 
et, parmi ceux de PAdour, qui arrose le S. O. 
de ce département , la Douze , le Midou et le 
Larros : aucune de ces rivières n’est naviga- 
ble , excepté la Bayse, qui l’est de Condom 
jusqu'u la Garonne, mais sur une si petite 
étendue dans ce département , qu'on peut 
dire que ce pays est privé de tous les avanta- 
ges que procure la navigation. Il y a un grand 
nombre d'étangs. 

Le climat y est très-tempéré, et Pair pur 
et salubre ; mais la chaîne des Pyrénées, qui 
n’en est éloignée que d’environ 20 I., y exerce 
une grande influence sur l’état de la tempé- 
rature. Quant aux montagnes qui s'élèvent 
dans le pays même , elles ne sont pas assez 
considérables pour répandre quelque fraî- 
cheur sensible dans l'atmosphère : les plus 
hautes sont celles deMiélan et d’Astarac, qui 
n’atteignent que 19 :» toises au-dessus du ni- 
veau de la mer. En hiver, il gèle quelquefois 
de 8 degrés et plus : toutefois , la durée des 
gelées est tout au plu9 d'une vingtaine de 
jours j la neige est rare; les vents sont très- 
inconstans : ceux du 8 . E. , de PO. et du S. 
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O. sont les plus fréq uens ; le premier a les 
mêmes effets que le mistral des départemens 
du midi ; les autres rendent souvent le temps 
pluvieux , annoncent les orages , et causent , 
par des grêles , de grandes pertes à l'agricul- 
ture. Il existe aussi des brouillards en mai 
et juin, qui sont très-dangereux pour les ré- 
coltes. 

Le sol est un composé d’argile et de carbo- 
nate de chaux , mêlé de quelques parties de 
sable : toutes les terres végétales reposent sur 
des bancs épais de glaise et d’argile diverse- 
ment modiGées; sur les coteaux et dans les 
vallons, les terres végétales reposent souvent 
sur un fond calcaire graveleux et pierreux ; 
beaucoup d’autres variétés de terre plus ou 
moins mélangée d’argile sont aussi dissémi- 
nées sur la surface du pays, et il y a quelques 
portions de terres à bruyères. L’agriculture 
y est assez bien entendue, mais les irrigations 
y sont rares et difficiles . Les principales pro- 
ductions sont le blé , le maïs , l’orge , l’avoine , 
l’épeautre , les légumes et le lin : les plantes 
potagères y sont communes , particulière- 
ment les choux et les oignons , qu'on y cul- 
tive en grand j les fruits sont rares. Les vi- 
gnes occupent un peu moins du septième de 
la superGcie de ce département ; excepté les 
vins de Madiran et ceux de quelques autres 
vignobles, tous les autres vins du Gers sont 
de médiocre qualité , et en grande partie con- 
vertis en eau-dc-vie , dont celle d'Armagnac 
est la plus estimée. Les forêts de ce départe- 
ment occupent n,563 hectares de terre, ce 
qui fait environ un douzième de sa superGcie; 
une partie est peuplée de beaux sapins. Les 
pâturages sont peu nombreux , et eu général 
de médiocre qualité; on y élève des bêtes à 
cornes d'une petite espèce, beaucoup de mou- 
tons , quelques chevaux , et un plus grand 
nombre de mulets et d'ânes. Dans les basses- 
cours, on nourrit une grande quantité de 
volaille, principalement d’oies et de canards, 
dont on sale les ailes et les cuisses , et qui 
servent de nourriture â une partie des habi- 
tans pendant une portion de l’année. Les foies 
des canards sont énormes ; on en fait des pâ- 
tés excellcns. Il y a peu de gibier, et surtout 
d'animaux carnassiers, tels que loups et re- 
nards. Les rivières sont peu poissonneuses; 
les étangs le sont beaucoup plus. La minéra- 
logie de ce département est peu intéressante : 
il n’y a pas de métaux; on y trouve quelques 
carrières de plâtre , de l’argile propre à la 
briqueterie et à la poterie, de la terre à fou- 
lon , et des masses considérables de spath fu- 



sible, propre à la composition du verre. Il y 
a des eaux minérales et des bains à Castcra et 
à Barbotan , et d’autres sources thermales sans 
établissemens de bains dans quelques autres 
communes. 

L'industrie manufacturière du Gers est peu 
importante : on y fabrique quelques étoffes 
de laine, des toiles de lin pour le ménage, 
de l'amidon , de la verrerie , et des eaux-de- 
vie en assez grande quantité; il y a une Gla- 
ture de coton et une manufacture de toiles 
de coton. La fabrication de la farine , la tan- 
nerie et 1a préparation des plumes à écrire 
sont des branches assez intéressantes de l’in- 
dustrie de ce département , qui exporte en- 
viron un sixième de ses récoltes en blé , plus 
de la moitié de celle des vins, et environ 
ia,ooo hectolitres d’eau-de-vie; il envoie 
aussi en Espagne un grand nombre de mulets 
et de bêtes à cornes , et expédie aux manu- 
factures de Montauban une partie de scs 
laines. On évalue ses exportations à plus de 
10,000,000 de fr., et ses importai ions à envi- 
ron 3,000,000. 

Le département du Gers a 5 membres à 
élire à la chambre des députés ; il fait partie 
de la io* division militaire, de la i3* légion 
de gendarmerie royale, et du 17* arrond. 
forestier ; forme le diocèse d’Auch , est du 
ressort de la cour royale d’Agen , est com- 
pris dans la circonscription de l'académie 
universitaire de Cahors , et a une église ré- 
formée qui dépend de l’église consistoriale 
de Montauban. Il est divisé en 5 arrond. : 
Auch , Condom, Lectoure , Lombez et Mi- 
rande , qui renferment 39 cantons , 684 com- 
munes et 307,601 bab. Auch en est le chef- 
lieu. 

Avant les Romains , le pays qui forme ce 
département était habité par les Ausci , les 
Kiusatœ f le3 Lectorates et les Convcna; il 6t 
ensuite partie de l’Aquitaine. Après que Clo- 
vis en eut chassé les Visigotbs, qui y régnaient 
depuis , ce pays fut réuni à la monarchie 
française; mais les Vascons s'en rendirent 
maitres en 668, et donnèrent leur nom à leur 
conquête. Cette partie de la Gascogne fut en- 
suite successivement ravagée par les Sarra- 
sins et les Normands. Charles-le-Chauve y 
établit des ducs , qui rendirent leur gouver- 
nement indépendant sous les derniers rois de 
la seconde race ; dans le moyen âge , ce pays 
fut gouverné par des comtes , parmi lesquels 
011 distingue ceux d’Armagnac, dont la sou- 
veraineté fut éteinte sous Louis xi. Ce pays a 
suivi , d'ailleurs , le sort du reste de la 
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Guyenne, à laquelle la Gascogne avait été 
réunie en 1070. 

GERSAU, bourg de Suisse, cant. et à 2 1. 
O. S. O. de Schwitz, et à 4 1- E- S. E. de 
Lucerne; chef -lieu de district, sur le bord 
septentrional du lac des Waldstcttes, entre 
le Gersauerbcrg et le Rothen-Schuck. Il n'est 
accessible que par un sentier dangereux, ve- 
nant du lac. L'église et la maison commune 
sont de beaux édifices. On y fabrique des 
étoffes de coton et de soie. 800 hab. 

En i 3 i 5, ce bourg forma un état indé- 
pendant sous la protection de la confédéra- 
tion suisse; sa réunion au canton de Schwitz 
fut décidée en 1814, puis confirmée en 1817 
par la diète de la confédération. 

GERSDORF, village de France, clép. du 
Bas-Rhin, arrond. et à 3 1. 1/2 S. O. de 
Weisscmbourg, cant. et à i/3 de I. N. N. E. 
de Waerth. 11 y a une fabrique de sulfate de 
fer qui fournit par an environ 1,000 quintaux 
de cet acide. 

GERSDORF, village du roy. deSaxe, cer- 
cle de l'Erzgebirge, baill. de Nossen , à 8 I. 
3/4 O. de Dresde, et à 7 I. 1/4 N. N. E. 
d'Alt-Chemnitz , près de Roswein. Il y a dans 
les environs une mine d'argent dont le pro- 
duit a beaucoup diminué depuis le commen- 
cement de ce siècle. 

Ce village a été, en 181 3, le théâtre d'un 
combat entre les Français et les alliés. 

GERSDORF (ALT), village du roy. de 
Saxe, cercle de Lusacc, chef-lieu de bail- 
liage, à 1 1. 1/4 N. de Zittau, et à 8 1. 1/2 
S. E. de Bautzen ; près des sources de la 
Sprée. On y fabrique des toiles et de la fu- 
taine. 2,000 hab. 

GERSDORF, village du duché de Styric, 
cercle et à 1 o 1. 1/2 S. E. de Gràtz , et à 6 1. 
3/4 N. N. E. de Marbourg. Il y a une pou- 
drière. 

GERSFELD, bourg de Bavière, cercle du 
Mcin-Inférieiir , présidial et à 2 I. 1/2 N. O. 
de Bischofsheim , cl à x8 I. N. de Würlz- 
bourg. Il y a un château. 715 hab. 

GERSTETTEN, bourg du roy. de ‘Wur- 
temberg, cercle de l’iaxt, baill. et à 3 1. S. 
O. de Heidcnhcim, et à 9 1. S. d'EUwangen. 
i, 25 o hab. 

GERSTUNGEN, bourg du grand-duché 
de Saxe-Weimar, princip. et à 3 1. 3/4 O. 
d’Eisenach, et à 3 I. 1/4 O. S. O. de Crcutz- 
burg; chef-lieu de bailliage, sur la rive gau- 
che de la Werra, qu'on y traverse sur un 
pont. Il s’y tient 4 grands marchés par an. 
1,282 hab. 



Le bailliage contient 5,33o habitans. 

GERSWALDE, bourg des États Prussiens, 
prov. de Brandebourg, régence et à 25 1. N. 
E. de Potsdam, cercle et à 6 1. E. N. E. de 
Templin, sur un petit lac. 497 hab. 

GERSWEILER , village de» États Prus- 
siens, prov. du Bas-Rhin , régence et à 14 I. 
S. S. E. de Trêves, cercle et à 1 1. O. N. O. 
de Sarrebrück , sur la rive gauche de la Sarre. 
53o hab. Il y a des mines de bouille. 

GERTRAUD (S 1 .), village d'Illyric, gouv. 
de Laybach, cercle et à 12 I. 1/2 N. E. de 
Klagcnfurt, et à 1 1 1. 1/2 O. S. O. de Gratz; 
sur la Lavcnde. On exploite une mine d'ar- 
gent aux environs, et il y a de belles fonde- 
ries avec martinet. 

GERTRUDE (S tP . ) ou CAUDEBEC, pe- 
tite rivière de France, dép. de la Seine-Infé- 
rieure, arrond. d'Yvctot, cant. de Caudebcc. 
Elle se joint à la Seine à Caudebcc, par la 
rive droite, après environ 1 1. de cours. On 
trouve sur celte rivière 1 moulin à tan , 1 à 
indigo, 1 filature, 4 imprimeries en toiles 
peintes , 3 curarjderies , 3 teintureries, 2 blan- 
chisseries, et i5 tanneries. 

GERTRUYDEN, ville des Pays-Bas. Voy. 

Gf.krtri IDEH. 

GERTZÀ , bourg de la Turquie d'Europe. 
Voy. Gerzuga. 

GERVAIS (SL), bourg des États Sardes, 
div. de Savoie, prov. de Faucigny, chef-lieu 
de mandement, à 8 1. N. O. de Bonneville, 
et à 2 1. E. S. E. de Sallanches; sur la rive 
droite d'un afîluent de l’Arve. 3 foires par 
an; la plus considérable a lieu le 14 septem- 
bre. 1,775 hab. 

GERVAIS (S 1 .), village de France, dép. 
de la Drdine, arrond. et à 2 1. 3/4 E. N. E. 
de Montélimart, cant. et à il. 3/4 S. S. E. 
de Marsannc ; sur la rive gauche du Roubion. 
Il y a des forges où l'on emploie du minerai 
d'Alval, et une fonderie de canons pour la 
marine. Foires les i* r août, 6 novembre et 
28 décembre, pour bestiaux et mercerie. 714 
habitans. 

GERVAIS (SL ), village de France, dép. 
de l’Isère, arrond. et à 3 I. 1/4 N. E. de 
SL Marcellin, cant. et à 1 1. 3/4 E. de Vi- 
nay. Il a des usines à fer, et une belle fon- 
derie royale de canons pour la marine. Foires 
les 18 avril et 20 octobre, pour bestiaux. 
455 hab. 

GERVAIS (SL), village de France, dép. 
de Loir-et-Cher, arrond., cant. ouest et a 
1/2 1. S. E. de Blois, sur un coteau, près de 
la rive gauche du Cossou. On y fait une crème 
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renommée sous le nom de crème de Blois. 
Environ 100 liai). 

GERVA1S (SL ) , ville de France, dép. du 
Puy-de-Dôme, arrond. et à 6 1. i,4 N* O. 
de Riom, et à 7 1. 3/4 N. O. de Clermont- 
Ferrand j chef-lieu de canton. Foires les 2o 
janvier, lundi-saint, 6 mai, 20 juin, 29 août 
et 3 novembre, pour bestiaux, etc. 2,000 
habitans. 

GERVA1S (S 1 .), village de France, dép. 
de la Vendée, arrond. et à 10 1. 3/4 N. N. 
O. des S.ibles-d’Olonne, cant. et à 3/4 de 1. 
S. E. de Beauvoir. Foire le 8 juin, de 5 jours, 
pour bestiaux et chevaux. 1,626 hah. 

GERVA1S-DÈ-MESSEY (S‘.), bourg de 
France, dép. de l'Orne, arrond. et à 3 1. 
i/3 N. N. E. de Domfront, et à 12 I. i/3 

N. O. d’Alençon; cbcf-lieu de canton. 1,100 
habitans. 

GERVA1S- LA -VILLE (SL), ville de 
France, dép. de l’Hérault, arrond. et à 8 1. 
i/4 N. îi. O. de Béziers, et à 5 1. i/3 O. S. 

O. de Lodève j chef- lieu de canton. Foires 
les 24 février, de 11 jours, 29 septembre, 
3o novembre et 28 décembre, pour bestiaux, 
volaille, etc. 1,000 hab. Il y a dans les en- 
virons des mines de fer et des carrières de 
granit. 

GERVAIS-SOUS-MÉMOINT (S'.), village 
de France, dép. du Puy-de-Dôme, arrond. 
et à 4 !• i/4 N. O. d’Ambert, cant. et à 3/4 
de 1. N. O. d'OIlicrgues. i,3:>4 hah. 

GERVA1S-TERREFORA1NE (SL), village 
de France, dép. de l’Hérault, arrond. et à 
7 1. 1/4 N. N. O. de Béziers, et à 1 4 1- u/3 
O. de Montpellier, cant. de SL Gcrvais-la- 
Ville. >,649 liai). 

GERVAS10(S.), village du roy. Lombard- 
Vénitien , prov. et à 5 1. 3/4 S. de Brescia , 
dislr. et à 1 I. 1/2 E. de Verola Nuova. i,a55 
habitans. 

GERVIAT1, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. , dislr. et à i3 1. E. de Vilna , sur la 
rive gauche de la Viliia. 

GERVILLE, village de France, dép. de 
la Seine-Inférieure, arrond. et à 6 1. i/3 N. 
E. du Havre, cant. et à 1 1. 2/3 S. S. O. de 
Fécamp. On y élève un beau troupeau de 
chèvres de Cachemire. i,5oo bab. 

GÊRY ( SL ) , village des Pays-Bas, prov. 
du Brabant mérid. , a 7 1. 3/4 de Bruxelles, 
arrond. cl à 4 1 1/2 de Nivelles, cant. et à 
2 I. 3/4 de Pcrwcz. Il y a 1 brasserie. 538 
habitans. 

GÉRY (SL ), village de F rance, dép. du 
Lot, arrond. et à 2 1. i/3 E. N. E. de Ca- 



hors, et à 8 1. 3/4 O. S. O. de Figcac; chef- 
lieu de canton, sur la rive droite du Lot. 
Foires les 25 avril et 6 novembre, pour mou- 
tons et porcs. 740 bab. 

GERZAT, bourg de France, dép. du Puy- 
de-Dôme, arrond., cant. E. et à 1 1. 1/2 N. 
E. de Clermont-Ferrand, et à 1 I. 3/4 S. S. 
E. de Riom, sur la Béda. 11 formait autrefois 
une seigneurie appartenant à la maison de 
Bouillon. 2,483 hab. 

GERZEN , village de Suisse, cant. et à 2 1. 
3/4 S. S. E. de Berne, baill. de Scftigen , 
sur le petit lac de son nom , qui est poisson- 
neux et d'uu aspect agréable. Entre ce village 
et l’Aar se trouve la source d'eau minérale 
de Tlialgut. 

GERZUGA ou GERTZÀ , bourg de U Tur- 
quie d’Europe, cil Moldavie, distr. et à 5 1. 
N. O. de Dorogoie, à peu de distance de la 
rive droite du Prulh, et à 7 1. E. S. E. de 
Tchcrnowilz. 

GESECKE , ville des États Prussiens, prov. 
de Westpbalie, régence et à 9 l. N. E. d’A- 
rensberg, cercle et à 3 1. E. S. E. de Lipp- 
stadt , sur la Weidebach. Elle a 2 églises 
catholiques, 1 monastère de dames nobles, 

I gymnase et 1 hôpital. On y fabrique une 
grande quantité de toile. 2,980 hab. 

GESENICZE, petite ville de Bohême. Foy. 

J ECU !f ITZ . 

GESENKE, partie des Sudètes, située sur 
la limite des cercles de Troppau et d'Olmulz, 
dans la Moravie, et sur la frontière de celte 
contrée et de la Silésie prussienne. 

GESER1CH ou JESER1CH, lac des États 
Prussiens, partie daus la Prusse orient. , ré- 
gence de Kônigsberg , et partie dans la prov. 
de Prusse occid. , régence de Marienwcrder. 

II s'étend de Deutsch-Eylau , au S. , à Saal- 
fcldt, au N. Sa longueur est de 6 I. 1/2, et 
sa moyenne largeur de 1/2 1. Une petite ri- 
vière qui sort de son extrémité mérid. va se 
joindre à U Drewenz. 

GESH1LL, baronnie d’Irlande, prov. de 
Leinster, dans la partie centrale du comté 
du Roi. Killeigh en est le lieu principal. 

GESPUNSÀRD, village de France, dép. 
des Ardennes, arrond., cant. et à 2 I. i/4 
N. E. de Mézicrcs, sur le Nédimont. i,55o 
habitans. 

GESR-EL-CHOURL , ville de la Turquie 
d’Asie, Voj. Choc». 

G ES S AT E , bourg du roy. Lombard-Véni- 
tien , prov. et à 5 I. E. N. E. de Milan, 
distr. et à 1 1. N. N. E. de Gorgonzola. En 
91)7 il avait un château-fort. 
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GESSENAI ou GESSENAY, Saanen , 
bourg de Suisse, cant. (A à n I. i/a S. S. 

0. de Berne; chef-lieu de bailliage , près delà 
rive droite de la Sarine, à 7 1. i/a S. de Fri- 
bourg, et à 5i8 toises au-dessus de la mer. 
Tous les bâtimens, à l'exception de l'église et 
du presbytère, sont en bois. 

Le baill. renferme 4 paroisses et 4*628 
hab., dont 3,287 pour la paroisse de Gessenai. 

GESSO-PALENA, bourg du roy. de Na- 
ples, prov. de l'Abruzze Citérieure , distr. 
et à 5 1. S. O. de Lauciano, cant. et è 3/4 de 

1. N. de Torricell». Il y a 3 églises et a cou- 
vens. Foires de 8 jours le dernier dimanche 
d'août et le dernier dimanche de septembre. 
3,070 hab. 

GESTALGAR ou CHESTALGAR, bourg 
d'Espagne, prov. et à 10 1. O. N. O. de Va- 
lence, dans une plaine délicieuse , sur la rive 
gauche du Guadalaviar. i,a3o hab. On ré- 
colte beaucoup de vin, d'huile et de soie sur 
son territoire , et il y a deux sources salées 
qui donnent du sel trcs-blanc. 

GESTE, bourg de France, dép. de Maine- 
et-Loire, arrond., cant. et à a 1. O. S. O. 
de Deaupréau , et à al. N. de Montfaucon , 
sur la Sangueisc. Foires les 3* mardi de mars 
et de septembre, pour bestiaux, lin, etc. 
1,1 4o hab. 

GESTEL , village des Pays-Bas , prov. du 
Brabant sept., arrond. et à 1 1. 1/2 S. E. de 
Bois-le-Duc, et à 5 I. 1/2 N. N. O. d'Eiud- 
hoven . sur la rive droite de l'Aa. 1,01 5 hab. 

GESTEL , village des Pays-Bas , prov. 
d'Anvers, arrond. et à 2 1. 1/4 de Malines , 
cant. et li 1 t. de Lierre. 21 5 hab. 

GESTLER , montagne de Suisse. V oy. 
Chasser al. 

GESTORI, village de Sardaigne, div. du 
Cap Cagliari, prov. d'Isili, à 12 I. N. de Ca- 
gliari , et à 9 1. 1/2 E. S. E. d'Oristano. 
i,55o hab. 

GESTRIKLAND, anc. prov. de Suède. 

Voy. G V.STRIKLAJiD. 

GESTUNGSHAUSEN, bourg du duché de 
Saxe-Cobourg, principauté, baill. et à 3 I. 
i/4 O. de Cobourg, cl à 2 1. 1/2 S. S. E. de 
Ncustadt , sur la rive droite de la Stcinacb. 
Il s'y tient 4 marches par an. 3qo hab. Il y a 
une tuilerie et une carrière dans les environs. 

GESUALDO, ville du roy. de Naples, 
prov. de la Principauté Ultérieure , distr. et 
à*3 I. N. de S. Angelo de' Lombardi , cant, 
et à 3/4 de 1. O. de Frigento Elle a 2 col- 
légiales et 3 couvens. 4 foires par an. 3,670 
habilans. 
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GESV ES , village des Pays-Bas , prov. ar- 
rond. et à 4 1* >/ a E. S- E. de Namur, cant. 
et à 2 I. 1/4 d'Andcnnes. i,3to hab. 11 y a 
des carrières de pierres meulières dans les 
environs. 

GESZTES , marche de Hongrie, dans la 
partie mèrid. du comitat de Komorn. Kis- 
Bcr et Szony en sont les lieux principaux. 

GETAFE, ville d'Espagne, prov. et à 3 1. 
S. de Madrid, et à 10 1. N. de Tolède, dans 
une belle plaine très-fertile. Elle a une église 
d'une belle architecture et 1 hôpital. Elle 
renfermait autrefois 12,000 bab. ; elle n'en a 
plus que 2,700. 

GETIGNÉ, village de France, dép. de la 
Loire-Inférieure, arrond. et à 6 1. i/3 S. E. 
de Nantes , cant. et à 2/3 de I. S. E. de Clis- 
son , sur la rive droite de la Sèvre-Nanlaisc. 

1 ,800 hab. 

GETS (LES) , village des États Sardes , 
div. de Savoie, prov. de Faucigny , mand. et 
à 2 1. N. E. de Taninge, et à 5 I. 1/2 E. N. E. 
de Bonneville. Foire le 9 septembre. 1,390 
habitans. 

GETTE (GRANDE) , rivière des Pays-Bas , 
qui prend sa source dans la prov. du Brabant 
mér., arrond. de Nivelles, cant. et près de Per- 
wez, coule du S. O. au N.R. , traverse la roule 
de Namur à Louvain , arrose Petite-Rosières, 
Mont-saint-André , Bornai , Jauchclcttc, Jo- 
doigne , Geest-S ,# . -Marie , Hougardc et Tir- 
leraont , reçoit la Petite Gelte à Budingcn , 
entre bientôt dans la prov. de Lim bourg , 
passe près de Haelcn, et se jette dans la De- 
mer, par U rive droite, à Selck, à 1/2 1. S. E. 
de Diest. Son cours est d'environ 14 I. 

GETTE (PETITE), rivière des Pas-Bays, 
qui prend sa source dans la prov. du Brabant 
mérid., arrond. de Nivelles, passe à Orp-lc- 
Grand, Heylisscm, pénétré dans la prov.de 
Liège , où elle arrose Elixera , Wanghe et 
llcspen , rentre ensuite dans le Brabant mé- 
rid., et se réunit h la Grande Gette à Budin- 
gen , au N. deLcau. Son cours est d'environ 
6 lieues. 

GETTYSBURG, commune des États-Unis, 
élat de Pcnsylvanie ; chef-lieu du comté d'A- 
dams, sur le Rock-crcek, à 1 4 L S . O. d'Harris- 
burg, et à 5 1 I. O. de Philadelphie. Elle a 1 
église et 1 banque. 1,102 hab. 

GEULLE , village des Pays-Bas , prov. du 
Limbourg, arrond. et à 3 I. 1/4 de Maes- 
tricht . cant. et à 1 1. de Gulpen. 932 hab. 

GEVAL1E , ville de Suède. Voy. Geflb. 

GÉVAUDAN , ancien pays de France, 
dans le Bas-Languedoc , qui était divisé par 
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le Lot en haut et bai Gévaudan. Sa première 
capitale, Javoulx , ayant été détruite dans le 
moyen âge par Crocus , roi des Allemands , 
fut remplacée par Mende. Il fait actuelle- 
ment partie du dép. de la Lozère. 

Ce pays tire son nom des Gabali , ses an- 
ciens habitans : les Visigoths l'envahirent à la 
chute de l'empire romain } et en furent chas- 
sés par Clovis ; il eut ensuite ses comtes par- 
ticuliers, qui en faisaient hommage aux évê- 
ques de Mende, à l'un desquels le roi 
Philippe- le-Bel accorda, vers l'an i3o6, le 
titre de comte de Gévaudan pour lui et scs 
successeurs. 

GEVES , ville de Sénégambic. V oy. Geba. 

GEVEZÉ, village de France , dép. d'Ille- 
et-Vilaine, arrond., cant. et à 3 1. i/3N. N. 
O. de Rennes, et à x 1. 1/2 N. E. de Mont- 
fort. Foires les a mai et 1 1 juin, pour bestiaux, 
quincaillerie, etc. i,6a5 hab. 

GÈVRES, village de France, (lép. de la 
Maycnue , arrond. et à 7 1. 3/4 E. N. E. de 
Mayenne, cant. et à a 1. E. N. E. de Vilaine- 
la-Juhcl. 1,191 hab. 

GEVREY, village de France, dép. de la 
Côte-d'Or, arrond. et à 2 1. 1/2 S. S. O. de 
Dijon , et a 2 1. 1/4 N. de Nuits ; chef-lieu de 
canton. On récolte sur son territoire les ex- 
ccllcns vins de S 1 . Jacques, de la Chapelle, 
de Bèze et d'autres clos renommés. Foires les 
n4 janvier, 5 juin et 9 novembre, pour bes- 
tiaux. 1 ,258 hab. 

GEVROLLES , village de France, dép. de 
la Côte-d'Or, arrond. et à 4 1- 3/4 N. E. de 
Chàlillon sur-Scinc , cant. etk 1 1. 1/8 N. de 
Montigny , près de la rive gauche de l'Aube. 
11 y a une usine à fer. 5oo hab. 

GEWERSHAÜSEN, ville du duché de 
Nassau. Foy. Goarshauser. 

GEWISSOWICE, ville de Moravie. Voy. 
Iawpitz. 

GEWITZ ou GEW1TSCH , en bohémien 
Gewiczko , ville de Moravie, cercle et à 7 1. 
3/4 O. d'OImütz, et à 3 1. 1/2 S. S. E. de 
Trubnu. Il y a 1 église et 1 synagogue. 2,o36 
hab. , les 2/3 juifs. 

GEX , ville de France, dép. de l’Ain, 
chef-lieu d’arrond. et de cant. , à 3 1. N. O. 
de Genève , et à i4 L 1/2 E. N. E. de Bourg; 
sur la rive gauche de la petite rivière de Jor- 
nant, au pied du versant orient, du Jura, 
qui prend sur ce point le nom de mont 
S 1 . Claude, sur la route de Paris à Genève. 
Siège d'un tribunal de i rc instance. Elle a x 
conservation des hypothèques et 1 société 
d'agriculture. Autrefois elle était fermée de 



murailles, dont il reste encore quelques par- 
ties , et défendue par un châieau-fort , qui a 
disparu entièrement. Il y a des tanneries; 
commerce de fromages estimés , de charbon , 
de vins et de laine provenant des grands 
troupeaux de mérinos qu’on élève sur son ter- 
ritoire. Foires les x cr mars, 27 avril, i or 
juin, 9 septembre, 1 6 octobre et x er décem- 
bre, pour bestiaux, etc. 2,647 hab. 

Gex était , avant la révolution , capitale du 
petit pays du même nom , qui faisait par- 
tie du gouvernement de Bourgogne, et qui 
avait été cédé à la France par les Suisses, en 
1601. Sous l'empire français, cette ville fut 
comprise dans le département du Léman 
comme chef-lieu de canton. 

L'arrondissement de Gex se divise en 3 
cantons : Collonges, Ferney et Gex ; il ren- 
ferme 32 communes et 20,876 hab. 

GEYER , ville du roy. de Saxe, cercle de 
l’Erzgebirge, baill. de Wolkenstein , à 16 l. 
1/2 S. O. de Dresde, et à 2 1. E. N. E. de 
Grunhayn ; siège d’une administration des 
mines. On y fabrique de la dentelle. *,775 
habitans. On exploite dans les environs des 
mines de fer , d'étain , de cobalt et de soufre, 
et il y a des fabriques de vitriol et une usine , 
d’où il sort une grande quantité de produits 
arsenicaux, principalement à l'état de sulfure 
rouge ou jaune. 

GEYERSBERG , en bohémien Kyszperk 
ou Supihora , bourg de Bohème, cercle et à 
11 1. 3/4 E. S. E. de Koniggratz, et à 34 I. 
E. de Prague, sur la rive droite de l’Adler. 
Il y a un hôpital. 797 hab. 

GEYHOUN , rivière de la Turquie d'Asie. 
Voy. Djihouh. 

GE YR A , village de la T urquie d'Asie , dans 
l’Anatolie , sandjak d'Aidin , à 1 5 1. O. S. O. 
de Dcgnizli. Près et au S. E. de ce village 
sont les ruines d ' Aphroditias. 

GEYRACH, village du duché de Styrie , 
cercle et à 3 1. 1/2 S. E. de Cilli. Il y a aux 
environs des mines de fer et de bouille. 

GEYSING ou GEISSINGEN (ALT), ville 
du roy. de Saxe , cercle de l’Erzgebirge , baill. 
d’Allenberg , à 7 1. 1/4 S. S. E. de Dresde, 
et à 7 1. 1/2 N. O. de Leitmcritz , près de 
Ncu-Geysing , dout elle n'est séparée que par 
le Geysing-bach. Il y a des fonderies d'étain 
tiré des environs. 3oo hab. , en partie mineurs. 

GEYSING ou GEISSINGEN (NEU), ville 
du roy. de Saxe, cercle de Mcisscn, baill. 
de Pirna ,à 7 I. S. S. E. de Dresde, et à 4 L 
i/4 S. E. de Dippoldiswalde , sur le Geysing- 
bach. Siège de bailliage. Il y a une fonderie 
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potir l'êtaiii exploité sur son territoire. 4®° 
hab., la plupart mineurs. 

GEYS 1 NGEN , ville du grand-duché de 
Bade, cercle de Lac-et-Danube , baill. de 
Donaueschingen , à 7 1 . N. de SchafThouse , 
et à 1 1 1 . N. O. de Constance; sur la rive 
gauche du Danube , qu’on traverse sur un 
beau pont. Siège d'une administration supé- 
rieure forestière. 11 y a 3 églises et x hôpital. 
992 hab. 

GEZIREH, ville de la Turquie d’Asie. 
Voy • Djezibéh. 

GEZNA , bourg de Russie , en Europe , 
gouv. et à 16 1. O. de Vilna, distr. cl à 8 1. 
i /4 S. S. E. de Kovno, sur la rive droite du 
Niémen. 

GEZULA, pays de Barbarie. V . Güzzülà. 

GHADAMËS , oasis et ville de Barbarie. 

VojT. G A DA MES. 

GHAÏAROWA, ville de Nigritie , dans 
le Haoussa , à 4 journées de Kano. On y 
trouve le meilleur or natif qui existe dans le 
pays : il y en a des morceaux qui pèsent 1 li- 
vre; le roi s'en approprie la plus forte partie. 

GHALEFKA, village d'Arabie, dans 
l'Ycmen, distr. et à 9 1 . S. O. de Beit-el- 
Fakih , et à 9 1 . S. E. d’Hodeida , sur le golfe 
Arabique, il consiste en une trentaine de 
cabanes dispersées entre des dattiers. Les 
habitans se nourrissent principalement de 
dattes et de mouton ; leur pêche est peu con- 
sidérable. 11 y a sur la côte de grandes sali- 
nes , où chacun peut prendre autant de char- 
ges de chameaux qu’il veut , en acquittant un 
léger droit à Bcït-el-Fakih. 

Ghalefka était autrefois une ville floris- 
sante et le port de Zébid ; la mer , en se re- 
tirant , a rendu le port impraticable , et les 
sables qui se sont amoncelés sur la côte à une 
assez grande hauteur, ne laissent plus rien 
voir de cette ancienne ville. 

GHALGHA , canton de Circassie , sur le 
versant sept, du Caucase , dans la vallée du 
KoumbalcL C'est la patrie primitive des In- 
gouches. 

GHANA ou GHANAT , ville de Nigritie. 
Voyez Kano. 

GHANARA, ville dans le centre de la 
Nigritie , représentée par Édrisi , au xit c siè- 
cle , comme populeuse , florissante , et sou- 
mise à l'empire de Kano* Les voyageurs mo- 
dernes se taisent sur cette ancienne ville , et 
Ton peut supposer qu'elle n'existe plus. 

GHANl, mont de la Turquie d’Asie, 
pach. d’Alep, sandjak d’Aïntab , près et au 
S. O. du confluent du Sandjc et de l'Euphrate. 
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Il forme l’extrémité orient, d’une branche du 
Taurus nommée Cara-dagh. 

GHANNIM, ville de Nigritie, dans le roy. 
de Bergou , à 4 ® 1 . N. N. E. d'Ouara. Les 
habitans sont mahornétans. 

GHAOUÂZYS, tribu d’Arabes Bédouins , 
dans la Moyenne-Égypte , prov. de Fayoum. 
Elle peut mettre 8ao hommes sons les armes. 

GHAOUR , montagne qui fait partie du 
système de l'Himalaya , dans l'Hindoustan 
anglais , présidence de Bengale , ancienne pro- 
vince de Gorval , district de Sermour, entre 
la Tonsa et la Ghirri-ganga. Elle atteint 
10,000 pieds au-dessus du niveau de la mer. 

GHAOUR AH, Ghowrah, ville de l'Hind- 
oustan, dans les états de Sindhyah, ancienne 
prov. de Kbandcych , distr. de Meivâr , sur 
la rive droite du Goul, à 12 1 . N. de Bouràn- 
pour, et à a 5 1 . S. S. E. d'Indour. 

GHARB, canton de la Turquie d’Asie, en 
Syrie, pach. d'Acre, distr. de Chouf. On dit 
qu'il s’y trouve de beaux sapins. 

GHARBYÉH, prov. d'Égypte. Vojr. Gab- 
biéii. 

GUARIAN ou GORIANO, chaîne de 
montagnes de Barbarie , dans la partie occid. 
du roy. de Tripoli, au S. de la ville de ce 
nom. Elle fait partie du système de l’Atlas et 
se dirige du N. O. au S. E. Cette chaîne , for- 
mée dans le N. de rochers basaltiques et dons 
sa moyenne hauteur de pierre calcaire, a plu- 
sieurs sommets de forme conique , dont l’élé- 
vation au-dessus de la mer est évaluée à ? 5 o 
toises. Ces montagnes sont les seules que, 
par un temps clair, on aperçoive cle Tripoli : 
autrefois les caravanes du Fezzan les traver- 
saient ; mais outre que la route en est rabo- 
teuse et inégale, clic a encore le désavantage 
de n’avoir que de l’eau saumâtre , en sorte 
qu'excepté en temps de guerre les caravanes 
passent maintenant par Mesurais. Les vallées 
des monts Gharian sont fertiles et bien cul- 
tivées : elles produisent une huile extrême- 
ment forte que les Tripolitains préfèrent à 
l'huile douce des environs de leur pays ; clics 
sont aussi les seules en Afrique qui produisent 
le safran , qui, de Tripoli, se répand dans 
tout le Levant, de même que l'huile à laquelle 
on attribue des vertus médicinales. On y 
élève aussi un grand nombre de bestiaux. 
Une particularité distingue les monts Gha- 
rian des autres montagnes de l’Atlas , c’est 
que les habitans y vivent sous terre : leurs 
habitations sont creusées dans le roc , et 
reçoivent le jour d'en haut; on y descend de 
la surface du sol par uue pente douce, et l'on 
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arrive dans une cour intérieure carrée, autour 
de laquelle sont creuses les appartenons. Les 
tombeaux, au contraire , sont répandus çà et 
là sur toute la montagne : ils ont la forme 
d'un parallélogramme , et sont construits en 
pierre; ceux qui renferment les reliques de 
leurs saints sont surmontés d'une coupole ou 
dôme blanchi : ainsi l'on peut dire avec rai- 
son que dans les monts Gliarian, les morts 
occupent la place des vivans et réciproque* 
ment. Les Arabes , qui les habitent , sont 
divisés en un grand nombre de tribus. 

GHAR1ÀN, château-fort de Barbarie, roy. 
et à 19 1. S. de Tripoli , sur la route de cette 
ville à Mourzouk. 

G1IARMY , village de Barbarie, dans le 
Barcah , oasis cl à a 1. i/a N. E. de Syouah. 
Près et au S. de ce village se trouvent les 
ruines du temple égyptien d’Omm-Beydab : 
la comparaison de ces ruines avec les récits 
des auteurs , permet de les regarder comme 
les restes du fameux temple de Jupiter Ara- 
mon , visité par Alexandre; ce temple était 
commandé par une citadelle que l'on croit 
avoir existé sur l'emplacement de Gharmy. 

GH AURA , rivière de l'ilindoustan. Voy. 
Gobra. 

GHÀTTES , Gin mis (gorge, défilé). Ce 
terme générique désigne spécialement les 
deux chaînes de montagnes entrecoupées de 
cols nombreux , sur lesquelles s'appuie le 
plateau du Dékban , dans la partie raérid. 
de l'HindousUn j l'une est à l'O. de ce pla- 
teau et nommée Ghattes occidentales , l’au- 
tre au S. E. porte le nom de Gkaltes orien- 
tales. 

Les Chattes occidentales commencent 
aux sources de la Ghirna et du Godavery 
(ao° 3o' de lat. N. et 71 0 4°* de long. E*) » 
où elles se joignent aux monts de Tchaud- 
pour, prolongement occidental des mon- 
tagnes du Berar. Elles se dirigent d’abord 
du N. au S. , puis du N. N. O. au S. S. E. , 
«rt se terminent au cap Comorin , par 7 0 
56 / de lat. N. et 76° ia' «le long. E. Dans 
leur vaste développement, d’environ 34o 1. , 
elles parcourent l'Aurcng-abad et le Bcy- 
djapour , bordent la partie orientale du ter- 
ritoire de Goa , traversent le Kauara et le 
séparent du IHaïssour , couvrent une partie 
<lti Malabar, bornent à l'O. le Caïmbélour, 
et forment la limite entre le Karnatic et les 
territoires de Cochiu et de Travancore. Elles 
nuivent une direction presque constamment 
parallèle à celle de la côte occidentale du 
Dckliau , et sont partout trèx-rapprochees de 



la mer. Vers 19 0 ao' de lat. , point où elles 
en sont le plus éloignées , l'intervalle n'est 
guères que de a5 1. Elles établissent en 
grande partie la limite occidentale du bassio 
du golfe du Bengale , et la limite orientale de 
celui de la mer d'Oman. 

Ce massif peut être partagé en six divi- 
sions , déterminées par la différence des di- 
rections ou la diversité des aspects géné- 
raux. La première qui peut recevoir le nom 
de Ghattes d Aureng-abad , et qu’on appelle 
quelquefois monts Sydary , s'étend des sour- 
cesde la Ghirna jusqu'à celles de la Pounah , 
au S. E. de Bombay ; la moitié méridionale dé- 
crit un arc exposé à l'O. Des sources de la 
Pounah à celles du Hornisy ( i5° 5o'), court, 
du N. N. O. au S. S. E., avec quelques sinuo- 
sités , la deuxième division , les Ghattes de 
Beydjapour. Le troisième chaînon présente 
les Ghattes de Goa y qui sc terminent au S. 
sur la rive droite du Caravotty , au N. E. de 
Carwar , et forment un arc tourné à 1*0. Les 
Ghattes de Kanara constituent la quatrième 
division , qui se prolonge du N. O. au S. E., 
et a pour limite australe les sources du Comar* 
dauri : le Gordgct, le Cbcrravolty , le Biavry 
et quelques autres rivières la coupent au N. 
Les Ghattes de Malabar figurent un arc ex- 
posé au N. E. , et qui s'arrête vers le S. au 
grand passage de Palighat-tcberry , traversé 
par la rivière Paniany. La sixième division 
comprend les Ghattes de Cochin et de Tra- 
vancore , qui vont au S. S. E. , et qui , plus 
étendues en largeur que les chaîuons prccé- 
dens , ont généralement leurs sommets cou- 
ronnés de plateaux. 

Aucune de* branches que projette vers 
l'O. celte chaîne longue et étroite , aucune 
des rivières qu'elles renferment ne sont re- 
marquables ; le voisinage de la mer s’oppose 
à l'étendue des unes el des autres ; mais , du 
côté du plateau du Déklian , sur le versant 
oriental , de vastes branches se prolongent 
et séparent des cours d'eau considérables. 
Telles sont celles qui s'étendent entre le 
Godavery et la Bimah; entre la Nyra et la 
Haule-Kistnah , séparée de la Gotporbah par 
une autre branche importante ; entre la Got- 
porbah cl la Malporbali , entre la Malporbah 
et la Toumbedrah, et entre les parties supé- 
rieures des bassins de la Toumbedrah et du 
Câvery : telle est encore celle qui s'élève, 
sous le nom de Nil-Gcmis ou montagnes 
Bleues , entre le Bovany et le Caupouuy , 
enfin celle qui se dirige entre le Càvcry et le 
Vaygarou. 
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On connaît peu la hauteur des Chattes 
occidentales : leur moyenne élévation parait 
être de 8,4oo pieds au-dessus du niveau de 
la mer , et l'on croit que leurs plus hauts 
sommets atteignent au moins i3,ooo pieds. 
Ces montagnes sont en grande partie compo- 
sées de granit. Elles recèlent des mines de 
fer . et les vastes forcis qui couvrent leurs 
flancs fournissent un excellent bois de cons- 
truction. Leurs sommets sont généralement 
nus et arides, et leurs pentes presque par- 
tout escarpées; cependant , sous le parallèle 
de i5°, les roches sont recouvertes d'une 
terre riche , et nulle part on ne trouve de 
plus beaux arbres , ni des bambous compara- 
bles à ceux de cette partie. Parmi les nom- 
breux passages qu’on y trouve et qui mettent 
en communication des contrées riches et 
populeuses, on doit remarquer ceux de Bom- 
bay à Pounah , de Cananor et de Calicut à 
Seringa patam , et le fameux Palighat-tclierry 
qui unit les- provinces de Malabar et de Caim- 
betour. 

Les Ghattes orientales commencent près 
de Godjerhatty ( n° 3i' N. et 7 4o # E.), 
sur 1a rive gauche du Moyâr, qui les sépare 
des monts Nis-Gemis, branche des Ghattes 
occidentales. Elles courent d’abord au N. E. 
jusque vers le i3* parallèle, puis au N. , et 
se terminent sur la rive gauche de la Kistnah, 
près de Porvotlon (i6 ° io'N. et 76° ^o f E.); 
leur direction est à peu près parallèle à celle 
de la cdte du Karnatic. Elles couvrent le N. 
du Caimbétour et do la province de Salem 
et Baramahl , touchent le Maïssour au S. E., 
le Karnatic à l’O. , et traversent la partie 
orientale du Balaghal. Leur longueur est 
d'environ i4» I., et clics sont généralement 
plus étendues en largeur que les Ghattes 
occidentales. Elles n'établissent pas . comme 
cclles-ci , une division naturelle remarqua- 
ble , cl sont tout entières comprises dans le 
bassin du golfe du Bengale. Elles sont cou- 
pées par un grand nombre de cours d’eau , 
tels que le CAvery , le Pan-aur , le Pal-aur 
et le Pennar; en sorte qu'elles forment moins 
une chaîne de montagnes qu’un assemblage 
de groupes particuliers. Les principaux de 
ces groupes sont les Nolla-Molla et les Ela- 
ganda au N., et les Kumbctarinc au S. O.; 
ccs derniers s'élèvent à 848 pieds au-dessus 
du oivea^i de la mer. et paraissent être la 
partie la plus haute des Ghattes orientales. 

Peu de rivières considérables prennent 
naissance dans ces montagnes : on ne re- 
marque que le Gondegam, qui sc jette dans 



le golfe du Bengale ; le Sagulair , qui par- 
court la vallée resserrée entre les Nolla- 
Molla et les Elaganda, et se joint au Pennar; 
enfin le Poner qui s’unit au môme fleuve. 
Les Ghattes orientales sont loin d'avoir des 
pentes aussi rapides que celles des Ghattes 
occidentales , mais elles n'oflrcnt pas un 
aspect moins sauvage, ni moins de défilés 
étroits, entr’autres ceux de Mogly , Pali- 
cad , Ambour, Tchangama et Attour; elles 
sont également couvertes de forêts impéné- 
trables. Dans quelques endroits le sol est 
très-fertile, dans d'autres il est aride et ro- 
cailleux. 

Le pays au-delà des Ghattes , aux envi- 
rons de Naikan-Eray, est ondulé et dominé 
par les pics âpres et élevés des Ghattes qui 
bornent la vue vers l’E. Entre Nainkan-Eray 
et Vincatighcrry , le sol est pauvre et cou- 
vert de buissons mêlés de quelques grands 
arbres ; tout ce pays sert de pâturages , et 
les buissons donnent aux habitans le bois 
nécessaire pour leur usage particulier et 
pour la fonte du fer. Près de la route de 
Vellore par SAtghor, les sommets des colli- 
nes sont couverts de grandes pierres parmi 
lesquelles croissent beaucoup de petits ar- 
bres et de buissons ; cette contrée est géné- 
ralement aride , et contraste avec les envi- 
rons de Madras. Un granit formé de feld- 
spath blanc et de quartz est la base de ces 
montagnes ; les roches y paraissent rangées 
par couches, mais celles-ci sont brisées et 
peu suivies. On trouve dans les Nolla-Molla 
des mines de diamans. 

D'après leur position relativement aux 
Ghattes orientales, deux contrées de l’Hind- 
oustan ont pris les noms de Balaghat ( au- 
dessus des Ghattes ) et de Payenghat ( au- 
dessous des Ghattes ) : la première est le 
plateau du Dékhan à l’O. des montagnes, et 
la deuxième «à l’E. dans le Karnatic. . 

Les Ghattes occidentales et les Ghattes 
orientales sont la cause des saisons opposées 
qui régnent à la fois sur la côte de Malabar 
et sur celle de Coromandel , situées sous la 
même latitude : l’une jouit de l'été , tandis 
que l’hiver ou le temps «les ouragans attriste 
l’autre. Interrompant le cours des vents pen- 
dant la mousson du S. O. , les Ghattes occi- 
dentales arrêtent les nuages , qui se précipi- 
tent alors sur la côte de Malabar. La même 
circonstance est produite par les Ghattes 
orientales sur la côte de Coromandel durant 
la mousson du N. E. ; cependant l'hiver est , 
de ce côte, moins long et moins orageux que 
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sur le rivage opposé , parce que les Ghattes 
sont moins rapprochées de la mer. 

GHAUR, ville et pays de l'Afghanistan. 
Vof - Goüd. 

GHAUTS , montagnes de l'Hindoustan. 
Voy. Ghattes. 

GHAVR 1 NI , pays fertile de la Turquie 
d'Europe , dans le sandjak de Saloniquc, sur 
les rives du Vardar. En 1727, le sultan 
Mourad 11 le déclara , par un Brman , pro- 
priété héréditaire dans la famille de son 
grand-visir Gazi Ghavrini. 

GHAZAL ( BAHR-EL- ) , rivière de Ni- 
gritie, dans le Bcrgou ou Ouaday et le 
Kancra. Suivant le rapport d'un chef des 
Dogganah au major Denliam , le lac Tchâd 
s'écoulait autrefois dans le Bahr-cl-Ghazal , 
par une rivière dont on voit encore le lit 
desséché couvert de pâturages, ombragé de 
grands arbres , et habité par des Kanembous 
de l'Ouaday. Un Tibbou a dit au même voya- 
geur que le Bahr-el-Gbazal est à présent 
complètement à sec , et qu'on trouve dans 
son ancien lit les ossemens d'un très-grand 
poisson ; que ce lit a une journée de route 
de largeur, et se trouve entre Kangara et 
N'Gossom, à environ 7 1 . N. O. de Tanga- 
lia. Suivant Brownc, les environs du Bahr* 
el-Ghazal sont habités par des Arabes qui 
ont des troupeaux de chameaux et de brebis, 
et quelques bœufs. 

GHAZI, sandjak de la Turquie d'Asie, 
pachalik de Chehrezour. 

GHAZ 1 POUR, Ghazipoor, ville dç l'Uind- 
oustan anglais , présidence du Bengale , an- 
cienne prov. d'Allab-abad , distr. et à i 5 1 . 
N. E. de Benarcs , sur la rive gauche du 
Gange. Lat. N. a 5 ° 35 '. Long. E. 8o° i 3 \ 
Elle était défendue par deux forts, dont un 
est entièrement ruiné. Il y a une belle mos- 
quée , un palais qui a été converti en caserne 
»le cavalerie , des fabriques d'esscnccs , et 
surtout d'eau de rose, très-renommées, et 
des fabriques de toile de coton estimée. Le 
commerce y est assez actif , et la population 
assez nombreuse. 

Le territoire qui en dépend est un des 
plus fertiles de l'l(ide en grains de toute es- 
pèce, sucre, coton, opium et indigo. Les 
fabriques de tissus de colon y sont eu grand 
nombre. 

GHAZM 1 I, prov. et ville de l'Afghanistan, 
f oy. Giiizimi. 

GIIAZYPOUR , Ghazypoor , distr. de 
rilimloustan anglais, présidence de Madras, 
dans la partie N. de l'ancicnnc pjov. de Ba- 



lagbat, Jiv. de Bellary ; borné au N. par la 
Toumbedrah et la Kistnah; à l'E. par les 
distr. de Dopàd et de Commom, dont les 
monts Nolla-Molla le séparent; au S. par le 
distr. de Gandicotta; et à l'O. par ceux de 
Gouty et d'Adoni. Il est traversé par le 
Kound , et renferme beaucoup de monta- 
gnes , dont les plus remarquables sont celles 
d'Ycrmolla. Karnoul en est le chef-lieu. 11 a 
a été cédé aux Anglais , en 1800 , par le ni- 
zam ; néanmoins il est gouverné par un ra- 
djah , afghan d'origine , qui a le titre de ra- 
djah de Karnoul. 

GHAZYPOUR , ville de l’Hindoustan. 

V ty . Noïidil. 

GHEBER , Ile de Sénégambic. y oyez 
Giiiber. 

GHEBIZET ou GHEBSÉ, bourg de U 
Turquie d’Asie, f'oy. Djebizé. 

GliEBRABAD, petite ville de Perse, dans 
l'Irâc , à peu de distance et à l'O. dlspahan, 
près de Zayendch-roud. 

GHECHKER, KURABou KAÏRAB, bourg 
de Perse , prov. de Ghilan, 37!. O. d’In- 
zéli et à 8 1 . N. O. de Recht. Peuplé de 
3 oo ou 400 familles de la tribu des Talidjs. 

G 1 IED 1 , joli bourg du roy. Lombard- 
Vénitien, prov. et à 3 1 . 1/2 S. S. E. de 
Bergamc, distr. et à 1 1 . 3/4 É. S. E. de Ba- 
gnolo, sur le Chiesc-Vecchio. Il a un châ- 
teau. 2,525 hab. 

GUEEL, bourg des Pays-Bas, prov. et à 
8 1 . i /4 E. d’Anvers , arrond. et à 4 1 - S. de 
Turnhout, cant.de Moll. Il y a 1 belle église, 
des fabriques de gros draps , de dentelle , 
d’eau-dp-vie de genièvre, d’huile de colza, 
de vinaigre de bierre ; des teintureries et 
des corroieries. Ce bourg est remarquable 
par le grand nombre d’aliénés qu'on y envoie 
de toutes les provinces adjacentes depuis un 
temps très-reculé ; ces infortunés , répartis 
tant chez les habitans de l'endroit que dans 
les fermes environnantes , sont traités avec 
beaucoup de soins et d'égards, moyennant 
une légère pension annuelle ; la liberté , Pair 
sain et une vie tranquille ou occupée , selon 
leur inclination , contribuent à en rétablir plu- 
sieurs. 7,000 hab. 

GlIEELRODE , village des Pays-Bas , prov. 
du Brabant mérid., à 7 1 . 1/4 E. N. E. de 
Bruxelles , arrond. et à 2 1 . 3 4 N- E. de 
Louvain, cant. et à 1/2 1 . S. O. d'Aerschot. 
716 hab. Dans les environs se trouvent plu- 
sieurs étangs , des marais et des bruyères } 
011 y confectionne des tourbes. 

GllCÏVAll, ville de la Turquie d'Asie, 
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dans l'Anatolie , sandjak de Sultan-Eogni , à 
i a 1. S. S. E. d’Isnik-Mid , et à 3 1. E. N. E. 
d'Ac-serai, près de la rive droite du Sakaria. 
Résidence d'un aga. Elle a \ oo maisons et un 
vaste bazar. Il s’y fabrique divers objets en 
bois, et il s'y tient un marché. On récolte sur 
son territoire des fruits et des raisins qu'on 
fait sécher. 

GHELAT (DJEBEL) , montagne de Bar- 
barie, roy. de Tripoli , près de la vallée de 
Beniolid , à environ 3o 1. S. E. de Tripoli. 
Elle a environ 6oo pieds d'élévation. 

GHELEMBÉ ou K.ELEMBÉ, bourg de la 
Turquie d'Asie, dans l'Auatolic, sandjak de 
Saroukhan, à ia 1. N. E. de Bcrghamah et à 
4 1 i/4 N. N. O. d'Ac-hissar, sur la rive gau- 
che du Pakhcr-tchai ou rivière du Cuivre 
( Citïcus ). 11 a 3 mosquées. 

GHELEN-ABAD, village de Perse, dans 
l'Irâc, sur la route d'Yczd à lspahan , à 8 1. 
E. N. E. de cette dernière ville. Il contient 
environ 3o feux, et est entouré de quantité 
de ruines. Le sol des environs est couvert , 
dans certains endroits , de cristallisations 
blanchâtres. 

GHELENTCHIK , Sacer port es , baie for- 
mée par la mer Noire sur la côte de la Grande- 
Abasie , dans la Russie, en Asie. Lat. N. 44° 
i </. Long. E. 36°. Le bourg de Jeka est situé 
sur ses bords. 

GHELU VVE, bourg des Pays-Bas , prov. de 
la Flandre occid., arrond. et à 3 1. i/a E. S. 
E. d’Ypres, cant. et à i 1. N. E. de Wcrwick. 
3.58o hab. 

GHELU WELT, village des Pays-Bas, prov. 
de la Flandre occid. , à io 1. de Bruges , ar- 
rond., rant. et à 3 I. d’Ypres. i , 1 4<> hab. 

GHEM1CH, bourg de la Turquie d'Asie , 
pach. de Sivas , sandjak et à io 1. O. S. O. 
d'Amasiéh , et à 1 3 1. S. O. de Marsiwan , sur 
la rive droite d’un affluent de Tosanlac. Il y 
a des bains d'eau thermale. 

GHEMICII-KÂNÉH , ville de 1a Turquie 
d'Asie. Voy. Gumücii-Khakéh. 

GIIEMME, bourg des États Sardes, div., 
prov. et à 5 1. 1/3 N. O. deNovare, mand. 
et à 1 1. 1/3 S. E. de Romagnauo, sur la rive 
gau Hic de la Mora. 3,5oo hab. 

GHENAOA, ville ruinée de Perse, dans 
le Farsistan , sur le golfe Pcrsiquc, à 4 L N. 
N. O. de Bcnder-Ryk, et à 4SI. O. deChyraz. 

GtlENDAMAN, distr. de Perse, dans la 
partie orient, de l'Irac, au N. O. d’Yczd , et 
près du grand désert salé. 

G11ENDJÉII, ville de Russie, en Asie. 
Voy. Ielisaveipol. 
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GHENZ-KALESSl , cliâleau-fort de Pcr»e. 
Voy. Kiz-Kalxssi. 

GHEORG111EVKA , bourg de Russie, en 
Europe, gouv. et à 35 I. S. de Voroneje, 
distr. et à 13 I. 1 i O. S. O. de Yaliki. 

GHEORGIllEVSK, ville de Russie, en Eu- 
rope. Voy . Georgibvsr. 

GIIEORTCHA ou KORIDJÉ, ville de la 
Turquie d'Europe , en Romélie , sandjak et à 
10 1. 3/4 O. S. O. de Monastir; chef-lieu de 
distr., 39 !. 1/3 S. d’Okhrida, sur la rive gau- 
che du Dcvol , qui prend plus bas le nom de 
Scombi. 

GHER, ville de Barbarie. Voy. Gras. 

GI1ERA1I, ville de l'ilindoustan. Voy. 
Gheriah. 

GHERAÏ, ville de l'ilindoustan, dans le 
S. O. du Bcndclkend, ancienne prov. de Mal- 
val», à 3o 1. E. de Serondge , et à s3 I. S. O. 
du Tchatterpour, près de la rive gauche du 
Dcssân . 

G11ERANGHEL ou GHIARENGHIL , ville 
de la Sénégambie , dans le pays des Foulahs , 
sur une ile formée par le Sénégal , et par un 
de ses bras nommé Sabal , à 100 1. E. N. E. 
de S 1 . Louis, et à 7 4 1- N- O. de Galam. 

GHERAOUD ou ÀNGHERD, Gherowd , 
ville de l'ilindoustan , état d'Holkar , an- 
cienne prov. de Khandeych , distr. et à >4 L 
N. O. de Bcdjagor, et à 47 b N. E. de Su- 
rate. 

GHERDEN , ville de Perse , dans l'Irac, à 
8 I. N. O. d'Yczd , près et au S. d'uue monta- 
gne volcanique nommée Elbours. 

GHERDOBA , chaîne de montagnes de 
Barbarie, dans la partie mérid. du Barcah, 
entre les oasis d'AudjeUh et de Syouah. 
Elle s'étend de l'E. à 10. , à peu près sous 
le parallèle de 39 ° 4°' N. Au pied de ces 
montagnes, vers le N., est la vallée de Gue- 
gabyb. 

GHERGONG, ancienne capitale du roy. 
d'Assam, dans l'Assam proprement dit, sur 
le Dikho, affluent du Brahmapoutre, parsg 0 
de lat. N. et 9 a 0 i5'de long. E. Cette ville, 
aujourd’hui en ruine , était grande , fortifiée, 
et renfermait des maisons entourées de jar- 
dins , un beau palais pour le souverain et 
quelques autres édifices. Elle a été prise en 
1662 par Aurcng-Zeyb, dont les troupes 
l'ont occupée pendant G mois. En 1792 , clic 
fut visitée par une armée anglaise , mais déjà 
elle avait beaucoup souiTert d'une rébellion , 
et n'offrait plus que des ruines. Le siège du 
gouvernement a été transféré à Djorhàt. 

GliÉRIAIi ou GilERAII , ville de l’Uiud- 
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oustan anglais, présidence et à 60 1. S. S. 
E. de Bombay, et à 3o 1. N. N. O. de Goa, 
ancienne prov. de Beydjapour, dislr. de Con- 
can , sur un promontoire rocailleux qui s’a- 
vance dans la mer d'Oman. Lat. N. i 6 ° 3a'. 
Long. E. 71 ° 5'. Elle est fortifiée , et défen- 
due en outre par un fort. Elle a un port , à 
l'embouchure de la Ghériah qui descend des 
Ghattcs occidentales , où il se fait quelque 
commerce. 

Les Mahrattes prirent possession de celte 
ville vers le milieu du xvn* siècle; en 1707 , 
Courdjy-Angria , un des chefs de cette na- 
tion , en fit le chef-lieu d'une souveraineté in- 
dépendante , et un repaire de pirates dont les 
déprédations attirèrent , en 1 765 , une flotte 
anglaise qui détruisit leurs navires et s'empara 
de la ville et du fort. 

GHERMA, ville de Barbarie. Voy. Germa. 

GHERMESIR, pays de l’Afghanistan pro- 
pre , prov. de Candahar , qui s’étend le long 
de l'Helmend , depuis le confluent de l'Or- 
ghandàb jusqu'au Seistan. Il est humide , ma- 
récageux en plusieurs endroits , et couvert 
d'herbes et de buissons de tamarin , entre les- 
quels sont les campcmens des bergers, les vil- 
lages et les chùteaux-forts. Au N. s'étendent 
des chaînes de montagnes qui renferment des 
vallées fertiles en blé, orge , riz , prairies , 
tandis que leurs versans sont couverts d’a- 
mandiers sauvages , de figuiers , de grenadiers, 
de noyers et de platanes. Ce district est ha- 
bité par des Allekkozis , au nombre de 10,000 
familles , et par un assez grand nombre de 
Tadjiks. 

Le nom de Ghermesir, qui signifie pays 
chaud y a été donné à plusieurs autres districts 
de l'Afghanistan et de la Perse. 

GHERMETCH , mont de la Turquie d’Eu- 
rope , dans la Bosnie, sandjak de Bagna- 
Louka. Il s'étend de la source du Maidanski- 
podoràla rive droite de l'llnna,au N. deBi- 
hach, et se joint aux monts Lopatapar un court 
chaînon. Sa longueur est d'environ 8 l., et sa 
direction du N. O. au S. E. 

GHERMOUCH, mont de la Turquie d’A- 
sie , dans le pach. «le Racca. Il s'étend de 
l’E. N. E. à PO. S. O., et son extrémité oc- 
cidentale est à i/a I N. E. d'Orfa. 

GHERMROUD , district de Perse „ dans la 
partie S. E. de l’Aderbaïdjan , arrosé par le 
Kizil-Ouzen , et habité par une tribu turque 
nommée Chekcki. Mianéh en est le chef- 
lieu . 

GHERNAR, montagne de PHindoustan. 
Voy. Djotraguor 



GHERRI , village de Nubie. Voy. Gommai. 

GHERZÉ, vallée de Barbarie. V oy. Ghirxa. 

GHERZÉH , Càrusa , ville de !a Turquie 
d’Asie, dans l’Anatolie, sandjak etàag 1. N. 
E. de Kastamoun , clà 5 I. S. S. E. de Sinope ; 
sur le bord de la mer Noire , où elle a un port 
qui ne peut recevoir que de petits navires. 
Lat. N. 4i° 48 7 45". Long. E. 33® 5a' 5o". 
Pop. : 5,ooo hab. La côte voisine est raide . 
couverte de bois , et cultivée auprès de la 
ville. 

GHESAN , ville d’Arabie, Voy. Djesax. 

GHEUÏEUDJIK . lac de la Turquie d’Asie, 
pach. de Diarbekir, à i5 1. E. S. E. de Ma- 
laria , près et au N. E. de Ghermili , au pied 
du Taurus. 11 s'étend du N. au S. , a a 1. de 
largeur et 4 de longueur, et nourrit de très- 
bons poissons ; l’eau n’y est pas très-bonne à 
boire. 

GHEUK-SOU (1a rivière bleue) 00 KE- 
LlKDNi, Calicadküs, rivière de la Turquie 
d’Asie, pacb. et sandjak d'Itchïl. Elle a sa 
source sur le revers méridional du mont Tau- 
rus, passe à Sélefkéli, et va se jeter dans la Mé- 
diterranée, un peu au-dessous de cette ville, 
après un cours d’environ 3o I. du N. O. au S. 
E. Elle a 180 pieds de largeur à Sélcfkéh , où 
elle est traversée par un pont de six arches. 
Elle porte daus la partie supérieure de son 
cours le nom d'Ermcnak. 

GHEUK-TCHAÏ, rivière de Russie en 
Asie. Voy. Goktchaï 

GHEUKTCHÉH, lac de Perse. Voy . Se- 

BAVDJA. 

GHEULPEGHlAN , bourg de Perse, dans 
l’I rie ; chef-Hcu de distr. , au milieu d’une 
plaine , près de la route d'Hamadin à Ispa- 
han, à 4® I. N. O. de cette dernière ville. Il 
est entoure de murs flanqués dç tours. En 
I 7 q 3 , il fut pris par les Afghans. 

GHEVIZL1K ou DJEVIZL1K , village de 
la Turquie d'Asie, pach. et à 5 1. S. de Tré- 
bizondc , et à ia I. N. N. O. de Gumuch- 
Khânéh. 11 y a un caravansérail assez com- 
mode. 

GHEZ1RIN, contrée de la Turquie d’A- 
sie. Voy. Djeziréh. 

GH1AFS , tribu nomade de Perse , dans 
le Kurdistan , composée de 4,000 à 5 , 000 
familles kurdes gouvernées par un chef in- 
dépendant. 

GHIAGGIOLO, village de» Étata de TÉ- 
glise, légation et à 5 1. S. de Forli , et à 31 
S. S. O. de Meldola. Foires les 10 mai, a5 
juillet, 3o septembre, 11 novembre, et tous 
les samedis de décembre et de janvier. 
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GHIAKALEL, ville de Sénégambie , ro y. 
de Satadou , près de la rive droite du Falé- 
mé , à 6 1. S. E. de Fcrbauna-Tcnda. 

GHIAOUR-DAGHl, montagne de la Tur- 
quie d’Asie, sur la limite des pach. d'Alep 
et Je Marach , au N. E. du lac Robhairc. 
Elle commence à j 1. N. E. de Paya*, et se 
termine \scrs la source de l'Ala-sou. Elle a 
environ 5 1. de longueur de 10. N. O. ù 1 E. 
S. E. , et est en partie couverte de villages 
arméniens. 

GHIARENGHIL, ville de Sénégambie. 
Foy. Gheraüghel. 

G 111 A V ALI, mont de la Turquie d'Europe, 
en Romélie, sur la limite des sandjaks d'O- 
khrida et de Monastir. Il se joint, vers le N., 
au mont Dcvlet-Kouln , et fait partie de la 
chaîne du Bernos. Au pied de ce mont , vers 
rO., est le lac de Prcsba. 

GH1BER, île de Sénégambie, à l'embou- 
chure du Sénégal , près de l'ile S 1 . Louis. 
Elle dépend de la colonie française du Séné- 
gal et de l'arrondissement de S 1 . Louis. 

GHIDDILDAOU, GhiddiUow , ville de 
l'Hindoustan anglais , présidence et anc. 
prov. du Bengale , dislr. de Cous-Bcyhar, 
sur la rive gauche de la Dorlah , à 8 1. S. de 
Beybar , et à égale distance N. N. E. de 
R an g pour. 

GHIDDOUR, Ghiddort, ville de l'Hind- 
oustau anglais , présidence du Bengale , anc. 
prov. et à i Ô 1. S. E. de Baliar, dislr. et à 
19 I. S. O. de Boglipour ; sur une hauteur, 
et sur la route de Calcutta à Palna à travers 
le Birbboum. Elle avait un petit fort, qui est 
tombé en ruine. 

GII1EC11AN, ville de la Turquie d'Eu- 
rope. Voy. Kkchaî». 

GlllER, lac de la Sénégambie. V ojr. Px- 
aiia- F oule. 

GU1EZ, bourg de Perse, dans l’Irâc , sur 
une hauteur, et sur la route de Téhéran à 
Ispahan, à 1 a 1. N. N. O. de celte dernière 
ville. II a été bien fortifié : il n'a plus qu'une 
enceinte environnée de ruines , où se trou- 
vent à peu près 600 feux. En 1723 , il fut 
pris par les Afghans. 

GHIGOUR-KEüI ou GHIAOUR-KE- 
LEMCE , deux villages de la Turquie d’Asie, 
dans l’Anatolie , sandjak d'Aidin , au S. E. 
de Scala-Nova. L'un est près de la rive gau- 
che du Buiuk-Meinder, et l'autre sur le ver- 
sant oriental du mont Samson (Mjcale). Les 
babitans sout grecs. 

GHÏJMOZÉRO, lac de Russie, en Eu- 
rope, gouv. et à 4o 1. N. d'Olonetz, distr. et 
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à 20 I. N. N. O. de Petrozavodsk. 11 a 3 1. 
i/a de longueur sur a 1 . dans sa moyenne 
largeur. 

GH1KERS , Guckers , peuple d’origine 
hindoue , qui habite le N. O. de l'aoc. prov. 
de Laliore, dans rilindouslan. Le pays qu’il 
occupe, limité au N. par des montagnes éle- 
vées, à l'E. par le Djylem, au S. par les 
moûts de Sel , et à l'O. par le Sind, est d'un 
aspect sauvage au S. E. Les torrens qui dé- 
coulent des montagnes de celle partie et se 
grossissent dans les temps de pluie , le ren- 
dent inaccessible; la partie N.O., égalemcut 
montagneuse , oflVe cependant de bons pâ- 
turages aux chevaux qu'on y élève , et du gi- 
bier en quantité : les terres y sont peu cul- 
tivées ; cependant 011 y aperçoit quelques 
plantations de vignes. 

Ce peuple a paru souvent dans les guerres 
entre les Afghans et les Mogols. Il a été en 
partie détruit par les Séykhs, ou soumis ù 
leur autorité ; un de ses chefs réside encore 
dans le pays, mais il paie tribut aux Séykhs. 

GH! LAN, pays des Gel* ou Cadusii , 
prov. de Perse, entre 30° 26 ' et 38° 33' de 
lat. N. et entre 46° i5' et 48° 10 ' de long. 
E. ; bornée, au N. O., par le Chirvan ; à 
l’E. , par la mer Caspienne; au S. E. , par 
le IMazenderan j au S. , par 1'lràc , et à l'O. , 
par l'Adcrbaidjan. Elle s'arrête au N. à la 
rivière Atbara, cl au S. E. au bourg de Sa- 
khala-Scr; les monts Elhotirs l'entourent ù 
l'O. et au S. Sa longueur, du N. O. au S. 
E. , est d'envi ion 60 1. ; sa largeur varie de 
ao à 5 1. , et sa superficie est de 63o 1. Tous 
les défilés qui conduisent dans le Ghilan sont 
d'un accès très-dilficilc , et le passage par 
lequel on y arrive d'Aster-abad et du IMa- 
zenderan est réputé inexpugnable. Vers l’E., 
cette province est couverte des rameaux des 
monts Elbour» , mais le sol devient bas et 
uni , à mesure qu'on avance vers la mer Cas- 
pienne , qui a creusé sur la côte de cette pro- 
vince les golfes de Ghilan et dlnzeli. Des 
nombreux cours d’eau du Ghilan , le seul 
remarquable est le Kizil-Ouzcu , qui le di- 
vise en deux parties inégales, et va se perdre 
dans la mer, au N. de Lengheroud ; les 
autres ne sont que des ruisseaux ou des tor- 
rens qui descendent des montagnes , et ne 
trouvant plus dans la plaine une pente assez 
rapide pour se rendre promptement à la mer, 
y forment çà et là , dans les lieux bas , et sur- 
tout vers les côtes , de nombreux marais 
qu’entretiennent les inondations régulières 
de la mer. Ces marais et les forêts dont les 
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montagnes sont couvertes maintiennent dans 
ce pays, malgré les chaleurs , une humidité 
excessive, qui , en même temps qu'elle y 
perpétue la plus brillante verdure, y altère 
les qualités de Pair : aussi cette province, la 
plus belle et la plus productive de la Perse , 
est-elle presqu'inhabitable à cause des fiè- 
vres continuelles qui y régnent. Les mois les 
plus chauds, juin, juillet et août, sont les 
plus funestes à la santé ; cependant la cha- 
leur est alors tempérée par des vents conti- 
nuels venant de la mer. La saison des pluies 
comprend les mois d'octobre , novembre et 
décembre. L'hiver commence eu janvier et 
finit à la mi-février : il est ordinairement 
doux , et la neige y tombe rarement ; à cette 
dernière époque parait le printemps , la 
plus belle et la plus longue des saisons : rien 
n’est comparable à l'aspect enchanteur qu’of- 
fre alors toute cette province ; la végétation 
s’y montre dans tout son éclat , et une infi- 
nité de fleurs de couleurs variées y remplis- 
sent l’air d'un parfum agréable. Le sol est 
d’une fertilité étonnante : il convient parfai- 
tement, à cause de sa grande humidité, à la 
culture du riz , qui y vient en abondance et 
d'une excellente qualité; on récolte du blé, 
de l'orge et du dourah dans quelques parties, 
principalement dans le Houdbar ; les autres 
productions du Ghilan sont beaucoup de lé- 
gumes et de plantes potagères , une grande 
variété de fruits des climats chauds, tels 
qu'orangés , citrons , olives , figues , pista- 
ches , etc., du tabac, du coton et du chanvre. 
La vigne y croit sans culture ; on y récolte 
Aussi du raisin sans pépin , qui est plus gros 
que celui de Corinthe. Le mûrier est cultivé 
partout avec soin, cl la production la plus 
précieuse de cette province après le riz , est 
la soie ; nul autre pays n'en produit une aussi 
grande quantité , et elle est recherchée avec 
empressement dans le commerce : on estime 
qu'il en sort annuellement 36 , 000 quintaux, 
dont une grande partie alimente les manufac- 
tures de l’irâc , du Fars, du Kerman et de 
l'Aderbaidjan ; le reste passe en Russie par 
Tiflis et par Astrakhan. Les montagnes sont 
couvertes de pins, de sapins et d'autres ar- 
bres de ce genre ; mais l’arbre le plus ré- 
pandu dans tout le pays est le buis. On se 
sert peu de chameaux dans le Ghilan , parce 
que la feuille du buis , qu'ils aiment beau- 
coup , leur est extrêmement nuisible , et sur- 
0 tout à cause de l’humidité du sol , qui , ren- 
dant le terrain glissant, empêche ces ani- 
maux de marcher commodément. On y élève 



utt assez grand nombre de bestiaux , parmi 
lesquels on remarque des buffles, beaucoup 
d’ânes et de mulets , de grands troupeaux de 
moutons à queue grasse et de chèvres $ dans 
le Roudbar, il y a du gibier et des bêtes fau- 
ves : partout on rencontre quantité d’oiseaux 
aquatiques , de tortues , de chauve-souris , de 
reptiles et d'insectes extrêmement incom- 
modes ; les côtes de la Caspienne fournissent 
du poisson en abondance. Les produits du 
règne minéral sont inconnus. L'industrie ma- 
nufacturière est très-bornée : elle se réduit 
à la filature de la soie, et dans quelques 
villes à la fabrication d’étofl*es de laine , et 
de poterie de terre , ainsi qu'à la préparation 
des cuirs. La situation de cette province est 
favorable au commerce avec l’étranger , mais 
l'insouciance et le peu d’activité des habitans 
le rendent presque nul : il se fait principale- 
ment par la Caspienne avec la Russie, et 
consiste en riz et soie écrue ou filée ; Inzéli 
est le port où il se fait le plus d'affaires ; As- 
trakhan y envoie quelques navires, et il en 
arrive aussi de Derbend , de Bakou et de 
Kizlar pour y charger des productions de ce 
pays et des marchandises de Russie ; le reste 
des productions du Ghilan sert à approvi- 
sionner les autres provinces de la Perse. On 
estime la population de cette province à 
5o,ooo familles (de 5 individus), qui sont 
descendans des Gelœ , anciens habitans de 
ce pays , et qui portent le nom de Ghelalü 
ou Ghilaki. 

Le Ghilan est divisé en a bcglerbegliks on 
gouvernemens : Recht et Roudbar ou Dilem. 
Recht, Fomcn et Lahidjan en sont les villes 
les plus peuplées; la première en est la capi- 
tale. On évalue à a millions de francs le mon- 
tant des contributions que le gouvernement 
perçoit dans cette province. 

GHILAN , bourgade jde Russie, en Europe, 
gouv. et distr. d’Astrakhan, près de la ville 
de ce nom, dans une île du Volga. Elle est 
habitée par des Tadjiks, dont la principale 
occupation consiste à fabriquer des tissus de 
coton. 

GHILAN ou MORA VA, ville de la Turquie 
d’Europe, dans l'Albanie, sandjak de Scu- 
tari, distr. et à SI. E. S. E. de Pristina, et 
à 7 1. S. O. de Novo Berda ; vers les sources 
de la Morava , dans une vallée resserrée en- 
tre les monts Glioubotin et Cara-dagh. Rési- 
dence d’un bey. i,3oo habitans environ. 

GHILARZA, village de Sardaigne, div. 
du Cap Cagliari, prov. deBusachi, à a3l. N. 
N. O. de Cagliari, et à 8 1. N. E. d'Oristano. 
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3,19.“» hab. Son territoire abouilecn bestiaux, 
en blé et en vin. 

GHILDJIS, tribu considérable d'Afghans, 
dans l'Afghanistan propre , particulièrement 
dans la prov. de Ghiznih. 

GH1LKOUBAR ou DI1L-KOUVAR , ri- 
vière de la Tarlarie indépendante, dans le 
pays des Kirghiz. Elle prend sa source au 
mont Tchoubar-Tcpéh , coule d'abord au 
N. E. , puis à l'E. , et te joint au Tobol par 
la rive gauche, sous 5a° a3' de lat. N. et 5g° 
ao'de long. E- , après un cours d’environ 3ol. 

GHILLEMALLE, bourg de l'ilc de Cey- 
lan, distr. de Korovitty, à 14 1. E. S. E. de 
Colombo, et à 16 I. S. S. O. de Candy; au 
S. du pic d'Adam, dans une petite plaine 
couverte en partie de palmiers et d'arbres 
fruitiers , et entourée de montagnes boisées. 

GHIMES, bourg de Hongrie. Poy. Giuss. 

GHINALA , ville de Sénégambie, dans le 
pays des Biafares , sur la petite rivière de 
son nom, qui se jette à quelque distance de 
là dans le Rio-Grandc. On prétend qu'elle est 
la résidence d'un prince qui prend le titre de 
roi du Rio-Grandc. Il y a des Portugais mê- 
lés aux habitons. 

Les souverains de ce pays possédaient l’ile 
de Bulama ; mais les Bijugas la leur ont enle- 
vée il y a quelque temps. 

GUCSAZI, cap de la Turquie d'Asie, dans 
l'Anatolie, sandjak de Mcntechéh, à 1*0. de 
l'entrée du golfe de Macri. Lat. K. 36" 3/}’ 
a5". Long. E. a6° 28' 35". 

GIIIKDERI, rivière de l'ilc de Ccylau. 
f ' oy . Mapucocu-canga. 

GHINGH1N, ville de Sénégatnbie, dans 
le pays des Bagmons , sur une ile formée par 
des bras de la Casamansa, qui vont se réu- 
nir au S. Domingo} à 7 1. N. E. de Cacheo, 
et à 97 1. S. de S*. Louis. Il y a «les Portu- 
gais qui y font commerce de cire, moyen- 
nant un droit au roi. Il y a dans les environs 
un grand nombre de villages entourés de pa- 
lissades. 

GHIN1ÉEVKA , bourg de Russie, en Eu- 
rope, gouv. et à 9 1. S. S. E. de Kharkov, 
distr. et à 1 1. l/a E. deZmiev. 

GHIOF, ville de la Sénégambie, dans le 
pays des Foulahs, au S. des monts Kaidi, à 
4 I. N. du Sénégal, et à 1 15 1. E. N. E. de 
S>. Louis. 

GHIOGOU ou TOUBÉ, ile de la Séné- 
gambie , k l'embouchure du Sénégal , entre 
l'ile de Sor et celle de Douroumour, à l'E. de 
S 1 . Louis. 

GHIOURA, Gtaros, ile de la Turquie 
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d'Europe, une des Cyclades, dans l’Archi- 
pel, au S. E. de Négrepont, au S. d’Andro, 
et à l'E. de Zéa. Lat. N. 37° 36'. Long. E. 
aa° aa\ Elle a a 1. de longueur, 1 1. t/4 dans 
sa plu» grande largeur, et renferme la mon- 
tagne de son nom. Cette ile est stérile et 
presque déserte; du temps des Romains, on 
y reléguait des criminels : l’aspect qu’elle of- 
fre encore aujourd’hui justifie cette ancienne 
destination. 

GHIOZA, grande ville murée de la Nigri- 
tie, dans le Haoussa, prov. et à 8 1. S. de 
Kachena, sur la route de Kano k Sackatou, 
et à 26 1. N. O. de la première de ces villes. 

G11IR ou MAZAL1G, rivière de Barba- 
rie, dans l’empire de Maroc, prov. de Tafi- 
let. Elle descend du versant méridional de 
l’Atlas, coule, dit-on, du N. O. au S. E., et se 
perd dans un lac près de la limite du Sahara. 
Son cours, peu connu, parait être d'environ 
100 1. 

G1URACH, village de Perse, dans le Fars- 
istan, distr. deLaristan, à 4 1- O. de Lar. 11 
y a une fabrique de poudre à tirer. Les en- 
virons abondent en salpêtre. 

GHIRKOUA, ville de la Nigritic, dans le 
Haoussa, prov. et à 12 I. S. E. de Kano, sur 
la route de cette ville à Katagoum. Elle est 
entourée de murs en bon état et d’un fossé à 
sec. Les maisons, groupées çà cl là, parais- 
sent avoir été dévastées, et l’on voit beaucoup 
de ruines. II s'y tient un marché bien appro- 
visionné. A peu de distance de cette ville 
•ouïe la rivière du même nom, de 5o à 55 
toises de largeur, qui prend , dit-on, sa source 
dans les montagnes de Doll, et se réunit à la 
Sockoua. 

GH1RNA, Guirna , rivière de l'Hindou- 
stan , qui prend sa source dans l’ancienne 
prov. d'Aureng-abad , sur le versant orient, 
des monts Sydary , près et à 1*0. de Rhaoura , 
à 16 1. N. E. de Djôàr; entre bientôt dans 
le Khandeych , parcourt le distr. de Gaina et 
le Khandcych proprement dit, et se joint au 
Tapty par la rive gauche, à a 1. i/a S. de 
Tcbopra, après un cours d’environ 60 I., dans 
trois directions principales, d'abord de l’O. 
à l'E. , ensuite du S. O. au N. E., enfin du 
S. E. au N. O. Cette rivière a un grand nom- 
bre d’afiluena, parmi lesquels on remarque le 
Moussom et la Djyra, sur la gauche. Abhou- 
nih, Loncir, Mallaigâm, Bhâl , Outrân et 
Ahouna sont les principaux endroits qu’elle 
baigne. 

GHIRRI-GANGA ou GIRRl-GANGA , ri- 
vière de l’üindoustan anglais , présidence du 
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Bengale, ancienne prov. deGorval, distr. de 
Sermour. Elle prend sa source au pied du 
mont Opoucta, un des principaux points de 
l'Himalaya , coule d'abord au S. O. , puis au 
S. E., entre les monts Sein et Ghaour, et sc 
joint à la Djemnali, par la rive droite, à 7 1. 
E. de Nahan, après un cours d'environ a5 1. 
Elle forme de grandes chutes de distance en 
distance, et est guéable en quelques endroits , 
où son lit est rempli de rochers sur lesquels 
on la traverse. Les Anglais viennent de cons- 
truire un pont suspendu de So à 100 pieds 
au-dessus du lit de la rivière, à l'endroit où 
elle est traversée par la nouvelle route qui 
conduit à Rampour, sur le Selledjc : ce pont 
a G pieds de largeur , et des parapets assez 
hauts. Entre les villages de Kourla et de Ser- 
mour, le lit du Gliirri-ganga est élevé de 
i,5oo à a , 000 pieds au-dessus du niveau de 
la mer; scs bords, sur cette étendue, sont 
composés d'une pierre calcaire et d'une roche 
qui renferme de la cldorite et du mica. 

GH1RVAY , distr. de la partie mérid. de 
File de Ceylan, à l'O. de la rivière Valievay , 
et au N. de Tangallé. 

GHIRZA, vallée de la Barbarie, roy. de 
Tripoli, au S. O d ise et à 5o 1. S. E. de 
Tripoli. II s'y trouve un puits à 1 1. O. S. O. 
duquel 011 voit des ruines d'édilices qui an- 
noncent l’ancienne existence d'une ou de plu- 
sieurs villes : 011 y remarque quatre grands 
bâtimens dont l’architecture est grossière , 
quoique variée, et qui paraissent avoir été 
des mausolées; outre quelques inscriptions 
latines qu'on y lit, tout fait soupçonner que 
ces édifices sont romains. 

GHISLA1N ou GU1SLAUV (S*.), bourg 
des Pays-Bas, prov. du Hainaut, arrond. et 
à a 1. O. de Wons, et à 7 1. i/a S. E. de 
Tournai, cant. de Boussu; sur la Haine, 
dans un pays marécageux. Il est fortifié ; on 
le considérait autrefois comme la clef de Mons. 
On y fabrique de la grosse quincaillerie, et 
il y a des tanneries et des fours à chaux. 
1,170 hab. 

GHISLENGHIEN, village des Pays-Bas, 
prov. du Uaiuaut, à 5 1. i/a de Mous, ar- 
rond. et à 6 1. 1/4 de Tournai, cant. et à 
1 ). t/a d’Ath. 79 a hab. 

GH1SKÉH, prov. et ville de l'Afghanistan. 
Foy. Ghizbih. 

GIHSOiM, village de France, dcp. de la 
Corse , arrond. deCorté, chef-lieu du can- 
ton de Sorba , sur un affluent du Fiura’Orbo. 
1,189 hab. 

GHISTELLES ou GISTEL, bourg des 



Pays-Bas , prov. de la Flandre occid. , arrond. 
et à 3 1. 3/4 O. S. O. de Bruges, et à al. 
S. S. E. d'Ostende; chef-lieu de canton. On 
y fabrique de la toile eL du fil à coudre. 1 ,oaS 
habitant. 

GlilTS ou GITS , bourg des Pays-Bas, 
prov. de la Flandre occid., arrond. et à 5 I. 
i/4 K- E. d'Yprcs , cant. et à 3/4 de I. S. 
O. de Hooghledc. 3,a8o hab. 

GHIURGHEVO , ville de 1a Turquie d'Eu- 
rope. y ojr. Gicbgbvo. 

GlilUSTENDIL , mont de la Turquie 
d’Europe, dans la Romélie, qui se dirige du 

N. E. au S. O. , entre les sandjaks de Gbia- 
stendil et de kruchovatz , au N. de la ville 
de son nom , et à l’O. de Radorojé , fait par- 
tie de la chaîne du Balkan, et se joint au S. 

O. à l’Egrisou-dagh. Il sépare le bassin du 
Cara-sou ou Strouma de celui de la Morava. 
Sa longueur est d'environ 7 1. 

GH1USTEND1L , sandjak de la Turquie 
d’Europe, en Romélie, entre 4°° 55' et 4*° 
35' de lat. N. , et entre 19 0 6 ' et ai° a 8 de 
long. E. II comprend des parties de l'an- 
cienne Macédoine , de la Thrace et «le la 
Dardanie , et a pour bornes au N. le sandjak 
de Kruchovatz, au N. E. celui de Sophia , à 
l'E. celui de Gallipoli , au S. ce dernier et 
celui de Salouique , et à l'O. les sandjaks de 
Monastir, d'Uskup et de Scutari. Sa lon- 
gueur, du N. E. au S. O. , est d'environ 
5o 1. ; sa moyenne largeur de 38 I., et sa 
superficie de 1 ,a5o 1. Ce sandjak est géné- 
ralement montagneux: cette partie du Bal- 
kan qui prend les noms d’Argentaro, d*E- 
grisou-dagh et de Gbiustendil , le traverse 
au N. O. et le limite au N.j des branches re- 
marquables de cette chaîne , les monts Cara- 
tova et Doubnitza , s'étendent dans la partie 
sept. Au centre court de l'E. à l'O. le Perin- 
dagh , et sur la limite orient. , le Nevrekop- 
dagh; le montMenikiou , le Tchenghel-dagh , 
le Vclitz-dagh et le mont Caradjova s'élèvent 
sur la limite mérid. ; au S. O. , on trouve le 
mont Tekes , et à l’extrémité occid., le Ba- 
koussa. Si I on excepte le canton de Vrana, 
arrosé par la Morava qui appartient au bas- 
sin du Danube , tout le Gbiustendil dépend 
du bassin de l'Archipel : le Cara-sou ou 
Strouma le parcourt à l'E. , et s'y grossit de 
la Radovitzou Stroumnitza ; le Vardar le 
traverse au S. O. , et y reçoit la Bagranitza 
et le Kutchuk Cara-sou. Le seul lac remar- 
quable est celui de Doïran, vers le S. , au 
pied du Velitz-dagh. Ce sandjak produit en 
abondance du blé, du maïs, du riz, des 
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fruits , surtout de bons melons d’eau , du vin duit de leurs troupeaux. Gbiznili en est le 
et du tabac. Les montagnes sont en partie chef-lieu. 

couvertes de forêts. Il y a de l'or, de l'argent , GHIZNIH , GHAZNIH ou GHISNÉII , 
du cuivre, du fer, du plomb, plusieurs de- ville de l’Afghanistan propre, chef-lieu de 
mi-métaux, et quantité de sources minérales , prov. ; sur une petite montagne au pied de 
particulièrement sulfureuses. L'industrie est laquelle coule une rivière tributaire du Ca- 
activc , principalement dans l'emploi des mé- boul , à 26 1. S. de Caboul et à 58 1. E. N. 
taux et dans des filatures de colon. Ce sand- E. de Candahar. Lat. N. 33° 11'. Long E. 
jak est bien peuplé ; on y compte l>eaucoup 66° 3a'. Elle est entourée d’un mur en 
de Grecs , quelques Bulgares et un petit nom- pierre , et , quoique grande , ne renferme 
bre de Turcs. II a 3; ziaraets et 788 timars, que i,5oo maisons, 3 bazars, et beaucoup 
et le kliassc monte à 44 a i4°° *spres. H est de ruines, dont plusieurs attestent son an- 
divisé en i3 juridictions ou cantons : Cara- cienne splendeur. Près de cette ville on voit 
tova, Doïran, Doubnitza, Gliiustendil, Istip, encore le superbe tombeau du sultan Mah- 
Keuprili, Menlik, Ostroumja , Petrich, Ra- moud, mort en io3o, où se rendent un 
domié ou Dragomir , Radovitz , Tikvech , et grand nombre de pèlerins de divers pays. 
Urana. Ghiustendil en est le chef-lieu. Ghiznih est maintenant en partie habité par 

GHIUSTENDIL, Justiniaka secuhdà, des Tadjiks et par quelques familles hin- 
ville de la Turquie d'Europe, en Romélie, doues. 

chef-lieu de sandjak et de juridiction , sur le En 980, Ghiznih tomba au pouvoir d'A- 
penchant d’une montagne , à quelque dis- bistagy , gouverneur rebelle du Khoraçan , 
tance de la rive droite du Cara-sou ou qui, après avoir secoué le joug de la dynas- 
Strouma , entre 3 ruisseaux, dont le plus tie Samonavian , souveraine de la Perse, 
remarquable est le Tchenarderé; à i3 1. î/a fonda un nouveau royaume, que ses succes- 
S. O. de Sophia, et à 1 4 L i/a N. de Salo- seurs étendirent du Tigre au Gange. Celte 
nique. Lat. N. 4 a ° Long. E. ao° 37'. ville fut la capitale de cet empire qui par- 
Résidence d'un gouverneur et d'uu évêque vint au plus haut degré de prospérité sous 
grec. Elle est ceinte d’une muraille crénelée Mahmoud Ghiznih , le premier qui prit le ti- 
et flanquée de tours carrées , et renferme un tre de sultan : on la nommait alors Médinéh 
bazar et plusieurs bains d'eau sulfureuse. En* ( la cité ) et Dar-el-hlam (siège de la vraie 
viron 10,000 hab. , les 3/4 Turcs. Ou ex- foi); à la mort de ce prince, l'empire Ghiz- 
ploite une mine de fer sur son territoire. nevide perdit un peu de son éclat , mais sc 
GHIZNIH , montagnes de l'Afghanistan, soutint encore jusqu'en 1116, époque de 
partie sept, de la chaîne des Bbahocixs. son envahissement par une armée persane 
GHIZNIH, GHAZNÉH ou GH1SNÉH, qui prit la capitale. Ghiznih fui pris de nou- 
prov. de l'Afghanistan propre, au centre de veau, en n5o, par Ala-ed-Dyn, prince de 
l’Afghanistan; bornée au N. par la prov. de Gour, qui , 'pour venger unè insulte faite à sa 
Caboul , à 1*E. par celle dePcychaver, au’S. famille , en fit massacrer la plupart des ha- 
par celle de Sivi , au S. O. par celle de Can- bilans et détruire les priucipaux édifices pu- 
daliar , et au N. O. par le Khoraçan. C'est blics : de ce dernier désastre date la déca- 
un pays généralement montagneux : les monts dence de celte ville; la famille Ghiznevide 
de Ghiznih ou Brahouiks et les monts Soli- transféra sa résidence à Laliorc, et, après y 
man le couvrent à l’E. ; au S. O. s’élèvent les avoir langui pendant deux règnes , s'éteignit 
monts Moukkour. Plusieurs rivières pren- avec Kliosru 11 , en 1189. 
nent leur source dans ce pays élevé, et se GHL1N , village des Pays-Bas, prov. du 
portent dans diverses directions: les plus Hainaut , arrond., cant., et à 1 1. de Mous, 
considérables sont le Kourrotn elle Gomoul, i,a36 hab. 

qui appartiennent au bassin du Sind ; le Pol- GHOKTCHEII , lac de Perse. V ojr . Sa- 
tsy et le Djilga, qui se rendent dans le lac basdja. 

Abi&tandeh; et le Tornok , qui dépend du GHOLAB ou GHULAB, sandjak de la 
bassin de l'Helmeud. Le climat de cctlepro- Turquie d'Asie , dans le pach. de Diarbekir. 
vince est très-froid. Il y a peu de terres cul- GHOLARY , défilé remarquable des monts 
tivées, mais beaucoup d’excellens pâturages , Soliman, tlans la partie orient, de l'Afgban- 
où l'on élève de grands troupeaux de bêtes à istan propre , à 3a 1. S. E. de Ghiznih. Il 
laine. Ce pays est principalement habité par est traversé par le Gouiol. 
la tribu des Ghildjis, qui y vivent du pro- GIIONPOUR, Ghunpoor , ville de l’IIind- 
Dict. Géogr. 6. 17 
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ou. tan , états du Nizam, ancienne prov. et 
à ai 1. S. S. O. d’Hayder-abad ; chef-lieu de 
distr. , dans une vallée bien arrosée par une 
petite rivière. Elle est grande , et renferme 
une des plus belles mosquées des états du 
Nizam. 

Il y a dans les environs des ruines d’an- 
ciennes villes et de villages qui annoncent 
que le pays était autrefois très-peuplé. 

Le district de Ghonpour est montagneux ; 
les vallons en sont assez bien cultivés. La 
partie orientale est déserte et entièrement 
négligée. 

GHORAGHÂT , Ghoraghaut , ou GORA- 
GOT, autrefois NOSSEROUTARAD (cité 
delà Victoire), ville de l'Hindoustan an- 
glais , présidence et ancienne prov. du Ben- 
gale , distr. et à i5 1. S. E. de Dinadgcpour, 
et à 35 1. N. E. de Mourched-abad ; agréa- 
blement située, près de la rive droite de la 
Korratya. 11 s'y faisait un commerce assez 
considérable de chevaux avec le Boutan. 

Cette ville était autrefois chef-lieu d'un 
district de son nom , appelé aussi Idracpoul. 
Le climat salubre de ce district et sa proxi- 
mité de Gour, ancienne capitale du Bengale, 
engagèrent quantité des premiers conqué- 
rans , tant mahométans qu'afghans et mogols, 
à s'y établir; ces peuples y contractèrent des 
alliances entr’eux , élevèrent tous leurs en- 
fans dans la religion mahométane , et ache- 
tèrent des enfans hindous auxquels ils firent 
embrasser cette religion : de sorte que la ma- 
jeure partie des habitans de ce district sont 
encore mahométans ; mais ils n’ont conservé 
ni la barbarie ni la valeur de leurs ancêtres. 

GHORAGHÂT , Ghoragaut , forteresse de 
l'Hindoustan , ancienne prov. de Goudjérate, 
principauté de Nôanagor, distr. de Hallar, 
sur les bords d'un marais très-étendu qui sé- 
pare le Goudjérate du Kotch. Le pays maré- 
cageux qui l'environne est soumis à différens 
petits chefs qui sont continuellement en 
guerre. U y a de bons pâturages pour les 
chevaux. 

GHORAIRS (BENI), tribu arabe de la 
Turquie d’Asie, pach. d’Alep, sur l’Oronte. 

GIIORÂT , pays de l’Afghanistan. V ojr. 
Gour. 

GHORtNGRAD , bourg de Russie, en 
Europe, gouv. de Volhynie, distr. et à 3 1. 
i/a N. E. de Rovno, et à 18 1. N. N. O. de 
Zaslav , sur la rive gauche du Gorin. 

GHOROUDOUA,villedela Barbarie. V oy. 
Godoua. 

GUORY, ville de l'Afghanistan, pays de 



Balkh , distr. de Khoulloum; chef lieu d'un 
petit canton , près de la petite rivière de son 
nom, à 45 1. N. N. O. de Caboul, et à dis- 
tance égale E. S. E. de Balkh. 

GHORY, rivière qui prend sa source sur le 
versant occid. du Belout-Tagh, dans la Tar- 
taric indépendante , khanat de Badakhchan , 
entre bientôt dans le pays de Balkh (Afghani- 
stan), passe près de la ville de son nom, et se 
joint au Ferkhar, à 5 1. O. de Koundouz , 
pour former l’Ak-séraï, qui se réunit au 
Djihoun par la rive gauche. Son cours est 
d’environ 80 1., d’abord à l’O., puis au N. O. 

GHOUBER, prov. de la Nigrïtie. l'oyez 
Gober. 

GHOUNDAR , territoire de la Nigritie, 
dans le Haoussa , prov. de Zeg-Zeg , au pays 
de Bochir. 

GHOURBEND , ville de l'Afghanistan , 
dans le Khoraçan ; chef-lieu d'un petit can- 
ton , près du Gourbcnd , affluent du Pondjyr, 
dans une vallée de l'Hindou-Kbouch , à 20 1. 
N. O. de Caboul , et à 14 1. E. N. E. de Ba- 
mian. La vallée produit une grande variété de 
fleurs et d'arbrisseaux ; on y récolte beaucoup 
de froment , et des mûres que l’on fait sécher 
et qui forment la nourriture favorite des ha- 
bitans. Il y a des mines d'argent et beaucoup 
de lapis-lazuli. Les habitans sont des Haza- 
réhs descendant évidemment des Perses * ils 
sont de la secte des chiites , tandis que les au- 
tres Afghans sont sunnites. 

GHOURIAN ou QORIAN, ville de Perse, 
dans le Khoraçan , près de la frontière de 
l'Afghanistan, i 14 1. O. N. O. d’Hérat , et 
à 54 l. S. E. de Mechehed. Elle est assez 
grande. Christie l’a trouvée bien approvi- 
sionnée. 

GHOURMA , roy. de Nigritie. Voy. Gou- 

BOÜMA. 

GHOUVARY, territoire de la Nigritie, 
dans le Haoussa , prov. de Zeg-Zeg. Il fait 
partie du pays de Bôchir, et est habité par 
sept tribus de Soudamicns qui parlent la 
même langue et n’ont pas embrassé l'isla- 
misme. 

GHOWRÂH, ville de l'Hindoustan. Voy. 
Guaourah. 

GHOY , bourg des Pays - Bas , prov. du 
Hainaut, à 5 1. 1/2 S. O. de Charleroi , ar- 
rond. et à 6 1. 3/4 S. E. de Mons ; canton de 
Soignies, 1,800 hab. 

GHRAAT, ville de Barbarie , dans le Fcz- 
zan, à 70 l. S. O. de Mourzouk. Lat. N. 25°. 
Long. E. 8° 55'. Au pied d'une montagne , 
dans une belle et fertile vallée. Elle est en- 
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tourée de murs en bon état , et n’a qu’une 
porte, du côté de l’E. Les maisons , en argile 
et en pierre, sont , ainsi que les mosquées , 
propres et bien bâties. On y trouve une source 
abondante qui fournit toute la ville au moyen 
de canaux. On prétend que Ghraat occupait 
jadis le sommet de la montagne , dont une 
partie croula avec la ville. La vallée renferme 
de belles prairies , des plates-bandes de me- 
lon d'eau , de petits champs de gefloly et de 
cassoub , ainsi que de belles vignes ; des pal- 
miers ombragent le bord des canaux. 

GHRERBY ou GHRARBI , vallée de la 
Barbarie, dans le Fezzan, au N. de Mour- 
zo u k , entre des montagnes irrégulières et à 
pic, formées de bancs considérables d'argile 
bleue alternant avec des lits de schiste alu- 
mineux et d'argile porphy ri tique. Le princi- 
pal endroit qu'elle renferme est Germa. 

GHRITZOVIE, bourg de Russie, en Eu- 
rope, gouv.-de Volhynie , distr. et à 9 1 . 1/4 
E. N. E. de Zaslav, et à 6 1 . a /3 N. de Staro- 
Konstantinov, sur la rive gauche du Khomour. 
2^2 maisons. 

GHUGHERDJINL 1 K ouGOLOUBINTZA, 
bourg de la Turquie d'Europe, en Servie, 
dans le pays de Krayn , à 6 1 . N. E. de Maï- 
danbek, et à 34 1 . E. S. E. de Scmendria , sur 
la rive droite du Danube , près de la Porte- 
de-Fcr, défilé que franchit ce fleuve. 

GHÜLA EL AYAÏB , ville d’Arabie , dans 
l’Yémen , distr. de Hachid et Bekil , k 4 L 
t/a N. N. E. de Chamir, et à 35 1 . N. O. de 
Sanà. Elle est ceinte d’un mur. 

GHULA-IBN-HOSSEIN , cant. d’Arabie , 
dans l’Yémen, distr. d'Hachid et Bekil, au 

N. E. de Chamir, et à 3 a 1 . N. O. de Sanà. 

GUULGRAD, forteresse de la Turquie 

d'Europe, en Bulgarie, sandjak et à 39 1 . 
1/2 S. E. de Silislri , et à 1 1 1 . N. E. de Varna, 
au bord de la mer Noire, sur l'isthme d’une 
petite péninsule que termine le cap Kalakria. 

GHULGRAD BOUROUNI, cap de la Tur- 
quie d’Europe. Voy. Kalakria. 

GHUL-HISSAR , ville de la Turquie d’Eu- 
rope , en Bosnie , sandjak et à 1 1 1 . S. de 
Bagnalouka; chef-lieu de distr. , à 10 1. i /3 

O . N. O. de Trawnik, sur la Plieva. 

GHULPA 1 GHAN, ville de Perse. Voyez 

Gheulprcoiar. 

GHUMOURDJINÀ ou KEMOÜLDJ 1 NÀ , 
ville de la Turquie d’Europe , en Romélie, 
sandjak de Gallipoli ; chef-lieu de distr. , k 
4 I. 1/2 S. S. E. de Tajardi , à 37 I. 1/3 E. 
de Serès , et à 2 I. de la côte de l’ Archipel. 
Elle a un petit château où réside un gouver- 



neur, et renferme environ 2,000 maisons en- 
vironnées de jardins et de grands arbres qui 
en dérobent la vue. 11 y a plusieurs mosquées , 
des bains et de grands bazars. On remarque 
des barrières à l’extrémité des rues qui abou- 
tissent k la campagne. 11 se fait , par le petit 
port situé à l'embouchure du Caratch, à 3 1 . 
O. S. O., des exportations de blé, de ta- 
bac , etc. , principales productions du fertile 
territoire de cette ville. Environ 8,000 liab., 
les deux tiers turcs. 

GHUNFUDE, ville d'Arabie. Voy. Com- 
fida. 

GHUNPOOR , ville et distr. de l’Uindou- 
stan. Voy. Ghoxpour. 

GHURGONG, ancienne ville de l'Indo- 
Chine. Voy. Ghergokg. 

GHURIA , pays de Russie, en Europe. 
Voy. Gocrie. 

GHURKA , nom que porta d'abord la ville 
d’Aureng-abad , dans l'Hindoustan. 

GHURULEN ou GURLIAN, ville de la 
Tartarie indépendante, dans le khanat et k 
18 1 . N. O. de Khiva, k quelque distance de 
la rive gauche du Djihoun. Elle est ceinte de 
murailles en terre , et fait un commerce con- 
sidérable. 

GHUSTA , petite ville de la Turquie d’A- 
sie, en Syrie, pach. d'Acrc , distr. de Kes- 
raouan , sur une colline, k environ 2 I. de 
la Méditerranée. Résidence de plusieurs 
chéykhs maronites. 11 y a 3 églises et 2 cou- 
vens maronites, et 1 couvent arménien. 

GHUZEL-HISSAR , Tralles, ville de la 
Turquie d'Asie , dans l’Anatolie , sandjak d’Aï- 
din , k 20 I. S. E. de Smyrne , et k 1 1 1 . E. 
S. E. de Scala-Nova. Lat. N. 37° 47 ^ Long. 
E. 25 ° 27'. Résidence d’un pacha. Elle est sur 
le plateau d'une montagne dominée par une 
autre montagne très-élevée , anciennement 
appelée Thorax f et près de la rive droite de 
l'ancien Eudon , qui va se réunir au Buiuk- 
Meïnder dans la plaiue voisine. On y jouit 
d’une des plus belles perspectives qu’offre 
l'Asie-Mineure ; mais l’air y est malsain , sur- 
tout en été. Cette ville a environ 1 I. 1/2 de 
circonférence , est ceinte de murs , et a des 
rues larges et bien pavées , un grand nombre 
de belles mosquées, et des bazars; les mai- 
sons en sont petites. On y fabrique beaucoup 
d'étoffes de coton, et il »’y fait un grand com- 
merce de coton en laine et filé. C'est l’entre- 
pôt des marchandises européennes expédiées 
de Smyrne pour d’autres places de la Tur- 
quie. 11 y a un grand nombre de riches négo- 
cians dont la majeure partie sont des juifs. 
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3o,ooo hab. , turc* , grecs, arméniens et juifs. 
Les chrétiens y sont traités avec plus de dou- 
ceur que dans d'autres parties de la Turquie. 

Les environs sont remplis de jardins plan- 
tes d'orangers , de citronniers , de grenadiers , 
de cyprès , de vignes , etc. 

Quelques auteurs prétendent que cette ville 
occupe remplacement de Magnesia Mœandri ; 
mais d'autres en placent les ruines à 6 1. O. 
N. O. de Ghuzcl-hissar, auprès des villages 
d'Inek-bazar et Jeghi-cbeher. 

GHUZNEE, prov. et ville de l’Afghani- 
stan. V oy. Guizkih. 

GHYÀTENE, tribu arabe, qui habite 
vers l'extrémité S. E. du Kordofan , dans la 
Nigritic. 

GHYBY, Ghybee , bourgade de l’Hindou- 
stan , dans le Sindhy, territ. des Trois-Émirs , 
distr. de Khandouky, au pied des monts Bra- 
houiks , à 24 1. S. de Gandava , et à 44 l- N. 
N. O. d'Haydcr-abad. 

GHYDROS , port de la Turquie d'Asie. 
y oy. Kideos. 

GHYP, Ghccp , distr. de l’Hindoustan , 
prov. de Lahore, entre 3a® et 33° de lat. N., 
et entre les rivières Sàn et Djylem. Il est re- 
marquable par la grande quantité de sel fos- 
sile qu'il produit , et dont on exporte la ma- 
jeure partie. Une portion de ce district 
appartient aux Seykhs , et le reste est aux Af- 
ghans. 

GliYRCHÉ , grand village de la Nubie 
turque , dans le pays des Kenous , sur la rive 
gauche du Nil , dans une vallée de la chaîne 
Libyque. D'après l'itinéraire d'Antonin, il 
occuperait remplacement de Tutzis ; on y 
voit encore des débris d'épaisses murailles 
d’une ancienne ville que les habilans appel- 
lent Sema goura , et un temple taillé dans le 
roc , qu’on regarde comme un des monuniens 
les plus remarquables de l'Egypte et de la Nu- 
bie. Ce temple a 64 pieds de long sur 36 de 
large , et le portique en est orné de 6 colon- 
nes représentant des statues colossales de 
prêtres; on remarque aussi dans des niches 4 
statues égyptiennes des deux sexes : M. Leagli 
prétend que ces statues représentent Isis, 
Osiris , Apis et Scrapis. I/intéricur renferme 
3 salles d'une dimension considérable, et 4 
autres moins grandes; tous les ornemens de 
ce temple sont encore intacts , à l'exception 
des hiéroglyphes, qui sont méconnaissables. 

GHYRETHY , ville de l'Ilindoustan. y oy. 
Gorittt. 

GHYSEGEM, village des Pays-Bas , prov. 
de Flandre orientale, arrond. et à il. i/a de 



Termonde, cant. et à i 1. d'Alost. 920 hab. 

GHYVELDE, village de France, dép. du 
Nord , arrond. et à 1 1. 1/2 E. N. E. de Dun- 
kerque, cant. et à 2 1. N. N. O. de liondt- 
schoot, près du canal de Fûmes. Il y a plu- 
sieurs tisseranderies. i,3oo hab. 

GHYZ-ABAD, ville de l'Hindoustan an- 
glais, présidence du Bengale, anc. prov. et 
à 55 I. S. O. d’Allah-abad , distr. de Bend- 
elkend, sur la rive gauche du Kyné , à 19 I. 
S. S. E. de Tcbaterpour. 

GIACOMO (S.), village du roy. de Na- 
ples , prov. de la Principauté Citérieure , 
distr. et à 1 I. 3/4 S. O. de La Sala, cant. et 
à 1 1. S. de Diano. Patrie du jurisconsulte 
Dominique Potenza. 2,458 hab. 

GIACOMO (S.), fort de Sicile, prov., distr. 
et à 4 L 1/2 O. S. O. de Trapani , dans l'ile 
de Favignana. C'est une place de 5® classe. 

GIACOMO-DI-LUSIAN A (S ), village du 
roy. Lombard- Vénitien, prov. et à 6 1. 1/2 

N. deVicence, distr. et à 2 I. 1/4 S. S. E. 
d'Asiago. 2 ,âoo hab. Il y a une carrière de 
marbre rouge, veiné jaune et blanc , fort re- 
cherché. 

GLAFARAMINI, bourg de la Turquie 
d’Europe , en Moréc, cant. d'Imlakia , à 9 I. 

O. N. O. de Mistra, près de la rive gauche 
de la Pirnalza. 

GIAGUES 011 GIAGAS, peuple d’Afrique. 
l r oy. Cassaügbs. 

GIANCASCIO, bourg de Sicile , prov. , 
distr. et à 2 1. 2/3 N. N. O. de Girgenti , et 
à 1 1. 1/2 O. S. O. d'Aragona. Près de là sont 
de petits lacs dont les eaux sont gazeuses et 
d’une odeur fétide. 

GIANT S-CAUSEWAY, promontoire d’Ir- 
lande. y oy . Chaussée des Géahs. 

GIANUT1, Diamivm, petite lie du grand- 
duché de Toscane, prov. de Sienne , dans la 
mer Tyrrhéniennc, à 2 I. i/a S. E. de l'ile 
Giglio , et à 3 I. S. de la presqu'île du mont 
Argenlaro. Elle est inhabitée , mais souvent 
visitée par des pécheurs. 

GIARR ATANA , Cmatakcm , bourg de Si- 
cile, prov. et à 9 1. 1/2 O. de Syracuse , 
distr. et à 5 1. N. de Modica, sur une mon- 
tagne. On y voit encore quelques ruines. 
3,ooo bab. 

GIARRE , bourg de Sicile , prov. , distr. 
cl à 6 I. N. N. E. de Cutané, et à 3/4 de 1. 
de la mer Ionienne; au pied de l'Etna. 

G1 ARRETTA, Sinoethus, rivière de Sicile, 
formée par la réunion du Simeto et de la 
Guma-Longa. Elle sépare en partie la pro- 
vince de Catanc de ce l le de Syracuse , et s< 
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jette dans la mer Ionienne, à 3 1. S. S. E. 
de Catane, apres un cours d'environ 1 I. du 
S. O au N. E. 

GIAT, bourg de France, dép. du Puy-de- 
Dôme, arrond, elà 1 1 1. i/aO. de Riom, cant. 
et à 4 1. O. S. O. de Pont-au-mur-Landogne. 
Foires tous les mois , pour bestiaux , beurre et 
fromages. 1,939 hab. 

GIAVE, village de Sardaigne, div. du 
Cap Cagliari , prov. d'AIghero , à 9 I. S. S. 
E. deSassari, et à 6 1. i/a S. O. d'Ozieri. 
1.140 hab. 

GIAVENO , ville des États Sardes, div. et 
à 6 1. 1/3 O. de Turin , prov. et à 6 1. i/a 
E. S. E. de Suse ; cbef-lieu de mandement ; 
près de la rive gauche du Sangone , dans une 
situation agréable et salubre. Elle est ceinte 
d'un vieux mur , et renferme des manufac- 
tures de toiles et de soie, ainsi que des tan- 
neries et plusieurs forges. Commerce de tran- 
sit et marché très-fréqucoté pour les toiles. 
7,5oo hab. 

GIBACOA, bonrg de l'ile de Cuba , i 61. 
O. S. O. de Bejuool, et à 13 I. S. S. O. de 
La Havane. 

G1BARA, port sur la côte sept, de l'ile de 
Cuba, par ai° 6 ' de lat. N. et 78 ° 4°' *1® 
long. O. à l'embouchure de la rivière du 
même nom , à 10 I. N. de Holguin , et à 351. 
E. S. E. de Puerto-Principe. Sa profondeur 
varie d'i/4 de brasse è 5 brasses. Les bords 
en sont en grande partie sablonneux. 

G1BBA , village d'Abyssinie, roy. de Tigré, 
prov. d'Enderta , au N. O. de Chelicut; dans 
un petit vallon boisé , et arrosé par un ruis- 
seau poissonneux. Le ras ou souverain du 
Tigré y passait le carême avant que sa maison 
devint la proie des flammes en 1801 . On y 
élève le boeuf galla , célèbre pour la longueur 
et la grosseur de ses cornes. 

GIBBONSV1LLE, village des États-Unis, 
état de New-York, comté et à al. N. d’Al- 
bany. L'Union y possède un grand arsenal et 
une fonderie. 

G1BBY , ile de l'archipel des Moluques. 
Vojr. Gebt. 

GIBELL1NA , bourg de Sicile , prov. et à 
11 I. i/4 E. S. E. de Trapani, et à 11 1. 
3/4 S. O. de Palerme, distr. et 4 5 I. S. d'AI- 
camo; chef-lieu de canton. 

GIBECQ , village des Pays-Bas , prov. du 
Haioaut, arrond. et à 6 1. de Mons,cant. et 
à 3 1. de Chièvres. 56i hab. 

G1BELLO ou ZIBELLO , bourg du duché 
de Parme , distr. età 4 1- N. de Borgo-S. Do- 
nino , cbef-lieu de canton ; sur la rive droite 
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du PA , près du confluent de l'Ongina. 11 s'y 
tient un marché considérable. On récolte 
beaucoup de riz sur son territoire. 

GIB1CHENSTEIN , village des Étals Prus- 
siens , prov. de Saie , régence de Mersebourg, 
cercle et à 1/4 de I. N. N. O. de Halle, sur 
la rive droite de la Saale où l'on a établi un 
péage. On y remarque un château en ruine 
dans lequel Louis 11 , landgrave de Thuringe, 
fut détenu dans le xi* siècle. 700 hab. 

G1BLE ou CIBLES, village de France, 
dép. de Saône-et- Loire, arrond. et à 3 1. 1/4 
S. E. de Charolles , cant. et à 1 1 . 1/3 N. E. 
de La Clayette , près et à 10 . du mont Croc 
zant. 1,34a hab. 

G1BOLDEHAUSEN , bourg du roy. de 
Hanovre , gouv, de Hildesheim , principauté 
de Grubenhagen ; chef-lieu d'un bailliage do- 
manial , à 5 I. E. N. E. de Gottinguc et à 
3 I. 1/4 S. d'Ostcrode ; sur la rire gauche de la 
Ruhme et près de la rive droite de la Hahle. 
11 a 1 église catholique et des tisseranderies. 
l,o5o hab. 

Le bailliage de Giboldehausen contient 

1 3,330 hab. 

G1BR ALEON , Ossoaoaa , bourg d'Espagne , 
prov. et à 3 1. N. N. E. de Huelra (Séville), 
à 16 1. a/3 O. de Séville, et à 1 1. 3/4 de 
S. Juan de Puerto , sur la rive gauche de l’O- 
diel. Il y a 1 tribunal ecclésiastique et 1 
douane , 3 paroisses , 3 couvons d'hommes et 
1 de femmes , 1 grenier public et 1 hôpital ; 
on y remarque le palais très-ancien des ducs 
de Bejar. On exporte par son petit poil beau- 
coup de fruits et autres denrées en Portugal. 
On trouve dans ce bourg diverses inscrip- 
tions et autres antiquités romaines. 3,875 
habitons. 

GIBRALTAR (DÉTROIT DE), vretcsi 
Hzbgci.elm ou Gxditxkcis, passage qui sé- 
pare l'extrémité mérid. de l'Espagne de l'ex- 
trémité N. O. de la Barbarie , et qui unit la 
Méditerranée i l'Atlantique, Il a 14 1- de 
longueur 3e l’E. à l’O. , et 3 1. l/a dans sa 
partie la plus étroite, un peu à l'E. de Ta- 
rifa. Son entrée orientale, déterminée par le 
promontoire de Gibraltar au N. et celui de 
Ceuta au S. , a 5 1. de largeur ; à son entrée 
occidentale se présentent le cap Trafalgarau 
N. et le cap Spartel au S. , éloignés l'un de 
l’autre de 9 1. Tarifa est l’endroit le plus con- 
sidérable qui s'offre sur la côte septentrionale 
de ce détroit; Ceuta et Tanger s’élèvent sur 
la côte méridionale. Un courant violent, qui 
porte les eaux de l’Atlantique dans la Médi- 
terranée, y règne continuellement. Le dc- 
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truit île Gibraltar avait reçu dans l'antiquité 
le nom de fi'etum HercuUum , parce qu'on 
supposait que c'était Hercule qui avait ouvert 
cette communication entre les deux mers , en 
séparant les montagnes Abjrla et Calpe, appe- 
lées depuis colonnes d'Hercule; il tirait celui 
de Gaditanum de la ville de Gades (Cadix), 
qui en était cependant éloignée de 1 1 1. 
au N. O. 

GIBRALTAR (BAIE DE), sur la côte 
mérid. de l’Espagne, prov. de Cadix (Séville), 
à l'O. du promontoire de son nom. Elle a 3 1. 
de longueur sur 2 I. de largeur, et forme une 
situation navale commode et à l'abri des vents 
les plus dangereux. Algeciras se trouve sur la 
côte occidentale. 

GIBRALTAR, Càlpe moks , promontoire 
de la Méditerranée , situé vers l'extrémité 
mérid. de l’Espagne, au S. E. de la prov. de 
Cadix (Séville). Il n'est joint au continent 
que par un isthme d'i/4 de 1. de long et d’un 
huitième de 1. de large; sa longueur est d’en- 
viron 1 1. et sa moyenne largeur cl’ 1/4 de 1. 
Il forme, avec le promontoire de Ccuta (Abjr- 
la), dont il est éloigne de 5 1. , l'entrée 
orientale du détroit de Gibraltar, et ferme 
à l’E. la baie de son nom ; au S. il est ter- 
miné par la pointe d'Europe comme Ceuta 
a pour extrémité la pointe d’Afrique : ces 
deux montagnes ont été désignées, par les 
anciens , sous le nom de colonnes d’Her- 
cule. Ce promontoire consiste en une énorme 
masse de roches de 1,200 à 1,400 pieds de 
hauteur, qui présente un front escarpé et 
presque perpendiculaire de tous côtés , sur- 
tout à l’E. et au S. ; quoiqu'aussi escarpé vers 
10. , il est cependant possible d’approchey 
du rivage avec des navires : aussi est-ce de 
de ce côté que les assaillans ont toujours di- 
rigé leurs attaques, et c'est aussi là que sont 
établis les principaux ouvrages de défense. 
En général , ce promontoire est hérissé de 
batteries sur tous les points où le rocher n'a 
pu être coupé perpendiculairement pour en 
rendre la montée impossible : en sorte que 
depuis la pointe d'Europe jusqu'à la partie 
la plus élevée de la montagne, qui est celle 
du N. , tout a été mis dans un état respecta- 
ble de défense; le côté du rocher qui regarde 
l’Espagne est surtout remarquable sous ce 
rapport : les ouvrages de fortiticalions qui y 
ont été faits depuis le siècle dernier et qui 
sont dus au général O'ilara , étonnent l’ima- 
gination ; il suffira de dire que les excava- 
tions , pratiquées à force de poudre dans le 
centre de la montagne et sur le roc vif, for- 



ment des voûtes d'une telle hauteur et d’une 
telle étendue qu’elles peuvent contenir la 
garnison tout entière en temps de siège , et 
qu'on peut les parcourir toutes à cheval : de 
ces voûtes part une route souterraine aussi 
praticable à cheval, au moyen de laquelle on 
communique à toutes les autres batteries éta- 
blies dans toute l'étendue de la montagne. 
Le rocher de ce promontoire offre du marbre 
primitif, dont les couches ont dans certains 
endroits de 4<> à 5o pieds d'épaisseur : il s'y 
trouve différentes grottes ou cavernes natu- 
relles : celle de S*. Michel est la plus fa- 
meuse; l'entrée s'élève au dessus du niveau 
de la mer à 1 4 1 ^ pieds. Le salon d’en-bas 
a 80 pieds de profondeur ; il renferme des 
colonnes de congélations et de stalactites 
imitant tous les ordres de l'architecture. 
L'eau qui filtre de toute part a formé sur les 
murs et dans le plafond une profusion d’or- 
nemens de tout genre. A 1 ot> pas de la porte, 
on voit un autre beau salon qui a 200 pieds 
carrés , et dont la voûte a 66 pieds d'éléva- 
tion ; à la droite il y a une seconde caverne 
d'environ 5o pieds d’étendue , ornée des mê- 
mes caprices de la nature , mais avec tant de 
régularité qu'elle a l’air d’un temple. Près 
de là , on voit huit citernes magnifiques, qui 
peuvent contenir 40,000 tonneaux d’eau ; ces 
citernes sont à l’épreuve de la bombe ; on y 
rassemble toutes les eaux qui coulent de ce 
côté de la montagne , en les purifiant aupa- 
ravant dans des chaudières placées sous un 
bâtiment voisin. A force de travaux et de 
dépenses on est parvenu à couvrir ce pro- 
montoire d'arbres et de fleurs, et on y a 
même formé quelques prairies artificielles : 
des routes ont été pratiquées sur la pierre 
vive cl l’on peut parvenir même en voiture 
jusqu'aux points les plus élevés; cependant 
il est quelques parties qui n'ont pu être cul- 
tivées et qui servent de refuge à des bêtes 
fauves, au nombre desquelles sont des singes 
du genre des magots , qui sont les seuls de 
celte espèce d'animaux qu’on trouve en Eu- 
rope. Du haut de ce promontoire , la vue se 
promène à 4° L de distance sur les deux 
mers : on y distingue Fez et Maroc en Afri- 
que, et les anciens royaumes de Séville et 
de Grenade en Espagne. Ce promontoire , 
qui u’est que la forteresse de la ville de Gi- 
braltar, appartient aux Anglais depuis 1704. 

GIBRALTAR, Calpe, ville appartenant 
à la Grande-Bretagne , située sur le côté oc- 
cid. et au pied du promontoire de Gibral- 
tar , sur la côte orient, de la baie de même 
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nom , à 2 1 . E. d’Algeciras, à 22 1 . S. E. de 
Cadix, et à a 3 1 . S. O. de Malaga. Lat. N. 
36 ° 6' 3 o". Long. O. 7 0 3 ^ lfi> rr . Résidence 
d*un gouverneur. Elle est grande et bien 
fortifiée ; mais elle lire sa principale défense 
des batteries du promontoire qui dominent 
et l'isthme et les approches de la ville du 
côté de la mer. Elle est bien bâtie ; les mai- 
sons , dans le genre anglais , ont de petites 
portes et des toits plats. La principale rue 
est large et longue de plus d'un sixième de 
lieue : elle a de beaux trottoirs , et est gar- 
nie d'un bout à l'autre d'une infinité de 
boutiques. Les édifices les plus remarqua- 
bles sont : l'hôtel du gouverneur orné d’un 
beau jardin qui sert de promenade aux ha- 
bitans , l'hôpital de la marine , les casernes , 
la maison de l'administration de3 vivres et 
un magnifique palais en marbre blanc d'I- 
talie , qu’un juif extrêmement riche y a fait 
construire. 11 y a 1 église pour les angli- 
cans , 1 belle chapelle pour les catholiques , 
3 synagogues dont une d'architecture élé- 
gante , 1 petite salle de spectacle et 1 bi- 
bliothèque ouverte aux officiers de la gar- 
nison. Le port, formé par des môles élevés, 
est très-vaste , mais non à l'abri de tous les 
vents. Cette ville est essentiellement com- 
merçante ; son port franc la rend l'entrepôt 
des marchandises de tous les pays , et pres- 
que toutes les puissances de l'Europe et les 
Etats-Unis y ont des consuls. L'Angleterre 
y trouve des débouchés pour ses tissus de 
coton et de laine et autres produits de scs 
fabriques ; le sucre, le rhum et autres den- 
rées coloniales y arrivent de l'Amérique 
méridionale ; le tabac , le riz et la farine de 
celle du Nord j le vin, les fruits, la soie, la 
cire, le sel et autres productions lui sont ap- 
portés des ports de la Méditerranée , et 
elle tire ses viandes fraîches de l’Afrique. 
Les Suédois , les Danois et les Hollandais 
commercent plus directement avec cette ville; 
ils en exportent les articles dont ils ont be- 
soin, et y laissent en dépôt diverses mar- 
chandises provenant de leur pays ou de 
leurs colonies. En 1820 , on a exporté de 
cette ville pour les îles Britanniques la valeur 
de 1,488,000 fr. , et les îles y ont importé 
69,908,600 fr. de marchandises. 

Les comptes se tiennent dans cette ville 
en piastres effectives ou fortes qu’on appelle 
cobs; la piastre se divise en 12 réaux et le 
réal en 16 quartos. La piastre effective = 
5,56 fr. ; la piastre courante = 1,7 1 fr. ; le 
réal=o ,47 fr. Les monnaies sont le doublon 



et la piastre; le doublon égale 16 piastres. 
On emploie les poids et mesures d'Angle- 
terre et d’Espagne : 100 liv. d’Espagne = 
5 1,848 kilogr. L’arrobe contient 11.262 lit., 
et pèse 11,792 kilogr. La fanègue est la me- 
sure principale pour le blé ; 2 fanègues équi- 
valent à 145,34s litres. 

Le climat de Gibraltar est tempéré par 
les brises de mer ; l'air y est très-sain , mais 
la peste y est quelquefois apportée des pays 
voisins, et, en 1804 et 1829 elle y exerça 
de cruels ravages. La population est d’envi- 
ron 10,000 habitans, y compris la garnison 
forte de 6,000 hommes. Entre cette ville et 
le promontoire , on voit les restes d’un vieux 
château maure, et, dans la baie de Gibral- 
tar, une portion des ruines de l'ancienne 
Carteia qui appartint d’abord aux Phéni- 
ciens et ensuite aux Carthaginois. 

L’origine et la fondation de cette ville se 
perdent dans la nuit des temps , cependant 
il parait certain que les Phéniciens et les 
Carthaginois ont eu des établissemens sur 
cette côte , et c’est sans doute à ces peuples 
que l'on doit le nom de colonnes d'Hercule 
donné aux promontoires de Gibraltar et de 
Ceuta; quoi qu'il en soit, les Maures, lors 
de leur première incursion en Espagne vers 
l'an 711, s'emparèrent de la ville et du 
mont Calpe , et donnèrent à celui-ci le nom 
de Gibet Tarik ( mont Tarik ) , dont Gi- 
braltar n'est qu’une corruption. Gibraltar 
fut primitivement fortifié dans le style mo- 
derne par Charles-Quint. Le 24 juin- 1704 , 
le fort et la ville tombèrent au pouvoir des 
Anglais après trois jours de siège ; vaine- 
ment les Espagnols et les Français réunis 
tentèrent-ils de les reprendre pendant quel- 
que temps. Philippe v, épuisé par la guerre 
de succession qu'il venait de terminer , céda 
enfin à perpétuité à la Grande-Bretagne ce 
poste important, par le traité de paix d'U- 
treclit, en 1713 ; néanmoins les Espagnols 
en firent encore le siège à diverses époques , 
mais inutilement : le plus mémorable est 
celui de 17 79 qui se prolongea jusqu'en 1783. 
Depuis cette époque les Anglais ont joui 
paisiblement de leur conquête , et, à en juger 
par les précautions qu'ils ont prises , ils la 
conserveront long-temps. Cette possession est 
d'une grande importance pour l'Angleterre 
en temps de guerre , mais en temps de paix 
il s’en faut que les avantages qu'elle en retire 
compensent les dépenses qu'elle est obligée 
de faire pour s'y maintenir. 

GIBRALTAR (S. ANTONIO DE), an- 
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cieune ville de Colombie, dép. de Sulia 
(Caracas) à jo 1 . S. E. de Maracaybo , sur 
la rive S. E. du lac de ce nom. Elle fut fon- 
dée en i 55 a; les dévastations des Indiens 
indépemlans et de» pirates l’ont réduite, 
depuis 1669, à l'état de misérable village. 
Son territoire est très-fertile , et produit 
beaucoup de cacao. 

GIBRANDE ( LA), hameau de France, 
dép. de la Corrèze, arrond., cant., très-près 
et au-dessus de Tulle, sur la Salannc. Il y a 
une usine à baguettes qui appartient à la 
manufacture d’armes de Tulle. 

GIBSON , comté des États-Unis , dans la 
partieS. O. de l’état d'Indiana, borné au N. 
par le Wbite-river à l’O. par le Wabash, 
et traversé dans sa partie sept, par la Patoka, 
et au S. par le Black-river. Le territoire en 
est généralement fertile. 3,876 bab. Prince- 
ton en est le chef-lieu. 

GIBSON, comté des États-Unis , dans la 
partie occid. de l’état de Tennessee , formé 
d’une partie de l’ancien comté de Carroll, 
et arrosé au S. O. par le North-Fork et le 
Middle-Fork, qui se jettent dans le Forkcd- 
Deer. 

GUIDAI! , ville de l’Arabie. V. Dikddah. 

GIDEA-ELF, rivière de Suède, qui prend 
sa source dans la partie mérid. de la préfec- 
ture de Botnie occid. , au S. du lac Stor- 
Uman , entre bientôt dans la préfecture de 
Westcr-Norrland , en parcourt le N. E. , et 
se jette dans le golfe de Botnie, à 18 I. S. O. 
d’Umea , après un cours d’environ 4 » 1 du 
N. O. au S. E. Elle reçoit, par sa rive droite, 
la Sexa. 

GIDID , ville d’Afrique. Voy. Djsnrn. 

G 1 DIN, distr. de l’Abyssinie , dans l’état 
de Choa et Efat , prov. de Choa. 

GIDM , contrée de l’Abyssinie , dans le 
pays des Gallas indépemlans, au N. E. de 
la prov. d’Efat , et au N. O. de celle de Fat» 
gar. 

GIEBAU ou GIBAU, en bohémien Gi- 
bawa , bourg de Moravie , cercle et à 3 1 . i/a 
N. E. d’Olmütz, et à a I. 1/4 E. S. E. de 
Sternberg. 83 maisons. 

GIEBOLDEHAUSEN , bourg du roy. de 
Hanovre. f'oy. Giboldidausek. 

GIEDROWCIE, bourg de Russie , en Eu- 
rope. Voy. GenaoiTzi. 

GIEHREN , village des États Prussiens , 
prov. de Silésie , régence et à i 3 1 . 1/4 S. O. 
deLiegnits, cercle età 5 I. t/a S. O. de Lôvren- 
berg. t)n y confectionne divers objets en bois. 
g 5 o hab. 



En 1791 , on a commencé à exploiter une 
mine d’étain dans les environs. 

GIELRANY , bourg de Russie , en Europe. 
Voy. Gat-VAKi. 

GIELNIOW, bourg de Pologne, vroiwodic 
de Sandomir, obwodic et à 31 . s /4 E. N. E. 
d’Opoczno, et à 10 I. l/a O. de Radom. 61 
maisons. 

G 1 EN , ville de France, dép. du Loiret , 
chef-lieu d’arrond. et de canton , à s 3 I. 1/4 
E. S. E. d’Orléans et à 8 I. S. S. O. de. Mon- 
targis ; sur la rive gauche de la Loire , qu’on 
y traverse sur un beau pont de pierre. Siège 
d’i tribunal de i" instance ; elle a une con- 
servation des hypothèques et 1 direction des 
contributions indirectes. La position en est 
agréable , mais les maisons y sont irréguliè- 
rement bâties . Il y a des fabriques de serges 
et de poterie en terre de pipe , des tanneries 
et des teintureries. Commerce de laine , de 
vin et de blé. En s 8 a 4 on y a établi 3 haras. 
5 ,i 49 hab. 

Cette ville avait autrefois le titre de comté. 

L’arrond. de Gien se divise en 5 cantons : 
Briare, Châtillon-sur-Loire, Gien, Ouzoucr- 
sur-Loire, et Sully ; il comprend 49 commu- 
nes et 40,402 hab. 

GIENGEN , village du roy. de Wurtem- 
berg , cercle du Danube, baill. et à 1 I. 1/1 
N. O. de Geislingen , et à 7 1 . i/a N. O. 
d’Ulm ; sur la rive gauche de la Fils. 1,100 
habitans. 

GIENGEN , ville du roy. de Wurtemberg , 
cercle de l’iaxt, baill. et à ai. N. N. O. de 
Heihendeim , et à 1 1 1 . S. d’EUwangen ; sur 
la rive gauche de la Brentz. Elle a a églises , 
1 hôpital et des fabriques de toiles , de lainage, 
de petite quincaillerie et de papier, a, 000 
habitans. 

C’était autrefois une ville libre ; en 180a , 
elle fut donnée au Wurtemberg à titre d’in- 
demnité. 

G 1 ENS, Pouposiava, presqu’île deFrance, 
dép. du Var, arrond. de Toulon, canton 
d’Hyèrcs. Elle s’avance dans la Méditerra- 
née au N. O. de File de Porquerollcs; l'isthme 
qui la joint au continent est resserré entre la 
rade d’Hyères , à l’E., et la grande rade de 
Giens , à l'O., et sc trouve partagé, par l’é- 
tang de Pesguicr , en deux langues de terre 
très-étroites , dont la plus orient, est même 
coupée par le petit canal du Gras-Passage. 
Cette péninsule est traversée de l’E. à l'O. , 
c’est-à-dire dans sa longueur , qui est d'i 1. 
3/4 , par une chaîne de montagnes qui forme 
les caps d'Estcrel et do Scampebatou. Des 
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vents violens souillent fréquemment sur les 
côtes. On y voit un château ruiné , et plu- 
sieurs tours qui servirent jadis d'asile à des 
pirates. Depuis 1810 on y a établi un poste 
militaire et des batteries. 

La grande rade de Giens s'étend en forme 
de demi-cercle au N. O. de cette presqu'île ; 
son entrée, tournée au S. O., est déterminée 
par les caps de la Carguairanne et de Scam- 
pcbatou , éloignés l’un de l'autre d’environ 

1 1 . 1/2. Les lies de la Redonne et de la Lon- 
gue s’y trouvent au S. E. 

GIENTOFTE, village de Danemark, dio- 
cèse et île de Séeland , bail!, et à a 1 . N. de 
Copenhague. Il y a le château royal de 
Cliarlottenlund , qui contient une ménage- 
rie. Les habitans de ce village ont érigé un 
monument en l’honneur du comte Berns- 
toriT, qui les a affranchis de la servitude 
féodale. 

G 1 EP, fie du Grand océan Équinoxial , 
dans la partie orient, de l’archipel des Caro- 
lines. Les habitans sont toujours en guerre 
avec ceux de File de Schoug. 

G 1 ER, petite rivière de France, qui prend 
sa source dans les Cévennes, dép. de la Loire, 
près du village de Val-Fleurie, arrond. et à 

2 I. 1/2 N. E. de S 1 . Étienne, passe à S 1 . Cha- 
mond et à Rive-de-Gier , entre dans le dép. 
du Rhône , et va se jeter dans le fleuve de 
ce nom par la rive droite, près de Givors. 
Cette rivière n’a que 8 lieues de cours , et sa 
direction générale est du S. O. au N. E. On 
trouve dans son sable des paillettes d’or que 
de pauvres gens s’occupent à ramasser. Elle 
alimente le canal de Givors, par lequel re- 
montent de nombreux transports de charbon 
de terre. 

GlERACE, ville du roy. de Naples. Voy. 

Gsbacs. 

GLÈRES, village de France, dép. de l'I- 
sère, arrond. , cant. et à 1 I. i /4 E. S. E. de 
Grenoble. Foires les 26 juillet et 18 octo- 
bre, pour bestiaux, etc. 950 hab. 

GIERGA, ville de l’Hindoustan anglais, 
présidence du Bengale , ancienne prov. et à 
69 1 . S. de Bahar , dans le pays de Tcbouta- 
Nagpour, à 3 o I. S. de Ramgor, près des 
limites de l’Oryçah. 

G 1 ERLE, village des Pays-Bas, prov. à 
9 1 . d’Anvers, arrond., cant. et à 3 J. de 
Tumhout. 1,057 hab. 

G 1 ERSDORF, village des États Prussiens, 
prov. de Silésie , régence et à 11 I. 1/4 S. O. 
de Lirgnitz, cercle et à 2 1 . S. S.E. d'Hirsch- 
berg. 11 y a 1 église catholique et 1 luthé- 



rienne, beaucoup de tisscranderies et de 
blanchisseries de toiles. 1,1 85 hab. 

GlESELWERDER , village de la Hesse- 
Électorale , prov. de la Basse-Hesse , cercle 
de Hofgcismar , baill. et à 1 1 . 1/4 S. de Sa- 
baburg , et à 1 I. 3/4 E. de Trendelburg ; 
sur le Weser. Il y a une verrerie. 575 hab. 

GIESEN , rivière de France , dép. du Bas- 
Rhin, arrond. de Schelestatt. C'est une bran- 
che de la Lebure , dont elle se détache près 
de Châlenois j elle coule vers l’E. , puis au 
N. E. , et se joint à l'Ill par la rive gauche, 
à il. 1/4 N. E. de Schelestatt, après un cours 
de 2 I. 1/2. Elle est flottable à bûches per- 
dues. 

GIESIM, ville de Nubie, dans le Sennaar, 
près de la rive droite du Rahad , à 38 1 . 
E. S. E. de Sennaar, et à 62 1 . O. N. O. de 
Gondar. 

GIESMANNSDORF , village des Étals 
Prussiens, prov. de la Silésie, régence et à 
10 1 . 1/2 O. de Liegnitz, cercle et à 3 I. 1/2 
S. O. de Bunzlau. i ,532 hab. 

G 1 ESSBACH , ruisseau de Suisse , cant. 
de Berne, baill. d’Intcrlaken . Il sort des 
glaciers du Schwarzhorn, coule au N. N. O., 
et se jette dans le lac de Brientz, à 1/2 1 . S. 
du village de ce nom, après un cours d’i 1. 
1/2. Il forme une belle cascade. 

GlESSEN , ville du grand-duché de Hesse- 
Darmstadt, chef-lieu de la prov. de la Hesse- 
Supérieure et de distr. j siège du gouv. de la 
prov., d’une cour de justice supérieure, d'une 
administration des mines, d'une chambre des 
finances , d’un conseil d’instruction publique 
et d’une surintendance des cultes. Ail. 3/4 
E. de Wetzlar et à 11 I. 1/4 N. de Franc- 
fort; au confluent dclaLahn et de laWieseck. 
On y traverse la première de ces rivières sur 
un pont. C’est une ancienne place de guerre 
dont les remparts ont été convertis en prome- 
nades ; elle est irrégulièrement bâtie , et n'a 
de remarquable que ses nombreux établisse- 
mens d’instruction publique : le premier est 
l’université fondée en 1607 , et qui compte 
371 étudians ; plusieurs collèges de belles- 
lettres et de sciences , une école d’accouche- 
ment, des écoles élémentaires gratuites, deux 
bibliothèques publiques et un jardin botani- 
que. Il y a quelques fabriques de lainage ; le 
commerce y est assez actif. Il s'y tient 7 
grands marchés par an. 6 , 5 oo hab. 

Le district de Giesscn contient 28,771 
habitans. 

GlESSEN . village des Pays-Bas , prov. du 
Brabant sept., arrond. et à 6 1 . 1/4 de Bois- 
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lc-Duc , cant. et à 3 1. d’Heusden j près de la 
Meuse. 3o5 hab. 

GIESSENDAM , village des Pays-Bas , 
prov. de la Hollande mérid. à 6 1. E. S. E. 
de Rotterdam, arrond. et à 3 1. O. de Gor- 
cum, cant. de Sliedrecht ; sur la Meuse. On 
y fait divers ouvrages en jonc. i,35o hab. 

GIESSEN - NIEUWK.ERK, village des 
Pays-Bas, prov. delà Hollande mérid. à i4 I. 
3/4 de La Haye, arrond., cant. et à 3 1. de 
Gorcum. 53o hab. 

GIESSEN-OUDKERK, village des Pays- 
Bas , prov. de la Hollande mérid. , arrond., 
cant. et à 3 1. i/4 de Gorcum. 2Do hab. 

GIETEN , village des Pays-Bas , prov. de 
Drenthe , arrond. , cant. et à 3 1. i /a d’As- 
sen. 1,127 hab, 

GIETHOORN, village des Pays-Bas, prov. 
d’Over-Ysscl , arrond. et à 6 1. N. de Zwolle, 
cant. et à 4 1- S. de Steenwykj dans un pays 
marécageux et entouré de lacs. i,5oo hab. 

G1FFRE , rivière des États Sardes , div. 
de Savoie, prov. de Faucigny. Elle prend sa 
source dans le mand. de Samoens , au col de 
Taneverge, à 1 1. 1/2 N. du Buct, traverse 
toute la vallée de Taninge, dont la direction 
est de TE. à l'O. , puis tourne au S. et se 
réunit à l’Àrve , près et au-dessous du vil- 
lage de Tliiez, après un cours de 10 1. ex- 
trêmement rapide , et souvent embarassé 
d'énormes blocs de pierre. Elle est sujette 
à des débordemens qui causent de grands 
ravages. 

11 y a plusieurs sources d'eau ferrugineuse 
près du lit de cette rivière , non loin du ha- 
meau de Nambridcs et près de celui de Fre- 
nelay ; l'une d'elles est très-abondante. 

GlFHORN , ville du roy. de Hanovre } 
gouv. et principauté de Lunebourg ; chef-lieu 
d'un baill. domanial , à 8 1. 1/4 E. S. E. de 
Celle, et à 19 1. 1/4 S. de Lunebourg, au 
confluent de l'Ise et de l'Aller. Lat. N. 5a° 
29* 42". Long. E. 8° 16' io w . Elle a 1 châ- 
teau , 1 église et 1 hôpital. i,55o hab. 

Le bailliage de Gifhorn, rempli de bruyè- 
res et de marécages, contient 11,972 hab. 

GIFONI ou GIFFONI, petit pays du roy. 
de Naples, prov. de la Principauté Citéricure, 
dans la partie orient, du distr. de Salernc. 
11 comprend plusieurs villages qui furent, 
dit-on , fondés par quelques habitans de l’an- 
cienne Picentia } échappes à la vengeance des 
Romains. On y trouve une abondante mine 
de houille. 

GIGAIA, lie d'Écosse. V ojr. Gigha. 

G I GANTES , baie de Patagonie, dans le 



détroit de Magellan , découverte en 1 58o , 
par Pedro Sarmiento, qui la nomma ainsi 
parce qu’il prit pour des géans les Patagons 
qu'il y aperçut : cette erreur a donné lien à 
beaucoup de fables. 

G1GANTES ( RIO DE LOS), rivière de la 
Patagonie, qui prend sa source sur le versant 
occid. de la chaîne des Andes, coule au S. 
O., et se jette dans le golfe de la Trinité, 
formé par le Grand-Océan austral, vis-à-vis 
de l'ile de la Mère-de-Dicu , après un cours 
d’environ i5 1. 

GIG ANTES, groupe de petites îles de 
l'archipel des Philippines, près et au N. E. 
de l’ile Panay , par 1 1° 34' de lat. N. et 120* 
58' de long. E. 

GIGANT1NU ou GIÜGANTINÜ, monta- 
gne de la chaîne de Limbara , en Sardaigne, 
div. du Cap Sassari, prov. d'Ozieri , près et 
au S. E. de Tempio. Elle passe , dans la con- 
trée, pour le point culminant de l’ile, mais 
clic est de près de 3oo toises au-dessous du 
Gcnargentu. 

GIGGLESWICK, paroisse d’Angleterre, 
west-riding du comté d'York., wapentake de 
StainclifT et Ewcross, au pied d'un rocher 
calcaire de 5o toises de hauteur, à i|4 de 1. 
de Settle , et à 1 1 1. 1/4 S. O. de Richmond. 
Elle renferme des carrières de pierre et d’ar- 
doises. 2,817 hab. 

GIGHA ou GIGAIA, une des Hébrides, 
près de la côte occid. de l'Écosse, comté 
d’Argyle, près et à l'O. de la presqu'ile de 
Cantyre. Lat. N. 55° l\i f . Long. O. 8° 5'. 
Elle a 2 1. de longueur et 1/2 I. dans sa plus 
grande largeur. La côte, à l'O., est escarpée 
et remplie de rochers $ à l'E. elle est parse- 
mée de bas-fonds qui rendent U navigation 
dangereuse, mais entre lesquels il y a plu- 
sieurs baies où les navires peuvent mouiller 
en sûreté. Excepté à l'O. et au centre de cette 
lie , où s’élèvent des montagnes assez hautes, 
le territoire est bas et uni, fertile en beau- 
coup d’endroits , et bien cultivé. La végéta- 
tion y est rapide et l'air salubre. Les habi- 
tans , au nombre d'environ 600 , s'occupent 
de l'agriculture et de la pèche. Cette île ren- 
ferme plusieurs grottes curieuses. 

GIGLIO, Igilium, île de la mer Tyrrhé- 
nienne, dépendante du grand-duché de Tos- 
cane, prov. de Sienne, à 2 1. 1/2 S. O. de 
la presqu'ile du mont Argentaro. Lat. N. 4a° 
21 20". Long. E. 8° 35' 3o". Elle a 2 1. 
3/4 de long sur il. 1/2 de large, et est dé- 
fendue par plusieurs tours et par une petite 
garnison. La surface en est moulagneuse. On 
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y récolte beaucoup de vin. Les montagnes 
sont couvertes de bois , et contiennent du 
beau marbre. L'éducation des bestiaux et 
la pêche sont l’occupation d'une partie des 
habitans de cette Üe, qui, en partie, sont 
fixés dans un bourg du même nom. 1,200 
habitans. 

GIGNÂC, ville de France, dép. de l’Hé- 
rault, arrond. et à 4 1 . 1/2 S. E. de Lodève, 
et à 5 1 . 3/4 O. N. O. de Montpellier; chef- 
lieu de canton, sur la rive gauche de l'Hé- 
rault. On y fabrique du savon. Commerce 
d'amandes, d'huile et d'eau-de-vie. Foires, 
les 16 août et 3 o novembre, pour bétes à 
laine, toiles, tissus de coton, etc. a, 482 hab. 

GIGN AC , village de France , dép. du Lot , 
arrond. et à 6 1 . 3/4 N. de Gourdon, cant. 
et à 1 1 . 3/4 N. île Souillât: . Foires, les 2 jan- 
vier, a 5 juin et 12 novembre, pour bestiaux. 
1,226 hab. 

GIGNAC, village de France, dép. de Vau- 
cluse, arrond., cant. et à 2 1 . 1/2 E. N. E. 
d’Apt, et à 9 1 . 1/2 E. S. E. de Carpentras. 
Foire, leu novembre, pour bestiaux et quin- 
caillerie. 21 1 hab. 

GIGNOD, village des États Sardes, div. , 
prov. et à 1 1 . N. N. O. d'Aoste; chef-lieu de 
mandement, sur un torrent. 1,000 hab. 

GIGN Y, ville de France, dép. du Jura , 
arrond. et à 5 1 . 3/4 S. S. O. de Lons-le- 
Saunier, cant. et à 1 I. if 3 N. de S 1 . Julien, 
sur la rive gauche du Suran. Foires, les 10 
février, avril, juin, août, octobre et décem- 
bre, pour bestiaux et mulets élevés dans le 
pays, et pour grains, planches et boisselle- 
rie. 888 hab. 

GIGNY , village de France, dép. de Saône- 
et-Loire, arrond. et à 3 1 . 1/4 S. S. E. de 
Chàlons-sur-Saône, cant. et à 1 1 . 1/2 E. N. 
E.de Senecey, sur la rive droite de la Saône. 
Foires, les 5 mai et 16 septembre, pour bé- 
tail. 900 hab. 

G 1 GONDAS, village de France, dép. de 
Vaucluse , arrond. et à 3 1 . 2/3 E. N. E. d’O- 
range, cant. et à 1 1 . 1/4 N. N. O. de Beau- 
mes. 1,080 hab. 

GIGOUZAC, village de France, dép. du 
Lot, arrond. et «à 3 1 . 1/2 N. de Cahors , 
cant. et à 1 1 . 3/4 E. N. E. de Catus, sur le 
Vert. Foires, les 4 niai, 1" juillet et 18 no- 
vembre, pour bétes à laine. 56 1 hab. 

GIGUAN, île de l’archipel des Philippi- 
nes, très-près et au S. E. de Samar, par 1 1° 
île lat. N. et 128° 28' de long. E. Elle a 3 I. 
de longueur , est très-étroite, et entourée de 
rochers . 



a5g 

GIGCELA , rivière d'Espagne, qui prend 
sa source sur la pente occid. de la sierra de 
Cucnca, prov. de ce nom, près d'Avia , se 
dirige d’abord au N. O., puis au S. O., tra- 
verse la partie orient, de la prov. de Tolède, 
entre dans celle de Ciudad-Rcal (Tolède), 
et va se joindre à la Guadiana par la rive 
droite, près et au N. E. de Villerta, après 
un cours d’environ 3 o 1 ., pendant lequel elle 
reçoit le Rianzares par la droite , et le Zen- 
cara par la gauche. 

GIHLAWA , ville de Moravie. V ny. Iclac. 

GIHON, fleuve de la Tartarie indépen- 
dante. y oy . Djihoun . 

GIJON, Gigia, ville et port d'Espagne, 
prov. et i 7 1 . N. N. E. d’Oviedo (Asturies), 
et à 35 I. O. de Santander; sur une petite 
presqu’île qui s’avance dans l’Atlantique, au 
S. O. de l’embouchure du Pilas. Lat. N. 43 ° 
35 ' 19". Long. O. 8° 5 ' 4 ”- Résidence d’un 
gouverneur militaire , et siège d’une admi- 
nistration spéciale de police , et d’une direc- 
tion spéciale des douanes. Elle a quelques 
restes d’anciennes murailles, et est défendue 
par un vieux château et par plusieurs batte- 
ries établies sur la c&te. Elle a de belles rues 
larges et droites , entr’autres celles de S 1 . Ber- 
nard et de la Croix : à l’entrée de cette der- 
nière est un arc de triomphe d’une belle ar- 
chitecture. Les maisons sont propres , assez 
bien bâties, et la plupart élevées de deux 
étages ; il y a 1 belle place et plusieurs pro- 
menades publiques. 1 église collégiale, 1 cou- 
vent de femmes, > hôpital, 1 école des scien- 
ces exactes , . 1 de navigation , et 1 belle 
bibliothèque. On y fabrique des vases en 
grès , des chapeaux , des boutons d’étain , de 
la toile de ménage et des couvertures. Le 
port a un beau môle; il est spacieux, bien 
abrité , et peut recevoir des navires de toute 
grandeur, mais l’entrée en est étroite et dan- 
gereuse. On en exporte du charbon de pierre 
qu’on tire des environs, une grande quantité 
de châtaignes, de noix, de noisettes, de 
pommes, de cidre, de haricots, de jambons, 
de poterie de terre et de meules de moulin j 
l’importation consiste en denrées coloniales , 
lin de Russie, etc. Le cabotage et la pèche y 
sont assez actifs. Patrie de Jovcltanos, et de 
Louis de Vega, sculpteur. On trouve dans 
cette ville plusieurs inscriptions et autres an- 
tiquités romaines. G,?6o hab. Il y a des for- 
ges et des fonderies de cuivre daus les envi- 
rons. 

Cette ville a servi de refuge au roi Pelage, 
lorsqu’il échappa aux Sarrasins : elle n’é- 
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lait alors qu'un bourg habité par des pé- 
cheurs ; dans la suite elle fut la capitale des 
Asturies. 

GIL, ile du Grand-Océan boréal, sur la 
côte occid. de la Nouvelle-Bretagne, enlre 
les îles de la Princesse-Royale et l'archipel de 
Pitt , par 53° 1 de lat. N. et i3i° 25' de 
long. O. Elle a environ 6 1. de longueur sur 
a 1. dans sa plus grande largeur. Elle a été 
nommée par l’espagnol Caatnano. 

GIL (SAN ) ou S u . CRÜZ, ville de la Co- 
lombie, dép. de Boyaca, prov. et à 4 1. N. 
E. de Socorro, et à 6o 1. N. E. de S l «. Fe 
de Bogota. Cette ville, fondée en 1690 , est 
traversée par la Chatala sur laquelle on vient 
de construire un pont de pierre. 11 y a un 
collège nouvellement bâti. Commerce de toi- 
les de coton, de tabac, de sucre, et autres 
productions de son territoire. 4°° hab. 

flILA, rivière du Mexique , dans le pays 
des Indiens indépendans , au N. de l'état de 
Sonora. Elle prend sa source sur le versant 
occid. de la sierra de Los-Mirobres , coule 
vers PO., et se joint au Colorado par la rive 
gauche, près de l’embouchure de celui-ci dans 
le golfe de Californie , après un cours d’en- 
viron 160 1. Le principal de ses affluons est 
le S. Pedro , qu'elle reçoit par la rive gauche. 
C'est un peu au-dessous du confluent de cette 
rivière, sur la rive gauche de la Gila, qu'on 
remarque les Casas-Grandes , ruines des ha- 
bitations qui furent la seconde demeure des 
Aztèques. Parmi les peuplades indiennes qui 
habitent les bords de la Gila , on distingue 
lesJumas, les Cajuencbes et les Cocomari - 
copas, fixés vers la partie inférieure de son 
cours. 

GILBERT, groupe de petites îles, près de 
la côte S. O. de la Terre de Feu , dans le 
Grand-Océan austral , au N. O. du havre de 
Christmas , par 55° io' de lat. S. et 73° io' 
de long. O. 

GILBERT, ile du Grand-Océan équi- 
noxial, dans l’archipel des Mulgraves, par 
i° 20' de lat. N. et 172 0 10' de long. E. Elle 
a été découverte par Gilbert et Marshall qui 
n’y ont pas débarqué, et fait partie du groupe 
de Scarborough auquel on donne quelquefois 
le nom de Gilbert. 

GILBOES, nation indienne du Brésil, dans 
la partie occid. de la prov. de Piauhy , sur 
la rive droite du Paranayba , dans le voisi- 
nage des Gueguezes. 

GILDAS-DE-RUIS (S 1 .), village de France, 
dép. du Morbihan, arrond. et à 4 ^ 1/8 S. 
S. O. de Vannes, cant. et à 1 1. s/3 O. S. O. 



de Sarzcau , ‘près de la mer. Foire , le 25 
mai, pour bestiaux , grains et marchandises. 
1,023 hab. 

Il y avait une abbaye de bénédictins fon- 
dée dans le vi* siècle par S 1 . Gildas ; Abei- 
lard en fut abbé : les moines ayant tenté de 
l'empoisonner , il fut obligé de se retirer. 

GILDAS-DES-BOIS (SL), village de 
France, dép. de la Loire-Inférieure, arrond . 
et à 4 1* */3 N. N. O. de Savcnay, et à 1 1 I. 

N. O. de Nantes ; chef-lieu de canton. Foi- 
res , les 26 avril, 12 mai, t er juillet et 29 
octobre, pour bestiaux. i, 25 o hab. 

GILDERSOME, commune d'Angleterre , 
west-riding du comté d'York , wapentake de 
Morley,à 3 I. E. S. E. de Bradford,et à 5 I. 

O. N. O. de Pontefract. 1,409 hab. 

GILDONE, bourg du roy. de Naples, 

prov. de Sannio, distr. et à 1 1. 1/2 S. E. de 
Campobasso , canton et à 2 1. O. de Jelsi , 
sur la rive gauche et près de la source d’un 
petit affluent du Tappino. Foires, de 8 joui*» 
le I er août, et de 2 jours le 5 septembre. 
2,206 hab. 

GILES (SL) ou MELVILLE, groupe de 
rochers , dans l'archipel des Petites Antilles , 
près de l’extrémité N. E. de l’ile Tabago. 
Lat. N. 11® i5'. Long. O 62° 5o'. 

GILES , comté des États-Unis , dans la 
partie mérid. de l’état de Tennessee, tra- 
versé par l’Elk et le Richland. x 2,558 hab. , 
dont 3,261 esclaves. Pulaski en est le chef- 
lieu. 

GILES, comté des États-Unis, dans 1a 
partie occid. de l’état de Virginie. Les monts 
Flattop le traversent , et la Great-Kenhawa 
l’arrose vers le N. 4<5i2 hab. 

GILGE , bourg des États Prussiens, prov. 
de la Prusse orient., régence et à i3 1. N. 
E. de Kônigsberg, cercle et à 4 1- N. N. E. 
de Labia u ; près du bord orient, du Curische- 
haff. 1 ,000 bab. 

GILGEN (SL) ou SL ÆGIDY , bourg de 
l’archiduché d’Autriche, pays au-dessus de 
l'Ens, cercle et à 5 I. E. S. E. de Saltzbourg, 
et à 9 1. N. de Rastadt; sur le lac A ber. il 
y a une verrerie. i,i 5 o hab. 

GILGENBURG, en polonais Dombrowno, 
ville des États Prussiens , prov. de la Prusse 
orient., régence et à 33 I. S. de Kônigsberg, 
cercle et à 6 1. 1/2 S. S. E. d'Osterode, sur 
le Wicker, entre le grand et le petit lac Dar- 
neran. Elle a 1 faubourg, 1 château seigneu- 
rial et plusieurs petites fabriques de draps. 
985 hab. 

GiLJOUN, GILJOEN ou GILION , ile 
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de l'archipel de la Sonde, près de la côte 
orient, de l'ile de Madura. Lat. S. 6° 25'. 
Long. £. xii° 55'. Elle a environ 3 1. de 
long et a de large , et est haute et bien boi- 
sée. Environ 6,600 hab. 

G1LLÀM, KELHAT ou SIRAF , bourg 
de Perse, dans le Farsistan , distr. de Lari- 
stan , sur le golfe Persique, à l'E. de l'ile In- 
derabia , et au N. O. de celle de Kcnn , à 
17 1. S S. O. de Lar. 11 a un bon port. Les 
habitans s'occupent de la pèche et du com- 
merce. 

G1LLBERG , distr. de Suède, dans la par- 
tie S. O. de la préfecture de Carlstad. 11 
renferme 7 paroisses , parmi lesquelles on 
remarque celle de son nom , et contient une 
infinité de lacs dont les plus considérables 
sont : le Glafs-fiolen , le Biœrnce fiolcn , le 
Stora-Gla et l'OEfra-Gla. 

GILLEBOVANG, île de l'archipel de la 
Sonde , près de la côte orient, de Java , au 
N. du détroit de Bali. Lat. S. y 0 27'. Long. 
E. 111° 58'. 

G1LLEPOY , Ile du Grand Océan équi- 
noxial, dans l'archipel des Mul graves, groupe 
de Scarborough, par 3° de lat. N. et 170° 
10' de long. E. 

GILLES (S*.) , village de France , dép. 
de l'Indre, arrond. et à y 1. a/3 E. S. E. de 
Blanc, cant. et à il. 1/2 N. E. de S 1 . Be- 
noit-du-Sault. 11 y a une forge. Foire , le 3 
septembre, pour bestiaux et volaille. 33o hab. 

GILLES (S 1 .), village des Pays-Bas, prov. 
du Brabant mérid., arrond. et à i/5 de 1. S. 
de Bruxelles, cant. et à 1/2 1. N. d'Uccle. 
Il y a 1 foulerie en laine. 1,285 hab. 

GILLES-DES BOIS (S*.), village de France, 
dép. d'Ille-et-Vilaine, arrond. et à 2 I. 3/4 
N. O. de Rennes, cant. et à 2 1. 1/4 N. de 
ôlordelles. Foires , les 3o juin , 2 septembre 
et 3 novembre , pour bestiaux , instrumens 
de labour , etc. 1,474 hab. 

GILLES-LES-BOUCHER 1ES (S 1 .), ville de 
France , dép. du Gard, arrond. et à 4 h >/4 
S. S. E. de Nîmes, et à 3 1. 1/2 O. d'Arles; 
chef-lieu de canton, sur le canal de Beaucaire 
à Aigues-Mortes , à 1/2 I. de la rive droite 
du petit Rhône. Elle a des fabriques d'esprits 
et d’eau-de-vie, et de futailles; on y fait un 
grand commerce de vins, principalement de 
vins rouges de son territoire, qui sont très- 
renommés. Foires, le 1 3 janvier , d’i jour ; 
le I er septembre, de 8 jours ; et la veille de 
la Pentecôte, d’i jour, pour bétail, chevaux, 
mulets , volaille , etc. Patrie du pape Clé- 
ment iv. 5,586 hab. 



SC Gilles faisait anciennement partie d'un 
canton appelé la Terre d'Argence. Reguard iv, 
comte de Toulouse, y naquit, et la donna à 
une abbaye qui y existait sous le règne de 
Louis-le- Débonnaire. C était le lieu de retraite 
de saint Egidius (S*. Gilles) qui vivait au \ m 
siècle. Les rois visigoths eurent un palais 
dans cette ville. 

GiLLES-LEZ-TERMONDE (SC), village 
des Pays-Bas, prov. de la Flandre orientale, 
à 8 1. de Gand , arrond., cant. et à 1/4 de I. 
de Tcrmonde. 2,284 hab. 

GILLES-PL1GEAUX (SC), village de 
France, dép. des Côtes-du-Nord, arrond. 
et à 4 1. 3/4 B. de Guingamp, cant. et à 1 1. 
2/3 N. E. de Bothoa. Foires, le 3 mai et 6 
décembre, pour chevaux et bestiaux. 994 
habitans. 

GILLES-SUR-VIC (S 1 .), bourg de France, 
dép. de la Vendée , arrond. et à 5 1. 2/3 
N. N. O. des Sables-d'OIonne , et à 8 1. 3/4 
ü. de Bourbon-Vendée ; chef-lieu de can- 
ton , au confluent du Vie et du Jaunay , 
près de l'Atlantique. La pêche des sardines 
y est active , et on exporte de son petit port 
une grande quantité de grains et de sel. 900 
habitans. 

GILLES- WAES (SC), bourg des Pays-Bas, 
prov. de la Flandre orient., arrond. et à 4 1- 
1/2 N. de Tcrmonde, et à 7 1. 1/2 N. E. de 
Gand; chef-lieu de canton. 3,590 hab. 

GILLET, île du Grand-Océan , dans l’ar- 
chipel Fidji, à l'E. de l'ile Paou, par 16 0 3a' 
de lat. S. et 1 7 7 0 37' de long. E. 

GILLEW , petite baie sur la côte mérid. 
de l’ile SC Christophe, par 17 0 24' de lat. 
N. et 65° de long. O. En 1707, le vaisseau 
de guerre le Ciiild's-Play se perdit sur les 
rochers qui se présentent à l’E. de cette 
baie. 

G1LLFORD , village d’Irlande , comté 
et à 9 I. O. de Down . et à 5 1. N. de New- 
ry , près du Bann. Foires les 21 juin et 21 
novembre. 

GILLIMAKAFOU , ville de la Nigritie, 
roy. et à 7 1. S. O. de Kaiama , et à 38 1. N. 
de Katanga. 

G1LL1NG (EAST), wapentake d’Angle- 
terre, dans la partie centrale du northriding 
du comté d’York. 7,180 hab. Croft et Barton 
en sont les lieux principaux. 

GILL1NG (WEST), wapentake d’Angle- 
terre , dans la partie centrale du jiorthriding 
du comté d’York. 17,842 hab. Richmond en 
est le lieu principal. 

. G1LL1NG, paroisse d’Angleterre , nortb- 
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riding du comte d’York, wapenlake de West- 
Gilling, à i 1 . N. de Richmond, sur la rive 
droite de la rivière de sou nom, qui, après un 
cours d'environ 4 U » *e réunit à la Swale. 
2,000 bab. 

C’était autrefois une place d'une grande 
importance ; elle avait un château qu'on sup- 
pose avoir été une résidence royale avant 
Richmond. Le roi Oswyr y fut assassiné , et 
la reine Eanfleda y fit bâtir un monastère qui 
fut détruit par les Danois. 

GILLINGHAM , village et paroisse d'An- 
gleterre , comté de Dorset , iiberty de son 
nom, à il. 1/2 N. O. de Shaftesbury, et à 
9 1 . N. N. E. de Dorchester. Le village est 
sur la Stour , près de la forêt de son nom ; 
il s'y trouve quelques moulins pour organsiner 
la soie , et une église très-ancienne , près de 
laquelle on voit les ruines d’un palais des 
rois saxons et normands. Ce fut à Gillingham 
qu'Edmond Ironside vainquit les Danois en 
1016. 

La paroisse de Gillingham a i 3 1 .de 
circuit, de nombreux pâturages, et 3 ,o 5 g 
habitans. 

GILLINGHAM , ville d’Angleterre, comté 
de Kent , lathe d’Aylesford , hundred de 
Chatham et Gillingham , à 3 1 . N. N. E. de 
Maidstone , et à 10 1 . E. S. E. de Londres, 
sur une éminence, près de la rive droite de 
la Medway. Les rues en sont larges et pro- 
pres; il y a des chantiers de construction. 

La paroisse contient 6,363 hab. 

G 1 LL 0 RI, petite lie des États-Unis, état 
d’Alabama , comté de Mobile ; à l'entrée de 
la baie Mobile , et au N. de l’ile Dauphin , 
dont elle est séparée par un canal étroit, à tra- 
vers lequel un bateau ne passe qu'avec diffi- 
culté. 

, GILLY (LOUGII), lac d'Irlande, prov. 
de Connaught , comté et à 1/2 1 . E. S. E. de 
Sligo, baronnie de Carbury. Il a 1 1 . 2/3 de 
longueur sur 2/3 de I. de largeur. Il reçoit la 
Bonnet par son extrémité S. E. , et ses eaux , 
s'échappant de son extrémité occidentale , for- 
ment le Garwoag , qui va se jeter dans la baie 
de Sligo. 

GILLY , village des Pays-Bas , prov. de 
ilainaut, arrond. et à 1 1 . N. E. deCharleroi , 
et â 12 1 . E. de Mous, <*nt. de Gosselies. 
3 ,o 5 o hab. 

GILLY , village de Suisse, cant. de Vaud, 
distr. et à 1/2 1 . O. de Rollc , et à 7 1 . N. N. 
E. de Genève; chef-lieu de cercle. 

GILMA , Cilmà ou Oppidum Cilmakbnse , 
ville de Barbarie, roy. et â 4 o 1 . S. S. O. de 



Tunis, et à 17 1 . S. O. de Kaïrouan. Elle ren- 
ferme les restes d'un temple antique. 

GILM ANTON , comm. des États-Unis, état 
de New-Hampshire , un des 4 chefs-lieux du 
comté de StrafTord, à 6 1 . N. de Concord. 
Elle a 1 maison de justice, 1 académie, 1 
manufacture de coton , 1 fabrique de clous, 
et 1 moulin â huile. 3 , 527 hab. 

GILOLO (PASSAGE DE), détroit qui sé- 
pare l'ile de son nom de celle de Vaygiou, au 
N. E. des Moluques , sous l'équateur, par 1 27° 
de long. E. Sa largeur est d'environ 3 o 1 . Il 
est obstrué par quelques îles , dont les plus 
remarquables sont celles de Geby. 

GILOLO ou HALAMAHERA , la plus 
grande île de l'archipel des Moluques, au N. 
E. de Célèbes dont elle est séparée par le pas- 
sage des Moluques , et au N. O. de Vaygiou, 
avec laquelle elle forme le passage de Gilolo. 
Elle est comprise entre 2 0 20' de lat. N. et o° 
5 o' de lat. S. , et entre 124° 5 o' et 125 ° 25 ' 
de long. E. Sa longueur, du N. au S., est 
d'environ 80 1. , et sa moyenne largeur, de 
l'E. à l'O. de 1 5 1 . La forme en est extrême- 
ment irrégulière , et a quelque ressemblance 
avec celle de l’ile Cclèbes. Comme cette der- 
nière, Gilolo sc compose de la réunion de 
quatre péninsules allongées, dont l'une s'é- 
tend vers le N., une autre au N. E. , la troi- 
sième au S. E., et la quatrième au S. La pé- 
ninsule septentrionale est séparée de l'ile 
Morty par le canal de ce nom , et la pénin- 
sule méridionale forme avec l'ile de Balchian 
le détroit de Patientia. Près de la côte occi- 
dentale sont répandues plusieurs petites iles, 
dont les plus connues sont Ternate et Tidor. 
Entre la péninsule du N. et celle du N. E. 
s’ouvre le golfe de Cliaw; celui d'Ossa sé- 
pare la péninsule du N. E. de celle du S. 
E. ; enfin le golfe de Kea s’étend entre le# 
péninsules du S. E. et du S. Les caps les 
plus remarquables que projettent les côtes 
de cette île sont celui de Cocoanut , à l'ex- 
trémité méridionale, et celui de Salaway , au 
N. E. 

L'intérieur de Gilolo est traversé par une 
chaîne de montagnes qui paraissent être vol- 
caniques , et dont plusieurs sont très-élevées. 
Le sagou, très-abondant, forme la principale 
nourriture des habitans : il y a aussi du riz, 
quantité d'arbres à pain , de cocotiers , d’au- 
tres arbres à fruits des tropiques , et des gi- 
rofliers et des muscadiers, dont les planta- 
tions ont toutefois â peu près disparu sur les 
côtes ; il y a en outre de belles forêts. Les 
animaux les plus communs sont le buffle, les 
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chèvres , les daims et les sangliers ; les mou- 
tons y sont rares. Les côtes sont poissonneu- 
ses, et abondent surtout en tortues. 11 parait 
qu'on exploite dans cette ile des mines d'or , 
car les habitans mettent de ce métal dans le 
commerce , ainsi que des nids d'oiseaux , de 
l'écaille, de la nacre de perle, du bois de 
charpente , du sagou et des épiceries ; ils re- 
çoivent en retour, de la Nouvelle-Guinée et 
de la Chine , du coton filé dont ils font des 
tissus pour se vêtir, de l'opium et d'autres ob- 
jets : les Pays-Bas fournissent des toiles de 
coton, de la coutellerie et du fer. Les habi- 
tans des côtes sont Malais , ceux de l’inté- 
rieur Harafousj les péninsules du N. E. , de 
l’E. et du S. E. obéissent h des chefs qui pren- 
nent le titre de sultan. Il parait que la pres- 
qa’ile du N. est soumise au sultan de Ternate, 
et que celle du S. l'est à celui de Tidor; le 
sultan de la presqu’ile du S. E. prend le titre 
de sultan de Gilolo. Les Hollandais sont les 
seuls Européens qui fréquentent actuellement 
cette lie. 

GILOLO, ville sur la côte occid. de Plie 
du même nom , en face de Plie de Tidor. Ré- 
sidence d'un chef qui prend le titre de sultan 
de Gilolo. 11 y a une factorerie des Pays-Bas. 

GïLSDORF, village des Pays-Bas, prov. , 
arrond. et à 5 1. 1/2 de Luxembourg, cant. 
dcDiekirch; sur la Sure. Son territoire ren- 
ferme du gypse. 

GILSLAND , établissement d'eaux ther- 
males d’Angleterre , comté de Cumberland , 
ward d’Eskdale , agréablement situé dans la 
vallée de l'irthing , qui se rétrécit extrême- 
ment et y forme un défilé profond et étroit. Il 
»c compose de deux grandes maisons. Les 
eaux sont fortement imprégnées de soufre, et 
très-efficaces dans les maladies cutanées. Gils- 
Und est très-fréquenté. Il y a une source d’eau 
ferrugineuse dans un marais voisin. 

GILZEN, village des Pays-Bas, prov. du 
Brabant sept., arrond. et à a 1. 3/4 E. S. E. 
de Breda , et à 6 1. 3/4 S. O. de Bois-le-Duc, 
cant. et à a 1. 1/4 de Genneken. 2,120 hab. 

GIMBORN , village des États Prussiens , 
prov. de Clèves-Berg , régence et à 8 I. 3/4 E. 
de Cologne, et à 1 1. 1/2 N. E. de Gumers- 
bach. cercle de Wipperfurt. Il y a un châ- 
teau. Ce village est le chef-lieu d’une terre 
seigneuriale d’environ i3 1. 1/2 carrées, que 
les princes de Schwarzenberg ont vendue , en 
1783 , aux comtes de Walmoden, et qui con- 
tient 13,764 hab. 

G1MBRÈDE, village de France, dép. du 
Gers, arrond. et à 3 1. N. N. E. deLectoure, 



cant. et à 1 1. 1/4 N. N. O. de Miradoux. 
Foire , le 23 avril , pour veaux et bêtes à laine. 
74* hab. 

GIMEL , village de France , dép. de la Cor- 
rèze , arrond., cant. et à 1 1. 2/3 N. E. de 
Tulle, près de 1a Mentane , sur une monta- 
gne. Il y a des mines de houille et du granit. 
91 1 hab. 

GIMEL , village de Suisse , cant. de Vaud, 
distr. et à 1 1. 1/4 O. N. O. d'Aubonne, et à 
8 1. i/3 N. N. E. de Genève; chef-beu d’un 
cercle qui renferme 2,0 36 hab. 

GIMES ou GH1MES, en slave Gymès , 
bourg de Hongrie , comitat, marche et à 2 1. 
3/4 N. E. de Ncutra. 

GIMEUX , village de France, dép. de la 
Charente, arrond., cant. et à il. 2/3 S. S. O. 
de Cognac , et à 9 1. O. d’Angoulême ; sur la 
rive droite du Né. On y fabrique de l'eau-de- 
vie de première qualité. 373 hab. 

GIM1GLIANO- INFERIORE , village du 
roy. de Naples , prov. de la Calabre Ulté- 
rieure 11*, distr. et à 4 1. t/a E. de Nicaslro, 
et à al. 3/4 N. O. de Catanzaro ; chef-lieu de 
canton, sur la rive droite du Corace. 

GIMIGNANO (S.) , bourg du grand-duché 
de Toscane, prov. et à 7 1. S. S. O. de Flo- 
rence, et à 4 1. 1/2 N. de Sienne; chcf-bcu de 
vicariat , sur une hauteur. 11 a 3 églises parois- 
siales , plusieurs couvens , 1 hôpital et x hos- 
pice d'enfans trouvés. 2,000 hab. 

C’est sur son territoire qu'on récolte le meil- 
leur vin de Toscane , appelé Pernaccio. 

GIMMER , ville de la Nigrilie, dans le Dar- 
four, à 22 1. N. N. O. de Cobbé. Résidence 
d’un chef qui prend le titre de sultan. 

GIMNÉE , village des Pays-Bas , prov. et à 
10 1. de Namur, à 5 1. 1/2 de Dinant, ar- 
rond., cant. et à 3 1. 3/4 de Philippeville. 4 70 
habitans. 

GIMNICH , village des États Prussiens, 
prov. de Clèves-Berg , régence et «à 4L S. O. 
de Cologne, cercle et à 1 1. N. N. O. de 
Lechcnich. i,5o 2 hab. 

GIMO, forges de Suède, préfecture et à 
10 1. 1/4 N. E. d’Upsal, et à 5 1. S. O. d’OE- 
regrund, distr. d'Oland , paroisse de Skef- 
thammar. Elles livrent annuellement environ 
5,ooo quintaux de fer brut, et plus de 46,000 
quintaux de fer en barres. 

G I MON E, rivière non navigable de France. 
Elle prend sa source dans une branche des 
Pyrénées , près de Villemur, cant. de Castel- 
nau, arrond. de Bagnéres, dép. des Hautes- 
Pyrénées, entre dans le dép. du Gers , coule 
dans les arrond. de Mirande , de Lombes , 
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d’Auch, et de Lectoure , pénètre dans le dép. 
de Tarn-et-Garonne par l’arrond. de Castel- 
Sarrasin , et se jette dans la Garonne , par la 
rive gauche, à environ 1 I. de cette dernière 
ville. Son cours est de a 5 1 ., dans une direc- 
tion générale du S.S.O. auN.N.E. Ses prin- 
cipaux. affluens sont la Lauzc, à gauche , et le 
Marcjou, adroite. Elle baigne les murs de 
Simorre , Saramon , Gimone et Bcaumont-de- 
Lomagne. 

GIMONT , ville de France, dép. du Gers, 
arrond. et à 5 1 . i /3 E. d’Auch, et à 3 1 . 3/4 
N. de Lombes ; chef-lieu de cant., sur la rive 
droite de la Gimone. Elle a 1 collège commu- 
nal et 1 hôpital. Foire de a jours , le 3 o octo- 
bre , pour mulets , et 9 autres pour chevaux , 
bestiaux et grains. 1,817 hab. 

GIMRAMOW, bourg de Moravie. Voyez 

GIMSHEIM ou G 1 MBSUEIM , village du 
grand-duché de Hesse-Darmstadt, prov. du 
Rhin , cant. et à 1/2 1 . E. S. E. de Wôllstein, 
et à 7 1 . 1/2 N. O. de Worms. 1,507 hab. , 
dont 1 ,200 protestans j le reste catholiques et 
juifs. 

GINASSERVIS ou GINASERV 1 S, village 
de France, dép. du Var, arrond. de Brignol- 
les j chef-lieu de canton , à 4 b N. O. de Bar- 
jols , et à i 3 I. 3/4 N. de Toulon. Foires , les 
1 4 septembre et 1 1 décembre , pour bestiaux, 
grains et chanvre. 806 hab. 

GINBALA , pays de Nigrilie. Voy. Djir- 

BALÀ. 

G 1 NCLA, village de France, dép. de 
l'Aude, arrond. et à 7 1 . i /4 S. S. E. de Li- 
moux, cant. et à 2 I. i /3 E. N. E. de Ro- 
quefort, sur la rive gauche de la Boulsane, 
dans un vallon boisé. 11 y a des forges, des 
martinets , 1 fourneau de cémentation , 1 fen- 
derie, et 1 atelier de limes. 177 hab. Les 
montagnes voisines offrent du granit com- 
posé de feldspath , de quartz , de mica et de 
hornblende. 

GINDUZICHU-HVRADEK, ville de Bo- 
hême. Voy. Neuhaos. 

GiNEBROSA (LA), bourg d'Espagne, 
prov. de Saragosse (Aragon), à 2 I. 3/4 S. 
d'Alcaniz, et à 21 1 . N. E. de Tcruel, près 
du Guadalopc. Haï paroisse, 1 hôpital, et 
1 moulin à huile. Il s'y fait un bon commerce 
de confitures de coings. 689 hab. 

GINEKANIÉ, bourg de Russie, en Eu- 
ropc, gouv. et à i 3 1 . O. de Vilna, distr. et 
à 7 1 . O. de Novo-Troki. 

GINEPABU , rivière du Brésil. Voy . Go- 
kepabu. 



GINES, bourg d'Espagne, prov. et è t L 
1/2 N. O. de Séville, et à al. 1/2 N. E. de 
S. Lucar-l.t-Mayor. Il a 1 paroisse et k gre- 
nier public. t,a44 h»b. 

GINESIO (S.), bourg des États de l’É- 
glise, délégation et à 5 1 . 1/2 S. S. O. de 
Macerata , et à 4 L x /4 E- de Camcrino , près 
de la source de la Fiastrella, affluent du 
Chicnti. t, 56 o hab. 

GINESTAR, bourg d'Espagne, prov. et a. 
9 1 . 1/2 O. de Tarragone (Catalogne), et à 
5 1 . 1/2 N. N. E. de Tortose, près de la rive 
gauche de l'Ebre. U y a 1 fabrique d'eau-de- 
vie. 896 hab. 

GINESTAS, bourg de France, dép. de 
l’Aude, arrond. et à 3 l. 1/4 N. O. de Nar- 
bonne, et à 9 I. 1/2 E. N. E. de Carcassonne; 
chef-lieu de canton, sur un ruisseau qui se 
jette dans l'Aude. 54 o bab. 

GINETA (LA), bourg d'Espagne, prov. 
de Chinchilla (Murcie), à 4 E i /4 N. N. O. 
d'Albacete, et à 25 I. S. de Cuenca, sur la 
route de Madrid ù Valence. Commerce en vin. 
Une partie des habitans fait le métier de mu- 
letier. 3 , 4^6 hab. 

GINETZou GINEZE, village de Bohème, 
cercle et à 4 E i /4 S. S. O. de Beraun , sur 
la rive gauche de la Liltawka. Il y a un châ- 
teau , des fabriques d'épingles , et , dans les 
environs, des mines de fer et des forges. 

GINGA, terril, de la Guinée inférieure, 
dans le roy. d'Angola. 11 est arrosé par le 
Cobije, affluent de la Coanza, et séparé du 
distr. de Mattemba par le Lunini, branche 
du Zaïre. Cabaça , par 8° de lat. S. et 18 0 de 
long. E., en est la capitale. 

G 1 NGEE, ville et rivière de l'HindousUn. 
Voy. Gikgt. 

G 1 NGELOM, village des Pays-Bas, prov. 
de Lirabourg,à 10 1 . de Maestricht , arrond. 
et à 6 I. 3/4 de Hasselt, cant. et à a I. 1/2 
de S 1 . Trond. 429 hab. 

GINGER, une des îles Vierges, dans les 
Petites Antilles , à l’E. de Pile de Coopcr, et 
au S. O. de celle de Virgin -Gorda. Elle a un 
peu plus d’i I. de longueur, et 1/2 1. de lar- 
geur. Lat. N. 18 0 5 '. Long. O. 66° 4 <>'. 

G 1 NGERAH, lie sur la côte occid. de 
PHindoustan. Voy. Girgirah. 

GINGERBREAD, récif très-dangereux de 
l'archipel des Lucayes, dans le N. O. du 
grand banc de Bahama , à 19 I. O. N. O. des 
Iles Berry. Lat. N. 25 ° 56 / . Long. O. 8i°. 

GING 1 NS, village de Suisse, cant. de 
Vaud, distr. et à x I. i /3 N. N. O. de Nyon, 
et à 5 1 . i /3 N. de Genève; chef-lieu d’un 
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cercle qui a a,4 a 4 hab., et produit d'excel- 
lent vin. 

GINGIRAH ou DJEZZYRAH , Gingerah 
ou Jezzeerah , ile fortifiée, sur la côte occid. 
de l'Ilindoustan anglais , présidence de Bom- 
bay, ancienne prov. d'Aureng-abnd , dislr. 
de Calliany, dans une baie de la mer d'Oman, 
près et au S. E. de Radjapour, et à 17 I. S. 
S. E. de Bombay. La flotte des Abyssins qui 
désertèrent Aureng-Zcyb en 1661 , s'y réfu- 
gia pour aller servir le roi de Bcdjapour. 
Dans la suite, cette lie résista pendant a 5 ans 
au chef mahratte Seradgy ; scs fortifications 
ne sont cependant pas considérables, puisque 
les Anglais l'ont prise en fort peu de temps 
sur les Mahrattes, dans les dernières guerres. 

G 1 NGIRO ou ZENDERO, roy. de l'inté- 
rieur de l’Afrique, près et au S. de l’Abys- 
sinie dont il est séparé par des montagnes 
qui sont la continuation des monts de la Lune. 
I) est arrosé par la Zébéh dont le lit est pro- 
fond. Suivant la relation du portugais Fer- 
nandez , cette monarchie est élective , et le 
peuple y pratique une infinité de cérémonies 
barbares et superstitieuses. Telles assure qu'il 
y a des mines d'or. 

La capitale se nomme Gingiro ou Bocham. 
GINGOULPH (S*.), S*. GINGOLPH ou 
S*. GENGOUX, village situé, partie dans 
les États Sardes, div. de Savoie, prov. de 
Cbablais, mand. d’Évian, partie dans la 
Suisse, cant. du Valais, dizain île Monthey , 
à 1 I. S. S. O. de Vevay , à 6 1 . E. de Tho- 
non , et à s 5 1 . t/a O. N. O. de Sion; sur le 
lac de Genève où il a un petit port très-vivant , 
et sur la Morge qui forme la limite des terri-, 
toires , au pied de la Dent-d'Uocbe , monta- 
gne élevée de 94a toises au-dessus du niveau 
du lac. Ce village n’a qu’une église située 
dans la partie sarde, et les habitant, au 
nombre de 43 o , tous catholiques, sont gou- 
vernés par les mêmes lois municipales; quoi- 
que les uns soient républicains et les autres 
sujets d’un gouvernement absolu , ils vivent 
dans la meilleure intelligence. S 1 . Gingoulph 
possède une fabrique de fil de fer et de clous, 
et des fourneaux à chaux dont on exporte une 
grande quantité; on y fait un grand com- 
merce de bois à brûler tiré des montagnes 
voisines, et de châtaignes. La pèche y est 
aussi assez active. 

GIN G ST, bourg des États Prussiens, prov. 
de Poméranie , régence et 4 4 I- i/a N. E. de 
Stralsund, cercle et à 3 I. N. O. de Bergen, 
sur un lac. 68u hab. 

GINGY , Gingee, rivière de l’Hindouslan 
Dict. Géogx. 6. 



anglais, présidence de Madras, ancienne prov. 
deKarnatic, distr. mérid. d’Arcat. Elle prend 
sa source à 3 I. S. O. de Ttchittapct, forme 
le lac Malenour, passe près de Gingy, et, 
après avoir coulé pendant 1 1 I. au S. E. , se 
divise en deux bras dont l’un coulant d'abord 
à l’E. , puis au N. E. , se jette dans le golfe 
du Bengale, à Alemparva, l'autre, se diri- 
geant au S. E., se partage en plusieurs bran- 
ches qui se perdent dans le golfe, un peu au 
S. de Pondichéry. La longueur de ce dernier 
est de 8 1., et celle du premier de 12 I. 

GINGY, Gingee, forteresse de l'Hindou- 
stan anglais, présidence et à 3 i 1 . S. O. de 
Madras, et 4 12 1 . N. O. de Pondichéry, prov. 
de Karnatic, distr. mérid. d’Arcat. Lat. N. 

1 a° i 5 ' 18". Long. E. 77» 4 f 56 ". Elle est 
sur un rocher inaccessible, près de la rire 
droite de la rivière de son nom. L’air y est 
insalubre; c’est pourquoi on n’y maintient 
qu’une faible garnison de naturels. 

On attribue la fondation de cette forteresse 
aux rois de la dynastie de Choix : elle fut ré- 
parée et fortifiée avec plus de soin, en >44 a v 
par le chef de Tanjaoure ; les rois mabomc- 
tans de Beydjapour, les Mahrattes et les Mo- 
gols , l’augmentèrent successivement , en sorte 
qu’elle passait pour imprenable. Les Fran- 
çais la prirent cependant en 1730 sur les 
Mogols ; ils l’ont rendue par capitulation 
aux Anglais, après l'avoir occupée pendant 
10 ans. 

GININ, village de la Turquie d'Asie. Foy. 
Dizain. 

G 1 NISTRETO, village des États de l’É- 
glise, délégation d'Urbin et Pesaro, à 4 I. 
1/3 N. E. d'Urbin, et 4 2 I. i/a S. S. O. de 
Pesaro. Marchés les mardis, et foires les ta 
et 1 3 de juin et de décembre. 

GINNEKEN, village des Pays-Bas, prov. 
du Brabant sept. , arrond. et 4 3/4 de 1 . S. 
E. de Brcda ; chef-lieu de canton, sur la rive 
droite de la MerL. 2,744 hab. 

GINNIE, ville de Nigritie. F’oy. Djzaar. 

G 1 NNIS ou DJENNÈS, Gymmas, grand 
village de la Turquie d'Asie, pacb., sandjak 
et 4 24 1 - O. d'Erze-Roum, sur la rive droite 
de l’Euphrate. Il est habité par des Armé- 
niens. Les maisons ressemblent en partie à 
celles que décrit Xénophon , et l'on voit au- 
tour de l'église un assez grand nombre de 
tombeaux en pierre sur lesquels des figures 
de chevaux, d'éléphans et de vaches, sont 
sculptées grossièrement. 

G 1 NOLES, village de France, dép. de 
l'Aude, arrond. et 4 4 1 . 3/4 S. S. O. de Li- 

18 
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nioux, cant. et à 1/2 I. S. O. tic Quillan , 
dans une petite vallée agréable. Il y a 3 sour- 
ces minérales dont 2 thermales ; la 3 e n'a 
qu'l degré de chaleur, mais elle ne gèle ja- 
mais. 34o hab. 

GIN OSA , village du roy. de Naples, prov. 
de la Terre d'Otrante, distr. et à 9 1. 1/2 O. 

N. O. de Tarente, et à 3 1. 1/2 S. E. de Ma- 
tera; chef-lieu de canton. 

GINZ, ville de Hongrie. V ojr. Gôktz. 

GlüEL, île de Danemark, diocèse et à 
2 1. d’Aalborg, baill. de Hiœrring. Elle a 
1 1. 3/4 Je longueur sur 1 I. dans sa plus 
grande largeur. 

GIOI, bourg du roy. de Naples, prov. de 
la Principauté Citérieure, distr. et à 2 1. N. 

O. d’Il-Vallo, et à 1 3 1. 1/2 S. E. de Salernc; 
chef-lieu de canton. i,5oo hab. 

GIOGOU , île de la Sénégambie. Voy. 
Ghiocoü. 

GIOJA , bourg du roy. de Naples , prov. 
de l’Abruzze Ultérieure 11 e , distr. et à 6 1. 
E. S. E. d'Avezzano; chef-lieu de canton, à 
la source du Sangro, et à 1 1. 1/4 S. E. du 
lac Fucino. i,44® hab. 

GIOJA, bourg du roy. de Naples, prov. 
de la Calabre Ultérieure i r *. , distr. , cant. 
et à 6 1. N. de Palmi , près du golfe auquel 
il donne son nom et de la rive gauche du 
Gudcllo. La pèche y est active. Ce bourg a 
été à moitié détruit par le tremblement de 
terre de 1783. Pop. : 377 hab. 

Les environs produisent du vm excel- 
lent. 

GIOJA ( GOLFE DE ), formé par la mer 
Tyrrhéniennc , sur la côte occid. du roy. de 
Naples, prov. de la Calabre Ultérieure i re . 
et de la Calabre Ultérieure 11 e . Fermé au N. 
par le cap Vaticano , il s’étend vers le S. 
jusqu'à l'embouchure du Marro, et a 5 1. 
d’ouverture et 2 1. d'enfoncement; au N. 
E., les côtes en sont escarpées ; au S. E., au 
contraire , elles sont basses et sablonneuses. 
Il reçoit la Mesima. 

GIOJA , petite ville du roy. de Naples , 
prov. de la Terre de Bari, distr. et à 7 1. E. 
d’Altamura , et à 9 1. 1/2 S. de Barij chef- 
lieu de canton , sur le faîte de la branche 
orientale de l'Apennin méridional. 

GIOJOSA , bourg du roy. de Naples, 
prov. de la Calabre Ultérieure i r *., distr. et 
à 2 1. 1/2 N. E. de Gcrace , et à 9 1. S. S. 
E. de Monteleonc ; chef-lieu de cant. , sur 
une colline rocailleuse, à 1 1. 1/4 de la mer 
Ionienne. 4<36o hab. 

GION-DE-MAMOU , village de France , 



dép. du Cantal , arrond. , cant. et à 1 1. 1/4 
E. d'Aurillac. Foires les 14 mai et 19 sep- 
tembre , pour bestiaux. 679 hab. 

GIORGEVSK, GÉORGEVSK. ou EDR1L- 
LIS , la plus roérid. des trois branches prin- 
cipales par lesquelles le Danube porte scs 
eaux à la mer Noire, dans la Turquie d'Eu- 
rope, en Bulgarie, sandjak de Silistri. Elle 
se sépare , un peu au-dessous de Toultelia , 
de la branche appelée Soulina , coule au S. 

E. , à travers un terrain marécageux, et en- 
tre dans la mer à 7 I. 3/4 S. de la bouche du 
Soulina, après un cours d'environ i5 I. On 
a élevé un fanal à l'embouchure et sur la rive 
droite de cette branche. 

GIORGIA , île du Grand-Océan, y oyez 
Géorgie. 

GIORGIO ( S. ), ville de Dalmatie. J r qy. 

Lissa. 

GIORGIO (S.) , village du roy. Lombard- 
Vénitien, prov., distr. et à 1 1. 1/2 S. E.de 
Vérone, et à 7 1. N. E. de Mantoue , sur la 
rive droite de l’Adige. 11 est fortifié , et fut 
pris parles Français en 1796. 

GIORGIO (S.), bourg du roy. de Naples, 
prov. de la Calabre Citérieure, distr. et à 
4 1. 1/2 O. de Rossano , cant. et à 2 1. 1/4 
O. S. O. de Corigliano. 1,100 hab. 

GIORGIO (S. ), bourg du roy. de Na- 
ples , prov. de la Calabre Ultérieure i r *. , 
distr. et à 5 I. E. N. E. de Palmi, cant. et 
à 1 1. S. E. de Polistina. Il a 4 églises , dont 
1 collégiale et 1 couvent. 2,543 hab. Ce 
bourg remplace la ville d'Altano , détruite 
par le tremblement de terre de 1783. 

GIORGIO ( S. ) , bourg du roy. de Na- 
ples , prov. de la Principauté Citérieure , * ' 

distr. et à 2 I. N. O. de Salerne, età 8 1. i/a ’ * 

E. S. E. de Naples; chef-lieu de canton. Il 
a 3 églises paroissiales. 2,200 hab. 

GIORGIO (S.), bourg du roy. de Na- 
ples, prov. de la Terre de Labour , distr. et 
à 6 1. 1/2 N. E. de Gaëte, cant. et à x 1. 3/4 
E. N.E. de Rocca-Guglielina, près de la rive 
droite du Garigliano. Foires, le 18 août et 
le 1". dimanche d’octobre. 819 hab. 

GIORGIO (S.), bourg du roy. de Na- 
ples, prov. de la Terre d’Otrante, distr. et 
à 3 1. E. de Tarente; chef-lieu de canton. 
i, 25 o hab., en partie originaires de l’Alba- 
nie. 

GIORGIO-CANAVESE ( S. ), village des 
États Sardes, div. et à 7 1. 1/2 N. N.«E. de 
Turin, prov. età 4 !• S. S. O. d’Ivrécj chef- 
lieu de mandemeut , près de la rive gauche 
de laMalosna. 
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GIORGIO-DÏ-LOMELLINA (S.) , village 
des États Sardes, div. et h 7 1. i/a S. S. E. 
de Novare , prov. de Lomcllina ; chef-lieu 
de mandement, à a 1. i/a S. E. de Mortara, 
près de la rive droite de l'Arbogna. a,oao 
habitans. 

GIORGIO-LA-MOLINARA (S ), bourg 
du roy. de Naples, prov. de la Principauté 
Ultérieure, distr. et à 4 b N. O. d'Ariann, 
et à 4 1* 1/2 N. E. de Bénéventj chef-lieu de 
canton. 4*5oo bab. 

GIORGIO-LA-MONTAGNA (S ), vil- 
lage du roy. de Naples, prov. de la Princi- 
pauté Ultérieure, distr. et à 3 1. i/a N. d’A- 
vellino , et à i/a 1. N. de Montefusco ; chef- 
lieu de canton. 

GIORGIO-MAGGJORE ( S. ), lie de l'A- 
driatique, roy. Lombard-Vénitien , prov., 
distr. et à x 1. S. S. E. de Venise. Elle n'est 
habitée que par des bénédictins, dont le 
monastère est un des plus riches de l'Italie. 
L'église en est magniGque et a de belles pein- 
tures ; plusieurs doges de Venise y ont leur 
sépulture. 

GIORNICO, en allemand Irais, bourg 
de Suisse , cant. du Tésin , distr. de Levan- 
tine ; chef-lieu de cercle, à 1 1. a/3 S. S. E. 
de Faido, et à 3 1. 1/8 N. de Bcllinzonc, sur 
le Tésin, à i83 toises au-dessus de la mer. 
11 est bien bâti. Au commencement de juin , 
il s'y tient une des foires les plus considéra- 
bles du canton. La route du SL Gothard le 
rend de jour en jour plus florissant. 600 hab. 
En 1478 , les confédérés remportèrent dans 
les environs une victoire sur l'armée du duc 
de Milan , qui leur était bien supérieure en 
nombre. 

Le cerclç renferme 7 communes et a,3o3 
habitans. 

GIOUX , village de France, dép. de la 
Creuse, arrond. et à 3 1. 3/4 S. d'Aubusson, 
et à 10 1. S. S. E. de Guéret, cant. dePail- 
lier. i,x45 hab. 

GIOVANNI ( S. ), village du roy. de Na- 
ples , prov. de la Calabre Ultérieur? 11 ". , 
distr. et à a 1. O. de Monteleone, cant. et 
à a 1. E. de Tropea. 11 a une belle fabrique 
de soie, aoo hab. 

GIOVANNI (S. ), bourg de Sicile , prov. 
et à 9 1. N. de Girgenti , distr. et à 4 L 1/2 
E. de Bivona. 

GIOV ANNI-A-PIRO (S), bourg du roy. 
de Naples , prov. de la Principauté Citéricu- 
rc, distr. et à 6 1. S. E. d'11-Vallo, cant. et 
à a I. E. N. E. de Camarota. 

GIOVANM-DI-BRENZON ( S. ) , village 
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du roy. Lombard -Vénitien , prov. et à 7 
1. 3/4 N. N. O. de Vérone, distr. de Bar- 
dolino, sur le bord orient, du lac de Garda, 
au pied du mont Baldo. 11 a plusieurs fours 
à chaux. 4*8 hab. 

GIOVANNI-1LARIONE (S. ), village du 
roy. Lombard-Vénitien , prov. et à 5 I. 1/4 
O. de Viccnce, distr. et à a I. O. d’Arzi- 
gnano. a , 91 5 hab. 

GIOVANNI-1N-CARICO ( S. ) , bourg du 
roy. de Naples , province de la Terre-de- 
Labour, distr. et à 7 1. i/a N. de Gaëtc , cant. 
et à 1 1. i/4 N. de Pico, sur la rive droite du 
Garigliano. Foires , le jour de la Pentecôte 
et le a 4 juin. 

GIOV ANN 1-1 N-CROCE ( S. ) , bourg du 
roy. Lombard-Vénitien, prov. et à 6 1. i/a 
E. de Crémone, distr. et à 1 1. 1/4 S. S. E. 
de Piadena. Il a un château en briques en- 
touré de fossés, dont on attribue la fondation 
aux Espagnols. i,36o hab. 

GIOVANNI-1N-FIORE (S.), bourg du 
roy. de Naples, prov. de la Calabre Cité- 
rieurc, distr. et à 8 1. i/a E. de Cosenza, et 
à 8 I. S. de Rossano ; chef-lieu de canton, au 
confluent du Neto et de l'Arvo. Il a un châ- 
teau. 5,i5o hab. 

GIOVANNI-IN-GALDO (S. ), bourg du 
roy. de Naples, prov. de Sannio , distr. et 
à a 1. N. E. de Campobasso j chef-lieu de 
canton. a,5oo hab. 

GIOVANNI-IN-PERSICETO (S.) , bourg 
des États de l'Église, légation et à 4 L N. 
N. O. de Bologne, et à 8 1. i/a S. O. de 
Fcrrare , sur le canal de Cento. 

GIOVANNI-IN-VAL-D'ARNO (S ), ville 
du grand-duché de Toscane, prov. et à 9 1. 
x/a E. S. E. de Florence; chef-lieu de vica- 
riat, sur 1a rive gauche de l’Arno. On y re- 
marque une belle place où est la maison-de- 
ville, sur les murs de laquelle sont sculptées 
les armoiries des premières familles de Tos- 
cane. S. Giovanni a 1 église paroissiale et 
a couvens de femmes. 1,700 bab. 

GIOVANNI-ROTONDO (S), bourg du 
roy. de Naples, prov. de Capitauatc , distr. 
et à 6 1. i/a E. de S. Severo , cant. et à a 1. 
E. de S. Marco-in- Lamis, près du mont 
Gargano. 4>5oo hab. 

GIOVE , bourg des États de l'Église, dé- 
légation et à 9 1. i/a S. O. de Spolctte , et 
à i5 1. S. de Pérouse , près de la rive gau- 
che du Tibre. 

GIOVKNAZZO, Natiolcm , ville du roy. 
de Naples , prov. de 1a Tcrre-dc-Bari, distr. 
et à 4 !• 1/2 O. N. O. de Bari, et à a 1. 3/4 
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E. S. E. de Bisccglia , sur un rocher élevé , 
près de l'Adriatique j chef-lieu de canton , et 
siège d'un évêché réuni à celui de Terlizzi. 
Lat. N. 4 >° il* 3 i". Long. E. i 4 ° ao' 54 w . 
C’est une ville fort ancienne, entourée de 
hautes murailles et défendue par un vieux 
château. Elle renferme i cathédrale, 3 au- 
tres églises , 4 couvons dont un de femmes , 
2 hôpitaux, et i établissement où l'on reçoit 
les enfans trouvés, les mendians et les vaga- 
bonds. Environ 5 ,ooo hab. 

GIOVENCO ou GIOVENCOLO, rivière 
du ro y. de Naples , prov. de PAbruzze Ul- 
térieure 11 e . , distr. d'Àvezzano , cant. de 
Pescina. Elle prend sa source près de S. Sc- 
bastiano, passe à Pescina et se jette dans le 
lac Fucino par 3 embouchures , après un cours 
de 5 I. du S. E. au N. O. Elle est très-pois- 
sonneuse. 

GIOZA , ville de la Nigritie. Voy. Giiioza. 

G 1 PARANA , rivière du Brésil. Voy. Jbü- 

PARABA. 

GIQUEL, lie du Grand Océan équinoxial, 
près de la côte sept, de la Nouvelle-Breta- 
gne, par 5 ° 27' de lat. S. et 147° 4 a * ‘* e 
long. E. Elle fait partie du groupe de Wil- 
laumez. 

GIR ou GYR, rivière qui , suivant les an- 
ciens géographes, arrose le centre de l'Afri- 
que. Parmi les suppositions des modernes , 
touchant la position de ce cours d'eau , une 
des plus admissibles est celle qui le consi- 
dère comme identique avèc le Cliary, tri- 
butaire du grand lac Tchâd , daos le centre 
de la Nigritie. 

GIRAGLIA, petite île delà Méditerranée, 
près de l'extrémité sept, de Pile de Corse , à 
1/2 1 . du cap Corse et à 8 I. 1/4 N. de Bastia. 
Elle a 1/2 1 . de long du N. au S. , sur 1/8 
de 1. de large. 11 y a une tour par 43 ° i # 
4 «" de lat. N. et 7 0 3 ' 37” de long. E. 

GIRALTA , petit pays montagneux d'A- 
byssinie , dans le centre du roy. de Tigré , à 
l’E. de la prov. d'Avergale, et au N; O. de 
celle d'Enderta. 

GIRAN, Ariwa, petite ville de Barbarie, 
roy. et à 68 1 . S. O. d'Alger, et à 2.5 I. S. 
E. d’Oran , prov. de Mascara. 

GIRANA , ville d'Abyssinie, roy. d’Am- 
hara , prov. de Tchelga, à i 5 1 . N. O. de 
Gondar , sur la route de cette ville à Scn- 
naar. 

GIRAPETRA , Hiera-Pytka, bourg de la 
Turquie d’Europe, dans Pile et lcsandjak.dc 
Candie, sur la côte méridionale, à 3 1 . S. 
O. de Sitia et à i 5 I. S. E. de Candie. 11 est 



défendu par un fort , et presqu'entièrement 
abandonné à cause de son insalubrité. L'é- 
véque grec qui y résidait est maintenant à 
Sitia. Les environs sont très-fertiles en huile, 
grains , fruits , miel , etc. 

Au S. E. de ce bourg s'avance le cap du 
même nom. 

GIRARD ( COL DE ) , passage remarqua- 
ble des Alpes Grecques , sur la limite des 
prov. sardes de Maurienne et de Turin , à 
6 1 . N. E. du col du mont Cenis , aux sour- 
ces de la Sture et de l'Arc , dont il met les 
vallées en communication. Lat. N. 45 ° 23 *. 
Long. E. 4 ° 4 g'. 

GIRARDEAU (CAP), comté et comm. des 
États-Unis. Voy. Cap-Gibardbau. 

GIR ARD 1 ÈRE ( LA) , hameau de France, 
dép. de la Vendée, arrond. et à 41 * 1 /a N. 
E. des Sables-d'Olonne, cant. et à 1 I. 2/3 
N. O. de La Motte- Achart , comm. de La 
Cha pelle- lierai ier , près de 1 a rive droite du 
Jaunay. Il y a des eaux minérales. 

G 1 RAUZE, haute montagne de France, 
dép. des Hautes-Alpes. On y trouve du gra- 
nit feldspathique, rose et verdâtre, avec du 
quartz gris et du mica noir; on en fait de 
bolles tables et des cheminées. 

G 1 RDLE-NESS, cap sur la côte orient, de 
PÉcosse , à l’extrémité N. E. du comté de 
Kincardinc, au S. E. de l'embouchure de 
la Dee. Lat. N. 8'. Long. O. 4 ° 26'. 

G 1 REST , ville de Perse. Voy. Djirost. . 

GIRGÉH , prov. de la Haute-Égypte , au 
N. O. de celle de Thèbes , et au S. E. de 
celle de Siout. Elle s'étend sur les bords du 
Nil, depuis le village de Maragàt jusqu'à ce- 
lui de Marachi, et a une longueur d'environ 
23 1 . du N. O. au S. E. ; sa moyenne largeur 
est de 3 1 . , et sa superficie de 67 1 . Les ca- 
naux de Baligoùrah et de Saoùâqi , dérivés 
du Nil , arrosent cette province, qui a pour 
chef-lieu la ville de son nom. On y trouve 
les ruines de l'ancienne Abydus , et la ville 
d'El-Akmin , qui parait être cette ancienne 
Chemrùs , si remarquable par Pantiquité pro- 
digieuse qu’on lui attribue. 326,160 hab. 

GIRGÉH , ville de la Haute-Égypte , chef- 
lieu de prov. , sur la rive gauche du Nil, à 
26 1 . S. E. de Siout et à 94 1 . S. S. E. du 
Caire. Lat. N. 26° 20' 3 ". Long. E. 29° 35 ' 
27". Elle a environ 1 I. de tour; les rues en 
sont étroites et non pavées. On y voit des hut- 
tes noires et délabrées à côté de grahds bâ- 
timens construits en briques et qui ont Pair 
de forteresses; il y a 7 mosquées, des bazars 
en assez grand nombre et un couvent des 
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pères de la propagande. On y fabrique de U 
toile et d’autres étoffes , et on y distille de 
l’eau-de-vie de dattes. Le commerce consiste 
en blé, légumes et toiles. 10,000 hab. Celte 
ville ne renferme aucuns débris de monu- 
mens anciens } les environs en sont très-fer- 
tiles. 

GIRGENTI , A cr ag as, rivière de Sicile, 
prov. et distr. de Girgeuti. Elle est formée 
à 1 1 . S. E. de la ville de ce nom , par la réu- 
nion du Drago et du S. Biagio , coule au S. 
0 ., et se jette dans la Méditerranée après 
un cours d*i/a 1. 

GIRGENTI, prov. de Sicile, bornée au 
N. par la prov. de Païenne, à l’E. par celle 
de Caltanisetta, avec laquelle elle a en par- 
tie pour limite le S. Pietro , le Salito et le 
Salso; au S. et au S. O. par la Méditerra- 
née, et au N. O. par la prov. de Trapani , 
dont le Belici la sépare. Elle a 28 1 . de lon- 
gueur du N. O. au S. E. , et sa largeur du N. 
E. au S. O. varie de 4 » n I- Elle est pres- 
qu'entièrement couverte par des ramifications 
méridionales des Neptuniennes : c’est vers le 
N. surtout que le sol se montre hérissé de 
montagnes ’ parmi lesquelles on remarque le 
mont Genuardo , te S. Filippo et les Due-Ge- 
raelli; au S. E. s'élèvent la serra di Narbuni 
et le mont Cazzola. Outre le Salso et le Be- 
lici, plusieurs rivières arrosent cette pro- 
vince , et se rendent à la Méditerranée , tels 
sont : le Naro , le Girgenti , le Platani , la 
Calatabellota et le Corbo. 

Cette province , dont Girgenti est le chef- 
lieu , est formée d'une partie considérable de 
l’ancienne division de Val de Mezzara , et se 
divise en 3 districts : Bivoua , Girgenti et 
Sciacca. L’ile de Pantellaria , à 27 1 . au large, 
en dépend. 198,526 bab. 

GIRGENTI, Agaigektb, ville de Sicile, 
chef-lieu de prov. , de distr. et de cant. , à 
23 1 . 1/4 S. S. E. de Païenne et à 3 ) I. O. 
de Syracuse. Lat. N. 37° 19' 25 ". Long E. 
11' i 3 ' 45 ". Siège d’x évêché , d’i cour cri- 
minelle et d‘i tribunal civil. Elle s’étend sur 
l’escarpement d’une montagne, au pied de 
laquelle le Drago et le S. Biagio se réunissent 
pour former le Girgenti , et occupe rempla- 
cement de la citadelle de Cocalus , qui défen- 
dait Agrigcnte ; on y jouit d’une très-belle 
vue, mais elle est sale et est mal bâtie. Girgenti 
a uu château-fort, et est une place de guerre 
de 3 * classe. Elle possède 45 églises, outre la 
cathédrale, îôcouvcns, 1 séminaire, 1 ly- 
cée avec bibliothèque et cabinet de médail- 
le* , et 1 hospice d’orphelins. Cette ville est 
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peu industrieuse , mais elle fuit quelque com- 
merce au moyen de son petit port sur la Mé- 
diterranée, éloigné de 3/4 de 1. S. O. Ce 
port, le seul de la côte méridionale de Pile , 
est fermé par un mêle à l’extrémité duquel il 
y a un phare , et ne peut recevoir que de pe- 
tits navires ; on en exporte uno quantité con- 
sidérable de grains , de l’huile, des amandes, 
de la soude et du soufre. x 5 ,ooo bab. 

Le territoire environnant est fertile et 
agréable. Près du Drago sont deux sources 
d’huile de pétrole ; à quelque distance à TE. 
de la ville, il y a une abondante mine de 
soufre en exploitation , et plus loin au N. on 
aperçoit le volcan Maccalubba , dont les éma- 
nations sont de gaz hydrogène. 

Girgenti-Vecchio , à 1/2 1 . S. E. de Gir- 
genti , occupe l’emplacement de l’ancienne 
Agrigenle : au milieu des ruines de cette vaste 
et belle cité, s’élèvent plusieurs couvens; 
parmi les débris des anciens, temples , on re- 
marque ceux de Jupiter, de Junon Lucine, 
de la Concorde, d’Apollon, de Diane, 
d’Hercule, de Castor et Pollux, d’Esculape , 
de Cérès et de Proserpine ; on y découvre 
encore de temps en temps des vases d’une 
grande beauté et d’autres antiquités. Les Ro- 
mains et les Carthaginois se disputèrent long- 
temps cette ville $ elle fut détruite par Amil- 
car l’an 4 o 6 avant J. -C. ; rebâtie ensuite elle 
fut prise par les Romains en 210 , et saccagée 
par les Sarrasins en 94 1. C’est la patrie 
d’Empcdocle et d’Evhemer. 

Le district de Girgenti est divisé en u 
cantons : Alicata, Canicatti , Cattolica, Gir- 
genti, Grotte, Naro, Palma, Pantellaria 
( ile de ) , Raffadale , Ravanusa , et Siculiana. 

GIRG 1 TZA , village delà Turquie d’Eu- 
rope , dans la Valachie inférieure, distr. 
d’Llfow, à 8 1 . N. N. E. de Boukharest. 11 a 3 
églises et 1 monastère grecs. 

G 1 R 1 FALCO, bourg du roy. de Naples, 
prov. de la Calabre Ultérieure 11 e . , distr. et 
à 3 I. 1/2 S. O. de Catanzaro , cant. et à 1 I. 
1/2 O. île Borgia. Foire de 3 jours le 8 octo- 
bre. 2,900 bab. 

GIRK.ÜUA, ville de la Nigrilie. f'oy. Ghir 

XOCA. 

GIRÔMAGNY , ville de France, dép. du 
Haut-Rhin, arrond. et à 2 1 . 3/4 N. N. O. 
de Béfort, et à 12 1 . i /3 S. O. de Colmar: 
chef-lieu de canton , sur la Savoureuse , près 
d’une haute montagne. Il y a une manufac- 
ture de tissus de coton. Foires le 2 r mardi 
de chaque mois , pour grains et bestiaux. 

1,934 hab. 
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Les montagnes qui l'environnent sont rem- 
plies de mines de cuivre et de plomb tenant 
argent , dont l'exploitation est suspendue. 

GIRON , ville de Colombie , dép. de Boyaca 
(Nouvelle-Grenade), prov. et à io5 1. S. S. 
E. de S tâ Martba , et à 77 I. N. N. E. de S ,a Fe 
de Bogota ; sur la Lcbrixa , dans une plaine 
adossée à une montagne. Le climat y est très- 
chaud. Elle est petite mais bien bâtie; il y a 
1 église paroissiale et 1 succursale. Commerce 
de tabac, de cacao, de coton , de sucre , etc., 
productions de son fertile territoire. 5oo hab., 
actifs et très-industrieux , presque tous espa- 
gnols , créoles ou métis ; il y a peu d'indiens 
et très-peu d'esclaves. 

GIRON , rivière de France , qui prend sa 
source près et à l’O. de Puy-Laurens , dép. 
du Tarn , arrond. de Lavaur, entre bientôt 
dans le dép. de la Haute-Garonne , en arrose 
la partie N. E., et se joint au Lers par la rive 
droite , à 1 1. 1/2 E. de Grenade, après un 
cours de ai 1. du S. E. au N. O. Cuq est le 
principal endroit qu'elle arrose; Loubens et 
Verfeil ne sont pas éloignés de ses bords. 

GIRONDE, fleuve de France, formé par 
la réunion de la Garonne et de la Dordogne , 
par 45° de lat. N. et 2 0 53' de long. O., au 
bec d'Ambez , à 5 1. au-dessous de Bordeaux 
et à a/3 de 1. au-dessous de Bourg, dans le 
dép. auquel il donne son nom, entre l’arrond. 
de Bordeaux et celui de Blayc.- Son cours 
n’excède "pas 17 1 . , et il est entièrement na- 
vigable ; les marées s’y font sentir. Ce fleuve 
a , dès son origine , une largeur de 2/3 de 1. ; 
sa plus grande largeur est de 2 1 . 1 / 4 , mais 
à son embouchure il se resserre , et n'a plus 
qu'i 1. Vis-à-vis du bec d'Ambez , il y a plu- 
sieurs lies , dont les plus considérables sont 
l’ile de Cazau et l’ile de Nort; plus bas , sur 
la rive droite, on trouve Blaye , la seule ville 
située sur la Gironde. Le lit est embarrassé 
sur plusieurs points par des bancs de sable , 
parmi lesquels on remarque le banc de Mor- 
tagne et celui de Castillon. La Gironde, lais- 
sant à sa gauche le dép. de son nom et à sa 
droite celui de la Charente-Inférieure , se jette 
dans l'Atlantique, entre la pointe de Grave et 
le bourg de Royan, par 45° 35' de lat. N. et 
3° 17 ' de long*. O. ; à 2 1. en mer à l’O. s’é- 
lève sur un rocher la tour de Cordouan, 

11 y a plusieurs passes pour entrer dans la 
Gironde en venant de la pleine mer : la plus 
longue est au N. de la tour de Cordouan ; la 
plus courte et la plus profonde est au S. , 011 
l’on range la pointe de Grave. Immédiate- 
ment eu dedans de l'entrée se trouve U grande 



rade duVerdon, qui peut recevoir les flottes 
les plus nombreuses , et dans laquelle les 
vaisseaux sont à l'abri de tous vents , mais les 
marées y sont extrêmement violentes , et le 
rapide nommé Mascaret offre sur ce fleuve 
un phénomène semblable à celui que la Barre 
présente sur la Seine. 

GIRONDE, dép. de France, formé d’une 
partie de l’anc. Guyenne , et qui prend le 
nom du fleuve qui l'arrose. Il est compris en- 
tre 44° 9' ct 45° 35' de lat. N. , et entre 2 0 
et 3° 34' de long. O. , et borné au N. par la 
Gironde et le dép. de la Charente-Inférieure, 
à l'E. par les dép. de la Dordogne et de Lot- 
et Garonne , et au S. par celui des Landes ; 
à l'O. il est baigné par le golfe de Gascogne 
que forme l'Atlantique , et vers le N. O. il se 
termine en pointe sur ce même océan. Sa 
longueur du N. O. au S. E. est de 38 1. , sa 
largeur de 28 1. et sa superficie de 5^o 1. La 
partie orientale est couverte de quelques ra- 
mifications des Cévenncs , et à l'O. s'étendent 
de vastes plaines sablonneuses , en partie ari- 
des, connues sous le nom de landes; la côte, 
garnie de dunes sur toute sa longueur , est 
très-uniforme, ct n'offre aucune découpure, 
si ce n’est celle du bassin d’Arcachon , espèce 
de golfe qui renferme quelques lies. Il y a 
‘entre les landes et les dunes plusieurs marais 
et étangs : les plus considérables sont les ma- 
rais de Lcsparre et de Port-d’Hollande et les 
étangs de Carcans, de Canau et de Cazau; 
une partie de ces derniers dépend du dépar- 
tement des Landes. Ce département, com- 
pris dans le bassin de la Gironde , est arrosé 
par ce fleuve, la Garonne et scs a(Ducns,le 
Dropt et le Ciron, et par la Dordogne et l'île , 
son tributaire. Le climat est tempéré : les 
brises de mer et des pluies assez fréquentes 
en modèrent la chaleur; l’hiver y est peu sen- 
sible , et l'air assez généralement sain. On 
récolte en abondance, dans le département 
de la Gironde, du blé, du mais et d'autres 
grains , d'excellcns fruits et beaucoup de 
chanvre ; ses vins sont connus et recherchés 
de l’Europe et de l'Amérique : les meilleurs 
crûs sont ceux de Médoc , de Haut-Brion , de 
S 1 . Émilion et de Grave. Il y a 99,231 hec- 
tares plantés en vignes , dont le produit est 
évalué, année commune, à 2,565,^76 hec- 
tolitres, au prix moyen de 19 fr. 16 cent, 
l’hectolitre. Les forêts couvrent 90.736 hec- 
tares de superficie, et sont en grande partie 
peuplées de lièges, de pins ct d'autres arbres 
résineux , d'où l'on lire une grande quantité 
de térébenthine ct de goudron ; quelques por- 
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I roi té des landes qui ont été défrichées, sont 
d’un faible rapport, d'autres servent dans la 
bonne saison de pâturages à de nombreux 
troupeaux de moutons. On élève aussi dans 
ce département quelques chevaux et beaucoup 
de bestiaux et d'abeilles. La pèche de la sar- 
dine et des huîtres est active sur les cdtes. Il 
y a de bonnes pierres à bâtir, et du sel pro- 
venant des marais salins de l'arrondissement 
de Lesparre. L’industrie de ce département 
embrasse presque tous les genres j mais elle 
s'exerce principalement dans la construction 
des navires marchands, la fabrication de plu- 
sieurs sortes d'étoffes de laine , de tissus de 
coton , de cordages , de liqueurs dont plusieurs 
espèces sont renommées, de faïence , de di- 
vers objets en fer, acier, cuivre , argent et or. 

II y a des teintureries , des verreries , des 
raffineries de sucre , etc. , une grande manu- 
facture royale de tabac, une poudrerie, une 
fonderie pour boulets, etc. Le commerce s'y 
fait avec tous les pays ; celui d'exportation est 
considérable surtout en vins et en farine pour 
les Amériques , et , en général , en toutes les 
productions du midi de la France. L'Espagne 
est un des principaux débouchés de ce dépar- 
tement pour un grand nombre d'articles de 
ses manufactures. L'importation consiste en 
denrées coloniales et en une grande quantité 
d'autres marchandises tirées» des divers pays 
du monde j ce commerce immense est facilité 
par le canal du Midi et par six grandes routes 
royales. 

Le département de la Gironde, dont Bor- 
deaux est le chef* lieu, a 8 membres à élire à 
la chambre des députés, et se trouve com- 
pris dans la ii* division militaire, la 10* 
légion de gendarmerie royale, et le 16 e ar- 
rondissement forestier j il forme le diocèse 
métropolitain de Bordeaux , et est du ressort 
de la cour royale et dans 1a circonscription 
universitaire de cette ville j il a 3 églises con- 
sistoriales réformées et un consistoire israélite. 
H est divisé en 6 arrondissemens : Bazas , 
Blaye, Bordeaux, Lesparre , Libourne et La 
Rcole , subdivisés en 4$ cantons qui renfer- 
ment 58 o communes et 538 ,i 5 i bab. 

La partie de la Guyenne , dont il est formé, 
fut conquise par les Visigoths dans le v e siè- 
cle; les Sarrasins et les Normands l'ont suc- 
cessivement occupée et ravagée. Elle passa 
avec le reste de 1 a Guyenne sous la domina- 
tion des Anglais par le mariage d Éléonoro 
avec Henri u roi d’Angleterre ; Charles vu 
1 enleva aux Anglais , et depuis elle a toujours 
fait partie de la France. 
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GIRONDE, bourg de France, dép. de la 
Gironde, arrond., cant. et à i 1 . O. de La 
Réolc, et à 10 1 . 3/4 S. E. de Bordeaux , sur 
la rive gauche du Dropt et près de la rive 
droite de la Garonne. 1,066 hab. 

GIRON E, Gerona , province d'Espagne , 
formée par les cortès en i8'ja , de la partie 
orient, de la Catalogne , et bornée au N. par 
les Pyrénées qui la séparent de la France , à 
l’E. et au S. E. parla Méditerranée , au S. O. 
et à J'O. par la prov. de Barcelone. Sa lon- 
gueur, du N. O. au S. E., est de 27 I., et sa 
plus grande largeur, du N. E. au S. O., de 
19 1 . La Méditerranée , forme sur la cAte de 
cette province le golfe de Roses , au N. duquel 
s’avance le cap de Creux. Les principales ri- 
vières sont le Ter, la Fluvia et le Llobregat , 
qui toutes sont tributaires immédiats de la 
Méditerranée. 199,930 hab. Gironc en est le 
chef-lieu. 

GIRONE, Gerona j Gbruhda , ville forte 
d'Espagne ; chef-lieu de la prov. de son nom 
(Catalogne) , à 18 1 . N. N. E. de Barcelone , 
et à 17 1 . i/a S. S. O. de Perpignan. Lat. N . 
4 .i° 5 g' 21". Long. E. o° 29' ig". Siège d'i 
évéchc suffragant de Tarragone cl d'i tribu- 
nal ecclésiastique; résidence d’i gouverneur 
et d’i commissaire spécial de police. Elle 
s'étend sur le versant et au pied d'une mon- 
tagne escarpée; la partie basse en est tra- 
versée par le Ter qui y reçoit l'Ona. Les 
remparts sont en bon état, et protégés par 
plusieurs forts dont le plus important , appelé 
Mont- Jouy, occupe le sommet de la monta- 
gne. Girone, quoiqo'assez bien bâtie, est triste 
et monotone ; les rues en sont étroites et 
tortueuses, mais propres et bien pavées : il 
y a 3 places publiques dont une est très- 
grande. L'édifice le plus remarquable est la 
cathédrale, dont la façade est majestueuse, et 
l'intérieur riche d'ornemens : elle contient les 
tombeaux de Raymond Bérenger, comte de 
Toulouse, et de son épouse. La collégiale est 
digne d’attention par sa belle architecture go- 
thique ; on y conserve dans une belle chapelle 
le corps de saint Narcisse. Il y a 3 autres égli- 
ses, 9 couvents d'hommes et 2 de femmes j 
on admire dans celui des Capucines un bain 
arabe d’une architecture tres-elégante. Cette 
ville possède en outre 1 séminaire , 1 collège 
avec bibliothèque , 1 maison de religieuses 
pour l'éducation gratuite des jeunes filles, 1 
hApital et 1 maison de charité. Le commerce 
y est peu florissant , et il n'y a que quelques 
fabriques de bas , de toiles communes , d'é- 
toffes en laine et coton , de savon et de papier ; 
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il y a aussi 1 filature de coton à la mécanique. 
1 4,000 liab. 

Les environs produisent principalement du 
vin , de l'huile et des fruits , et il y a des mi- 
nes de plomb et d'antimoine. 

Cette ville, très-ancienne, donnait autre- 
fois son nom aux fils aines des rois d'Aragon ; 
(*llc a soutenu avec opiniâtreté plusieurs siè- 
ges, et fut prv*e en i 656 par les Français. 
Dans la guerre de la succession , après avoir 
juré fidelité à Philippe v, elle se rendit, en 
1705, à l'archiduc Charles, qu'elle reconnut 
pour roi , et persista dans sa rébellion jusqu'en 
1711 qu'elle fut prise par les Français. En 
1 809 , après une longue résistance elle tomba 
aussi au pouvoir des Français. Il s'est tenu 
dans cette ville plusieurs conciles provinciaux : 
le plus mémorable est celui de 1068 , présidé 
par le cardinal Hugues , où il fut fait quinze 
cauons contre la simonie et l'incontinence du 
clergé. 

# GIRONS (S 1 .) , ville de France , dép. de 
l'Ariége; chef-lieu d'arrond. et de canton , à 

8 1 . 1/4 O. de Foix , et à 8 1 . 1/4 E. S. E. de 

S 1 . Gaudens, sur la rive droite du Salat, et 
presqu'en face du confluent du Lizard. Il y a 

I tribunal de i rc instance, 1 direction des 
contributions indirectes, 1 conservation des 
hypothèques et 1 collège communal. On y fa- 
brique beaucoup de toiles et d'étofies com- 
munes de laine , et il s’y fait un grand com- 
merce avec l'Espagne , en porcs , mulets, laine, 
fer, etc., 10 foires très- i importantes par an; 
celle du a novembre est la plus considérable : 
il s’y fait de grandes ventes de grains , de 
bestiaux , de toiles, draperie , etc. 4,4^o hab. 

II y a aux environs des bancs de marbre 
gris, des blocs de quartz et des couches de 
«chiite. 

L'arrondissement de S*. Girons e§t divisé 
en 6 cantons : Castillon, S 1 *. Croix-de-Vol- 
vestre , S*. Girons, S 1 . Lizier, Massat et 
Oust, et renferme 8a communes et 87,630 
babitans. 

GIROUSSENS, bourg de France, dép. du 
Tarn, arrond., cant. et à 1 1 . 3/4 N. N. O. de 
Lavaur, et à 9 1 . 1/4 N. O. de Castres, sur 
la rive droite de l'Agout. On y fabrique une 
poterie brune qui était autrefois plus recher- 
chée qu’à présent . Foire le 1 3 décembre , pour 
bestiaux. i, 5 oo hab. 

Giroussens était anciennement un château 
dont les Anglais s'emparèrent en 1 377, et qui 
lut bientôt après restitué à Charles vi. 

GIROUT ou GIROUL , ville de i'ilindou- 
hlan anglais, présidence du Bengale , ancienne 



prov. et à 17 1 . E. d’Agrah , distr. et à m 1 . 

N. N. O. d'Etawéh. 

GIRRI-GANGA , rivière de l'ilindoustan. 
V oy. Ghirri-gahga. 

G 1 RTAKOLN , bourg de Russie , en Eu- 
rope, gouv. et à 34 1 - N. O. de Vilna, distr. 
et à a 1 . 1 a S. S. E. de Rossiena. 

G 1 RTHON, paroisse d' Écosse , comté et- 
presbytère de Kirkcudbright, au N. O. delà 
ville de ce nom. Elle renferme le joli village 
de Gatehouse-of-Fleet. 1,895 liab. 

GIR VAN, rivière d'Écosse, qui sort du 
lac Garony , vers la limite S. E. du comté 
d’Ayr, coule d'abord au N. O. en formant 
plusieurs petits lacs , se dirige ensuite au S. 

O. , et va se jeter dans U mer d'Irlande , près 
du bourg de son nom , après un cours de 9 1. 
environ. 

GIRVAN, bourg d'Écosse, comté, pres- 
bytère et à 6 1 . S. S. O. d’Ayr, et à 8 1 . 1/4 
N. O. de Newton-Stewart, près de l'embou- 
chure du Girvan dans la mer d'Irlande qui y 
forme un port commode, il y a des filatu- 
res de coton et des fabriques de draps. 1,000 
babitans. 

GISBOROUGH ou GÜISBOROUGH , bourg 
et paroisse d'Angleterre, north-riding du 
comté d'York, wapentake de Landbaurgh , 
dans une vallée étroite . mais fertile , à 1 1. 
1/2 de l'cmboucbure du Tees, à 7 1 . N. de 
Hclmsley , et à 1a I. O. N. O. de Hunraanby. 
Les rues en sont larges, et la plupart des 
maisons de construction moderne. C'est à 
Gisborough que l’on découvrit , sous le règne 
de Jacques i rr , les premières mines d'alun 
que l’on ait vues en Angleterre. La baie située 
à l’embouchure du Tees, forme un excellent 
port qui facilite le commerce. U s’y tient 1 
marché par semaine et 4 foires par an. a, 1 80 
babitans. 

GISDURN , paroisse d’Angleterre , west- 
riding du comté d'York , wapentake de Stain- 
clifie , près de la rive gauche du Ribble , à 3 1 . 
1/2 S. O. de Skipton , et à 17 1 . O. d'York. 
Elle est couverte de riches pâturages où pais- 
sent de nombreux troupeaux. On remarque 
l’église, grande et antique. Il s'y tient deux 
foires par an , pour bestiaux et merceries. 
2,53 o liab.* 

G 1 SCHBACH , village de Bavière, cercle 
de Treisain-ct-Wiesen , bai 11 . et à 31 . 1/4 N. 
N. E. de Sdckingen , et à 8 I. 1/2 S. S. E. de 
Fribourg, à la source du IVlurgbach , affluent 
du Rhin, t ,100 hab. 

GISÉII , prov. et ville d'Égypte. V. Gizéh 

G 1 SHÜBEL, bourg de Bohème, cercle et 
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à 8 1. E. de Koniggratz , et à a5 1. i/a E. N. 
E. de Prague. 204 maisons. 

GISORS, ville de France, dép. de l’Eure, 
arrond. des Andelys , à 5 1. 3/4 E. du Grand- 
Anilelys , et à x i 1. 3/4 N. E. d’Évreux; chef- 
lieu de canton. Elle est dans une plaine fer- 
tile et salubre , et divisée en deux parties par 
l'Epte qui baigne une portion de ses murailles 
et remplit ses fossés. Les maisons en sont as- 
sez bien bâties et les rues bien pavées; on 
remarque l'église paroissiale , d'une belle ar- 
chitecture, et dont les plus beaux ouvrages 
de sculpture sont de Jean Goujon. 11 y a a 
hôpitaux et de jolies promenades autour de la 
ville. Gisors possède î belle filature de coton, 
i fabrique d'indienne et x blanchisserie de ca- 
licots. Il s'y fait un grand commerce de grains. 
3 foire* par an , pour bestiaux , grains, etc. 
3,366 hab. 

Cette ville a été prise plusieurs fois dans les 
guerres contre les Anglais; elle avait un châ- 
teau dont il ne reste plus que des vestiges. 
Le pape Calixte et Henri i er y eurent une 
entrevue en 1 1 ao ; Philippe-Auguste en eut 
une en 1 1 88 avec Henri ii, roi d’Angleterre, 
et s’y réfugia l'année suivante après avoir 
perdu une bataille contre Richard. 

G1SSI , bourg du roy. de Naples , prov. de 
l'Abruzze Citérieure, distr. et à 3 1. î/a S. O. 
d'il Vasto, et à io 1. S. E. de Chieti ; chef- 
lieu de canton , près de la rive droite du Si- 
nello. 3,o3o hab. 

GISTA1N, village d'Espagne, prov. et à 
18 1. N. E. de lluesca (Aragon); chef-lieu 
de la vallée de son nom, sur la rive droite 
de la Cinca, au pied des Pyrénées. 366 hab. 
Il y a une belle mine de cobalt dans les envi- 
rons. 

G1STEBNITZ, petite ville de Bohême, 
cercle et à a 1. 1/2 N. O. de Tabor, età 1 5 1. 
i/a S. de Prague. On y polit les grenats ex- 
traits des mines de Bilin et de Liebshausen. 
i jo maisons. 

GISTEL , bourg des Pays-Bas. f'oy. Gms- 

TZLX.ES. 

G1TANA ( SIERRA ) , montagne d'Espa- 
gne, prov. et à 4 I- N. N. E. d'Alicante 
(Valence), Elle se compose d'une roche cal- 
caire dont le fond est , dans quelques en- 
droits , d'une terre calcaire saturée de vi- 
triol, et dans d'autres d’un marbre métalli- 
que ou d’une terre mêlée avec du gypse. 
Cette montagne éprouve de fréquens treni- 
blcmens de terre; au pied, sur le territoire 
de Busot , il y a des bains d’eau minérale 
Irès-chaude. 
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GITANOS , tribus nomades de l’Espagne et 
du Roussillon , qui, à raison de leurs mœurs 
libres , de leur vie indépendante , de la mi- 
sère et de l'avilissement dans lesquels elles 
sont plongées , offrent beaucoup d'analogie 
avec les vagabonds connus en France sous le 
nom de Bohémiens ; néanmoins il ne faut pas 
les confondre avec ces derniers. Les Gitanos 
descendent des anciens Maures d'Espagne, et 
leur nom n'est qu'un diminutif à' Egjrpciano* . 
Le mépris, les préjugés du peuple et une 
mauvaise politique , ont contribué à les met- 
tre dans l'état d'immoralité où ils se trouvent. 
Les sages ordonnances de Charles tu , vers la 
fin du xvin e siècle, ont tendu à les incorporer 
au reste de la société , mais le mal était trop in- 
vétéré et n'a subi presqu'aucune modification. 

G1TS, bourg des Pays-Bas. f'oy. Gbits. 

G1TSCH1N , en bohémien Giczin, ville de 
Bohème, cercle de Bidschow, à 5 1. N. de 
Neu-Bidschow , età 17 1. i/4 N. E. de Pra- 
gue , sur la rive gauche de la Czidlina. Elle 
est ceinte d'un mur et défendue par un cha- 
teau-fort. Il y a des tribunaux civils et crimi- 
nels, i gymnase et i collège. 2,395 hab. 

GITTELDE, bourg du duché et à i3 1. 
i/4 S. O. de Brunswick, distr. du Harz, cer- 
cle cfà 3 1. i/a N. de Seesen, sur la rive gau- 
che de l'Aue. Il y a 3 églises, et il s’y tient 
a marchés par an. g3o hab. 

Près et au S. de ce bourg sont les forges 
de Tcichhüttc , qui livrent annuellement 
6,369 quintaux de fonte et a4° quintaux de 
fer en grains. 

GIUBIASCO, village de Suisse, cant. du 
Tésin^ distr. et à i/a 1. S. de Bellinzoue ; 
chef-lieu de cercle, sur la rive droite de la 
Marobbia , qu'on y traverse sur un pont de 
3 arches nouvellement construit. 55o hab. 

Le cercle renferme 7 communes et 3,368 
babitans. 

G1UDECA ou ZUECÀ, lie des lagunes de 
Venise , dans le roy. Lombard-Vénitien , 
prov. et. très-près de Venise. Elle se compose 
de 6 petites îles jointes ensemble, et conte- 
nant beaucoup de maisons et de jardins élé- 
gans , 6 églises et 1 monastère. Elle tire son 
nom du grand nombre de juifs qui l'habitèrent. 

GIUF (AL), distr. de l'Arabie. Fqy, 
üjal'f (Al). 

G1UGLIANO, bourg du roy. de Naples, 
prov. et à 3 I. 1/4 N. N. O. de Naples, distr. 
et à 2 1. O. N. ü. de Casoria ; chef-lieu de 
canton. 11 y a 1 beau château seigneurial, 4 
belles églises , dont 2 collégiales , et 1 hôpi- 
tal. 7,900 hab. 
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GIULAMERK, ville de la Turquie d’Asie. 
Voy. Djoulamerx. 

GIULIANA, bourg et port de nier de la 
Dalmatic, sur la côte mérid. de la presqu’île 
de Sabioncello, cercle et à 3 1. i/a O. N. O. 
de Raguse. 

G1ULIANA, bourg de Sicile, prov. et à 
i4 *• i/4 S. S. O. de Palerrae, distr. et à 5 1. 
i/4 S. S. O. de Corleone. On trouve du jaspe 
dans les montagnes environnantes. 

GIULIANO (S.) , village des États de l’É- 
glise, délégation et à a I. S. O. de Frosinone, 
cti 7 1. i/aO.N.O. dePontecorvo. i,ooohab. 

GIULIANO (S.), ville de Sicile, E’ojr, 
MoHTE S. Gicliako. 

GIULIANO DI SEPINO (S.) , bourg du 
roy. de Naples, prov. de Sannio, distr. et 
à 3 1. S. S. E. de Larino , cant. et à i 1. S. 
E. de Bonefro. Foire de 2 jours le a5 juillet, 
i ,960 hab. 

G1ULIANUOVA , Castruk hovom, ville 
du roy. de Naples , prov. de l’Abruzze Ul- 
térieure i r ®, distr. et à 5 1. E. N. E. de Te- 
ramo , et à 8 1. N. de Civita di Penne ; chef- 
lieu cfe canton, sur une hauteur, près de l’A- 
driatique. Lat. N. 4a°4^ / 19”. Long. E. n° 
^7 # ^9 ,/ . Elle a 1 église , 3 couvens et 1 hô- 
pital. Foire le 25 mars. 1,925 hab. 

GIULIETTA (S 1 *.), bourg des États Sar- 
des , div. et à 1 1 l.E. N. E. d’Alexandrie , 
prov. et à 3 1. 1/3 E. N. E. de Voghcra; chef- 
lieu de mandement. 

GIULIO (SAN), île des États Sardes, div., 
prov. et à 10 I. N. N. O. de Novare, tnand. 
et à i/3 de 1. O. d’Orta , dans le lac de ce 
nom. Elle renferme le village de sot/nom , 
avec une église collégiale très-ancienne, 1 sé- 
minaire, et 1 ,4°o hab. Cette île est célèbre 
par la vigoureuse défense que Villa , femme 
de Bérenger, y fit dans le x c siècle. 

GIULIOPOLI, bourg du roy. de Naples, 
prov. de l’Abruzze Citcrieure, distr. et à 8 1. 
S. de Lanciano, cant. et à 1 I. S. de Villa-S**. 
Maria, à peu de distance de la rive droite 
du Sangro. i,o55 hab. 

GIÜNI ou JUNIA, baie de la Turquie 
d’Asie], en Syrie , formée par la Méditerra- 
née sur la limite des pachaliks d’Acre et de 
Tripoli. Lat. N. 33® 58'. Long. E. 33® 17'. 
Elle est entourée de montagnes très-élevées , 
qui appartiennent à cette partie du Liban 
appelée le Kcsravan ; les versans en sont cou- 
verts de villages habités par des maronites, 
et le sol en est fertile. Les mûriers y vien- 
nent Ires-bien, et 011 y récolte le bon vin 
connu sous le nom de vin d’or. 



GIUPANA ou SCIP AN, île de Dalmatic, 
cercle et à 4 1- O. N. O. de Raguse, dans 
l’Adriatique , entre l’ile Melcda et Raguse. 
Elle a 2 1. de long du N. O. au S. E., et 1/2 1. 
de large du N. E. au S. O. Les bords en 
sont escarpés; mais l’intérieur est une plaine 
fertile, couverte de vignes, d’oliviers et d’au- 
tres arbres fruitiers. On y compte 189 mai- 
sons et 801 hab. 

Cette lie et celles de Mezzo et de Calamata 
étaient nommées anciennement Elaphites , à 
cause du grand nombre de cerfs qu’elles con- 
tenaient. 

GIURDIGNANO, bourg du roy. de Na- 
ples , prov. de la Terre d’Otrante, distr. et 
à 7 1. 1/2 S. E. de Lecce, cant. et à 1 1. i/a 
O. d’Otrante. 525 hab. 

GIURGEVÛ, DJORDJOVA ou JERKO- 

Kl , ville de la Turquie d’Europe, en Vala- 
chic , sandjak de Roustchouk, à i5 1. S. de 
Boukharest; sur la rive gauche du Danube, 
presque vis-à-vis de Roustchouk. Lat. N. 43° 
52' 4". Elle a été en partie détrpitc par les 
Russes, et l’on n’y voit plus que des baraques. 
La citadelle , située dans l’ile de Slobodzie , 
est une bonne place forte où réside le pacha, 
et où l’on tient en réserve un parc d’artille- 
rie. Giurgevo fait un commerce assez actif. 
Environ 7,000 hab., turcs, valaques , grecs 
et arraéuiens ; les Turcs habitent principale- 
ment dans la forteresse. 

Cette ville a été prise en 1771 par les Rus- 
ses , qui battirent aussi complètement les 
Turcs, dans les environs, le 2 juin de la 
même année; ils la prirent encore en 1810. 

G1URZÉH, ville de la Turquie d’Asie. 
E'ojr. Gher/.Éh. 

GIUSSAGO, bourg«du roy. Lombard-Vé- 
nitien, prov. et à 2 1. N. N. E. de Pavie, 
distr. et à 2 1. E. de Bereguardo, près du 
bord oriental du canal de Pavie. 

GIUSTA (S 1 *.), village de Sardaigne, 
div. du Cap Cagliari, prov. et à 1 1. S. S. E. 
d’Oristano , et à 18 1. N. N. O. de Cagliari, 
au bord du vaste étang de son nom. i,34o 
habitans. 

G1VÀ, village et port de la Turquie d’A- 
sie , dans l’Anatolie , sandjak de Mcutcchéh, 
à l’embouchure d’une petite rivière dans le 
golfe de Boudroun , près des ruines de lier- 
gassa, à 5 1. O. S. O. de Moglah , et à 1 j 1. 
N. de Rhodes. 

GIVE, hameau des Pays-Bas, prov. et à 
iC 1. 3/4 de Luxembourg, arrond. et à 5 I. 
3/4 de NeufchàLcau , cant. et à 3 1. de Bas- 
togne. 
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GIVET, ville forte de France, dép. des 
Ardennes, arrond. et à 6 1. 3/4 N. E. de 
Rocroy, et à io 1. 1/4 deMézières; chef- 
lieu de canton. Cette place de guerre se com- 
pose de deux parties séparées par la Meuse ; 
Givet-S 1 . Hilaire , sur la rive gauche, au bas 
de la montagne sur laquelle est Charlemont ; 
l'autre , qui borde la rive droite , comprend 
a divisions, Givet-Notre-Dame et le mont 
d'Haurs : la petite rivière de Houille tra- 
verse Givet-Notre-Dame. Chacune des par- 
ties dont Givet est formé a une enceinte bas- 
tionnée, garnie de demi-lunes, et environ- 
née en grande partie d’un fossé rempli d’eau. 
Les rues de Givet sont , en général , bien ali- 
gnées , et les maisons assez bien bâties , sur- 
tout autour de la Grande Place de Givet- 
Notre-Dame. On remarque les casernes et 
l'édifice des 3 pavillons , bâti le long de la 
Meuse. 11 y a un grand hôpital militaire. 
Cette ville possède des fabriques de cérusc , 
de cire à cacheter , de colle forte estimée , 
de faïence et de pipes, et de teinture; un 
grand nombre de tanneries sont établies sur 
la Houille, et donnent des cuirs forts. La 
Meuse y offre un bon port qui facilite les 
transports pour les Pays-Bas, et donne beau- 
coup d’activité au commerce. 3,798 hab. Il y 
a une carrière de marbre dans les environs. 

Les Givcts n’étaient dans l’origine que 
deux villages ; ils existaient du temps de Cé- 
*ar,quiy passa la Meuse avec son armée. 
Louis xiv fit réparer et agrandir l'enceinte 
de Givet-S*. Hilaire, et fit exécuter par Vau- 
tan les fortifications de Givet-Notre-Dame et 
du mont d'Haurs. 

GIVONNE, village de France, dép. des 
Ardennes, arrond., cant. et à 3/4 de 1. N. E. 
de Sedan , et à 4 1- i/a E. de Mézières. Il y 
* des platineries , des fonderies et des lami- 
noirs, et plusieurs usines où l’on fabrique des 
forces à tondre les draps, des enclumes, des 
balanciers et des faux. 85o hab. 

G1VORS (CANAL DE), en France. Il 
commence dans le dcp. de la Loire, à Rive- 
dc-Gier, où il est alimenté par le Gier , en- 
tre avec cette rivière dans le dép. du Rhône, 
cl se joint au fleuve de ce nom près de Gi- 
vors, à 4 L S. de Lyon. Son étendue est 
d environ 4 L » et la pente du terrain est de 
8'i.Gj mètres, et rachetée par a8 écluses. 

Les transports sur ce canal consistent prin- 
cipalement en houille tirée des mines abon- 
dantes de l'arrondissement de Saint-Étienne, 
en fer . bois , etc. Un y transporte aussi les 
produits des verreries de Rive-dc-Gicr. 
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GIVORS, ville de France, dép. du Rhône, 
arrond. et a 4 L S. de Lyon, et à a I. 1/4 
N. O. de Vienne; chef-lieu de cant., dans 
une position agréable , sur la rive droite du 
Rhône, un peu au S. du confluent du canal 
de son nom et du Gier avec ce fleuve. Il y a 
3 verreries pour bouteilles , verres à vitres 
et gobeletterie , et 1 teinturerie de soie en 
couleurs fines. Le canal de Givors rend cette 
ville très-vivante ; on y construit un chemin 
en fer pour la faire communiquer avec S 1 . 
Étienne et la Loire. Foires, le 7 janvier (2 
jours), et les 10 avril et i3 octobre, pour 
bestiaux, clouterie, verrerie, etc. 3, 000 hab. 
Les environs sont agréables et fertiles, et 
renferment une mine de plomb non exploi- 
tée ; une compagnie s’est formée pour con- 
vertir en prairie un champ inculte de 5o à 
60 hectares , que le Gier remplissait de sable 
et de gravier dans ses inondations. 

GIVRAINES, village de France, dép. du 
Loiret, arrond., cant. et à 2 I. E. S. Ë. de 
Pilhiviers, et à 9 1. 3/4 N. E. d'Orléans» 
600 hab. 

C’est en cet endroit qu’on a commencé à 
cultiver le safran dans le xiv e siècle; cette 
culture y est encore assez répandue. 

GIVROUL, village des Pays-Bas, prov. de 
Luxembourg, arrond. et à 5 1. i/a de Neuf- 
château, cant. et à 2 I. de Bastognc. 370 
habitans. 

GIVRY, village des Pays-Bas, prov. du 
Hainaut, arrond. et à il. i/a de Mous, 
cant. et à 1 1. i/4 de Pâturages. a44 

GIVRY , village des Pays-Bas, prov. de 
Luxembourg , arrond. et à 5 1. i/a de Neuf- 
château , cant. et à 1 1. 1/2 de Bastogne. 

GIVRY , ville de France, dcp. de Saône- 
et-Loire, arrond. et à il. O. de Chà- 
lons-sur-Saône , et à 8 1. a/3 S. E. d'Autun ; 
chef-lieu de canton, près de la forêt de son 
nom , sur le ruisseau d'Orbize. On y récolte 
des vins estimés, les plus délicats de la con- 
trée. 3 foires par an , pour bestiaux , grains 
et vins. 2,694 hab. 

GIVRY EN ARGONNE, village de France, 
dép. de la Marne, arrond. et à 3 1. a/3 S. 
de S ,e . Menehould , et à 8 1. i/a E. de Châ- 
lons , cant. de Dommar tin-s ur-Yèvre. Il y a 
1 coutellerie. Foires les 8 février, 9 mai et 
3o novembre, pour blé, lin, chanvre, toile, 
mercerie, etc. 600 hab. 

G1ZÉH , prov. d'Égypte , dont le N. , de- 
puis le parallèle du Caire , est compris dans 
la Basse-Egypte, et le S. dans la Moyenne 
Égypte. Elle est bornée au N. par les prov- 
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de Qelioub et de Menouf, à PE. et à PO. 
par des déserts arides , et au S. par les prov. 
cPAtliéh , de Bcnysouyf et de Fayoum. Sa lon- 
gueur est de 3 o 1 . Cette prov. est divisée en 
3 parties par le Nil. La chaîne Arabique la 
borde à PE. , et y présente , près du Caire , 
le mont Mokattam ; à PO. s’élève la chaîne 
Libyque, au bas de laquelle coule le canal 
occidental. On trouve dans le N. E. de la 
province le lac Birket-el-Hâggy ; le reste du 
territoire n'est qu’une vaste plaine extrême- 
ment fertile , principalement en céréales et 
en plantes oléagineuses. Environ 102,000 
habitans. 

Cette province , dont le chef-lieu porte le 
même nom, est célèbre par des monumens 
gigantesques , tels que les ruines d ''Héliopolis 
et les fameuses pyramides ; on y reconnaît 
l'emplacement de Memphis. Le nilomètre ou 
mékias, qui fait connaître la hauteur des inon- 
dations du Nil , s'y trouve dans Pile de Rou- 
dah , en face du Caire. 

G 1 ZÉH , ville de la Moyenne-Égypte , 
chef-lieu de prov., sur la rive gauche du Nil, 
un peu au-dessus du Caire, en face du Vieux- 
Caire et de l’extrémité mérid. de Pile de 
Roudah, à laquelle elle communique par un 
pont de bateaux. Elle a des murailles très- 
étendues et fortifiées de 6 demi-lunes. Elle 
est triste et assez mal bâtie; on y remarque 
cependant le palais qu’Ismail-bey a commencé 
et que Mourad-bcy a achevé : il est orné de 
jardins très-vastes. H y a plusieurs mosquées, 
des fabriques de poterie de terre et de sel 
ammoniac , ainsi qu’une fonderie de canons 
que Mourad-bey a fait établir par un renégat 
de Pile de Zante. A une petite distance à l' 0 . 
S. O. de Gizéh , on trouve les trois plus 
grandes pyramides d'Égypte; an S. E. le fa- 
meux sphinx et au S. les ruines de Memphis. 

G 1 ZEUX , village de France, dcp. d'In- 
drc-et-Loire, arrond. et à 5 1 . 1/2 N. de 
Chinon, cant. et à 2 1 . 3/4 N. de Bourguçil, 
près de la rive droite du Deil. Foires les 9 
mai, i* r lundi de carême et 2 novembre, 
pour bestiaux, grains, légumes, chanvre et 
cire. 562 hab. 

GJAT, rivière de Russie, en Europe, 
gouv. de Smolensk. Formée près et au S. de 
la ville de son nom par la réunion de deux 
petites rivières, le grand et le petit Gjat, 
eile coule vers le N. N. O. , et se joint à la 
Vazouza , par la rive droite, sur la limite du 
gouv. deTvcr, après un cours d'environ 18 l. 
Elle est navigable au printemps pour des bar- 
ques. 
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GJAT ou GTATSK, ville de Russie, 
en Europe, gouv. et à 48 1. N. E. de Smo- 
lcnsk , et à 3? 1. O. S. O. de Moscou; chef- 
lieu de distr., sur la rivière de son nom. 11 y 
a 3 églises et des fabriques de toiles ; on y 
construit une grande quantité de barques. 
Le commerce est considérable en blé , chan- 
vre et fer, qu'on y apporte des provinces mé- 
ridionales, et qui de là vont à S 1 . Pétersbourg 
par le Gjat, la Vazouza et le Volga. Il s’y 
tient tous les ans, le 8 juillet, un grand 
marché. 2,5oo hab. 

Le distr. de Gjat est dans la partie orient, 
du gouv. de Smolensk, et couvert de forêts 
d’où l’on tire les bois qui servent à construire 
les barques employées sur le Gjat. 

GLA (STORA ET OEFRÀ) , deux lacs de 
Suède , préfecture de Carlstad , distr. de 
Gillberg. Ils sont unis par un canal naturel ; 
le Stora-Gla, qui est le plus mérid. et le plus 
considérable, a 2 1. de longueur et 1 1. 1/2 
de largeur. 

GLABA1S , village des Pays-Bas , prov. du 
Brabant mérid. à 7 1. 1/4 S. de Bruxelles, 
arrond. et à 2 I. 1/4 N. E. de Nivelles, cant. 
et à 1/2 1. N. de Gcnappe. hab. 

GLABBEEK , bourg des Pays-Bas , prov. 
du Brabant mérid. , à 8 1. E. de Bruxelles, 
arrond. et à 3 1. 1/2 E. de Louvain; chef- 
lieu de canton. Il y a 1 brasserie. 368 hab. 
On exploite du granit dans les environs. 

GLA BEER. (N EER), village des Pays-Bas, 
prov. du Limbourg , arrond. et à 8 1. de 
Macslricht, cant. et à 4 1- 1/2 de Mechelen. 
107 hab. 

GLABEER ( OP ) , village des Pays-Bas, 
prov. du Limbourg, arrond. et à 6 1. 3/4 de 
Macstricht, cant. et à 3 1. 3/4 de Mechelen. 
4*6 hab. 

GLADBACH ( RLEIN ) , village des États 
Prussiens , prov. du Bas-Rhin , régence et à 
8 1. 1/2 N. N. E. d’Aix-la-Chapelle, cercle 
et à 1 1. 1/2 O. d'Erkelcnz. Il y a des tis- 
scranderics. On y recueille beaucoup de miel, 
qui sert à faire du pain d'épice. Commerce 
de graines de trèfle et de lin. 5oo hab. 

GLADBACH ou MÜNCHEN GLADBACH, 
ville des États Prussiens , prov. de Clèves- 
Bcrg, régence et à 5 1. 1/4 È. de Dusseldorf; 
chef-lieu de cercle , dans une position agréa- 
ble, sur une hauteur au pied de laquelle 
coule la Ncers. Elle a 1 église catholique et 
1 calviniste. On y fabrique du linge de table 
damassé , des toiles de lin , du coutil , des 
mouchoirs , des étoffes de velours , divers 
tissus de coton , des rubans de soie , de vc- 
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fours et de laine ; il y a des filatures de coton 
et de fil, des teintureries en rouge d’Andri- 
noploet des blanchisseries de toile. Le eom> 
mcrcc , alimenté par les produits de ces fa- 
briques est très-actif. Il s'y tient 4 grandes 
foires par an. 1,600 hab. 

Le cercle contient 40,707 hab. 

GLADENBAGH, bourg du grand-duché 
de Hesse-Darmstadt , prov. de Hesse-Supé- 
rieure, chef-lieu de distr., à 3 I. O. S. O. de 
Msrbourg, et à 4 1- 3/4 N. de Wetzlar. 9 4 8 
bab. , luthériens. On exploite aux environs 
une carrière d'ardoises ; on y exploitait au- 
trefois une mine d’argent. 

Le distr. contient 13,490 bab. 

GLADKOi , deux bourgs fortifiés dos Co- 
nques Grében skié , dans la Russie, en Eu- 
rope, prov. du Caucase, distr. de Kixliar, 
sur la rire gauche du Terek. On les distin- 
gue par les épithètes de Staro et Novo : le 
i-eitA 17 1. O. S. O. de Kizliar, et le 3* 
s 5 1. -au-dessous de celui-là. 

GLADOVA ou FETH-ISLAM, bourg de 
U Turquie d'Europe, en Servie, dans le pays 
deKrayn, à 4 1- S. E. de Neu-Orsova, et à 
1 I. i/a O. S. O. de TcherneU, sur la rive 
droite du Danube. Haï château. On voit 
encore, à quelques lieues au-dessus de ce 
bourg, les restes du pont qucTrajan fit jeter 
■ur le Danube pour porter la guerre chez les 
Daces. 

GLADSMU1R, paroisse d'Écosse, comté 
et presbytère d’Haddington , à l'O. d'Had- 
dington, sur le bord mérid. du golfe de 
Forth. On y exploite des mines de bouille. 
C'est dans celte paroisse que le docteur Robert- 
son écrivit l’bistoirc de l'Écosso. 1,633 hab. 

GLADSTONE , cap à l'extrémité sept, 
d'une ile située sur la côte orient, du Groen- 
land, près de la Terre de Jameson, dans 
l’océan Glacial arctique. Lat. N. 71 0 40’- 
Long. O. 34°. 

GLAFS-FIOLEN , lac de Suède, préfec- 
ture de Carlstad, distr. de Gillberg, au N. O. 
du lac Wener. Il a environ 3 1. de longueur 
étal, de largeur. Il est uni vers le N. O. au 
lac Elga-fiolen; vers le S. E. , un large canal 
naturel le fait communiquer avec le Biœrnœ- 
fiolen, dont les eaux s'écoulent au S. par un 
courant considérable, qui, après avoir tra- 
versé le Hare-fiorden, tombe dans le Dalbo, 
partie S. O. du lac Wener. 

GLAIGNES, village de France, dép. de 
l'Oise, arrond. et à 4 I- 1/3 N. E. de Sentis, 
eant. et à 1 1. N. N. O. de Crêpy. 11 y a deux 
bbriqncs de papier. i56hab. 
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GLAJON ou GLAGEON, village de France, 
dép. du Nord, arrond. et à a 1. 3/4 S. E. 
d’Avcsncs, canton et à i/a 1. O. de Trélon, 
près du bois de Trélon. 1,090 hab. Il y a 
1 forge, ainsi qu’i exploitation et 1 scierie 
de marbre dit S te . Anne. 

"GLAMMIS, paroisse d’Écosse, comté et 
presbytère de Forfar, et à 1 1. 3/4 S. S. O. 
de Forfar, dans le Stralhmore. Elle est arro- 
sée par le Dean-Waterj il y a des filatures 
de laine et des fabriques de toile. a,oog^ hab. 
Le château de Glammis est une ancienne de* 
meurç royale que Robert 11 donna en i3ya 
au comte de Lyon. 

GLAMORGAN, comté de la principauté 
de Galles, borné au N., par le comté de 
Brecknock; à l’E., par celui de Monmouth, 
dont il est séparé par le Romney; au S. et 
au S. O. par le canal de Bristol, et à l'O., 
par le Loughor et l’estuaire de Burry , qui le 
séparent du comté de Caermarthen. Sa lon- 
gueur, de l'E. à l’O., est de 1 8 1 . ; sa plus 
grande largeur, du N. au S. , de 9 1. , et sa 
superficie de io5 1. Les côtes de ce comté 
sont découpées par les baies de Swansca , de 
Rossilly et d’Oxwicb , et les havres de Pen- 
narth et d’Àberthaw; on y trouve quelques 
îles, telles que Sully, Barry et Holmes. Le 
N. et le centre du comté sont couverts par 
des ramifications des BUck-mountains ; le S., 
au contraire, est généralement uni. Toutes 
les rivières du Glamorgan sont tributaires du 
canal de Bristol : les plus considérables sont 
le TafF, l’Ognor, le Neath, la Tawe, le Loug- 
hor et le Romucy. Le climat, extrêmement 
tempéré dans la partie méridionale, où les 
inyrthes et les magolios viennent en pleine 
terre, est assez rigoureux vers le N. Le sol, 
dans celte dernière partie , est stérile , et n’a 
que quelques pâturages; il se compose d’une 
tourbe noire, mêlée en plusieurs endroits 
avec une terre sablonneuse qui le rend encore 
plus aride. La partie méridionale, au con- 
traire, qu’on appelle la vallée de Glamorgan , 
formée d’une terre grasse et de bancs de pierre 
calcaire, produit du blé, de l'orge, dej'avoine 
et du foin ; cependant les récoltes ne suffi- 
sent pas à la consommation. La plupart des 
montagnes et des vallées sont couvertes de 
bois , peuplés de chênes , de frênes et de hê- 
tres. On y élève des bétes à cornes estimées 
et des moutons , dont la race est une des plus 
belles de la Grande-Bretagne, et qui four- 
nissent une laine superbe et d’une excellente 
qualité. Les chevaux y sont beaux , vifs et 
forts. Le comté de Glamorgan possède de* 
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mines considérables de fer et de charbon de 
pierre, qui non-seulement alimentent les for- 
ges immenses du comté, mais encore four- 
nissent à l'exportation. On y trouve dans les 
cavernes de Sully du plomb, de la calamine, 
du manganèse, et quelques filons de cuivre; 
il y a aussi des lits d’albâtre assez beau et 
recherché en Angleterre. Swansca possède 
une source d'eaux minérales. Ce comté ren- 
ferme de nombreuses forges : les plus grands 
ateliers où l’on travaille le fer sont ceux d’A- 
berdare; les vallées de Neath et de Swansea , 
qui ont de riches mines de charbon , contien- 
nent aussi des forges considérables pour le 
fer , l’étain et le cuivre , qu'on y apporte du 
N. de la principauté de Galles, du comté de 
Cornouailles et de l’Irlande. Toutes ces for- 
ges réunies li\u*ent annuellement environ 
1,890,000 quintaux de fonte de fer, 600 de 
fer en barres, et 120 à i 5 o,ooo de cuivre. 
Le Glamorgan a en outre des manufactures 
de faïence, de pojerie d’étain, de lainages, 
de savon , etc. Le commerce y est extrême- 
ment facilité par les canaux de Cardiff, de 
Neath, de Swansea et d’Aberdare. Les habi- 
tans de la côte S. E. de ce comté sont mal 
famés pour leur rapacité et leur brutalité en- 
vers les infortunés qui sont jetés sur leurs 
rivages ; ceux de la partie S. O. forment une 
classe à part : ils ne se mêlent pas avec les 
Gallois, ne comprennent par leur langage, 
et en diflercut aussi par le costume. 

Le comté de Glamorgan , dont le chef-lieu 
est Cardiff, 6e divise en 10 hundreds : Caer- 
philly, Cowbridge, Dinas-Powis, Kibbor, 
Llangevelacli , Misldn, Neath, Newcastle, 
Ogmore, et Swansea, et en 118 paroisses. Il 
envoie 2 membres au parlement, et contient 
*01*737 hab. 

Cette contrée fut anciennement habitée 
par les Silures , et forma sous les Romains 
une partie de la Bretagne seconde; la chute 
de Caractacus la fit passer , avec tout le reste 
du royaume , sous la domination de ces puis- 
sans conquérans. En 1091, Robert Fitz- 
Hamon ? un des chefs des Normands et pa- 
rent de Guillaumc-le-Conquérant, s’empara 
de ce comté, et l’ayant morcelé en plusieurs 
seigneuries , dont il gratifia ta chevaliers qui 
l’avaient assisté dans son entreprise, il se ré- 
serva Cardiff et y fit construire un château 
en 11 10. Les ruines de ces manoirs sont 
nombreuses dans le Glamorgan; on y trouve 
aussi beaucoup d’antiquités romaines. 

GLAMOTCH, ville de la Turquie d’Eu- 
rope, en Bosnie, saudjak d' Herzégovine , 



chef-lieu de distr., à 7 1 . a /3 N. O. de Livno, 
et à 18 1 . O. S. O. de Trawnik; dans une 
plaine , au pied du mont Staretina. Elle est 
entourée de faibles murailles. Les habitans 
sont presque tous catholiques romains. 

GLAN , rivière d’Illyrie, gouv. de Lay- 
bach, qui prend sa source dans le cercle et 
à 3 l. 1/2 N. E. de ViUach, entre le lac d’Os- 
siach et celui de Klagenfurt, passe bientôt 
dans le cercle de Klagenfurt. et. parvenue 
près de S*. Veit, abandonne la direction N. 
E. qu’elle avait suivie jusque-là, tourne au 
S. , coule près de Klagenfuit, et se dirigeant 
désormais à l’E. , va se joindre au Jark par 
la rive droite, après un cours d’environ i 5 1. 

GLAN, lac de Suède, dans le N. de la 
préfecture de Linkœping, au N. E. du lac 
Roxen, et à l’O. de Norrkœping. Il a envi- 
ron 3 1 . de long et 2 1 . de large. La Motala, 
qui sert d’écoulement aux lacs Wetter et 
Roxen , entre dans le Glan vers le S. # et en 
sort à l’E. , pour aller se jeter dans Je Bravi- 
ken, golfe delà Baltique. 

GLANDAGE, village de France, dép. de 
la Drôme, arrond. et à 4 1 . 1/2 E. S. E. de 
Die, canton et à 2 1 . t /4 E- de Chàtillon. Il 
est entouré de montagnes , d’où l’on extrait 
des pierres meulières. On y voit les ruines 
d’un ancien château. 696 hab. 

GLANDELOUG 1 I , petit lac d’Irlande, 
prov. de Leinster, comté et à 4 L 1/2 O. de 
Wicklow, baronnie de Ballinacore. 11 est en- 
touré de montagnes élevées, d’un aspect ma- 
jestueux et pittoresque. On trouve, près et 
au N. E. de ce lac, les ruines de la ville de 
Seven-Churches, qui renferma jadis une cé- 
lèbre abbaye, et fut siège épiscopal dans le 
xn e siècle : ce lieu, aujourd'hui solitaire et 
sauvage . est le rendez-vous des brigands de 
la contrée. On a découvert dans le voisinage 
des mines de plomb et de cuivre. 

GLANDÈVE ou GLANDÈVES., Gui»- 
tiva, ancienne ville de France, dép. des 
Basses- Alpes, arrond. et à 6 1 . 1/4 N. E. de 
Castellane, sur la rive droite du Var. Lat. 
N. 43 ° 56 ' 43 '*. Long. E. 4 ° 28' 10". Elle a 
été entraînée en partie par les debordemens 
du Var. Les habitans l’ont abandonnée pour 
se retirera Entrevaux, à 1/2 1 . vers 10 . Il 
n’en reste plu» que la maison de l’évèché, 
qui était suffragant d’Embrun. 

GLAN DON, village de France, dép. de 
la Haute-Vienne, arrond., cant. et à 1 I. S. 
S. E. de S*. Yrieix, et à 9 1 . S. de Limoges. 
71 7 hab. 11 y a sur son terriroire une mine 
d’antimoine, abandonnée depuis 1812. 
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GLANDORE, havre de la côte mérid. de 
l'Irlande, prov. de Munster, comté de Cork, 
baronnie de Carbcry, à 4 i/a N. E. de 
Baltimore. 11 a i 1. a/3 de long sur a/3 de 1. 
de large à son entrée. 

GLANEVY, village d'Irlande, prov. d'Ul- 
ster, comté d’Antrim, baronnie de Massa* 
reen, à 3 I. O. de Belfast. Foires les i4 mai 
et 29 octobre. 

GLANFORD-BR1DGE, ville d'Angleterre. 
Voy. Bbicc. 

GLANG , port sur la côte raérid. de File 
Mindanao, dans l'archipel des Philippines, 
par 5° 5 1 9 de lat. N. et i aa° ag' de long. E. 

GLANGARIF , havre sur la côte S. O. de 
l'Irlande , dans la partie N. E. de la baie de 
Bantry , prov. de Munster, comté et à >6 I. 
0. S. O. de Cork , baronnie de Bear et 
Bantry. 

GLANGARY, comté du Haut - Canada , 
dans la partie orient, du distr. de l'Est. 

GLANGES, village de France, dép. de 
la Haute-Vienne, arrond. et à 6 1. N. E. de 
S 1 . Yrieix , canton et à î 1. 3/4 N. O. de 
S*. Germain-Ies-Bellcs-Fillcs ; près de la rive 
droite de la Petite Briancc. Il y a i raine de 
plomb tenant argent , connue depuis 1714 * 
1,212 hab. 

GLÂNOE, île de Danemark, diocèse de 
Seeland, baill. de Soroe, à 2 I. 1/2 S. E. de 
Skielskœr. Elle a 1 1. de long sur 3/4 de 1. de 
large. 

GLAPiRUDDERY , chaîne de montagnes 
d'Irlande , prov. de Munster, comté de kerry, 
baronnie de Clanmaurice. Elle commence à 
la source de l'Owenbey, 1 4 I. E. N. E. de 
Tralee, se dirige vers le N. E., et sc termine 
près de la rive gauche de la Feale. L'étendue 
est d'environ 3 1. 1 / 2 . 

GLANSHAMMAR , distr. de Sucdo, dans 
la partie orient, de la préfecture d’OErebro , 
sur le bord sept, du lac Hiclmar. 11 renferme 
5 paroisses parmi lesquelles on remarque celle 
de son nom. 

GLAW VILLE, village d’Irlande , prov. de 
Munster, comté et à 9 I. N. N. E. de Cork, 
baronnie de Condons et Clangibbon , sur la 
rive gauche du Funcheon. Foires les 4 mai et 
3 novembre. 

GLANWORTH, village d'Irlande, prov. 
de Munster, comté et à 8 1. 1/2 N. N. E. de 
Cork , baronnie de Fermoy, sur la rive droite 
du Funcheon. Foires, les i5 janvier, 16 
mars, i3 mai, 10 août, 24 septembre et 3o 
novembre. 

GLARIS, colonie allemande de Russie , en 
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Europe, gouv. de Saratov , distr. de Volsk, 
près delà rive gauche du Volga. On y compte 
plus de 46 familles. 

GLARIS, Glarus , cant. de Suisse, entre 
46° 48' et 47° 9 * de lat. N. , et entre 6 ° 3o' 
et 6 ° 56' de long. E.; borné au N. par le lac 
de Wallenstadt et le cours inférieur de la 
Linth , qui le séparent du canton de S*. Gall ; 
dans les autres directions , il est entouré de 
montagnes, élevées , qui appartiennent au sys- 
tème des Alpes , et qui le séparent, à l'E., du 
canton de S 1 . Gall , au S. , de celui des 
Grisons , et à PO. des cantons d'Uri et de 
Schwitz. Il a environ 9 I. de longueur, du N. 
au S., et 6 1. de largeur , de PE. à l'O. ; sa 
superficie peut être évaluée à 35 1. 

Ce pays, comme on vient de le voir, consiste 
en une grande vallée , celle de la Linth , sur 
laquelle s'ouvrent plusieurs vallées latérales , 
comme celle de laSnerft, celle du Durnagel- 
bacli , et le Klün thaï , que traverse le Lüntsch. 
Ces vallées sont séparées par de hautes mon- 
tagnes qui, comme celles de la chaîne méri- 
dionale , sont couvertes de neiges perpétuel- 
les : on distingue parmi leurs principales 
sommités le Scberhorn , le Tüdi , au S. O. ; 
le Karpfstock, le Hausstock , le Freyberg et 
le Scheibc, au S.; le Reiscten , le Schilt et 
le Mürtschen stock, à PE. j le 8c h reyen stock , 
le Glàrnisch et le Wiggis , à PO. j le Todi, 
qui est le plus clevé, a i,85o toises au-dessus 
de la mer. Après le lac' de Wallenstadt, on 
ne peut guères citer que le Klonsee dans la 
partie occid. du pays. Les marais de la Linth, 
autrefois considérables , ont été desséchés. 
Le climat est tempéré dans les vallées et froid 
sur les hauteurs. Le sol est pierreux et peu 
propre à l’agriculture ; les hautes montagnes 
sont couvertes d'énormes glaciers , et n’of- 
frent que des rochers, des précicipes, des 
forêts impénétrables , demeures des chamois , 
et des bruyères stériles ; on y trouve cepen- 
dant une grande quantité de plantes médici- 
nales, dont on forme le thé suisse, article de 
commerce assez considérable. On récolte dans 
les vallées beaucoup de fruits , et un peu de 
blé et de vin , qui sont loin de sufiirc à 1 a 
consommation des habitans; mais la princi- 
pale richesse du canton consiste dans les 
beaux pâturages où l'on élève de nombreux 
troupeaux de gros et de menu bétail : les mé- 
rinos, introduits en 1802 , y ont beaucoup 
amélioré la race des bêtes à laine. On y fa- 
brique une immense quantité de beurre et du 
schabzieger, sorte de fromage vert. Ce canton 
possède plusieurs mines d'argent, de cuivre 
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et de fer, non exploitées; il a aussi de l’ar- 
doise , du cristal , du marbre , du gypse , du 
spath, et un grand nombre de pétrifie* lions 
et de pyrites cuivreuses. Les rivières, dont 
quelques-unes charrient de l'or K sont pois- 
sonneuses et nourrissent des truites estimées. 
Ou trouve aussi plusieurs sources d’eau mi- 
nérale sulfureuse. 

Ce pays a des fabriques florissantes de toile , 
d'étoffes de soie, de laine, de lin et coton, 
de mousselines , d’indiennes et de papiers , 
et des imprimeries sur étoffes; on y prépare 
beaucoup de feuilles d'ardoise , et on y fait 
quantité de petits ouvrages en bois. Le com- 
merce y est très-actif avec l’Italie et l’Alle- 
magne , et même avec les Pays-Bas , au moyen 
du Rhin : le bois , le cuir, les peaux de cha- 
mois, le beurre, le schabzieger et les bes- 
tiaux , forment les principaux articles d'ex- 
portation; on y importe des denrées coloniales, 
du fer brut et travaillé , de l'acier, du cuivre , 
du coton en rame, de la soie brute, du ta- 
bac, du vin, du blé, etc. En général les ha- 
bitans sont naturellement très-industrieux , 
et cette disposition est puissamment favorisée 
par une école d’industrie pour les enfans pau- 
vres. 

Le canton de Glaris , dont le chef- lieu 
porte le même nom, occupe le 7 e rang dans 
la confédération suisse, et se divise en i 5 dis- 
tricts ( tagwen ) : Betscbwanden , Bilten et 
Kerenzen , Elm , Enneda , Eschen , Glaris , 
Linththal , Matt , Mitlodi, Mollis, Nafels, 
Nettstlul , Rüti et Ennetlinth , Schwandcn , 
et Urnen. Il renferme 26,575 hab., dont les 
7/8 sont protestans , et fournit à la confédéra- 
tion un contingent de hommes, et une 
contribution de 2,422 fr. Le clergé réformé 
compose un synode qui se rassemble annuelle- 
ment ; le clergé catholique dépendait autre- 
fois de l évéché de Constance. 

Le gouvernement est démocratique. Tous 
les hommes âgés de 16 ans ont voix dans l’as- 
semblée générale ( Landsgemeinde ), qui exerce 
le pouvoir suprême, et qui, sous la prési- 
dence d'un landammann , s'assemble le i cr 
dimanche de mai. Le pouvoir exécutif est 
confié à un conseil de 8u membres. Chaque 
district pourvoit à son administration inté- 
rieure. La justice civile est partagée entre 4 
tribunaux : ceux des experts , des cinq , des 
neuf, et d’appel. Peu de temps avant l’as- 
semblée générale , les protestans et les catho- 
liques s'assemblent en particulier. Toutes les 
charges , si ce n'est celle du landammann , 
sont honoraires. 



Dans le v* siècle, cette contrée apparte- 
nait à l’abbaye de Seckingen ; dès le xm r , 1 a 
maison d’Autriche s’en appropria la suzerai- 
neté. En 1681, les Suisses ayant occupé ce 
pays , les habitans demandèrent leur incor- 
poration à la confédération , ce qui eut lieu 
le 8 juin de l’année suivante. Dans le xtii* 
siècle, ils furent divisés sur la religion; mais, 
en i 683 , la liberté de conscience , reconnue 
par les parties adverses , mit fin à ces diffé- 
rens. Ce canton fut, en 1799 , le théâtre de 
plusieurs combats entre les Français et les 
Austro-Russes. 

GLARIS, Glarus , bourg de Suisse , chef- 
lieu de canton , dans une vallée étroite en- 
tourée de hautes montagnes, à 12 1 . S. E. de 
Zurich, et à 27 1 . E. de Berne, au pied du 
Glarnisch et près de la rive gauche de la 
Linth , qu'on y traverse sur un pont couvert. 
Lat. N. 47° 2' 53 ". Long. E. 6° 42' 55 ". Les 
rues en sont larges et assez belles ; il possède 
1 cathédrale gothique , qui sert alternative- 
ment aux réformés et aux catholiques; 1 hôtel 
de ville, où se tiennent les séances du gou- 
vernement du canton ; 1 bibliothèque publi- 
que , fondée en 1758; 1 école évangélique, 
x cabinet d’histoire naturelle , et 1 hôpital. 
Ce bourg fait un assez grand commerce en 
épiceries et productions du pays; il a des 
filatures de coton , des imprimeries sur cali- 
cots , une fabrique de draps et des blanchis- 
series de toile. Il fabrique des fromages verts 
très-estimés , dits schabzieger. 4f°°o bab. , 
réformés et catholiques. 

GLARNICH, montagne de Suisse, cant. 
de Glaris , près et au S. O. du bourg de ce 
nom. Lat. N. 47 ° o 12". Long. E. 6° 

Elle s'élève en forme de pyramide à 1,490 
toises au-dessus de la mer ; scs trois cimes , 
de forme ronde, sont accessibles : celle du 
milieu renferme un glacier. En 1593, un 
tremblement de terre détacha de cette mon- 
tagne une masse de rochers qui causa peu de 
dommage â Glaris. 

GLARÜS, canton et bourg de Suisse. Voy . 
Glaris. 

GLASCOW, ville d’Écosse. Foy. Glas- 
gow. 

GLÀSEREY , village de Hongrie. Voyez 
Glashütte. 

GLASFORD, paroisse d'Écossc, comté et à 
l'O. de Lanark , et au S. E. de Glasgow, 
presbytère d'Hamilton. i, 5 o 4 bab. 

GLASGOW, ville d’Écossc, comte de La- 
nark, à i 5 1 . O. d'Edimbourg, et à 22 I. O. 
N. O. de Lanark. Lat. N. 55 ° 5 i / 32 ". Long. 
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0 . 6® $•]' o ". La principale partie est dans 
une plaine , sur U rive droite et un peu au- 
dessus de l'embouchure de 1 a Clyde ; le reste 
est dans une position élevée : des faubourgs 
considérables , qui s’étendent sur la rive gau- 
che du fleuve , communiquent à, la ville par 
3 ponts de pierre et î de bois. La longueur 
et la largeur de Glasgow sont déterminées 
par deux rues qui se croisent à angles droits : 
la première, se dirigeant de l’E.à 1 * 0 ., a en- 
viron i/a I. et 85 pieds de largeur, et la se- 
conde, i /3 de I., et entre 5 o et 58 pieds de 
largeur. Cette ville, une des plus importan- 
tes de la Grande-Bretagne , et la plus consi- 
dérable et la plus belle de l’Écosse , renferme 
beaucoup d'édifices modernes , remarquables 
par l'élégance de leur architecture , et un 
grand nombre de beaux batimens consacrés à 
l'utilité publique. Toutes les rues en sont lar- 
ges, propres et pavées avec soin : les plus 
modernes sont ornées de trottoirs. 11 y a 
3 places publiques spacieuses et élégantes : 
S 1 . Andrew, S 1 . Enoch et S 1 . George; ainsi 
que des marchés et des abattoirs dignes d'at- 
tention. Elle est éclairée par le gàz depuis 
1817, et fournie d’eau par une machine à 
vapeur qui élève les eaux de la Cljrdesur une 
colline à l'O. , où elles séjournent dans de 
grands réservoirs à fond sablé , et parviennent 
ensuite, épurées, par des canaux de fer jus- 
que dans la ville. Parmi les moiiumens, on 
distingue la cathédrale, très-bel cdiCce qui 
est peut-être le morceau d’architecture gothi- 
que le mieux conservé del'Écosse; la magni- 
fique église catholique, bâtie en 181 5 ; celle 
de S 1 . George , dont la tour est très-belle, et 
celle de S*. Andrew, qui est un des modèles 
de l’ordre composite les plus parfaits de 
lÉcosse ; l’hôtel de ville , dçnt la façade 
est ornée d’un rang de colonnes ioniques, et 
qui renferme une statue de Pitt en marbre 
blanc ; le palais de l’université , dont une 
partie est très-ancienne et l'autre nouvelle : 
on remarque aussi l’obélisque , haut de 43 
mètres, érigé, sur une grande esplanade , en 
1 honneur de Nelson, et la statue du général 
Moore, la maison de justice, la prison, l’a- 
sile des insensés , les batimens de la poste 
aux lettres , le collège , l'observatoire , les ca- 
sernes et le théâtre, édifices nouvellement 
construits , méritent aussi d'être remarqués , 
ainsi que les quais sur la Clyde , qui sont 
tcès-beaux depuis qu'ils ont été agrandis. On 
a établi sur le fleuve une buanderie publique : 
cet etablissement est unique dans son genre. 
On compte à Glasgow 63 édifices pour scr- 
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vice religieux, dont 9 églises paroissiales, 
presque toutes d’une belle architecture ; les 
56 autres édifices servent aux cultes des ca- 
tholiques romains , des presbytériens , des 
burghers, des antiburghers , des métho- 
distes , des glassites , etc. Les établisscmens 
de charité sont aussi très-nombreux et bien 
administrés ; les principaux sont : l’hôpital gé- 
néral de la ville, l'infirmerie royale, l'asile 
des insensés , vaste et bel établissement avec 
jardins très-grands pour servir de promenade 
aux malades; l'hôpital de Hutcheson; celui 
du Commerce , l'hospice de la Madelainc 
pour les filles repentantes, plusieurs sociétés 
philanthropiques et associations pour des se- 
cours à domicile, etc. 

De tous les établisscmens destinés à l'ins- 
truction publique , le principal est l’univer- 
sité, fondée en i 45 o par William Turnbull, 
évêque de Glasgow , et qui a reçu de grands 
privilèges de Jacques 11 et de ses successeurs: 
elle possède une bibliothèque qui reçoit un 
exemplaire de tous les ouvrages imprimés 
dans la Grande-Bretagne, et un beau mu- 
séum , l’un des plus riches de l’Europe , qu’elle 
doit à la munificence du docteur William 
Huntcr, de Londres. Le nombre des ctudians, 
en 1823, s'élevait a 1,600. L’institution fon- 
dée en 1796 par le professeur Anderson, et 
qui porte son nom, mérite le second rang 
parmi les établissemens qui ont contribué le 
plus à la prospérité de Glasgow : on y en- 
seigne la plupart des sciences applicables ayx 
arts; elle est spécialement destinée à ceux qui 
ne suivent pas les cours de Tuniversité, ainsi 
qu’aux individus des deux sexes qui appar- 
tiennent à la classe ouvrière. Plusieurs autres 
écoles pour les langues anciennes existent 
aussi dans cette ville , où la classe indigente 
peut trouver à s’instruire dans 18 écoles gra- 
tuites , pourvues chacune d'une petite biblio- 
thèque ; enfin , trois sociétés académiques , 
fondées dans le but de répandre le goût des 
lettres, des sciences et des beaux-arts, trou- 
vent dans cette riche cité d'honorables sou- 
tiens. L'art de l'imprimerie a été apporté à 
Glasgow, en i 63 o, par George Anderson, 
et perfectionne par les Foulis 1 o années après: 
à celte dernière époque , Alexandre Wilson , 
professeur d’astronomie à* l'universitc , intro- 
duisit l’art de fondre les caractères, qui de- 
puis a été porté à une grande perfection. 

Avant 1725 , cette ville n'avait aucune fa- 
brique : maintenant elle en compte un grand 
nombre, de toiles, de linons, de batistes et 
de rubans de fil ; on y compte 54 filatures 
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de coton, de fil ou de laine, 18 imprimeries 
sur toile, 18 calend reries, des fonderies de 
fer , des verreries dans la ville et les envi- 
rons , 1 manufacture de faïence , 1 fabrique 
d'alun et de produits chimiques, etc. Enfin 
pour donner une idée de l’activité industrielle 
qui règne dans cette ville, il suffira de dire 
qu'il y a tant au-dedans qu'aux environs, 
3 a, 000 métiers pour travailler le coton et le 
(il, et que 3 io machines à vapeur, et dont 
quelques-unes ont une force de 60 chevaux , 
sont employées , tant pour les manufactures et 
les fnrges, que pour l’exploitation des mines 
de houille des environs et les bateaux à vapeur 
qui naviguent sur la Clyde. En 1792 , on in- 
troduisit les machines à vapeur dans les filatures 
de coton , et , en 1 80 1 , elles furent appliquées 
avec succès aux métiers à tisser : cette réus- 
site conduisit à adapter la vapeur aux bateaux, 
et cette ville se glorifie d’avoir fait construire , 
en 1810, le premier de ces bateaux qu’on 
ait vu en Europe ; maintenant elle emploie 
environ 4 obâtimens de ce genre. La situation 
de Glasgow , pour le commerce , est des plus 
avantageuses : par la Clydc , cette ville commu- 
nique à l'Atlantique; par le Grand-Canal qui 
jointee fleuve au Forth, elle envoie dans la mer 
du Nord les produits dont elle est l'atelier ou 
l'entrepôt ; et par le canal de Monkland , elle 
reçoit de la houille à bas prix. O11 ne peut 
donner une idée de l’état actuel de son com- 
merce; on sait seulement qu’en 181 5 les 
droits sur les importations en sucre, rhum , 
colon, etc., s’élevèrent à 14,076,450 fr. : 
ces importations employèrent 4*8 navires de 
79,219 tonneaux, et les exportations en 
Amérique , aux Indes-Orientales et en Europe, 
montèrent à 1 oo, 4 ° 4'52 5 fr. , et furent trans- 
portés par 592 navires de 94,35o tonneaux. 
En 1823 , l'importation en coton seulement 
fut de 6 o,o 58 balles. Les navires qui tirent 
7 à 8 pieds d'eau peuvent remonter la Clydc 
jusqu’au pont qui est situé le plus bas , et, 
d'après les différentes améliorations faites $u 
lit de la rivière, des navires de 100 tonneaux 
peuvent facilement y naviguer; ceux d’un 
plus fort tonnage sont reçus dans un bassin 
creusé à l’embouchure de la Clyde. L’accrois- 
sement du commerce de cette ville donna 
naissance, en 1783, à une société connue 
sous le nom de Chambre de commerce et des 
manufactures , qui a , depuis , été érigée en 
corps politique. Glasgow possède en outre 
une bourse , et une banque succursale de la 
banque royale d’Écosse , plusieurs banques 
particulières , une banque de prévoyance , 



établie en i 8 t 5 , des compagnies d'assurance 
et de riches maisons de commerce. Il n'est 
pas de ville de la Grande-Bretagne où la po- 
pulation se soit accrue avec une rapidité plus 
remarquable qu’à Glasgow : en 176s , on n'y 
comptait que 23,546 hab. ; en 1801 , il y en 
avait déjà 83,769; en 1811,1 10,460 ; et en 
1821, i 47,<>48; depuis 1826, elle en ren- 
ferme 160,000. Cette progression extraordi- 
naire est due à la seule puissance de l'in- 
dustrie. 

Les environs de Glagow sont remplis de 
riches mines de houille ; le minerai de fer qui 
recouvre les couches de houille est aussi ex- 
ploité pour l'usine de Clyde-iron-works. 

Glasgow est une des plus anciennes villes 
d'Écosse : son origine est généralement attri- 
buée à S*. Mungo ou S 1 . Kcntigcrn , qui y 
fonda , dit on , en 56 o , un évêché transformé 
en archevêché en 1 48 j- Guillaume, surnommé 
le Lion , roi d’Ecosse , l'érigea en bourg vers 
1172, et lui donna une charte que ses suc- 
cesseurs étendirent. En i 45 o, Jacques 11 ac- 
corda à l'évcque de celte ville des droits ré- 
galiens , et , en 1611, Jacques vi érigea Glas- 
gow en bourg royal , et lui donna une charte 
très-étendue. Charles i* r lui accorda de plus 
grands privilèges en i 636 , et, après la révo- 
lution, un acte de 1690 lui donna le droit de 
choisir et de nommer ses propres magistrats. 
En 1707, époque où s'opéra l'union législa- 
tive de l’Écosse avec l'Angleterre, cette ville 
se signala par une vigoureuse résistance à cet 
acte politique , mais elle fut obligée de céder 
à la force. 

GLASGOW (PORT), ville d’Écosse. Yoj. 
Port-Glasgow . 

GLASGOW , village des États-Unis , état 
de Kentucky^ chef-lieu du comté de Bar- 
ren , à 11 1 . E. de Bowliugrcen et à 33 1 . S. O. 
de Frankfort ; dans un pays fertile. 2johab. 

GLASHL'TTE , village de Bavière, cercle 
de la Regen , présidial et à 2 1 . 1/2 S. E. de 
Waldmùnchcn , et à 3/4 de 1 . N. O. de 
Furth, sur la frontière de la Bohème. 11 y 
a 1 briqueterie , \ raffinerie de potasse , 1 
scierie , et 1 verrerie. 

GLASIIÜTTE ou GLASEREY, en hon- 
grais Szkleno , en slave Sklcno , village de 
Hongrie , comitat de Bars , marche Supé- 
rieure , à 4 1 - N. E. de Konigsbcrg. Il y a 
des bains d'eau minérale très- fréquentés. 

GLASKO , ville de Pologne, woiwodic, 
obwodic et à 1 1 . 1/2 S. de Lublin. Elle n'a 
que 94 maisons. 

GLASS (LOCll) , lac d'Écosse , comte de 
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Rois, à 3 I. N. N. O. de Dingwall , au pied 
du Ben-Wyvis. II a i 1 . i /a de longueur et 
i /3 de 1 - dans sa plus grande largeur. La ri- 
vière Alt-Grad sort de l'extrémité orient, et 
se jette dans la baie de Cromarty. 

GLASSARY ou GLASRY , paroisse d'É- 
cosse, comté d’Argyle, presbytère d'Invo- 
rary , entre le lac Fine et le détroit de Jura. 
On y voit les ruines de 3 forts antiques. 4*583 
habitant. 

GLASSBOROUGII , village des États-Unis, 
état de New-Jersey, comté de Gloucester , à 
7 1 . E. N. E. de Salem et à 6 1 . S. de Phila- 
delphie. Il y a une grande verrerie. 

GLASSERTON , paroisse d'Écosse , comté 
et presbytère de Wigtown , au S. de Whit- 
horn. On y remarque des vestiges d'anciens 
camps. 1,057 hab. 

GLASS-HOUSE, baie de la Nouvelle-Hol- 
lande. f'oy. Moretoh. 

GLASS-llOUSES (les verreries), groupe 
de montagnes , sur la côte orient, de U Nou- 
velle-Hollande , dans la Nouvelle-Galles mé- 
rid., près et au N. O. de la baie Moreton. Lat. 
S. a6° 55 '. Elles ont été nommées, en 1770, 
par le capitaine Cook. 

GLASSHÜTTE , ville du roy. de Saxe , 
cercle de l'Erzgebirge, bail!. d’Âltenberg , à 
4 1 . 3/4 S. de Dresde et à i 3 1 . 1/4 E. d’Alt- 
Chemnitz , sur la rive droite de la Müglitz. 
65 o hab. On exploite des mines de fer dans 
les environs. 

GLASSLOUG 1 I , village d'Irlande, prov. 
d'Ulstcr, comté et à 1 I. a /3 N. E. de Monag- 
han, baronnie de Trough. Foires, les i 5 
janvier, 19 février, 19 mars, 16 avril , ai 
mai, 18 juin, 16 juillet, ao aoôt , 17 sep- 
tembre, »5 octobre, 19 novembre, et 17 
décembre. 

GLASTENBURY. comm. des États Unis, 
état de Connecticut, comté de Hartford, 
sur la rive gauche du Connecticut, au S. E. 
de Hartford et à îa lieues N. E. de New- 
Haven. Elle a 4 églises pour divers cultes, 
1 grande manufacture de tissus de coton , 
1 d'étoffes de laine et 1 verrerie. 3 , 1 1 4 
habitant. 

GLASTONBURY, bourg d'Angleterre, 
comté de Somerset , hundred de Glaston . k 
a 1 . S. O. de Wells , et à 7 I. i/a S. S. O. 
de Bristol, près de la rive droite de la Bruc, 
dans une péninsule marécageuse , formée 
par les eaux stagnautes de cette rivière , et 
nommée autrefois lie d’ A va lion. Lat. N. 5 i° 
8' US". Long. O. 5 ° 1' 54 ”- L’église de S 1 . 
Jean est remarquable par son élévation , sa 



légèreté et sa beauté. Glastonbury a quel- 
ques manufactures de soie et de bas, et est 
célèbre par son abbaye, qui a été long- 
temps la plus riche et la plus magnifique de 
l'Angleterre, et dont les ruines attirent un 
grand nombre de curieux. Ce bourg forme 
deux paroisses qui contiennent a, 53 o hab. 
A peu de . distance est une montagne escar- 
pée , sur le sommet de laquelle est le Tor 
ou tour de S 1 . Michel. 

Glastonbury était autrefois bourg royal , 
et envoyait des membres au parlement ; il a 
perdu ses droits depuis Henri vm. On dit 
qu’il fut bâti sous le règne d'ina , vers 708 ; 
détruit par les Danois en 873, et rebâti par 
le roi Edmond qui accorda de grands privi- 
lèges aux habifans. Il fut, dans le xu° siècle, 
la proie des flammes; relevé par Henri m , 
il fut renversé par un tremblement de terre 
qui précipita l'église de S*. Michel du mont 
de Tor. 

GLATT, bourg de la principauté de Ilo- 
henzollern-Sigmaringen , chef-lieu de baill., 
sur la petite rivière de son nom , et très- 
près de la rive gauche du Necker ; à 3 10 . 

N. O. de Haigcrloch, à 5 1 . i/u O. S. O. de 
Rotenbourg , et à 1 a 1 . 1/2 N. O. de Sigma - 
ringen. Il y a 1 château , 1 église et des bains 
d’eau sulfureuse. Commerce de bois. 

Le bailliage ne contient que 900 hab. , y 
compris ceux de ce bourg. 

GLATT, rivière de Suisse , cant. de Zu- 
rich. Elle sort de l'extrémité N. O. du lac 
Grciffen, à a 1 . E. de Zurich, coule N. N. 

O. , en passant près et à 1 * 0 . de Bulach, et 
se joiut au Rhin , par la gauche , un peu au- 
dessous d'Eglisau , après un cours d'environ 
7 1 . Elle est sujette à des crues considéra- 
bles , qui causent de grands dommages , et 
est très-poissonneuse. 

GLATZ, ancien comte de Bohême, con- 
quis par la Prusse en x 7 4 ^ • H forme aujour- 
d'hui , dans la province de Silésie et la ré- 
gence de Breslau , les deux cercles de Glatz 
et de Habclschwert. 

GLATZ, en bohémien Klntlzho y ville des 
États Prussiens, prov. de Silésie, régence et 
à 17 I. S. S. O. de Breslau ; chef-lieu de cer- 
cle , dans une vallée étroite , sur la rive gau- 
che de la Neissc. Lat. N. 5 o° a 3 '. Long. E. 
i 4 ° 19'. Elle est entourée de murailles, et 
très-bien défendue, d’un côté , par le vieux 
château situé sur une montagne qui domine 
le pays d’alentour; et de l'autre, par une 
forteresse régulière, nouvellement bâtie sur 
une montagne opposée. Elle a 1 faubourg, 4 
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églises catholique* et a luthériennes , i gym- 
nase, i hôpital, i arsenal, et plusieurs caser- 
nes , ainsi que d'autres bâtimens militaires. 
Il y a des fabriques de draps , de toiles fines 
et damassées pour service de table , d'indien- 
nes, de peaux maroquinées , de tapis , de sa- 
von , etc. On y confectionne aussi diverses 
sortes d’objets en bois , et il s'y fait un grand 
commerce d'épiceries, toiles et cuirs. 8 ,a 3 o 
bahitans. 

Glatz s’est rendu aux Prussiens en 1 7 4 a > 
les Autrichiens le prirent d’assaut en 1769, 
et le restituèrent à la paix de 1763. Un corps 
de Wurterobcrgeois et de Bavarois s'en em- 
para en 1807. 

Le cercle de Glati comprend une partie 
de l'ancien comté de ce nom et 61 , 433 hab. 

GLAUCHA ou GLAUCHAU , ville du roy. 
de Saxe, cercle de l'Erzgebirge, baill. et à a I. 
N. N. E. de Zwickau , et à 5 lieues l/a O. 
d'Alt -Chemnitz ; chef-lieu de la seigneurie de 
Schônbourg, siège d’un consistoire et d'une 
surintendance du culte , et résidence des 
comtes Penigk-Glauchau et Penigk-Penigk. 
Elle est assez bien bâtie , en forme de crois- 
sant , sur la rive droite de la Miilde , et 
ceinte de murs. Glaucha renferme 3 châteaux, 
a églises , 1 hôpital , et 1 hospice d’orpbe- 
lins. On y remarque la place carrée où se 
tient le marché.Il y a des fabriques de draps, 
de flanelle , de velours de colon , et de tis- 
sus de coton de plusieurs sortes , des bon- 
neteries , des tanneries , des blanchisseries , 
des teintureries , une papeterie , un marti- 
net pour le fer et deux pour le cuivre , et des 
moulins à huile. Le commerce, alimenté par 
les fabriques , consiste aussi en blé , bois et 
minéraux de la principauté d'Allenbourg et 
du cercle de l'Erzgebirge , dont cette ville 
est un entrepôt considérable. Patrie d’Agri- 
cola, célèbre minéralogiste. 4, 000 hab. 

•GLAY, village de France, dép. du Doubs, 
arrond. de Montbéliard , cant. et à 3/4 de 1 . 
N. E. de Blamont, et à a 1 . i/a N. N. E. de 
S‘. llippolyte; sur la rive droite du Glon. Il 
y a une papeterie. 3 uj hab. 

GLAY, hameau de France, départem. du 
Rhône, arrond. et à 4 L O. N. O. de Lyon, 
cant. de L'Arbrêle , près de S*. Germain. Il 
y a deux carrières de pierre à polir. 

GLAZOUNOVSKÀ 1 A, bourg de Russie, 
en Europe, dans le pays des Cosaques du 
Don, distr. d'Oust-Medvieditza, â 75 1 . Pi. E. 
de Novo-Tcherkask ; sur la rive droite de la 
Medvicditza , au milieu d'une épaisse forêt. 
11 est entièrement inondé au printemps, et 



les habitant se réfugient dans des fermes éloi- 
gnées de la rivière , où ils passent l'été. 

GLAZOV , ville de Russie , en Europe , 
gouv. et à 3 o 1 . E. de Viatka , et â 37 I. N. 
E. de Nolinsk ; chef-lieu de distr., sur la rive 
gauche de la Tcheptsa. Elle a une église. 
800 hab. • 

Le distr. de Glazov , situé dans la partie 
orient, du gouv. de Viatka , est coupé de mon- 
tagnes , de collines boisées , et de marécages ; 
le climat y est très-rude , et le blé y mûrit 
rarement. Il est habité en grande partie par 
des Permiens , des Votiaks et des Tcheremis- 
ses , dont la chasse et la pèche forment la 
principale nourriture. 

GLEHN ou GLEEN , village des Etats 
Prussiens, prov. de Clèves-Bcrg, régence et 
à 3 1 . t/a S. O. de Düsseldorf, cercle et à 
a I. O. S. O. de Neuss. Il y a 1 château. i,o 3 o 
habitant. 

GLEICHEN (ALTEN) , village du roy. de 
Hanovre , gouv. de Hildesheim , principauté 
et â a 1 . t /4 S. E. de Gottingue, et à 3 1 . 
3/4 O. S. O. de Duderstadt; chef-lieu d'une 
juridiction patrimoniale , qui contient 1,707 
habitant. 

GLEICHEN , ancien comté de Saxe , divisé 
en deux parties : 1» le comté supérieur, par- 
tagé aujourd'hui entre le duché de Saxe-Co- 
bourg et la régence prussienne d'Erfurt ; a° le 
comté inférieur, situé entre cgtte même ré- 
gence, le grand-duché de Saxe-Weimar et le 
duché de Saxe-Cobourg, et réparti entre la 
Prusse et la principauté de Schwarzbourg- 
Sondershausen. 

GLE 1 CHERW 1 ESEN , bourg du duché de 
Saxe-Meiningen,dans t'Untcrland, baill. et à 

I 1 . i/a E. S. E. de Romhild, et à 7 1 . 1/4 S. 
E. de Meiningcn. Il s’y tient 4 marchés par 
an. 3 a 4 hab. 

GLEISDORF , bourg du duché de Styrie, 
cercle et à 4 1 . E. de Gratz , et â 10 1 . 1/4 S. 
E. de Bruck; sur la rive gauche de la Raab. 

II y a 1 couvent. 700 hab. 

GLEISENBERG , village de Bavière, cer- 
cle de la Regen, présidial et à 1 1 . i/a S. E. 
de Waldmiinchen, et à i 5 I. N. E. de Ratia- 
bonne. Il y a 1 scierie et 1 briqueterie. 60 
maisons. 

GLEIWITZ , ville des États Prussiens , 
prov. de Silésie, régence et à i 5 1 . S. E. d'Op- 
peln , cercle età 5 1 . S. S. E. de Tost , sur la 
Klodnitz. Elle a 1 enceinte en briques et a 
faubourgs, et renferme 4 églises et 1 gymnase 
catholiques , 1 hôpital , 1 manufacture de 
draps, et 1 des plus belles forges royales à 
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fer à hauts fourneaux , qui fournit , année 
commune , i 3 ,ooo quintaux de fonte ; il y a 
aussi plusieurs clouteries. 3 , 5 ao hab. 

GLKIZE, village des Pays-Bas , prov. et à 
9 1 . S. O. de Liège, arrond. et canton de Huy. 
l,ai s hab. 

GLEMSFORD, bourg d’Angleterre, comté 
de Suflolk , hundred de Babergh , à 3 I. 3/4 
S. de Bury-S*. Edmunds , et à 7 I. 1/4 O. N. 
O. d'Ipswich. 

I,a paroisse contient 1,375 bab. 

GLEN , rivière d’Angleterre , comté de Lin- 
coln. Elle prend sa source près de Lavington , 
dans le hundred de Beltisloe , se dirige vers 
le S. jusqu'à Wilsthorpe, tourne au N. E. , 
et va se jeter dans le Wash , après un cours 
de si I. 

GLENA , montagne d’Irlande, prov. de 
Munster, comté de Kerry, sur la limite des 
baronnies de Dunkerron et de Magunihy , à 
It). du beau lac de Killamey, au bord duquel 
elle se termine par la pointe Glena , qui ferme 
au N. la baie de même nom. Cette montagne 
est en partie nue et rocailleuse , et en partie 
couverte de bois épais. 

GLENAC , village de France, dép. dn 
Morbihan , arrond. et à sol. 1/4 E- de Van- 
nes, cant. et à a 1 . s/a S. de Carentoir; au 
confinent de l'Oust et de l’Aff. i,o 3 o hab. 

GLÉNANS (ILES DES), groupe d’une 
domaine de petites Iles et Ilots , dans l'océan 
Atlantique, près des côte3 de France, dép. 
du Finistère, arrond. de Quimper, cant., 
cousin, et à a 1 . S. de Concarneau. Lat. N. 
47* 45 ’. Long. O. 6° 18'. La plus considéra- 
ble et la plus mérid. est celle du Lac ou du 
Loch . qui est en partie couverte par un étang 
saumâtre et en partie par des marécages ; 
celle de Penfret, la plus orient., située à a 1 . 
l /4 S. O. de la pointe de Trévignon , a un 
sol moins aqueux et susceptible de culture. 
Celle de S 1 . Nicolas , la plus sept, du groupe, 
à 1 1 . a /3 S. de la pointe de Moustcrlin, est 
U plus intéressante de toutes : elle forme , 
avec l ile Cigogne, le port des Glénans , 
qu’on appelle Chambre , où l’on entre à tous 
vents, et où l’on peut échouer sans danger; 
ce port est défendu par le fort Cigogne. S 1 . Ni- 
colas est la seule des Glénans où l’on puisse 
faire de l’eau. Du reste , ce groupe ne se 
compose que de rochers un peu étendus , qui 
offrent cependant quelques mouillages assez 
bons. 

GLENARM, baronnie d’Irlande, prov. 
d’Ulster, dans la partie orient, du comté 
d’Antrim, sur le canal du Nord. Elle ren- 



ferme le village de même nom , où l’on re- 
marque un très-beau château, et l’on trouve, 
sur la côte , la baie de Glcnarm , fermée au 
N. par le cap Gerron.’ 

GLENAT , village de France , dép. du Can- 
tal , arrond. età 4 1 . i/a O. S. O. d’Aurillac , 
cant. et à il. i/aS. de LaRoquebrou. Foire , 
le 4 mai , pour bestiaux. 617 hab. 

GLENBERVIE, paroisse d’Écosse , comté 
de Kincardine , presbytère de Fordoun , dans 
la vallée de Glen , arrosée par le Bervie , à 
a 1 . N. N. O. de Bervie. 1,377 hab. 

GLENCAIRN , paroisse d’Écosse , dans 1 a 
partie occid. du comté de Dumfries, presby- 
tère de Penpont. Le sol en est généralement 
bon , surtout sur le bord des rivières , mais 
il est sujet aux inondations ; les collines offrent 
d’excellens pâturages. 1,881 hab. 

GLENCOE , GLEN-CO ou GLEN-CONA , 
vallée d’Écosse, comté d’Argyle, presbytère 
de Lorn , au N. E. du lac Etive, et au S. E. 
du lac Leven. Elle a environ 3 1 . de longueur. 
Cette vallée , célèbre par la naissance d’Os- 
sian , est entourée de montagnes escarpées et 
pittoresques , parmi lesquelles on remarque 
le Meol-More ; la Coe ou Cona , rivière rapide , 
la traverse pour se jeter dans le lac Leven. 
En 1691, les troupes du roi Guillaume mas- 
sacrèrent les habitans de cette intéressante 
contrée. 

GLENDALE, ward d’Angleterre, dans la 
partie sept, du comté de Norlhumberland. 
La Tille le traverse du N. O. au S. E. 1 1 , 44 1 
hab. Wooler en est le lieu principal. 

GLENELG, paroisse d’Écosse , dans la 
partie occid. du comté d’fnverness, sur le dé- 
troit qui sépare l’ilc de Skye de la Grande- 
Bretagne. Elle renferme quelques restes d’an- 
tiquités. 3,807 hab. 

GLEN-FINLASS, vallée de la Nouvelle- 
Hollande, dans la Nouvelle-Galles méridio- 
nale, à l’O. de la vallée de Wellington, et 
près de la rive gauche du Macquarie , par 33° 
35 ' de lat. S. et 146° s 5 ' de long. E. Elle est 
fermée par de hautes montagnes hérissées de 
cyprès , et composées de brèche , de jaspe et 
de porphyre. La vue de ces. montagnes , dont 
uelques-unes s’élèvent à pic , a quelque chose 
c grand, et le débouché du Glen-Finlass 
dans la vallée de Wellington , offre un coup- 
d’œil magnifique ; les sites qui entourent le 
Glen-Finlass en font un des plus beaux pays 
qui soient au monde. 

GLEN-GARRY , vallée d’Écosse, dans la 
partie occid. du comté d’Invemess, à l’O. du 
lac Garry et au S. du lac Lyne, à 7 1 . N. du 



Digitized by Google 




*86 G L I M 

fort Williara. Elle est remarquable par son 
aspect pittoresque. 

GLENISLA, paroisse d'Écossc, dans la 
partie occid. du comté de Forfar, presbytère 
de Meiglc. Elle est arrosée par l’Isla. i , 1 4 4 
habitans. 

GLEN-MORISTON , vallée d’Écossc , dans 
le centre du comté d'Inverness , à l'O. du lac 
Ness , et au S. O. du mont Mcalfour-Vonny. 
Elle est arrosée par plusieurs rivières , dont 
la plus considérable débouche dans le lac 
Ness, à a 1. N. N. E. de Fort-Augustus. 

GLENMUICK., paroisse d'Écosse, dans la 
‘partie S. O. du comté d’Aberdeen , presby- 
tère de Kincardine , sur la rive droite de la 
Dec. Elle renferme les eaux minérales de 
Pannanich , efficaces contre la gravelle et les 
maladies scrofuleuses. 2,223 hab. 

GLENNIE (ÎLES) ou ÎLES DU PROMON- 
TOI K H , groupe de petites îles , sur la côte 
méridionale de la Nouvelle-Hollande , dans le 
détroit de Bass , près et à l'O. du promontoire 
AVilson. Lat. S. 39° 11'. Long. E. i44° 4 > 
Elles sont assez élevées , et couvertes , en par- 
tie , de roches granitiques ; leurs côtes abon- 
dent en phoques. 

GLENOGRA, village d’Irlande, prov. de 
Munster, comté et a 4 L 1/2 S. de Limcrick, 
baronnie de Small-County. Foires les 3i mai 
et 28 octobre. 

GLENSDORF , bourg de Bavière , cercle 
du Mcin-Inférieur, chef-lieu de présidial et 
siège d'une chambre fiscale; sur la rive droite 
de rit» , à 1 I. 1/2 S. E. d'Ebem , et à 17 1. 
N. O. de Würtzbourg. Il y a 1 château. 290 
habitans. 

Le présidial contient io,3i6 hab. 

GLENURCHY , distr. de la Terre de Dié- 
racn, comté de Buckingham, sur leDerwent. 
Il y a 38 habitations. 

GLENY, village de France, dép. de la 
Creuse , arrond., cant. et à 1 1. 1/2 N. N. E. 
de Guéret, et à 5 1. 3/4 S. O. de Boussac , 
sur la rive droite de la Creuse. i,35o hab. 

GLEXHE , village des Pays-Bas , prov. , 
arrond. et à 2 1. i/4 O. S. O. de Liège, cant. 
et à 1 I. 1/2 d'Hologne-aux-Pierres. 1 23 hab. 

GLIMES, village des Pays-Bas, prov. du 
Brabant mérid., à 8 1. 1/2 E. S. E. de Bruxel- 
les , arrond. et à 7 1. E. N. E. de Nivelles, 
cant. et à 1 1. S. de Jodoigne. Il y a 1 mou- 
lin à huile et 1 brasserie. 663 hab. 

GLIMES- POLDER (OUD), village des 
Pays-Bas , prov. du Brabant septentrional , à 
20 1. de Bois-le-Duc, arrond. et à 10 1. de 
Breda, cant. de Rozcndaal. 180 hab. 
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GLIN , village des Pays-Bas. Voy. Gm.ur. 

GL1N , village d’Irlande, prov. de Mun- 
ster, comté deTipperary , baronnie de Clan- 
wiliiam , à 5 1. O. S. O. de Cashel. Foire le 27 
mai. 

GLINA, rivière de la Croatie militaire, 
qui prend sa source dans le généralat de Carl- 
stadt, distr. régimentaire de Sluin , forme 
une petite partie de la limite entre l'empire 
d’Autriche et la Turquie, passe ensuite dans 
le Banal* Grdnze , où elle parcourt le I er dis- 
trict régimentaire du Ban, et se joint à la 
Kulpa, par la rive droite, à 2 1. 1/2 O. de 
Petrinia, après un cours d’environ i5 L, d'a- 
bord de l'O. à l’E., puis du S. O. au N. E. Ses 
principaux affluons sont : à droite , la Gtinicza, 
la Buzetta et la Maja ; à gauche , la Chermer- 
nicza. Glina est le seul endroit remarquable 
qu'elle arrose. 

GLINA , bourg de la Croatie militaire, 
dans le Banal-Granze , chef-lieu du x* r distr. 
régimentaire du Ban ; sur la rive droite de 
la Glina , un peu au-dessus du confluent de 
la Maja, et près du bord orient, d’un lac ma- 
récageux;. à 11 1. 1/2 E. S. E. deCarlstadt, 
et à 12 1. 1/2 S. d’Agram. 11 s’y tient de 
grands marchés pour bestiaux. 764 hab. 

GLINDEN, village des Pays-Bas, prov. 
de Gucldrc, arrond. et à 8 1. 1/2 d'Arnhem, 
cant. et à 1 1. 1/4 de Barneveld. 

GLIN1ANKA, petite ville de Pologne, woi- 
wodic de Masovie, obwodie et à 4 k 1/2 S. 
S. O. de Stanislawow, et à 6 1. 1/2 E. S. E. 
de Varsovie ; sur la rive droite de la Zwitter. 

GLINIANY, bourg de Gallicic, cercle et 
à 5 1. O. de Zloczow, et à 7 1. 1/2 E. de Lem- 
berg. Il y a 1 château, 1 église catholique 
et 1 église grecque. 

GLINIANY, petite ville de Pologne, woi- 
wodic , obwodie et à 6 1. i/a N. N. O. de 
Sandomir, et à 14 L S. S. E. de Radom. Elle 
a 43 maisons. 

GLINSK, ville de Russie, en Europe, 
gouv. et à 33 I. 1/2 N. O. de Poltava , distr. 
et à 5 1. 1/4 O. S. O. de Romcn; sur la rive 
droite de la Soula. Lat. N. 5o° 36\ Long. 
E. 3t° i5'. Elle a 3 églises. Commerce de 
sel, bestiaux, poisson, et peaux dagueaux. 
900 hab. 

Cette ville a été fondée, en 1623, par le 
polonais Vichnevciski. 

GL1NT1CHKI, bourg de Russie, en Eu- 
rope, gouv., distr. et à 7 I. 2/3 N. de Vilna, 
et à x 1 I. 3/4 S. E. de Viikomir. 

GLIOUB1AN, bourg de la Turquie d’Eu- 
rope, en Bulgarie, sandjak et à 2 1. 1/4 S.S. 



Digitized by Google 



G L 0 G 



G L 0 N 



E. de Sophia, et à 7 1 . 1/4 N. E. de Doub- 
nitza; sur la rive gauche de l'isker, au pied 
du mont Witoska. 

GLIOUBIGNE, ville de la Turquie d'Eu- 
rope, en Bosnie, sandjak d’Herzégovine, à 
9 I. S. S. E. de Mostar, et à 22 1 . S. S» O. 
de Bosna-Scrai; dans une petite plaine, au 
pied du mont Gradina , sur la rive droite du 
Boukostak. Elle est gouvernée par un bey et 
défendue par uu château-fort. Environ 5 oo 
maisons. 

GLIOUBOUCHKI , ville de la Turquie 
d'Europe, en Bosnie, sandjak d'Herzegovine , 
chef-lieu de distr., à 4 1 * 3/4 N. O. de Ga- 
bela, et à 7 1 . O. S. O. de Mostar; sur la 
rive gauche de la Traglina, qui prend plus 
bas le nom de Trcbisat. Elle est défendue 
par un château-fort situé sur une colline, ol 
contient environ 25 o maisons. 

GLIVO, mont de la Turquie d'Europe, 
eu Bosnie, dans la partie S. E. du sandjak 
d’Herzegovine, à 3 1 . N. E. de Trebigne. 

GLOCESTER , comté et ville d'Angleterre. 
Vojr. Gloucester. 

GLOCKN 1 TZ , bourg de l’archiduché d’Au- 
triche , pays au-dessous de l'Ens , cercle in- 
férieur du Wiencrwald, à 6 1 . 1/2 S. O. de 
Ncustadt, et à i 5 1 . S. O. deVienne; près 
de la Schwarza , à 220 toises au-dessus de la 
mer. il y a 1 couvent de bénédictins et 1 fa- 
brique royale de smalt. i, 43 o hab. 

GLOGAU ou GROSS-GLOGAU, ville et 
forteresse des États Prussiens, prov. de Silé- 
sie, régence et à 12 1 . N. de Liegnilz, et à 
20 I. N. O. de Breslau ; chef-lieu de cercle 
et siège d’une cour supérieure. Lat. N. 5 i° 
38 '. Long. E. i 3 ° 46 * 3 o". Elle est sur la 
rive gauche de l'Oder, et communique par 
un pont de bois à l’ile de Dom , que forme 
celte rivière. Les fortifications en sont très- 
importantes. Elle renferme 1 château royal, 
8 églises catholiques , y compris la cathédrale 
bâtie dans l’ile de Dom; 2 églises luthérien- 
nes et 1 calviniste, 1 synagogue, 2 hôpitaux, 
1 prison, 1 arsenal, 5 magasins à poudre, 
de vastes casernes , 1 gymnase catholique et 
1 luthérien, et 1 école d'accouchement. 11 y 
a des fabriques de toiles, de draps, de bas, 
de chapeaux de paille, de tabac, et de cire 
à cacheter; des imprimeries sur indiennes, 
des papeteries, des blanchisseries de cire et 
des brasseries. Le commerce n'y est pas très- 
animé. 1 i,iS 3 hab. 

Les Prussiens s'emparèrent de cette ville 
en 174*1 en augmentèrent beaucoup les 
fortifications; en 1807, clic sc rendit aux 
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Bavarois et aux Wurtembergcois réunis. Elle 
« eu long-temps une garnison française, qui, 
en 181 3 et 1 8 1 4 9 fut assiégée par les Russes 
et les Prussiens réunis. 

Le cercle de Glogau comprend une grande 
partie de l'ancienne principauté de ce nom , 
qui appartenait autrefois à l'Autriche. 11 con- 
tient 62,870 hab. 

GLOGAU (OBER ou KLEIN), ville des 
États Prussiens, prov. de Silésie, régence et 
à 8 I. S. d’Oppcln, cercle et à 5 L E. N. E. 
de Ncustadt; sur la rive droite du Hotzen- 
plotz. Elle est murée et renferme un château 
avec bibliothèque, 3 églises et 1 gymnase 
catholiques, et plusieurs brasseries. Il s’y 
fait un grand commerce de grains. 2,1 5 o 
habita ns. 

GLOGOW, bourg de Gallicic, cercle et à 
3 1 . N. de Rzeszow, et à 33 1 . 1/2 O. N. O. 
de Lcmbcrg. 

GLOMEL, village de France, dép. des 
Côtes-du-Nord, arrond. et à 10 1 . i /3 S. S. 
O. de Guingamp, et à 1 1 . i /3 O. S. O. de 
Rostrencn. Foires, les 28 mai et i cr août, 
pour chevaux et bestiaux de toute espèce* 
2,840 hab. 

GLOMMEN, fleuve du royaume de Nor- 
vège, qui sort du lac d’/Eresund, situé au 
milieu des Dofrines , dans le diocèse de Dront- 
heim , vers l'extrémité S. E. du baill. de 
Drontheim méridional , entre bientôt da|Q le 
diocèse d’Aggersliuus, parcourt le bailliage 
d'Hedcmarken dans sa longueur, pénètre près 
d'UUcrn dans celui d'Aggershuus, traverse 
l'OEgeren-soe , et se trouve, en sortant de ce 
lac, dans le baill. de Smaalebnen, Parvenu 
près de Rakcstad, il se divise en deux bran- 
ches, qui, après s’ètre écartées considérable- 
ment, te rapprochent beaucoup, et se jettent 
l’une et l’autre dans le Skager-rack , à Fride* 
riksiadt, vis-à-vis de l’ile Krager. Son cours 
est d'environ n 5 1. , et sa direction généra- 
lement du N. au S. 11 a pour principaux af- 
fluons, à droite, la Folda*elv, FÆtncdals-clv, 
le Volmcn-elv, et à gauche, la Rcen-elv et le 
Flisen-elv. C’est le fleuve le plus considéra- 
ble de la Norwègc ; il forme un grand nom- 
bre de chutes , dont la plus célèbre est celle 
de Sarp, près d’Hafsland ; à la fonte des nei- 
ges ou lors des grandes pluies, son cours de- 
vient très-rapide, et scs débordemens cau- 
sent un grand domtnnge aux campagnes qu'il 
arrose : la plus funeste de ces inondations fut 
celle de 1702. 

GLON, rivière de Bavière, qui prend sa 
source dans le cercle du Danube-Supérieur, 
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à 3 1. i/a S. E. d'Aug>bourg , entre bientôt 
dans le cercle de l'Isar, et se joint à l’Ain - 
mer, à 3 l. N. O. de Freising, après un cours 
de îo 1. du S. O. au N. O. 

GLONGONG, pays de Pile de Java, dans 
les régences de Preandger, à PO. du Lim- 
b&ngang, et au N. du Soukapoura. Il est ar- 
rosé par l'Indramayo. Sur la frontière mérid. 
s'élève le volcan Papandajang, qui depuis 
l 7T À 8 est affaissé. Tjitjangouang est le lieu 
principal de ce pays. 

GLONS, bourg des Pays-Bas, prov. , ar- 
roud. et à 2 1. i/4 N. de Liège, et à a 1. 3/4 
O. N. O. de Dalhem, chef-lieu de canton ; 
sur la rive droite du Geer. On y fabrique des 
chapeaux de paille. 1 , 71 a hab. 

GLOPPEN, paroisse de Norvège, diocèse 
et k 38 I. N. N. E. de Bergen, baill. de Ber- 
gcnshuus sept. , sur le petit golfe de son nom. 
3,35 1 hab. 

GLOS-LA-FERRIÈRE, village de France, 
dép. de l’Orne, arrond. et à 10 L 1/2 E. N. 
E. d’Argentan, cant. et à 1 I. 3/4 E. N. E. 
de La Fertc-Frénel. Il y a des fabriques de 
grosse quincaillerie, ainsi que d'agrafTes , 
d’anneaux, d’aiguilles à tricoter, de clous 
d'épingle, etc., en fil de laiton et en fer. 
i,o5o hab. On exploite dans les environs une 
riche mine de fer qui s’étend fort loin. 

GLOSSOP, paroisse d'Angleterre, comté 
cl p i5 I. N. N. O. de Derby, et à 3 1. 1/4 
IN ? . ue Chapel-en-le-Frith, hundred de High- 
Peak. 13,766 hab. 

GLOS-SUR-L1SIEUX, village de France, 
dép. du Calvados, arrond*, cant. E. et à 1 1. 
S. E. de Lisieux, et à 1 1 1. 1/2 E. S. E, de 
Caen, s,ur la rive droite de l’Orbec. 5oo hab. 
Il y a sur son territoire une mine d'antimoine 
non exploitée. 

GLOTT , bourg de Bavière, cercle du Da- 
nube-Supérieur, présidial et à 2 1. S. de Dil- 
lingen, et k 4 L N. O. d'Augsbourg ; sur la 
rive droite de la Gldtt, affluent du Danube. 
Siège de la juridiction des comtes Fuggcr- 
Glott, qui y ont un château. 

GLOTTERTHAL , village du grand-duché 
de Bade, cercle de Trcisam-et-Wiesen, baill. 
et à 1 1 . 3/4 N. E. de Fribourg; dans la val- 
lée de même uoin. Il y a des bains d'eau mi- 
nérale très-fréquentés. 85o hab. 

GLOU BOKOÉ , bourg de Russie, en Eu- 
rope, gouv. et k 2 S I. ]N. de Minsk, dislr. et 
à i3 I. 1/4 S. S. O. de Disua. 

GLOUBOTZA , gros village de la Turquie 
d'Europe, dans la Bulgarie, .TOndjak et à 1 \ 1 
S. S. E. de Widdin, et à 3 1. S. S. O. de 
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DrinovaU, sur le Loin. Les maisons sont cou- 
vertes en tuiles. 

GLOÜCESTER ou GLOCESTER , comté 
d’Angleterre, entre 5 i° 29 ' et 52° 12 ' de lat. 
N. et entre 3° Sj* et 5° l\ de long. O.j borné 
au N., par les comtés de Hereford, de Wor- 
cester et de Warwick ; à l’E., par ce dernier 
comté et celui d’Oxford; au S., par les com- 
tés de Wilts et de Somerset, dont riais et 
l’Avou le séparent en partie; à l’O. , par le 
canal de Bristol , et par les comtes de Mon- 
moullt et de Hereford , vers lesquels sa limite 
est en grande partie déterminée par la Wye. 
Sa longueur, du N. E. au S. O., est d’environ 
22 I. , sa moyenne largeur, du N. O. au S. 
E., de 8 1., et sa superficie de 167 I. 

Le comté de Gloucester a 3 régions phy- 
siques : le pays montueux , la vallée de la 
Savernc, et les forêts. Le pays montueux, 
à l’E. , est couvert des ramifications -des Co- 
teswold-hilis et des Edge-hills , chaînes peu 
élevées, qui parcourent du N. E. au S. O. le 
centre du comté, et font partie de la longue 
arête par laquelle le versant orient, de la 
Grande-Bretagne est séparé du versant oc- 
cid. Cette région appartient au bassin de la 
Tamise, et a pour rivières principales le 
Churn , le Coin, et le Windrush. Tout le 
reste du pays est compris dans le bassin de 
la Savcrne, qui baigne la partie occidentale 
du comté , et s’y jette , par une large em- 
bouchure. dans le canal de Bristol. La belle 
vallée dont cc fleuve occupe le fond , est en- 
trecoupée par plusieurs rivières , telles que 
le Stroudwater , le Petit Avon et l’Avon su- 
périeur ; à l’O. de la Saverne s'étendent les 
forêts , dont la plus vaste est celle de Dean. 
La température est assez douce. 

Le sol , formé d’une terre grasse calcaire , 
qui dans les vallées se change en une glaise 
dure , est d'une grande fertilité ; les vallée» 
de la Saverne et de l’Avon produisent du blé 
et des fruits , et ont des pâturages exccllens, 
où l’on élève de nombreux troupeaux. La fo- 
rêt de Dean, composée de chênes et de hê- 
tres, fournissait autrefois beaucoup de bois de 
construction. Les montagnes de Coteswold 
nourrissent des bêtes k laine, dont la race, 
depuis long-temps célèbre pour la qualité et 
la beauté de scs produits , est encore beau- 
coup améliorée; ce canton montagneux est 
peuplé eu quelques endroits , et particulière- 
ment sur les montagnes et sur les bords du 
Stroudwater, de hêtres cl de frênes. Les 
champs sont généralement enclos. Dans la 
vallée de Berkeley , 011 fait du beurre excel- 
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lent el ce fromage de Glouccster, dont on ex- 
porte annuellement 8,000 tonneaux. Le gros 
bétail est très nombreux. Les fruits offrent aussi 
unobjet de commerce important, et servent à 
fabriquer une grande quantité de cidre et de 
poiré. On trouve dans ce comté de la cala- 
mine. Un grand lit de houille et de fer s’étend 
sous toute la forêt de Dean , et est exploité 
en plusieurs endroits; un peu plus au N. , 
est un autre banc de houille , qui renferme 
quelques veines de plomb. Ces houillères 
fournissent à l'immense consommation des 
nombreuses manufactures de Bristol, et même 
de celles de Bath. La forêt de Dean contient 
du grès à paver et un calcaire très-compacte. 
La vallée de la Saverne fournit une pierre 
bleuâtre propre à bâtir, et les montagnes de 
CoLcswold donnent de la pierre de taille et 
de la terre à potier. 11 y a des eaux minéra- 
les à Cheltenham, à Clifton, et près de Glou- 
ces ter. Cette contrée abonde aussi en osse- 
mens fossiles de grands animaux. L’industrie 
est très-active. L’abondance de la bouille a 
faii établir dans les forêts de nombreuses 
forges, alimentées par la riche mine de fer 
du comté de Lancaslre , quoiqu'elles soient 
entourées de lits de ce métal. On y fabrique 
de la quincaillerie. Les manufactures les plus 
importantes sont celles de drap superflu en 
laine espagnole; elles se trouvent presque 
toutes dans un district appelé the Bottoms , 
au centre duquel est la ville de Stroud. Les 
eaux du Stroudwater sont principalement pro- 
pres à la teinture en écarlate , en bleu et en 
noir. Cirencester fabrique des étoffes de laine 
fine et des tapis; Tewkesbury fournit des 
bas, et Duesley des couvertures; quelques 
villages livrent des chapeaux de feutre. La 
pèche du saumon dans la Saverne était au- 
trefois considérable. Le commerce de ce 
comté est singulièrement facilité par le canal 
de Stroud , qui , eu unissant la Saverne et la 
Tamise, établit une des communications les 
plus étendues du royaume ; on a commencé 
un canal de Glouccster à Hereford, et un 
autre qui doit aller de Berkeley à Gloucestcr, 
et porter des navires de 3oo tonneaux jusqu'à 
cette dernière ville. Un chemin en fer fait 
aussi communiquer entr'ellcs Glouccster et 
Chclteuham. 

Le comté de Glouccster, dont le chef- 
beu porte le même nom , dépend du dio- 
cèse de celle ville , et envoie i o membres 
au parlement. II contient 335,843 hab. , et 
est divisé en 28 bundreds : Barlon-Regis , 
Berkeley, Bisley, Blidcsloc, Botloc, Brad- 
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ley , S 1 . BriaveUs , Brightwells - Barrow , 
Cheltenham , Cleeve , Crowthome et Mi- 
nety , Deerburst , Dudstone et King’a-Bar- 
ton, Grumbald's-Ash, Henbury , Kiftsgate, 
duché de Lancaslre , Langley et Swinehead , 
Longtree , Puckle - Church , Rapsgatc , 
Slaiigbter , Tewkesbury , Thombury , Ti- 
baldstone , Westbury , Westminster , et 
WhiUtone. 

GLOUCESTER, Clakum, ville d'Angle- 
terre, chef-lieu de comté, hundred de Dud- 
stone et K ing’s Barton , à 1 1 1. N. N. E. de 
Bristol, et à 4° L O. N. O. de Londres ; dans 
la fertile vallée de la Saverne , et sur la rive 
gauche de cette rivière , que l'on traverse sur 
un pont bâti sous Henri 11, à environ 9 1. au- 
dessus de son embouchure. Lat. N. 5i° 5a' 
3". Long. O. 4° 34* 3o". Siège d’un évêché. 
Glouccster a 3 faubourgs et environ 1 1. de 
circuit. Les maisons en sont construites par- 
tie en bois, partie en briques. 11 y a une 
belle cathédrale , dont on remarque la tour , 
et qui renferme les tombeaux d'Édouard 11 et 
de Robert , fils aîné de Guillaume-le-Con- 
quérant , et une statue en marbre blanc d’É- 
douard Jenner , inventeur de la vaccine ; 
5 églises paroissiales , plusieurs lieux d’as-» 
semblée pour les dissidens, 1 synagogue, 

1 maison-de- ville , 1 salle magnifique où se 
tiennent les assises et les sessions par quar- 
tiers pour le comté et la ville; 1 théâtre, 

2 marchés vastes et commodes, 1 collège,* 
1 école de charité, plusieurs hùpitaux, la 
prison du comté, 1 maison d'industrie, et 
l'infirmerie du comté. Un aqueduc y amène 
d’i/a I. les eaux nécessaires à la consomma- 
tion des habitans. La Saverne, que de petits 
bâtimens remontent au moyen de la marée 
jusqu'à Gloucester , facilite beaucoup le com- 
merce de cette ville , qui est assez important ; 
le canal de Stroudwater la met en communi- 
cation avec la partie orientale du comté , et 
réunit la Saverne à la Tamise; le canal de 
Berkeley et Glouccster doit faire passer des 
navires de moyenne grandeur jusqu'à Glou- 
cester. On a établi un chemin en fer de cette 
ville à Cheltenham. Il y a à Glouccster une 
fabrique considérable d'épingles , el une 
belle fonderie; on y prépare le lin et le 
chanvre. Elle envoie 2 membres au parle- 
ment. 9,744 hab. On a récemment découvert 
dans les environs une source d'eau minérale, 
qui attire beaucoup de monde dans la belle 
saison. 

Gloucester a été une station romaine ; cette 
ville reçut le droit de bourg royal du roi 



by Google 




G L 0 U 



G L 0 U 



ago 

Jean, et une corporation de Henri ni. En 1 272, 
Edouard i cr y tint un parlement , où plu- 
sieurs lois importantes , qu'on appelle encore 
actuellement statuts de Gloucester, furent 
promulguées. Richard n y tint aussi un parle- 
ment, et Richard ni, qui portait le titre de 
duc de Gloucester, étendit sa juridiction sur 
les hundreds adjaccns de Dudstone et de 
King’s-Barton ; mais ces privilèges lui furent 
retirés après la restauration, et ses murs 
furent rasés , parce qu'elle avait fermé scs 
portes à Charles i« r . Cette ville contenait 
autrefois 11 églises, dont 6, ayant été dé- 
molies pendant le siège de 164J , n’ont ja- 
mais été rétablies. Henri ni y a été cou- 
ronné ; c’est depuis la ? 3 C année du règne 
d'Édouard i eï qu'elle jouit du droit d'en- 
voyer des membres au parlement. GIoucc- 
ster était autrefois regardée comme un hun- 
dred distinct^ elle conserve eucore des pri- 
vilèges comme comté. 

GLOUCESTER, cap sur la cote occid. de 
la Nouvelle-Bretagne , dans le Grand-Océan 
équinoxial, sur le canal de Dumpier. Lat. S. 
5 ° 54 * • Long. E. i 45 ° 55 '. 

GLOUCESTER, baie du Haut-Canada, 
dans la partie orient, du lac lluron , au N. 
E. de la baie des Iroquois. Sa longueur est 
d’environ 8 1. et sa plus grande largeur de 6. 
Elle reçoit la Wye, et la Severn , qui lui 
apporte les eaux du lac Simcoe. 

GLOUCESTER , distr. de la terre de Dié- 
meu , comté de Buckingham , sur le Pittwa- 
ter. 11 y a 27 habitations. 

GLOUCESTER (NEW), commune des 
États-Unis , état de Maine , comté de Cum- 
berland, à 8 1 . N. de Portland. Il y a un joli 
village habité par des quakers. i ,658 hab. 

GLOUCESTER, comm. et port de mer 
des États-Unis, état de Massachusetts, comté 
d'Esscx, à 9 1 . N. O. de Boston. Elle contient 
5 paroisses et 5 églises pour les congrégatio- 
natistes et pour les universalistes, et 2 petites 
bibliothèques. Le cap Ann est sur la cote. 
Le port , très-ouvert et d'un accès facile , 
même pour les grands navires , est défendu 
par un fort et par une batterie} indépen- 
damment de ce port , il y en a 2 autres ex- 
térieurs : le Squam et le Sandy-bay. On a 
établi 2 fanaux sur l'ile Tatcher, située au 
S. E. de Gloucester, et joint au continent 
par une chaussée de sable rarement submer- 
gée. Gloucester fait un commerce assez avan- 
tageux, et est la place la plus importante de 
l'état pour la pèche} en 1816, ses navires 
jaugeaient 11,080 tonneaux. 



GLOUCESTER , comté des États-Unis , 
dans la partie mérid. de l’état de New- Jersey, 
limité au N. O. par la Delaware , et au $. 
E. par l'Atlantique. La surface en est géné- 
ralement unie , excepté dans l'intérieur f où 
s’élèvent quelques collines sablonneuses et 
boisées. La côte est remplie de marais salans. 
Il n'y a de culture que sur les bords de la 
Delaware et près de la côte. L’air est mal- 
sain. 23,089 hab. Woodbroug en est le chef- 
lieu. 

GLOUCESTER, comm. des États-Unis, 
état de New-Jersey, comté de son nom . sur 
la rive gauche de la Delaware, à 1 I. S. S. E. 
de Philadelphie. 2,060 hab. 

GLOUCESTER, comin. des États-Unis, 
état de Rhode-island , dans la partie occid. 
du comté de Providence. Il y a des manufac- 
tures de coton. 2 , 5 o 4 hab. 

GLOUCESTER , comté des États-Unis , 
dans la partie orient, de l’état de Virginie , 
entre l'York-rivcr , le Poropotank , le Pian- 
katank et la baie de Mock-Jack. On y récolte 
principalement de l'orge et du maïs } des forêts 
en couvrent encore la plus grande partie. 9,678 
bab. Le village de Gloucester esta l'extrémité 
méridionale. 

GLOUCESTER , cap sur la côte occid. de 
la terre de Feu , par 54 ° y' de lat. S. el 75° 
53 ' de long. O. Il a etc nomme par le capitaine 
Cook. 

GLOUCESTER , bourgade de la Guinée- 
Supérieure , dans la colonie anglaise de Sierra- 
Leone. Il y a 2 missionnaires et t église. 563 
habitans. 

GLOUCESTER , cap élevé , sur la cote 
orient, de la Nouvelle-Hollande , dans la 
Nouvelle-Galles mérid. , par 20° 2' de lat. 
S. et 146 0 7' de long. E. ; au N. E. de la baie 
Edgccumbe. Près de ce cap est l'ile du même 
nom. 

GLOUCESTER, ile du Grand -Océan 
équinoxial , dans le centre de l'archipel Dan- 
gereux , à l'E. N. E. de l'ilc Cumberland, 
par 19 0 10' de lat. S. et 142® 3 o' de long. O. 

GLOUCESTER, deux petites îles du 
Grand-Océan équinoxial , dans la partie S. 
O. de l’archipel Dangereux , par 20° 35 ' de 
lat. S. et i 45 0 4 5 ' de long. O. La plus mérid. 
a la forme d'un croissant , et est basse, plate 
et sablonneuse ; on remarque près de la côte 
un écueil qui s'avance à i /5 de l. au S. Cette 
île est assez bien bouée , et l’aspect en est 
agréable, mais 011 ne peut s’y procurer ni 
eau , ni végétaux bons à manger ; les oiseaux 
y sont très-nombreux , et si peu sauvages qu ils 
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se laissent prendre à la main. L'autre tle est 
à peu près de même apparence. Le capi- 
taine Carteret, qui les visita en 1767 , n'y 
vit pas d'habitans ; il soupçonne que Qui- 
ros , navigateur espagnol , n'a pu les voir en 
1606. 

GLOUCESTER-HOUSE, factorerie delà 
compagnie anglaise de la baie d’Hudscn, dans 
la Nouvelle-Galles méridionale, sur la rive 
gauche de l'Albany, par 5 i° 44 * de l*t. N. et 
89° 3 o' de long. O. 

GLOUKllOV, ville de Russie, en Europe, 
gouv. et à 47 L 1/2 E. de Tchernigov , et à 
i 3 1 . i /3 S. E. de Novgorod-Sieverskoï ;• chef- 
lieu de district , près de la rive droite de la 
Verbovka, affluent du Seïm. Lat. N. 5 i° 4 ®' 
3 o". Long. E. 3 a° o' o". Elle est ceinte d’un 
mur en terre et a 4 faubourgs , 5 églises et 
a couvens , dont 1 de religieuses. Il s’y fait 
un assez grand commerce en grains et eau- 
de-vie, et il s'y tient annuellement 4 marchés 
très-fréquentes. 9,000 hab. 

Ou ignore l'époque de la fondation de 
cette ville. En n 5 a, elle fut prise par les 
Polovtzis , venus au secours du grand-duc 
George Vladimirovitch 11; après la ruine de 
Batourine , elle devint la résidence des het- 
mans, fut ensuite celle des gouverneurs- 
généraux de la Petite-Russie et le siège du 
collège de régence. 

I.,e distr. de Gloukhov est situé dans la 
partie orient, du gouv. de Tchernigov; il est 
suffisamment boisé, et renferme de bonnes 
terres labourables, du minerai de fer, de la 
terre à porcelaine qu'on envoie aux manufac- 
tures de Moscou et de S*. Pétersbourg, et du 
salpêtre. 

GLOUSK, bourg de Russie, en Europe , 
gouv. et à 3 o 1 . 1/2 S. E. de Minsk, distr. et 
à 13 1 . S. O. de Bobrisk ; sur la rive gauche 
du Ptitch. 

GLOVER'S-REEF, récif de la mer des 
Antilles. V ojr. Long-Récif. 

GLOWACZOW, ville de Pologne, woiwodie 
de Sandomir, obwodie et à 6 1 . 1/3 N. N. E. 
de Radom; sur la rive gauche de la Radomka. 
Elle n'a que 44 maisons. 

GLOWNO, ville de Pologne, woiwodie 
de Masovie, obwodie et à 9 I. 1/3 O. N. O. 
de Rawa , et à 31 1 . O. S. O. de Varsovie; 
sur la rive droite de la Mogra. 658 hab. , dont 
48o juifs. 

GLUBIGNE, ville de la Turquie d’Europe, 
y oy . Gliocbïgne. 

GLUCKSBRUNN, village du duché de 
Saxe-Meiningcn , dans i'Untcrland, bail!. 
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d’Altenstein , à 3 1 . 3/4 Si- d'Eisenach, et h 
6 1 . i /3 O. S. O. de Gotha. Il est renommé 
pour ses eaux minérales. 130 hab. On voit 
dans les environs la fameuse grotte d'Al- 
tenstein, qui renferme un ruisseau et un 
étang. 

GLUCKSTADT , ville de Danemark , 
chef-lieu du duché de Holstein et du baill. 
de Steinburg , siège de la cour supérieure 
de justice du Holstein et du Lauenbourg ; 
à 16 1 . N. O. de Hambourg , et à 68 1 . i/a 
S. O. de Copenhague. Lat. N. 53 ° 47 * 4 a / * 
Long. E. 7 0 6' fa". Dans un pays maréca- 
geux, sur la rive droite de l'Elbe, au con- 
fluent du petit Rhin. C'était une place de 
guerre importante ; il ne lui reste plus 
qu'une enceinte murée. Elle est régulière- 
ment bâtie , et , quoique traversée par plu- 
sieurs canaux , l'eau potable y est rare , et 
on est obligé d'y recueillir l’eau de pluie 
dans des citernes. Il y a 1 chapelle catho- 
lique , 1 synagogue , 1 collège , 1 école de 
marine , 1 maison de correction avec ate- 
liers de travail, 1 douane, 1 arsenal, et des 
magasins d'approvisionnement. Le port est 
peu commode; néanmoins, le commerce et 
la navigation y sont très-actifs , et cette ville 
prend une grande part à la pèche qui se fait 
au Groenland. Il s'y tient 3 foires par an. 
5,176 hab. 

Gluckstadt a été fondé, en 1617, par 
Christian 11 , qui lui accorda de grands privi- 
lèges et en fit l'entrepôt du commerce avec 
l'Islande. 

GLÜCKTHAL , canton de Russie , en Eu- 
rope , gouv. de Rhcrson , distr. de Tiraspol. 
O11 vient d'y établir quatre colonies alleman- 
des de 3,454 individus. 

GLÜIRAS ou S te . APOLLINAIRE - DE- 
GLU 1 RAS, village de France, dép. de l’Ar- 
dèche , arrond. et à 3 1 . N. N. E. de Privas, 
cant. et à 1 1 . 1/8 N. E. de S 1 . Pierrcville. 
Foires les 3 mai, >4 septembre, a 5 novem- 
bre , et le lundi gras , pour bestiaux , laine et 
mercerie. 3 , 4 °° hab. 

GLUNGEROLLA, ville tle Nigritie, roy. 
de Bambara, à 80 1 . N. O. de Sego, el à 70 1 . 
O. S. O. d'Oualet. 

GLURNS, Gclurnum , ville du Tyrol , cer- 
cle de l’Innthal-Supérieur , siège d’une juri- 
diction patrimoniale, à i 3 1 . 1/3 O. N. O. 
deBotzcn, et à 30 1 . S. O. d'Inspruck; sur 
l'Adige , à 470 toises au-dessus de la mer. 
Elle est entourée de murs et nouvellement 
rebâtie ; elle avait été incendiée par les Fran- 
çais en 1799. Pop. : 783 hab. 
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GLU SK. O, ville de Pologne. f'oy. Glasko. 

GLY , rivière de France. Voy. Aclt. 

GLYKYS, port de la Turquie d’Europe, 
dans l’Albanie , sur la mer Ionienne , entre 
les sandjaks de Dclvino et d'Ianina, à i 1 . 1/2 
E. S. E. de Parga , et à l’embouchure du 
Mavro-Potamos. 

GLYNN , comté des États-Unis , dans la 
partie S. E. de l'état de Géorgie , entre l’Ala- 
tatnaha et la Litile-Santilla , et traversé par 
la Furtle. 3 , 4 » 8 hab., dont 2,716 esclaves. 
Brunswick en est le chef-lieu. 

GLYNN , village d’Irlande, prov. de 
Munster, comté et à 10 1 . O. S. O. de Li- 
merick , baronnie de Conncllo , sur la rive 
gauche du Shannon. On y voit les ruines 
d'un château qui a servi de résidence au* 
chevaliers de Glynn , et qui soutint en 1600 
un siège remarquable contre George Carew. 
Foires les 8 juin, i 5 septembre et t* r dé- 
cembre. 

GLYS, village de Suisse, cant. du Valais, 
dizain et à 1 4 de I. S. E. de Brig , près 
de la rive gauche du Rhône, et au commen- 
cement de la route du Simplon , dont on 
voit déjà les premiers travaux. Il a une belle 
église. Patrie de George de Supersax, qui 
joua un grand rôle dans les guerres d’Italie, 
où il fut constamment opposé au cardinal 
Schinner. a 5 o hab. 

GMÜND , ville du roy. d’Illyrie. Voy, 
Gbmünd. 

GMÜND ou GMUNDT, ville du roy. de 
Wurtemberg , cercle de l’Iaxt , chef-lieu de 
bailliage, à 7 1 . S. O. d’Ellwangen , sur la 
rive gauche du Rems, qu'on y traverse sur 
un beau pont de pierre. Lat. N. 48 0 4 ^ 

Long. E. 7 0 28'. C’est une ancienne place 
forte entourée de murs flanqués de tours. 
Elle est grande , et les rues en sont larges. 
On y remarque 1 bel hôtcl-de-ville, plusieurs 
églises , 2 hôpitaux , 1 maison de correction 
et 1 hospice d’orphelins. Il y a 1 école nor- 
male, 1 institution des sourds-et-muets , et 
1 école d'industrie. On y fabriquait beaucoup 
d’ouvrages en or et en argent; cette indus- 
trie , un peu déchue , est remplacée par des 
fabriques de draps , de bonneterie en co- 
ton , etc. 5,575 hab. Les environs sont rem* 
plis de jardins potagers. 

Le bailliage contient 21,564 hab. 

GMÜNDEN , ville de l’archiduché d’Au- 
triche. f^oy. Gemundex. 

GNADENHUTTEN , etablissement mo- 
rave de États-Unis, état d’Ohio, comté des 
Tuscarawas, sur la rive gaiiche du Musk- 



ingum , à 32 lieues E. N. E. de Columbus. 

GNÀDENTHÀL , bourg du gouv. du Cap- 
de- Bonne-Espérance, distr. de Stellenbosch , 
à 20 1 . E. de la ville du Cap , sur la rivière 
Baviaans. C’est un établissement de mission- 
naires des frères moraves pour la conversion 
des Hottentots; il se compose d’environ 3 oo 
maisons et d’une église. En 1820 , on y comp- 
tait i,4oo hab., occupés à fabriquer divers 
articles de ferronnerie. 

GNADRA, ile de Dalraatie, cercle de 
Zara , à 2 1 . S. de celle d’Incoronata. Elle a 
3/4 de 1. de long sur 1/2 1 . de large , et est 
inhabitée. 

GNÀSS, bourg du duché de Styrie, cer- 
cle et à 8 1 . 3/4 S. E. de Gratz, et à 8 1 . N. 

N. E. de Marbourg. 449 

GNAUNZUE ou GNAUNGRUE, seigneu- 
rie de l’empire Birman , dans la partie mérid. 
du territ. du Cochanpri , entre 20° et 21 0 de 
lat. N., et par 95° de long. E. Elle est gou- 
vernée par un chaboua , et a pour chef lieu 
la ville du môme nom , située près du bord 
sept, d'un lac formé par le Panlân , à 4 <> 1 . S. 
E. d’Oummérapour. 

GNAYGHiOUN , ville de l’empire Birman, 
dans le territ. de Talain, sur la rive gauche 
du Panlân , branche de l’Iraouaddy , à 8 I. 

O. N. O. de Rangoun, et à 20 1 . E. de Per- 
saim. Elle fait un grand commerce de pois- 
son salé , qui forme en grande partie la nour- 
riture des Birmans. 

GNAZOUM , ville de l’empire Birman , dans 
le Mranma , sur la rive gauche de l’Iraouaddy, 
à 8 I. O. d’Ava. Il s’y fait un commerce con- 
sidérable. 

GUENIN, ville de Bohême. Voy. Brfx. 

GNESEN ou GNIEZNO, ville des États 
Prussiens, prov. et à 11 I. E. N. E. de Po- 
sen , régence età 16 1 . S. S. O. de Bromberg ; 
chef-lieu de cercle. Lat. N. 52 ° 25 ' 5 o". Long. 
E. i 5 ° 16' 3 o". Elle a été le siège d’un ar- 
chevêché catholique dont le titulaire était 
primat de Pologne. Elle est entourée d’un 
mur , et renferme 1 cathédrale , 11 antres 
églises catholiques , 3 couvcns et x séminaire. 
Il y a des distilleries de grains , des tanne- 
ries et des brasseries. Il s’y tient au mois de 
mai une foire considérable , pour bestiaux et 
chevaux. 4»7^° hab., dont 700 juifs. 

Gncsen est une des plus anciennes villes 
de Pologne ; elle était capitale de la grande 
Pologne. En passant sous la domination des 
Prussiens, qui la prirent en 1793, elle a 
beaucoup perdu de son état florissant. 

Le cercle de Gncsen contient 37,760 hab 
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GNEZNO , bourg de Russie , eu Europe , 
gour. et à 16 1. S. S. E. de Groduo, dislr. 
et à 3 1. O. S. O. de Volkovizk. 

GMEFKOWO ou GNIEWKOWO, ville 
des États Prussiens, prov. et à i3 1. N. de 
Poseu , régence et à 8 1. S. E. de Bromberg , 
cercle d’Jnowraclaw , près de la grande forêt 
de son nom. Il y a î église catholique. 763 
bab., dont 45 juifs. 

GNIEW, ville des États Prussiens. foy. 

Km. 

GMEWASZOW, petite ville de Pologne, 
woiwodie de Sandomir , obwodic et à 10 1. l/a 
E. N E. de Radom , non loin de la rive gau- 
che de la Vistule , très-près et au N. de Gra- 
nica , dont elle parait faire partie. Presque 
tous les habitons sont Juifs. 

GXILOUCHKA, colonie allemande de 
Russie, en Europe, gouv. et à a5 1. S. S. O. 
de Saratov , distr. de Kamichin , sur la petite 
riîière de son nom qui se jette dans TUavla. 
Elle se compose de 95 familles. 

GMLOVSKOÏ , fort de Russie, en Europe, 
gouv. d'Astrakhan , cercle de Krasnouar, près 
de la rive droite de l’Oural, à 4 I. 3/4 IX. E. 
dOurslsk. 

GMLOVSKOÏ , bourg de Russie , en Eu- 
rope, gouv. des Cosaques du Don , distr. de 
Tcherkask, a 1 1. 1/4 S. O. de Rostov, et à 
51. N. E. d'Aiov, sur la rive droite du Mert- 
vohDonetz, branche du Don. 

GNOCCA (LA), canal du roy. Lombard- 
Vénitien, prov. de Venise. Il dérive du P<1 , 
a droite , entre Forsetti et Capcllo , se dirige 
vers le S. S. E., et se rend dans l'Adriatique, 
parle Porto délia Gnocca, à 1/4 de 1. N. E. 
de Porlo-di-Goro , après un cours de 4.1- Il 
est contenu par des digues. Sa largeur est 
d'environ 100 mètres , et sa profondeur 
moyenne de 4 à 5. Il donne naissance aux 
petits canaux délia Gnochetta et délia Rosa , 
qui se rendent également à la mer, à peu de 
distance l'un de l'autre. 

GKOIEN, ville chef-lieu de baill. du grand- 
duché de Mecklenbourg - Schwerin , dans le 
duché de Mecklenbourg-Gustrow , à 3 1. 3/4 
X. N. O. de Neukalden, et à 8 1. 1 /a N. E. 
de Guitrow, sur un affluent du Recknita. Elle 
est ceinte d’un mur , et renferme des fabri- 
ques de toiles et d'aiguilles, 1 fonderie d’é- 
tain, 1 tannerie, et des distilleries de grains. 
Il s'y tient 3 foires par an. 1,776 hab., parmi 
lesquels on compte i4 familles juives. Elle a 
été fondée en 1390 par Henri de Werle. 

Le baill. de Gnoien contient, sans la ville, 
563 bab. 
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GNOSÀLL , paroisse d’Angleterre, comté 
et à a 1. O. S. O. de Stafford , et à a 1. S. 
d’Eccleshall , hundred de Cuttlestone , sur la 
rive gauche du Rowley - water , qui est une 
branche du Trcnt. 2,671 hab. 

Gô. Les noms qui ne se trouvent pas ici 
doivent être cherchés à Goe. 

GOA , ville de l’Hindoustan , ancienne 
prov. de Beydjapour, chef-lieu du territ. de 
son nom , métropole des établissemens por- 
tugais dans les Indes-Orientales , et siège 
d’un archevêché dont l’archevêque prend le 
titre de primat «les Indes ; sur la côte sept, 
de file de Goa qui a environ 9 1. de circuit , 
et est baignée au N. par la Mandova , à l’E. 
par un canal étroit, au S. par l'estuaire de la 
rivière de Rachol , et à i’O. par la mer d’O- 
man ; à 90 1. S. S. E. de Bombay, et à 5a 1. 
S. O. de Beydjapour. Goa se compose d’une 
vieille et d’une nouvelle ville. 

La vieille ville, située à 3 1. de l’embou- 
chure de la Mandova , par i5° 3i / o" de lat. 
N. et7i° 1 5' o" de long. E., est bien fortifiée 
et défendue par un fort , mais elle est pres- 
qu'abandonnée des Portugais séculiers , à 
cause de l’insalubrité de l’air; l'archevêque 
et le clergé y résident , et sa population n’est 
pas de plus de 4* 000 hab. Les maisons en 
sont mal bâties ; toutefois les édifices publics , 
principalement les églises et les couvens , y 
sont remarquables par leur belle architecture 
et la richesse de leurs décorations , et beau- 
coup de ces anciens monumens surpassent 
tout ce qui a été fait par les Européens dans 
les autres parties de l'Inde. La cathédrale est 
digne d’une des principales villes de l'Europe ; 
la chapelle du palais est construite sur le 
plan de S 1 . Pierre de Rome ; l’église S 1 . Do- 
minique , ornée de tableaux de l'école ita- 
lienne, renferme le beau tombeau de S*. Fran- 
çois Xavier j l’église et le couvent des Augus- 
tins, situés sur une hauteur, forment une 
masse de bâtimens d'une grande magnificence : 
le couvent contient une vaste bibliothèque , 
composée en grande partie de livres de reli- 
gion. il y a plusieurs autres églises et cou- 
veus , et deux hôpitaux. 

La nouvelle ville , située à l'embouchure de 
la Mandova , est aussi bien fortifiée et plus ré- 
gulièrement bâtie que l’ancienne ; c’est 1a ré- 
sidence du vice-roi et des principales autorité» 
du gouvernement, et le siège d’une cour su- 
périeure de justice. Ou n’y remarqueque le pa- 
lais du vice-roi , plusieurs belles églises et un 
hôpital de marins. L'industrie et le commerce 
y sont concentrés ; les distilleries d'aracl , 
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qui jouissaient d'une grande réputation , y 
sont moins nombreuses depuis qu'il s'en est 
établi à Batavia ; l'arack de Goa est fait du 
jus de palmier, et celui de Batavia l’est de 
riz et de sucre. Il y a des fabriques de soie 
et de coton , et des ouvriers de toutes les 
professions. Goa est avantageusement situé 
pour le commerce : l'entrée de scs deux bons 
ports, l'un au N. et l'autre au $. de l'ile , est 
défendue par les forts d'Aguada et de Mar- 
tnagor. Cette ville est l’entrepôt des mar- 
chandises que le Portugal envoie pour être 
distribuées dans scs autres 9 tablissemens de 
l'Inde, en Afrique , à l'ilc de Timor et à Ma- 
cao en Chine; les importations consistent en 
draps et autres lainages , soie écrue, grains , 
sucre, ivoire, verrerie et quelques autres ar- 
ticles des manufactures d'£urope. Avant la 
suppression de la traite , on y importait beau- 
coup d'esclaves du Mozambique ; les exporta- 
tions se réduisent à quelques tissus de co- 
ton et de soie , du chanvre , des noix de 
bétel , etc. 

Les comptes se tiennent à Goa en pardos , 
tangas , vint ins , et budgerouks ; un pardo= 
4 bons tangas ou 5 mauvais; 16 bons vintins 
ou ao mauvais , 3 oo bons budgerouks ou 
36 o mauvais. Les monnaies réelles sont : le 
S 1 . Thomas , pièce d’or du poids d’un ducat , 
et qui passe pour 1 1 bons tangas ; le pardo 
séraphin d’argcnt =5 bons tangas. Les bud- 
gerouks sont en cuivre ou étain, x bon tanga 
= 0,77 f p - î * pardo = 3,09 fr. ; et 1 sera- 
phin= 3,86 fr. On fait usage du poids portu- 
gais : le quintal=4 arrobes ou environ 58-733 
kilogr. On appelle maund un poids indien de 
a4 rattles ou 10.998 kilogr. ; le candy de 20 
maunds = 224 5 o 4 kilogr. Le blé et le riz se 
vendent au candy de 20 maunds, qui vaut 
environ 493.336 kilogr. Les mesures de lon- 
gueur sont la vara et le covado de Portugal : 
la vara=i,37 16 mètre, ctlecovado=o,oi 68 
mètre. 

La population de cette nouvelle ville est 
évaluée à 18,000 ou 20,000 hab , dont très- 
peu sont portugais ; la plus grande partie est 
un mélange de races européenne, africaine 
et asiatique, que la nonchalance et la supers- 
tition plongent dans la misère. 

Les Bhameny, souverains mahométans du 
Dékhan, prirent Goa en 1469 ? * ur radjah 
de Bidjanagor; en i 5 io, le général Albu- 
querque la prit, en augmenta les fortifica- 
tions , et en fit la capitale des possessions 
portugaises dans l'Orient. Cette ville , bien 
qu'elle n'offrit pas une grande défense, n'a ja- 



mais été prise depuis ; les Anglais l'ont occu- 
pée par aiTangement , de 1808 à 1 81 4 , dans 
la crainte que les Français ne fissent quelque 
tentative pour s'en emparer. Toutefois le ter- 
ritoire n'a pas laissé d'être souvent ravagé par 
les Mahrattcs , jusqu a la paix qui fut conclue 
avec eux à la fin du xvii* siècle. 

GOA , territ. portugais , situé sur la côte 
occid. de l'ilindoustan , entre i4° 54 * et i 5 ° 
53 ' de lat. N., et entre 71 0 3 o' et 72 0 5 ' de 
long. E. , et borné au N. et au N. E. par les 
possessions anglaises de l'ancienne province 
de Beydjapour ; à l’E. et au S. par l'ancienne 
province de Kanara, et à l’O. par la mer 
d'Oman. Sa longueur est d’environ 25 1 . du 
N. au S.; sa moyenne largeur de 11 I. de l’E. 
à l'O. , et sa superficie de 90 1 . Il est bordé , 
à l’E. , par les Ghattes occidentales qui le 
couvrent de leurs rameaux , et forment un 
promontoire remarquable , le cap Ramus ou 
Ramas. Les côtes sont sablonneuses et offrent 
quelques enfoncemcns , parmi lesquels on 
distingue les ports situés au N. et au S. de 
l'ile de Goa. Le sol est bien arrosé par plu- 
sieurs rivières qui descendent des Ghattes , 
et dont la Mandova et la Salsetc sont les plus 
considérables. Le climat est brûlant; on y 
éprouve les moussons , durant lesquelles la 
côte est presqu'inabordable à cause des oura- 
gans. L'air est salubre , et la terre , fertile et 
cultivée avec assez de soin , produit en abon- 
dance du riz et d'autres céréales, des noix 
de cocos , du poivre , du cardamome , du co- 
ton et du chanvre. On élève dans ce pays un 
grand nombre de bestiaux. On a établi des 
salines sur les côtes , et la pèche y est avanta- 
geuse. 

En 1808 , on portait à 200 le nombre des 
églises et des chapelles du territoire de Goa , 
et à plus de 2,000 celui des prèlrcs. On éva- 
lue la population actuelle à 90,000 habitans, 
la majeure partie descendans de Portugais; 
les autres sont des Hindous dont le plus grand 
nombre a été converti à la religion chrétienne. 
Le dialecte le plus usité est un mélange de 
langues européennes avec celles des habitans 
du Kanara et des Mahratles ; le portugais est 
compris par une grande partie de la popula- 
tion. 

Ce territoire sc compose de File de Goa et 
des provinces de Bardez et de Salsetc; il 
forme avec Diu , Daman , et les colonies de 
Timor et de Macao, un gouvernement géné- 
ral administré par un ŸÎcc-roi dont la rési- 
dence est à Goa. Celle possession, aujour- 
d'hui bien déchue de son ancienne splendeur, 
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n'est plus considérée que comme un éta- 
blissement commercial qui , sous le rapport 
de l'organisation civile, militaire et ecclé- 
siastique , a conservé la forme de gouverne- 
ment des autres provinces portugaises. L'in- 
quisition y a été supprimée depuis 1816. Les 
dépenses d'administration et d'entretien des 
garnisons dans toutes ces possessions, surpas- 
sent de beaucoup les revenus, car en 1821 
les premières s’élevèrent à 798, 3 3o cruzades 
(environ a, 400, 000 fr.), tandis que les der- 
niers ne se montèrent qu'à 622,130 (environ 

1,866,400 fr.). 

GOACH ou GOA , ville de Célèbes, roy. 
de Macassar, sur la cdte , près et au S. de 
Macassar. Lat. S. 5° i3'. Long E. ii 6°55'. 
Résidence du sultan de Macassar. Elle a été 
prise en 1778 par les Hollandais. 

GOAIMACA , bourg de Guatemala , prov. 
de Honduras, distr. du Tegucigalpa. 

GOAL1AR, ville et distr. de lllindoustau. 
Vny. Goi ai.iob. 

GOALPAR A , ville de l’Hindoustan anglais, 
présidence et ancienne prov. du Dcngale, 
distr. et à 3i 1. E. N. E. de Rangpour, et à 
13 I. E. de Rangamotty ; sur la rive gauche 
du Brahmapoutre , près de la frontière de 
l'Assam, sur un terrain si bas, que durant 
deux mois de l'année on est oblige de se servir 
de bateaux pour communiquer d'un lieu à un 
autre. Cette ville est bien bâtie et renferme 
4oo maisons ; elle fait avec l’Assam un com- 
merce considérable en or, ivoire, laque, cire 
et goudron : les marchands de l'Assam y pren- 
nent en retour du sel , de la soie et des mous- 
selines fines. La frontière est gardée par des 
naturels qui défendent le passage de l'Assam. 
Il y a une douane de l'autre côté du fleuve , 
à Kangrar. 

GOANDNAPOUR, ville de l'Hindoustan. 
Vojf. GoïCDHAPOÜft. 

GOANDS, peuple de l’Hindoustan. V oy. 
Gajids. 

GOANDWANÉH, anc. prov. de l'IIind- 
oustan. Voy . Gakdouana. 

GOAR (S 1 .), ville des États Prussiens, 
prov. du Bas-Rhin , régence et à 6 l. S. de 
Coblentz, chef-lieu de cercle j sur la rive 
gauche du Rhin, au-dessous du Goarsbank, 
rocher qui se trouve dans ce fleuve. Il y a des 
tanneries considérables , et on y fait un grand 
commerce de vin j la pèche du saumon y 
est très-avantageuse. 1,225 bab. On voit sur 
un rocher voisin les ruines du fort de Rheinfcl. 

Le cercle de S 1 . Goar est fertile en vin , 
grains, lin et chanvre. 27,128 bab. 
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GOARAPARIM , bourg, rivicrc et chaîne 
de montagnes du Brésil. Poy. Güahapart. 

GOARSHAUSEN ( S‘. ) ou GEWERS- 
HAUSEN, ville du duché de Nassau, chef- 
lieu de bailliage , sur la rive droite du Rhin, 
vis-à-vis de S*. Goar, à 4 !• >/4 S- S..E. de 
Coblentz, et à 8 1. i/3 S. O. de Weilbourg. 
Il y a une papeterie et plusieurs moulins à 
plâtre, à tan, etc. Ga5 bab. On récolte du 
vin sur son territoire. On remarque sur une 
montagne voisine un château -fort appelé 
Katz. 

Le bailliage de meme nom contient 9,222 
hab., dont 6,378 protestans , et le reste ca- 
tholiques , mennonites et juifs. 

GOAT ( chèvre ) , une des fies Baclii , 
dans l'archipel des Philippines , à l'O. de 
l'ilc Monmoutb. Lat. N. 20° 28'. Long. E. 
1 19 0 25'. C’est la plus petite du groupe ; elle 
est plate et unie. Elle est ainsi nommée à 
cause du grand nombre de chèvres qu'elle 
renferme. 

GOATF1ELD , montagne d'Écosse , comté 
de Bute, dans la partie N. E. de l'ile d’Arran. 
Elle est élevée de 5i8 toises au-dessus du ni- 
veau de la mer. 

GOAT-LSLAND , petite île des États-Unis , 
état de Rhodc-island , comté de Ncwport , 
dans la baie Narraganset , près et à l'O. de 
Ncwport. On y a construit le fort Woicott et 
une citadelle. 

GOAT -ISLAND ( île aux Chèvres), petite 
île de la rivière Niagara, sur la limite des 
États-Unis et de la Nouvelle-Bretagne , entre 
l'état de New-York et le Haut-Canada. Elle 
sépare en deux parties la grande cataracte 
que forme le Niagara. Le sol en est excellent 
et clic est couverte de beaux arbres. Une 
route pour les voitures en fait le tour, et de 
petits sentiers se dirigent vers les parties des 
bords d'où l'on peut le mieux contempler le 
saut et les rapides du Niagara. Ou a surnomme 
cette île Iris , par allusion à Parc-cn-ciel pro- 
duit par la réfraction des rayons du soleil 
au travers des brouillards épais que forme la 
chute. 

GOAVE ( LE GRAND ) , bourg de l’ile 
Haïti , dép. du Sud , à 2 1. 1/2 E. du Petit- 
Goave et à 10 I. 1/2 O. S. O. du Port-au- 
Prince , dans un pays stérile cl malsain , sur 
le golfe de Léogauc , à l'embouchure de la pe- 
tite rivière de son nom. 11 a un port et est dé- 
fendu par un fort. 

GOAVE ( LE PETIT) , petite ville et port 
de l’ilc Haiti , dép. du Sud ,371. 1/3 N. O. 
de Jacmcl, et à i3 1. O. S. O. du Port-au- 
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Prince , sur 1a côte orient, de la petite baie 
de son nom. Lat. N. i8° 26' 5i". Long. O. 

i4' 34". Le port est assez vaste et sûr, et 
peut recevoir les plus grands navires ; il est 
défendu par un fort. Les marécages qui l'a- 
voisinent y rendent l'air très-malsain, et l'eau 
y est de mauvaise qualité. Cette ville sert d'en- 
trepôt au Grand-Goavc et à d'autres endroits ; 
on eu exporte annuellement une grande quan- 
tité de café , de sucre , d'indigo et de coton , 
dont les nombreuses plantations couvrent les 
environs. 

Le Petit-Goave fut fondé, en i665 , par 
les flibustiers , qui , poursuivis par les Espa- 
gnols , vinrent s'établir dans cet endroit , 
attirés par la commodité et la beauté du 
port. 

GOAYRE, ville de Colombie. Voy. Gcat- 

PA ( LA ). 

GOBA , petite ville de Nigritie , dans la 
partie occid. du Bournou , sur l'Yeou. 

GOBAIN (SC), bourg de France, dép. de 
l’Aisne, arrond. et à 4 L O. N. O. de Laon, 
cant. et à 1 1. a, 3 S. de La Fère. Il y a une 
manufacture royale de glaces , établie depuis 
1691 dans un château qui a appartenu au fa- 
meux Coucy. On y coule des glaces d’une di- 
mension extraordinaire, que l'on envoie en- 
suite à Cbauny pour y être polies ; cette ma- 
nufacture n'a point de rivale en Europe, a, 4°5 
hab. On exploite aux environs des terres vé- 
gétales pyriteuses. 

GOBAIS , ville de Perse, dans le Khouz- 
istan, à 38 1. S. S. O. de Cbuchter et à 28 1. 
S. E. de Bassora ; résidence d’un chéyklt , 
sur le golfe Persique , dans le delta du Ca- 
roun. Ce delta prend aussi le nom de Go- 
ban ; il est très-fertile , mais malsain , ce qui 
est cause qu'il n'est ni bien cultivé ni bien 
peuplé. 

GOBBA, ville de Barbarie. V. Lxcfi-aisa. 

GOBB1 , pays de la Guinée inférieure , dans 
celui de Setté , entre le pays de Carnau et le 
cap Lopez. H est extrêmement coupé de lacs 
et de marais. On y fait commerce d'ivoire. 
La ville principale est à une journée de mar- 
che de l'Atlantique. 

GOBBIA, vallée du roy. Lombard-Vénitien. 

y or ■ LllMEZZAKE ( VAL OELLE ). 

GOBEISK.AÎ A , nom russe du grand désert 
de Coai , dans l’empire Chinois. 

GOBELSBURG , bourg de l'archid. d'Au- 
triche , pays au-dessous de l'Ens , cercle su- 
périeur du Manbartsberg , sur la rive droite 
du Kamp, à 1 3 1. O. N, O. de Vienne et à 
a 1. E. N. E. de Krcms. 



GOBER, GOÜBIR ou GHOUBER , prov. 
de Nigritie , dans le pays de Haoussa , à l’E. 
de Sackatou et à 10. de Cachena. Elle con- 
fine à l’E. à la prov. de Zarafra , et renferme 
de vastes forêts. Kalaouaa en est le chef- 
lieu. 

GOBER, ville considérable, qui, d'après des 
renseignemens récens , se trouve en Nigritie , 
dans le Haoussa , prov. d'Afno. M. Clapper- 
ton ne dit rien de cette ville , dont la posi- 
tion nous est inconnue ; peut-être est-elle 
identique avec Kalaouaa , chef-lieu du pays 
de Gober. 

G0B1N (S*.), bourg de France, é'oy. Go- 
bai* (S 1 . ). 

GOBI N (ION DG E , Gobingunge , ville de 
l'IIindoustan anglais , présidence et anc. 
prov. du Bengale, distr. de Dinadgcpour, 
près de la cive gauche de la Korratya , à 3 1. 
S. E. de Ghoragbat et à 35 1. N. E. de 
Mourcbed-abad. 11 s'y fait un commerce con- 
sidérable de grains et de coton. 

GOBZA , rivière de Russie, en Europe, 
gouv. de Smolensk, distr. de Porictche. Elle 
prend sa source près d'Efremovo , coule 
vers l'O. , en faisant de nombreux détours, 
et va se réunir à la Kasplia , par la rire 
droite , à Porietche , après un cours d’envi- 
ron 12 I. 

GOÇAULY , ville de l'Hindoustan. Voy. 
Alinagob. 

GOCEANO, montagne de Sardaigne, dir. 
du Cap-Sassari , au S. E. d'Ozieri , dans la 
partie mérid. de la prov. de ce nom , et la 
partie occid. de celle de Nuoro. Elle abonde 
en pâturages où l’on nourrit une grande quan- 
tité de bestiaux. L'Oristano coule au pied du 
versant oriental. 

GOGH , ville des États Prussiens , prov. 
de Clèves-Berg, régence , cercle et à 3 1. S. 
de Clèves, et à 1 5 1. N. O. de Dusseldorf; 
sur la rive gauche de la Neers. Elle est mu- 
rée , assez bien bâtie , mais mal pavée. On y 
remarque une grande et belle place ombragée 
par un énorme tilleul dont l'existence remonte 
k plus d'un siècle. Goch renferme des églises 
catholique, réformée et mennonite; des fabri- 
ques d’aiguilles , de moulins à café , de drap , 
de bas , de soieries , de tissus de coton , de 
vinaigre , d’amidon , de chapeaux , de savon 
et d'huile de graines ; des teintureries , des 
tanneries, une grande filature de coton, plu- 
sieurs tisseranderies , et des radineries de 
sucre. 11 s’y tient 3 foires par au , de 3 jours 
chacune. 3, 000 hab. 

Gocli était un endroit peu important avant 
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1291 , époque à laquelle Otbon 111 , comte de 
Gueldrc, lui donna le titre de ville et le fit 
entourer de murailles. 

GOCHENÉE, village des Pays-Bas, prov. 
et à 9 1. 1/4 de Namur, arrond. et à 31. 3/4 de 
Dinant, cant. et à 3 1. 1/4 de Florennes. 3oo 
hab. On trouve dans les environs des carrières 
de marbre. 

GOCUSHEIM , ville du grand-duebé de 
Bade, cercle de Mürg-ct-PGnz , bailliage et 
à a 1. 1/4 N. N. E. de Brctten, et à -6 1. 1 /a 
E. N. E. de Carlsrubc ; sur la rive gauche 
de la Kreich. Il s y tient 4 marchés par an. 
1,370 hab. En 1629 , cette ville et le château 
où résidait Frédéric-Auguste , duc de Wur- 
temberg, furent réduits en cendres par les 
Français. 

GÔCHSHEIM , village de Bavière , cercle 
du Mcin-Inférieur , présidial et à 1 1. 1/2 S. 
E. de Scbweinfurt , et à 8 1. 1/2 N. E. de 
Würlzbourg. Haï maison commune et 1 
église luthérienne. 1,390 hab. 

GOCKLINGEN , bourg de Bavière , cercle 
du Rhin, distr. et à 1 1 1. 1/2 E. S. E. de 
Deux-Ponts , cant. et à 1 1. 3/4 S. E. d’Ann- 
wciler. Il a 2 églises. 1,000 hab. 

GÜDALIVIING, ville d'Angleterre, comté 
de Surrey; chef-lieu de hundred , à 1 1. t/4 
S. S. O. de Guildford , et à 2 I. 1/4 N. N. E. 
de Haselmere , dans une belle vallée boisée, 
sur la Wey. On admire la hauteur du clocher 
de l'église. Godalming possède des fabriques 
de bas en tissus de toute espèce , de couver- 
tures ,. d'estame , de bannes, de toiles de 
coton , et de peignoirs de laine. Le commerce 
y est considérable, et facilité par la Wey, 
que l'on a rendue navigable jusqu'à Guildford, 
et par le moyen de laquelle on expédie à 
Londres une grande quantité de bois de cons- 
truction , provenant des forêts du comté de 
Southampton , des planches, des cerceaux, 
de l'écorce à tan , de la farine, du papier, et 
du fer travaillé. Il y a près de la ville, sur 
la rivière , des papeteries ; les environs pro- 
duisent beaucoup de réglisse et d'excellentes 
carottes. 

La paroisse contient 4,098 hab., et le hun- 
dred 9,668. 

GODANA, ville de Perse , dans l'Irâc , à 
5o 1. E. d'Ispahan , et k 55 1. O. N. O. de 
Yczd. 

GODÀNO , bourg des États Sardes, div. 
et à 11 1. E. de Gènes, prov. de Levante , à 
6 1. N. O. de La Spezia; chef-lieu de man- 
dement, au confluent de deux ruisseaux qui 
versent leurs eaux dans la Vara. 

Dict. Géogr. 6. 



*97 

GODÀVERY ou GOTOUMI-GANGÀ , 
fleuve de l'Hindoustan , qui prend sa source 
sur le versant orient, des Ghattes occid. , 
près de Trimbock, dans l’anc. prov. d’Au- 
reng-abad, par ao° de lat. N. et 71 0 20' 
de long. E. , traverse le N. K. de l'Aureng- 
abad , dans une direction S. E. , parcourt 
de l’O. à l'E. le centre du Beyder; puis, 
reprenant son cours au S. E. , sépare l'IIay- 
der-abad du Gandouana , entre dans les Scr- 
kars sept. , et s'y divise en plusieurs bras 
qui se jettent dans le golfe du Bengale , en- 
tre le 16 e et le 17* parallèle. Les plus con- 
sidérables de ces bras sont le Godavery 
proprement dit , qui se rend à la mer près 
d'indjeram , et le Narsapour ou Narsipour 
et le Baudermalanka , qui tirent leurs noms 
des ports situés près de leurs embouchures , 
et qui forment l'ile de Nagarom , remarqua- 
ble par sa fertilité ; on distingue encore le 
bras qui se rend dans le lac Colair. Dans 
son cours d'environ 3 oo 1 . , le Godavery se 
grossit de nombreux aflluens , surtout dans 
la partie supérieure : les plus considérables 
sont , à droite , la Pyra , la Sindponna et la 
Mandjera, et, à gauche, la Ghork-Pourna , 
la Vourda et le Silair. Quelques-unes de ces 
rivières sont très-étendues , et le bassin du 
Godavery occupe une grande partie du cen- 
tre du Dékhan : il a 220 1 . de longueur, et 
i 5 o 1. dans sa plus grande largeur; il est 
limité au N. par les monts du Gandouana , 
les Bondcli et les monts de Berar, à l'O. 
par les Ghattes occidentales, et au S. par 
une suite de hauteurs peu considérables qui 
le séparent du bassiu de 1 a Krishna. Le 
Godavery ne baigne que peu de villes : Nas- 
sock, Païetouu, Moundgy, Chagor, Goundy, 
Nandair, Mangapett, Bergondah , Radjalt- 
mendry , sont les seules qui méritent d'être 
nommées. Durant la saison pluvieuse, il a 
plus d’1/2 1. de large sur plusieurs points, 
et il est navigable pour des barques sur une 
étendue assez considérable; aucun de ses bras 
n’est assez profond pour porter des navires. 
Dans les provinces d'ilayder-abad , de Bey- 
der et d’Aureng-abad , plusieurs forêts de 
bois de construction avoisinent scs bords, et 
seraient d'un grand avantage pour les chan- 
tiers de Calcutta, si l'on pouvait établir une 
libre communication enlr'cliei et celte ville ; 
mais il n'y a qu'uue petite partie du cours du 
fleuve sur le territoire anglais , le reste arrose 
les états du Nizam. On a le projet d'ouvrir 
entre le Godavery et la Krisbuab un eanal 
qui traverserait le lac Colair. Les eaux du 
• 20 
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Godavery sont aussi sacrées pour les Hindous 
que celles du Gange. 

GODDELSHEIM, village de la principauté 
de Wnldeck, baill. d’Eisenberg, à 3/4 de I. 

N. de Fürstcnberg , et à il. 3/4 S. O. de Cor- 
bach. On y exploite une riche mine de cuivre. 

GODDRA, Guddra , ville de l'Hindoustan 
anglais , dans les états de Guykavar , ancienne 
prov. de Goudjérate , distr. de Goelvar, sur 
la rive gauche de la Gheyla , à i3 l. O. N. 

O. de Bhônagor , et à 33 1. S. O. d’Ahmed- 
abad. C'est U résidence d'un chef radjepout 
tributaire de Guykavar. 

GODELLA , bourg d'Espagne , prov. et à 
1 1. i/a N. de Valence , et à 4 1. 3/4 S. S. O. 
de Murviedro, sur la rive gauche du canal 
de Moncada. Il a 1 grand château. 11 s’y fa- 
brique beaucoup de chocolat, dont on appro- 
visionne Valence. 1,289 hab. 

GODÉMARD (VAL), vallée de France, 
dans le N . du dép. des Hautes-Alpes , arrond. 
de Gap, cant. de S 1 . Firmin-cn-Val-Godé- 
mard. Elle s’étend de l’E. à l’O. , depuis les 
montagnes de Bonvoisin jusqu’au Glczier, ou 
elle s’unit au vallon de Champs, arrosé parle 
Drac. Elleest traversée dans toute sa longueur, 
qui est de 5 I. 1/2 , par la Sevrayssc , sur la 
rive gauche de laquelle se prolonge le canal 
de Herbeys. La montagne d'Olau ferme en 
partie cette vallée vers le N., et la montagne 
de l’Ours et celle de Cbaillol-le-Petit l'entou- 
rent au S. Elle renferme des carrières de 
marbre très-varié. 

GODENO ou GRIGNA SEPTENTRIO- 
NAL , montagne du roy Lombard- Vénitien, 
prov. de Corne, sur la limite des distr. de 
Lecco et d’Introbbio , à 1 1. O. S. O. de la 
ville de ce dernier nom. Elle a 1,200 toises 
au-dessus de la mer. 

GODERVILLE, bourg de France, dép. 
de la Seine-Inférieure, arrond. et à 5 I. 3/4 
N. E. du Havre , et à 2 1. 3/4 S. de Fécamp; 
chef-lieu de canton , sur la route du Havre à 
Abbeville. Foires le i5 janvier, le jour de la 
rai-carème, les i er mai , 22 juillet et 4 octo- 
bre , pour bestiaux, mercerie et draperie. 
7 56 hab. 

GODEWAERSVELDE, village de France, 
dép. du Nord, arrond. et à 2 1. 1/2 N. E. 
d’Hazebrouck, cant. et à 3/4 de 1. E. S. E. de 
Steenwoorde. Il y a 68 tisseranderies. 1,897 
habitans. 

GODIASCO, bourg des États Sardes, div. 
et à 6 1. E. d’Alexandrie, prov. et à 3 1. S. 
S. E. de Vogbera; chef-lieu de mandement, 
près de la rive droite de la StafTora. 



GÔDING. en bohémien Hodonin , ville de 
Moravie, cercle et à 9 1. 1/4 S. E. deBrünn, 
et à 6 1. 3/4 S. S. E. d'Austerlitz; sur un bras 
de la March. Elle a un vieux château-fort, 
dans lequel on a établi des manufactures. 
2,265 hab. 

GOD1NNE , village des Pays-Bas , prov. 
et à 2 1. 3/4 de Namur, arrond., cant. et à 
2 I. 1/2 de Dinant. 564 hab. 

GO DJ AM , prov. d'Abyssinie, dans le roy. 
d'Amhara , au S. du lac Dembea et au N. de 
la prov. de Damote. Elle occupe le N. de la 
péninsule formée par le vaste circuit que dé- 
crit le cours supérieur du Babr-el-Azrak ou 
Nil Bleu , et a environ 3o 1. de long sur 1 5 1. 
de large. C'est un des plus beaux pays de l'A- 
byssinie : il est assez généralement plat , ex- 
cepté a l’O. et au S. O., où s’élèvent de hau- 
tes montagnes nommées aussi Godjam , où 
l’on jouit d'une température douce et agréa- 
ble , et qui renferment les sources du Bahr- 
el-Azrak et d’excellens pâturages ; on y élève 
de nombreux troupeaux de bestiaux , qui 
sont les plus beaux des parties élevées de 
l’Abyssinie. Celte province est très-peuplée ; 
on assure que les habitans en sont peu guer- 
riers. Ritter prétend que ceux qui vivent dans 
les montagnes sont autochthones de l'Abyssi- 
nie et sans mélange , et ajoute qu'ils ont con- 
servé leur vénération pour le Nil , auquel ils 
portent encore leurs offrandes comme au gé- 
nie de ce pays. 

GODJERHATTY ou GOZLEHATTY , 
Gudjerhattjr ou Guzlehalty , forteresse de 
l'Hindoustan anglais, présidence de Madras, 
ancienne prov. et à i5 1. N. de Caimbétour, 
distr. de Caimbétour sept. , sur la rive gauche 
du Moyâr, dans un défilé , entre les monts 
Gémis et Kumbctarinc. 

GODJONDERGOR, Gudjunderghur , distr. 
de l’Hindoustan , ancienne prov. de Beydja- 
pour. La partie occid. appartient aux Anglais 
et dépend de la présidence de Bombay, et la 
partie orient, est comprise dans les états du 
Nizam. Il a au N. le distr. de Modgol , et au 
S. celui d'Anagoundey ; la Malporba et la 
Bcyny-nellah l'arrosent à l'O. 

Godjondergor, dans la partie anglaise, et 
Kannaghorry , dans les états du Nizam, en 
sont les villes principales. 

GODJONDERGOR, Gud/undergftur , ville 
de l'Hindoustan anglais , présidence de Bom- 
bay, anc. prov. et à 26 1. S. S. E. de Beyd- 
japour, et à 48 1. E. de Goa , distr. de son 
nom ; sur une hauteur. Elle est grande et bien 
fortifiée. Hayder-Aly l'enlera aux Mahrattcs 
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en 1778, et la leur rendit quelque temps 
«près. 

GODLEY , hundred d’Angleterre. Voyez 
Chbrtset. 

GODMANCHESTER , Duroli-Poks , vil- 
lage d’Angleterre , comté de Huntingdon , 
hundred de Toseland , à i /3 de 1 . S. S. E. de 
Huntingdon , dont il est séparé par l’Ousc , 
et à 1 1 . i/a O. de S 1 . Ives. L'église est anti- 
que. On voit dans les environs un arbre 
connu sous le nom d "arbre des mendions 
ou buisson du roi, sous lequel Jacques 1 er 
partagea un repas préparé par les fermiers. 
1,953 hab. Godmanchester était autrefois 
beaucoup plus grand qu'il 11e l’est aujour- 
d'hui ; Jacques i* r lui accorda de grands pri- 
viléges. 

GODO y ville d’Arabie , dans le Lalisa , à 
io 5 1 . O. N. O. de Mascate et à 90 1 . S. E. de 
Lahsa. 

GÔDOLLO , en slave Gedelow , bourg de 
Hongrie, comitat et à 5 I. 3/4 E. N. E. dePesth, 
marche et à 5 I. l/a S. E. de Walzcn. 11 y a 
un beau château, avec parc , serres et ména- 
gerie. Commerce de miel recueilli dans les 
environs. 1,600 hab. 

GODOLPHIN , petit village d'Angleterre, 
comté de Cornouailles, hundred de Kerrier, 
sur les collines de Godolphin , à 2 1 . O. N. O. 
de Helstone et à 20 1 . S. O. de Launceston. 
U est connu depuis long temps pour scs mines 
d’étain. 

GODOUA ou GHOROUDOUA , ville de 
Barbarie, dans le Fczzan , sur la route de 
Tripoli à Mourzouk, à 16 1 . N. N. E. de cette 
dernière ville. Elle est environnée de pal- 
miers ; un désert s’étend au S. jusque vers 
Mourzouk. 

GODOUÀL, Gudwaul , petite forteresse 
de l'Hindoustan , dans les états du Nizain, 
ancienne prov. et à 5 o 1 . E. S. E. de Bcy- 
djapour, et à 34 1 > S. O. d'Hayder-abad , 
distr. de Raitchore; sur une hauteur, près 
de la rive droite de la Krislinah. dont les 
eaux forment, dans les environs, une petite 
chute. 

GODOUAR , Godwar, petit pays de l'IIind- 
oustan , dans les possessions des Radjcpouts, 
ancienne prov. d’Adjcmyr, état et distr. 
d'Odeypour, entre a 5 ° et 26° de lat. N., et 
entre 71 0 et 7a 0 de long. E. Ganorali en est 
le chef- lieu. 

GODOXOS , bourg d’Espagne , prov. et à 
4 1 . i/a S. O. de Calatayud (Aragon), et à 1 7 1 . 
a /3 S. E. de Soria , sur la rive droite du Ja- 
lon. Il y a un vieux château en ruine, près 
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duquel on a observe un écho extraordinaire, 
ai 4 hab. 

GODRA ou GONDAR AH , Gundarah , ville 
de l’Hindoustan, dans les états d’Holkar, 
anc. prov. de Goudjérate, distr. principal et 
à 7 1. N. de Tchampanyr, et à 14 1. N. E. 
de Barodn , sur la rive droite du Mhcysry , 
dans un pays montagneux et boisé. 

GODSBRIDGE, pont naturel d’Angleterre, 
dans le north-riding du comté d’York, wapen- 
take de West-Gilling , à 5 1. N. O. de Rich- 
mond , près de Bowes. Il est très-curieux. On 
y remarque une arche de 16 pieds de large , 
sous laquelle coule la Greta j à quelque dis- 
tance de là , cette rivière disparaît l'espace de 
3oo toises. 

GODSHILL, paroisse d’Angleterre, ddns 
l’ale de Wight, comté de Southampton , hun- 
dred d'East-Medina , à 1 1. 3/4 S. S. E. de 
Newport et à a 1. 1/4 O. S. O. de Bradin. 
1,214 hab. 

GOD’S-MERCY , groupe de petites îles 
du détroit d'iludson, vers l'entrée occid. du 
détroit de Cumberland , dans la Nouvelle- 
Bretagne. Lat. N. 63° 5o'. Long. O. 75° 25'. 

GODSTONE , bourg d’Angleterre, comté 
de Surrcy, hundred de Tandridge,a7 1. 1/4 
E. de Guildford et à 7 I. i/a S. de Londres. 
L’église est à quelque distance sur une émi- 
nence. 1,210 hab. 

GODTHAAB, distr. sur la cdle occid. du 
Groenland, au N. du distr. de Fiskernæs , et 
au S. E. de celui de Sukkertop. Il a pour 
chef-lieu la bourgade du même nom , qui est 
située sur la baie de Baal, par 64° 3o' de lat. 
N., et qui est la plus ancienne colonie danoise 
du Groenland : cette bourgade fut d’abord 
fondée, en 1721, sur l’ile Haabcts ■ on la 
transféra sur le continent en 1728. 

GODVEERDEGEM , village des Pays-Bas , 
prov. de la Flandre orientale, à 6 I. 3/4 de 
Gand , arrond. et a 4 1. i/4 d’Audcnardc, 
cant. et à 1/2 1. de Sottcgcm. 028 hab. 

GOÉ , village des Pays-Bas , prov., arrond. 
et à 8 I. E. S. E. de Liège, cant. et à 1/2 1. 
de Limbourg. Sur la rive gauche de la Vcs- 
dre. 384 l ,a b. 

GOEDE-HOOP ( bonne-cspérance ) , cap 
qui forme le point le plus septentrional de la 
Nouvelle-Guinée, par o° 19' i5"delat. S. 
et i3o° 6' 3o" de long. E. 

GOEDE-HOOP (bonne-espérance) , lie du 
Grand Océan équinoxial , au N. E. des îles 
Fidji , par i5° 35' de lat. S. et 178° 3o' de 
long. O. 11 n’y a pas d’endroit convenable 
pour le mouillage des navires. Cette île . quoi- 
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que peu élevée , est mont ueusc et couverte de 
cacaotiers. Elle a clé découverte, en 1616, 
par Lemaire et Scboutcn , qui la nommèrent 
ainsi , parce qu'ils espéraient y trouver de 
l'eau j l'endroit où ils en puisèrent était un 
village considérable situé sur la côte : les ha- 
bitons s'enfuirent dans les bois à la vue de 
ces Européens , qui ne purent communiquer 
avec eux. 

GOEUEREEDE , ville des Pays-Bas. Poy. 
Goeree. 

GOED-FORTUIN, ile de l'océan Indien, 
f'oy. Bonne-Fortüke. 

GOEFFERDINGE , village des Pays-Bas, 
prov. de la Flandre orient., à 10 I. 1/2 de 
Gaud , arrond. et à 5 I. 1/2 d'Àudenarde , 
canton et à 1 lieue de Grammont. 612 ha - 
bilans. 

GOEGNIES-CHAUSSÉE, village des Pays- 
Bas, prov. du Hainaut, arrond. et à 3 1 . 1/4 
de Mons, cant. et à 2 1 . 3/4 de Pâturages. Il 
y a 1 forge à hauts fourneaux et des houillè- 
res dans les environs. 375 hab. 

GOEINGE (OESTRAJ, distr. de Suède, 
dans la partie sept, de la préfecture de Cbri- 
stianstad. Il est arrosé par le Hclgc-an. 

GOEINGE (WESTRA ) , distr. de Suède, 
dans 1 a partie sept, de la préfecture de Chri- 
stianstad. Il est arrosé par l'Alma. 

GOELVÀR, Goelwaur y distr. de l’Hindou- 
slan, ancienne province de Goudjérate, gou- 
verné par les Radjepouts-Goils , tributaires 
de Guykavar. Borné au N. et à l’E. par le 
distr. d'Aralem ; au S. O. par le golfe de 
Cambaye ; au S. E., par le distr. de Babria- 
vâr, et à l'O., par celui de Kattyavâr. Quoi- 
que généralement uni et marécageux, surtout 
vers le N. E. , il a cependant quelques mon- 
tagnes assez élevées , entre autres l'Oullitana 
et le Scroi ; la Gheyla est la plus considérable 
des rivières qui l’arrosent. Ce district produit 
en abondance toutes sortes de grains , dont 
on exporte une grande partie; on y remar- 
ue une forêt de manguiers d'environ 1 1. 
'étendue, la seule de cette nature dans 
toute la péninsule du Goudjérate. Ce pays est 
renqmmé pour élever beaucoup de bestiaux. 
Il est bien peuplé : les Goïls , de la race des 
Radjcpouts , dont il tire son nom , en sont les 
principaux habitans ; il y a aussi des Coulis et 
des Kattis. 

Mhova , Tolladja et Volléh en sont les lieux 
les plus considérables; il renferme les bons 
ports de Bônagor et de Gogo. 

GOELWAUR ou GOELWARA, distr. de 
J’Hindoustan. Voy. Goelvar. 



GOENONG - API , iles du Grand - Océan. 
Voy . Gouvobc-Api. 

GOERCHEN , ville des États Prussiens. 
Voy. GoacnEir. 

GOEREE , ile de l'Atlantique , sur la cèle 
du Brésil , prov. de PortoSeguro , près et au 
N. E. de l'embouchure du Rio-Doce. Lat. S. 
19 0 3 o'. Elle a un bon port. 

GOEREE, ile des Pays Bas, dans la partie 
mérid. de la prov. de Hollande ; réunie de- 
puis 1751 à celle d’Over-Flakkec par une 
digue , sur laquelle on a bâti un village. La 
ville du même nom en est le lieu principal. 

GOEREE ou GOEDEREEDE, ville des 
Pays-Bas, prov. de Hollande, partie mérid., 
arrond. et à 4 1 - i /4 S. O. de Briellc, et à 
20 1 . S. O. d'Amsterdam ; chef lieu de canton , 
sur la côte orient, de l'ile du même nom, et 
sur un canal qui communique k la Meuse. Lat. 
N. 5 i° 4 </ 9"- Long. E. 1® 38 ' 24*. Elle 
renferme 1 belle église avec une tour sur la- 
quelle est un fanal , 1 hôtel-de-villc , i hôpi- 
tal et 1 lazaret. Elle faisait un grand com- 
merce avant que les sables rendissent son port 
impraticable. 1,000 hab. 

GOES ou TER-GOES, ville forte des 
Pays Bas, prov. de Zélande, chef-lieu d'ar- 
rond. et de canton , k 5 1 . E. N. E. de Fies- 
singueet k 4 I- 1/2 E. de Middetbourg, dans 
la partie sept, de l'ile Sud-Beveland. Lat. N. 
5 i° 3 o' i 3 ". Long. E. i° 33 ' 17". Elle com- 
munique k la mer par un canal qui lui forme 
un petit port. C'est le siège d'un tribunal de 
i re instance. Elle est ancienne et néanmoins 
assez bien bâtie ; on y remarque l'hôlel-de- 
ville, l'église réformée renfermant le tombeau 
de Naerebout, célèbre marin, l'église catho- 
lique, le marché aux grains, et un ancien 
monastère très-curieux. Il y a un département 
de la société du bien public , un de la société 
nationale économique, des écoles, des fabri- 
ques de toile , et des radineries de sel. Le 
commerce en sel , grains et houblon y est assez 
important. Gocs nomme 2 députés aux états 
de la province. 4 ' 5 oo hab. Cette ville a beau- 
coup souffert de l'inondation de février 1825. 
Elle a vu naître Jean Ramus , Philippe Lands- 
berg, mathématicien et astronome, le théo- 
logien Barbus , et le grand-pensionnaire Van 
Spregel . 

Cette ville étant assiégée, en 1572 , parles 
confédérés , fut délivrée par un corps de trou- 
pes espagnoles qui eut la témérité de traver- 
ser les eaux du Bergop-Zoom, dont ta largeur 
est de 3 1 ., par un gué jusqu'alors jugé im- 
praticable, et que depuis on n'a jamais osé 
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franchir. En 1577 elle s’est rendue au prince 
d’Orange, qui en restaura les fortifications. 

L’arrondissement de Gôes est divisé en 6 
cantons : Axel , Cortgeen , Goes , Heinkens- 
zand , Hulst et Kruiningen. 11 renferme 
44» 1 58 habita ns. 

GOES , bourg de Portugal , prov. de Beira , 
comarca et à a 1 . i/a S. O. d'Arganil , et à 
7 1 . E. de Coïmbre , près de la rive droite de 
la Ceira , au pied de la serra da Estrella , ci 
dans un endroit si profond que le soleil y 
pénètre rarement en hiver. Il y a une paroisse 
et un beau château. 913 hab. 

GOESDORF, village des Pays-Bas , prov. 
et à 10 1 . î/a de Luxembourg, arrond. et à 
3 I. i/a de Diekirch, cant. et à a 1 . 1/4 de 
Wiïtz. 764 hab. On y exploite une miue 
d’antimoine et de lignette. 

GOESTRING, dislr. de Suède, dans la 
partie occid. de la préfecture de Linkœping. 
11 renferme i 3 paroisses : une partie de la 
ville de Skenninge y est comprise. 

GOET , rivière de France. V oy. Goübt. 

GOETA ou GOTHA, grand canal de Suède, 
dans les préfectures de Gœteborg-et-Bohus , 
d'Elfsborg, de Skaraborg et de Linkœping. 
Gît important ouvrage , qui n’est pas encore 
achevé , est destiné à réunir le Cattegat et la 
Baltique. 11 se compose de plusieurs canaux 
particuliers : le premier , vers l'O. , suit le 
Gœta-clf dans tout son cours ; un autre, long 
de 35 , 86 o mètres , commence à la rive orient, 
du lac Wener, au N. E. de Maricstad , sc di- 
rige au S. S. E. , et aboutit au lac Wikcn, 
près de Tatorp. C’est à récluse de Haistorp , 
sur ce dernier canal , que commence le bief 
de partage du grand canal de Gœta ; plus 
loin , ce bief est formé par le lac Wiken . par 
un petit canal qui unit le Wikcn au Billslrotn- 
men , par le BilJstrommcn lui-même, et par 
un canal de 1,160 mètres de longueur, qui 
joint le Billstrommcn au lacBotlen. 11 a une 
étendue de 39,727 mètres, et se termine , du 
cdlc de l'E. , à récluse de Forsvik. Cinq ca- 
naux ont été nécessaires sur le versant de la 
Baltique : les quatre premiers unissent entre 
eux les lacs Botten , Wctler, Boren , Roxen 
et Asplangen; et le cinquième établit la com- 
munication entre ce dernier lac et la mer, 
dans laquelle il débouche à 1 1. 1/4 au-des- 
sous de Sœderkœping. Le trajet, depuis la 
rive orientale du lac Wener jusqu'à la Balti- 
que, sera de 188,100 mètres, dont ioo, 5 oo 
seront parcourus sur des lacs , et 87,600 sur 
des canaux. Le nombre des écluses qui ra- 
chètent les pentes est de 56 . 11 y a eu outre 



5 écluses de jarde à l'embouchure des canaux 
dans quelques-uns des lacs. La profondeur du 
canal est de 2,97 mètres ; sa largeur, au fond, 
est de 1 2,76 mètres. 

On a commencé sur la rive occidentale du 
lac Welter, en 1 820 , une forteresse qui rend 
le gouvernement maître d’interdire la com- 
munication entre les parties orientales et oc- 
cidentales du canal. 

GOETA-ELF ou simplement GOETA , et 
quelquefois , mais moins exactement , GO- 
THA , rivière de Suède , qui sort de l’extré- 
mité S. O. du lac Wener, près de Wencrs- 
borg , dans la préfecture d'Elfsborg. Après 
avoir coulé quelque temps dans celle préfec- 
ture , où clic forme le fameux saut de T rollliæt- 
tan , elle la sépare de celle de Gœtcborg-ct- 
Boiuis , en sc dirigeant du N. au S. Parvenue 
a Kongelf , elle se divise en 2 branches , dont 
l’une, prenant le nom de Norder-clf, court 
au S. O. , à travers la préfecture de Gœtc- 
borg-et-Bohus , et se jette dans le Cattegat , 
au N. de l’ile Hisingen; l’autre conserve le 
nom de Gœta-clf, et, se portant d'abord au 
S., sur la limite des deux préfectures indi- 
quées, puis à l’O. S. O., dans celle de Gœte- 
borg-ct-Bohus , passe ù Gœteborg , et entre 
dans le Cattegat , au S. de File dont nous ve- 
nons de parler. Le cours du Gœta-elf est d’en- 
viron 25 1 . 

GOETALAND ou GOETA RIRE, pays de 
Suède. Voy. Gothie. 

GŒTEBORG, et quelquefois , mais moins 
exactement , GOTHEMBOURG , ville de 
Suède, chef- lieu de la préfecture de Gœtc- 
borg-et-Rohus , à i 3 1 . S. S. O. de Wcncrs- 
borg et à 90 1 . S. O. de Stockholm , en partie 
sur un rocher et en partie dans une plaine 
marécageuse, sur la rive gauche du Gœta-clf , 
près de son embouchure dans le Cattegat , et 
sur la Maladal, qui y forme plusieurs canaux 
bordés d’arbres que Fon traverse sur 2 1 ponts . 
Lat. N. 57° 42' 4". Long. E. 9 0 37' 3 o". 
Résidence du préfet et d’un évéque. Gœte- 
borg , long-temps entourée de fortifications , 
est maintenant ouverte; elle se divise en 
4 quartiers , cta \ faubourgs. Les maisons de 
la partie basse de la ville sont bâties sur pi- 
lotis, ce qui ne nuit en rien à sa régularité. 
La ville haute est moins régulière ; niais ses 
bàtiracns , qui s’élèvent en amphithéâtre , of- 
frent un aspect plus imposant. Les rues sont, 
en général , larges et propres , quoique non 
pavées ; un aqueduc y amène l’eau de près 
d’i 1 . Cette ville renferme 3 églises, parmi 
lesquelles se trouvent 1 église allemande et 
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la magnifique église de Guslave, consacrée 
en i 8 i 5 ; i chapelle de frères moravcs , a 
maisons de charité, i maison de fous, a mai- 
sons d'orphelins , i lazaret , i gymnase , i 
bibliothèque, i société des sciences et belles- 
lettres, i société de la Bible, i autre de prédi- 
cateurs pour la propagation du christianisme , 
i société d'harmonie , plusieurs écoles gratui- 
tes, i théâtre, i bourse, et environ i , 5 oo mai- 
sons , la plupart bien bâties en pierre ou en 
brique. Elle possède 3 imprimeries , des fa- 
briques de drap , de tapis , de toile à voiles , 
de toiles peintes, de cuirs , d'horlogerie et de 
tabac ; des cordcries, des filatures de coton, 
i papeterie, i savonnerie, des raffineries de 
sucre, des tanneries, des teintureries , et des 
chantiers de construction . Gceteborg est, après 
Stockholm , la principale ville de la Suède 
pour le commerce, qui toutefois n'est plus aussi 
florissant que dans l'intervalle de 1808 à 
i 8 i 3 , où les Anglais étaient exclus des ports 
du continent: en 1809, il y entra 1,006 na- 
vires, et il en sortit 91 4 1 tandis qu'en 1819 
il n'entra que 345 butimens, et il n*cn sortit 
que 458 . Les principaux articles d'exportation 
sont le fer , l'acier , l'alun , les planches , le 
goudron , la poix et le lichen ; on y importe 
des denrées coloniales, du sel, du blé, du 
vin , du tabac, de la toile et du chanvre. 
C'est dans cetle ville qu'était le siège de la 
compagnie suédoise des Indes-Orientales. Le 
port de Gœtcborg est excellent , et peut re- 
cevoir des vaisseaux de guerre : il est défendu 
par le fort Nya Elfsborg , situé sur une île, 
au milieu du Gœla-elf: on en expédie tous les 
ans quelques bâtimens pour la pèche delà ba- 
leine au Groenland ; celle du hareng, autre- 
fois très-florissante, est aujourd'hui presque 
réduite à rien, a 4, 000 hab. , dont quelques 
juifs. Dans les environs se trouvent la petite 
ile Kânso , qui renferme un établissement de 
quarantaine, et Fotô, où , en 1811, les An- 
glais avaient établi un entrepôt de marchan- 
dises sous la protection de leur flotte. 

L'origine de cette ville ne remonte qu'au 
commencement du xvn e siècle. En 1607, 
Charles ix, alors duc de Goltland , bâtit sur 
l'ilc de Hisingen une ville à laquelle il donna 
le nom de Gœtcborg; elle fut détruite en 
1611 par les Danois, et rebâtie par Gustave- 
Adolphe dans sa position actuelle. Elle a 
éprouve plusieurs violens incendies , notam- 
ment en décembre 180Q, que la cathédrale 
et 179 maisons furent consumées; en dé- 
cembre 1804, plus de aoo maisons y devin- 
rent la proie des flammes. 



GOETEBORG-ET-BOHUS, préfecture de 
Suède, dans la Gothie, formée de l’ancienne 
prov. de Bohus et d’une partie de la Gothie 
occid. , entre 57° 34 ^ et 59° 7' de lat. N., et 
entre 8° 5 o / et io° 7' de long. E. Elle est 
bornée au N. par la Norwège, à l'E. par la 
préfecture d'Elfsborg, dont elle est séparée 
en grande partie par le Gœta-elf; au S. par 
celle de Halmstad , et à 1 * 0 . par le Skager- 
rack et le Cattcgat. Elle a 36 1 . de long du 
N. N. O. au S. S. E., et 8 1 . de large; sa 
superficie est de a 38 1 . Les côtes de celte pré- 
fecture sont bordées d’une multitude d'iles, 
parmi lesquelles se distinguent celles d'Orust 
et de Tiarn : elles présentent des découpures 
très-compliquées , des baies , des rades , ob- 
struées par une multitude d'ilots , de pro- 
fonds enfonceroens qui ressemblent à des 
embouchures de fleuves , et sont hérissées de 
rochers qui leur donnent un aspect triste et 
sauvage. Derrière les côtes s’étend une vaste 
plaine qui , vers l'E., fait place à une région 
montagneuse et boisée. On trouve dans l'in- 
térieur plusieurs lacs , dont les plus connus 
sont le Hallungcn et i'OErsiœn. Le Gœta-elf, 
après avoir servi de limite orientale à cette 
préfecture , se partage en deux bras , qui 
traversent le pays et se jettent dans le Catte- 
gal : les autres rivières sont peu considéra- 
bles. Le climat est froid et rigoureux ; les 
montagnes de l'E., quoique peu élevées, sont 
encore couvertes de glaçons et de neiges au 
mois de mai. Le sol, sablonneux et pierreux, 
est extrêmement ingrat : aussi l'agriculture 
est-elle peu florissante. Les récoltes de blé 
sont loin de suffire aux besoins des habitans; 
cependant l'orge , l'avoine , les navets et les 
pommes de terre viennent en assez grande 
abondance. Les fruits sont rares. Les forêts, 
qui cousistent principalement en pins , sapins 
et hêtres, étaient autrefois très-considérables : 
aujourd'hui elles ne fournissent plus assez de 
bois pour la consommation ; mais la tourbe, 
dont 011 exploite une grande quantité , en 
tient lieu. Les habitans s'appliquent à l'cdu- 
cation du bétail, et surtout des moutons; ce- 
pendant le résultat de leurs soins est trop 
borné pour donner naissance à un commerce 
un peu étendu. La pèche , qui est aussi une 
de leurs principales occupations, a beaucoup 
perdu de son importance depuis que les ha- 
rengs ne fréquentent plus cette côte. Toute 
l’industrie manufacturière est à peu près con- 
centré? dans Gœtcborg ; toutefois un assez 
grand nombre de femmes, dans les campagnes, 
sont fort habiles à filer , et lissent même de 
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la toile. La classe la plus misérable s'occupe 
à ramasser le lichen sur les montagnes , ce 
qui fournit au commerce d'exportation une 
branche assez considérable ; viennent ensuite 
les poissons , quelques planches de sapin , et 
les articles fabriqués à Gœteborg. 

Celte préfecture renferme i47*4 Q 6 habi- 
tans , et se divise en ao hærads ou districts ; 
Askim, Bullaren , Frækne, Uisingen occi- 
dental, Uisingen oriental , Juland méridio- 
nal, Juland septentrional , Lane, Orust oc- 
cidental , Orust oriental , Qville , Sæfvedal , 
Sorbygden, Sotcnæs, Stangen, Tanum, Tiærn, 
Torpe, Tunge, et Vætte. Gœteborg en est 
le chef-lieu. 

Après avoir appartenu à la Suède, ce pays 
était passé à la Norwège ; il fut rendu à la 
première de ces contrées en i 658 . 

GQETLAND, pays de Suède. Voy. Go- 

TBIX. 

GOETTINGEN, ville duroy. de Hanovre. 
Voy . Gottihgcb. 

GOETZENBRUCK, village de France, 
dcp. de la Moselle , arrond. et à 5 1 . 3/4 S. 
E. de Sarreguemines , cant. et à a 1 . i /4 S. 
S. O. de Bi telle. Il y a une verrerie impor- 
tante pour verres de montre , pendules eu 
cristal et autres articles. Il s'y fait aussi un 
grand commerce de vin. 884 hab. 

GOFFONTA 1 NE ou CONFONTAINE, 
forge des États Prussiens, prov. du Bas-Rhin, 
régence de Trêves, cercle et à i 1 . i /4 N. E. 
de Sarrciouis , sur le Scheiderbach. 11 y a x 
fabrique d'acier et de taillanderie. 

GOFFSTOVVN , cotntn. des États-Unis, 
état de New-Hampshire, comté de llillsbo- 
rougli , sur la rive droite du Merrimack , à 
4 1 - 8. de Concord. La Piscataquog la tra- 
verse, et l'on y admire les cascades d’Amos- 
keag. Elle fait un commerce considérable en 
mâts et en duelies. 2,173 hab. 

GOGA , ville d'Abyssinie, roy. d'Amhara, 
prov. de Foggara , près et à l'E. du lac Dem- 
bea. 

GOGDEN. pays que d'anciens géographes, 
entr'autres d'Anville, placent dans le Sahara, 
entre l'empire de Maroc et Timbouctou ; 
peut-être est-il le même que le Touadeny des 
géographes modernes. 

GOGÉII, ville de l'ilindouslan. V ojr. 
Goco. 

GOGGING ou GÜKINGj village de Ba- 
vière, cercle de la Regen , présidial et à 1 1 . 
i /4 O. N. O. d'Abensberg, et à 6 1 . S. O. de 
fUtisbonne. Il y a des sources minérales et 
des bains sulfureux. 37 maisons. 



GOGGINGEN, village de Bavière, cercle 
du Danube-Supérieur; chef-lieu de présidial, 
sur la Wertach , à 1/2 1 . S. O. d'Àugsbourg. 
Il y a 1 scierie, 1 moulin ù huile et des bras- 
series. 1,4 1 o hab. 

Le présidial contient 13,570 hab. 

GOGLAND, lie du golfe de Finlande. 
Voy. IIoglànd . 

GOGLIONE, village du roy. Lombard- 
Vénitien , prov. et k 3 1 . 1/2 E. de Brescia , 
distr. et à a 1 . 1/4 S. O. de Salô , sur la rive 
droite du Chiese. Foire le 27 septembre. 

GOGNA (LA) ou AGOGNA, rivière des 
États Sardes , division de Novare. Elle prend 
sa source dans la partie méridionale de la 
prov. de Pallanza, à l'E. du lac d'Orta , 
coule au S. S. E. et, après avoir traversé les 
prov. de Novare et de Lomcllina , se jette 
dans le Pô, par la rive droite, près de Guaz- 
zora , après un cours d'environ 22 1 . C'est de 
cette rivière qu'un département du roy. d’I- 
talie avait pris son nom d'Agogua. 

GOGO ou GOGÉH , ville et port de mer 
de l'IIindoustan anglais, présidence de Bom- 
bay , anc. prov. de Goudjérate , distr. d’A- 
ratem, sur le golfe de Cambaye, à 4 L S. 
E. dcBhônaggor et à 18 1 . S. S. O. de Cam- 
baye. Lat. N. 2 1 0 4 * Long. E. 70°. La rade 
en est très-sure pendant la mousson du S. O. 
11 y a des chantiers de construction pour des 
bâtimens de 5 o à 3 oo tonneaux ; les navires 
viennent s'y réparer et faire des provisions 
de toute espèce dont la ville abonde. Le com- 
merce y est considérable , particulièrement 
avec Bombay. Les habitans sont presque tous 
mahométans, et s'occupent de la construction 
des navires et de la navigation. On prétend 
que les matelots de ce port descendent des 
Abyssins ; on les estime beaucoup. Gogo est 
une ville ancienne qui a beaucoup perdu sous 
les Mahrattes ; depuis 1800 que les Anglais 
en ont pris possession , son commerce et sa 
population s'accroissent. 

GOGOLEV, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. et à 23 1 . 3/4 S. S. O. de Tckernigov, 
distr. et à 9 1 . S. S. E. d'Oster. 

GOGRA ou SÀRDJOU, Sarjou , rivière 
de l'Hindoustan, formée, près de Burtapour, 
dan* l'ancienne prov. d'Aoude, de deux bran- 
ches considérables , dont la plus orientale , 
nommée Kauar, Karanali ou Deva, prend 
naissance dans la partie N. O. du Neypal , 
sur le versant mérid. des monts Himalaya , 
au S. S. O. du lac Mepang , coule d'abord 
au S. , puis au S. E. , au S. O. et au S. , et 
n'entre dans l'Àoude , où elle se divise en 
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plusieurs bras , qu’aprôs avoir franchi une 
chaîne de montagnes qui produit la célèbre 
cataracte de Kanar; l'autre branche, appelée 
Kali , descend aussi du versant mérid. de 
l’Himalaya , et sépare le Kcmaon du Neypal, 
et la prov. de Dehly de celle d’Aoude , en 
coulant presque parallèlement à la branche 
précédente. La Gogra parcourt l’intérieur de 
la prov. d’Aoude, en baignant la ville de ce 
110m et celle de Feyz-abad , forme ensuite la 
limite entre cette province et l’Allah-abad , 
puis entre ce dernier pays et le Bahar , et se 
joint au Gange par la rive gauche , près et au 
S. de Mandjy , et un peu au-dessus dcTcho- 
prah. Elle coule généralement du N. O. au 
S. E.; sa longueur, prise de son embouchure 
à la source de la branche orientale, est d’en- 
viron 200 1. 

Parmi les afllucns de la Gogra , on doit 
nommer la Tchouka, à droite, et le Sour- 
ghiou , la Quanah , le Rapty , le Petit Gon- 
dok , le Djerry et le Dar, à gauche. Coulant 
dans de vastes plaines très-unies , cette ri- 
vière se divise en plusieurs bras, dont un des 
plus remarquables est la Tonse, sur la droite. 
La Gogra est très-large dans la partie infé- 
rieure de soif cours , où elle est parsemée 
d’un grand nombre d’iles. Elle est navigable 
pour de grands bateaux sur un espace consi- 
dérable. Les Hindous la regardent comme sa* 
crée, mais elle est en moins grande vénéra- 
tion parmi eux que le Gange. 

On suppose que cette rivière est YElgora- 
mis d’Arrien. 

GOHAD, ville et distr. de l’Hindoustan. 
Voy . Gohkd. 

GOHANOU, Gohanu, ville de l'Hindou- 
stan anglais, présidence de Bombay, an- 
cienne prov. et à i 5 1 . N. O. de Dehljr , et à 
9 I. S. 0 . de Panipot, dans les districts as- 
signés à l’entretien de la famille du grand- 
mogol. 

GOHATI, ville du roy. d'Assam. Voy. 
Gocàhatti. 

GOHED, Gohud, ville de l'Hindoustan, 
dans l’état de Syndhyah, ancienne prov. et 
à 22 1 . S. E. d’Agrah, et à 8 1 . N. E. de 
Goualior ; chef-lieu de distr. , sur la rive droite 
du Befly. Lat. N. 26° 2i'. Long. E. 76° i'. 
Ce n’était autrefois qu’un village qui dépen- 
dait des chefs de Goualior; elle est aujour- 
d’hui bien fortifiée et au pouvoir d’un ranah 
tributaire de Sindhyah ; ce ranah est un prince 
hindou dont les forces sont insuffisantes pour 
le garantir des incursions des Maltraites. En 
1784, le Sindhyah, s’étant emparé de Go- 



hed , réduisit le ranah à la dernière extrémité ; 
les Anglais l’ont pris sous leur protection en 
180 4 - 

Le distr. de Gohed est au N. E. de celui 
de Goualior; le Tchemboul le limite au N. et 
la Pohoudje à l’E. Il est traversé par leSind, 
le Befly et le Koharry . Le sol , entrecoupé de 
montagnes qui offrent de très-fortes positions 
militaires, est assez fertile. 

GOHRDE, viHage du roy. de Hanovre, 
gouv., principauté et à 7 1 . E. S. E. de Lu- 
nebourg, baill. et à 3 1 . O. de Hitzacker, 
sur la lisière d'une vaste forêt de même 
nom. 

GOHUD, ville et distr. de l'Hindoustan. 
Voy. Gohed. 

GOIANA, Lourg et rivière du Brésil. Voy. 
Goyahka. 

GOIAS, prov. et distr. du Brésil. Voy . 
Gotaz. 

GOIDOU , groupe d'iles de l’archipel des 
Maldives, au S. de l’atollon de Malos-Ma- 
dou, et au N. de celui d'Ari dont il est sé- 
paré par le canal de Cardiva. Lat. N. 4 ° 55 '. 
Long. E. 71 0 . 

G 01 DSENH 0 VEN, village des Pays-Bai, 
prov. du Brabant méridional, agi. 1/2 E. de 
Bruxelles, arrond. et à 2 1 . 1/2 E. S. E. de 
Louvain, cant. et à 1 1 . 1/4 S. de Tirlemont. 
608 hab. 

GOIL (LOCH), bras de mer sur la côte 
S. O. de rÉcosse, comté d’Argyle, au N. du 
golfe de Clydc, dans le Loch-Long. Sa lon- 
gueur est de 2 l., et sa largeur d’i /3 de 1 . 

GOÏLIK-DAGH, mont de la Turquie d’A- 
sie, pach. d’Alep, sandjak et au N. O. d’Aïn- 
tab. Il se rattache, vers l'E. , au Cara-dagb, 
branche du Taurus. 

GOÏLVÂR, distr. de l’Hindoustan. Voy. 
GoeLvÂa. 

G 01 NC 0 URT, village de France , dép. de 
l'Oise, arrond., cant. S. O. et à 1/2 1 . O. de 
Be&ivais , sur la rive gauche de l’Avelon. 11 y 
a une manufacture de sulfate de fer (coupe- 
rose verte), alimentée par les terres et sa- 
bles pyriteux des bords de l’Avelon. 4^8 
babitans. 

GOIRLE, village des Pays-Bas, prov. du 
Brabant sept., arrond. et à 6 1 . S. O. de 
Bois-le-Duc, et à 4 I- 3/4 S. E. de Breda, 
cant. de Tilbourg. 1,100 hab. 

GOISERN , bourg de l'archid. d’Autriche, 
pays au-dessus de l'Ens , quartier de la Traun, 
sur la rive droite de la Traun, à 2 1 . N. de 
Hallstadt et à 17 1 . 1/2 S. O. de Steyer. 11 y 
a 1 église catholique et 1 luthérienne. 3, 000 
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bab. On exploite dans les environs une car- 
rière de gypse, et l’on y remarque une ca- 
verne profonde appelée Holienldch (trou 
d'enfer). 

GOITO, bourg du roy. Lombard-Vénitien, 
prov. et à 3 1. N. O. de Mantoue, dislr. et 
à i 1. 3/4 S. de Volta; siège d’une prélure, 
sur la rive droite du Mincio , dans une posi- 
tion agréable. Foires , les a 7 juin et 4 octobre. 
a,aoo hab. 

GOIZUETA , bourg d’Espagne, pror. et 
k g 1. N. O. de Pampelune (Navarre), et à 
3 I. a/3 S. de Fonlarabic, dans un fond tra- 
versé par l’Urumea et dominé par des mon- 
tagnes élevées couvertes de bois , dont on 
tire du charbon pour les forges voisines, i ,5oo 
hab. Il y a de riches mines de fer et de cui- 
vre dans les environs. 

GOJA, bourg de Russie, en Europe, gouv., 
distr. et à 5 I. i/a .N. N. E. de Grotlno, 
à peu de distance de la rive droite du Nié- 
men. 

GOJAM, prov. de l’Abyssinie. Vof. Go- 

disk. 

GOJAVA, ville de la Guinée supérieure, 
sur la cAtc des Graines , 3 1 5 1. N. O. du cap 
des Palmes. 

GOJIDA , bourgade de Barbarie , roy. et à 
76 I. S. O. d’Alger, prov. de Mascara , à sa 1. 
S. E. de Nador; sur le Susellim, près de la 
lisière d’une vaste plaine déserte. 

GOKÀK, Gokauk , ville de l’Hindoustan 
anglais, présidence de Bombay, ancienne 
prov. et à 34 I. S. O. de Beydjapour, et à 
37 1. N. E.de Goa, dislr. d'Azymnagor; sur 
le penchant d’une colline , près de la rive 
droite de la Gotporba , non loin du confluent 
de cette rivière et de l’Hornisy. Excepté du 
cAté de la rivière , elle est entourée d'un 
mur en briques et d'un fossé plein d’eau. Elle 
est grande, bien peuplée, et possède une 
grande manufacture d'étoffes de soie et de 
coton. 

On remarque à a/3 de 1. de cette ville 
une belle cataracte de 174 pieds de hauteur, 
formée , dans la saison pluvieuse , par la 
Gotporba. 

GOKAS , peuple de la Cafrcrie. Voy. 
Kbojas. 

GOKAUK, ville de l’Hindoustan. k'ojr. 
Goiak. 

GOKORN ou GAUKORNA , ville de 
l’Hindoustan anglais , présidence de Madras, 
ancienne pror. de Kanara, dans le Kanara 
sept., à a6 1. S. S. E. de Goa et à 43 1. N. 
N. O. de Mangalorc , sur l'océan Indien , près 



de l’embouchure du Cholmolly, au milieu 
d'une forêt de cocotiers. Elle se compose de 
Soo maisons, la plupart habitées par des 
brahmines qui y desservent un temple con- 
sacré à Chiva , et fait un commerce considé- 
rable en sel des salines des environs. 

GOKOUL ou GOKOULGOR , Gokul ou 
Gokulgur, ville de l’Hindoustaq anglais, pré- 
sidence du Bengale, ancienne prov. et à 9 1. 
N. O. d’Agrah , sur la rive gauchie la Djera- 
nah. Elle est célèbre par les miracles que les 
Hindous prétendent y avoir été opérés par 
Vichnou. 

GOKTCHA . lac de Perse, k'oy. Sabakdja. 

GOKTCHAÏ ou mieux GHÉUKTCHAÏ, 
rivière de Russie, en Asie, prov. de Chir- 
van. Elle prend sa source au Baba-dagh, un 
des points principaux du Caucase oriental , 
coule vers le S., en séparant le Cbirvan pro- 
prement dit du khanat de Cheki, et, un peu 
au-dessous du village de son nom, se divise 
en plusieurs bras qui se perdent dans divers 
lacs ; ceux-ci reçoivent encore l’Aksou et le 
Gherdiman, et communiquent entr’eux par 
diflérens canaux naturels. Du plus oriental 
de ces lacs sort un cours d’eau qui se réunit 
au Kour, à environ 10 1. au-dessous du con- 
fluent de l’Aras. 

GOL, sandjak de la Turquie d'Asie, dans 
le pach. d'Akhalzikh. 

GOLAB, bourg de Pologne, woivrodie , 
obwodie et à la 1. 1/4 N. O. de Lublin, et 
à a3 1. S. S. E. de Varsovie, sur la rive 
droite de la Vistule. 

GOLANCZ , bourg des États Prussiens , 
prov. de Posen, régence et à 10 1. O. S. O. 
de Brombcrg, cercle et à 4 1- N. N. E. de 
Wongrowitz. Il a 1 église catholique et 1 cou- 
vent. On y fabrique du drap. 8o3 hab. 

GOLA-SECCA, village du roy. Lombard- 
Vénitien, prov. et à 1 1 1. N. O. de Milan, 
distr. et à 1 1. O. N. O. de Somma, sur la 
rive gauche du Tésin. i,a5o hab. 

GOLBORN, comm. d’Angleterre, comté 
de Lancastre, hundred de Wesl-Derby, à 1 1. 
N. N. E. de Newton, et à i3 I. S. de Lan- 
ças! re. i,3 10 hab. 

GOLCAR, distr. d'Angleterre, wcst-ridmg 
du comté d’York, wapentake d’Agbrigg, 
paroisse et à 1 1. N. d’HuddcrsIield. a,6oG 
habitans. 

GOLCONDA, comm. des États-Unis, état 
d'Indiana, chef -lieu du comté de Pope; sur 
la rive droite de l'Ohio , à 3a 1. S. E. de Kas- 
kaskia , et à 4° I- S. S. E. de Vaudalia. 

GOLCONDE, Golconda , ancien roy. de 
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i'Hindoustan , dans le centre du Dékhan , 
entre la Krishnah, au S., le Godavery, à 
l'E. , et le Beyder et le Beydjapour à 1*0. Il 
a formé l'ancienne province d'Hayder-abad. 
11 était habité par les Tellingas r lorsque 
les sultans musulmans de la dynastie des 
Bliameny le conquirent : un de ces sultans 
le donna au commencement du xvi® siècle 
ù un ofiieier turc. A la chute de l'empire 
«les BhamAiy , cet officier devint indépen- 
«lant et créa une nouvelle dynastie , dont 
le dernier souverain fut fait prisonnier en 
1687 par Aureng-Zeyb, qui réunit les pos- 
sessions de ce prince à l'empire de Dehly , 
et en forma une province. A la chute de 
l’empire de Dehly , un gouverneur appelé le 
Nizam devint le maître de cette province, 
qui prit le nom d'Hayder-abad , de la ville 
dont le Nizam avait fait sa résidence. Le pays 
de Golconde a été très-célèbre par ses mines de 
diamans ; il n'en contient aucune maintenant. 

GOLCONDE, Golconda , ville de l’Uind- 
ouslau , dans les états du Nizam , anc. 
prov. et à 1 I. O. d'Hayder-abad , distr. de 
son nom j près de la rive gauche du Mossy , 
sur un rocher. Lat. N. 17 0 18'. Long. E. 76° 
i5\ La température y est chaude et mal- 
saine. Elle est bien fortifiée , et n'est con- 
sidérée que comme la forteresse d’Hayder- 
abad et le dépôt de toutes les pierres pré- 
cieuses apportées principalement des districts 
cédés de Balaghàt pour être travaillées et 
• >olies par les marchands du pays. Les indi- 
gènes la regardent comme imprenable , et le 
prince ne permet à aucun Européen d’en 
approcher sans sa permission écrite, il y a 
dans les environs de beaux tombeaux qu'on 
ne peut aussi visiter qu'avec la permission du 
prince. 

L'insalubrité de cette ville la fit abandon- 
ner par le troisième souverain de la dynastie 
des raahométans , qui transféra sa résidence à 
Bâgtiahor, dont il était le fondateur, et qui 
fut appelée dans la suite Hayder-abad. Gol- 
conde fut prise en 1690 par Aureng-Zeyb. 
Le dernier roi du Golconde y mourut enfermé 
en 1704* Elle sert principalement de prison 
d'état pour les membres de la famille du 
Nizam. Les principaux habitans d Hayder- 
abad ont la faculté de s’y retirer avec leurs 
richesses lorsque le pays est menacé. 

Le district de Golconde est dans la partie 
centrale de l'ancienne province d'Hayder- 
abad , borné au N. par le district de Maidok ; 
à l'E., par celui de Bonghyr; au S., par celui 
de Gbonpour, et à l’O. par celui de Coil- 



conda. Il est arrosé par le Mossy ; il est assez 
fertile, mais il n'est bien cultivé qu'autour 
d'Hayder-abad , qui en est le cbefdieu. Auprès 
de Golconde on ne trouve que de la siénite ; 
mais à environ i3 1. O. on trouve des opales 
et des calcédoines. 

GOLDAP, ville des États Prussiens , prov. 
de la Prusse orient., régence et à 7 1. S. de 
Gumbinnen ; chef-lieu de cercle , sur la ri- 
vière de son nom. Lat. N. 54° » ÿ 35" 
Long. E. 19° 57' 10". Elle est ancienne et 
mal bâtie. Il y a 1 bel aqueduc, a églises 
luthériennes, des fabi iques de toile, de lainage, 
de chapeaux, d'hydromel, et des tanneries. 
3,i 10 hab. 

Le cercle contient 2o,4?8 hab. 

GOLDBERG , ville des États Prussiens , 
prov. de Silésie, régence et à 4 E S. 0. de 
Liegnitz; chef-lieu du cercle de Hainau- 
Goldberg , dans une position élevée , à 83o 
pieds au-dessus du niveau de la mer, près 
de la rive droite du Kalzbach. Elle est en- 
tourée d’une double muraille., et renferme 
a églises luthériennes, 1 église catholique, 

I hôpital , 1 belle fontaine hydraulique , des 
fabriques de drap, de flanelle, de bas de 
laine , de gants , des teintureries à grand 
teint , des distilleries de grains et des bras- 
series. Le commerce y est actif. 5,700 hab. 
Cette ville lire son nom d’une mine d'or des 
environs qui était très*riche , et qui est aban- 
donnée. 

GOLDBERG, ville du grand-duché de 
Mecklenbourg-Schwerin , dans le duché de 
Mecklenbourg-Güstrow ; chef-lieu de bai!!., 
à 5 I. S. S. O. de Güstrow et à 4 I. 1/2 E. S. 
E. de Schwerin , entre le lac Robbcrlin et la 
montagne Goldberg. Elle est ceinte d'un mur , 
et renferme plusieurs fabriques de toile et 
de lainage , des distilleries de grains , une 
tannerie, des mégisseries et des clouteries. 

II s'y tient 3 foires par an. 1,223 hab. Cette 
ville a été fondée en 1281 par les seigneurs 
de Werle. 

Le bailliage contient 1,78$ hab. 

GOLDECH , bourg de l'archiduché d'Au- 
triche , pays au-dessus de t'Ens , cercle et à 
12 I. S. de Saltzhourg , et à 7 1. O. S. O. de 
Radsladt ; siège d'un baill., sur la rive gau- 
che de la Salza. On récolte beaucoup de blé 
sur son territoire. 

GOLDEN ou GOLDEN-BRIDGE, village 
d'Irlande , prov. de Munster , comté de Tip- 
perary, baronnie de Cianwilliain , à 1 I. i/a 
O. de Cashel. Foires, les 18 mai, a6 août, 
36 octobre et i5 décembre. 
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GOLDENM ARKT. bourg de Transylvanie. 

yoj. Zalatüka. 

GOLDENSTEIN, ville de Moravie, cercle 
et à 8 I. 1/3 N. O. d'OImutz, ctà 41* i /a N. de 
Schomberg , sur la rive droite de la Bord. Elle 
a î château. 835 hab. 

GOLDENTRAUM ou NEUSTÂDTEL, 
ville des Étals Prussiens, prov. de Silésie, 
régence et à i4 10. S. O. de Liegnitz, cer- 
cle et à 3 1. S. S. E. de Laoban , sur le ver- 
sant du Goldberg, près de U rive gauche 
du Qucis. On y fabrique de la toile. i,35o 
habita ns. 

G0LDEW1TZ, bourg des États Prus- 
siens , prov. de Saxe, régence et h i3 1. N. 
E. de Mersebourg , cercle et à 4 1* i/a N. N. 
E. de Bitterfcld. 11 a des fabriques de tabac ; 
cette plante est, ainsi que le houblon , culti- 
vée en grande quantité sur son territoire. 3x5 
habita ns. 

GOLDINGEN , ville de Russie , en Europe , 
gouv. de Courlande; chef-lieu de distr. , à 
aG 1. N. O. de Mitau et à i3 1. i/3 S. S. E. 
de Vindau. Lat. JS. 57 ° 8'. Long. E. 19 0 £o'. 
Elle occupe une grande étendue de terrain 
sur la rive gauche du Vindau , qui y forme 
une chute. Elle est irrégulièrement bâtie. 11 
y ai église luthérienne et 1 catholique , des 
distilleries de grains et 1 brasserie. Environ 
i,35o hab. 

Le district est dans la partie occidentale 
du gouvernement de Courlande , et touche 
à la mer Baltique. Le sol en est maigre et 
sablonneux et cependant assez bien cultivé. 

GOLDKRONACH, ville de Bavière, cer- 
cle du Mciu-Supericur , présidial et à a 1. 
1/3 S. S. O. de Gefrees , et à 3 1. N. E. de 
Bayrcuth ; sur la Kronach , entre de hautes 
montagnes. Siège d'i direction des mines. 
Elle est bien bâtie. Il y a un château et des 
distilleries d*eau-de-vie , des blanchisseries 
de toile et 1 trcülerie. 85 o hab. On exploite 
dans les environs des mines d'argent, de 
cuivre, de fer, de vitriol, et d'antimoine; il 
y a aussi des carrières de marbre et de ser- 
pentine. 

GOLDLAUTER, village des États Prus- 
siens, prov. de Saxe, régence et à 1 1 1. S. 
S. O. d’Erfnrtii , cercle et à 3 1. S. de Schleu- 
singen. 1,300 hab. On y exploitait autrefois 
des mines d'argent. 

GOLDOV , bourg de Russie , en Europe , 
gouv. et à 18 1. i/3 E. de Grodno , distr. et 
à 7 1. 1/4 S. S. O. dcLida. 

GOLDSBOROUGH, communc*ct port des 
États-Unis, état de Maine, comté de Hancock; 
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sur la cdte orient, de la baie de Frenchman, 
à 14 L E. de Caslinc, et à 45 L N. E. de 
Portland. Lat. N. 44° 34*- Long. O. 70 ° 13 '. 
Pop. : 56o hab. 

GOLDSCHEWER , village du grand-duché 
de Bade , cercle de la Kinzig , baill. de Korck ; 
à 3 1. 1/3 O. N. O. d'Oflenbotirg et à 3 1. 1/3 
S. S. E. de Strasbourg , sur la rive gauche du 
Rhin. 1,397 hab. 

GOLEGA. bourg de Portugal, prov. d’Es- 
tramadure, cotnarca et à 6 1. 3/4 N. E. de 
Santarem, et à 4 1- S. S. 0. de Thoraar, dans 
une plaine plantée d'oliviers. Il y a 1 grand 
hôpital et x couvent d'hommes. 11 s'y tient, 
en novembre , 1 foire qui dure 3 jours , et à 
laquelle affluent un grand nombre de mar- 
chands portugais et espagnols ; il s'y vend 
beaucoup d'étofTes de laine. 3,600 hab. 

GOLEJAC , village de France , dép. de la 
Dordogne, arrond. et à 3 1. S. E. de Sarlat, 
cant. et à 1 1. 1/3 E. N. E. de Domme , sur 
la rive gauche de la Dordogne. Foires, le 3" 
lundi de chaque mois, pour gros et menu 
bétail. 

GOLETTA, canal de Barbarie. Voy. Goo- 

LETTE ( LA ). 

GOLFETE ou GOLFETE DE CORO , par- 
tie du golfe de Maracay bo , située au S. de la 
péninsule de Paraguana , et sur laquelle la 
ville de Coro est bâtie. Cet enfoncement a 
environ x5 I. de longueur, et 8 I. de largeur. 
Il est ouvert à 1*0. et fermé à l'E. par l'isthme 
étroit qui unit au continent la presqu'île de 
Paraguana. 

GOLGONDAH, Gulgundah , rivière de 
l'Hindoustan anglais, présidence de Madras. 
Ellepreud sa source dans l'anc. prov. d’Oryçah, 
à 5 I. N. N. O. de Djyapour , passe près de 
Nondaporam , entre dans les Scrkars sept. , 
où elle arrose les distr. de Vizagapatam et 
de Radjahtnendry, et sc jette dans le golfe du 
Bengale, à i3 1. N. E. de Djagdgernâlporam, 
après un cours d’environ 60 I., d’abord du N. 
N I . au S. S. O., ensuite de l'O. à l'E. 

GOLGOiNDAH, Gulgundah, ville de 
l'Ilindouslan anglais , présidence de Madras, 
anc. prov. des Scrkars sept., distr. et à 17 1. 
N. E. de Radjahmendry , et à 11 1. du golfe 
du Bengale. 

GÜL-HISSAR , ville de la Turquie d'Eu- 
rope. y ojr. Ghul hissar. 

GOLI , petite île de Dalmatie, cercle de 
Zara , dans le golfe de Quarncro , très-près 
et au N. E. de Hic d'Àrbc, et à peu de dis- 
tance de la côte de la Croatie militaire , dont 
elle est séparée par le canal de Morlacca. 
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Elle a environ i/a 1. de longueur et t/4 de I. 
de largeur , et ne renferme que des pâturages. 

GOLI , ville de Sénégambie , dans le pays 
des Biafares , prés d’une baie de l'Atlantique, 
entre les embouchures du Rio -Grande et de 
la Geba , à ao 1. S. O. de Geba et à 4o 1. S. 
E. de Cachco. Commerce d’ivoire et de co- 
ton. 4,000 hab. 

. GOLINKA , bourg de Russie, en Europe, 
gouv., distr. et à ta 1. 3/4 S. de Grodno, et 
à 8 1. E. de Bialistok, sur la rire droite du 
Svislotch. 

GOLINKA, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. et à ai 1. i/a S. E. de Grodno , distr. 
et à 5 1. O. N. O. de Slonim. 

GOLIT , bourgade de Nubie, dans le Don- 
golah, distr. de Mabass , sur la rive gauche 
du Nil, à a5 1. N. O.dc Vieux-Dongolah. 

GOLL ou D1ZUK , village du Béloutchistan, 
prov. de Mékran ; chef-lieu du distr. du Di- 
zuk, à 33 I. N. E. de Bonpour et à 5a I. N. 
N. O. de Kedje. 

GOLLEN ou GELLA , détroit de la Bal- 
tique , sur la côte des États Prussiens , en- 
tre Stralsund et l’ile de Rugen. Il se remplit 
de sable vers le N. , mais il te prolonge 
du côté de l’E. , et y acquiert une largeur 
de 3 I. 

GÔLLER, rivière de l’archid. d’Autriche. 
Koy. Schkiidi (Urtxrîi). 

GOLLERSDORF , bourg do l’archiduché 
d'Autriche , pays au-dessous de l’Ens . cercle 
inferieur du Manhartsberg , sur l’Uutern- 
Schmieda , à 5 1. i/a N. O. de Korneubourg 
et à 4 1- E. S. E. de Meissau. Il y a un châ- 
teau. i ,aoo hab. 

GOLLHEIM , bourg de Bavière , cerclé du 
Rhin , distr. de Kaiscrslautern ; chef-lieu de 
canton, à ta I. S. de Mayence et à l'entrée 
d’une vallée agréable. Il y a i église et des 
usines à fer. L'empereur Adolphe de Nassau 
y fut tué en tagS. Pop. : 835 hab. 

GOLLHOFEN , bourg de Bavière, cercle 
de la Rezat, présidial et à t 1. N. O. d’Uflcu- 
heim, et à g I. 3/4 N. O. d’Anspach, sur la 
rive droite de la Gollach. io5 maisons. 

GOLLIACOTE , Gulliacote , ville de 
l’Hindoustan , dans les états de Guykavar , 
anc. prov. de Goudjérate , distr. de VAgorj 
sur la rive droite de la Mhyc, un peu au- 
dessous du confluent de l'Annass, à to 1. O. 
de Bansvarra cl à 36 1. E. N. E. d’Ahmed- 
abad. 

G0LL1N , ville de Pologne , woiwodie et 
ù i3 1. N. de Kalisch, obwodic et à 3 1. O. 
N O. de Konin. Elle a i église et t synago- 



gue ; on y fabrique du drap , de la toile, des 
chapeaux et de la bonneterie. 4 9° hab., dont 
t5o juifs. 

GOLLING , bourg de l’archid. d’Autriche, 
pays au-dessous de l'Ens , cercle et à 5 1. S. 
S. E. de Salzbourg, et à 6 1. i/a N. N. O. 
de Radstadt, sur la rive droite dclaSalza.il 
y a un château. 6oo hab. 

GOLLNICZ ou GÔLNITZ , en slave Hni- 
lec , rivière de Hongrie , qui prend sa source 
au mont Kralova-hola , sur la limite sept, du 
comitat de Gomôr, sépare en partie ce comi- 
tat de celui de Zips , entre ensuite dans ce 
dernier, passe par Vagendriszel , Svedler, 
Einsiedel, Gdllnicz, et se joint à l’Hernâd , 
par la rive droite, après un cours d’environ 
i61.de 10. k l’E. 

GÔLLNICZ ou GÔLN1TZ , bourg de Hon- 
grie , domitat de Zips , marche de Hegy, sur 
la rive gauche de la Gollnicz, à 6 1. i/4 S. 
O. d'Eperies et à 5 1. 3/4 O. N. O. de Kaschau. 
Siège d'i tribunal des mines. Il y a i église 
catholique et i luthérienne , de grandes usi- 
nes à fer et à cuivre avec martinets , et des 
fabriques de laiton et de coutellerie. 5,ooo 
habitans. 

GOLLÜB, ville des États Prussiens , prov. 
de la Prusse occid., régence et à 16 1. S. de 
Marienwerdcr, cercle et à 7 I. O. S. O. de 
Strasburg, sur la rive gauche de la Dreweoz , 
près de Dobrzin , première ville frontière du 
roy. de Pologne. Lat. N. 53° 7' |5". Long. E. 
16° 43' no". Gollub a 1 château, 1 église ca- 
tholique et t luthérienne , des fabriques de 
drap et des brasseries. Commerce de bois et 
de grains. 1,1 3a hab. 

G0LM1, Gulmi , ville de l'Hindoftstan , 
dans le Neypâl, lerrit. des J 4 radjahs; chef- 
lieu du distr. de son nom , â 3o 1. O. N. O. 
de Gorkha et à 36 I. N. de Gorckpour. Elle 
renferme 5oo maisons et 1 château-fort. 

Le district de Golmi est très-peu considé- 
rable : il est resserré entre le Barigar et la 
Reri-Khola. 

GOLNITZ , rivière et bourg de Hongrie. 

V oy . Gollkicz. 

GOLNOW, ville des États Prussiens , prov. 
de Poméranie, régence et à 5 1. i/a N. E. 
de Stetlin, cercle et à 5 I. O. S. O. de Nan- 
gardt , sur la rive gauche de l lhna. Elle est 
ceinte d’un mur cl a 1 faubourgs , a églises , 
3 hôpitaux , des fabriques de draps , et uu 
martinet de cuivre, dont le produit annuel 
est évalué à ato quintaux de ce métal. 3,988 
babilans. 

GOLO , rivière de France, dcp. de la 
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Corse. Elle prend su source dans l'arrond. 
et ii 5 1 . t /4 O. de Cortc, près et au S. du 
mont de Paglia-Orba , sur Je versant orient, 
de U chaîne élevée qui parcourt l'ile dans 
sa longueur. Après avoir arrose l'arrondisse- 
ment de Corté au N. O., elle traverse celui 
de Bastia , et se jette dans la Méditerranée, 
près des ruines de Maviana , un peu au S. 
de l'étang de Biguglia , auquel elle commu- 
nique par un canal. Son cours est d'envi- 
ron i 5 1. , dans une direction générale de 
l'O. S. O. à l'E. N. E. L'Asco , qu'elle reçoit 
par la rive gauche, en est Je principal af- 
fluent. On trouve sur ses rives des jades de 
vert antique , et des serpentines de diverses 
couleurs. Cette rivière avait donné son nom 
à un département qui fut formé en 1793 , et 
comprenaitla partie septentrionale de la Corse. 

GOLO , ville de la T urquie d’Europe, f^ojr. 
Volo. 

GOLOGORY , bourg de Gallicie , cercle 
et à 3 1 . O. S. O. de Zloczow , et à 10 1 . E. 
de Lemberg , sur la Zlota-Lipa. 11 a 1 châ- 
teau , x église catholique et 1 pour les uni- 
taires. 

GOLOLOBOVKA , colonie allemande de 
Russie, en Europe, gouv. et à 16 1 . 1/2 S. 
O. de Saratov , distr. de Kamichin , sur un 
petit ruisseau qui va se perdre dans le Ka- 
ramich. Elle compte io 5 familles luthé- 
riennes. 

GOLOTS , ruisseau de France, dép. de la 
Nièvre , arrond. de Chàteau-Chinon , cant. de 
Montfauche. Il se jette dans la iloussière, et 
est flottable à bûche perdue. 

GOLOUBINSKAÏA , bourg de Russie, en 
Europe, gouv. des Cosaques du Don, 2 e 
distr. du Don * sur la rive droite du Don , à 
70 1 . N. E. de Novo-Tcherkask. Il y a un 
chantier de construction de navires. 

GOLOUBINTZA , bourg de la Turquie 
d'Europe. Voy. Gik gherdjini.ik. 

GOLOVANEVSK , bourg de Russie, en 
Europe, gouv. de Podolie , distr. et à 18 1 . 
N. E. de Balla , et à 16 I. 1/2 E. N. E. d'Ol- 
gopol. 174 maisons. 

GOLOVNIN, détroit dans l'archipel des 
Kouriles, entre la mer d’Okhotsk et le Grand 
Océan. Il sépare la petite ile de Raïkoke de 
celle de Matoua. Lat. N. 48 ° 10'. Long. E. 
x 5 o° 48 / . 

GOLOVNINO, bourg de Russie, en Eu- 
rope, gouv., distr. et à 9 1 . O. N. O. de Mo- 
hilev, et à 8 1 . S. O. de Kopi. 

GOLPHI , ville de Nigritie, dans le Ba- 
ghermé , sur les bords du Chary. 
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GOLPORBA , rivière de l'Hindoustan . Voy . 
Gotporba. 

GOLS ou GALLOS, bourg de Hongrie, co- 
mitât de Weisclbourg, marche de Ncusiedl, 
à 7 1 . 1/4 S. S. O. de Pesth et à 1 1 1 . 1/2 S. 
E. de Vienne. 1,730 hab. 

GOLSPIE , village d'Écosse , comté de Su- 
therland, presbytère et à al. i /3 N. N. E. de 
Domoch, près de la mer du Nord. i,o 36 hab. 

GOLSSEN , ville de» État» Prussiens , prov. 
de Brandebourg, régence et à 18 1 . O. S. O. 
de Francfort, cercle et à 4 h N. N. E. de 
Luckau , sur la rive gauche de la Dalnne. Elle 
renferme un graud nombre de tisseranderies , 
et commerce en moutons, porcs et volaille. 
1,000 hab. On cultive beaucoup de tabac et 
de lin sur son territoire. 

GOLTA , bourg de Russie , en Europe , 
gouv. de Kherson , distr. d'Olviopol, sur la 
rive droite du Boug, qui le sépare des villes 
d’Olviopol et de Bngopol, et vis-à-vis du con- 
fluent de la Sinioukha. 

GOLTVA, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. et à 1 2 1 . 1/4 O. S. O. de Poltava , distr. 
et à 10I. 3/4 N. E. de Krémentchoug , sur la 
rive droite du Psioul. 

GOLUNGO , pays de la Guinée inférieure, 
dans le roy. d'Angola, entre le Bengo et 1 a 
Coanza. 11 touche à l’O. à l'Icolo, et au S. à 
rilamba. Il est vaste et important. 

GOLZ- 1 ENIKAU , bourg de Bohême, cer- 
cle et à 3 I. S. S. E. de Czaslau , et à 18 1 . 
E. S. E. de Prague. Il y a 1 manufacture 
royale de tabac. 219 maisons. 

GOLZINNES, village des Pays-Bas, prov., 
arrond. et à 3 1 . 1/4 de Namur, cant. et à 
1 1 . de Gembloux. 11 existe des carrières de 
marbre sur son territoire. 

GOMAÎNO , Ile de l’archipel des Moluques , 
près et au S. E. de celle d'Oby, par i° 52 * 
de lat. S. et 126° 40' de long. E. Elle a 7 1 . 
de tour. 

GOMARA , bourg d'Espagne , prov. cl à 
5 1 . 1/4 S. E. de Soria , et à 12 1 . 1/4 N. O. 
de Calatayud , dans la plaine élevée qui porte 
son nom. 11 a 3 fontaines publiques , 1 hôpi- 
tal , 1 couvent, et 1 petit college, ôoo hab. 
C était une place forte, qui a été plusieurs fois 
prise dans les guerres d’Aragon et de Castille ; 
il est encore raurc , et a un vieux château en 
ruine. 

GOMARINGEN, village du roy. de Wür* 
lemberg, cercle de la Forêt-Noire, baill. et 
à 2 1 . O. de Reutlingen. 1,059 hab. 

GOMBEROUN, ville de Perse. Voy. Gou- 
rou*. 
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GOMBHYRGOR , Gumbheergkur , ville 
de l'Hindoustan anglais , présidence de Bom- 
bay , anc. prov. d’Aureng-abad , distr. et à 
5. 1. N. U. de Djôàr, et à 28 I. S. de Surate. 
Elle est défendue par un fort situé sur une 
montagne. 

GOMB1N, ville de Pologne, woiwodie de 
Masovic, obwodie et à { I. i/a E. S. E. de 
Gostynin , et à 19 I. O. N. O. de Varsovie. 
On y fabrique du drap, et il s'y tient 2 mar- 
chés par an. 1,200 hab., dont 555 juifs. 

GOMBORI, montagne de Russie, en Asie, 
gouv. de Géorgie, distr. deTélav, à l'O. de 
la ville de ce nom , entre le bassin de l’Ala- 
zan et celui de l'Yori. Elle appartient à un 
rameau du Caucase , qui , plus au N. , porte 
le nom de Kakhelliis-mtha. 

GOMBS, dizain de Suisse. V ojr. Gons. 

GOMÉ. bourgade de la Guinée supérieure, 
dans les états de Dahomey, roy. de Juda , 
près du bord sept, du Jukkim, à 3 1. E. N. E. 
de Grigouy et à 6 I. S. d’Ardra. 

GOMEL, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. et à 38 1. S. S. E. de Mohilcv , distr. 
et à 3/4 de 1. N. de Novo-Bclitsa , sur la rive 
droite de la Soj. 

GOMENITZA, bourg de la Turquie d’Eu- 
rope, dans l'Albanie, sandjak de Delvino, sur 
le canal de Corfou, près et au S. E. de l'em- 
bouchure du Calamas , à 3 1. S. O. de Phila- 
tès et à 7 1. N. O. de Parga. Il a un petit 
port défendu par un fort. 

GOMERA , rivière de Barbarie , dans 
l'empire de Maroc, prov. de Fez, pays d’Er- 
rif. Elle prend sa source dans le Petit At- 
las , coule au N. N. O. , et se jette dans la 
Méditerranée, près de VclezGomera et de 
Pcfion dcVelez, après un cours d'environ 
20 1 . 

GOMERE , G o ruera , Caprarjà , île de 
l'archipel des Canaries, dans l'Atlantique , 
à 1*0. de Ténériffe, au S. E. de Palma , et 
au N. E. de l'ile de Fer. Elle est de forme 
presque circulaire. Sa longueur est de 6 1. , 
sa largeur de 5 , et sa superficie de 14 k Les 
montagnes dont elle est formée sont élevées, 
et couvertes de neige en hiver ; elles se 
composent de granit et de schiste micacé. 
Les vallées sont délicieuses, très-fertiles et 
bien arrosées ; mais la culture en est négli- 
gée. Cette Ile produit toutefois en abon- 
dance du blé, des fruits , du vin , de l’huile, 
du sucre , du coton, de l'orseillc et du miel. 
Les bétes à cornes et à laine , les mulets, la 
volaille et le gibier s'y trouvent en grande 
quantité. Il y a quelques fabriques d'étoffes 



de laine et une sucrerie. S 1 . Sébastien en est 
le chef-lieu. O11 évalue la population à 7,915 
habitans. 

GOMERSALL , comm. d’Angleterre, west- 
riding du comté d'York, wapentake de Mor- 
ley, paroisse de Birslall, à 2 1. S. E. de Brad* 
ford et à 2 I. 1/2 E. d'Halifax. 5,952 hab. 

GOMERY, village des Pays-Bas, prov. et 
à 10 L 3/4 «le Luxembourg, arrond. et à 6 I. 
3/4 de Neufchàteau , cant. et à 1/4 L de 
Virton. 370 hab. 

GOMETRA ou GOMETRAY, petite lie 
de l'archipel des Hébrides , sur la côte oc- 
cid. de l'Ecosse, comté d'Argyle , près et à 
l'O. de l'ile de Mail , «lont elle est séparée 
par le Loch-Tuadh; un autre passage très- 
étroit la sépare , vers l'E. , de l'ile d'Ulva. 
Elle est fertile, et possètlc deux havres, 
l'un sur la côte mérid. , l’autre sur la côte 
N. E. Sa longueur est d’i I. , et sa largeur 
d'1/2 I. 

GOMETZ - LE - CHÂTEL , village de 
France, dép. de Seine-et-Oise , arrond. et 
à 3 1. 1/4 S. de Versailles, cant. et à 1 I. i/3 
N. E. de Limours. Il y a une source miné- 
rale. 4o3hab. Au S. O. de ce village est ce- 
lui de Gomclz-la-Ville. 

GOMEZ (LOS) , Ile de la Colombie, dcp. 
de la Magdalcna (Nouvelle-Grenade), formée 
entre la mer des Antilles et les deux principa- 
les embouchures de la Magdalena. Elle a 2 1. 
de longueur sur il. 1/2 dans sa moyenne 
largeur. 

GOMEZÉE, village des Pays-Bas, prov. 
et à 8 1/4 de Namur, arron. et à 6 1. 1/4 
de Dînant, cant. et à 1 1. 1/2 de Walcourt. 
Il y a des fourneaux pour la fonte du fer. 170 
habitans. 

GOMEZÉ- ANDOUMONT , village des 
Pays-Bas, prov., arrond. et à 3 1. 1/4 S. E. 
de Liège, cant. et à 1/2 1. de Louvegnce. 245 
habitans. 

G0M1EC0URT, village «le France, dép. 
du Pas-de-Calais, arrond. et à 3 1. 2/3 S. 
d’Arras, cant. et à 1 1. 3/4 S. O. de Croisilles. 
On y fabrique des toiles et des batistes. 248 
habitans. 

G0MMEGN1ES, bourg de France , dép. 
du Nord , arrond. et à 5 1. 1/4 N. O. d’A- 
vénes , canton et à 1 1. t/4 E. N. E. du 
Quénoy, sur la rive droite du Hongnau. 2,200 
habitans. 

GOMMENECH, village «le Fraqce , dép. 
des Côtes du Nord, arroud. et à 5 1. 2/3 N. O. 
de S*. Bricuc, cant. et à 1 1. O. N. O. «le 
Lnnvollon. i,o3a hab. 
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GOMMERN , ville des États Prussiens , 
prov. de Saxe , régence et à 3 1 . E. S. E. de 
Magdebourg, cercle et à a 1 . O. N. O. de 
Lohburg; sur l’Ehle. Il y a i château , a égli- 
ses , des fabriques de tabac, des distilleries 
d’eau-de-vie de grains , et des brasseries. 
i, 36 o hab. 

GOMMER VILLE, village de France, dép. 
d’Eure-et-Loir , arrond. et à 8 1 . E. S. E. 
de Chartres, cant. et à 3 1 . 3/4 N. N. E. de 
Janville. Il y a des fabriques de bonneterie 
en laine drapée. 539 hab. 

GOMNA 1 GPOLIAM, Gumnaigpoliam, ville 
de l'Hindoustan, état du radjah de Maissour, 
anc. prov. de ce nom, soubahdar de Tcba- 
tracal , à aa I. N. N. E. de Bangalore et à 
i 3 1 . O. de Gorroracondah ; sur une monta- 
gne. Elle est défendue par un fort. 

GOMOL , rivière de l’Afghanistan pro- 
pre , qui prend sa source dans la prov. dd 
Ghiznih , sur le versant orient, des monts de 
Ghiznih , auxquels on donne quelquefois, sur 
ce point , le nom de monts de Gomol ; coule 
d’abord au S. O. , puis au S. E. jusqu’au 
confluent du Korindour , se dirige ensuite au 
N. E. , et, immédiatement après avoir reçu 
la Zhobe , franchit le défilé de Gholary, qui 
coupe les monts Soliman, et parvient bientôt 
dans des plaines où ses eaux se perdent en 
été. En hiver , elle continue son cours , et va 
se joindre au Sind par la rive droite, au N. 
N. E. de Dera-Ismael-khan, dans le Moultan. 
Elle a environ 8o I. 

GÔMÔR , Gomor Vaimegye, en slave 
Gemcrtka-Stolicza , coraitat de Hongrie, cer- 
cle en-deçà de la Theiss, entre 48 ° 7 4 ®° 

5 / de lat. N. , et entre 17 0 19' et 18 0 Qa' 
de long. E. Borné au N. , par le comitat de 
Liptau et par celui de Zips , qui le limite 
aussi au N. E., et dont la Gollnicz le sépare 
en partie; à PE. , par le comitat de Torna ; 
au S. E. , par celui de Borsod ; au S , par 
celui de Hcves et par celui de Nograd ; et a 
l’O., par ce dernier et celui de Sohl. Sa lon- 
gueur, du N. au S. , est de ai 1 . ; sa plus 
grande largeur, de PE. k PO. , est de 17 1 . , 
et sa superficie de a 10 I. Ce comitat est cou- 
vert des ramifications des Karpathes, dont la 
plus remarquable présente les monts Iirona, 
Tresznik, Czigan et Sztudena. et divise phy- 
siquement le Gomor en a parties principales : 
Pune, peu considérable, appartient au bassin 
du Gran , et occupe l’extrémité N. O. du 
comitat ; Pautrc est comprise dans le bassin 
dis Sajô , qui est tributaire de la Theiss , et 
qui se grossit , dans cette contrée , des eaux 
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de la Rima, du Turcsek, de la Jolsva , du 
Csetnek et de la Csermosna. Cette contrée 
montueusc présente beaucoup de terrains 
primitifs et intermédiaires , avec quelques 
débris de terrain trachytique-, dans la par- 
tie S. O. , sur les bords de la Rima, où ils 
sont des prolongemens de ceux des comitats 
de Nograd et de Heves : ces montagnes sont 
extrêmement riches en mines de plusieurs es- 
pèces, surtout en mines de fer; il y en a aussi 
de cuivre, de cobalt, de mercure, etc. Le 
climat est rude; la récolte du blé ne suffit 
pas à la consommation ; celle du vin , des 
fruits , du tabac et du lin d’excellente qua- 
lité, est abondante. Il y a de grandes forêts : 
celle de Cselleny , dans le S. E. du comitat , 
est la plus considérable. L’éducation des bes- 
tiaux est une des ressources de ce pays. L’ex- 
ploitation des mines, et surtout de celles de 
fer , est un objet des plus importans , et la 
qualité du métal est supérieure; on évalue 
à 94,000 quintaux les produits annuels de 
cette exploitation. On exploite aussi les mines 
de cobalt aux environs de Dobschau , et celles 
de mercure à Also-Sajo. On trouve à Theiss- 
liolz les seuls aimans naturels ( minerais de 
fer magnétiques ) qu’il y ait en Hongrie , et il 
y a des eaux minérales sur plusieurs points. 
Le Gomor, couvert en outre de filatures de 
lin , de tisseranderics , de papeteries, de fa- 
briques de poterie, peut être considéré comme 
un des pays les plus industrieux de la Hon- 
grie ; le commerce consiste en bois et en ob- 
jets manufacturés. 

Ce comitat est divisé en 5 marches ou jà- 
ras : Kis-honth, Putnok, Ratkd, Rosenau ou 
Rozsnobanya, et Serke, et contient 148,218 
hab. Pleisnicz en est le chef-lieu, et Rosenau 
la ville la plus considérable. 

GÔMÔR ou GEMER , bourg de Hongrie, 
comitat de son nom , marche et à 41. i/a 
N. N. O. de Putnok, et à 4 1 . i/a S. S. E. de 
Jûlsva; sur la rive droite du Sajo. Lat. N. 
48 ° 27' o". Long. E. 18 0 o # a8 ,; . C’était autre- 
fois une place très-florissante; elle est au- 
jourd'hui peu importante. Il y a t église lu- 
thérienne, 1 gymnase avec bibliothèque, ca- 
binet de médailles et musée, et plusieurs 
fabriques de poterie, a, 000 hab. On cultive 
la vigne et beaucoup le tabac sur son terri- 
toire. 

GOMOUT , rivière d’Asie. Foy. Gotrxi. 

GOMROUN , GOMBEROUN ou BENDER 
ABBASSY , Habmozia, ville de Perse, prov. 
de Kerman , dans le Moghestan , sur la mer 
d'Oman , au N. O. de Pile d'Ormuz, et au N. 
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E. de celle do Kichmich, à 48 1 - S. E. do 
Lar, et à 98 1 . S. E. de Chiraz. Lit. N. 37° 
18'. Long. E. 53 °. 46'. Elle appartient à l'i- 
mam de Mascate, qui y entretient un gou- 
verneur et une garnison. Elle est fortifiée et 
défendue en outre par un château-fort ; pres- 
que toutes les maisons eu sont en terre : on 
en voit peu en pierre. Cette ville renferme 
plusieurs mosquées , des bains, des caravan- 
sérails, etc. Le commerce, sans y être aussi 
considérable qu autrefois, a cependant en- 
core quclqu'activité : la douane , qui perçoit 
un droit de 10 pour cent sur toutes les mar- 
chandises importées, rapporte encore 48,000 
fr. par an; les exportations consisteut en 
étoffes de soie et de colon de diverses cou- 
leurs , en châles de laine de Yezd, ga- 
rance, noix , pistaches, amandes, etc., et les 
importations en cassonnade, sucre candi, 
fer, bois de teinture, cuirs tannés, poisson 
salé , etc. Ce commerce ne se fait que par des 
Arabes et des Indiens ; les négocians de Mas- 
cate y envoient aussi des esclaves noirs ou 
blancs. Les Hollandais , les Anglais et les Da- 
nois avaient autrefois des comptoirs dans ce 
port; celui des Hollandais est occupé par le 
gouverneur de la ville , les deux autres sont 
ruinés. Suivant Pottinger, Gomroun contient 
uo,ooo hab., arabes, sunnites, persans, ba- 
nians , et quelques juifs. L’air y est malsain; 
les chaleurs excessives qu'on y éprouve en été 
contraignent le plus grand nombre des habi- 
tons d'en sortir pour se réfugier à Kenao , 
petit village très-agréablement situé à peu de 
distance de la ville. 

Gomroun, après la prise d'Orrauz par 
Chah-Abbas , avait été choisi par ce prince 
pour servir d’entrepôt au commerce qu’il 
avait dessein d'ouvrir avec l'Inde , et il lui 
donna le nom de Bender-Abbassy (portd’Ab- 
bas). Le commerce fit fleurir cette ville pen- 
dant quelque temps, mais les troubles de la 
Perse l'ayant à peu près anéanti, le gouver- 
nement persan a fait cession, vers s 800 , de 
la ville et de ses dépendances à l'imam de 
Mascate, moyennant une redevance de 7,000 
tomans (environ 577,000 fr.); depuis cette 
époque , Gomroun avance chaque année vers 
sa ruine. 

GOMS ou GOMBS , dizain de Suisse, dans 
le canton du Valais, dont il forme la partie 
la plus orient, et la plus élevée. Ce pays, 
resserré entre les Alpes Lépontiennes et Ber- 
noises, renferme les sources du Rhône. Les 
habitans se rendirent indépendans en 1400 , 
et conclurent en 1416 une alliance avec les 



Quatre cantons. Ce dizain renferme 1 3 parois- 
ses et 3,675 hab. Aernen en est le chef-lieu. 

GOMS Y , ville de Nigritie, dans le Bour- 
nou, près d'un lac. C’est une des villes les 
plus occid. de ce royaume. 

GOMUL, rivière de l’Afghanistan, éoy. 
Gomol. 

GONAAQUAS, peuples de la Hottentotic. 
f ' ojr . Goxaçcas. 

GONAÏVES (LES), ville de file Haïti, 
dép. de l'Ouest , chef-lieu d'arrond . , à 1 4 1 . 
S. O. du Cap-Français et à aa 1 . N. N. 0 . du 
Port-au-Prince; sur la petite baie de son 
nom , dans laquelle se jette une rivière for- 
mée par la Grande et la Petite Gonaives. 
Lat. N. 19° 37'. Long. O. 75° 8'. Elle a 1 
excellent port, 1 hôpital pour les soldats et 
les matelots , et 1 source d'eau minérale , 
où l'on établit des bains en 177a. La plaine 
sablonneuse qui l'entoure produit beaucoup 
de coton. 

L'arrond. renferme 33 , 54 a hab. 

GONAQUAS ou C 1 IANNAQUAS, peuple 
de la partie orient, de la Hottentotie, entre 
les deux branches principales de l'Orange, au 
N. E. des Bosjesmans. 

GONAVE (GOLFE DE LA), dans les An- 
tilles. y Ojr . Lzocasx. 

GONAVE (LA), lie de l'archipel des An- 
tilles , dans le grand golfe de Léogane ou de 
la Gonave, formé entre la presqu’île N. O. 
et la presqu'île S. 0 . de file d'Haiti. Elle est 
séparée d'Haïti, au. N. E., par le canal de 
S 1 . Marc; à l'E., par la baie du Port-au- 
Prince, et au S , par le canal de la Gonave, 
large de 6 à 7 1 . Son milieu se trouve par 
18° 48' de lat. N. et 75° a 5 ' de long. O. 
Elle a 14 I. de longueur de l'E. S. E. à l'O. 
N. O. , et 3 I. de largeur. Elle est entourée 
presque partout de bancs de sable , de ro- 
chers et d'ilots : on remarque parmi ces der- 
niers celui de la Petite Gonave. Cette île 
manque d'eau, et est inhabitée. 

GONAY ouGENAY, village de France, 
dép, de la Côte-d'Or, arrond., canton et à 
1 I. N. O. de Scmur; sur la rire gauche de 
l'Armançon. Foires, les 5 septembre et 5 dé- 
cembre, pour bestiaux. 679 hab. 

GONCELIN , bourg de France, dép. de 
l'Isère , arrond. et à 6 1 . N. E. de Grenoble; 
chef-lieu de caut., dans une vallée, près de 
l’Isère , qui forme sur ce point un grand nom- 
bre d'ilcs. On y fabrique du cuir fort, et il 
y a 1 forge. Foires, le 10 août et les same- 
dis de mai, juin, novembre et décembre, 
pour bestiaux. 1,800 hab. 
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GON CH EM, village de France, dép. du jours les marchandises sur des nattes. L'or et 
Pas-de-Calais, arrond. et à i 1. i/3 N. O. de le sel sont les monnaies courantes. On évalue 
Béthune, cant. et à i 1. 1/2 E. de Lillers, la pop. à 5o,ooo hab. 

sur la rive gauche de la Clairance. 1 , 81 3 hab. GONDARAH, ville de l'Hindoustan. Fo/. 

GONCZ, en slave Ginz, bourg de Hon- Godra. 
grie, comitat d'Abauj ; chef-lieu de marche, GONDECOURT, village de France, dép. 
sur la rive droite de l'Hcrmath, à 6 1. S. de du Nord, arrond. et à a 1. 1/2 S. S. O. de 

Kaschau et à 8 1. 1/2 N. N. E. de Megyaszo. Lille, et à 4 1. a/3 N. N. O. de Douay, cant. 

llyaunc église réformée. On y fait un grand de Séclin. 1,179 hab. 

commerce de vin. GONDEGAM ou GONLACOMMOM , Gon - 

GONDA, tribu de Tibbout , dans le Sa- lacummum, rivière de l'ilindoustan anglais, 
hara , sur la route de Mourzouk à Kouka , présidence de Madras. Elle prend sa source 
au S. du désert de Tintouma, vers les fron- dans le Balaghat, div. de Coddapab. distr. 
tières du Bournou et du Kancm. Ces Tib> dcCommon, sur le versant orient, des monts 
bous sont élancés et bien faits; ils ont le vi- Nolla-Molla, à 6 1. E. de Nondil, traverse 
sage cuivré , l'air pénétrant , le front élevé , un petit lac voisin de Cotnraon , et dans le- 
les yeux grands et saillans, le nez aplati, la quel se jette le Djoinpoulair; reçoit le Thigu- 
bouche grande , et les dents bien rangées lair près de Dopàd , sépare le Knrnatic des 
mais d'une teinte rouge foncé, ce qui pro- Scrkars sept., et se perd dans le golfe du 
vient de leur habitude de mâcher continuel- Bengale , près de Modapilly ou Gondcgam , à 
Icrocnt du tabac. Ils portent un turban de 4 !• N. E. d'Ongole, après un cours d'environ 
couleur bleu foncé, dans les plis duquel ils 5o 1., d'abord du S. O. au N. E. ensuite du 
attachent des étuis de cuir rouge, vert ou N. O. au S. E. 

noir contenant des amulettes; la plupart ont GONDEHPOURS , peuplade de l'Afghani- 
sur la figure des balafres qui dénotent leur stan, près de la rive droite du Sind, dans le 
rang, et qui passent pour un ornement. Les N. O. de la prov. de Moultan, et la partie 
Tibbous de Gonda sont vifs et actifs ; ils ont orient, de l'Afghanistan propre, au S. O. de 
de petit* chevaux agiles qu’ils montent avec Dcra-Ismacl-khan. 

des selles de bois. La dignité de chéykh est GONDELS1IEIM, bourg du grand-duché 
héréditaire chez eux, pourvu que l'héritier en de Bade, cercle de Murg-ct-Pfinz , baill. et 
soit digne. à 1 1. O. N. O. de Bretten, et à 5 1. E. N. 

GONDAMOK , ville de l'Afghanistan pro- E. de Carlsruhe. i,i5o hab. 
pre, prov. de Loughman , à 22 I. E. de Ca- GONDHA , ville de la partie occid. de la 
boni et h 3i 1. O. de Peychaver. Nigritic, à 3o 1. S. E. de Gourouma et h 5o I. 

GONDAR, ville considérée comme la roé- N. E. de Koraba. Les habitans savent appri- 
tropole de l'Abyssinie, parce qu'elle est la voiscr les éléphans, qui sont en grand nombre 
résidence d'un prince qui a le litre d’empe- dans le pays. 

rcur d’Abyssinie, mais dont la puissance a GONDICOTTA, Gundicotta , forteresse 
été anéantie par les Gallas. Elle est capitale de l'Hindoustan anglais , présidence de Ma- 
du royaume d’Amhara et de la province de dras , anc. prov. de Balaghat, div. de Bcl- 
Dembca, et située à 7 1. N. du lac Detnbea , lary, distr. d’Harponcliy; sur une hauteur, à 
à 52 1. S. O. d’Axoum, et à 100 1. E. S. E. 5 1. S. d'Anagoundey et à 11 1. S. O. d’A- 
dc Sennaar. Lat. N. 12 0 34' 3o". Long. E. doni. Elle fut prise, en 1791 , par le Nizam 
35° 10 '. Elle est sur une hauteur entourée sur le sultan Tippou. 

de tous eûtes d'une profonde vallée, et a 3 GON DJ Ail, Gonjah ou Gugah , ville de 

ou 4 1* de tour. Les maisons, bâties en tor- l'Hindoustan , dans le Sindhy , territ. des 
chis ou en pierres, n'ont qu'un étage, et Trois-Émirs, distr. et à 5 I. O. de Tatlah , 
sont couvertes en chaume; on n’y Voit pas de sur une montagne baignée par une petite ri- 
bootiques Le palais du roi , édiiiee gothique vière. Elle est assez bien approvisionnée de 
en pierre, de forme carrée et flanqué de vivres, mais peu commerçante. Environ 600 
tours , est au milieu de la ville; on croit qu'il habitans. 

est l'ouvrage de quelques missionnaires eu- Le pays environnant est fertile ; il y a 
ropéens. Scion divers auteurs, cette ville con- quelques beaux arbres , ce qui est rare dans 
tient 100 églises qui n’ont rien de la splcn- les parties basses du Sindhy. 
deur de celle» d'Europe; il y a un vaste GONDJARA ou HELLET -EL -FUKKA- 
maichc découvert où l'on expose tous les RA , ville de Nigritic , dans le Darfour. 

Dict. Gcocn. G. ai 
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GONDNAPOUR , Goandrwpoor , ville de 
l'Hindoustan, dans les états du Nizam, anc. 
prov. de Berar, distr. de Nernallah , sur 1* 
rive droite du Berly, à 10 1. S. E. de Molca- 
pour et à 25 1. S. O. d'EUitchpour. 

GONDO, en allemand Gunz ou Huden . 
hameau de Suisse , cant. du Valais, dizain et 
& 3 1 i/a S. S. E. de Brig, et à i 1. i/a E. 
du village de Simplon ; sur la rive gauche de 
la Doveria , près de son confluent avec un 
torrent qui forme une belle cascade. C'est le 
dernier endroit du Valais sur la route du 
Simplon ; on n'y compte qu'une chapelle , 
quelques maisons et une auberge remarquable 
par ses 8 étages. A peu de distance, il y a 
i mine de cuivre et î carrière de marbre, 
et dans le val Varia sont , dit-on , des mines 
d'or. Gondo donne son nom à la plus grande 
des galeries du Simplon, située à i/a 1. à l’O. j 
cette galerie, longue de 56o pieds et éclairée 
par a grandes ouvertures latérales , a été 
creusée dans le roc avec le ciseau et la mine, 
et a coûté >8 mois de travaux consécutifs de 
jour et de nuit. 

GONDOCK, Gunduck, distr. de l’Hind- 
oustan anglais , présidence de Bombay , dans 
le S. O. de l’ancienne prov. de Beydjapour; 
borné au N. O. par le distr. d'Azymnagor, 
au N. E. par celui de Nourgoul , à l’E. par 
celui de Godjondergor , au S. par celui de 
Bancapour, et à l'O. par l'anc. prov. de Ka- 
nara. Il est arrosé par la Malporba et la Bey- 
uy-Nellah ; ses montagnes renferment des 
vallées fertiles. La population est assez con- 
sidérable. Darwar en est le lieu principal. 

GONDOK ou GONDOCK, Gonduck, ri- 
vière qui prend sa source dans le Tibet , par 
3o° de lat. N. et 8o° 45' de long. E., un peu 
au N. de Mastang. Après avoir coulé dans 
le Tibet l'espace d'environ 3o 1. , elle fran- 
chit un col des monts Himalaya , et entre 
dans l'Hindoustan , traverse le Ncypal , en 
passant par Malebom, sépare ensuite l'Aoude 
du Bahar, puis parcourt le N. O. de cette 
dernière prov. , et se joint au Gange, par la 
rive gauche, à Hadjypour, près et au N. O. 
de Patna. Son cours est d’environ 160 1. , 
dans une direction générale du N. N. O. au 
S. S. E. Dans la partie supérieure, le Gon- 
dok reçoit un grand nombre de rivières , 
parmi lesquelles on remarque , à droite , le 
Barigar et la Reri kliola , et, à gauche, le 
Modi , l’Angdari-kbola , le Tiraoul-ganga et 
le Rapty ; dans la partie inférieure , il se 
divise en un grand nombre de bras, tels que le 
Bon , qui va s'unir au I’ctit-Gondok , le Dar , 



qui se joint à la Gogra , et le Byar , qui se 
jette dans le Gange. Il est navigable sur une 
étendue considérable. On trouve assez com- 
munément dans son lit une pierre noire ronde 
nommée salgram , que les Hindous regardent 
comme sacrée j dans la crainte de la souiller, 
les dévots ne se baignent pas dans cette ri- 
vière. Le Gondok porte, dans la partie supé- 
rieure de son cours , les noms de Salagrami 
et de Narayan. 

GONDOK (PETIT), rivière de l'Hind- 
oustan anglais , présidence du Bengale , anc. 
prov. d'Aoude , distr. de Gorekpour. Elle 
descend du versant méridional des montagnes 
qui séparent le Ncypal de l’Aoude , coule au 
S., et se joint à la Gogra par la rive gauebe, 
à >3 1. au-dessus du confluent de cette der- 
nière rivière et du Gange. Son cours est d’en- 
viron 35 1. Elle reçoit sur sa gauche plusieurs 
bras dérivés du Gondok. 

GONDOMAR (SAN BENITO DE), bourg 
d'Espagne , prov. et à 3 I. S. de Vigo (Ga- 
lice), et à 4 I. N . O. de Tuy ; près de la rive 
droite du Ramallosa, sur la route de Tuy à 
Bayona. H s’y tient une foire le 1 1 de cha- 
que mois. 935 bab. 

GONDON (S 1 .), bourg de France, dép. du 
Loiret , arroud. , cant. et à 1 1. r/a O. de 
Gieu, et à 1 1 1. 3/4 E. S. E. d’Orléans. II y 
a une source minérale renommée. Foires, les 
17 avril, 19 juin, a6 octobre, pour chevaux, 
bestiaux et volaille. 726 hab. 

GONDODARRA , Gondwarra , ville de 
l'Hindoustan anglais , présidence et ancienne 
prov. du Bengale , distr. et à 7 I. S. S. O. de 
Porniéb.ct à 4° 1- N. N.O.deMourcbed-abad. 

GONDRECOURT-LE-CHATEAU , ville 
de France, dép. de la Meuse, arrond. et à 
6 1. i/3 S. S. O. de Commercy , et à 3 1. 1/2 
S. O. de Vaucouleurs; chef-lieu de cantou , 
sur l'Ornain. Elle est divisée en haute et 
basse ville; elle a été fortifiée, et l’on voit 
encore quelques restes de ses remparts , ainsi 
que de son château . Foires , les i* r février, 
28 mai et 20 novembre , pour chevaux, bétes 
écornes, etc. 1,210 hab. Il y a des carrières 
dans les environs. 

GONDREGNIES, village des Pays-Bas, 
prov. du Hainaut, arrond. et à 5 1. 1/2 de 
Mous, canton et à 2 1. 1/2 de Chiévres. 21 3 
babitans. 

GONDREVILLE , village de France, dép. 
de laMeurtbe, arrond., cant. N. et à 1 l. 1 4 
E. N. E. de Toul , et à 3 1. 2/3 O. de Nan- 
cy, sur la rive droite delà Moselle. 1 ,01 5 hab. 

GONDRIGEN, village des Pays-Bas, prov., 
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arrond. et à 3 I. t /4 de Luxembourg , cant. 
et à i 1 . de BetzdorfT. 

GONDR 1 N ou GONDRAIN, ville de 
France, dép. du Gers, arrond. et à 3 1 . S. 
0 . de Condom , cant. et à î I. 3/4 S. S. E. 
de Montréal. Foires, les 3 février, 15 mars, 
limai, 10 août et 17 octobre , pour bes- 
tiaux, chevaux, toiles et étoiles de daine. 
119 hab. 

GONDUCK, rivière de l'Hindoustan. Voy. 
Goidok- 

GONEA , ville et fort d’Abyssinie, dans le 
pays des Gallas indépendant, prov. dcNarca, 
à 8 1 . S. du Maleg et h ia 5 1 . S. S. O. de 
Gondar. 

GONEE, rivière de l'Hindoustan. f'oy. 
Gost. 

GONFARON, Fo«c* Vocoaii, village de 
France, dép. du Var , arrond. et à 4 1 . 1/2 
E S. E. de Brignolles , et à 8 1 . N. E. de 
Toulon , cant. de Besse , sur la rire gauche 
de la Dailtc. 1,098 hab. 

GONFODE , ville de Sénégambie, dans le 
pays des Biafares , sur une baie de l'Atlanti- 
que, à l'embouchure de la Gcba. 

GONFREVILLE , village de France, dép. 
delà Seine-Inférieure, arrond. du Havre, 
cant. et à 1 1 . 1/4 S. E. de Montivilliers, cl 
» 14 1 . O. de Rouen. 386 hab. 

Il y a dans les environs , près du beau 
château d'Orcher, des grottes remplies de 
cristallisations curieuses. Il s’y trouve aussi 
une source minérale ferrugineuse, et les 
alentours de celte côte offrent des pyrites, du 
bois pétrifié et deux sortes de silex, l’un noir, 
qui sert pour les bâtisses , et l’autre de cou- 
leur blonde et transparente, dont on fait 
des pierres à fusil . 

GONGAS, tribu de Cbangallas , dans la 
partie occid. de l’Abyssinie et dans le S. E. 
de la Subie, particulièrement sur les bords 
duBahr-el-Azrah. Elle est soumise à un chef 
qui porte le titre de Cheba l’ancien. Ces peu- 
ples rivent de la chasse et de rapines ; ils 
parlent la même langue que les habitans de 
Xirea. 

CONGE ou GONDJI , Ile que forme, 
dit-on , le Diali-ba , dans la Nigritic , entre 
les roy. d'Yaory et d’Ouâouà. On prétend 
qu elle se trouve à a 5 journées de naviga- 
tion au-dessous de Kabra , port de Timbouc- 
loo, 

GONGONG, village de la partie mérid. de 
la presqu'île de Malacca, près de mines de- 
tain qui ont été exploitées sous le règne du 
milan Djohorc, et abandonnées comme peu 



lucratives. On prétend qu’avec des travaux 
mieux entendus , on parviendrait & rencon- 
trer un filon plus ricbc. L’argile parait Irès- 
propre à faire de belle poterie. 

GONIÉH, ville de la Turquie d’Asie. Voy. 
Conia. 

GONIONDZ, ville de Russie , en Europe , 
prov. et â ta I. 1/4 N. O. de Bialistok., distr. 
et à i 3 1 . O. N. O. de Sokolka , sur la rive 
gauche de la Bobra , dans un pays sablon- 
neux. Elle a a faubourgs. 1,378 hab., parmi 
lesquels sont 3 o familles juives. 

GONIPAPE , rivière du Brésil. Voy. 
Pue. 

GONJAH , ville de l’Hindoustan. Voy. 

Goidjàh. 

GONLACOMMOM , rivière de l’Hindou- 
stan. Voy. Gosdecam. 

GONNABAD , petite ville de Perse, prov. 
de Kouhistan , à ta 1 . i/a N. E. de Tounn 
et è 36 1 . E. N. E. de Tebbes. Elle est dé- 
fendue par un château bâti sur une colline ; 
dans le voisinage , les forts Havassir et Der- 
djan en défendent l’accès. 

GONNESSE, bourg de France , dép. de 
Seinc-et-Oise , arrond. et à 5 1 . E. S. E. de 
Pontoise, et â 3 1 . 3/4 N. N. E. de Paris j 
cbef-lieu de canton , sur le Crou. liai pa- 
roisse et 1 hôpital , des fabriques de franges 
de colon et des blanchisseries de toiles et de 
fil de coton, ainsi que de toiles de lin. On y 
fait un grand commerce de grains, de farines 
et de fourrages ; Gonnesse a toujours 1 a répu- 
tation de faire de bon pain, mais il en envoie 
peu à Paris actuellement. Foires , les a fé- 
vrier et 16 juillet , pour bestiaux et quincail- 
lerie. Ce bourg a vu naitre , en 1166, Phi- 
lippe-Auguste, roi de France. a,na hab. 

GONNEVILLE, village de France, dép. 
de la Manche , arrond. et à 2 I. E. de Cher- 
bourg , cant. et à 1 1 . 3/4 O. S. O. de Saint- 
Pierre-Église. Il y a une belle filature de co- 
ton. 1,389 hab. 

GONNEVILLE, bourg de France, dép. 
de la Seine-Inférieure, arrond. et à 41 - i /4 
N. N. E. du Havre, cant. et à 3/4 de I. O. 
de Criquetot. Il y a un château. 4 foires d'i 
jour, le 5 janvier, le 1" mercredi après Pâ- 
ques, les 29 juin et 18 octobre, pour bes- 
tiaux et marchandises diverses. 480 hab. 

GONNIGOR, Gunneagur, ville de l’Hind- 
oustan anglais , présidence du Bengale , 
anc. prov. d’Oryçah , distr. et à 20 I. O. de 
Keteî , près de la rive droite du Mehenedy. 

GONNINGEN, village du roy. de Wur- 
temberg, cercle de la Forét-Noire, baill. et 
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à a 1. i/a S. E. de Tübingcn, et à al. S. O. 
de Reutlingcn , au pied du mont Rossberg. 
Il y a une source minérale. Il s’y fait un 
grand commerce de fruiti cultivés dans les 
environs. a,o4o hab. 

GONNORD , bourg de France , dép. de 
Maine-et-Loire, arrond. et à G 1. i/a S. 
d'Angers, cant. et à a 1. S. O. de Thouarcé, 
sur le Gué-Gautier. 11 s'y tient 4 marchés 
par an. i,8oo hab. 

GOI'iOSFAN AD1GA , bourg de Sardaigne, 
div. du Cap-Cagliari, prov. et à 5 1. 3/4 N. 
E. d’Iglesias , et à io I. N. O. de Cagliari , 
près de la source du Pabilonis. 3,ia5 hab. Il 
y a beaucoup de mines aux environs. 

GONOWITZ , bourg du duché de Styrie , 
cercle et à 4 1. N. E. de Cilli, et à 6 î/a S. 
S. O. de Marbourg; sur la route de Vienne à 
Trieste. Go4 hab. 11 y a sur son territoire des 
mines de plomb et de fer, une riche mine de 
houille et des eaux minérales. On y récolte 
du vin rouge très-estimé. 

GONPOT, bourgade sur la côte sept, de 
l'ile de Mindanao, l'une des Philippines, à 
i5 I. O. N. O. de Butuan et à 4» 1. N. de 
Mindanao. 

GOMUEUX , village des Pays-Bas, prov. 
de Piamur, arrond. et à 4 1. S. S. O. de Phi- 
lippcville, cant. et à i 1. O. S. O. de Couvin. 
Il y a une usine b fer pour l'artillerie. 5ao 
habitons. 

GONSALO (S.), rivière du Brésil, prov. de 
Rio-Grandc-do-Sul. Elle sort de l'extrémité 
N. E. du lac Mirim , se dirige au N. E. , et 
entre dans le lac Pathos par le bord occid. , 
à 61. N. de S. Pedro. Elle a une longueur d'en- 
viron ao 1. , est très-large, navigable et d'un 
bel aspect. La plus considérable des rivières 
qu'elle reçoit , est le Piratinim , qui vient de 
l'O. , et sur la rive droite duquel les Portu- 
gais avaient construit le fort S. Gonsalo, au- 
jourd'hui ruiné. 

GON SA WA , ville des États Prussiens, 
prov. et à 16 1. N. E. de Posen , régence et 
toi. S. S. O. de Bromberg , cercle de Schu- 
bin , sur un lac. 35o hab. , dont 34 juifs. 

GONSENHE1M, village du grand-duebéde 
liesse-Darmstadt , prov. du Rhin, cant. et à 
a 1. i/a N. de ISicderolm, et i 1. O. de 
Mayence. On y a découvert des restes d'un 
bain romain en marbre de diverses couleurs, 
et quelques monnaies. i,66o hab. 

GONTAUT ou GONTAUD, bourg de 
France, dép. de Lot-et-Garonne, arrond., 
cant. et à a 1. i/a E. S. E. de Marmandc,et 
à 8 1. i/4 N O. d'Agen. Foires, les mercre- 



dis après les Rois , avant les Cendres , après 
Pâques et la Pentecôte , après le a5 juillet et 
le aa août , et après la S*. Martin, pour grains 
et bestiaux. i,ioohab. 

GONTENSCliWYL , village de Suisse 
Voy . Gi’ndischwtl. 

GO.NTHEY ou CONTHEY, Gundis, bourg 
de Suisse, cant. du Valais; chef-lieu de di- 
zain , à î 1. 1/4 O. de Sion et à 5 1. E. N. 
E. de Martigny; dans une position très-pit- 
toresque. 11 se divise en deux parties , dont 
l'une, appelée Gonthey-lc-Bourg, est située 
sur une colline fertile , et ne contient que 88 
hab.; et l'autre, nommée Plan-Gonthey , se 
trouve au bas de la colline , près de la Mor- 
ge , et renferme i45 hab. 

Le dizain, qui a 4 i4 3 ° hab. , repartis en 
4 paroisses, produit des vins rouges es- 
timés. 

GONTOUR , Guntoor , ville de l'Hind- 
oustan anglais, présidence de Madras, an- 
cienne prov. des Serkars sept. ; chef-lieu de 
distr. , à 17 1. O. N. O. de Masulipatam et 
à 54 I. S. E. d’Haydcr-abad. Siège d’uu tri- 
bunal dit Zillah-court , et résidence d'un col- 
lecteur d'impôts. Elle a un petit fort. Il y a 
des fabriques de mouchoirs à la manière de 
ceux de Mazulipatam. 

Le district situé dans la partie S. O. de la 
province , a été formé de l'ancien serkar de 
Gontour , et des pays de Nizampatam et de 
Palnid. Il est borné, au N. et à l'E. , par 1a 
Krishnah , qui le sépare du district de Maxu- 
lipatam ; au S. E. , par le golfe du Bengale ; 
au S. O. , par leKarnatic, dont le Gondegam 
le sépare , et , à l'O. , par la province de Ba- 
laghat. Il est traversé, au N. O. , par une 
chaîne de montagnes qui donne naissance à 
de nombreuses rivières, dont les plus impor- 
tantes sont le Nizampatam, le Parlar et le 
Pilai. Le terrain , en général bas et uni, est 
plus favorable à la culture du riz qu'à toute 
autre espèce de grains. Montapilly et Piisaro- 
patam en sont les principaux ports, et Con- 
daviret Gontour, les villes les plus considé- 
rables. 

Lorsque les Anglais s'emparèrent , en 1 766, 
des Serkars septentrionaux, ce district appar- 
tenait à un des frères ilu Nizatn , auquel ils 
en abandonnèrent la jouissance durant sa vie. 
Depuis la mort de ce chef, en 178a , il a été 
réuni au district de Palnâd. 

GONTRODE , village des Pays-Bas , pros. 
de Flandre orientale, arrond. et à 1 I. 3/4 
de Gand, cant. et à 1 I. d'Oostcrzcelc. 4 S ^ 
habifans. 
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GONY ou GOUNY , Gonee , Guonee , ri- 
>ière de rHindoust.it) , dans le Sindby, ter- 
ril. des Trois-Émirs. Elle se sépare du Sind 
i 51. S. O. d'Hayder-abad , coule d'abord à 
l'E. S. E. puis au S. , enfin à l'O., et va, sous 
le nom de Long , se jeter dans la mer d'Oman , 
par a3° 5o' de lat. N. et 66 ° 10 ' de long. E. 
Son cours est d'environ 8 u I. Elle reçoit, au 
S. E. d'Hayder-abad , le Fouledy, bras du 
Sind , et forme, avec un autre bras et le cou- 
rant principal du ficuvc , une grande ile basse 
et marécageuse, où se trouvent le pays de 
Madjor, de Sankra et d'Oulybohr. Pendant 
la saison des pluies, clic est navigable pour 
des bateaux , depuis Mandavic , un des ports 
de la province de Kotch , jusqu'à Ilayder abad, 
capitale du Sindhy. 

GONZAGA ou GONZAGUE, bourg du 
roy. Lombard-Vénitien, prov. et à 4 I- 3/4 
S. de Mantoue, et à 5 1. O- N . O. de Miran- 
dola; chef-lieu de distr. , près du duché de 
Panne. 11 y a un château. Foire de 5 jours , 
le 8 septembre. Ce bourg a donné son nom à 
une famille illustre. 

GONZALO (S.) , jointe qui forme l'extré- 
mité S. E. de l'ile de Quadra-et-Vancouver, 
près de la côte occid. de l'Amérique sept. , 
au N. de l'entrée orient, du détroit de Juan- 
de-Fuca, par 48° a/ de lat. N. et ia5° i y' 
de long. O. 

GOO. Les noms de l'Hindoustan qui , sui- 
vant l'orthographe anglaise, commencent ainsi, 
sont renvoyés à Gou. 

GOOCHLAND, comté des États-Unis, 
dans le centre de l'état de Virginie , sur la 
rive gauche du Jamcs-river, au N. O. de 
Richmond. 10,007 hab. 

GOOD-HOPE , fort de la Nouvelle-Breta- 
gne , sur le Mackenzie , établi par la compa- 
gnie du Nord-Ouest , pour protéger le corn- 
merce de pelleteries; à environ 4 » 1 . au-dessous 
du confluent de la rivière du Grand-Ours 
et du Mackenzie. Près de ce fort, habitent 
les Harcs (lièvres) et les Squinteyes (louches) ; 
ces Indiens sont voisins des Esquimaux. 

GOODRICU, paroisse d’Angleterre, comté 
et à 4 1. 3/4 S. S. E. de Hereford , et à >1. 
i/4 S. S. O. de Ross, hundred de Worme- 
low , sur la rive droite de la Wyc. On y voit 
les ruines d'un ancien cbàtcau-fort , qui fut 
bâti peu de temps après la conquête , et fut 
le séjour des Talbots. 711 hab. 

GOOD'S-ISLAN U, ile du détroit de Torres, 
près de la côte sept, de la Nouvelle-Hollande, 
et à l’O. de l’ile Darnley. Lat. S. io° 3a'. 
Long. E. 1 39 ° 4/. Elle a environ 1 I. de 
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long. La surface en est hérissée de collines , 
et le sol est rocailleux et boisé. On y trouve 
abondamment une espèce de plante produi- 
sant du coton qui ressemble à de la soie. 
Cette ile renferme des veines de cuivre , et 
des fourmillières tellement hautes , qu'on les 
prend de loin pour des buttes d'indiens. 

GOODWIN-SANDS , deux bancs de sable 
de la mer du Nord , près de la côte du comté 
de Kent, en Angleterre, en face de Deal, et 
à l'E. de la rade des Dunes. Ils sont séparés 
l’un de l'autre par le canal de Swaah ; leur 
longueur est de 3 1., et leur largeur de près 
d’i 1 . Ils se composent d'une substance plus 
molle, plus fluide, plus poreuse et en même 
temps plus tenace , que celle des sables voi- 
sins , et , par conséquent , d'une qualité telle , 
que lorsqu'un vaisseau vient à s’y engager, 
il s’en trouve pour ainsi dire absorbé , et 
qu'il reste peu d'espoir de le remettre à flot. 
L'effet des brisans sur ces écueils est d'une 
violence qui le fait distinguer de 4 b dans 
l'intérieur des terres. Le vent d'O. est le plus 
dangereux des vents qui puissent souffler sur 
ce point. Ces sables , lorsque l'eau s’est reti- 
rée, ont une prodigieuse consistance, de 
sorte qu’en été , on peut y débarquer et s'y 
arrêter quelques heures. On y a établi un fa- 
nal flottant, et, quand il fait du brouillard , 
on y sonne continuellement une cloche. Le 
a6 novembre 1 70 a , une violente tempête de 
l'O. S. O. fit périr corps et biens sur ces 
bancs i3 vaisseaux de ligne qui étaient mouil- 
lés dans les Dunes. 

Les avis sont partagés quant à l'origine de 
cet bancs de sable : l'opinion , probablement 
la mieux fondée de toutes , des plus fameux 
antiquaires, c’est que 1 a mer a laissé ces sa- 
bles , qui faisaient partie des domaines du fa- 
meux comte de Goodwin, à découvert, lors 
de la terrible inondation qui , dans le xti* 
siècle , submergea une ai grande partie des 
Pays-Bas. 

GOOD-WOMAN , rivière des États-Unis. 
Voy. BoiraE-FzMMK. 

GOOFS, petite ville d’Arabie , dans l'He- 
djaz , à a5 1. S. de La Mecque et à 5 1. S. E. 
de Gedan , au pied du mont Amir-Kebyr, sur 
le golfe Arabique , qui présente une rade en 
cet endroit. Les habitant ne vivent que de la 
pèche. 

GOOMTEE, ville de l’Hindoustan. Voy. 
Douasses. 

GOONDWANAII , ancienne prov. de 
l’Hindoustan. Voy. Gssdousrs. 

GOOR , ville des Pays-Bas , prov. d'Ovcr- 
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Yssel, arrond. ctk 3 1. i/3 S. S. O. d'Almelo, 
et à 5 I. i/a O. d'OIdcnzaal ; chef-lieu de can- 
ton. 3,i84 hab. 

GOOSE, lac de la Nouvelle-Bretagne , k 
l’E. du lac Ouinipeg, par 5a° 4°' de lat. N. 
et 98' 10' de long. O. Il est formé par la Ba- 
rensou Severn. On le croit peu considérable. 

GOOSE , lac de la Nouvelle-Bretagne , dans 
la contrée intérieure habitée par les Knisti- 
naux. Il n'est pas éloigné de la rivedroite du 
Saskatchawan , et s'étend au pied du mont 
Basquiau. Sa longueur est d’environ 5 I., et 
sa plus grande largeur de 3 1. Lat. N. 53° a5'. 
Long. O. «o4° 5o'. 

GOOSE , petite ile , sur la côte mérid. de 
la Nouvelle-Hollande, dans la terre deNuyls. 
Elle donne son nom à une baie très-commode , 
située par 34° 5' a3" de lat. S. et iao° 49* 
i5"de long. E. Elle est couverte d’eucaly- 
ptes d’une grande beauté. 

GOOSEBERRY, groupe d’îlots et de ro- 
chers , sur la côte des États-Unis , état de 
Massachusct* , comté d’Essex , près et au N. 
de Marble-head, et à 7 1. N. E. de Boston. 
Ces Ilots ont souvent causé la perte de riches 
navires, 

GOOSEBERRY , groupe de petites Iles , 
sur la cdte orient, de Terre-Neuve , dans la 
baie de Bonavista. Lat. N. 49° 10'. Long. O. 
55» 5o'. 

GOOSE-ISLAND , lie du Canada. Voy. 
Oies (Ile aux). 

GOOSNARGH , commune d’Angleterre , 
comté et à a 1. l/a N. de Lanças tre , et à 51. 
i/4 S. S. E. de Preston , hundred d’Amoun- 
derness. i,85a hab. 

GOPALAPOUR , Gopalapoor , ville de 
l’IIindoustan anglais , présidence du Bengale , 
anc. prov. d’Allab-abad , distr. et à ■ 1 I. N. 
O. de Bénarès. Elle a pris son nom d’une des 
divinités hindoues. 

GOPÀLGONGE, Gopaulgunge, ville de 
l’Hindoustan anglais , présidence et anc. prov. 
de Bengale, distr. deDjessore, sur la rive 
droite du Moudamelty, à aa 1. S. O. de Dacca 
et à 34 I. E. N. E. de Calcutta. 

GOPALGOR , Gopalgur , ville de l’Hind- 
oustan, dans les états de Sindliyah , anc. prov. 
de Malvah, distr. de Tchandeyry, à 4 1. N. 
de Scrondgc. 

GOPALPILY, GopaulpiUf, ville dol’Hind- 
ouslan anglais , présidence de Madras , anc. 
prov. des Scrkars sept., distr. et à 9 I. N. de 
Vizagapatam, et à «5 1. O. S. O. de Cicacole. 

GOPALPOUR , Gopalpuor, ville tic l’Hind- 
oustan anglais , présidence du Bengale, anc. 



prov. d’Aoudc , distr. et à to 1. S. de Gorek- 
pour , sur la rive gauche du Gange , un peu 
au-dessous du confluent de la Quanah, à 7 I. 

N. E. d’Azymgor. 

GOLPALPOURA, Golbalpoora, ville de 
l’Hindoustan , dans l’état de Sindliyah , anc. 
prov. et k 37 I. S. S. O. d’Agrab, distr. et 
à 8 1. O. N. O. de Narvar. Elle a un fort. 

GOPAMAOU , Gopamow, ville de l’Hind- 
oustan , dans l’état du nabad d'Aoude, distr. 
et à 9 1. O. de Kbeïr-abad, et k ai I. N. O. 
de Laknau; agréablement située k quelque 
distance de la rive droite du Goumty. Elle 
avait autrefois un collège mahométan d'où sont 
sortis plusieurs savans et personnages célè- 
bres, entr’autres Anwar-cd-Dyn , chef de la 
famille des nababs du Karnatic. 

GOPAULGUNGE, ville de l’HindousUn. 
y oy. Gopalcoege. 

G0PP1NGEN , ville du roy. de Wurtem- 
berg, cercle du Danube, chef-lieu de bail- 
liage; sur la rive droite de la Fils, k 6 1. 
i/a E. S. E. de Stutlgard, et k 7 1. 1/4 N. 

O. d'Ulm. Lat. N. 48» 41' ao". Long. E. 7» 
i5' i5". Elle est régulièrement bktie et ren- 
ferme 1 château , 1 hôtel-dc-ville remarqua- 
ble, a églises, et 1 hôpital. On y fabrique de 
la futaine et d’autres lainages, des rubans de 
coton , beaucoup de faïence et de poterie , 
et du papier. Elle fut presqu’entièrement 
détruite en 178a, par un incendie. 4>4 a ^ 
habita ns. 

Il y a dans les environs des sources miné- 
rales , et on y voit les ruines du château de 
Hohcnstaufen , berceau de la maison des prin- 
ces de Souabe qui , dans le xii* siècle , a donné 
des empereurs k l’Allemagne. 

Le bailliage contient a8,ia6 hab. 

GOPPLO ou GOPPLEN, lac des États Prus- 
siens , prov. de Posen , régence de Bromberg , 
cercle d’Inowraclaw. Sa longueur est d’envi- 
ron 8 1.; sa largeur, fort irrégulière, n'ex- 
cède nulle part une l/a 1. , et dans quelques 
endroits il est entièrement k sec. La ville de 
même nom est k a 1. N. N. O. de l'extrémité 
sept, du lac. 

GOPYGONGE, Gopygtmge, ville del'Uind- 
oustan anglais, présidence du Bengale , anc. 
prov. d’Allah-abad , distr. et à i3 1. O. de 
Bcnarès, et k 4 1- N. N. O. de Myrxapour. 
Elle porte le nom d'une divinité hindoue. 

GOR, bourg d'Espagne, prov. et k 16 1. 
E. N. E. de Grenade, et à 3 1. S. O. deBaia; 
au pied de la montagne et près de la rivière 
de son nom. On y voit un beau château des 
ducs de Gor. 1 , 5 4G hab. 
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La montagne Je Gor est composée Je cal- 
caire , et couverte Je ebénes et Je pins, dont 
on se sert pour les constructions. 

GORA, ville de Pologne, woiwodie Je 
Masovie, obwodie et à 7 1 . i/a S. de Varso- 
vie; près Je la rive gauche Je la Vistule. 68a 
babitans. 

GORAGOT, ville de l'Hindoustan. l'ojr. 
Gioiicut 

GOR AH, ville de l'Hindoustan anglais, pré- 
sidence du Bengale, anc. prov. d'Aureng-abad, 
à g 1 . S. O. de Djôàr, près de la rive droite 
de la Veytarnah. 

GOR AM, Ile de l'archipel des Moluques, 
à l'E. S. E. de Gerant et au N. O. de Matta- 
liellas, par 4° de lat. S. et iag° 16' de long. 
E. Elle a environ 7 I. de circonférence et est 
habitée par des Malais mahométans. 

GORAS 1 DA, GORSDA ou GORESDAN, 
bourg de la Turquie d'Europe, en Bosnie, à 
ia I. S. E. de Bosna-Séraï, et à 4 1 . N. N. 
E. de Fotcha; sur la rive gauche du Drin, 
qu'on y traverse sur un pont de bois, au 
conSuent de la Sopointza. Il y passe des ca- 
ravanes qui se rendent de Constantinople à 
Bosna-Séraï. Environ i,aoo hab. , musul- 
mans. 

GORA Y, ville de Pologne , woiwodie et à 
■ 4 1 . S. de Lublin, obwodie et agi. O. de 
Zamosc. Elle est traversée par la Lada. ag 3 
maisons. 

GORBALS, paroisse d'Écosse, comté de 
Lanark, presbytère de Glasgow, près cl au 
S. de cette ville, sur la rive gauche de la 
Cljrde. Il y a beaucoup de bouille. 22,35g 
habitans. 

GORBATA, ville de Barbarie, roy. et à 
72 1 . S. de Tunis, et à 12 I. N. E. deTozer, 
sur une hauteur, au N. du lac Laoudéah. Un 
ruisseau d'eau salée la traverse. 

GORBATOV, ville de Russie, en Europe, 
gouv. et à 14 1 . S. O. de Nijneï-Novgorod , 
et à 5 o 1 . S. E. de Kostroma; chef-lieu de 
district, sur la rive droite de l'Oka, un peu 
au-dessous du confluent de la Kliazma. Elle 
a 1 église, 1 couvent, des corderies et des 
tanneries. 800 bab. , occupés en partie de la 
pèche et de la navigation. 

Le district, situé dans la partie occiden- 
tale du gouvernement de Nijneï-Novgorod, 
offre des plaines ondulées et sablonneuses, 
et produit beaucoup de grains, de lin, de 
chanvre, et de bois. Environ 100,000 habi- 
tans, adonnés à la navigation, à la fabrica- 
tion de filets et des cordes, et à la filature du 
lin et du chanvre. 
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GORBEA ou GORBEYA , montagne d'Es- 
pagne, prov. et à 6 I. S. S. E. de Bilbao 
( Biscaye). Elle fait partie de la chaine can- 
tabrique, et est la plus élevée de toutes celles 
qui l'environnent; on met cinq heures pour 
parvenir à son sommet, qui s’aplatit pour 
former une grande plaine couverte d’ezcellens 
pâturages; de ses flancs découlent une infi- 
nité de ruisseaux qui forment une partie des 
rivières de l’AIava et de la Biscaye. On y 
trouve le cassis; c'est le seul endroit connu 
de l'Espagne où cet arbrisseau se rencontre. 
Il y a aussi un grand nombre de plantes mé- 
dicinales. Cette montagne contient des car- 
rières de pierres de diverses espèces , et des 
mines de fer non exploitées. 

GORBISTA , bourg de la Turquie d'Eu- 
rope. V oy. Cboupista. 

GORB1TZKOÏ , fort de Russie , en Asie , 
gouv. d'Irkoutsk, distr. de Nertchinsk, au 
confluent de la Cbilka et de la Pelitc-Gor- 
bitza qui forme une partie de la limite entre 
les territoires russe et chinois. C'est un poste 
peu important. 

GORCE ( LA) , village de France , dép. de 
l'Ardèche, arrond. et à 3 1. 1/4 S. E. de 
L'Argentière , cant. et à 1 I. 1/4 N . N. E. de 
Vallon , près de la Salaslrc. 1,200 hab. Il y 
a aux environs des terres alumineuses et sul- 
furiques non exploitées. 

GORCE ( LA ) , village de France , dép. de 
la Gironde, arrond. et è 4 h 1 /3 N. N. E. de 
Libourne, cant. et à il. 1/8 N. E. de Gui- 
tre ; près de la rive droite de laDronne. Foi- 
res , les 1 4 avril , 1 4 mai , 1 3 juin , 1 7 juil- 
let, uâ août et septembre, pour bestiaux. 

1 , 5 oo hab. 

GURCHEN , en polonais Gorka , ville des 
États Prussiens , prov. , régence et à 19 I . S. 
de Posen , cercle et à 3 I. S. de Krobeu. Elle 
a 3 églises catholiques, plusieurs fabriques 
de toile et des distilleries de grains. 1 ,290 
habitans. 

GORCUM ou GORINCHEM, ville des 
Pays-Bas, prov. de Hollande méridionale, 
chef-lieu d'arrondissement et de canton , à 
7 1. 1/2 S. E. de Rotterdam et à i3 1. S. 
d'Amsterdam. Lat. N. 5i° 4f)' 4®”- Long.E. 
2° 38' 16". Elle est dans un pays plat , -sur 
la rive droite de la Merwe , et traversée par 
la Linghe qui se joint ensuite à ce fleuve. Elle 
est fortifiée et la résidence d'un commandant 
de place de 3* classe. Il y a 1 tribunal de 
i r * instance du ressort de la cour supérieure 
de La Haye, ■ société savante depuis 18 15, 
et 1 collège. Gorcum est assez bien bâti ; on 
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y remarque l'hôtel-de-villc , le poids public, 
la grande église reformée qui renferme les 
mausolées des seigneurs d'Arkel , et du poète 
Paffenrodc , et 1a maison où se retira Grotius, 
après son évasion du chùteau de Lœvenstcin , 
qui est peu éloigné de cette ville. Elle a a 
églises réformées , i luthérienne , î catholi- 
que , i synagogue , s lombard , et plusieurs 
établissemcns de charité pour les malades, les 
vieillards, les orphelins, les vieilles fem- 
mes, etc. 11 s'y fait un grand commerce en 
grains , beurre , fromage , chanvre , et che- 
vaux estimés; la pécbe du saumon , dans la 
Merwe, est très-lucrative. 11 s'y tient plu- 
sieurs grands marchés par an. Patrie de Jean 
Vander Hcyden, de Jacques Vander lilft, et 
d' Abraham Bloemacrt, peintres célèbres. Gor 
cuiu envoie un député aux états de la pro- 
vince. 5,774 hab. 

L'existence de celte ville ne remonte qu'à 
ia3o ; ayant été prise en 157a par les pro- 
testans , le comte de Lumay y lit périr 19 
prêtres catholiques , qui ne voulurent pas 
nier le mystère de l'eucharistie. 

L'arrondissement est divisé en 3 cantons : 
Gorcuro, Kuilembourg, et Sliedrecht; il con- 
tient 3a, 700 hab. 

GORDA (PONTA), cap du Brésil, prov. 
de Porto-Seguro , près et au N. E. delà ville 
de ce nom , par 16 0 36' de lat. S. 

GORDA (PUNTA), point sur la côte mé- 
rid. de l’ile de Cuba , à l'E. de l'entrée delà 
baie de Batabarro et à 18 1. S. de La Havane. 

GORDA (PUNTA ), pointe du Guatemala, 
territoire des Mosquitos , sur la côte de la 
mer des Antilles , au S. de l'embouchure de 
la petite rivière de son nom. Lat. N. n° 28'. 
Long. O. 85° 16'. 

G0RDAL1ZA DE LA LOMA , bourg d'Es- 
pagne, prov. de Valladolid ( Léon) , à 6 I. 
1/4 E. N. E. de Villalpando età ia 1. i/a S. 
E. de Léon , près de la rive gauche du Val- 
deraduey. laohab. 

GORDALIZA DEL PINO , bourg d'Espa- 
gne, prov. et i 9 1. S. E. de Léon , et à a I. 
i/4 O. S. O. de Saliagun , sur la rive gauche 
d'un ruisseau tributaire du Cea. 288 hab. 

GORDANDGERRY , Gurdangcrrjr , ville 
de l'Hindoustan , dans les états du radjah de 
Maissour, anc. prov. de ce nom , soubahdar 
de Patana , à 38 1. N. N. O. de Seringapa- 
tam. Elle a un fort. 

GORDAYA, bras considérable du Chary, 
rivière de la Nigritic, dans le Bournou. 11 se 
rend dans le lac Tcliâd. 

GORDES, VoRDsssrs , bourg de France , 



dép. de Vaucluse, arrond. et à 3 1. 3/4 0. 

N. O. d'Apt, et à 2 1. 3/4 N. E. de Cavail- 
lon ; chef-lieu de canton. Foires , les 3 fé- 
vrier, aâmars, 1 4 juillet et n octobre, 
pour bestiaux et quincaillerie. 3, 412 hab. 

GORDJDI ou GARSDEN, bourg de Rus- 
sie, en Europe, gouv. et à 61 I. N. O. de 
Vilna , distr. et à 13 1. O. S. 0. de Telch , 
près des frontières de la Prusse , sur la rive 
droite de la Minge. 

GORDO , cap du Guatemala , prov. deCos- 
tarica , sur le Grand Océan équinoxial , au N . 

O. du golfe Dulce. Lat. N.^ 8° a3'. Long. 
O. 85° 40'. 

GORDOM , bourg de Russie , en Europe , 
gouv. et à 54 1. i/a N. O. de Vilna, distr. 
età ao 1. O. deRossiena, surleTenné. 

GORDON, ville de France. Poy. Gourdo». 

GORDONE, montagne du roy. Lombard- 
Vénitien , prov. de Côme , distr. età 1 I. 1/4 
S. de S. Fidèle , à environ 1 1. du bord oc- 
cid. du lac de Côme. Elle 3710 toises au- 
dessus de la mer. 

GORE , Ue de la merde Bering, f'oy. Mi- 
Tnreo (S'.). 

GORE, distr. du Haut-Canada, borné au 
N. E. par celui de Home, à l'E. par le lac 
Ontario , au S. E. par le distr. de Niagara , 
et à l'O. , au N. O. et au S. O. par celui de 
London. Sa longueur est de o5 1. , et sa 
moyenne largeur de 10 1. il est trè»-fer- 
tile et arrosé par l'Ouse , tributaire du lac 
Érié. 8,6i4 hab., dont 1,800 Indiens fixés 
sur les bords de l'Ouse , et qui ont embrassé 
la religion chrétienne. 

Ce distr. se divise en a comtés : Wenth- 
worth et Haidimand. Dundas en est le chef- 
lieu. 

GORE , baie de la Nouvelle-Zélande , sur 
la côte S. E. de l'ile de Tavaï-Poénammon, 
au N. de la presqu'île de Banks, par 43° i5’ 
de lat. S. et 170° 3o' de long. E. 

GORÉE, appelée Bir par les indigènes, lie 
de l’Atlantique , sur la côte de la Sénégam- 
bie, au S. delà petite péninsule que termine 
le cap Vert , et dont elle n’est séparée que 
par le détroit de Dacar, large de i,5oo toi- 
ses; à 42 1. S. O. de S 1 . Louis. Lat. N. 1 4" 
4o' 10". Long. O. 19" 45' o". Celte lie est 
formée d'un rocher nu , dont la longueur du 
N. au S. est de 880 mètres, la largeur moyenne 
de 3i5 , et le périmètre de 3,200. La partie 
principale , au N . , élevée de 6 mètres au-des- 
sus de la mer, est bordée de rochers qui lais- 
sent vers le N- E. une petite anse servant de 
débarcadère, et qui sc nomme le port: c'est 
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dans cette partie basse qu'est située la ville. 
La partie S. est formée d'une montagne qui 
s'élève à pic à 160 mètres environ , et se pro- 
longe vers l'O. en colonnes basaltiques. La 
conformation et l'identité des différentes ma- 
tières calcaires qu'on trouve dans Gorce sem- 
blent prouver que cette lie a dû être le ré- 
sultat de quelque révolution d'un foyer 
volcanique. Elle est stérile; mais l'air y est 
salubre , et des brises de mer y tempèrent la 
chaleur presque toute l’année. La ville em- 
brasse plus de a /3 de l'ile, et est défendue par 
le fort SL Michel, placé au N. sur un ro- 
cher ; les rues en sont un peu étroites , mais 
droites, commodes et toujours d'une grande 
propreté. 11 y a a puits dont l’eau , un peu 
saumâtre, ne suffit pas aux besoins des habi- 
tait* ; 1 caserne qui peut contenir 3 oo hom- 
mes , et 1 place au débarcadère , qui , ainsi 
que le jardin du gouvernement, sert de pro- 
menades publiques. On y entretient une école. 
La rade est spacieuse et belle; depuis août 
jusqu’en novembre, elle est exposée aux vents 
du S. O. et sujette à des tempêtes : le port 
offre un excellent mouillage, et est défendu 
par le fort SL François. Goréeest l’entrepôt 
du commerce français sur la côte de Séné- 
gambic ; outre l'or et l’ivoire , elle en tire le 
bois et les provisions de tous genres dont elle 
a besoin. L'ile contient 5 , 8 a 5 hab., dont 4 ° 
blancs ,713 hommes de couleur libres, 743 
nègres libres et 4^39 esclaves. 

Elle a donné son nom à celui des deux ar- 
rondissemens de la colonie française du Sé- 
négal qui comprend l'ile de Goréc et la côte 
de Sénégambie, depuis la baie d’Iof, voisine 
du cap Vert, jusqu'au comptoir d’Albrcda , 
situé à l'embouchure de la Gambie. 

Les Hollandais sont les premiers Euro- 
péens qui aient occupé cette Ile : ils s’y éta- 
blirent en 1617 et la fortifièrent; les An- 
glais la prirent en i 663 , mais Ruyter la leur 
reprit deux ans après. Une escadre française 
sous les ordres du comte d'Estrécs l'enleva à 
la Hollande en 1667, et la paix de Nimègue 
l'assura à la France. Depuis , les Français 
l'ont rendue très-forte , et elle est actuelle- 
ment un des points les plus respectables de 
leurs possessions en Afrique. 

GQREKPOUR , Gorukpoor } ville dcl'Hin* 
douslan anglais, présidence du Bengale, anc. 
prov. d'Aoude , chef-lieu de distr., sur la 
rive gauche du Rapty, qui y est navigable 
toute l'année pour des bateaux ; à 38 1 . E. de 
Feyz-abad et a 5 a 1 . N. O. de Patnali. Lat. 
N. a 6 ° 46'. Long. E. 8 o° 53 '. Siège d’un 
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tribunal et résidence d’un collecteur d’im- 
pôts. Elle a une garnison de cipayes. Elle 
avait une citadelle en briques qui est actuel- 
lement en ruine. 

Le district , situé dans la partie orientale 
de la province, est séparé du Neypâl, au N., 
par de hautes montagnes et des forêts im- 
pénétrables; du Bahar, à l'E. , par le Gon- 
dok; et de l'Àllah-abad , au S., par la Gogra 
et le Gange. Sa superficie est de 1,130 1. Le 
Pelit-Gondok , le Rapty et la Quanah en par- 
courent l'intérieur. Le sol en est très-fertile, 
et s’il était bien cultivé , ce district serait une 
des plus belles parties des possessions anglai- 
ses dans l’Hindoustan ; il est couvert de forêts 
de beaux bois de construction. On y a établi 
des foires périodiques pour engager les peu- 
ples des pays voisins à venir s’y fournir de 
marchandises européennes. On estime la po- 
pulation à 700,000 hab., en grande partie 
hindous. Ce district a été cédé aux Anglais 
en 1801 par le nabab d’Aoude, 

GORELOÏ, une des îles Aléoutes , entre 
la mer de Béring et le Grand Océan, à 10 1. 
O. de l’ile Tanaga. Lat. N. 5a°. Long. E. 
175° 4^'. Elle a 5 1. de longueur et 4 1- dan* 
sa plus grande largeur. 

GORELOÏ-SOPKI (montagnes chaudes), 
nom de quelques montagnes volcaniques du 
Kamtchatka, dans la Russie, en Asie. Elles 
ne lancent pas de flammes; mais elles con- 
servent une chaleur assez forte pour faire fon- 
dre la neige. 

GORENGONG, ville de l'Hindoustan an- 
glais, présidence de Bombay, anc. prov. d'Au- 
reng-abad , distr. de Calliany, à 34 I. S. S. 
E. de Bombay, et à 7 1. N. E. du fort Vic- 
toria , sur un affluent du Sàotlry. 

GORESDANS, bourg de la Turquie d’Eu- 
rope. GoRASIDA. 

GORETTY ou GHYRETHY, ville de 
l'Hindoustan anglais , présidence et anc. prov. 
du Bengale, distr. d'Hougly , sur la rive 
droite de l’Hougly, à 5 I. N. de Calcutta 
et à 1 1. S. O. de Chandernagor. Les Fran- 
çais y ont une factorerie. 

GOREY ou NEWBOROUGH, ville d’Ir- 
lande, prov. de Leinster, comté et à 8 1. 
i/a N. N. E. de Wcxford, baronnie de son 
nom, a 16 1. S. de Dublin, et à 1 1. 1/3 de 
la mer. Foires, les i er janvier, t3 mars, i er 
et 37 mai, i cr juin , 10 juillet, 3i août, et 
37 octobre. 

GORGA , bourg d’Espagne , prov. et à 
9 1. 1/3 N. d’Alicante (Valence), et à i5 1. 
i/4 S. de Valence. C’est le chef-lieu de la 
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vatlce de Travadell, fertile en vin, huile et 
«oie. On y élève beaucoup de volaille. 590 
habitant. 

GORGAB, village de Perse, dans l'Irâc, 
sur la route d’ispahan 1 Kachan, à iS 1 . N. 
N. O. de la première de ces villes. Son ter- 
ritoire produit les meilleurs melons de toute 
la plaine d’Ispahan. 

GORGATS, Ghurgtmts , div. du distr. de 
Kélek, dans l'liindoustan , prov. d’Oryçah. 
Elle renferme plusieurs petites principautés 
vassales des Anglais , et dont la plus considé- 
rable est celle d'Harrespour. 

GÔRGÉNY-S*. IMRE, bourg de Transyl- 
vanie , au pays des Hongrais , comitat de Tho- 
renbourg, marche de son nom; à y 1. i/a 
N. E. de Neumarkt et à a 3 1 . i/a E. de 
Klatisenbourg, sur la rive droite du Giirgény. 
11 y a 1 château en ruine, 1 église catholi- 
que, 1 église protestante, et 1 pour les grecs- 
unis. On y fabrique du papier. 

11 existe des sources salifères dans les en- 
virons, aussi bien que dans toute cette partie 
basse de la Transylvanie. 

GORGO, village du roy. Lombard-Véni- 
tien, prov. et â 6 1 . t/a N. E. deTrévise, 
distr. et à 1 I. O. N. O. de Motta. 1 ,oa 5 
habitant. 

GORGOGLIONE, Silviuk , bourg du roy. 
de Naples , prov. de Basilicate , distr. et à 
11 1 . i/a S. O. de Matera, cant. et à a I. O. 
de Stigliano. 11 y a 1 église et 1 grenier d’a- 
bondance. 1,100 hab. 

GORGON (S*. ), village de France, dép. 
du Doubs, arrond. et à 3 1 . 1/8 N. N. O. de 
Pontarlier, cant. et à al. t/a O. N. O. de 
Mont-Benoit. Foire, le <4 septembre, pour 
bétail , fromages , etc. ao6 hab. 

GORGON, Gurgon, ville de l’liindoustan 
anglais, présidence du Bengale, anc. prov. 
et à 27 1 . N. de Dehly , distr. de Seharem- 
pour sept. , à 8 1 . S. O- de Scharcmpour, et 
à quelque distance de la rive gauche de la 
Djemnah. 

GORGON A, lie du Grand-Océan, sur la 
côte de la Colombie, dép. du Cauca (Nou- 
velle-Grenade), à 45 1 . O. S. O. de Popayan. 
Elle a a I. de long et i /3 de 1 . de large, et 
est déserte; la navigation autour de cette ile 
est très-dangereuse à cause des courant , qui 
portent avec force vers la terre. Pizarre, en 
allant à la conquête du Pérou , fut forcé d’y 
relâcher; ce fut aussi dans cette ile que re- 
vinrent la plupart des personnes qu’il avait à 
bord. 

GORGON A, Uacos ou Goacoa, ile de la 



mer Tyrrhéniennc , dépendante da grand- 
duché de Toscane , province de Pise , i 8 1 . 
O. S. O. de Livourne. Elle a 1 1 . de long sur 
3/4 de 1 . de large. Ce n'est guères qu'un ro- 
cher qui, sur quelques points, est couvert de 
bois ; on a construit sur la cime la plus élevée 
une tour d’où l'on signale aux habitant de Li- 
vourne l’approche des corsaires de Barbarie : 
ce point est par 43 ° 36' 5 o" de lat. N. et 7» 
34 ’ ao" de long. E. Cette ile renferme quel- 
ques cabanes de* pécheurs et 1 couvent de 
chartreux. La pêche des sardines y est con- 
sidérable , et on en expédie plusieurs milliers 
de barils en Angleterre. 

GORGONILLA ou TUMACO, petite ile 
du Grand Océan équinoxial , près de la côte 
de la Colombie , dép. de l’Equateur ( Nou- 
velle-Grenade ), à l’embouchure de la Mira, 
à ia 1 . O. de Barbacoas. Elle a un bon port 
sur la côte orientale. 

GORGONZOLA , bourg du roy. Lombard- 
Vénitien, prov. et à 4 I- 1 /a E- N. E. de 
Milan; chef-lieu de distr., sur le canal Mar- 
tesana. Foire, le a 5 novembre. a,ao 5 hab. 

GORGORA, ville d’Abyssinid, roy. d’Am- 
hara, prov. de Dembea, près du bord sept, 
du lac de ce nom, à 10 1 . S. O. de Gondar. 
Le jésuitè Paez y fit construire un palais, 
dans lequel l’empereur avait coutume de pas- 
ser l’hiver. 

GORGOUCHEVATZ, bourg de la Tur- 
quie d’Europe, dans la Valachie supérieure, 
sandjak et à 16 1 . S. O. de Widdïn, et à 8 I 

N. N. E. de Nissa, au confluent du Kut- 
chuk-Timok et d’une rivière qui vient de 
Zvernik. 

GORGUE(LA), bourg de France, dép. 
du Nord, arrond. et à 3 1 . i/a S. E. d’Haze- 
brouck, et à 8 1 . 3/4 N. O. de Douay, cant. 
de Mcrville; sur la rive droite de la Lys. Il 
possède des fabriques de toile, de linge de ta- 
ble; des amidonneries , des raffineries de sel, 
des brasseries et des blanchisseries de toile. 
3 ,oa 5 hab. 

GORHAM, comm. des États-Unis, état 
de Maine, comté de Cumberland , à 3 1 . N. 

O. dePortland. Elle renferme un joli village, 
habité par des Shakens ou trcmbleurs. 2,795 
habitons. 

GORHAM , comm. des États-Unis, état 
de New-York, comté d’Ontario, à 7a 1 . O. 
d’Albany.elà 37 I.E. de Buflaloe. 3,991 hab. 

GORHAM, pays que d’Anville place dans 
la partie orient, de la Nigritie, par ia° de 
lat. N. et a 5 “ de long. E., et qu’il croit être 
le même que la V allis Garamantica de Pto- 
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lémée. Les voyageurs modernes n'en parlent 
point. 

GOK11ERA, Gurhera, ville de l’Hindou- 
stan, dans l’état de Sindhyah, anc. prov. 
d’Agrah, distr. et à 6 I. S. E. de Narrar, et 
à 36 1. N. N. E. de Serondge. 

GORI, ville de Russie, en Asie, gouv. de 
Géorgie, chef-lieu de distr. , près du con- 
fluent du Didi-Liakhvi et du Kour, à 1 4 1- 
i/a N. O. de Tiflis. C'est, après Tifiis, la 
ville la plus considérable de la Géorgie : elle 
est défendue par une forteresse , située sur 
un rocher qui s'élève à la rive gauche du Didi- 
LiaLhvi. Gori possède 2 églises grecques , i 
église arménienne, i chapelle catholique ar- 
ménienne et i bazar; il y a environ ioo bou- 
tiques et quelques fabriques de tissus de coton 
et de couvertures de lit. Cette ville appar- 
tient en grande partie à la famille princière 
Amitakhvari. i,5oo hab. 

Le distr. comprend la plus grande partie 
du Karthli proprement dit { la Kartalinic des 
Européens), et forme le N. O. de la Géorgie. 
11 est appuyé sur le versant méridional du 
Caucase, et couvert à l’O. par les monts Ou- 
loumba et Asmis-mtha , et il l'E. par le mont 
Lordsobani; le Kour le traverse de l'O. à 
l’E., et y reçoit à gauche la Patza, le Didi- 
Linkhvi et le Khsanir : l’Aragvi , affluent du 
même fleuve, le limite à l'E. Nulle part la 
Géorgie ne se montre sous un aspect plus 
sauvage et plus désert; il n'y a que les vallées 
qui soient cultivées , et celles que le sont le 
mieux s’étendent sur les bords du Kour, en- 
tre le Didi-Liakhvi et le Khsanir : elles pro- 
duisent principalement d'excellent vin , tou- 
tes sortes de fruits , du coton et de la soie. Il 
y a de vastes forêts peuplées de sangliers, de 
cerfs, de daims, etc; l'antilope et le chacal 
se voient quelquefois dans les plaines. Outre 
les Géorgiens et les Arméniens , qui forment 
la masse de la population, on trouve aussi des 
Ossètes dans les montagnes et sur les bords 
de la Patza et du Didi-Liakhvi. 

GORI , bourg de Russie , en Europe, gouv. 
et à i5 1. N. E. de Mohilev, et à ta l. 1/4 
E. S. E. d’Orcha, distr. de Tchaousi. 

GOR1ÀNO , chaîne de montagnes de la 
Barbarie. A'oy. Ghabiak. 

GORIANODELLE VALLI, bourg du roy. 
de Naples, prov. del'Abruzze Ultérieure il*, 
distr. et à 6 1. i/a S. E. d'Aquita , cant. et 
à î I. O. d’Acciano , à peu de distance de la 
rive droite de l’Aterno. 11 y a i collégiale et 
i couvent. Goo hab. 

GOR1CE , en allemand Goritz ou Gôrz , 



en italien Gorizia, ville d’illyrie, gouv. 
et à 8 I. N. N. O. de Trieste , et à 22 1. i/a 
O. de Laybacb ; chef-lieu de cercle et de dis- 
trict. Lat. N. 45" 5j' 3o". Long. E. n° 8' 
3o". Autrefois-siège d’i archevêché, et main- 
tenant d’i évêché non sufiragant. Elle est di- 
visée en haute et basse ville. La première 
partie qui est la plus ancienne , est située 
sur une montagne, entourée de murs et dé- 
fendue par un vieux cb&teau ; la ville basse 
est dans la plaine , sur la rive gauche de 1T- 
sonzo, et est assez bien bitic. Gorice pos- 
sède, outre la cathédrale, 4 églises, plu- 
sieurs couvens , i séminaire , i collège , 
i hôpital et i hospice d’orphelins ; il y a des 
manufactures de soieries , des tanneries , et 
i blanchisserie de cire. 12,000 hab. C'est 
dans les environs que se trouve le Montc- 
Santo, qui produit un vin si renommé. 

Le cercle de Gorice a 124 1. c. ; c’est un 
pays boisé. Il a été formé du comté de 
même nom, qui échut à la maison d'Au- 
triche en i5i5 par la mort de Léonard, 
dernier comte de Gorice , et est divisé en 
3 districts : Canale , Gorice et Gradiska. 11 
contient 1 x5,447 hab., dont 39,417 pour le 
district. 

GORICH, montagne de Croatie. V . Gabis. 

GORIN , rivière de Russie, en Europe. 
Elle prend sa source dans le gouv. de Volhy- 
nie , distr. et 1 6 1. 1/2 S. S. O. de Kremc- 
netz, près des frontières de la Gallicie, coule 
d'abord à l'E. , puis au N. , au milieu du 
gouv. de Volhynie , entre dans celui de 
Minsk, où, dans les marais de Pinsk , elle 
se divise en deux branches principales , qui 
se réunissent au Pripet par la rive droite. Le 
cours très-sinueux de cette rivière est d’envi- 
ron 100 I. Elle reçoit par sa rive droite le 
Sloutch, et par la rive gauche la Vallia et 
l'Ostvitza. La seule ville qu'elle baigne est 
Zaslov. Par une convention de 1147, cette 
rivière servait de limite entre la principauté 
de Kiev et la Russie Rouge. 

GORINCHEM, ville des Pays-Bas. Poy. 
Gorccm. 

GORIOUTCHAf A-RETCHK A ( petite ri- 
vière brûlante) , ruisseau du Kamtchatka, qui 
a sa source sur un petit plateau aride et nu , 
et va se jeter dans le Grand-Océan boréal , 
après un cours de moins d'i 1. L'eau en est 
bouillante à sa source, et à son embouchure, 
qui a 1 toises de largeur, elle est encore tiède; 
on entend , sur le plateau d'où elle jaillit, un 
bruit souterrain semblable à celui que pro- 
duit l'eau en ébullition. 
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GÔRISSEIFEN , village des États Prus- 
siens, prov. de Silésie, régence et à 10 I. 
O. S. 0. de Liegnitz , cercle et à i 1. i/a O. 
S. O. de Lowenbcrg. a,o8a hab. 

GOR1TZ , ville des États Prussiens , 
prov. de Brandebourg , cercle et à 4 1- i/a 
N. N. E. de Francfort, et à a 1. N. N. O. de 
Custrin, à peu de distance de l'Oder. 930 hab. 

GORITZ, ville du roy. d’IUyrie. Voy. 
Go ai ce. 

GORITZA ou SOPOTÉ, village de la Tur- 
quie d'Europe, sandjak et à 8 1. N. N. E. 
d'Ianina, sur le penchant du mont Lazare*. 
11 ne put être soumis par Ali-pacha, et la 
mère de ce gouverneur y fut une fois battue 
et faite prisonnière par les habitans. 

GORITZA , Iolcos , village de la Turquie 
d'Europe, sandjak et à a3 1. E. S. E. de 
Tricala, cant. et à 1 1. i/3 S. E. de Volo, 
sur le bord orient, du port de ce nom. Il 
occupe l'emplacement de la célèbre lolcot 
dont Jason était roi ; on dit que c'est dans le 
port de cette ancienne ville que s’embarquè- 
rent les Argonautes. 

GORIX-ANDENHOVE ( S>. ) , village des 
Pays-Bas, prov. de Flandre orientale, à 7 1. 
de Gand, arrond. et à 31. i/a d'Audenarde, 
cant. et à i/a 1. de Sottegem. 930 hab. 

GORIZA, ville de la Turquie d'Europe. 
yojr. Gheortciu. 

G0RIZ1A, ville d’Illyrie. Foy. Goaicz. 

GORK.A , ville des Etats Prussiens, Foy . 
Gd senau. 

GORK.au, en bohémien Jàrkau, ville de 

Bohème, cercle et à 4 1- 3/4 N. N. O. de 
Saatz, et à 19 1. N. O. de Prague ; surlaRilè. 
Il y a des papeteries ; commerce de grains et 
de bois. a4o maisons. 

GORKilA , ville de l'Hindoustan , dans le 
Neypâl, territoire des a4 radjahs, chef-lieu 
de distr. ; sur un petit affluent du Tchepiyang, 
à 14 1. O. N. O. de Catmandou et 5o I. N. 
N. 0. de Patna. Avant la conquête du Ncy- 
pâl, eu 1768, par Prithi-Narrain , prince de 
Gorkha , elle était le siège du gouvernement, 
qui depuis a été transféré à Catmandou ; dès 
cette époque elle a commencé à déchoir. Elle 
renferme un temple renommé et a, 000 mai- 
sons. La dynastie régnante au Neypèi en est 
originaire. 

Le district, situé au N. O. du Neypâl pro- 
prement dit , est arrosé par la Darandi , le 
Tchepiyang, la Gandi et la Tirsoul-ganga. 
C'est un pays montagneux et en partie stérile. 
11 forme une principauté particulière gouver- 
née par un radjah. 



GORKI , bourg de Russie , en Europe , 
gouv. et à i3 1. i/a N. N. E. de Mohilev , 
distr. et à 9 1. 3/4 E. S. E. d'Orcba. 

GORK-SOLÉNOÉ, lac de Russie, en Eu- 
rope , gouv. deSaratov, distr. et à ao 1. S. E. 
de Kamvichin, et à 8 1. O. du lac Eltonskoé- 
Solénoé. Il a 4 1- de longueur du S. S. E. 
au N. N. O., et 1 1. 3/4 dans sa plus grande 
largeur. 

GORLAGO, village du roy. Lombard- 
Vénitien , prov. et à a 1. 3/4 E. S. E. de 
Bergame, distr. et à a/3 de 1. S. de Tres- 
corre. Foire de 3 jours, le 3o novembre. 

GORLESTON , paroisse d’Angleterre , 
comté de Sutfolk , hundred de Mutford et 
Lothingland , sur la rive droite de l'Yare, à 
a 1. i/a N. de Lowestost et à i5 1. 3/4 N. E. 
d'Ipswich. 1.938 hab. 

GORL1CE , bourg de Gallicie , cercle et 
1 6 1. O. S. O. de Jaslo, et à .j 8 1. O. de 
Lembcrg ; sur la Ropa. Commerce de toile, 
d’étoffes de laine, de blé et de vin. 

GÔRLITZ, ville des États Prussiens, prov. 
de Silésie, régence et à 18 1. O. de Liegnitz, 
et k 4 1- O- N. O. de Lauban , chef-lieu de 
cercle ; sur la rire gauche de la Neiss , dans 
une position élevée , à 663 pieds au-dessus 
du niveau de la mer. Elle est entourée de 
murailles et a 3 faubourgs ; les rues en sont 
larges , les places grandes et bien pavées , et 
les maisons en général assez bien bâties. Il y 
a 8 églises luthériennes , dont les plus re- 
marquables sont celle de S*. Pierre et S*. Paul 
et celle de S 1 *. Croix; 1 hospice d'orphelins, 
et 4 hôpitaux. Les établisscmens d'instruction 
publique sont : 1 société littéraire avec ca- 
binet d'histoire naturelle, 1 gymnase avec 
bibliothèque de 3, 000 volumes, a autres bi- 
bliothèques publiques , et plusieurs écoles 
gratuites. Gorlitx est renommé pour ses fa- 
briques de draps et de toile, et scs blanchis- 
series ; il y a aussi des fabriques de cha- 
peaux , de bas de soie , de colle-forte , d’ins- 
trumens de musique, et de pipes en terre; 
une fonderie de cloches et des brasseries. Le 
commerce y est très-actif, et il y a une 
bourse. 9,900 hab. 

Cette ville a été plusieurs fois assiégée et 
prise , et a beaucoup souffert de plusieurs in- 
cendies , particulièrement dans les xvii" et 
xvin e siècles. 

Le cercle contient 4?,i5a hab. 

GORLIZ, paroisse d’Espagne, prov. et 
à41- i/a N. N. E. de Bilbao (Biscaye) , et à 
3 1. O. S. O. de Bermeo; sur le golfe de Gas- 
cogne. On a établi , sur le rivage , 3 fortins 
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garnis d'artillerie , qui défendent l'entrée du 
port de Plcncia. 1,000 liai». 

GORLO (CANAL DI), vallée du roy. Lom- 
bard-Vénitien, dans la partie N. O. de la 
prov. d'Udinc, distr. de Rigolato. Elle se di- 
rige du N. N. O. au S. S. E., depuis Fomo- 
a-Voltri jusqu'au canal di Sotto-Chieve , sur 
une étendue d'environ 5 1. La Pcsarina la 
parcourt. Il y a i mine d'argent dans la par* 
tie septentrionale. 

GORMAZ , bourg d'Espagne , prov. et à 
1 1 1. i/3 S. S. O. de Soria , et à 2 1. S. E. 
d'Osraa , près de la rive droite du Duero , 
au pied d'une montagne couronnée par un 
château-fort et par d’autres ouvrages. i55 
habitant. 

GORflîÂL, village d'Espagne, prov. et à 

6 1. i/4 E. N. E. deTarragone (Catalogne), 
et à 1 1 1. 1 / 4 O. S. O. de Barcelone; sur uue 
petite colline. C'était jadis une place forte; 
on y voit encore des portions de ses remparts. 

GORNBÉ, ville de la capitainerie-géné- 
rale de Mozambique , gouv. des Rivières-de- 
Sena , sur la rive droite du Zambèze, à 20 1. 
S. E. du fort de Sena. 

GORNÉDY, GÜRNADY ou GÜRNÜDY, 
ville considérable de l’Hindoustan anglais, 
présid. et ancienne prov. du Bengale , distr. 
de Backergonge , à 20 I. S. de Dacca et à 
43 1. E. N E. de Calcutta , sur la rive droite 
de la branche du Gange appelée Pouddab. 

GORNOSTAlPOL , bourg de Russie, en 
Europe , gouv. et à i4 1. 1/2 N. N. O. de 
Kiev, distr. et à 18 1. i/s N. E. de Rado- 
misl, sur la rive gauche du Teterev. 11 a 
maisons. 

GORO , bourg des États do l'Église , léga- 
tion et à 1 1 1. 3/4 E. N. E. de Ferrare , et à 

7 1. 3/4 N- N. E. de Comacchio. Lat. N. 44® 
5 i' 8 ". Long. E. 9 0 5/ 5o". 11 est à 2 1. 1/2 
de l'Adriatique, dans un pays marécageux 
et sur la rive droite de la branche du Pô 
appelée d’après lui Pô di Goro. Il a un petit 
port à l'embouchure de cette branche. La 
plupart des habitans s'adonnent à la pèche. 

GORODETSK , ville de Russie , en Europe. 
Voy . Gorodok. 

GORODETZ, ancienne ville de Russie. 
Voy . Ostrr. 

GORODETZ , bourg de Russie , en Europe , 
gouv. et à 39 1. 1/4 S. S. E. de Grodno , distr. 
et à 3 1. 3/4 e. de Kobrin. 

GOROD1CHTCHÉ , bourg de Russie , en 
Europe, dans le pays des Cosaques du Don, 
s- r distr. du Don , sur la rive droite du Sal , 
à 27 1. E. de Novo-Tcherkask. 
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GOROD1CHTCHÉ , bourg de Russie, en 
Europe, gouv et à 32 1. 3/4 E. S. E. de 
Grodno , distr. et à 7 1. 3/4 S. S. E. de Novo- 
grodek. 

GOROD1CHTCHÉ , bourg de Russie , en 
Europe, gouv. et à 5 1. 1/2 E. N. E. de Nijnei- 
Novgorod , distr. et à 9 1. 2/3 S. de Semenov. 
II a 3 églises et 1 couvent , où le grand-duc 
Alexandre a vécu comme religieux. On y fabri- 
que du bleu de Prusse et du blanc de céruse , 
et il y a des imprimeries sur toiles de coton. 
3,ooo liab. 

GORODICHTCHÉ ou GORODICHTCHI , 
ville de Russie, en Europe, gouv. et à 
11 1. N. E. de Penza, et à 14 I. i/a O. 
de Kouznetzk ; chef-lieu de distr. , sur ia 
Kitich-Keléïka , qui la divise en 2 parties et 
va se réunir près de là à IToulov. Lat. N. 53° 
i3'. Long. E. 43° 19 '. Elle a 2 églises. 1,800 
habitans. 

Le district forme la partie S. E. du gouv. 
de Penza , et est peu fertile en grains , mais 
très-boisé; on y élève quantité de bestiaux. 
Il y a 3 verreries et des fabriques d'eau-de- 
vie de grain. 75,000 bab. , dont 8,204 Mor- 
douins, qui élèvent beaucoup d'abeilles. 

GORODICHTCHÉ , bourg de Russie , en 
Europe, gouv. et à 67 1. S. de Voronéje, 
distr. et à ia I. E. S. E. de Starobielsk, sur 
la rive droite du Derkoul. * 

GORODILOVO , bourg de Russie, en Eu- 
rope , gouv. et à 22 1. E. S. E. de Vilna, distr. 
et à i3 1. 3; 4 E. S. E. d'Ochmiana. 

GORODIN , bourg de Russie, en Europe , 
gouv. età 3i 1. O. de Poltava, distr. et à 10 I. 
3/4 O. S. O. de Khorol , sur la rive gauche de 
la Soula. 

GORODITCHTCHÉ ou GRADIJSK, bourg 
de Russie, en Europe, gouv. et à 3i 1 . O. 
N. O. de Poltava , distr. et à 6 I. 3/4 S. 
S. O. de Lokhvitza; sur la rive gauche de 
l'Oudaï. 

GORODNAÏA - IAMSKAÏA , bourg de 
Russie, en Asie, gouv. et à 71 1. i/3 N. E. 
de Pcrm , distr. et à 3/4 de 1. O. de Ver- 
khotouré. 

GORODNIA, ville de Russie, eu Europe, 
gouv. et à 12 I. 3/4 N. N. E. de Tchernigov, 
et à 55 I. S. S. E. de Mohilev; chef-lieu de 
distr. , près d'une petite rivière qui va se réunir 
au Sliatch. Elle a 3 églises. 1,200 hab. 

Le district, situé daus la partie N. O. du 
gouvernement de Tchernigov , est fertile en 
blé et renferme de grandes forêts. 

GORODN1TZA , bourg de Russie, en 
Europe, gouv. de Volhynie, distr. et à 7 I. 
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i/a N. O. de Novgrad-Volinsk , et à a5 1. 
a/4 S* O. d’Ovroutch, sur la rive droite du 
Sloulch. 

GORODOK, bourg de Russie , en Europe, 
gouv. et à 27 1. a/3 S. E. de Minsk, distr. et 
à 8 I. i/a O. S. O. de Bobrisk ; sur la rive 
droite du Ptitch. 

GORODOK , a bourgs de Russie , en Eu- 
rope, gouv. et distr. de Minsk; l’un est à 
3 I. N. N. E. de la ville de ce nom , et l’au- 
tre à 3 1. i/4 N. O. de la même ville. Il y a 
dans l'un d'eux une abbaye de bénédictins. 
On compte beaucoup de Juifs parmi les habi- 
tans. 

GORODOK ou GORODETSK , ville de 
Russie, en Europe, gouv. et à 7 I. i/a N. N. 
O. de Vitebsk, et à 17 1. 3/4 E. de Polotsk; 
chef-lieu de distr. , sur le lac Nestchedra et 
sur la petite rivière Gorodnia. Lat. N. 55° 
36'. Long. E. 37° . Il y a 1 église de grecs- 

unis et 1 synagogue. i,5oo hab., dont les 
deux tiers sont juifs. 

Le district, situé dans la partie S. E. du 
gouv. de Vitebsk , renferme quantité de lacs, 
de belles forêts et de9 terres fertiles en grains ; 
on y élève beaucoup de bestiaux et d'abeilles. 
53,o37 hab. 

GORODOK-BORISOV , petite ville de 
Russie, en Europe, gouv. et à 34 1* S. O. de 
Moscou , distr. et à a 1. S. de Mojaïsk; sur 
la rive gauche de la Protva. Elle a été fondée 
par le czar Boris-Godounov , après la mort 
duquel elle est tombée en ruines. On y voit 
encore uu château-fort flanqué de tours et 
trois faubourgs. Les habitans , au nombre de 
5oo , ne s’occupent en partie qu’à faire des 
filets de pêche. 

GORODOK-SAKMARSK , bourg de Rus* 
sic, en Europe , gouv., distr. et à 7 1. 3/4 N. 
d’Orenbourg, sur la rive droite de la Sakuiara 
et sur la route d’Orenbourg à Oufa. 

GORODOLUB, lac de Russie, en Europe, 
gouv. de Tver, distr. de Vyschneï-Volotchok. 
Il communique au canal Vyschuei-Volotchok, 
qui unit le Volga à la Reva , et par conséquent 
la mer Caspienne à la Baltique. 

GOROGINYE, marche de Hongrie, dans 
la partie sept, du comital de Zemplin. Elle 
tire son nom d’un de ses principaux villages. 

GOROGUEA ou GURGUEA, rivière du 
Brésil , prov. de Piauhy. Elle prend sa source 
sur le versant sept, de la serra Taugatinga , 
par io° 4^ f de lat. S. et 46° 4°* de long- G., 
coule vers le N. N. E. jusqu’à Jerumenba, 
où clic tourne au N. O., et se joint au Para- 
uayba , par la rive droite , vers G 0 4 5' de lat. 



S. , après un cours très-sinueux d’environ 
■ 4o 1. Elle reçoit à droite le Pyrahim et le 
Boqueirao , à gauche la Calinde et le Praim , 
et est navigable pendant l'hiver. Elle forme 
une cascade, à quelques lieues au-dessus de 
son confluent avec le Paranayba. Les eaux 
en sont rougeâtres. 

GOROKHOV ou GOROKIIOVETZ, ville 
de Russie, en Europe, gouv. et à 37 1. E. 
de Vladimir , et à 7 1. O. de Gorbatov ; chef- 
lieu de district, presqu'au pied d’une monta- 
gne , sur la rive droite de la Kliazma. Elle a 
3 églises , 1 couvent , des fabriques de toile , 
des tanneries , 1 fonderie de cloches , et x 
fabrique de savon ; on y file beaucoup de 
lin, dont le fil rivalise avec celui de la Hol- 
lande pour la bonté et la finesse. Le commerce 
consiste en cuirs , fil de lin et pelleteries qu'on 
envoie à Astrakhan , et en caviar et poisson 
salé qu’on expédie à Saint-Pétersbourg. U s’y 
tient plusieurs marchés très-frequentés. a, 4 00 
habitans. 

Le district, situé dans la partie orientale 
du gouvernement de Vladimir , est plus pro- 
pre aux pâturages qu’au labour. 11 y a plusieurs 
haras , et l'industrie y est très-active , princi- 
palement pour la filature du lin. 

GOROKHOV, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. de Volhynie, distr. et à ia 1. S. E. de 
Vladimir, et à i5 1. O. N. O. de Doubno. 
x,835 hab. 

GOROKHOVATKA , bourg de Russie, en 
Europe , gouv. et à a61. i/a S. E. de Kbarkov, 
distr. et à 10 I. S. de Koupiansk , sur la rive 
droite de l'Oskal. 

GOROMCONDA, ville et distr. de l’Hind- 
oustan. y ojr. Gorrohcobtdah. 

GORON , bourg de France, dép. de la 
Mayenne, arrond. et à 4L N. O. de Mayenne, 
et à 3 1. i/a N. E. d’Emée ; chef-lieu de can- 
ton. Foire considérable, le mercredi après la 
Passion , pour bestiaux , grains , toiles , fils 
et denrées. 1,800 hab. 

GORONGO, petite île de l’archipel des 
Moluques, à 10 1. S. E. de Gilolo et à 14 I. 
N. E. d'Oby. Lat. S. i° 8'. Long. E. ia6° 
i3'. 

GORONTALO , viUe de l’ile Célèbes. Voj. 
Goukowg-Tella . 

GOROODW ARA , village de l’Hindoustan. 
V ojr. Gouaoudouar. 

GOROU , Ile du Grand Océan équinoxial, 
dans l’archipel Fidji , au S. E. de l’ile Paou , 
par 17 0 ao' de lat. S. et 1 7 7 0 de long. E. 

GORPORBA, rivière de THindoustan. 
y ojr. Gotporba. 
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GORRA, GARRA ou GURRA , rivière de 
lUindoustau , formée dans les possessions 
des Séykhs , anc. prov. de Lahorc, à 6 1. S. 
d'Amratseyr, par la réunion de la Beyah et 
do Setledje. Elle sépare le Lahore de l'Ad- 
jemyr, entre ensuite dans la prov. afghane 
de Moultan , où elle traverse la principauté 
de Bahavolpour, et se joint au Tchenab, 
près d'Outch , pour former le Pendjnod ou 
Tchinnaou , qui va se jeter dans le Sind par 
la rive gauche. Le cours de la Gorra est d'en- 
viron îoo 1. du N. E. au S. O. Cette rivière 
se divise en beaucoup de bras , qui fertilisent 
un riche pays. Elle correspond à la partie 
inférieure de l'ancien Hjphasii. 

GORRAH , Gurrah, distr. de l'Hindou- 
stan anglais , présidence du Bengale , anc. 
prov. de Gandouana, au N. du distr. de 
Piagpour et à 10. de celui de Mondlah. 11 
est traverse par la Nerhedah et scs affluens : 
beaucoup de ses parties sont fertiles , mais , 
eu général , il est mal cultivé et peu peuplé. 

Ce district était une ancienne principauté 
hindoue gouvernée par une princesse qui 
combattit vaillamment en i564i contre les 
généraux d’Alber , et qui , se voyant prête à 
tomber entre leurs mains, se donna la mort; 
sous Aureng-Zcyb , ce district fut de nouveau 
conquis et réuni à la province d'Allah-abad. 
lia appartenu en dernier lieu aux Mahrattes, 
auxquels les Anglais l'ont enlevé. 

GORRAH , Gurrah , ville de i'Hindoustan 
anglais , présidence du Bengale , anc. prov. 
de Gandouana , distr. de son nom , à i I. S. 
0. de Djobbelpour et à 53 1. N. N. E. de 
Nagpour. Elle est presque déserte. Dans le 
xvi" siècle , elle fut assiégée et prise par les 
Mogols qui y trouvèrent un immense butin ; 
c’est dans ce siège que les babitans égorgè- 
rent leurs femmes et leurs enfans , et se dé- 
fendirent ensuite jusqu'à la mort. 

GORRAKOTA , ville de I'Hindoustan , 
anc. prov. d’Allah-abad ; chef-lieu du petit 
état de même nom , dont le radjah est sous la 
protection des Anglais, à j3 1. S. O. d'Allah- 
abad et à 34 1. E. S. E. de Serondge. Lat. 
N. a3° 44'. Long. E. 76° ^3'. 

GORRAN , paroisse d'Angleterre , comté 
de Cornouailles, hundred de Powdcr, à 1 I. 
1/2 E. S. E. de Tregony et à 5 1. N. E. de 
Falmoulh. 1 ,ao3 liab. 

GORREDIK, bourg des Pays-Bas, prov. 
de Frise , arrond. et à a 1. E. N. E. de Hce- 
renveen, et à 5 1. 1/4 S . E. de Lceuwarden. 
U y a un département de la société du bien 
public. 1,100 hab. 
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GORREVOD , village de France , dép. de 
l’Ain , arrondissement et à 7 1. i/3 N. O. 
de Bourg , canton et à 1/4 de 1. S. S. E. de 
Pont-de-Vaux. 11 y a un vieux château. a,o5o 
babitans. 

Ce village avait été érigé en duché par 
Louis xin. 

G0RR1TI , Ile du gouv. et de l'intendance 
de Buenos-Ayres , prov. Cisplatine, dans la 
partie N. E. du Rio de la Plata, près et au 
S. de Maldonado. Lat. S. 34° 56'. Long. O 
57” 8'. 

GOUROCK , Gurruck, forteresse de l’Hind- 
oustan anglais, présidence de Bombay, anc. 
prov. et à 33 1. S. de Beydjapour, distr. et à 
11 I. S. O. de Godjondergor. 

G O R R O M C O N D A H , Gurrumcondah , ville 
de I’Hindoustan anglais , présidence de Ma- 
dras , anc. prov. de Balaghat, div. et à uo 1. 
S. S. O. de Coddapah; chef-lieu de dirtr. , 
sur la rive droite du Poner, à 3o 1. N. E. de 
Bangalore. Elle est défendue par un bon fort. 
Elle a été souvent prise et reprise par les 
Mahrattes , par le radjah de Maissour et par 
le Nizam. 

Le district de Gorromcondah est borné au 
N. par ceux de Sidout et de Gandicotta , à l’E. 
parleKamatic.au S. par l'ancienne province 
de Salem et Barramah! , et à l’O. par le Maïs- 
sour. Il est très-montagneux et arrosé par le 
Pony et le Poner. Il a été cédé aux Anglais , 
en 1800 , par le Nizam. 

GORSCHDY , bourg de Russie , en Europe. 
Foy. G o su jdi. 

GORSCHEN (GROSS), village des États 
Prussiens, prov. de Saxe, régence, cercle et 
à 4 1. 1 /a S. E. de Mersebourg. Le a mai 
181 3 , les Français remportèrent dans les en- 
virons , une victoire signalée sur les Prussiens ; 
on y a élevé un obélisque en l'honneur du 
prince de Hesse-Horabourg et des autres guer- 
riers qui périrent dans cette journée. 

GORSüA , bourg de la Turquie d'Europe. 
V oy . Gorasids. 

GORSES, village de France, dcp. du Lot, 
arrond. et à 4 1. 3/4 N. de Figeac , cant. et à 
1 I. E. de La Tronquièrc. 1,175 hab. 

GORSK , village de Russie , en Europe , 
gouv. de Tchcrnigov, distr. et à 5 1. N. E. 
de Gorodnia , près de la rive droite du Snov, 
où l'on a établi des usines. 

GORS-OP-LEEUW , village des Pays-Bas , 
prov. de Lirobourg, à 6 1. 1/4 de Macstricht, 
arrond. et à 3 1. 1/4 d’Hasselt, cant. ctà 1 I. 
1/2 de Looz. 33a hab. 

GORT , petit village d'Irlande, prov. de 
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Connaught, comté et à 6 1. i/4 S. E. de Gal- 
way, baronnie de Kiltartan , sur 1a petite ri- 
vière de son nom, qui se jette dans le Gurt- 
nainakin. Il y a i église , i caserne et i mar- 
ché. 11 s'y tient des foires les îo mai, î x août 
et 7 novembre. 

GORTCHINSKAÏA, village de Russie , en 
Europe , gouv. du Caucase , distr. et à 9 1. 
i/a N. N. O. de Kizliar, vers l’embouchure 
de la Prorva dans la mer Caspienne , qui forme 
sur ce point un très-beau port. 

GORTIN , village d'Irlande , prov. d'Ul- 
ster, comté de Tyrone, baronnie et à 4 h 
i/a S. E. de Strabane, et à 3 1. N. N. E. 
d'Omagh, sur la rive gauche du Mounter- 
towny. Foires, le i* r mardi de chaque mois. 

GORTON , commune d’Angleterre , comté 
et à 17 1. S. E. de Lancastre, et à 1 I. 1/4 
S. E. de Manchester , bundred de Selford , 
sur un petit affluent de la Mcrscy. i,6c>4 
habitans. 

GORTOUMÉ1I , village d'Égypte , dans la 
Grande Oasis , au S. de Khargéh. 11 y a des 
sources d'eau excellente. 

GORTZI ou CHYL SUPÉRIEUR , distr. de 
la Turquie d'Europe, dans le N. de la Petite 
Valachie , traversé par le Chyl , et appuyé 
sur le versant mérid. des Karpathcs. Tirgo- 
chyl en est le chef-lieu. 

GORTZKE , ville des États Prussiens , prov. 
de Saxe, régence et à 11 I. E. de Magdc- 
bourg, cercle et à 5 1. O. S. O. deLohburg , 
sur la Bukau. Il y a des scieries et des verre- 
ries , et on y fabrique une grande quantité de 
bardeaux. 690 hab. 

GORUCKPOOR , ville de l'Hindoustan. 
Vojr . Gobexpour. 

GORVAL, Gurwal , Giù'hwal , ancienne 
prov. de l'Hindoustan anglais , présidence du 
Bengale , entre 29° et 3i' 55" de lat. N. , et 
entre 74° 1 4* et 7®° de * on S- E. ; bornée, 
au N., par les monts Himalaya, qui la sépa- 
rent du Tibet; à l'E., par le Kali , affluent 
occid. de la Gogra , qui forme sa limite avec 
le Ncypal ; au S. , par une chaîne de monta- 
gnes qui la sépare de l'ancienne prov. de 
Dehly ; enfin , à l’O., par la Djcmnah qui est 
entre elle et le pays dcScllcdgc ctDjemnah. 
Sa plus grande longueur , de l'E. à 1*0. , est 
d’environ 70 1., sa moyenne largeur de 36, 
et sa surpcrficie de j,5oo 1. 

Le Gorval se compose de deux parties : le 
Gorval proprement dit, à 1*0., entre la Ram- 
ganga et la Djeumah , et le Kcroaon, à l'E. , 
entre la Ramganga et le Rali. La chaîne de 
J'Jlimalaya , toujours couverte de neiges , of- 



fre, sur la frontière septentrionale du Gorval, 
quelques-uns de ses principaux sommets , tels 
que le pic SL George , le Gangâlry , le 
Djemnàtry, qui s'élèvent à environ 4^°°° 
toises au-dessus du niveau de la mer. Elle en- 
voie , vers l'intérieur de la province , de nom- 
breux rameaux auxquels appartient le pic de 
Ramny, dans le Kemaon; la chaîne qui s’é- 
tend sur la limite méridionale de la province, 
atteint plus de 1 ,600 toises. Plusieurs passa- 
ges conduisent à travers ces montagnes dans 
les plaines de l'Hindoustan : ceux de Hrdouar 
et de Cossipour sont les plus fréquentés ; ce- 
lui de Nili , dans l'Ilimalaya , est regardé 
comme la roule la plus ancienne et la plus 
fréquentée de la Tartaric chinoise. D’innom- 
brables rivières descendent de l'iiimalaya ou 
de scs ramifications , et parcourent ce pays : 
les plus remarquables sont le Baghirati et 
l’Alakananda , qui forment le Gange; la Kaly- 
ganga, la Ramganga, la Kosila et la Djcm- 
nah; il y a aussi une quantité de petits lacs 
entre les montagnes. Le sol de celte province 
est pierreux , et ne présente guère de ferti- 
lité que dans les vallées. L’hiver y est très- 
froid : la neige couvre non-seulement les 
montagnes , mais encore les vallées où elle 
séjourne quelque temps; en été , la chaleur 
est excessive dans les vallées , quoique plu- 
sieurs des montagnes conservent la neige toute 
l’année. Les orages , ainsi que les tremblement 
de terre, sont fréquens. Le Gorval est trop 
montagneux pour être cultivé en grand , et il 
n’y a que certaines portions de terrain qui 
puissent l'être : aussi la récolte des grains ne 
suffit-elle pas à la consommation ; dans les 
terrains élevés , on cultive du froment et de 
l’orge ; dans les terres basses , du riz , du 
mandhuah ( cynosurus caracarus) , du sama 
( panicuni fromenlaceum ) , plusieurs sortes de 
légumes particuliers à ces climats, du chan- 
vre et du lin. Plusieurs des montagnes sont 
couvertes de forêts : 1a forêt de Saul , dans le 
Kemaon , est 1a plus considérable , et celle 
qui fournit le plus beau bois de construction ; 
dans les autres, on trouve aussi des chênes, 
des hêtres , des pins écossais et d'autres ar- 
bres des pays élevés. Les pâturages sont as- 
sez abondans : on y élève d'innombrables 
troupeaux de moutons et de chèvres , qui for- 
ment la principale richesse des habitans; des 
bétes à cornes, en moins grand nombre , et 
une race de chevaux, petite, mais robuste et 
pleine de feu. 11 y a des éléphans inférieurs à 
ceux du Tchittagong , ce qui fait qu’on les ap- 
privoise rarement. Ce pays est rempli de bé- 
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tes fauves , de gibier et d'oiseaux de proie ; 
les rivières sont toutes poissonneuses ; les 
abeilles , qu'on élève en quantité , donnent 
beaucoup de miel et de cire. Des mines de 
cuivre , de plomb et de fer existent sur plu- 
sieurs points , et ne sont pas exploitées ; on 
extrait, par le lavage, des parcelles d'or du 
sable de plusieurs rivières. 

L'industrie des habitans se réduit à la fa- 
brication des objets dont ils font un usage 
habituel , et le commerce d'exportation ne 
consiste que dans les productions territoria- 
les , telles que bois de construction , bestiaux, 
peaux, laine, térébenthine, gomme, musc, 
et quelques autres articles moins importans : 
ces objets sont échangés contre du sel , des 
grains , diverses étolTes de soie et de co- 
ton, etc. Cette province entretient des rela- 
tions commerciales avec le Tibet et le Neypâl, 
et tire de grands avantages du transit des 
marchandises de ces pays pour l'Hindoustan. 
Les communications par eau sont presque 
partout empêchées à cause des masses de ro- 
chers et des pierres qui encombrent les lits 
des rivières. Les routes ne sont que des sen- 
tiers dirigés sur la pente des monts dans la di- 
rection des principaux cours d'eau : ces che- 
mins, réparés tous les ans pour les pèlerins, 
sont impraticables pour les bêles de somme, 
et le moyen de transport le plus sûr est à dos 
d'homme. La vénération que les Hindous ont 
pour cette contrée , qui est remplie de temples 
renommés , dont les plus célèbres sont ceux 
de Diprag et de Bhadry-nath , contribue aussi 
beaucoup à dédommager ce pays de l'inferti- 
lité de son sol : quatre des prayagas ( con- 
fluens saints) les plus célèbres sont dans ses 
limites, et attirent un grand nombre de pèle- 
rins. Tous les peuples du Gorval et du Kemaon 
ont, ainsi que leur langage, le nom de Kha- 
seyas , parce qu'ils se sont établis dans le pays 
de Khas; mais ils prétendent tous descendre 
de colonies qui ont émigré du S. , et rejet- 
tent tout rapport avec les aborigènes impurs 
et barbares. Une seule petite rivière sépare 
le Gorval proprement dit du Kemaon, et 
néanmoins les habitans de ces deux contrées 
digèrent essentiellement tant par l'extérieur 
que par les vétemens et le langage. Les habi- 
tans du Gorval sont plus forts et plus actifs 
que ceux du Kemaon ; mais ils manquent de 
cette énergie propre aux montagnards, car 
ils ne se sont jamais révoltés contre les Gor- 
khas , qui les opprimaient et les vendaient 
comme esclaves par centaines. 

Le Gorval appartenait autrefois à un chef 
Dict. Géocr. G. 
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sans naissance, tributaire d'une dynastie dont 
la capitale était Karouvorpour. Il y a 370 
ans qu'un radjepout qui était entré au service 
de ce chef, le chassa; mais le Gorval resta 
tributaire des états voisins jusqu'au règne de 
Mohipot-chah , qui se rendit indépendant , et 
bâtit Syrinagor , dont il fit sa résidence. Les 
Européens ont connu scs descendans sous le 
nom de radjahs de Syrinagor; Fctteh*chah 
étendit beaucoup le territoire de Gorval vers 
le N. Les Gorkhas subjuguèrent ce pays en 
i8o3 : alors IcTadjah se retira dans les pos- 
sessions des Anglais , qui furent bientût 
maîtres de disposer du pays ; mais ils rendi- 
rent au radjah ses possessions , à l'exception 
de la vallée de Dyrah et des territoires à l’E. 
du Baghirati et de l'Àlakananda. Syrinagor, 
se trouvant dans cette partie réservée, de- 
meura la capitale de la province, et le rad- 
jah établit sa résidence à Barahât. 

Le district de Gorval , qui porte aussi le 
nom de Syrinagor , occupe la partie centrale 
de cette province , et est situé entre la Ram- 
ganga et la Djemnah; au N. il est borné par 
les monts Himalaya , à l’E. par le district de 
Kemaon, au S. par la province de Delily,ct 
à 10. par le Sermour. 11 est arrosé par l'AIa- 
kananda et le Baghirati. Syrinagor en est 
aussi le chef-lieu. 

GORVAL, Gurwal, principauté de l'Hind- 
oustan , prov. et distr. de son nom. Elle 
est arrosée par le Baghirati, et renferme des 
mines de cuivre dont l'exploitation , quoiqu'a- 
vantageusc , a cessé depuis l'invasion des 
Gorkhas. Le radjah de cette principauté est 
sous la protection des Anglais, et réside à 
Barahât; ses revenus sont évalués à 36o,ooo 
francs. 

GORVAL , bourg de Russie , en Europe , 
gouv. et à 5a 1. i/3 S. E. de Minsk, distr. et 
à 5 I. i/a N. N. O. de Retchitza. 

GORWAL, ancienne prov. , distr. et prin- 
cipauté de l'Hindoustan. / or . Gorval. 

GÔRWIHL , village du grand-duché de 
Bade, cercle de Treisam-et-Wiesen, bail I . 
et à a I. O. de Waldshut , et à 9 1. 3/4 S. S. 
E. de Fribourg ; sur la rive gauche de l'Alb. 
On s'y occupe beaucoup de la filature du co- 
ton. i,o85 hab. 

GÙRZ , ville d’Illyric. f'oy. Gorice. 

GORZE , ville de France , dép. de la Mo- 
selle, arrond. et à 3 I. i/3 S. O. de Metz , et 
à 4 I. N. N. O, de Pont-à-Moussonj chef-lieu 
de canton. Foire, le a juillet, pour merce- 
rie. 1,747 hab. 

GOllZEGNO, bourg des États Sardes, div. 

aa 
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età ii I. 1/3 E. N. E. de Coni , prov. et à 
5 I. S. S. E. d’AIba , tnand. de Bossolasco ; 
près de la rive gauche du bras occid. de la 
Bormida. 

GORZKOW , petite ville de Pologne , woi- 
wodie, et à 10 E S. E. de Lublin, obwodie 
et à 3 lieues O. S. O. de Krasnistaw. 44 m*i- 
sons 

GORZON ou CANAL NEGRO , canal du 
roy. Lombard Vénitien, qui fait suite à la 
Fratta. Il commence au confluent de cette 
rivière et du canal S 1 *. Catarina , à 4 L S. 
d'Esle , coule de l'O. à l’E. à travers la par» 
tic méridionale de 1 a prov. de Padoue et à 
travers celle de Venise , et va joindre la Bren- 
ta, près de Brondolo, après un développe- 
ment d'environ 1 3 1 . Il longe, sur une éten- 
due considérable, la rive gauche de l’Adige; 
sa largeur est de 35 pieds. 11 est navigable 
pour de grosses barques du port de 37,000 
kilogrammes jusqu'à Pettorazza , et pour de 
petites jusqu'à Vescovana. 

GORZOW, ville des États Prussiens. Voy. 
Làmdsbbrg. 

GOSA , pays de l'Afghanistan , dans la 
partie S. E. de l’Afghanistan propre , sur le 
versant occid. des monts Soliman, par 3 i° 
de lat. N. et 67° 10' de long. E. 

GOSAINGONGE, Gosaingunge , ville de 
l’Hindoustan , dans les états du nabab d’Aou- 
de, anc. prov. d’Aoude , distr. et à 4 E S. 
E. de Laknau, sur la route de cette ville à 
Djouanpour. 

GOSBERTON, paroisse d’Angleterre , 
comté et à 10 1 . S. S. E. de Lincoln, et à 
31 . 1/4 S. O. de Boston , div. de Holland, 
hundred de Kirton. 1,618 hab. 

GOSCHLIN, GOSZLIN , GOSLINA ou 
MUROVANA - GOSL 1 NA , ville des Étals 
Prussiens, prov., régence et à 4 E N. de 
Posen , cercle et à 4 E O. d’Obornik. Elle 
a 1 église catholique et 1 luthérienne. On y 
fabrique des draps et des toiles , et il y a des 
distilleries de grains et des moulins à papier. 
. 1,390 hab. , dont 33 o juifs. 

GOSCHÜTZ, bourg des États Prussiens, 
prov. de Silésie, régence et à 10 E N. E. de 
Breslau , cercle et à 4 E S. S. E. de War- 
tenberg; chef-lieu d’une baronnie libre dont 
les seigneurs sont comtes de Reichenbach. 11 
y a des fabriques de drap , de tissus de soie 
et i martinet pour le cuivre. 360 hab. Prés 
de ce bourg est le village de môme nom avec 
le château de résidence des seigneurs} il ren- 
ferme deux papeteries et 700 hab. 

GOSERI , bourgade d’Abyssinie , état de 
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Choa et Efat , prov. d’Efat, à 13 I. N. N. O. 
d’Ankobcr. 

GOSGEN , village de Suisse, cant. et à 7 1 . 
E. N. E. dcSoleure, et à 6 E 1/3 S. E. de 
Baie; chef-lieu d’un baill. qui renferme 4 ju- 
ridictions et 5,409 hab. catholiques. 

GOSHEN , commune des États-Unis , état 
de Connecticut , comté de Litcbficld , à 
i 5 1 . N. N. O. de New-Haven età 11 1 . O. 
d’Hartford. C’est la partie la plus élevée de 
l’état. On y fait d’excellens fromages. i. 58 G 
habitans. 

GOSHEN , commune des États-Unis, état 
et à 19 1 . N. N. O. de New-York , et à 37 I. 
S. S. O. d'Albany; c'est un des deux chefs- 
lieux du comté d'Orange. Elle est dans une 
vallée , et contient 3 églises pour les presby- 
tériens et les épiscopaux , 1 maison de justice, 
et 1 prison. U y a d'excellcns pâturages, où 
l’on élève des bestiaux qui donnent un beurre 
renommé. 

GOSHEN, commune des États-Unis , état 
d’Ohio, comté de Belmont , à 38 E E. de Co- 
lumbus. 1,416 hab. 

GOSIER (LE), bourg de la Guadeloupe, 
l'une des Petites Antilles, chef-lieu de quar- 
tier ; sur la côte méridionale de la Grande . 
Terre, à 1 E E. S. E. de La Pointe-à-Pitre , 
sur le Petit-cul-de-sac, en face d’un îlot qui 
prend le nom de ce bourg. 

Le quartier du Gosier est le plus petit de 
ceux de la Grande-Terre; sa plage offre un 
bon mouillage aux vaisseaux et est d’un ac- 
cès facile pour les chaloupes. II a beaucoup 
souffert de la guerre, particulièrement dans 
celle de 1794 : le bourg du Gosier , un des 
plus anciens de cette partie, fut alors entiè- 
rement détruit , et il n’y reste plus que 3 ou 
4 maisons ; les matériaux de toutes les autres, 
ainsi que ceux de l’église , servirent, en 1 795, 
à construire les fortifications qui complé- 
tèrent le fort Fleur d’Épée. Ce quartier fut 
encore ravagé et incendié , en mai 1803 , par 
les nègres révoltés , que commandait Ignace. 
La population de ce quartier est de 3,067 
hab. , dont 3 i 3 blancs, 3 o 8 gens de couleur 
libres, et 3,9)6 esclaves. 

Il y a à peu près le tiers des terres cultiyé. 
Les principaux produits sont : un tiers en sucre, 
un tiers en café et un tiers en coton , qui est 
réputé le meilleur de l’ilc et qui rivalise avec 
celui de la Désirade. On y compte 191 ma- 
nufactures : 11 à sucre, 81 à café, 86 à co- 
ton, 1 à cacao, et 13 à vivres; il y a 10 
moulins à bétes et 3 à vent. Ce quartier jouit 
d'un air sain. 
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GOSIR , ville et port d'Arabie , dans l’Ha- 
dramaout , sur l'océan Indien, à x3 1. N. E. 
de Sabar et à 3o 1. $. O. de Kechin. Elle est 
gouvernée par un chef indépendant, qui 
prend le noui de sultan. 

GOSLAR , ville du rojr. de Hanovre , 
gouv. , princip. et à il. i/x S. E. de Hil- 
desheim, et à 8 1. i/x S. de Brunswick; chef* 
lieu d’une juridiction urbaine. Lat. N. 5i° 
54' 27". Long. E. 7 0 59' 6". Elle est très- 
ancienne , ceinte de hautes murailles , et 
traversée par la Gosc. L'intérieur en est som- 
bre, et les rues sont étroites, tortueuses et 
sales , et les maisons vieilles et gothiques ; il 
y a 3 places publiques. Les restes du Kaiser- 
burg ou fort Impérial méritent quelqu'atten- 
tion : c’est dans cet édifice que les anciens 
empereurs d'Allemagne tenaient leurs cours 
et rassemblaient les diètes. On y remarque 
la cathédrale, où l'on voit un autel du dieu 
Crothos , qui était adoré des anciens Saxons : 
cet autel consiste en une espèce de coffre de 
bronze percé de toutes parts, à l'effet de 
donner passage aux flammes qui devaient con- 
sumer les victimes humaines qu’on posait des- 
sus; c'est danscettc église qu’eut lieu, en 106a, 
la sanglante querelle entre les prélats de Gos- 
lar et ceux de Fulde. Goslar possède aussi 
3 églises, 1 abbaye et 1 couvent de religieu- 
ses, 3 hôpitaux, 1 gymnase, plusieurs gran- 
des brasseries et savonneries, des fabriques 
de vitriol , des distilleries d'eau-de-vie et de 
liqueurs, des moulins à tabac , et x fonderies 
de cuivre. C’est le siège de l'administration 
des mines de Brunswick et de Hanovre appe- 
lée Kommunion. Les habitans, en grande 
partie luthériens, sont occupés à l'exploitation 
des mines du Rammelsberg, montagne des 
environs. S, 680 hab. 

Goslar était autrefois une ville libre et im- 
périale qui occupait au banc du Rhin le 7* 
rang parmi les villos de l'empire, et le 2 e parmi 
celles du cercle de la Basse-Saxe; en i8o3, 
elle fut cédée â la Prusse. Le traité de Tilsit 
la comprit dans le royaume de Westphalie, 
où elle devint le chef-lieu d'un arrondissement 
du departement de l’Ockcr; en 181 3 elle fut 
rendue à la Prusse , qui ne tarda pas à la cé- 
der au Hanovre. 

GOSLINA, ville des États Prussiens, f^oyr. 
GoscfiLijr. 

GOSOUDÀRSTVENNAÏA, bourgade de 
Russie, en Europe, prov. du Caucase, distr. 
et à xx 1. i/x E. de Georgievsk, sur la rive 
droite de la Koura. Il y a 3ix colons mâles. 
GOSPITERODE , village du duché de Saxe- 
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Cobourg, princip. et à 1 I. 3/4 S. O. de Gotha ; 
chef-lieu d'une juridiction patrimouialc qui 
renferme X74 hab. 

GOSPORT, ville et port d'Angleterre, comté 
de Suuthampton, hundred de Titchfield , à 
i/4 de 1. O. de Portsrooulh , et à 7 I . E. S. E. 
de Winchester; sur une pointe de 1a côte oc- 
cid. de l’entrée du port de Portsmouth, au 

N. E. de la haie d'Alverstokc. Cette ville est 
depuis peu fortifiée du côté de la terre. Elle 
renferme la chapelle de la paroisse d'Alver- 
stoke, 1 chapelle catholique, 1 temple pour 
les autres sectes , 1 bel atelier pour les pau- 
vres, et 1 magnifique hôpital pour les marins; 
elle a en outre 1 beau théâtre, des casernes, 

I brasserie et 1 cuivrerie royales , et 1 fonde- 
rie de fer pour ancres, etc. Gosport reçoit 
de l'eau des machines de Porton. 6,184 k*b. 
Au S. de cette ville est Priddy’s-hard, remar- 
quable par ses grands magasins de poudre pour 
l’armée et !a marine. 

GOSPORT , village des États-Unis , état de 
Virginie, comté de Norfolk, à 3x 1. S. E. de 
Richmond, sur l'Elizabeth. 11 communique à 
Portsmouth au moyen d’un pont, et se com- 
pose d’environ 20 maisons, avec quelques ma- 
gasins et un grand chantier pour la marine de 
l'Union. 

GOS-REG1AB, village de Nubie. f'oy. Goz- 
Radiu. 

GÛSS, bourg du duché de Styrie, cercle 
et à 3 1. O. S. O. de Bruck , et à 1 1. S. de 
Lcobcn ; sur la rive droite de la Miihr. Siège 
de l'évéché de Lcobcn. 11 y a une cathédrale. 
494 hab. 

GOSSAU , bourg de Suisse , cant. et â x 1. 

O. de S 1 . Gall, et à 1 1. N. O. de Herisau ; chef- 
lieu de distr. , sur la route de SL Gall à Zurich . 

II a une belle église et des manufactures de 
toiles de coton. Il s’y tient annuellement une 
foire très-fréquentée. 48° hab. 

Le district compte 4it92 maisons; il a ap- 
partenu à l'abbaye de S*. Gall jusqu’en 1798. 

GOSSELIES, bourg des Pays-Bas, prov. 
du Hainaut, arrond. et à t 1. 1/4 N. de Chai - 
leroi, et à 7 1. 3/4 E. N. E. de Mons ; chef- 
lieu de canton. Il y a des fabriques d'étoffes 
de laine et de chapeaux ; des ateliers de clou- 
terie, de coutellerie, de ferblanterie, de 
chaudronnerie et de serrurerie ; on y trouve 
aussi des teintureries , des tanneries , des raffi- 
neries de sel , des filatures de laine et 1 ver- 
rerie. Ces fabriques alimentent un grand corn 
mcrcc. 11 envoie un député aux étals de la 
province, , 1 83 hab. » 

Il s'est livré, le xG juin 17941 près de ce 
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bourg , entre les Autrichiens et les Français , 
une bataille dans laquelle les derniers furent 
victorieux. 

GOSSELIN , cap vers l'extrémité S. O. de 
la Nouvelle-Hollande, dans la terre de Leu- 
win , au S. E. du cap Hamelin. Lat. S. 34° 
16 '. Long. E. iia° 4i'. 

GOSSENGRÜN , bourg de Bohême , cercle 
et à 3 1. i/a O. d'Ellbogen, et à 3i 1. O. de 
Prague , entre des montagnes. 

GüSSiTZ, bourg des États Prussiens, pro- 
vince de Saxe, régence et à i3 1. S. E. d'Er- 
furt, cercle et à i 1. O. N. O. de Ziegenriick. 
38o hab. 

GÛSSMANSTE1N ou GÔSSWEINSTE1N, 
bourg de Bavière , cercle du Mein-Supérieur, 
présidial et à i 1. i/a O. de Pottcnstein , et 
à 5 1. S. O. de Bayrcuth; sur la Wiesent. 11 
a i château et i église où l'on se rend en pè- 
lerinage. 4 °° hab. 

GÔSSNITZ, bourg du duché de Saxe-Hild- 
burghausen , princip., baill. et à a 1. 3/4 N. 
d'Altenbourg , et à 4 1. i/4 E- deRonnebourg; 
sur la rive gauche de la Pleisse. On y fabri- 
que des étoffes de laine, et il s'y tient 3 mar- 
chés par an. i, 4 a 7 hab. 

GOSTENHOF, bourg de Bavière, cercle 
ic la Rezat, présidial et à i/a 1. S. O. de Nu- 
remberg. v ,335 hab. 

GOSTOML, bourg de Russie, en Europe, 
gouv., distr. et à 5 1. 3/4 O. N. O. de Kiev, 
et à 34 1- 1/3 E. N. E. de Jitomir ; sur la rive 
gauche de l'irpen. 

GOSTYN, ville des États Prussiens, prov., 
régence et à i3 LS. de Posen, cercle et à 
3 1. 1/3 N. de Kroben; dans un pays mon- 
tagneux et boisé. Elle a 1 église catholique, 

1 couvent fi plusieurs tisseranderies. 11 s'y 
tient des marchés considérables de bestiaux. 
i ,588 hab. 

GOSTYN IN, ville de Pologne, woiwodie 
de Masovie, à 34 I. O. de Varsovie; chef- 
lieu d'obwodie , dans un pays boisé, sur la 
rive droite de la Skriva. Elle a a églises; il s’y 
tient 3 marchés par an. 637 hab. , dont i 53 
juifs. 

Elle avait autrefois une citadelle dans la- 
quelle le czar Démétrius Schiusboy fut en- 
fermé jusqu’à sa mort. 

GOSZCZYN , ville de Pologne, woiwodie 
de Masovie, obwodie et à i3 1. 1/3 S. S. O. 
de Varsovie. 498 hab., dont 47 juifs. 

GOSZL1N , ville desj^tats Prussiens. Voy. 
G os cm n. 

GOSZPICH , bourg de la Croatie militaire , 
généralat de Carlstadt, chef-lieu du distr. ré- 



gimentaire de Lika; sur la rive gauche de la 
Lika, à 8 1. 3/4 S. S. E. d’Otlochacz, et à 
i3 1. S. O. d'Ostrosacz. 680 hab. 

GOTAOURA, Gotowra , ville de l'Uindou- 
stan anglais, présidencedc Bombay, anc. prov. 
d'Aurcng-abad, distr. de Djounyr, à 6 1. O. 
de Pounah et à 33 1. S. E. de Bombay, sur 
la rive droite de la Moula. 

GOTERA , village du Guatemala, prov. de 
S. Salvador, distr. de S. Miguel. 11 donnait 
autrefois son nom à un district de l'ancienne 
intendance de S. Salvador. 

GOTHA , princip. du duché de Saxe-Co- 
bourg, composée de plusieurs parties : la plus 
considérable, qui renferme la ville de Gotha , 
est bornée à l’O. par le grand-duché de Saxe- 
Weimar, à l'E. par ce même grand-duché, 
les principautés de Schwarzbourg , et 1a prov. 
prussienne de Saxe, qui la limite aussi au N.; 
au S. O. et au S., par le duché deSaxe-Mci- 
ningen, la Hesse-Électorale et la prov. prus- 
sienne de Saxe, dont elle est séparée par le 
Thüringer-wald ; sa longueur, du N. au S. , 
est de 35 I. , et sa plus grande largeur, de 
l'E. à l’O. , de 31 l. 1 / 3 ; elle est arrosée par 
la Nesse , la Leine , le Horsel , la Géra et l’Ap* 
felstedt. Les autres parties de cette princi- 
pauté sont peu importantes : la plus remar- 
quable est l’enclave de Volkerode, entre la 
prov. prussienne de Saxe et le Schwarzbourg- 
Sondcrshausen. La superficie de ces diverses 
portions réunies est de 76 L, et leur popula- 
tion de 80,000 hab. 

La princip. de Gotha se divise en 9 baillia- 
ges : Georgenthal , Gotha, Ichtcrshausen et 
Wachsenburg, Reinhardsbrunn , Romhild , 
Schwarzwald, Tenneberg, Tonna, et Volke- 
rode. Gotha en est le chef-lieu. Elle a formé 
la partie la plus importante du duché de Saxc- 
Gotha jusqu'à la mort du dernier duc de ce 
nom, en 1835 . Par le partage conclu entre 
les divers princes de la maison de Saxe , elle 
échut au duc de Saxe-Cobourg, à l'exception 
du bailliage de Kranichfeld , qui fut annexé 
au duché de Saxe-Meiningen. 

GOTHA , ville du duché de Saxe-Cobourg, 
chef-lieu de princip. et de baill., et autrefois 
capitale du duché de Saxe-Gotha , à 5 1. 3/4 
O. d’Erfurt, et à 10 1. O. de Weimar. Lat. 
N. 5o° 57 ' 4". Long. E. 8° 33 ' 38". Elle s'é- 
tend sur la pente d'une montagne , dont le 
sommet est couronné par l’ancien château du- 
cal appelé Friedenstein , et dont le pied est 
baigné à l’E. par la Leina; sa hauteur au- 
dessus du niveau de la mer est de 1 ,340 pieds, 
et sa forme est celle d'un polygone irrégulier. 
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Les remparts ayant etc convertis en promena- 
des, il ne reste qu'une enceinte murée percée 
de 4 portes; plusieurs faubourgs l'entourent. 
Gotha , sans être une très-grande ville , n'en 
est pas moins une des plus belles de la 
Saxe; les rues en sont larges, assez droites 
et bien pavées, et les maisons sont bien bâ- 
tie*. Il y a 5 places publiques et plusieurs 
fontaines, alimentées par la Lcina. Le prin- 
cipal édifice est l'ancien château ducal , orné 
de jardins et d'un parc, et qui renferme une 
bibliothèque de i 5 o,ooo volumes et plus de 
a,ooo manuscrits , î cabinet de médailles , 
un des plus riches de l'Europe, avec biblio- 
thèque numismatique de 6,ooo volumes , s 
cabinet d’histoire naturelle et des arts , i 
cabinet de physique et s muséum de tableaux 
et d'antiques; ces précieux établissemens sont 
ouverts au public depuis i 8 a 5 . Ce château 
renferme aussi i arsenal , avec l'ancienne et 
la nouvelle maison-de-ville. Il y a dans Go- 
tha 7 églises luthériennes; la chapelle catho- 
lique de S*". Marguerite , qui contient les 
tombeaux des ducs de Saxe-Gotha , et celle 
des Orphelins , sont remarquables. On y 
compte aussi plusieurs hépilaux civils et mili- 
taires , et des établissemens de bienfaisance , 
i maison de correction avec ateliers de tra- 
vail , des hospices pour les veuves et les or- 
phelins , x gymnase avec 1 9 professeurs , 1 
collège , 1 école normale , des écoles gratui- 
tes), dont 1 d'industrie, et 1 école d'accou- 
chemcnt. Les manufactures les plus importan- 
tes sont celles de drapa , de toiles , de mous- 
seline , de tissus de cuton et de porcelaine; il 
y en a aussi de tabac, de papier peint, d’ins- 
trumens de musique et de chirurgie, d'ouvra- 
ges vernissés , de mécaniques pour la filature , 
de poudre à canon , etc. Ces fabriques ali- 
mentent un commerce considérable ; Gotha 
est en outre l’cntrepùt d'un commerce actif 
entre Leipsig et le reste de l'Allemagne. 
■ 3 ,ooo bab. Les environs sont couverts de 
jardins. A i/a 1 . S. E., sur le Seeberg, est un 
bel observatoire. On attribue la fondation de 
Gotha à Guillaume , archevêque de Mayence, 
en 964. Cette ville a vu naitre les médecins 
Gaspard HolTmann et Thomas Reynesius , et 
le poète Gottcr. 

Le bailliage contient, sans la ville, 7,464 
habita ns. 

GOTHA , rivière de Suède. Vay. Goeta- 

w, 

GOTHARD ( S*. ) , bourg de Hongrie , co- 
mitat d'Eisenbourg, marche de Ticmet-Ujvar. 
à 4 I. 1 /a S. E. de Furstenfeld et à 8 I. 3,4 
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S. O: de Stcinamanger, sur la rive droite du 
Raab. U a 1 château et 1 très-grand couvent 
de bernardins. Il s'y tient plusieurs marchés 
par an , où il se fait un grand commerce de 
vin et de tabac cultivés dans les environs. 
833 hab. 

C'est près de ce bourg que Montecuculli 
remporta, en 1664, une grande victoire sur 
les Turcs. 

GOTHARD ( S*. ) , haute montagne de 
Suisse, sur la limite des cantons du Tésiu et 
d’Uri, à 8 1 . S. S. O. d'Altorf, à i 3 1 . N. O. 
de Bellinzonc et à 31 1 . S. E. de Berne. Lat. 
N. 46 ° 33 '. Long. E. 6 ° 10'. Il forme un 
nœud remarquable où s'unissent les Alpes Lé- 
pontiennes et les Alpes Bernoises , et d'où 
s'échappent la Reuss au N . , et le T ésin au S.; 
les sources du Rhin et du Rbùnc en sont peu 
éloignées. Ses plus hautes cimes sont couver- 
tes de neiges éternelles : ce sont le Fieudo de 
1,585 toises , le Fibia et le Luzcndro de près 
de 1 , 63 o , l'Orsivro ou pic d'Ursern de 1 , 655 , 
et la Prosa de 1,535 toises au-dessus de la 
mer; elles sont pour la plupart de granit, et 
renferment de nombreuses veines de cristal 
de roche et beaucoup de minéraux, tels qu'as- 
beste , amiante , delphinite , pierre ollaire , 
chloritc ordinaire et en feuilles , spath de di- 
verses natures, rubis, tourmalines, améthys- 
tes, mica, grenat, cyanite, etc. Il y a une 
grande variété de plantes alpines. On trouve 
beaucoup de petits lacs sur le S 1 . Gotliard , 
et 8 glaciers couvrent les sommets de ce 
mont ou occupent la tête de ses vallées. Il 
est traversé par une superbe route qui fait 
communiquer la Suisse à l'Italie, et qui était 
déjà connue dès l’an 1 3 19; il a fallu surmon- 
ter les plus grands obstacles pour la percer. 
Sa largeur est généralement de 10 pieds et 
quelquefois de 1 5 ; elle est bien pavée en gra- 
nit depuis Airolo , au pied méridional du 
mont , dans la vallée Levantine , jusqu’à Am- 
steg, village à 5 I. au N. En partant de ce der- 
nier point et allant en Italie , la route se 
prolonge sur les deux rives de la Reuss qu'elle 
franchit , ainsi que d'affreux précipices , sur 
des ponts d'une hardiesse étonnante. Elle tra- 
verse aussi une galerie longue de 300 pieds 
et haute de 13, sur autant de largeur, prati- 
quée dans une énorme masse de rochers de 
granit; ce passage souterrain, appelé Urner- 
loch ou trou d'Uri, excite l'attention de tous 
les voyageurs : il a été percé, en 1707 , aux 
frais du canton d'Uri. La route est praticable 
en tout temps ; en hiver elle se couvre de 
neige jusqu'à une hauteur de 30 pieds, mais 
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les habitans des villages voisins sont chargés 
de la déblayer et perçoivent un droit de pas- 
sage/ dans cette saison. Le S*. Gothard est 
traversé annuellement par i5,ooo à 20,000 
marchands, indépendamment des voyageurs 
que la curiosité y attire; les voitures seules 
n’y vont pas. Plus de 4oo habitans de la val- 
lée Levantine et de celle de la Reuss subsis- 
tent du transport par mulets des marchan- 
dises et bagages , et de la conduite des voya- 
geurs. On trouve sur le col du S*. Gothard 
une auberge qui a remplacé l'hospice ancien- 
nement desservi par des capucins ; elle est à 
i,o65 toises au-dessus de la mer. 

Ce groupe de montagnes tire son nom d’un 
évéque de llildesheim , qui vivait dans lexii® 
siècle; il fut, en 1799 , le théâtre de plu- 
sieurs combats entre les Français et les Aus- 
tro-Russes. 

GOTHEMBOURG , ville de Suède. Voy. 
Gobteborg. 

GOTHIE, Gœtland , Gœtaland , Gœtarike , 
contrée qui forme la partie mérid. de la Suède, 
entre 55° 21' et 59° 20' de lat. N., et entre 
8° 5o' et 14° 35' de long. E. Elle a au N. la 
Suède propre ou le Svealand , à l’E. et au S. 
la mer Baltique, et à l’O. le Sund , le Cattegat 
et le Skager-rack. Sa longueur du N. au S. 
est de 90 1. , sa moyenne largeur de TE. à 
1*0. de 60 I. , et sa superficie d'environ 
5,o8o 1. , ce qui n'est que le quart de la 
Suède; mais sa population, qui s'élève à 
2.600,000 habitans, forme presque les deux 
tiers de celle de ce royaume : c est une con- 
séquence de la fertilité remarquable de son 
sol, de la douceur de sa température, com- 
parée à celle du reste de la monarchie , enfin 
de l'agrément de son séjour en général. Des 
lacs nombreux l'embellissent partout, et prin- 
cipalement vers le N. , où s'étendent le Wo- 
ner , le Wetter et le Roxen ; elle est en- 
trecoupée dans tous les sens par une infinité 
de belles rivières, comme le Gœta-elf, la 
Nissa, la Laga, la Motala; sa surface, agréa- 
blement ondulée , n’offre nulle part de mon- 
tagnes élevées et froides. L’important ca- 
nal de Gœta la traverse de l’O. à l’E., et y 
réunit le Cattegat à la Baltique. A cette con- 
trée appartiennent les deux Iles les plus 
considérables de 1a Suède, OEland et Gott- 
land. 

La Gotliie se divisait anciennement en 9 
provinces , savoir : Blcking , Bohus , Dalic ou 
DaLsland, Gothie occidentale ou Wester-Gœl- 
land , Gothie orientale ou Œster-Gœtland , 
Goltland, Halland , Scanie ou Skane, etSrna- 



land; maintenant elle renferme 12 préfectu- 
res : Blcking, Calmar, Christianstad , Elfs- 
borg , Gœtcborg-ct-Bohus , Goltland , Halm- 
stad , lœnkœping, Kronobcrg , Linkœping, 
Maltnœhus, et Skaraborg. 

La Gothie tire son nom des Goths , qui 
l'habitèrent dans l’antiquité , et qui, suivant 
quelques auteurs, eurent pour berceau l’ile 
de Goltland, tandis que d'autres les font des- 
cendre des Gètes , habitans du centre de l'Eu- 
rope. Quoi qu’il en soit de l’origine très- 
obscure de ce peuple , il est certain qu'on le 
vit, dans les premiers siècles de l'ère chré- 
tienne, envahir les contrées voisines de l'em- 
pire romain , pénétrer même dans cet empire, 
et contribuer k sa ruine. Les tribus qu'il avait 
laissées dans la Scandinavie, après avoir été 
long-temps divisées, finirent par se réunir 
pour former le royaume de Gothie; les sou- 
verains de ce pays le devinrent de la Suède , 
et dès-lors les deux monarchies n’en firent 
plus qu'une seule sous la dénomination de 
royaume de Suède. 

GOTHIE OCCIDENTALE ou WESTRO- 
GOTH1E, IV ester- Gœtland , ancien pays de 
Suède , dans la Gothie. Il forme la préfec- 
ture de Skaraborg, et les parties méridiona- 
les de celles d’Elfsborg et de Gœteborg-et- 
Bohus. 

GOTHIE ORIENTALE ou OSTROGO- 
THIE, OEster- Gœtland, anc. prov. de Suède, 
dans la Gothie. Elle forme la préfecture de 
Linkœping, à laquelle on donne encore quel- 
quefois le nom d’OEster-Gœtland. 

GOTHLAND, île de la Baltique. Voy. 
Gottlakd. 

GOTOO ou LES CINQ ÎLES , groupe d'iles 
du Japon , dans la prov. de Fizen, à l'O. de 
l'ile de Kiousiou , et au S. du détroit de 
Corée. Le point méridional est par 3 2° 34' 
5o" de lat. N. Ce groupe s’étend de l’O. S. 
O. à l'E. N. E. , en formant une chaîne de 
petites lies unies les unes aux autres par 
des rochers. La plus grande et la plus occi- 
dentale , dont la capitale est Fonouye , se 
nomme Osima ; elle est terminée au S. O. 
par un cap du nom du groupe. Les quatre 
autres îles sont Fisago-sima, Narou-sima, 
Nisi-simael Fiyasi-sima. 

GOTOUMI-GANGA, fleuve de l'Hindou- 
stan. Voy . Godavert. 

GOTPORBA, Gutpurba , rivière de l'Hind- 
oustan anglais, présidence de Bombay , anc. 
prov. de Beydjajvour. Elle prend sa source 
dans le district d'Azymnagor , près et à l’E. 
de la forteresse de Gandergor , à 1 5 1. N. E. 
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de Goa, coule d'abord au N. E., puis à l’E., 
revient ensuite au N. E., et se joint à la 
Krichnah, par la rive droite, à 12 1 . S. de 
Beydjapour, après un cours d’environ <\o 1 . 
Les principaux endroits qu’elle baigne sont 
Diddy et Gokàk : l'Hornisy, qu'elle reçoit 
par la droite , est son alllucnt le plus consi- 
dérable ; près de Gokàk elle forme une très- 
belle chute de 180 pieds de hauteur. 

Le pays environnant prend le nom de 
Pendjab ( cinq rivières) , parce qu’il est arrosé 
par la Toumbedrah, la Yerdah, la INlalporba, 
la Krichnah et la Golporba. 

GOTRA , ville de l’Hindoustan , dans les 
états de Sindhyah, anc. prov. de Malvah , 
dislr. de Cotchouara , près de la rive gauche 
du Koharry, à 8 1 . E. de Cbipour et à 4 2 1 . 
N. N. O. de Serondge. 

GOTTENHEIM , village du grand-duché 
de Bade, cercle de Treisam-et-Wiesen , baill. 
et à 2 1 . 1/2 N. O. de Fribourg. 1,010 hab. 

GOTTERN (GROSSEN), bourg des 
États Prussiens , prov. de Saxe , régence et 
à 3 1 . N. O. d’Erfurt , cercle et à 3 1 . N. 
N. O. de LangensaUa. 11 a 1 églises. i, 65 o 
habitans. 

GOTTESBERG , ville des États Prussiens , 
prov. de Silésie , régence et à i 4 1 . O. S. O. 
de Breslau , cercle et à 1 1 . 1/2 O. S. O. de 
Waldcnburg , sur le penchant d'une monta- 
gne . Elle a 1 église catholique et 1 luthérienne, 
et des fabriques de toile , de bas et de gants. 
1,872 liab. 

On exploite dans les environs une mine de 
houille j on y a exploité dans le xiv* siècle 
une miue d’argent qui est épuisée depuis long- 
temps. 

GOTTESBERG, village du roy. de Saxe, 
cercle de Voigtland , baill. de Voigtsberg , à 
5 1 . i /3 E. S. E. de Plauen et à 10 1 . 1/4 
S. S. O. d’All-Chemnitz. 11 y a des raines 
d’étain. 

GOTTESBÜHREN , village de la Hesse* 
Électorale, prov. de la Basse-Hesse, cercle 
et à 2 1 . 1/2 N. E. d'Hofgeismar, baill. et à 
1 1 . N. N. O. de Sababourg, sur un ruisseau 
qui va se réunir à la Holzaxe. 930 hab. 

GOTTESGAB , Theodosiim , ville de Bo- 
hême , cercle et à 6 1 . N. N. E. d’ElIbogcn , 
et à 26 1 . O. N. O. de Prague, au milieu des 
montagnes les plus hautes et les plus sau- 
vages de la Bohème , près de la source du 
Schwarzwasser. i, 55 o hab. 

11 y a dans les environs des mines d’argent, 
de fer cl d'étain , dont l'exploitation occupe 
la majeure partie des habitans. 



GOTTESli AUS-BUN D , division de Suisse , 
Voy. Maîsom-de-Dieu. 

GOTTES-KOG , lac marécageux de Da- 
nemark , duché de Sleswig , baill. de Ton- 
dern. 11 a 2 1. de longueur sur 1 I. dans sa 
moyenne largeur, et renferme plusieurs petites 
îles. 

GOTTHARD (S 1 .) , montagne de Suisse. 
Voy . Gotha un (S 1 . ). 

GOTTHEM , village des Pays-Bas , prov. 
de Flandre orientale, arrond. et à 6 1 . 1/2 
de Gand , cant. et à 2 1 . de Deynte. 1,122 
habitans. 

GOTT 1 GNIES , village des Pays-Bas , 
prov. du Hainaut , arrond. et à 1 1 . 3/4 de 
Mons , cant. et à 1/2 I. de Rœulx. Son ter- 
ritoire renferme des carrières de pierre de 
taille. 1,018 hab 

GOTTIH, Gutteah 7 ville de l'Hindoustan , 
dans les états de Sindhyah , ancienne prov. de 
Malvah , distr. et à i 3 1 . O. S. O. de Sârang- 
pour , et à 5 1 . N. N. E. d'Oudjein. 

GÙTTINGUE, Gvttingen , princip. du 
roy. de Hanovre, gouv. de Hildeshcim. Elle 
est bornée, au N., par le duché de Brunswick 
et la princip. de Grubenhagen , qui la limite 
aussi à l'E. ; au S. , par la prov. prussienne 
de Saxe et la Hcsse-Élcctorale ; à l'O., par 
ce dernier état et la prov. prussienne de 
Westphalie. Elle a i 5 1 . de long, du N. 
E. au S. O. , il 1 . dans sa plus grande lar- 
geur, et 89 1 . de superficie. Le territoire est 
couvert de montagnes qui, au N. E. , ap- 
partiennent au Harz , et qui , vers le N. O. , 
reçoivent le nom de Solling. Les montagnes , 
composées en grande partie de basalte, et 
d'une hauteur médiocre , ont des formes bi- 
zarres et généralement coniques. Le princi- 
pal cours d'eau qui arrose cette province est 
le Wescr , qui lui sert en partie de limite oc- 
cidentale , et qui s’y forme de la réunion de 
la Wcrra et de la Fuldc ; dans la partie 
orientale coule la Leine , qui s'y grossit de la 
Ruhmc. On y trouve plusieurs étangs, mais 
très-peu considérables. Le sol devient pier- 
reux près des montagnes ,, mais il est très- 
fertile, surtout dans quelques vallées. La 
température est modérée ; l'air est pur et 
salubre. Le territoire est cultivé avec le plus 
grand soin , le moindre coin de terre n’est 
pas négligé : aussi la récolte des grains sur- 
passe de beaucoup les besoins ; les pommes 
de terre et les légumes y sont fort abondant ; 
on y récolte aussi une grande quantité de 
tabac , de lin et de colzat ; les cerises vien- 
nent bien dajis les champs , mais les autres 
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fruits ne *e recueillent que dam les jardins. 

De belles prairies et de gras pâturages 
nourrissent un petit nombre de bestiaux ; mais 
la race des moutons augmente et s’amé- 
liore. On se sert de chevaux pour labourer , 
et on est obligé d'en introduire tous les ans 
un grand nombre. Les richesses minérales 
consistent en argent , cuivre , plomb et fer ; 
on trouve aussi du sel et de l'alun. La fila- 
ture du lin , la fabrication de la toile , occu- 
pent l’industrie manufacturière : il y a aussi 
des fabriques de drap , de cuir, de faïence, 
de verre et de papier ; une manufacture de 
glaces, et plusieurs usines pour le travail des 
métaux. L'exploitation des grandes forêts de 
ce pays est encore une des sources de pros- 
périté de ses laborieux babitans. Le com- 
merce est dans une grande activité : l’expor- 
tation consiste en grains, fil, toile, draps, 
tabac , miroirs , verres , faïences et métaux. 
La navigation du Weser est très-utile pour 
le commerce, ainsi que la grande route qui 
conduit de Francfort dans le nord de l’Alle- 
magne , et traverse cette principauté. Mün- 
den en est la principale place de commerce. 
En 181a, la population s’élevait à 96,593 
hab., dont a,3;4 catholiques, 1,166 juifs, et 
tous les autres luthériens. 

Avant la nouvelle division du Hanovre en 
six gouvernemens , établie en i8a3, la prin- 
cip. de Gottingue formait dans ce royaume 
une province particulière. Elle comprend 7 
juridictions urbaines : Dransfcld , Gottingue, 
Hardegsen , Moringen, Mündcn, Nordheim, 
cl Uslar ; 1 7 bailliages domaniaux : Boven- 
den , Ilrackenberg , Brunstein , Erichsburg- 
Hunnesruck, Friedland, Hardegsen , liante, 
Lauenfürde, Leincbcrg, IVIoringen, Mündcn, 
Neuengleichen , Nicileck , Nicnover, Rein- 
hausen , Uslar, et Westerhof ; enfin 1 1 juri- 
dictions patrimoniales : Adclcpscn , Alten- 
glcichcu, Garte, Gcismar, Hardenbcrg, lmb- 
sen , Imbskausen, Jiihndc, Oldershauscn , 
Ucssingen , et Waakc. Gottingue en est le 
chef-lieu. 

GOTTINGUE , Gûttingcn , ville du roy. 
de Hanovre, gouv. de Hildesheim, chef-lieu 
de principauté , siège d' i chancellerie de 
justice, d’i surintendance générale, de 3 
inspections ecclésiastiques, et d'i direction 
de l'impôt; à 22 1. S. S. E. de Hanovre et 
à 8 1. 1/2 N. E. de Cassel, par 5i° 3i' 49” 
de lat. N. et 70° 3i' 22" de long. E. ; dans 
une belle et fertile vallée élevée de 447 pieds 
au-dessus du niveau de la mer, au pied de 
Ja montagne de Haimbcrg, et^ur la Lcinc. 



Elle est très-ancienne ; il y avait des rem- 
parts qui ont été convertis en promenades , 
d’où l’on jouit d’une très-belle vue. Gôttin- 
gue est composé de 3 parties , l’ancienne et 
la nouvelle ville , et le Maach ; les rues en 
sont larges , commodes , et bien éclairées 
de nuit : quelques-unes sont bâties réguliè- 
rement et ornées de beaux édifices. Il y a 
3 places publiques , 3 églises luthériennes , 
1 église réformée, 1 église catholique et 1 
hôpital ; mais ce qui rend cette ville inté- 
ressante et lui donne un grand lustre , c'est 
sa célèbre université , qui fut fondée en 
1734, par Georges 11, et où l’on enseigne la 
théologie, la philosophie, le droit, U méde- 
cine et la philologie : cette université compte 
49 professeurs et i,54o étudiant. Sa biblio- 
thèque est une des plus considérables de 
l'Europe , et renferme 3oo,ooo volumes et 
5,ooo manuscrits 5 elle a aussi 1 musée , 1 
beau cabinet de physique , un jardin botani- 
que, un amphithéâtre d’anatomie, etc. Got- 
tingue possède en outre une académie des 
sciences, établie depuis 1751 , et qui décerne 
chaque année des prix ; 1 gymnase , 1 école 
d’industrie et plusieurs autres élablissemcns 
d’instruction publique ; clic a 5 imprimeries 
et des manufactures de draps , de toiles , de 
maroquin , de tabac et d'ouvrages divers en 
fer et en cuivre. Le commerce y est peu actif, 
et ne se compose que des objets de consom- 
mation. Le climat de cette ville est humide et 
pluvieux ; l’air y est cependant sain. Gottin- 
gue est très-fréquenté à cause de son univer- 
sité. Cette ville a produit plusieurs hommes 
célèbres dans les sciences , entre autres 
Eichhorn , Caselius , Moscheim , Michaelis , 
Heines , Burger, Blumenbach , etc. 9,320 
hab., non compris les étudians. 

Gottingue était autrefois au nombre des 
villes Hanséatiques ; elle tomba au pouvoir 
des Français en 1767 et 1762; de i8o3 à 
1807 , elle resta sous leur domination , et en- 
suite, jusqu’en 181 4, elle fut le chef-lieu du 
département westphalicn de la Leine. 

GOTTLAND, lie de la Baltique, dans la 
préfecture de son nom , entre 56° 55' et 57° 
57' de lat. N., et entre i5° 48' et 16 0 49* 
long. E. ; à 20 1. de la côte orient, de la 
Suède, et à 3a de la côte de la Russie. Elle 
a 26 1. de long , du N. E. au S. O., et 12 1. 
dans sa plus grande largeur; sa superficie, 
en y comprenant celle des petites îles qui 
l’entourent, est évaluée à i36 I. 

L’Ile , en général assez élevée , présente 
l’aspect d’un vaste plateau qui descend quel* 
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qucfois en pente douee vers le rivage , tandis 
qu'ai Ileurs il s'avance jusqu'à la mer et ne se 
termine que par des falaises à pic. Les côtes 
sont découpées par plusieurs baies, dont la 
plus considérable, qui se trouve à l'E., entre 
les petites des OEstcrgarnsholmc et F milieu , 
en comprend plusieurs autres, parmi lesquel- 
les on remarque le Kattliammarsvik et le Sli- 
tehamn. Au N. E. de Gottlaud se trouve File 
de Farœ, dont elle est séparée par le Farœ- 
sund ; au N., la baie de Kappellshamn s'a- 
vance profondément dans les terres; la côte 
occidentale présente le Klintehamn ; un peu 
au S. O. sont deux des : Lilla-Carlsœ et 
Stora-Carlsœ; enfin , sur la môme côte , s'ou- 
vre le L 5 ursvik.cn, qui, avec le Slccsvik , forme, 
de la partie méridionale de Gottlaud, une 
étroite péninsule. Le Tborsberg, à l'E., et 
le Hoburg , au S. , sont les monticules les 
plus remarquables : ils élèvent leurs sommets, 
nus et aride», sur le plateau général, qui 
a 5 o à 70 mètres de hauteur. On trouve plu- 
sieurs petits lacs ou étangs , dont les plus re- 
marquables sont : le Bæstc-træsk et le TiDgs- 
læde-træsk. Les principales rivières sont : le 
Gothcms, qui débouche sur la côte orientale, 
et le Lummelund, qui coule pendant quelque 
temps dans un canal souterrain, dont il sort 
pour aller se jeter dans la mer par la côte 
occidentale. Plusieurs marécages sont répan- 
dus à la surface du sol , qui est généralement 
calcaire et sablonneux : il est assez fertile, et 
la culture serait susceptible d'une grande 
amélioration ; cependant les productions en 
blé , orge , avoine , suffisent à la consomma- 
tion. On récolte une grande quantité de légu- 
mes , et surtout de navets : les pommes de 
terre y sont implantées depuis peu de temps; 
les arbres y viennent bien, et le noyer même 
y prospère. Le climat est , à latitude égale , 
beaucoup moius rigoureux que celui de la 
Suède. L'éducation des bestiaux forme une 
des principales occupations des habitans : on 
soigne surtout les moutons, dont la race a été 
améliorée par l'introduction du mérinos : il y 
a une espèce de chèvres très-grande j les che- 
vaux ne sont pas rares : les forêts en renfer- 
ment un grand nombre de sauvages, et ser- 
vent aussi de retraite à quelques lièvres et 
renards. Sur la côte, on fait la chasse aux 
chiens de mer, et l'on pèche une grande quan- 
tité de poisson. L'industrie est peu dévelop- 
pée : les habitans confectionnent eux-mêmes 
à peu près tous les objets dont ils ont besoin, 
et se procurent, du dehors, le vin , le sel , 
les quincailleries et diverses drogues, en 
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échange de laine , bestiaux , navets , bois , 
goudron , pierres , chaux , marbres et pois- 
sons. 38,07a bah. 

Gottland forme , avec les petites îles dis- 
séminées sur ses côtes et celle de Gottska- 
Sandw , située à 10 1 . au N. , une préfecture 
qui prend aussi le nom de Wisby ; elle forme 
le diocèse de Wisby, et sc divise en ao tings 
ou districts : Bæis, Banda, Bro, Buis, Dcde, 
Endre , Fa rd lieras , Forssa , Garde, Gratt- 
linge , ilablinge , Halla , Hcidc, Hemsc, Ho- 
burg , Krakliuge , Lina , Lummelund , Bute , 
et Stenkumla. Le chef-lieu est Wisby , la 
seule ville de File. 

Les ruines trouvées dans File de Gottland 
attestent qu'elle est habitée depuis des 
temps très-reculés : quelques auteurs ont 
supposé quelle fut le berceau de ces Goths 
belliqueux qui envahirent l'Europe méridio- 
nale , à l'époque de la chute de l'empire ro- 
main. En i 36 i , Valdcmar m , roi de Dane- 
mark, la prit aux Suédois, mais elle rentra 
bientôt sous leur domination. Elle subit plu- 
sieurs vicissitudes, et quand Gustave Vasa 
s'empara du trône de Suède , elle était entre 
les mains d’un général de Christian 11 ; mais 
celui-ci, ne se sentant pas assez fort pour la 
défendre contre Gustave , la remit à Frédé- 
ric i cr , qui avait remplacé Christian sur le 
trône de Danemark. Par le traité de 1 64 4 v 
File de Gottland revint à la Suède; en 1807, 
pendant la guerre de cette puissance et de 
la Russie , elle fut surprise par les Russes 
qu'Une escadre suédoise força bientôt de l'é- 
vacuer. 

GOTTLEUBE, ville du roy. de Saxe, cer- 
cle de Meissen , baill. de Pirna , à 5 1 . i/a 
S. E. de Dresde et à 11 1 . ija S. O. de Bau- 
tzen , sur la rive droite de la rivière de son 
nom. Il y a une grande brasserie et on y fa- 
brique des chapeaux de paille. 498 hab. 

GOTTLIEBEN , bourg de Suisse , canton 
de Thurgovie ; chef-lieu de baill. et de cer- 
cle, à 4 L N. E. de Frauenfeld et à i/a 1 . O. 
de Constance , à l'endroit où le Rhin entre 
dans la partie du lac de Constance appelée 
lac inférieur. Il a 1 église réformée , 1 cha- 
pelle catholique , et 1 chateau-fort bàli par 
les anciens cvèques de Constance , dans lequel 
furent renfermés , en 1 4 1 5 , le pape Jean xxm 
et Jean Huss , pendant le concile de Cons- 
tance. a8o hab., réformés. 

Le bailliage s’étend jusqu'aux portes de 
Constance ; on y voit beaucoup de maisons 
de campagne. Il se divise en 5 cercles : Al- 
tcrsweilen, Âltnau , Egclshofen , Ermatin- 
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gcn , et Gotllicbcn, et renferme i3 comra. 
et 13,179 lmb., protesta ns et catholiques. 

GOTTO , pays tle la Nigritic , à l'E. du 
Bambara et au S. de Timbouctou. 11 était 
autrefois divisé en petits états dépendans du 
Bambara , mais depuis qu'un chef, nommé 
Mossi, est parvenu à réunir ces états et à 
combattre avantageusement les forces du 
Bambara , ce pays a formé un royaume in- 
dépendant, dont la capitale est Mossidou. 

GOTTOLENGO, bourg du roy. Lombard- 
Vénitien, prov. et à 6 I. i /a S. de Brescia, 
distr. et à a I. S. E. de Lcno, sur la rive 
droite de la Scriola-Gambara. Marché le sa- 
medi. 3,a3o hab. 

GOTTORP ou GOTTORF , bailliage de 
Danemark, dans la partie mérid. du duché 
de Sleswig. 11 tire son nom du château de 
Gottorp , qui défend la ville de Sleswig. Sa 
superficie est de 39 1. c. II. est divisé en 8 dis- 
tricts : Ahrens, Füsing, Krop, Mohrkirch, 
Satrup, Slics, Struxdorf, et Treya. i8,5oo 
hab. Sleswig en est le chef lieu. 

GOTTO W , village des États Prussiens , 
prov. de Brandebourg , régence et à 8 I. S. 
E. de Potsdam, cercle de Jüterbogk-Luc- 
kcnwald , à 4 k N. E. de Jüterbogk. Il y a 
de grandes usines royales à fer. 260 hab. 

GOTTSCHE ou HOTZSCHEVIE , ville 
d’illyrie, gouv. et à 11 1. S. S. E. de Lay- 
bach , cercle et à 6 1. 1/4 S. O. de Neustadtl, 
sur la rive droite de la Ricse. Elle a un châ- 
teau. On y fabrique des toiles, de la poterie, 
et divers objets en bois. 1,600 bab. 

GOTTSKA-SANDOE, lie de la mer Balti- 
que , dépendante de la Suède , dans la pré- 
fecture et à 10 1. N. de Hic de Gottland, par 
58° ai' de lat. N. et 16 0 47 # de long. E. Sa 
longueur est d’environ a 1., et sa largeur 
d'i I. î/a. Elle ne renferme que deux petits 
hameaux, et est entourée de bancs de sable , 
où l’on prend des chiens de mer. 

GÔTTWEIH ou GÔTTWEIG , abbaye 
célèbre de bénédictins , dans l'archiduché 
d’Autriche , pays au-dessous de l'Ens , cer- 
cle supérieur du Wienerwald , à 4 k N. de 
S*. Pollen et à 1 1. S. S. E. de Mautern. 
Elle est bâtie avec beaucoup de magnifi- 
cence , et renferme un beau cabinet d’his- 
toire naturelle et de médailles, ainsi qu'une 
bibliothèque. Cette abbaye relevait immédia- 
tement du pape; depuis 1722, elle est soumise 
ù la juridiction de l’arcbevéquc de Vienne. 

11 y a dans les environs de l'argile qu'on 
emploie dans la manufacture de porcelaine de 
Vienne, et de beaux granits. 



G0TZENDORF , bonrg de l'archiduché 
d’Autriche, pays au-dessous de l'Ens, cercle 
inférieur du Wicncrwakl, sur la rive gauche 
de la Lcitha , à 5 1. i/a S. S. E. de Vienne 
et à 4 k E. de Drasskirchcn. Il y a un châ- 
teau. 

GOUABARI, ville de l’Indo-Chine, dans 
l'état de Catchar, à environ 7 I. N. de Khas- 
pour , au milieu de plusieurs collines , sur la 
lisière d'une chaîne de montagnes. Elle était 
autrefois capitale du Catchar et la résidence 
des souverains; elle est aujourd’hui aban- 
donnée, mais très-vénerée. Les Catcharicns 
supposent que de grandes richesses , amas- 
sées par leurs rois , sont enfouies dans les 
montagnes voisines de cette ville. 

GOUARYS , tribu d’Arabes pasteurs, dans 
la Basse-Égypte , aux environs des lacs de 
Natron. Elle peut armer 210 hommes. 

GOUACHTA, pays de l'Afghanistan pro- 
pre, sur le versant occid. des monts deGhiz- 
nih. Le lieu principal porte le même nom, et 
se trouve à 20 1. S. de Ghiznih et à 5o 1. E. 
de Candahar. 

GOUADNOUN, ville de Barbarie. Foy. 

OüADWOÜIf. 

GOUAHATTI, ville du roy. d’Assam, chef- 
lieu de l’Assam proprement dit ; sur une hau- 
teur , près de la rive gauche du Brahmapou- 
tre, h 54 1. O. S. O. de Djorhât et à 35 I. 
E. de Rangamatty. Lat. N. 26® 9'. Long. E. 
89° 22 7 . Elle est bien déchue. 

Les environs sont très- montagneux. De 
chaque côté du fleuve, les montagnes offrent 
un vaste amphithéâtre que la nature et Part 
ont concouru à fortifier ; néanmoins Aureng- 
Zcyb s’empara de cette ville en i663 , et 1a 
conserva plusieurs mois. 

GOUAIX, village de France, dcp. de 
Scine-ct-Marne, arrond. et à a 1. S. de Pro- 
vins, et à 10 1. 1/2 E. de Melun, canton de 
Bray-sur-Seinc , près de la forêt de Sordun. 
944 hab. 11 y a un château entouré de fossés, 
dont l'ancien et le nouveau parc forment une 
promenade très-agréable. 

GOUALATA, oasis du Sahara, au S. de 
l'empire de Maroc, à 200 1. N. O. de Tim- 
bouctou, par a5° de lat. N. et 7 0 de long. 
O. Elle est habitée par des Tibbous. Tegazza 
en est le lieu principal. 

GOUALIOR, Gualior , forteresse de l’Hind- 
oustan , capitale de l'état de Sindhyah , et 
chef-lieu de district , anc. prov. et à 24 L S. 
d’Agrah, et à 8 1. S. O. de Gohcd. Lat. N. 
26° z5'. Long. E. 76° 4^** Elle est sur une 
colline d’i/a I. de longueur, d’une largeur 
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inégale qui n’excède pas i5o toises , et de 3i5 
pieds de hauteur du côté du N. qui est le 
plus élevé. Un parapet en pierre couronne le 
sommet de cette colline, dont les côtés sont 
très-escarpés : on ne la gravit que par un sen- 
tier taillé dans le roc. Il y a de grandes ci- 
ternes naturelles toujours pourvues d’une eau 
excellente, et des terrains cultivés pour les 
besoins de la garnison. La position et les rem- 
parts de cette forteresse l’ont fait considérer 
pendant longtemps comme imprenable; c’est 
encore une des places les plus fortes de l'Hind- 
oustan , et la clef des possessions des Mah- 
rattes. Son fondateur est inconnu : elle ser- 
vait de prison d’état sous les cm pereurs mogols , 
et vers la fin du dernier siècle. 

La ville de Goualior s’étend sur le côté 
oriental de la colline où siège la forteresse , 
et au bord de la Sounrica. Les maisons en 
sont pour la plupart bâties en pierre , et il 
y a le palais de Sindhyah , plusieurs temples 
hindous et des mosquées. On y fabrique beau- 
coup de tissus de coton; il s’y fait un com- 
merce considérable en drap de Tchandiri et 
en indigo. Celle ville tire aussi un grand pro- 
fit du séjour de pèlerins, qui viennent y vi- 
siter la demeure de Ghose-el-Alem , célèbre 
par ses écrits mystiques, mort en i56o. Pop. : 
3,ooo hab. 

Les collines qui entourent Goualior, for- 
ment un amphithéâtre qui s’étend d’i/3 de 1. 
à i 1. Elles sont principalement composées de 
schiste qui parait contenir beaucoup de fer ; 
il y a d’abondantes carrières. Elles sont pres- 
que dépourvues de végétation. 

En 1780, les Anglais prirent cette forte- 
resse d’assaut, et la rendirent ensuite au 
prince de Gohed; ils la reprirent en 1804 , 
et la cédèrent à Daoulet-Raou-Sindbyah l’an- 
née suivante. 

Le district de Goualior a celui de Gohed 
au N. N. E. , et est arrosé par le Koharry, 
le Sounk, la Sounrica et le Iiefly. 11 est en 
partie montagneux et fertile , surtout en co- 
ton , et renferme une raine de fer. 

G0UAL10U , pays de l’Abyssinie , dans le 
roy. de Tigré, sur la rive droite du Tacazzé, 
au S. E. de la prov. de Samen et à 1*0. de 
celles de Bora et de Salova. Il est habité par 
desAgaous, qui, par une ancienne supersti- 
tion , refusent de fournir de l’eau aux étran- 
gers ; Sait préteud que leur répugnance à cet 
égard peut venir d’une sorte de vénération 
qu'ils ont pour les eaux en général , et parti- 
culièrement pour celles du Nil : ce qui fait 
aussi qu’ils fixent toujours leur résidence sur 
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les bords des grands afllucns de ce fleuve. 

GOUAREC , bourg de France , dép. des 
Côtes-du-Nord, arrond. et à 7 1. 1/8 O. N. O. 
de Loudéac, et à 8 1. i/a S. de Guingarap ; 
chef-lieu de canton , sur la rive gauche du Bla- 
vct. Foires, le i5 mai, le samedi de la Tri- 
nité, l’avant-dcrnier samedi de septembre, 
et le 2 e samedi de chaque mois , pour che- 
vaux, bestiaux, et étoffes de laine à l’usage 
du pays. 5q6 hab. 

GOUATTOR, ville du Bcloutchistan,prov. 
de Mékran , chef-lieu de district ; sur le golfe 
de son nom, formé par la mer d’Oman a l’em- 
bouchure du Nagbor, et à 37 1. S. S. O. de 
Kedje. Lat. N. a5° 3'. Long. E. 58° 5a'. Elle 
ne se compose que de 1 5o cabanes défendues 
par un petit fort en terre. Il y a un port dont 
on exporte une grande quantité de dattes. 

Le golfe de Gouattor a 8 1. de long sur 5 
de large : l’entrée en est déterminée par les 
caps Gouattor et Cuiza. 

GOU AUX DE LUCHON , village de France, 
dép. de la Haute-Garonne , arrond. et à 6 1. 
i/a S. S. O. de SL Gaudens, canton et à 1 1. 
3/4 N. N. E. de Bagnères-dc-Luchon , sur le 
Mole. 195 hab. Il y a aux environs de l’ardoise 
et du marbre gris. 

GOUBAR, tribu sauvage de Lesghi, dans 
la partie orient, de la Circassie. Elle est com- 
posée de 1 ,800 familles gouvernées par leurs 
anciens, et subsiste principalement de rapi- 
nes. Elle révère les montagnes, les rochers 
et les arbres. 

GOUBERLINSKAÏA ou GORI-OULOU- 
TAU, chaîne de montagnes de Russie, en 
Europe, gouv. et distr. d’Orenbourg. Elle 
se détache des monts Oural», par 53° 3o' de 
lat. N. et 55° 4<>' de long. E. , au nœud où 
prend naissance le rameau des Obchtchemcrt , 
se dirige au S. entre le Tanalik et la Sakma- 
ra , et sc termine sur la rive droite de l’Oural, 
auprès du fort de Gouberlinskaia , au S. O. 
d’Orskaia. Sa longueur est de 60 1. Le granit 
en forme la base; elle n’est pas très haute, 
renferme des vallées arides, et est couverte 
de forêts peu épaisses. 

GOUBERLINSKAÏA, fort de Russie, en 
Europe, gouv., distr. et à 46 L E. S. E. d’O- 
renbourg, à quelque distance de la rive droite 
de l'Oural , au pied des monts Gouberlinskaia, 
sur la Gouberlia. 1) renferme une trentaine 
de maisons habitées par les Cosaques qui y 
tiennent garnison. 

GOUBIR, pays de Nigritie. Yojr. OoBF.n. 

G0UB1RR1 , pays de Nigritie. Voy. Go- 
ber. 
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GOUCHNAUT, Tille de l'Hindoustan. Voy. 
Goütcdhat. 

GOUCHTCHA, bourgde Russie, en Europe, 
gouv. de Volhynie, distr. età 6 1. 1/2 N. N. 
E. d’Ostrog, et à 5 1. 1/2 E. de Rovno, près 
de la rive droite du Gorin. i45 maisons. 

GOUDA ou TER-GOUW , ville des Pays- 
Bas , prov. de Hollande mérid., arrond. et à 
4 1. E. N. E. de Rotterdam , et à 61. 1/2 O. 
S. O. d’Utrecht; chef-lieu de canton , sur la 
rive droite du Petit-Yssel, au confluent delà 
Gouw. Lat. N. 5o° o> 4 |,# * Long. E. 2 0 22' 
3 2". Elle est entourée de murs percés de 7 
portes, et de fossés larges et profonds, et 
peut . au moyen de ses écluses , inonder en 
peu de temps tout le pays environnant. On y 
remarque la place du Marché au centre de 
laquelle est situé un bel hôteUde-ville , et l'é- 
glise de S 1 . Jean , dont on admire la belle 
architecture, ainsi que les vitraux peints 
et qui renferme les tombeaux de plusieurs 
hommes illustres. Il y a 1 église réformée , 
1 luthérienne, 1 arménienne, 2 catholiques 
et 1 mennonitc qui sert aujourd'hui de syna- 
gogue; 1 lombard, x poids public, 1 halle 
aux grains, 1 hôpital, l'hospice pour les vieil- 
lards et les orphelins et 1 maison de correc- 
tion; cette ville possède 1 école latine, 1 bi- 
bliothèque publique renfermant des manus- 
crits précieux et plusieurs lettres autographes 
du célèbre Erasme , 1 dép. de la société pour 
l'utilité publique, et 1 société biblique. Elle 
a des manufactures d'étoffes de laine , de fil 
à coudre , de nombreuses fabriques de pipes 
en terre , de tabac, de poterie, de cordages, 
des tuileries et des briqueteries. La situation 
de son port est très-avantageuse. Gouda est 
très-renommé pour ses grands marchés de 
fromage. Cette ville envoie un député aux 
états de la province. Elle a vu naitre les sa- 
vans Reinier Inoy , Corneille Schonæus , 
Willem Hermansz Van der Goude et Bok- 
kenberg; les deuxCrabeth, peintres sur verre; 
les frères Houtman , qui, les premiers , condui- 
sirent une flotte hollandaise aux Indes , et 
plusieurs autres hommes illustres. 12,000 
habitans. 

GOUDACHAOURI , pays de Russie , en 
Asie , gouv. de Géorgie , dans la partie sept, 
du district d'Ananour, sur le versant sept, du 
Caucase. Il est traversé par le Snotskhali. 
Djoty est un des principaux villages qu'il 
renferme. 

GOUDAMAK ARI , pays de Russie, en 
Asie, gouv. de Géorgie, distr. d'Ananour. Il 
est sur le versant merid. du Caucase, et tra- 



versé par l’Aragvi. Le fort de Passanaouri en 
est l'endroit le plus remarquable. 

GOUDECOTTA , Goodecotta , ville de 
l'Hindoustan , dans les états du radjah de 
Maïssour, anc. prov. de ce nom, soubah de 
Tchatracal; sur un affluent du Vadavotty, à 
i5 1. N. N. E. de Tchitteldroug et à 12 1. S. 
d'Anagoundey. 

GOUDELOUR, Cuddalorc, ville de l'Hind- 
oustan anglais, présidence et à 36 1. S. S. 
O. de Madras, anc. prov. de Karnatic; sur la 
rive droite du Pan-aur, à 1/2 1. de l'embou- 
chure de cette rivière dans le golfe du Ben- 
gale , et à 6 1. S. de Pondichéry. Lat. N. 1 x° 
43' 23". Long. E. 77 0 27' 57". Elle est dé- 
fendue par un bon fort. Son port est un des 
meilleurs de la côte de Coromandel. Il y a un 
comptoir anglais ; le principal commerce se 
fait avec l’ile du Prince-dc-Galles , où l'on 
expédie des toiles de coton qu'on échange con- 
tre du bétel , du poivre et des dents d'élé- 
phans. En 1681 , la compagnie anglaise ob- 
tint , du radjah de Djindgy, la permission 
d'établir un comptoir dans cette ville ; dans 
l’espace d'un siècle , cet établissement s'aug- 
menta tellement, qu’on pensa à le fortifier. Les 
Français s'eu emparèrent en x 7 58 ; deux ans 
après, les Anglais le reprirent , mais les Fran- 
çais y rentrèrent en 1782 et le conservèrent 
jusqu'en 1783 : à cette époque, Goudclour 
fut restitué aux Anglais par un traité de paix. 

Suffren remporta un avantage sur les An- 
glais , en vue de cette ville, en 1781. 

GOUDERA, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. et à 9 1. 3/4 E. S. E. de Vilna, distr. 
et à 2 1. 1/2 N. N. O. d'Ochmiana. 

GOUDERAK, village des Pays-Bas, prov. 
de Hollande méridion., arrond. et à 3 1. N. 
E. de Rotterdam , et à 7 1. x/4 O. S. O. d'U- 
trccht, canl. et à 1 1. de Gouda, surl'Yssel. 
11 y a des briqueteries. 1,171 hab. 

GOUDEROU, pays dans la partie S. O. de 
l’Abyssinie, au N. Ë. du pays de Narea. U 
est au pouvoir des Gallas indépendans , et a 
pour chef-lieu la ville de son nom , située à 
90 1. S. S. O. de Gondar, près de la rive 
gauche du Tournât. 

GOUDET, village de France , dép. de la 
Haute-Loire, arrond. et à 4 1- S. du Puy, 
cant. et à 1 1. 2/3 S. O. de Monasticr; sur la 
rive gauche de la Loire. Il a une fabrique de 
chapeaux. Foires, les 21 mars, 3i mai, 26 
juillet , et 2® lundi d'octobre , pour bêtes à 
cornes et à laine, grains et denrées. 546 
habitans. 

GOUDG-ABAD ou KOVAR-ADAD, ville 



Digitized by Googh 




G 0 ü D 

de l’Afghanistan , prov. et à G 8 1. O. S. O. de 
Balkh , et à 55 1. N. E. d’Hérat. 

GOUDH, Gooeih, bourgade de THindou- 
stan, dans le Sindhjr, territoire des Trois- 
Étnir», distr. de Khandouky , dans l'ile for- 
mée par le Sind et le Kombergandy , à 7 1. S. 
S. E. de Larklianou et à 3a 1. N. d'Haydcr- 
abad. 

GOUDHURST, bourg d’Angleterre, comté 
de Kent , lathe de Scray , hundred de Cran- 
brooke, à 4 1- i/4 S. de Maidstonc et à i3 1. 
S. E. de Londres. 11 a une église. Il s’y fai- 
sait autrefois un commerce considérable. Il 
tj tient une foire par an. 

La paroisse contient 2,579 hab. 

GOUDINGARY , Goodingarj- , ville de 
l'Hindoustan anglais, présidence de Madras, 
anc. prov. de Kamatic , distr. ci à 14 1. S. E. 
de Tinnevelly , et à i3 1. E. N. E. du cap 
Comorin, sur le golfe de Manaar, vis-à-vis de 
file de Ceylan. 

GOUDINIE. territ. du gouv. du Cap-de- 
Bonne-Espérancc , district de Stellenbosch , 
vers les sources du Breede rivier et de l'Hex- 
ririer. Il est bien arrosé et riche en pâturages, 
et on y récolte d’excellens fruits et du vin 
qui passe pour un des meilleurs de la colonie. 

GOUDJERA, Goojera, forteresse de l'Hind- 
oustan, état de Sindhyah , anc. prov. et à 29 I. 
S. S. E. d’Agrah , distr. et à 8 1. E. S. E. de 
Goualior. 

GOUDJÉRATE, Goojerat, Gujerat ou Gu- 
xrat (selon d'Anville , ce pays correspond au 
Laricx de Ptolémée), anc. prov. de l’Hind- 
oustan, entre ao° 17 ' et 24 ° ^1* de N. , 
et entre 66° tfi* et 74 ° 22 ' de long. E.; bor- 
née au N. par le golfe deKotch , le grand ma- 
raude Runn et l'anc. prov. d'Adjerayr. avec 
laquelle le Banass établit une partie de sa li- 
mite j a l’E., par le Malvali et le Khandeych; 
au S. E. , par l’Aureng-abad ; et au S. , par 
I* raer d'Oman , qui y forme le golfe de Cam- 
baye, et qui la baigne encore à l'O. Sa lon- 
gueur, du N. E. au S. O., est d'environ i4<> I.; 
sa moyenne largeur de 5o 1. ; et sa superficie 
dà peu près 5 , 000 I. 

Ce pays se partage naturellement en deux 
divisions distinctes : la partie occid. et la par- 
tie orient. La première est une vaste pres- 
qu’île, qui forme le Goudjérate proprement 
dit, et qu’on désigne quelquefois sous le nom 
de Kattyavàr, d’après celui d’un de ses prin- 
cipaux districts. Elle est resserrée entre les 
golfes de Kotch et de Cambayc ; l'isthme ma- 
récageux qui la réunit au continent est com- 
pris entre l'embouchure du Sabermatey et 
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l'extrémité S. E. du Runn , et a 22 1. de large. 
Une chaîne de montagnes qui porte à l’E. , sur 
une certaine étendue , le nom de Tcbotela , 
parcourt la péninsule de Goudjérate, et la 
divise en deux versans principaux , l’un au N. , 
l’autre au S. ; c’est à des branches mérid. de 
cette rangée montagneuse qu'appartiennent 
le groupe sacré de Djounaghor ou Ghernar et 
les hauteurs de Borodda. En général, la pres- 
qu’île est montueuse et rocheuse; à l’E. , ce- 
pendant, on voit s’étendre les plaines basses 
et inondées de l'Aratem et du Goelvâr. Peu 
de contrées sont arrosées par un plus grand 
nombre de rivières; on n’y trouve pas de 
fleuves important : ce sont, entr’autres, le 
Souka-Bhàdor, la Geyla, le Sytroundjy, qui 
se jettent dans le golfe de Cambaye; le Bliâ- 
dor, qui débouche dans les lagunes de Nevy- 
Bcndcr; l’Adjy et leMotchou, tributaires du 
golfe de Kotcb. La division orientale, sépa- 
rée de la précédente par l'isthme que nous 
avons indiqué et par le golfe de Cambayc, K 
l’O. , est montagneuse au N. E. et à l’E. , et 
couverte des ramifications des monts Vin- 
dhya cl Sâtpour. Elle présente au N. O. et à 
l'O. des plaines étendues, et est arrosée par 
leTapty, le Kim, la Nerbedah, le Dhandor, 
la Mliyc ou Myhie et le Sabermatey , qui se 
perdent dans le golfe de Cambayc, et par le 
Soudravotty. le Sarrasvotty et le Banass, qui 
se rendent dans le Runn. Au milieu des can- 
tons sauvages et déserts qui occupent l’extré- 
mité septentrionale de cette partie , on trouve 
le lac Dbabor , le plus considérable de la pro- 
vince. 

De toutes les rivières de cette province, le 
Banass, la Mhye, la Nerbedah et le Tapty 
sont les seules entièrement navigables ; quel- 
ques autres le sont sur une certaine étendue, 
et la plupart de celles qui débouchent sur les 
côtes y forment d'excellens ports. Cette pro- 
vince présente, en général, un aspect assez 
agréable, quoiqu'il y ait des lieux sauvages, 
arides et déserts. Le climat y est chaud et 
très-sec en été , et sans les irrigations artifi- 
cielles, toute la végétation périrait. Dans la 
saison des pluies, les plaines et les terrains 
bas n'oflrent que de vastes marais , que les 
premières chaleurs ont bientôt desséchés ; tou- 
tefois, il reste toujours près des côtes des 
lieux marécageux qui passent pour malsains. 
Beaucoup de parties sont fertiles , mais , pres- 
que partout , la fertilité dépend de l'arrose- 
ment ; aussi l'industrie sait tirer parti de tous 
les cours d'eau, et lorsque les grandes séche- 
resses les tarissent, on a recours aux puits, 
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dont quelques-uns ont jusqu'à 100 pieds de 
profondeur : il y en a de remarquables près 
de Baroda et de Cambaye. Ce qui nuit beau- 
coup à la culture , ce sont les déprédations 
qu'exercent les Grassias , et qui forcent l'a- 
griculteur à être continuellement les armes à 
la main. Excepté l'avoine, 011 cultive dans le 
Goudjérate toute espèce de grains , mais le 
riz en moindre quantité que les autres; beau- 
coup de légumes et tous les fruits des tropi- 
ques. Le palmier cocotier s'élève à une hau- 
teur considérable sur les bords des rivières, 
et principalement sur ceux de la Nerbedah : 
un bon arbre de cette espèce fournit 43 quarts 
de vin de palmier par jour, dont on peut ti- 
rer une livre de sucre brut. Le bananier et le 
manguier forment d'épaisses forêts dans les 
vallées de la presqu'île, et il en croit çà et là 
dans la partie orientale, le long des fleuves; 
le tamarinier, qui donne une gomme dont se 
nourissent les Bhyls et les pauvres habitans 
des bruyères, est l'arbre le plus commun 
dans le N. O. Les forêts d'autres bois ne sont 
pas nombreuses ; il ne s'y trouve que sur les 
collines de la frontière orientale. Cette pro- 
vince produit en outre une grande quantité 
de colon, de l'indigo, des cannes à sucre, 
dont on ne tire que peu de produit, de l'o- 
pium , le meilleur tabac de l'Hindoustan , et 
de la graine de chanvre dont on extrait de 
l'huile. Sur les bords des fleuves, et particu- 
lièrement du Banass, il y a d'immenses pâtu- 
rages qui se conservent même en été , et où 
l'on élève de nombreux troupeaux d'cxcellens 
chameaux, de chevaux, de bœufs, et de buf- 
fles d’une belle taille; on y remarque surtout 
des taureaux, ordinairement blancs et d'une 
haute stature, dont on se sert pour le trait, 
et dont Ia vitesse égale celle des chevaux. On 
élève aussi quelques éléphans, beaucoup de 
moutons, qui ne donnent pas de laine, des 
chèvres, une grande quantité de volaille, et 
des abeilles. Les bêtes fauves abondent dans 
les forêts et les lieux déserts ; on y rencontre 
des troupes d'une espèce d une sauvage ap- 
pelé dans le pays dekhor, qui a la tête plus 
longue et les membres plus forts que ceux 
de l'espèce ordinaire. 11 y a aussi beaucoup 
de cerfs, dont la chasse se fait au moyen 
d'autres cerfs dressés , auxquels on attache 
des nœuds coulans. Le poisson forme la prin- 
cipale nourriture du peuple , et fourmille dans 
les rivières et sur les eûtes. Le règne miné- 
ral est peu connu; il y a du salpêtre, et on 
a établi de grandes salines sur la eûte, au S. 
O. de Cambaye. 



L'industrie de cette province, presque en- 
tièrement concentrée dans Surate, Barotch 
et Ahmcd-abad , entretient des fabriques d'é- 
toffes de soie et de tissus de coton; on fait 
aussi de grosses toiles de coton , et l'on pré- 
pare l'indigo et le tabac dans plusieurs autres 
endroits. Les principaux articles d’exporta- 
tion sont les grains, le coton en rame, et les 
produits des manufactures; ceux d'importa- 
tion sont du sucre, de la soie écrue, de la 
laine, de 1 a cochenille, des noix de cocos, 
du poivre, de l'or et de l’argent en barres. 
Les villes de commerce les plus importantes 
sont Surate et Cambaye. 

La population de cette province est assez 
considérable dans les districts de Surate et de 
Barotch , et dans le territoire de Cambaye , 
tandis que, dans la partie septentrionale et 
le N. O., ainsi qne dans la presqu'île , qui est 
si fertile, elle est beaucoup moins forte. Les 
Hindous en forment la masse , et sont divisés 
en un grand nombre de tribus. On pense as- 
sez généralement , dans le Goudjcrate , que 
cette province fut peuplée originairement de 
Coulies et de Bhyls ; ces tribus forment en- 
core une partie de la population , principale- 
ment daus la partie septentrionale et le N. 
ü. Les Coulies sont même les plus sangui- 
naires et les plus indomptables des pillards 
qui infestent le Goudjérate , et que l'on com- 
prend sous le nom commun de Grassias. Sous 
prétexte de revendiquer un droit, en quelque 
sorte féodal , sur certaines portions de terres 
ou de villages , ces Grassias rassemblent des 
aventuriers et mettent le pays à contribution, 
et même à feu et à sang. Ils résident en 
grande partie dans les districts d’Alavicy, au 
N. de la Nerbedah, et entre ce fleuve et le 
Mahey, et dans toute la péninsule. Leur nom- 
bre se grossit de celui des criminels ; ils se di- 
visent en Cattys, Coulies, Bhyls et Miouas- 
sies. On remarque dans le Goudjérate plu- 
sieurs autres tribus, telles que les Bhatts, 
plus nombreux dans cette province que dans 
toute autre partie de l'Inde ; quelques-uns 
sont cultivateurs, mais la majeure partie tient 
mémoire des naissances ou des décès , ou fait 
métier de mendians ou de bardes arabulans. 
Les Charons sont une secte d'Hindous dont 
les mœurs et les usages tienneut de ceux des 
Bhatts , et qui servent de conducteur» de 
marchandises et de protecteurs pour les voya- 
geurs dans les parties les plus sauvages de la 
province. Les Ongris transportent l'argent 
dans leurs vêtemens , doublés à cet clTct ; ils 
sont, en général , bien armés et d'une force 
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athlétique ; il* vont par bandes , et sc défen- 
dent en désespérés. Le* Dhcrars sont dans 
cette province ce que sout les Mliors du Dé- 
klian et les Paria* du Malabar : ils enlèvent 
toutes les immondices des routes et des villa- 
ges , et se nourissent des animaux qui meu- 
rent dans les districts qu'ils habitent. Le nom 
de Kounby désigne généralement la qua- 
trième caste, et spécialement les cultivateurs. 
Les familles de Brahmines établies dans le 
Goudjérate sont au nombre de 84 - Les Ba- 
nians y sont très - nombreux ; cette tribu 
d'Hindous fait le commerce et émigre dans 
les parties les plus reculées de l'Inde. Les 
Banians s'établissent quelquefois au-dchors 
de leur province, et propagent la langue du 
Goudjérate , que l'on peut dire la langue des 
marchés de l'Inde ; mais plus habituellement 
ils reviennent dans leurs foyers au bout de 
dix ans au plus. La secte des Djanis est aussi 
plus nombreuse dans le Goudjérate que dans 
aucune des provinces limitrophes , et a beau- 
coup de temples décorés d'images en marbre. 
Outre ses hordes et ses castes indigènes , le 
Goudjérate comprend, avec le territoire de 
Bombay , presque tous les Parsis que l'on 
peut trouver sur le continent indien; on 
trouve aussi , dans les principales villes , les 
Boras , mahométans de religion et juifs quant 
aux habitudes. Les Kaltys, qui habitent prin- 
cipalement le Kattyavâr, sont, en général, 
d'une haute stature , forts et robustes , cl 
leur figure a une singulière expression de du- 
reté : ils sont plus cruels que les Radjcpouls, 
et ont aussi plus de bravoure ; ils vont tou- 
jours armés , et à cheval ; ils ont grand soin 
de leurs chevaux , dont ils cherchent à con- 
server la race. Presque tous les habitans de 
cette province aiment passionnément l'opium 
et les liqueurs spiritueuses ; ils ont presque 
toujours dans leurs poches de l'opium, qu'ils 
prennent à des heures fixes : quelques-uns en 
avalent jusqu'à 3 o grains par jour en deux 
fois. Ils ont coutume , les Kattys plus parti- 
culièrement, de se blesser, de se tuer ou d'ùter 
la vie à des parens dans certains cas ; les An- 
glais sont parvenus, partout où ils domi- 
nent , à faire cesser ce barbare usage. Cette 
province est célèbre par les temples bâtis sur 
le sommet des monts sacrés, principalement 
par ceux érigés sur le Poulli-Tama. 

Le Goudjérate, dont Surate est le cbef- 
lieu , se divise en 22 districts : Ahmed-abad, 
Aratcm, Atavicy, Babriavâr, Baroda , Ba- 
rotch , Borodda, Djotouar, Edervara , Goël- 
vâr, Halar, lhallavâr, Kattyavâr, Nàgor, Nan- 
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dode , Okamendel , Pottonvara , Sarovy , 
Surate , Telia m panyr , Tchcrrouté , et Tcho- 
val. Les Anglais possèdent dans cette province 
la partie la plus convenable pour le commerce, 
c'est-à-dire le territoire qui environne le golfe 
de Cambaye , ainsi que les villes importantes 
de Surate, Barotch , Cambaye , Ahmed-abad, 
et Gogo ; le district de Borodda, dans la par- 
tie méridionale de la presqu'île , leur appar- 
tient aussi : toutes ces possessions relèvent dr» 
la présidence de Bombay, et la population en 
est évaluée à 2,160,000 hab. Le reste du pays 
est sous la dépendance de Guykavar, chef 
mahratte, qui est lui-méme vassal delà com- 
pagnie anglaise ; dans les possessions de ce 
chef sont compris plusieurs petits états qui 110 
lui sont pas encore entièrement soumis , mais 
qui lui paient tribut : tels sont , eutr'autres , 
le Poltonvar, le Djotouar et le Tcharapanyr, 
situés hors de la presqu'île ; on porte à 
2,840,000 le nombre des sujets de ce prince. 
Les Portugais ont deux établissemcns dans le 
Goudjérate : Daman, au S. de Surate, sur 
la côte orientale du golfe de Cambaye, et 
Diu , sur l'ile du même nom , au S. de la pé- 
ninsule. 

Lorsque la religion de Brahma pénétra 
dans l'Inde , les Radjepouts devinrent mai- 
tres du Goudjérate ; ils en furcut chassés en 
1022 par les musulmans, et le reprirent en 
1 179. Ce pays fut encore envahi en 1202 par 
Cotab , premier empereur afghan , et en 1 297 
par Allah i cr , qui le réunit solennellement à 
l'empire de Dchly. En 1390, l'empereur 
Mohammed iv en confia le gouvernement à 
un brahmine qu'il honora du titre de zofler 
ou vainqueur; à 1a mort de cct empereur, en 
1396, ce zofler sc déclara roi du pays, et 
prit le titre de mozoffer-cbah : l'invasion de 
Tamcrlan , à cette époque , favorisa ses pro- 
jets , et il parvint à conserver son indépen- 
dance et à é’tblir sa dynastie sur un trdne 
qu'elle a occupé pendant un siècle et demi. 
Ce fut le petit-fils de ce premier souverain 
qui fonda Ahmed-abad , dont il fit sa capi- 
tale. En i 535 , l'empereur Homayou envahit 
ce royaume; quelque temps après, le Goudjé- 
ratc revint au neveu du dernier sultan , et 
resta soumis à cette dynastie jusqu'en 1672* 
époque à laquelle l'empereur Akbar le réunit 
à l'empire. A la mort d'Aurcng-Zeyb, en 
1 707, ce pays fut pris par les Mahrattcs , mais 
les gouverneurs de Surate et de quelques au- 
tres villes restèrent fidèles à la cour de Dcbly . 
En 1780, les Anglais s'emparèrent d'une por- 
tion ; les victoires qu'ils ont remportées dc- 
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puis sur les Mahrattes ont augmente leurs 
possessions , et leur ont encore donné une 
telle autorité dans cette province , qu'on peut 
la considérer comme leur étant entièrement 
soumise. 

GOUDJÉRÀTE , Googerat , ville de 
l'Hindoustan , dans les possessions des Séyks, 
anc. prov. et à 24 1 . N. de Lahorc, distr. 
de Djinhot, à 17 1 . N. O. d'Amretseyr, et 
à quelque distance de la rive droite du 
Tchcnab. 

GOUDON , village de France , dép. du 
Lot, arrond. et à 4 1 E. S. E. de Gourdon, 
cant., coinm. et à 1/2 1 . N. E. de La Bastide- 
Fortunière. Foire, le 8 mai , pour bétail. 445 
habitans. 

GOUDOU , petite ville de File de Java , 
dans les possessions des indigènes , prov. de 
Patjé , à 20 1 . E. S. E. de Sourakarta. 

GOUDOUBIRl, ville de Nigritie, roy. de 
Toumbca, à i 5 1 . S. O. de Kaïamaet à i 3 o 1 . 
S. E. de Timbouctou. 

GOUDRIAAN (OUD EN N 1 EUW), village 
des Pays-Bas, province de Hollande mé- 
ridionale, à 14 1 . 1/2 de La Haye, arrond. 
et à 3 1 . 1/2 de Gorcum , cant. et à 4 L »/4 
de Sliedrccht. 34 o hab. 

GOUDSWAARD , village des Pays-Bas. 
yoy . Korbndtx. 

GOUET ou GOET , rivière de France, dép. 
des Côtes-du-Nord, arrond. de S 1 . Brieuc. 
Elle prend sa source dans le canton deQuin- 
tin, passe par cette ville et un peu au N. de 
S 1 . Brieuc , et se jette dans la Manche par le 
port du Légué, après un cours d'environ 10 1 . 
du S. O. au N. E. Elle est navigable pendant 
2 1. pour navires marchands , au moyen des 
marées. 

GOUEZEC, village de France, dép. du 
Finistère, arrond. et à 2 1 . E. S. E. de Châ- 
teaulin , cant. et à il. 2/3 S. de Pleyben. 
1,1 54 hab. 

GOUEZNON , bourg de France, dép. du 
Finistère, arrond., canton et à 1 I. 1/2 N. 
N. O. de Brest, et à 3 I. 1/2 O. de Lander- 
neau. Foires, le 25 octobre et la veille de 
l'Ascension, pour grains et chevaux. 1,1 5 o 
habitans. 

GOUFEL , pays de Nigritie , au N. du roy. 
de Koraba , et au S. O. de celui de Yarkou. 
La capitale , qui porte le même nom , est à 
40 1 . S. de Gourouraa et à plus de 100 I. S. 
S. E. de Timbouctou. 

GüUGUINSKAÏA , bourg de Russie , en 
Europe, dans le gouv. des Cosaques du Don ; 
a e district du Don , à 4 ^ lieues N. E. de 



Novo-Tcherkask , sur la rive droite du Don. 

GOUGNIES, village des Pays-Bas, prov. 
de Hainaut, à 12 I. 1/4 de Mons , arrond. , 
cant. et à 3 I. 1/4 de Charleroi. 3 a 5 hab. 11 y 
a des raines de houille dans les environs. 

GOUHÉNANS, village de France, dép. 
de la Haute- Saône, arrond. et à 2 1 . S. de 
Lurc, canton et à il. 1/2 N. N. E. de Vil- 
lcrs -Sexe! ; près de la rive droite du Bachin. 
11 y a une mine de houille abondante. 385 
habitans. 

GOUINAou GOVINA, village de Sénégam- 
bie , roy. de Kasson , à 4 L au-dessus de la 
cataracte de Fclou , à la réunion de plusieurs 
bras du Sénégal. Le lit de ce fleuve y est large 
et peu profond , et traversé par un banc de 
rochers qui produit une chute. 

GOUJOUN AC, village de France, dép. 
du Lot, arrond. et à 5 1 . 1/2 N. O. de 
Cahors , cant. et à 2 1 . 1/2 O. N. O. de Ccr- 
tus. Il y a 1 forge. Foires , les 8 janvier et 
26 novembre, pour bestiaux et volaille. 5 q 6 
habitans. 

GOUL , Gool , rivière de l'Hindoustan, 
anc. prov. de Khandeych. Elle prend sa source 
sur le versant occid. des monts Calybit j à 
17 1 . N. E. de Bourânpour, traverse le distr. 
de Meivâr, et se joint au Tapty par la rive 
droite, à 2 1 . S. E. de Tchopra et à 1 I. 1/2 
au-dessus du confluent de la Ghirna , après 
un cours d'environ 4 ° L * d'abord de l'E. 
à 10 ., ensuite du N. E. au S. O. Ghaourah 
est le principal endroit que baigne cette ri- 
vière. 

GOUL A , rivière de Nigritie. Foyei 
Koulla. 

GOULA (DÂR), pays de Nigritie. Foy. 
Dar-Koulla. 

GOULA-BATOU, petite ile de l’archi- 
pel de la Sonde , près et à l'O. de Timor , 
par 9 0 16' de lat. S. et 121 0 4 ^' de long. E. 

G 0 ULA 1 NE (HAUTE), village de France, 
dép. de la Loire-Inférieure, arrond. et à 
2 1 . E. S. E. de Nantes , cant. et à 3/4 de I. 
N. E. de Vertou. Foire, le 11 novembre, 
pour bestiaux. r,o 85 hab. Tout auprès est 
le village de Bassc-Goulaine , qui contient 
25 o hab. * 

GOULAMOUDCH , ville de la Turquie 
d'Europe, f'or- Glamotch. 

GOULAR, Gular t principauté de l’Hind- 
oustan, dans les possessions des Séykhs, anc. 
prov. de Lahorc , au S. O du pays de Kan- 
grah et au N. du Douabéh-Djallindcr. Elle 
est gouvernée par un radjah tributaire des 
Séykhs. Horepour en est la capitale. 
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GOULBURN'S -ISLANDS , groupe d’iles 
sur la cdle sept, de la Nouvelle-Hollande, 
dans la terre d'Arnbeim, par n° 3o' de 
lat. S. et i3i° de long. E. Les deux princi- 
pales portent les noms de Norlh et South- 
island. 

GOULES , village de France, dcp. de la 
Corrèze, arrond. et 4 7 1. 3/4 S. E. de Tulle, 
canton et à a 1. i/a E. N. E. de Mercceur. 
Foires , le dernier jour de février, et les 3o 
avril , aa juin, 3i août, 3i octobre, et 3i 
décembre, pour bestiaux. i,a3o bab. 

GOULETTE (LA), canal qui fait com- 
muniquer le petit lac du Bocal à la Méditer- 
ranée , près et à l'E. de Tunis, dont il forme 
le port, dans le roy. de ce nom, en Barba- 
rie. Sa longueur est d'environ sao toises. Sur 
son bord septentrional est le fort de la Gou- 
lette , et 4 quelque distance du bord mé- 
ridional il s'eu trouve un autre , nommé 
le petit fort de la Goulette. On a établi 
un pont-levis sur ce canal , qui reçoit les 
vaisseaux de guerre et les navires marchands. 
11 y a sur ses bords des chantiers de con- 
struction dirigés par des constructeurs fran- 
çais et hollandais. Un fanal y a été élevé en 
1830. 

GOULEV1TCHI, village de Russie, en 
Europe, gouv. de Volhynie, distr. et 4 9 I. 
t/a E. de Kovcl; sur la rive gauche du 
Storkhod. 

GOULFARD, port de France, dép. du 
Morbihan, arrond. de Lorient, cant. et sur 
la c<Me S. O. de Beli»-île , près et 4 FO. du 
port de Domoye. Il peut contenir , 4 marée 
haute , des vaisseaux de 5o canons ; des ro- 
chers en rendent l'entrée dangereuse. 

GOULGONDGE, Goolgunge , ville de 
l'Hindoustan, anc. prov. d'Allah-abad, distr. 
de Iîendclkcnd , 4 7 L S. S. O. de Tchattcr- 
pour. 

GOULLA, Goolla , petite ville de l'IIind- 
oustan anglais , présidence de Bombay, anc. 
prov. de Goudjérate, distr. et 4 ia LS. de 
Barotch, et 4 4 L N. E. de Surate, sur la rive 
droite du Tapty. 

GOULNAll , ville de la Turquie d’Asie, 
/•oy. Kalesdbi. 

GOULPIA, rivière de l'Inde anglaise, dans 
la prov. de Tenasserim. Elle prend sa source 
4 près de 1 3 1. N. E. de Mergui, coule vers 
le S. O. , et se joint au Tenasserim , avec 
lequel elle forme l'Ilc où est situé Mergui. 
A ton confluent , elle a plus d't I. de lar- 
geur. 

GOULT , village de France , dép. de Vau- 
Dict. Géoca. 6. 
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cluse, arrond. et 4 a 1. 3/4 O. d’Apt, cant. 
et 4 1 1. t/3 S. E. de Gordes. Foires, les ao 
janvier, i5 août et 1" décembre, pour bes- 
tiaux. 1,000 bab. 

GOULVEN (ANSE DE), petite baie de 
France , sur la cûte sept, du dép. du Finis- 
tère entre les arrond. de Brest et de Morlaix. 
Elle a a 1. de 1E 4 10 , et i/a 1. du N. au 
S. dans ta plus grande largeur. Elle tire son 
nom du village situé sur ses bords , dans l'ar- 
rond. et 4 G 1. 3/4 N. E. de Brest, cant. et 
4 1 I. l/a N. N. O. de Lesncven , et dont la 
popul. est de 35o bab. 

GOUMAII , Goomuh, ville de l'Hindou— 
stan anglais , présidence du Bengale , anc. 
pruv. de Bahar, distr. et 4 18 I. N. de Ram- 
gor , et 4 3o 1. S. de Patna. Elle est située 
4 la réunion de trois routes , et avait autre- 
fois un petit fort qui dominait le déGlé Gou- 
mah-ghat. 

GOUMBO, bourgade do Nigritie, dans le 
Bambara, 4 4a 1. E. de Benoaoum et 4 4° I. 
O. S. O. d'Oualet. 

GOUMEL, village de Sénégambie, dans 
le pays de Bondou, 4 environ 7 I. N. de la 
Gambie et 4 46 1. S. S. E. de Sedo. 

GOUMEL , bourgade de Sénégambie , 
dans le pays des Foulabs, sur la rivière Blan- 
che, 4 quelque distance de la rive droite du 
Sénégal, à (6 I. N. O. de Galam et 4 lao 
lieues E. N. E. de S 1 . Louis. La résidence 
du siralik , chef foulait , l'a rendue remar- 
quable. 

GOUMl ou GOMOUT, Gomut , rivière 
qui prend sa source dans l’empire Birman , 
prov. de Cassay, à aG 1. S. de Mennipour, 
traverse les impénétrables forêts de Tippe- 
rab , entre dans le Bengale , passe 4 Comil- 
lah, et se divise en plusieurs branches, qui 
se joignent 4 la Megna (Brahmapoutre) par 
la gauche, au S. E. de Dacca , après un cours 
d’environ 80 L de l'E. 4 l’O. Elle^est navi- 
gable. 

GOUMOUSSE (DAR-EL) , pays de la par- 
tie mélid. du Fazocle, en Nubie. Il a 3 jour- 
nées de marche du N. au S., et confine 4 l'A- 
byssinie. Il est habité par des Nubas , qui y 
occupent, dit-on , plus de 60 montagnes ; ces 
nègres , surtout ceux qui habitent près du 
Nil , passent pour manger beaucoup d’éthé- 
ries qu'ils pèchent dans ce fleuve : ils ont le 
Nil en grande vénération, et sont persuadés 
qu'il a sa source dans le ciel. Ce pays a pour 
chef-lieu le village de son nom. 

GOUMSOR ou GOUMSORGOR, Goom- 
sur ou Goomtorgur , ville de l'iliudoustaii 
. a3 
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anglais, présidence de Madras, anc. prov. 
des Serkars sept., distr. et à 1 5 I. N. O. de 
Gangam, et à 3o 1. O. S. O. de Kétck , sur 
la rive gauche du Gangam. Elle est entourée 
d'une forêt plantée principalement de bam- 
bous , et tellement épaisse qu'il est difficile 
de s’y frayer un chemin. 

Cette ville est le chef-lieu d’un canton 
très-chaud et malsain, qui, en 1804, com- 
prenait 5o6 villages ou hameaux et 66,046 
liabitans. 

GOUMTY , Goomtjr f rivière de l’Hindou* 
sUn , qui sort d’un petit lac , dans la partie 
orient, de l'anc. prov. de Dehty, distr. de 
Bareily , à 7 1. E. de Pilibyt , entre bientôt 
dans l’anc. prov. d'Aoude , dont elle par- 
court les distr. occid. , en passant par Lak- 
nau , pénètre ensuite dans l'Allah-abad , 
baigne les murs de Djouanpour, et se joint 
au Gange par la gauche, près de Tchan- 
draouly , après un cours d'environ 120 I. du 

N. O. au S. E. Elle est navigable pour des 
bateaux , jusqu’à Laknau , dans toutes les 
saisons : son cours est extrêmement tortueux. 

GOUMTY, ville de l’Hindoustan. Toy. 
Douaraca. 

GOUMY, Goomj ville de l'Hindoustan 
anglais , prov. d’Oryçah , distr. de Khour- 
dah, à 17 1. O. de Kliourdahgor et à 24 1. 

O. S. O. de Kétek, sur un affluent du Mchc- 
nedy. 

GOUNDA, Goonda , ville fortifiée de 
l'Hindoustan, dans l'état du nabab d'Aoude, 
distr. et à »3 I. S. E. de Bcraytch, et à 10 I. 
N. O. de Fcyz-abad. 

GOUNDEV1K., golfe de Russie, en Eu- 
rope, gouv. d'Esthonie, dans la Baltique, 
sur la côte occid. de Pile de Dago. Sa lon- 
gueur est d’environ 5 I. , et sa profondeur 
de 2. 

GOUNDJÉH , roy. et ville de Nigrilio. 
y ojr. Kong. 

GOüft DLAPETTA, Goondlapetta, ville de 
l'Hindoustan, états du radjah de M aissour, 
anc. prov. de ce nom , soubah de Patana , à 
16 1. S. de Serin gapatam. 

GOUNDOL , principauté de l'Hindoustan, 
dans les élats de Guykavar, anc. prov. de 
Goudjérate, distr. de Hallâr. Elle est sou- 
mise à un radjah qui paie à Guykavar un 
tribut de 276,000 francs. 

La ville du môme nom en est le chef-lieu. 

GOUNDOROVSKAÏA , bourg de Russie, 
en Europe , gouv. des Cosaques du Don , 
distr. de Donetz, à 26 I. N. de Novo-Tcher- 
kask , sur la rive gauche du Donetz. 



GOUNDY, Goondjr, ville de l’Hindoustan, 
états du Nizam,anc. prov. d’Aurcng-abad , 
distr. et à 11 1. O. de Paietoun, et à 27 1. 
E. N. E. d'Ahmcd-nagor, sur la rive gauche 
du Godavery. 

GOUNEYCHGOR , Guneishgur , ville de 
l’Hindoustan , état de Sindhyah , anc. prov. 
d’Agrah; distr. et à 17 1. S. O. de Narvar, 
et à 27 1. N. N. O. de Serondge. 

GOUN1 ÉH, Absarus , ville de la Turquie 
d’Asie , pach. et à 38 1. N. E. de Trébizonde, 
et à 2 1. S. O. de Batoun; chef-lieu de san- 
djak, sur la mer Noire , où elle a une petite 
rade fermée au N. par le cap Gouniéh. Lat. 
N. 4i° 36' o". Long. E. 39° i5' 25". Elle 
est habitée par des Géorgiens , des Mingré- 
liens et des Lazes , et est bien déchue. 

GOUNONG-AGONG, village de l’ile de 
Sumatra, dans le Pasummah- Lebar, très- 
près et au S. E. du mont Gounong-Dcrapo. 11 
a 80 maisons très-bien bâties et commodes ; 
il y a des greniers publics et un très-beau ré- 
servoir d’une grande profondeur, alimenté 
par un ruisseau qui descend des montagnes 
voisines. Les liabitans sont affligés de goi- 
tres, dont quclques-uus sont d’une grosseur 
énorme. 

GOUNONG- API, GONNONG-APY ou 
GOENONG-API, une des îles Banda , dans la 
mer des Moluques , au N. de l’extrémité 
occid. de l’ile Lantoir-Banda , dont elle est 
séparée par le détroit de Lantoir, et à 1*0. 
de l’ilc de IN 1 cira , avec laquelle elle forme l’é- 
troit canal de Zoone. Elle consiste en uoe 
montagne volcanique qui s’élève en forme de 
cône à 3a3 toises au-dessus de la mer. Les 
deux tiers en sont couverts de cocotiers, de 
muscadiers, et d’autres arbres ; le reste e»t 
aride et porte des traces de lave dans différen- 
tes directions. Ce volcan est en activité depnis 
plusieurs années : en 1820, il fil une explo- 
sion si terrible , que la majeure partie des 
liabitans se réfugièrent à Lantoir-Banda ; plu- 
sieurs des pierres incandescentes qu’il lança 
à une hauteur double de celle de la monta- 
gne, étaient aussi grandes que les habitations 
des indigènes. Cette lie appartient aux Hol- 
landais. 

GOUNONG-API , petite ile de l’archipel 
de la Sonde , au N. du détroit de Sapy, près 
et au N. E. de Pile de Sumbava. Lat. S. 8° 
i5'. Long. E. 121 0 38'. Elle est haute et a 
un volcan en activité , dont les éruptions cor- 
respondent , à ce qu'on croit , avec celtes du 
volcan de Sumbava. On y élève les plus beaux 
chevaux de l’archipel Asiatique : ils sont pc- 
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tits et d’un noir de jais; on en exporte beau- 
coup. 

GOUNONGBENKO , montagne de l'ile de 
Sumatra, à 6 1 . N. E. de Bencoulon. Elle 
s'élève au dessus de la chaine régulière dont 
elle fait partie , à la hauteur de 5 oo toises , 
et est , par sa forme conique , un excellent 
point de reconnaissance pour la partie de la 
côte S. O. de Sumatra. Cette montagne est 
presqu'entièrement composée de masses de 
basalte, substance qui domine dans cette par- 
tie de Pile. Sur les points les plus élevés, la 
végétation a tous les caractères des plantes 
alpines; on y trouve le vaccinium , le rhodo- 
dendron , etc., et une plante remarquable par 
ses feuilles brillantes et épaisses, que les na- 
turels regardent comme pouvant remplacer le 
thé. Près des rivières qui descendent de celte 
montagne, le sol est très fertile; les forêts 
abondent en beaux bois de construction et en 
bambous. Ou distingue parmi les animaux qui 
s 'y rencontrent plusieurs espèces de singe. 
Les difficultés sont très-grandes pour arriver 
au sommet du Gounong-Bcnko ; lorsque des 
Anglais y parvinrent en 1821, plusieurs ten- 
tatives inutiles avaient déjà etc faites par des 
Européens. 

GOUNONG-DEMPO ou LA MONTAGNE 
SACRÉE, montagne de Pile de Sumatra, au 
pays de Pasummah-Lcbar, formée de 3 pics : 
Gounong-Dempo , Gounong Lumut , et Gou- 
nong-Bcrapi. On estime sa hauteur à 2,167 
toises au-dessus de la mer, et on l'aperçoit du 
fort Marlborough à Bcncouleu . Cette montagne 
paraît être un volcan éteint : les arbres et le 
sol environnant portent des traces d'éruptions 
de cendres , et il sort encore de son flanc une 
épaisse fumée qui a souvent pour avant-cou- 
reur une détonation sourde assez semblable 
à celle du tonnerre. Cette montagne est en 
partie couvcrted’une forêt peuplée d'éléphaus, 
de rhinocéros, de bouquetins; plus haut elle 
est remplie de ronces et d'épines. Les natu- 
rels la regardent comme sacrée, et pensent que 
le génie protecteur de leur pays et d'autres 
divinités inférieures y résident. 

GOUNONG DJERRY, haute montagne de 
la presqu'île de Malacca , roy. de Quédah. 
Elle renferme des mines d'un étain plus blanc 
et plus pur que celui d'Angleterre. 

GOUNONG-TELLA, baie de Pile Célèbes. 
f r Ojr. Tomini. 

GOUNONG-TELLA, GOUNONGTALE 
ou GORONTALO, ville de l'ilc Cclèbes, sur 
la côte mérid. de la péninsule N. E. , à l'en- 
droit où la petite rivière de son nom se jette 
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dans la baie de Tomini. Lat. N. o° i 5 # . Long. 
E. 121 0 3 o'. Elle est gouvernée par son pro- 
pre radjah qui est sous la domination des 
Hollandais ; ces derniers y ont le fort Ams- 
terdam où ils tiennent une petite garnison 11 
s’y fait un commerce considérable en or et en 
écailles de tortue; on y importe de la poudre 
à tirer et des objets de coutellerie. Les habi- 
tans sont en grande partie malais. 

Il y a dans les environs des mines d’or, et 
les sables de la rivière sont aurifères. 

GOUNTOUR, volcan de la partie occid. 
de Java, vers les sources du Tchitaroum et 
du Tchikaujoungan. Il exhale des vapeurs 
sulfu rcuses et est sujet à de fréquentes érup- 
tions; la dernière eut lieu en 1807. La lave , 
noire comme du jais, s'y montre en masses 
détachées. 

GOUPILLIÈRES , village Je France, dép. 
de l'Eure, ai rond, cl à 3 I. E. N. E. de Ber- 
nay, cant. et à 1 1 . N. de Beaumont le*Rogcr. 
1 , 1 1 4 hab. 

GOUR, G HOU R ou giiorAt, pays de 

l'Afghanistan , traversé par la chaîne de 
l'IIindou-Kouch , ce qui le rend très-froid en 
hiver, et habité par les Hazarclis. Le chef lieu 
de cette contrée peu connue est Gour. 

Ce pays a formé un des gotivernemens de 
la l'erse; un de ses gouverneurs se déclara 
indépendant dans le xu* siècle : les souve- 
rains de ce nouvel empire renversèrent celui 
des Ghiznevidcs ,^ct portèrent leurs armes 
jusqu'à Bcnarès. Dans les xin** et xiv* siècles , 
ce pays fut envahi par Djinghiz-khan et par 
Taracrlan. 

GOUR , JAUGHOURI , CHUGHEHl- 
RAN , AllENGHUERAN ou ZOUF, Guria, 
ville de l'Afghanistan , dans le Klioraçan , chef* 
lieu du pays de Gour; à 60 1 . S. de Balkh, 
à 5 o I. N. de Candahar et à 65 1 . O. de Ca- 
boul. Lat. N. 34° 18'. Long. E. 62° 20'. 

Cette ville fut jadis la capitale d’un royau- 
me. Elle fut prise par le khan du KJiarizmc , 
et saccagée par les armées de Djinghiz-khan 
et de Tamerlan ; depuis elle 11e s'est pas 
relevée, et elle est à peine Connue aujour- 
d'hui. 

GOUR, GAUR, quelquefois LAKNAOU- 
TY, Lucknowtjr, ville ruinée de l'ilindou- 
stan anglais , présidence et anc. prov. du 
Bengale, distr. de Dinailgepour , à peu de 
distance de la rive gauche du Gange , à 9 I. 
S. E. de Radjcinal et à 7 1 . N. N. O. de 
Mourchcd-abad. Lat. N. 24° 55 '. Long. E. 
85 ° 5 o'. Elle a etc pendant 36 o ans , de 1 204 
à 1064, la capitale du Bengale; suivant Banro, 
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portugais et historien de celte époque, clic 
avait 3 ou 4 1. de circonférence , était entou- 
rée de murs élevés et défendus par tin fossé 
rempli d'eau , et contenait 300,000 habitans. 
Quelques auteurs pensent qu'elle occupait 
l'emplacement de l'ancienne Gangia-Rcgia de 
Ptoléraée ; quoi qu’il en soit , les ruines de 
cette ville répandues sur un espace considé- 
rable couvert maintenant de villages , de 
champs , et. d'une épaisse forêt , attestent sa 
grandeur : elles consistent en débris de plu- 
sieurs mosquées, d‘un palais, d'un fort, et 
de quelques autres édifices. 

Ce fut Soliman Kcrany, roi du Bengale et 
de Bahar, qui abandonna cette ville en 1 564 , 
parce qu’il prétendait que la position en était 
malsaine ; sa décadence date de cette époque. 
Monùn-khan , le premier des gouverneurs 
mogols, entreprit de rendre à Gour son an- 
cien éclat, mais il mourut d'une maladie con- 
tagieuse qui ravagea la ville , et dès-lors , 
celle-ci a été presqu'entièrement abandonnée ; 
ses ruines ont fourni des matériaux pour con- 
struire Radjcmal , Dacca, Mu Ida , et Mour- 
ched-abad. 

GOUKA, bourg de la Turquie d'Europe, 
dans la Livadie , samljak de Ti icala , à 5 1. 
3/4 S. S. E. de Sataldji et à 3 1. 3/4 S. O. 
d’Armyros; au pied d'une montagne nommée 
Goura- Vouni. 

GOURAH, Goornh, rivière de l'Hindou- 
stan anglais , présidence du Bengale , anc. 
prov. de Bahar. Elle prend sa source à 3 1. 
N. O. de Kouty, coule d’abord au N. E. , 
ensuite au N. , et se joint au Grand-Pompon 
par la rive droite , à 3 1. au-dessous de Gaou 
et à 30 1. O. de Bahar, après un cours d'en- 
viron 30-1. 

GOURA-KHAN , village de l'Afghanistan , 
pays de Gour, sur la route d'Hérat à Caboul , 
dans une contrée presque déserte, à a5 1. O. 
de Gour et à 60 1. E. S. E. d'Hérat. 

GOURARS, tribu kurde de la Perse , dans 
le Kurdistan , aux environs de Sinah» 

GOURAY (LE), village de France, dép. 
des Côtes-du-Nord, arrond. et à 51. 3/4 N. 
E. de Loudéac, cant. et à 3/4 de 1. N. E. de 
Collinée. 1,705 hab. 

G0URDA1Z, pays de l’Afghanistan pro- 
pre, prov. de Ghiznih, vers la source du 
Khourrom. 11 est traversé par les monts de 
Ghicnih. 

Le lieu principal , qui porte le même nom , 
est à i3 1. E. N. E. de Ghiznih et à. 33 I. S. 
S. E. de Caboul. 

G0UKD1NNE, village des Pays-Bas, prov. 



et à 7 1. 3/4 de Namur, arrond. de Philippe- 
ville, cant. et à 1 1. 1/4 de Walcourt. Il y a 
des clouteries. 364 hab. 

GOURDON ou GORDON , ville de France, 
dép. du Lot, chef-lieu d'arrond. et de can- 
ton , sur la rive droite du Bleu , à 4 L 3/4 S. 
K. de Sarlat et à 7 1. i/4 N. de Cahors. Siège 
d’t tribunal de i ,ü instance; 'elle a z con- 
servation des hypothèques, 1 direction des 
contribution» indirectes, 1 société d'agricul- 
ture , et 1 collège communal. On y fabrique 
des cadis et quelques autres étoffes communes 
de laine ; on a établi à l'hôpital des Orphe- 
lins une filature de coton. Commerce de vins 
et de noix. 13 foires par an, pour denrées 
et marchandises diverses. 3, 000 hab 

L'arrondissement de Gourdon se divise 
en 9 cantons : La Bastide-Fortunière , S*. 
Germain - de - Bel - Air , Gourdon , Graraat , 
Martel, Payrac, Salviac, Souillac, et Vairac. 
11 contient io3 communes et 78,747 hab. 

GOURDON, village de France, dép. de 
Saône-et-Loire , arrond. et à 7 1. 3/4 S. O. 
de Cliâlons-9ur-Saône , cant. et à 3/3 de 1. 
O. N. O. de Mont-Saint-Vinccnt. Foires, les 
17 août et 8 décembre, pour bétail. 790 hab. 

GOUREV, ville de Russie, en Europe. Voy, 
Gouaixy. 

GOURGE , village de France , dép. des 
Deux-Sèvres, arrond. et à 3 I. 1/3 N. E. de 
Parthenay , cant. et à 1 1. 3/3 S. de Saint-Loup. 
On y récolte beaucoup de vin blanc et un peu 
de rouge généralement bons. Foires, les a 
février, a5 avril, 34 juin, 31 août, a 3 octo- 
bre et a5 décembre, pour vins, blé et bes- 
tiaux. i.oa4 bab. 

GOURGOUNLE, Goorgoonle, forteresse de 
l'Hindoustan , dans les états du Nizam, anc. 
prov. et à a3 I. S. E. de Beydjapour, distr. 
et à 7 1. N. E. de Modgol. 

GOURIANÀ , chaîne de montagnes de Bar- 
barie. Foy. Ghabixn. 

GOURIE ou GOURIEL , Gourüa, pays 
d'Asie, partie en Russie et partie en Tur- 
quie, au S. O. de l'Iméréthie et au S. de la 
Mingrélie. Il est borné au S. O. par le pa- 
chalik de Trcbizonde, au S. E. par celui 
d'Akhalzikh et à l'O. par la mer Noire; il 
occupe sur cette mer la côte comprise entre 
le Rioni et le Tchorokhi. Sa longueur est 
d'environ 19 1. et sa largeur de 14. Il a beau- 
coup de plaines , et ofTrc un sol très-fertile, 
propre à l'agriculture et aux pâturages , mais 
les forêts y sont considérables. La douceur du 
climat permet aux citrons , aux olives et aux 
oranges d’y atteindre leur maturité. On y cul- 
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live la vigne , le maïs , le millet , le tabac et 
un peu de coton ; on y recueille aussi un peu 
de soie et beaucoup de miel , dont une espèce 
est enivrante , qualité qu'on attribue aux 
fleurs du rhododendron , dont les abeilles 
se nourrissent. La population se compose 
d’environ 6,000 familles de Géorgiens , d'Ar- 
méniens , de Turkomans et de Juifs; la reli- 
gion grecque y domine; cependant un assez 
grand nombre d’habitans y professe l'isla- 
misme. Il n’y a guères que deux ou trois en- 
droits où Ton voit plusieurs habitations réu- 
nies autour d’un clmteau ou d’un couvent ; le 
reste parait dépeuplé , et des débris de châ- 
teaux et de villages annoncent que ce pays fut 
autrefois plus beureux. 

La Gourie est une partie de la Colchide 
des anciens; elle dépendait jadis de l lbérie 
dont e|le s’est détachée dans le moyen âge ; 
elle fut alors gouvernée , sous la protection 
de la Porte , par une famille noble du pays , 
qui prit le titre de Gourieli. A la paix de 18 1 2 , 
les Turcs en cédèrent la suzeraineté à la Rus- 
sie; le chef de cette famille porte aujourd'hui 
le titre de lieutenant-général russe , et jouit 
d’un revenu de 10,000 roubles d'argent. Tou- 
tefois la partie méridionale de la Gourie est 
encore considérée comme soumise à la Porte ; 
c’est dans cette partie que se trouve Batourn, 
la plus grande ville du pays. Le territoire 
russe renferme les forts de Likhaouri , d'Ak- 
sana, d’Ozourgheti et de S 1 . Nikolata. 

GOURIEV, ville et forteresse de Rus- 
sie, en Europe, gouv. et à 72 1 . E. N. E. 
d'Astrakhan, distr. et à 60 I. E. N. E. de 
Krasnoi-iar , sur la rive droite de la branche 
la plus orientale de l'Oural , à a 1 . 1/2 de la 
mer Caspienne. Lat. N. 47° Y o*. Long. E. 
49° 39' i 5 ". La forteresse est la plus régu- 
lière et la mieux bâtie de toutes celles qui 
sont situées sur l'Oural, mais l'air y est très- 
malsain depuis le printemps jusqu'à l'automne, 
à cause d'un marais salant qui l'avoisine et 
qui est inondé au printemps par l’Oural. La 
ville contient 3 églises et 4 <>o maisons; il y a 
un attérage où quelques navires viennent 
charger du poisson, du caviar et des fourru- 
res. Environ 2,000 hab., parmi lesquels on 
compte 3 oo Cosaques ; beaucoup sont pé- 
cheurs. 

A 4 I- i/a N . de Gouriev, il y a une redoute 
de môme nom. 

GOUR 1 N, ville de France, dép. du Mor- 
bihan , arrond. et à 10 I. 1/2 O. N. O. de 
Pontivy , et à 3 1 . 1/4 N. O. du Faouel; chef- 
lieu de canton. 3,233 hab. 
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GOURKAH, nom que porta à son ori- 
gine la ville d'Aureng-abad , dans l'Hindou- 
stan. 

GOURMOTCOLL, Goormutcull , ville de 
l’Hindoustan, dans les états du Nizam , anc. 
prov. et à 29 1 . O. S. O. d'Hayder-abad , distr. 
et à 10 1 . O. de Coilconda. 

GOURNAH, village d’Égypte. J'oy. Qour- 

ifiii. 

GOURNAY , village de France, dép. de 
l’Oise, arrond. et à 3 1 . N. O. de Corapiègnc, 
cant. et à 1 1 . 3/4 S. O. de Ressons , sur 
l'Aronde. Foires , le 24 juillet et le jeudi de 
la Pentecôte, pour chevaux et bestiaux. 828 
habitans. 

GOURNAY-EN-BRAY, ville de France, 
dép. de la Seine-Inférieure, arrond. et à 
7 I. 2/3 S. E. de Neufchâtel, et à 10 I. 1/4 
E de Rouen ; chef-lieu de canton, sur la rive 
droite de l'Epte , dans un pays agréable et 
fertile. Siège d’i tribunal de commerce. 
C’est une des plus anciennes villes du dé- 
partement. Elle a t bibliothèque de v,ooo 
vol., 1 hôpital et des eaux miuéralcs ferru- 
gineuses très-estimées. On y compte quel- 
ques fabriques de toiles et de chandelles , et 
plusieurs tanneries et corroieriez; elle est 
particulièrement renommée pour l'excellent 
beurre qui s’y fabrique , et dont elle fait un 
commerce considérable, surtout avec Paris. 
Elle commerce aussi en bestiaux et volaille 
élevés dans les environs. 11 s’y tient un mar- 
ché considérable de porcs le mardi, et des 
foires , le i er juin, le 16 septembre et le mardi 
d'après la Pentecôte , pour comestibles et 
marchandises diverses. 3 , 3 oo hab. Les envi- 
rons sont couverts de bons pâturages et de 
bois. 

On prétend que celte ville doit son origine 
au pont jeté sur l'Epte par les Gaulois, pour 
communiquer du pays des Caletes à celui des 
Bcllovaces. Rollon donna Gournay avec le 
pays d'alentour à un de ses capitaines, h con- 
dition qu’en temps de guerre il répondrait 
de la garde des frontières. C’est dans l'église 
paroissiale de cette ville qu'était déposé le 
cœur de la reine Blanche, décédée le 1" dé- 
cembre I 202 . 

GOURNAY -SUR -MARNE, village de 
France, dép. de Seiuc-et-Oise, arrond. de 
Pontoise, cant. et à 3 1 . 3/4 S. E. de Gon- 
nesse , et à 4 1 - E. Paris, sur la rive gau- 
che de la Marne. i 58 hab. 

En 1 592 , Henri iv fit bâlir un fort dans 
ce village, d'où ses troupes faisaient des cour- 
ses à Paris, qu'il ne possédait pas encore, 
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ce qui fit donner à ce fort le nojn de Pille- 
Badaud. 

GOUROCK, village d’Écossc, comté de 
Renfrew, presbytère de Paisley, à i I. O. 
de Greenock. et à 8 1. O. N. O. de Glasgow j 
agréablement situé sur la petite -baie de son 
nom, à l'embouchure de la Clydc, où il a un 
bon port qui peut recevoir les plus gros navi- 
res. Il est très-fréquenté dans la belle saison 
pour les bains de mer. Il a une grande cor- 
üeric. 

GOUROU DJÉH , petite ville de l'Af- 
ghanistan, dans le Khoraçan, prov. d’Hérnt, 
au pied d'une montagne d'où l'on extrait du 
rainerai de fer et de plomb. Il y a des bains 
d'eau thermale. 

GOUROUDOUAR ou GOUROUDOU ARA , 
Gumdwara , Goroodwara , village de l'Hind* 
oustan anglais , présidence du Bengale , anc. 
prov. et distr. de Gorval , à i5 1. O. de Siry- 
nagor et à 3 1. E. de Dherah , dans une situa- 
tion agréable. Il y a un beau temple érigé 
par Rara-Rac, un des disciples de Nanac, 
fondateur de la religion des Scykhs. 11 s’y 
tient tous les ans une foire très -fréquentée , 
surtout par les pèlerins du Lahorc et d'autres 
pays de l'occident. 

GOUROUMA , roy. de Nigrilie . au S. E. 
du roy. de Timbouctou et à l’O. de celui de 
Burgon. La capitale, de même nom, esta 
65 1. S. S. E. de Timbouctou et à 6o I. N. 
E. do Koruba- C'est vraisemblablement le 
pays que le sultan Bello désigne dans son 
livre sous le nom de Ghourma , et dont il 
dépeint les hubitaus comme voleurs et dé- 
pravés. 

GOUROUR , Gooroor , ville de l'Hindou- 
s tan anglais , présidence de Madras , anc. 
prov. de Balaghat, div. de Bellary, distr. et 
à >4 1. E. N. E. d'Adoni, et à 6 1. O. S. O. 
de Karnoul. 

GOUROUSI, pays de Nigrilie, au S. du 
roy. de Zougou et au N . E. de celui de Gamba. 
Sa capitale, qui porte le même nom, est près 
du Morg, à io I. N. E. de Gamba et à i4o I. 
N. E. de Coumassic. 

GOUR-PERSERAll ou GAR-PERSERAH, 
ville de l'Hindoustan, dans le Neypul , distr. 
de Mokvùnpour, sur la Titaouah, à i3 1. S. 
S. O. de Catmandou et à 1. N. N. O. de 
Patna. C’est l'entrepôt de Palna et du Ney- 
pâl. 

11 y a dans les environs une forêt, dont une 
espèce de bois appelée sanie est, après le tek, 
le meilleur qu’on puisse employer dans ces 
parages pour les navires. 



GOURVILLE, village de France, dép. de 
la Charente, arrond. et à 5 I. i/a N. N. O. 
d’Angouléme , cant. et à i 1. i/a N. N. E. 
de Rouillac. Foires, le ai février et les ai 
de mai, juin, juillet et octobre, pour bes- 
tiaux. i,i i 5 hab. 

GOUVRY , cant. de l'Afghanistan , dans la 
partie mérid. du pays de Balkh, sur le ver- 
sant sept, de l'Hindou-Khouch , entre 35° et 
36° de lat. N., et entre 66° et68° de long. E. 

GOURZALA , Goorzala, ville de l'Hind- 
oustan anglais , présidence de Madras , anc. 
prov. des Serkars sept. , distr. et à a3 1. O- 
N. O. de Gontour, et à 3i 1. S. E. d'Hay- 
der-abad. 

GOUS , rivière de Russie, en Europe. Elle 
a sa source dans le gouv. et le distr. de Vla- 
dimir, à 9 1. i/a S. de la ville de ce nom, 
entre bientôt dans le gouv. de Riazan , et va 
se jeter, à 6 1. N. O. de Kasimov, dans un 
lac qui reçoit aussi le Kolb et s'écoule dans 
l'Oka. Le cours du Gous est d'environ 20 L, 
dans une direction générale du N. au S. II y 
a sur les bords de cette rivière des forges 
magnifiques , qui appartiennent à un parti- 
culier qui y emploie plus de 900 ouvriers j 
on y travaille jusqu’à 90.000 pouds de fonte 
(environ 29,700 quintaux). 

GOUSINI1, cap sur la côte occid. de la 
Nouvelle-Zemble , dans la Russie , en Europe, 
par 72 0 5' de lat. N. et 4î)° 5o' de long. E., 
sur la baie Gousinaïa-gouba. 

GOUSINOÉ, lac salé de Russie , en Asie , 
gouv. d'irkoutsk, distr. de Sclenghinsk, près 
et au N. N. O. de la ville de ce nom. Il a 7 1. 
de longueur du N. E. au S. O. et 5 dans sa 
plus grande largeur; une rivière sort de son 
extrémité méridionale , et se joint à la Se- 
lenga. 

GOUSSA1NVILLE, village de France, 
dcp. de Seine-et-Oise , arrond. et à 6 1. E. 
S. E. de Pontoise, cant. et à 3/4 de 1. N. N. 
E. de Gonncssc, sur la Crou. On y fabrique 
de la dentelle , et il y a tout auprès une source 
minérale. 85o hab. 

GOUSSAUD (S*.), village de France , dép. 
de la Creuse, arrond. et à 3 I. 3/4 N. O. de 
Bourgancuf, cant. et à 2 l. S. S. O. de Benc- 
vent, sur une montagne. 1,220 hab. 

GOUST, hameau de France, dép. des 
Basses-Pyrénées, arrond. et à 7 L 1/2 S. E 
d’OIeron , cant. et-à 1 1. S. S. O. de Laruns, 
près du gave de Gabas. Il y a, dans les mon- 
tagnes qui l'entourent, des eaux minérales, 
du marbre gris, des pierres calcaires et du 
schiste. 
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GOUSTA, bourg de Perse, dans le Kouh- 
•i*tan , sur la route d’Yezd à Fcrrah, à 4 » 1 . 
E. d'Yezd. 

GOUSTA-F 1 ELD, montagne de Norvège. 
yoy . Gausta-field. 

GOUTCHNAT, Gouchnaut, ville del’Hind- 
oustan, état de Guykavar, ancienne prov. 
de Goudjérate , distr. de Djotouâr , près de 
la rive gauche du Banass , à a I. S. S. E. de 
Rhadonpour et à ta 1 . O. S. O. de Potton , 
dans un pàys fertile et bien cultivé. 

GOUTK 1 NSK.SÉ, lac de Russie, en Eu- 
rope , gouv. et à 49 I N. N. O. d'OIonctz , 
distr. et à 33 I. O. de Poviénetz. 11 a 4 !• de 
longueur et î 1. dans sa moyenne largeur. 

GOUTTO, prov. d'Abyssinie, royaume 
d'Amhara, au S. de la prov. de Maitcha. 
Elle est arrosée par plusieurs rivières, dont 
une des plus remarquables est la Jamba. Le 
miel y est abondant cl on y élève de nom- 
breux troupeaux ; elle n'est pas très-peuplée. 
On y parle plusieurs langues : celle d'Am- 
liara , celle des Agaous et, vers le Nil, celle 
des Falachas. 

GOUT Y, Gooty , forteresse de l’Hindou- 
stan anglais, présidence de Madras , ancienne 
prov. de Balaghat , div. de Bellary , chef-lieu 
de distr., à i 5 I S. E. d'Adoni ; sur une 
montagne élevée de 36 a toises environ au- 
dessus du sol, et entourée d'autres montagnes 
très bien fortifiées. En 1776, Morari , géné- 
ral mahratte , fut forcé , par le manque d’eau , 
de la rendre à Hayder-Aly. Elle fut donnée 
au Nizam , ainsi que le district, en 1793; 
ce prince céda l'un et l'autre aux Anglais , 
en 1800. 

Le district de Gouty est borné , au N. O., 
par celui d'Adoni ; au N. E. , par celui de 
Ghazypour j et au S. O., par celui de Rai- 
droug. 11 est en général montagneux , et arrosé 
par le Pcnnar. 

GOUVEA, bourg de Portugal, prov. de 
Beira , comarca et à 7 1 . O. de Guarda , et à 
9 I. i /4 S. E. de Viscti; au pied de la serra 
da Estrclla, dans une position élevée. Il est 
traversé par un petit ruisseau qui descend de 
la montagne, et a a paroisses, 1 couvent de 
femmes et 1 d'hommes , 1 hApital et t hos- 
pice d'orphelins. Il s'y tient, le 4 octobre, 
une foire franche considérable, pour les bes- 
tiaux. 1,700 hab. 

On attribue la fondation de ce bourg aux 
Turduli qui , selon Pline , habitaient celte 
province, et la nommaient Gauve. Ferdinand- 
le-Grand le prit sur les Maures et le sacca- 
gea en io 38 ; il se releva , et le roi Sanche 



de Portugal lui accorda de grands privilèges; 
Philippe ni l’érigea en marquisat , en faveur 
de Henri de Silva , mais il retourna à la cou- 
ronne après la mort de don Juan de Silva. 

GOU VIEUX, village de France, dép. de 
l'Oise , arrond. et à a 1 . 3/4 O. de Senlis , et 
à 8 I. S. E. de Beauvais , cant. de Creil , 
près de la rive gauche de la Nonelte , à l’O. 
de la forêt de Chantilly. Il y a 1 filature et 
1 manufacture de tissus de coton. 1,229 
habitans. 

GOUVY , village des Pays Bas , prov. et h 
21 1 . de Luxembourg, arrond. et à 1 3 1 . 1/2 
de Neufchàteau , cant. et à 3 1 . 1/4 d’Houffa- 
lise. 34 o hab. 

GOUW (TER), ville des Pays-Bas. Foy. 
Gouda. 

GOUWE , rivière des Pays-Bas , prov. de 
Hollande méridionale. Elle se sépare du 
Vieux-Rhin à Goudschesluis , près et au S. E. 
d'Alphcn , dans l'arrond. de La Haye, coule 
au S. , et se perd dans l’Yssel , par deux 
branches, sous les murs de Gouda. Son cours 
est d'environ 3 1 . 1/2. Elle est navigable. 

GOUY-LE-PIÉTON , village des Pays-Bas, 
prov. du Hainaut, à 6 1 . de Mons, arrond. 
et à 3 1 . 1/4 de Charleroi , cant. et à 1 1 . 1/2 
de SenefTe. 2,163 hab. 

GOUZA , village de la Turquie d'Asie, 
pach. de Sivas , sandjak de Tchouroum , près 
de Vezir-Kenpry. Il est renommé pour scs 
bains d’eau minérale ; on y voit de belles 
ruines. 

GOUZAUCOURT, village de France, 
dép. du Nord , arrond. et à 3 1 . 1/2 S. S. O. 
de Cambrai , et à 8 1 . S. de Douai , cant. de 
Marcoing. 1 , 63 1 hab. 

GOUZON , ville de France, dép. de la 
Creuse, arrond. et à 4 1 . S. de Boussac, et 
à 4 1 - i /4 O. d’Évaux , cant. de Jarnages; près 
de la rive gauche de la Vouizc. Foires , les 8 
janvier, 3 février et 1 1 novembre, pour tou- 
tes sortes de bestiaux et autres marchandises. 

1,204 

GOUZOUN-COUM (le sable long), dé- 
sert de la Tartarie indépendante , dans le pays 
des Kirghiz. 11 s'étend sur la rive gauche 
de l' Olou-T o ur ghaï , et au N. du lac Aksakal. 
Dans le S. de ce désert , s'élève le mont 
Bouzou-khan. 

GOUZYGOR, Guzeegur , ville forte de 
l'Hindoustan, élat de Sindhyah , ancienne 
prov. et à 37 1 . S. S. O. d'Agrah, distr. et 
à 11 1 . O. N. O. de Narvar. 

GOVAN , paroisse d’Écosse, comté , pres- 
bytère et à 1 1 . O. de Glasgow , sur la rive 
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gauche de la Clyde , où de gros navires peu- 
vent remonter. Il y a un grand nombre de 
tisserands. 3,775 hab. 

• GOVEN , village de France, dép. d’Ille- 
et-Vilaine , arrond. et à 9 1. 3/4 N. N. E. de 
Redon, cant. et à 1 1. 2/3 N. O. de Gui- 
chen. Foire, le 11 novembre, pour bestiaux 
et quincaillerie. 1,765 hab. 

GOVERDON,GowM/t/u/i ; village de l’Hind- 
oustan , état du radjah de Bhertpour , an- 
cienne prov. et à 14 1. N. O. d'Agrah, et à 
G 1. N. de Bhertpour. 

GOVERNADOR (ILHA DO), lie du Bré- 
sil, prov. et distr. de Rio-de-Janciro , pres- 
qu'au milieu de la baie de ce nom. Elle a 2 1. 
de longueur et plus d’i 1. de largeur, et est 
peuplée de chevreuils et de sangliers , dont 
l'empereur s’est réservé la chasse. C’est dans 
cette île q*ne Commcrson herborisa lors de 
l'entrée de Bougainville dans le port de Rio- 
dc-Janeiro. 

GOVERNADORÀ, Ile du Grand-Océan 
équinoxial , sur la côte mérid. du dép. de 
l'Isthme , dans la Colombie ( Nouvelle-Gre- 
nade), au S. de la baie de Montijo et à x 5 1 . 
S. S. O. de Santiago. 

GOVERNOLO, village du roy.Lombard-Vé* 
ni tien, prov. et à 31. 1/2 E. S. E. deMantoue, 
distr. et à 41- K. N. E. de Borgoforte , sur la 
rive gauche du Mincio , près de son confluent 
avec le Pù. Il s’y fait un commerce de comes- 
tibles assez considérable ; les barques du Pô 
viennent ordinairement s’y pourvoir. La pè- 
che et la navigation y sont actives. Marché le 
vendredi , et foire le 28 août. 700 hab. 

Plusieurs auteurs pensent que ce village 
remplace YAger Ambu le ms , ou Y Ambulctum 
des anciens. En 45? 9 Attila y fut rencontré 
par les ambassadeurs que Rome lui envoyait. 
En 1796, il y eut un combat sanglant où les 
Français défirent les Autrichiens. 

GOVINA, village de la Sénégambie. Voy. 
Gouima. 

GOVIND, fleuve d’Afrique. Voy. Jcso. 

GOVONE, bourg des États Sardes, div. 
et à 14 1. N. E. de Coni, prov. et à 2 1. 1/2 
N. N. E. d'Alba; chef-lieu de mandement. 
11 a un beau château. 2,5 10 hab. 

GOWARCZOW, ville de Pologne, woi- 
wodie de Sandomir, obwodjc et à 3 1. 1/2 
S. S. E. d'Opoczno, et à 12 1. O. de Kadom. 
11 y a des forges. 87 maisons. 

GOWER , pays de la princip. de Galles , 
comté de Glamorgan. Il s'étend de l'embou- 
chure du Neatli à la baie Rossilly , et forme 
uac presqu'île bornée , au N. , par l'estuaire 



de Burry-river , et , au S. et à 1*0. , par le 
canal de Bristol ; sa longueur est d'environ 
5 I., et sa largeur moyenne d'i 1. 1/2. La 
langue anglaise y est généralement parlée : 
c'est actuellement la seule différence qui existe 
entre les habitaus du Gower et ceux des au- 
tres parties du pays de Galles. 

Le Gowerfut conquis, en 1099, par Henri 
Beaumont, comte de Warwick, chef nor- 
mand , qui chassa tous les Gallois de ce pays 
et le peupla de Normands et d'Anglais , qui 
s’y maintinrent malgré l'opposition des indi- 
gènes. 

GOWER , port sur la côte S. O. de la 
Nouvelle-Irlande, dans le Grand-Océan équi- 
noxial , à 1 1. 1/2 N. du cap S*. George. Lat. 
S. 4° S*/- Long. E. i48° 20'. Il est formé 
par une petite ile appelée Wallis, qui se trouve 
à 1/2 I. au large. Le mouillage offre de 44 
à 48 brasses. 11 a été nommé port de Praslin 
par Bougainville , et baie de S*. George par 
Dampier. 

GOWER ou INATTENDUE, Ile du 
Grand -Océan équinoxial, dans l'archipel 
Salomon , au N. de l'ile Carteret, par 7 0 
56' de lat. S. et i58° 10' de long. E. Elle a 
la forme d'un arc , et est basse et couverte 
de bois. Le capitaine Carteret, qui la visita 
en 1767, lui donna le nom de Gowerj les 
habitans lui fournirent des noix de cocos 
qu’il paya avec quelques clous. Le capitaine 
Surville l’ayant trouvée inopinément, l’appela 
l'inattendue. On n'y a pas découvert d'an- 
crage. 

GOWRAN, ville d'Irlande . prov. de Lein- 
ster, comté et â 2 I. 1/2 E. $. E. de Kilkenny, 
baronnie de son nom , à 6 I. 1/4 S. O. de 
Carlow ; sur un ruisseau qui va se jetor dans 
le Barrow, et près d’un canal qui, prenant 
les eaux de cette dernière rivière à Gores- 
bridge , va joindre la Norc à Kilkenny. 

GOWRIE (CÀRSE QF ) , petit pays d'É- 
co.se, dans 1a partie orient, da comté de 
Pertb , presbytère de Dundee , sur le bord 
sept, du golfe de Tay. 11 forme une plaine 
immense dont le sol est le plus fertile et le 
mieux cultivé de l'Écosse. On fait sur la cite 
une abondante pècbe de saumon. Ce pays 
contient plusieurs villages bien penplés , tels 
qu'Errol, Longforgau, Inchtureet Balcgarno. 

GOYANINHA , bourgade du Brésil, prov. 
de Rio-Gramlc-do-Norte, près du lac Groa- 
liyras, à 4 I d’Arèx. Elle a une église parois- 
siale, et est habitée par des blancs. 

GOYANNA, rivière du Brésil, formée sur 
la limite des prov. de Pcrnambouc et de 
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P.irahiba , près de Ja ville de son nom , par 
la réunion du Capibarimirim et du Tracun- 
Haen. Elle coule à l'E. , et se jette dans l'At- 
lantique , après un cours d'environ 5 1 . 

GO Y ANN A, ville du Brésil, prov.‘ de 
Pernambouc, coma rca et à i 5 1 . N. N. O. 
d'Olindc ; dans une plaine , entre le Capiba- 
rimirim , au N., et le Tracunhaen, au S. , i 
environ x 1. au-dessus de leur réunion qui 
forme la Goyanna. Lat. S. y 0 38' o". Long. 
O. 36 ° 1 1' o". C’est une des villes les plus 
grandes et les plus florissantes de la pro- 
vince : les rues en sont larges ; la majeure 
partie des maisons n'ont qu'un rez-de-chaus- 
sée. Elle a i église paroissiale , i couvent 
de femmes et i hôpital. Il s’y fait un grand 
commerce de coton et de bois de Brésil, prin- 
cipales productions de son territoire. 11 s’y 
tient une foire par an, pour bestiaux. 4i4°° 
hab. , y compris ceux de la banlieue. 

GOYAVE ( GRANDE RIVIÈRE À ) . ri- 
vière de la Guadeloupe, l’une des Petites 
Antilles , dans la Guadeloupe proprement 
dite. Elle prend sa source sur le versant 
orient, de la chaîne de montagnes qui tra- 
verse , du N. au S. , cette partie de la Gua- 
deloupe , coule au N. E. , et, après un cours 
d’environ 5 1 ., se jette dan* le Grand-Cul- 
de-Sac , au N. de 1 a baie de Lamentin. 

GOYAVE ( LA), bourgade de la Guade- 
loupe, une des Antilles; chef-lieu de quar- 
tier, sur la côte orient, do la Guadeloupe 
proprement dite, à l'embouchure de la Pe- 
tite-Goyave, à i 1 . 1/4 S. du Petit-Bourg et 
à 4 !• N. E. de La Basse-Terre. La mer forme 
sur ce point une anse qui prend le nom de 
la Petite-Goyave. Cette bourgade se compose 
de quelques cases éparses. 

Le quartier de La Goyave est un des plus 
malsains de la Guadeloupe , à cause de ses 
bas-fonds, tous remplis de marais et de pa- 
létuviers ; son sol , dont il n’y a guères que 
la moitié de cultivé, est celui qui réclame le 
plus de travail, d'engrais, et qui produit le 
moins. On y compte y manufactures à su- 
cre , 9 à café , i à coton , a à cacao et a à vi- 
vres. 846 hab. , dont 4 o blancs , 38 gens de 
couleur libres ; et 768 esclaves. 

GOYAYA , port de Nubie. Vojf. Doauo. 

GOYAZ , GOYAS ou GOYAZES , prov. 
du Brésil , dont elle occupe le centre, entre 
6° et ai° 35 ' de lat. S. , et entre 47 ° 4 ° # °* 
56 ° 3 o' de long. O. Elle est bornée au N. par 
les prôv. de Piauhy, de Maranham et de 
Para ; à l’E. , par celles de Pernambouc et de 
Minas-Geraes; et au S., par celle de S*. Paul, 



dont le Rio-Grande et la Paranna la Bcpa- 
rent; le Rio-Pardo la sépare au S. O. de 
la prov. de Mato-Grosso, et , vers l’O. , l’A- 
ragtiay établit sa limite avec la même prov. 
et celle de Para. Son extrémité septentrio- 
nale est au confluent du Tocantins et de 
l’Ara guay , et son extrémité méridionale à la 
jonction du Parana et du Rio-Pardo. Sa lon- 
gueur du N. N. E. au S. S. O. est d’envi- 
ron 400 I. ; sa moyenne largeur de i 3 o I. , 
et sa superficie d’environ 43 , 000 1. 

La surface du Goyax est entrecoupée de 
montagnes nombreuses , mais peu élevées . 
La chaîne la plus remarquable est la serra 
dos Vertentes, qui sépare les bassins du 
Tocantins et du S. Francisco de celui du 
Parana; ses parties les plus hautes atteignent 
à peine 4$o toises au-dessus du niveau de la 
mer. Elle j>rend les noms de Pyrineos, de 
serra Doirada , de serra Esclavana , et de 
serra S !â . Martha, dans le centre de la pro- 
vince ; et, sur les limites de Minas-Geraes , 
ceux de serra Marcella et de serra de Ca- 
nastra. Cette chaîne envoie vers le N. un 
rameau très-étendu, sous les noms de Cor- 
dillera Grande et de serra Estrondo ; les 
serras Videiros et S. Domingo , qu’on trouve 
dans le N. E. du pays, sont encore au nom- 
bre de ses ramifications. Une infinité de ri- 
vières descendent de ces montagnes; les plus 
considérables entre celles qui coulent au N. , 
vers le Tocantins , sont : l’Àraguay , qui 
forme la grande lie de S 1 *. Anna ou Banna- 
nal; le Rio-Vermelho , la Crixa-Grande , le 
Rio das Aimas, le Maranham et le Paran- 
nau. Les atf}uens les plus importait» du Parana 
sont : le Rio-Grande, qui reçoit l’Uberava- 
Falsa; et le Paranayba , qui se grossit de la 
Corumba, de l’Ànnicuns, du Pasmados et 
du Rio das Velhas. Le Goyax renferme quel- 
ques lacs, mais aucun n’est d’une étendue 
remarquable ; nous ne citerons que le For- 
moso, dans la partie orientale, et celui de 
Pasmados , vers le S. 

La province de Goyaz jouit d’un climat 
assez tempéré t la saison des pluies y a lieu 
d’octobre en mars; le froid 11e se fait sentir 
que dans les parties élevées s vers le S. , il 
gèle quelquefois de juin à juillet ; mais l’air 
est en général sain , excepté dans quelques 
parties marécageuses, où il règne des fièvres 
périodiques. Le sol est partout fertile, par- 
ticulièrement aux environs de Villa-Do», de 
Mciaponte, de Pilar et de S u . Luzia; 011 y 
récolte une grande quantité du céréales, de 
manioc et de millet , beaucoup de tabac , 
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de coton et de sucre, et des fruits délicieux, 
tels qu'orangés , limons , ananas , etc. 11 y 
a quelques grandes forêts, entrautres celle 
de Mato-Grosso, qui a 9 1 . de lonç; il y croit 
une grande variété de palmiers , du bois de 
Brésil, du catnpèche , des arbres qui don- 
nent l'encens , la manne, le copal, etc.; on 
y trouve aussi le cochenillier et une foule 
de plantes médicinales, du séné, de la rhu- 
barbe , etc. Cette province est très-riche 
en bestiaux ; on y élève surtout de grands 
troupeaux de moutons , dont la laine pourra 
un jour alimenter une branche essentielle 
de l'industrie , et un grand nombre de che- 
vaux , parmi lesquels ceux de Parannan sont 
les plus estimés. Les forêts servent de re- 
traite à des sangliers, à des loups et à d'au- 
tres animaux féroces , et abondent aussi en 
gibier. Autrefois les raines d’or du Goyaz, 
qui s'étendent sur un espace d’environ 100 1. 
dans le centre de la province , étaient très- 
importantes ; elles sont maintenant en grande 
partie épuisées. Cette province renferme aussi 
du fer, des diamans, des cristaux, du sel 
gemme, de la pierre calcaire, du granit, 
et diverses sortes d'argile. Le Goyaz est, à 
cause de son éloignement des côtes , privé 
d’un commerce actif; il entretient néan- 
moins des relations avec Rio-dc-Janeiro , 
auquel il envoie du coton, du tabac, des 
bestiaux , et quelques autres productions 
territoriales, et d'où il tire des toiles de coton 
imprimées, des lainages, des armes à feu, de 
la poudre et du plomb , des outils de toutes 
espèces, ainsi que des esclaves. La popula- 
tion de cette province serait , selon quelques 
auteurs, de i 5 o,ooo bab. ; mais ce nombre 
est peu considérable, eu égard à l'étendue 
du pays : cette population se compose en 
grande partie d'indiens, parmi lesquels on 
distingue ceux qui ont donné leur nom à 
cette province. 

Ce vaste territoire n’était dans l’origine 
qu’une comarca de la province de S 1 . Paul; 
il fut érigé en province en 1749* H eut pour 
premiers colons des aventuriers attirés par la 
vuç de l'or qui servait d'ornement aux fem- 
mes des Indiens, et dont iis découvrirent des 
mines après beaucoup de recherches. Les In- 
diens, qui avaient d'abord montré des dispo- 
sitions hostiles contre les Portugais ', se récon- 
cilièrent enfin avec eux, et leur indiquèrent 
l’endroit où ils trouvaient la plus grande quan- 
tité d'or : depuis, les colons y arrivèrent en 
foule, et le pays se peupla rapidement. De 
1749 à 1809 , celte province est restée tout 



entière sous la juridiction d'un seul ouvidor; 
mais le 18 mars de cette dernière année , elle 
fut divisée en 1 comarcas, dont l’une prit le 
le nom de S. Joao das duas Barras, et l’autre 
celui de Villa-Boa , nom du chef-lieu de la 
province. Chacune de ces comarcas contient 
8 territoires (julgados), savoir, pour la pre- 
mière : Arrayas, Cavalcante, Conceiçao , 
S. Felis, Flores, Natividade, Porto-Real , et 
Trahyras; et pour celle de Villa- Boa : Araxa, 
Crixa, S la . Cruz, Desemboque, S 1 *. Luzia, 
Meiaponte, Pilar, et Villa-Boa. Cette divi- 
sion politique n’étant nullement basée sur la 
disposition physique du pays , et par consé- 
quent peu propre à en faire connaître claire- 
ment la géographie , nous avons suivi dans 
cet ouvrage la division en 6 districts , adop- 
tée par l’auteur de la Chorographie brési- 
lienne , et tracée par des limites naturelles; 
ces districts sont : Nova-Beira, Cayaponia, 
et Goyaz, à l’O. , et Parannan , Rio das Vei- 
llas, et Tocantins, à l’E. 

GOYAZ, GOYAS ou GOYAZES, distr. 
du Brésil, dans la partie occid. de la prov. 
de son nom. 11 touche vers le N. au distr. de 
Nova-Beira, dont il est en partie séparé par 
la serra Estrondo et le Tabocas; vers l’E., 
aux distr. de Parannan et de Rio das Vclhas, 
avec lesquels il a pour limites le Tocantins, 
le Maranham, le Rio das Aimas, le Rio das 
Pedras, la serra Doirada et le Rio Boys; vers 
le S., au distr. de Cayaponia, dont il est sé- 
paré en partie par la serra S w . Martha ; vers 
l’O., enfin, à la prov. de Mato-Grosso , dont 
l'Araguay le sépare entièrement. Sa longueur 
du N. au S. est de i 5 o 1 . environ, et sa 
moyenne largeur de 75 1 . Il est traversé dans 
sa partie orientale par la Cordillcra Grande 
et la serra Espia. De nombreuses rivières l’en- 
trecoupent; les principales sont î le Claro- 
Diamentino, lcRio-Vcrmelho, leRiodoPeixe, 
la Crixa-Grande , afllucns de l’Araguay ; et le 
Rio S 1 ». Thcresa, qui, réuni à la Canabrava, 
se rend dans le Tocantins. Villa-Boa en est 
le principal endroit. 

GOYCK, village des Pays-Bas, prov. du 
Brabant méridional, arrond. et à 5 1 . de 
Bruxelles , cant. et à 1 1 . de Lennick S 1 . Mar- 
tin. a ,?56 hab. 

GOYET, village des Pays-Bas, prov., ar- 
rond. et à 3 1 . 1/4 de Namur, cant. et à 3 I. 
d' Antiennes. 

GOYTACAZES, chaîne de montagnes du 
Brésil, prov. de Rio-dc-Janeiro, entre le 
distr. de son nom et celui de Cantagallo. Elle 
fait partie de la serra do Mar, et s’étend de 
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la source de l'Itnbé , où elle se joint à la serra 
S. Salvador, à la rive droite de la Parahiba. 

Sa longueur est d’environ i5 1. 

GOYTACAZES, distr. du Brésil, dans la 
partie orientale de la prov. de Rio de Janeiro; 
borne au N. par le Camapuan, à l’E. et au 
S. E. par l'Atlantique, au S. O. par le Mac- 
cahé, à PO., enfin, par la serra de Goyta- 
cazcs et celle de S. Salvador. Sa longueur du 
JJ. E. au S. O. est de 45 1., et sa moyenne 
largeur du N. O. au S. E. de 18 1. Ce district 
est appuyé sur le versant S. E. de la grande 
serra do Mar, dont font partie les deux chaî- 
nes que nous venons de nommer , ainsi que 
la serra do Frade, dans la partie S. O. du 
pays, où l’on trouve encore quelques autres 
montagnes; la partie orientale, au contraire, 
offre un sol bas et uni , parsemé de lacs, dont 
le plus remarquable est celui de Feia, qui 
reçoit deux rivières assez considérables, le 
Maccabu et l'ürurahy. Le cours d’eau le plus 
important de ce district est la Parahiba , qui 
se jette dans l'Océan. Le Goytacazes est fer- 
tile en froment, mûriers, manioc, cannes à 
sucre, etc. S. Salvador en est le chef-lieu. 

Il était, avant la domination des Portu- 
gais, possédé par 3 peuples indiens : lesGoy- 
tacas ou Goytacazes , qui lui ont donné leur 
nom , les Purys , et les Guarus ou Guarulhos, 

dont on trouve encore quelques restes. Il a été 

long-temps app’elé capitainerie de S. Thome , 
du nom du principal cap qu'on trouve sur la 
côte. 

GOYTARACAS, chaîne de montagnes du 
Brésil. Yoy. Aïmobes. 

GOZE , île de la Méditerranée. Yojr. 

G 07 . 7 . Z ■ 

GOZÉ.E, village des Pays-Bas, prov. du 
Hainaut, à io I. de Mons, arrond. et à al. 
3/4 de Charleroi, cant. et à i 1. 3/4 de Fon- 
taine-l’Évêque. 86i bab. 

GOZLF.HATTY , forteresse de l’Hindou- 
stan. Yoy . Goi'Jf.rïiattt . 

GOZ-RADJEB ou GOS-REGIAB, village 
considérable de Nubie, dans le Dongolah, sur 
la rive gauche du Tacazzé, a 5o 1. E. de 
Chendi, sur la route fréquentée par les cara- 
vanes de Suakem au Sennaar. Les habitans 
ont de nombreux troupeaux, et commercent 
avec Chendi, Damer et Sennaar. Suivant 
Burckhardt, il y a, sur la rive opposée, des 
ruines considérables. 

GOZZANO, bourg des Étals Sardes, div. 
prov. et à 8 I. 3/4 N. N. O. de Novarc; chef- 
lieu de mand., au S. du lac d’Orta, et près 
de la rive droite de la Gogna. 



GOZZE, Gozzo, Gaülos, île de la Médi- 
terranée, au N. 0. de Malle, dont elle est 
séparée par un détroit qui ail. i/4 de large 
et contient les lies de Comino et de Comi- 
nolto. Sa pointe N. O. est par 36° 4' ao"de 
lat. N. et ii° 46* 4°" de long. E. elle a 3 1. 
l/a de longueur, i I. a/3 de largeur, etenvi- 
ron 5 1. de superficie. Cette Sic , environnée 
de rochers cl d ccucils , n’offre que quelques 
petits points de débarquement. L'intérieur 
est couvert de hauteurs , dont la plus remar- 
quable, au centre, est surmontée d’un fort 
au pied duquel est le bourg de Rabatto. Le 
sol , rocailleux et arrosé seulement par quel- 
ques sources , est néanmoins fertile et bien 
cultivé ; il produit du blé , des plantes pota- 
gères, des fruits, et beaucoup de coton, dont 
une partie est mise en œuvre par les habi- 
tans : on prétend qu'il y existe des veines 
d’or et d’argent. La pèche sur la côte est 
abondante. Outre le bourg de Rabatto, cette 
ile contient plusieurs villages, et a sur la 
côte plusieurs tours , quelques fortins, et le 
fort de Chambray. Elle dépend de Malte pour 
l'administratioh. et, comme elle, appartient 
à l’Angleterre. i3,3oohab. 

L’ile de Gozze fut donnée aux chevaliers 
de S*. Jean de Jérusalem en même temps 
que l’ile de Malte . dont elle a toujours de- 
puis suivi le sort. Les Turcs s’en emparèrent 
en i55i , et l’abandonnèrent après l’avoir 
dépeuplée. Les chevaliers l’ayant fait fortifier 
de nouveau , elle fut vainement attaquée en 
i6i3 par les corsaires d’Afrique, et en 1709 
par les Turcs. 

GOZZO ou GAFDA-NISA , ile de la Tur- 
quie d’Europe, dans la Méditerranée, à 12 1. 
1/2 O. S. 0. du cap Theodia , point le plus 
mérid. de l’ile de Candie. La pointe O. est 
par 34° 5a' o" de lat. N. et ai° 4»' 4 5 ” de 
long. E. Gozzo a 2 1. de longueur sur 1 1. i/3 
dans sa plus grande largeur. Elle est mon- 
tagneuse , sans être stérile. Quelques centai- 
nes de Grecs l’habitent. 

Cette ile est l’ancienne Claudoi , où aborda 
saint Paul en se rendant à Rome. 

GOZZO (PETIT), ANTI -GOZZO ou 
GAFDA-POULO , ile de la Turquie d’Eu- 
rope. dans la Méditerranée, au S. de Can- 
die, à 2 1. N. O. de l’ilc de Gozzo , par 34° 
56' 1 5" de lat. N. et 21° 39' 10" de long. E. 

GRA ou GIUKRRÉ , bourg de Perse, dans 
le Farsistan, à 18 1. S. O. de Chiraz, sur la 
Zirra. Il est renommé pour les beaux tapis , 
les couvertures et les housses qu’on y fa- 
brique. 
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GRAAF-REYNET, le plus grand des 7 
distr. du gouv. du Cap-de-Bonne-Espérance. 
11 forme U partie N. E. de cette contrée , et 
a pour bornes, au N., la Hottcntotie ; à l’E., 
la Cafrerie propre; au S., les distr. de Zuu- 
rcvcld et de Zwellendam; et à PO., celui de 
Stcllcnbosch. Sa longueur, de PE. à PO., 
est d’environ ioo !.. et sa largeur, du N. au 
S., de 80 I. ; sa superficie peut être évaluée 
à 5,3oo 1. Les monts Nieuwvcld, regardés 
comme les plus élevés de l'Afrique raérid., 
forment une partie de la limite sept, de ce 
district, et les Sneeuwberg, en couvrent l’in- 
térieur; au S. O. s’élève le Zwartberg. 

La partie de ce district située au N. des 
Sneeuwberg appartient au bassin de l’O- 
range , fleuve considérable qui arrose le 
Graaf-Reynet sur un court espace,- et qui 
reçoit de ce pays un de ses principaux af- 
fluens, le Zec-Koejen; tout le reste de la 
contrée a son inclinaison générale vers l’o- 
céan Indien , au S. Les principaux cours 
d’eau qu’on y remarque sont la rivière du 
Grand-Poisson , la Zondags , le Camtoos , et 
la Gemka ou rivière des Lions, qui sépare 
le Graaf-Reynet du Stellenbosch. La plaine 
sablonneuse du Karro, qui s'étend à l'O. et 
occupe une grande partie du district, absorbe 
les sources périodiques descendues des Nieuw- 
veld. Elle offre peu de végétation ; cependant 
ses parties arrosées donnent en abondance 
un ficoïdc nommé canna par les Hottentots , 
dont on fabrique de la potasse. Cette plaine 
a une température moins chaude que sa lati- 
tude ne semble l'indiquer : elle doit cet avan- 
tage k sa situation élevée. Au pied des 
Sneeuwberg, les pâturages sont excellens et 
nourrissent un grand nombre de bestiaux, dont 
on approvisionne le marché delà ville du Cap; 
mais ce pays a l'inconvénient d’ètre exposé 
aux incursions des Bosjesmans et des Cafres. 

Ce district a pour chef-lieu le village de 
même nom , et renferme , a6,65o hab., dont 
3,ia4 esclaves. 

GRAAF-REYNET, village du gouv. du 
Cap -dc-Bonne-Espérance , chef-lieu de distr. , 
sur la Zondags , à 1 56 1. E. N. E. de la ville 
du Cap; è environ 200 toises au-dessus de la 
mer, dans un paya environné de montagnes 
nues et hautes de a5o toises. Lat. S. 3a n 1 1 / . 
Long. E. a3° 36'. La chaleur y est insuppor- 
table en été. Ce n'est qu'une réunion de hut- 
tes en terre d'un aspect très-misérable , et 
dont les murs et les planchers sont infestés 
de termites. Le sol , arrosé par des dériva- 
tions de la Zoudags , est assez fertile, mais 



l’indolence des habilans est telle qu'on y 
manque des objets de première nécessité. 
600 hab. 

GRAAUW, village des Pays-Bas , prov. de 
Zélande, à i3 1. 1/2 de Middclbourg, arrond. 
de Zierikzee, cant. et à a I. 1/4 deHulst. 
1 ,260 hab. 

GRABEN, bourg du grand-duché de Bade, 
cercle de Murg-et-Pfinz , baill. et à a I. O. 
N. O. de Bruchsal , et à 3 I. 1/2 N. N. E. de 
Carlsruhe. i,i 5 o hab. 

GRABENSTETTEN, village de Wurtem- 
berg, cercle de la Forêt- Noi re , baill. et à 

3 1. 1/4 S- S. E. de Nurtingen , et à 4 1* i/4 
E. N. E. de Reutlingen , au milieu des Alpes 
de Souabe. 800 hab. 

On remarque dans les environs le Heiden- 
graben , au pied duquel est la fameuse grotte 
de Falkenstein, qui renferme un lac. 

GRABERN, en bohémien Radaussow , 
bourg de Bohême, cercle et à 5 1. E. N. E. 
de Leitracritz , et à 14 I. N. de Prague. On 
s'y occupe de la filature du lin. 174 maisons. 

GRABOVAÏA, bourg de Russie, en Eu- 
rope, gouv. des Cosaques du Don, distr. de 
Mious , à i5 1. 3/4 S. O. de Slavénoscrak et 
à 33 I. O. N. O. de Novo-Tcherkask, sur le 
Mious . 

GRABOW , ville des États Prussiens , 
prov. , régence et à 29 l. S. E. de Poscn , 
cercle et à 3 1. 1/2 N. E. de Schiblberg, sur 
la rive gauche de 1 a Proszna. 1,060 hab. Il y 
a des usines à fer dans les environs. 

GRABOW, ville du grand-duché de Meck- 
lenbourg-Schwerin , dans le duché de ce 
nom , chef-lieu de baill. ; sur la rive gauche 
de l'Eide, à 61. 1/4 S. O. de Parchim et à 
5 1. a/3 S. S. E. de Schwerin. II y a un 
grand nombre de distilleries de grains, 1 
manufacture de draps, plusieurs fabriques 
de toile, de tabac , et de pipes ; 1 fonderie 
de cuivre , et • d’étain , des tanneries , des 
clouteries , des vinaigreries , etc. Il s’y tient 

4 foires par an. a, 4^5 hab. ; le bailliage en 
contient 6,753. 

GRABOW, petite ville de Pologne, woi- 
wodic, obwodie et à 4 1- 1/2 N. O. de Lu- 
blin , et à 3o 1. S. E. de Varsovie. 

GRABOW , bourg de Pologne , woiwodiç 
de Masovie , obwodie et à 3 1. i/a N. O. de 
Lenczy, et à 3o 1. O. de Varsovie. 37a hab. 

GRABOWIEC, petite ville de Pologne, 
woiwodie et à 10 1. î/a S. E. de Lublin , 
obwodie et à 5 I. i/a O. de Rubieszow. io3 
maisons. 

GRABUSE ou GR ABUSA - ADUIA . Ci- 
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maris , petite île «le la Turquie d'Europe , à 
l/a 1. N. O. du cap Buso, qui forme l'ex- 
trémité N. O. de l’ile de Candie. Lat. N. 35° 
35'. Long. E. ai® i3'. Elle est rocailleuse et 
escarpée. Près et au S. E. est celle du Vieux- 
Grakusc , beaucoup plus petite. A peu de 
distance de cette dernière , se trouve , sur un 
flot escarpé , le fort des Grabuses , bâti par 
les Vénitiens , auxquels les Turcs l'enlevè- 
rent en 1690 , par la trahison d'un capitaine 
napolitain. La côte de Candie présente sur 
ce point un port naturel , où les plus grands 
vaisseaux peuvent jeter l'ancre. 

On a donné le nom de montagnes des Grabu- 
ses, à la suite des hauteurs qui s'étendent du 

N. au S., sur la côte occid. de Candie, de- 
puis le cap Buso jusqu'au cap S*. Marc. 

GRAÇAY, bourg de France, dép. du 
Cher, arrond. et à 9 I. i/3 O. de Bourges, 
et à 4L O. S. O. de Vicrzon ; chef-lieu de 
canton. Il est ancien et a des restes de mu- 
railles flanquées de tours. Foires, les 3 fé- 
vrier, 26 mars , 19 juin, 5 septembre , 29 
octobre, 17 décembre, et i er lundi de ca- 
rême, pour le gros bétail. 2,58o bab. 

GRÀCE-MONTEGNÉE , village des Pays- 
Bas , prov., arrond. et à 1 1. O. de Liège, 
cant. et à 1/2 1. de Hologne-aux-Picrres. 33; 1 
babitans. 

GRACES , village de France , dép. de» 
Côtes-du-Nord, arrond. et à 1 1. 3/4 N* N. 

O. de Loudcac, cant. et à x 1. 1/4 S. S. E. 
d'Uzel. 1,221 hab. 

GRACII, bourg des Étals Prussiens, prov. 
du Bas-Rhin , régence et à 8. 1. E. N. E. de 
Trêves , cercle et à 1 l. N. O. de Berncas- 
tel , sur la rive droite de la Moselle. 1,800 
babitans. 

GRACIAS , partido ou dép. du Guate- 
mala , dans la partie occid. de l'état de Hon- 
duras. 11 a pour cbef-lieu la ville de Gracias- 
à-Dios. 

GRÀCIÀS-À-DIOS ou CIUDAD-DE-GRA* 
CIAS , ville du Guatemala , dans la partie oc- 
cid. de l’état de Honduras , chef-lieu du par- 
tido de Gracias, à 1; 1. O. N. O. de Co- 
mayagua et à 22 1. N. N. E. de S. Salvador; 
dans une plaine fertile , au pied d'une haute 
montagne d'où descend une petite rivière tri- 
butaire de la merdes Antilles, qui en baigne 
les murs. Elle a 1 église et 1 couvent de la 
Merci. 

Cette ville fut fondée en i536 , par Juan 
de Cbaves. Elle a été le siège de l'audience 
royale du Guatemala et du Nicaragua, qui 
fut transférée à Guatemala , en 1 544 i depuis 
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celte époque , elle est en décadence. On n’v 
compte plus qu'environ 4°° familltU. 

GRACIAS-A-DIOS , cap du Guatemala, 
à l'extrémité N. E. du territoire des Mosqui- 
tos , près et au N. E. de l'cmbouchurc de la 
Pantasma. Lat. N. i5° 5'. Long. O. 85° 10. 

GRACIAS- A-DIOS , cap sur la côte orient, 
de la Patagonie, près et au S. E. de l'embou- 
chure du Gallegos, à 251. N . O. du cap de las 
Virgenes. Lat. S. 5i° 4©\ Long. O. ;i° 25'. 

GRACIEUSE , île du groupe des Açores. 
Vojr. Graciosa. 

GRACIEUSE, une des iles Canaries. Voy, 
Graciosa. 

GRACIOSA, une des iles Açores, dans 
l'Atlantique , au N. de l'ile S 4 . George et au 
N. O. de celle de Terceira , par 39° 2' de lat . 
N. et 3o° 26' de long. O. Elle a environ 3 1. 
1/2 de longueur et 3 de largeur. Moins es- 
carpée que les autres Açores , elle offre ce- 
pendant 3 montagnes vers ses extrémités. La 
grande fertilité de son sol et la salubrité de 
son climat lui ont fait donner le nom qu'elle 
porte. Elle produit principalement du blé, 
du lin , du chanvre, des légumes , des plantes 
potagères , des fruits , et du vin , dont une 
partie sert à faire de l'eau-de-vie. On y élève 
beaucoup de bestiaux , et on y fait du beurre 
et du fromage. Elle fournit des provisions de 
toute espèce aux autres lies du groupe. 7,800 
bab. Lecheflicu est S la . Cruz, qui n'a qu'une 
rade ouverte. 

GRACIOSA, petite île de l'archipel des 
Canaries , dans l'Atlantique , près de l'extré- 
mité sept, de l’ile de Lancerote, dont elle 
n'est séparée que par le canal dcl Rio. Lat. 
N. 29 0 16. Long. O. i5° 5o'. C'est un rocher 
nu et presque sans végétation : le basalte y 
est par couches de i5 à 16 pouces d'épais- 
seur j les laves n'y sont pas recouvertes de 
cendres volcaniques. 

GRADARA, village des Étals de l'Église, 
délégation d'Urbiu et Pesaro , à 2 1. 1/2 O. 
N. O. de Pesaro et à 5 1. 1/2 N. N. E. d’Ur- 
bin. Lat. N. 43° 56' 46". Long. E. io° 26' 
22". Il s'y tient un marché le mardi de cha- 
que semaine , et des foires les mardis d'août 
et le 9 septembre. 

GRADATCHATZ , ville de la Turquie 
d'Europe , en Bosnie , chef-lieu de distr., à 
4 1. 2/3 N. O. de Srebernik et à 25 1. N. de 
Bosna-Sérai. Elle est ceinte d'un mur. Il s'y 
fait un grand commerce de bestiaux et de 
bois. Il y a environ 700 maisons dans l'enceinte 
et à peu pris 3, 000 dans les faubofrgs qui 
sont habités par des Grecs. 
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GRADES , bourg d’Illyrie, gouv. de Lay- 
bach, cerfcle et à 9 1 . N. N. O. de Klagen- 
furt , et à 9 1 . 1/2 S. O. dé Judeubourg, sur 
la rive droite de la Mctnitz. II y a un palais 
épiscopal. 271 hab. On a établi des forges 
dans les environs. 

GRADIGNAN, village de France, dcp. 
de la Gironde, arrond. et à 2 I. S. S. O. de 
Bordeaux, cant. de Pessac. 1,860 hab. 

GRADIJSK, ville de Russie, en Europe, 
gouv. et à 26 1 . O. S. O. de Poltava , distr. 
et à 6 1 . 1/2 O. N. O. de Krementchoug. 800 
hab. On a trouve dans les environs une grande 
quantité de monnaies romaines. 

GRADIJSK, bourg de Russie, en Europe. 
Foy. GononicHTCHÉ. 

GRADIN A , mont de la Turquie d’Europe, 
en Bosnie , sandjak d’Herzegovine , au S. de 
Glioubigne. Il s'étend de l'E. à 10 . , au S. de 
la vallée du Boukostak. 

GR ADISCHKA , distr. régimentaire d'Es- 
clavonic. F ojr. Gradiska. 

GRADISKA ou GRADISGHKA, en croate 
Gradisska , distr. régimentaire de l’Esclavo- 
nic militaire , borné, au N., par les comitats 
de Werovitz et de Posega ; à l’E., par le distr. 
régimentaire de Brod; au S., par la Save, 
qui le sépare de la Bosnie; à 1 * 0 . , par la 
Croatie civile et la Croatie militaire , avec les- 
quelles il a pour limites la Longa et le Veliki- 
Sztrug; au N. O. , parle comitat de Wero- 
vitz , dont l'Illova le sépare en partie. Sa 
longueur est d’environ 21 1 ., de 1 * 0 . N. O. à 
l'E. S. E. , sa moyeune largeur de 6 1 . , et sa 
superficie de 84 1 . Le territoire a son incli- 
naison générale vers le S., et appartient tout 
entier au bassin de la Save ; après cette ri- 
vière et celles qui limitent ce district, les 
cours d'eau les plu 9 remarquables sont : la 
Biela , la Szubocza , le Mali-Sztrug , la Ter- 
nava, le Czcrnccz et l’Orly ava. Vers le N. 
O. , ce pays est entrecoupé de montagnes ; 
mais , au S. , il est uni , bas , et , sur quelques 
points , marécageux. On trouve des forêts 
considérables, particulièrement vers les rives 
des deux Sztrug. Nouveau - Gradiska est le 
chef-lieu de ce district, qui renferme l’impor- 
tante forteresse de Vieux-Gradiska. 69,124 
habitons. 

GRADISKA (NOUVEAU), en allemand 
N eu- Gradischka , en croate No ua-Gradisska , 
bourg de l’Esclavonie militaire, chef-lieu de 
distr. régimentaire, et siège de l'état-major 
du régiment de son nom; sur la Ternava , à 
3 I. 1/2 N. E. de Vieux-Gradiska et à 51 . 3/4 
O. S. O. de Poscga. Lat. N. 45 ° 1 7' o". Long. 



E. i 5 ° t\ 33 ". Il y a 1 église catholique, 1 
église grecque et 1 école normale allemande. 
i, 36 o hab. 

GRADISKA (VIEUX), en allemand Alt- 
Gradischka , en croate Sztara-Gradisska 7 for- 
teresse de l'Esclavonic militaire , distr. régi- 
mentaire de Gradiska , sur la rive gauche de 
la Save, vis-à-vis de la forteresse turque de 
Gradiska ; à 9 1 . S. O. de Poscga et à 27 I. 
O. S. O. d'Eszek. Lat. N. 45 ° 10' 3 o #/ . Long. 
E. i 4 ° 57' o ". Elle renferme 1 cathédrale et 
1 église grecque , et fait quelque commerce 
avec la Servie et la Bosnie. Il y a une douane. 
200 hab. 

GRADISKA , Servitidm , ville forte de 
l’Illyrie, gouv. et à 8 I. N. O. de Trieste, 
cercle et à 2 I. S. O. de Goritz ; chef-lieu de 
distr., sur la rive droite de l'Isonzo. Lat. N. 
45 o 53 ' 3 o". Long. E. 11° 4 ' 45 ". Elle est 
entourée de murs et de fossés , et défendue 
par un vieux château. Il y a une école nor- 
male et des filatures de soie. 8 o 5 hab. 

Le district contient 33,71 3 hab. 

GRADISKA ou BERB 1 R , ville de la Tur- 
quie d'Europe, en Bosnie, sandjak et à 10 1 . 
1/2 N. de Bagua-Louka , et à 24 I. N. N. O. 
de Trawuik , sur la rive droite delà Save , en 
face de Vieux-Gradiska qui appartient à l’Au- 
triche. Elle est fortifiée et défendue par une 
citadelle; ce serait un poste militaire très-im* 
portant , si les ouvrages en étaient plus con- 
sidérables. Il s'y fait un commerce très-actif 
des productions du pays et de transit. 

Cette place a été fortifiée , en 1774 , par 
des ingénieurs français, et prise, en 1789, 
par les impériaux. 

GRADISKA , bourg de la Turquie d’Eu- 
rope , en Romélie, sandjak et à 26 1 . S. S. 
O. de Ghiustcndil , et à 4 I- i/a N. E. de Dc- 
mir-Capou , sur la rive gauche dü Vardar. 

GRADISSKA, distr. régimentaire d'EscIa- 
vonic. Foy. Gradiska. 

GRADISTEN , village de Transylvanie. 
y ojr . Varhelt. 

GRAD 1 ST 1 E, bourg de la Turquie d'Eu- 
rope , en Servie, à 1 1 1 . E. N. E. de Semen- 
dria et à 7 1 . 1/4 N. E. de Passarovilz, sur la 
rive droite du Danube, près du confluent de ce 
fleuve et du Bck. Il est défendu par un fort. 

GRADITZ, bourg dc9 États Prussiens, 
prov. de Silésie, régence et à 1 1 1 . O. S. O. 
de Breslau, cercle et à 1 1 . 1/2 S. E. de 
Schweiduitz , sur la rive droite du Peil. 900 
habitans. 

GRADJANIDJA, ville de la Turquie d’Eu- 
rope. y ojr . Gratjaritza. 
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GRADLITZ, bourg de Bohême, cercle et 
à 5 1 . i /3 K. de Koniggratz , et à 7 1 . 3/4 E. 
de Gitschin. 1 1 4 maisons. 

A 1 1 . de ce bourg sont les baies d’eau mi- 
nérale de Kubus*. 

GRADO, bourg d'Espagne, prov. et à 51 . 
i /4 O. N. O. d'Oviedo (Asturies), et à 1 1 . 
3/4 S. de Pravia , sur la rive gauche du Cubia , 
auquel on donne aussi le nom de Grado. 11 y 
a 4 chapelles, 1 hôpital, et 1 belle promenade 
hors du bourg. 11 s'y tient 3 foires par an. 
Patrie du capitaine Alvaro de Grado. 908 hab. 

GRADO , ville d’illyric , gouv. et à 7 l. 
3/4 O. de Trieste , cercle et à 7 1 . S. S. O. 
de Goritz , sur une ile, à l'embouchure de la 
Natisa, près des lagunes de Marano. Lat. N. 
45 ° 39' 55 *. Long. E. ii° 3 ' 4 G #/ * Elle a 1 
église, et 1 petit port qui ne peut recevoir 
que des barques de pêcheurs. Les deux ports 
qu'elle possédait autrefois sont encombrés. 
2,i33 hab. 

GRADOLI , bourg des États de l’Église , 
délégation et à 8 1 . N. O. de Viterbe, et à 
1 4 1 . S. S. O. de Pérouse , sur le bord N. O. 
du lac deBolsena. 1,000 hab. 

GRADULE (LA), montagne de France, 
dép. des Bouches-du-Rhône, arrond. et à 
2 1 . S. E. de Marseille. Elle s'étend environ 
1 I. 1/2 , de l’E. à l'O. , le long de la Médi- 
terranée, depuis le port Miou jusqu'au port 
dg Sormion. 

GRAEDER FIORD, baie sur la côte occid. 
du Groenland , distr. du Godthaab , par 63 ° 
4 o' de lat. y. et 5 a° de long. O. 

GRAENA, bourg d'Espagne, prov. et à 
12 1 . 1/4 E. N. E. de Grenade, et à a 1 . 1/4 
O. S. O. de Guadix, non loin du Fardes. 408 
hab. 11 y a auprès des eaux minérales ther- 
males et un établissement de bains. 

GRAESEN, village des Pays-Bas, prov. 
du Brabant raérid., à 12 1 . 1/4 de Bruxelles, 
arrond. et à 7 1 . 3/4 de Louvain , cant. et à 
il. i /4 de Léau. 278 hab. 

GR/ESGÆRD , distr. de Suède , préfecture 
de Calmar, à l'extrémité mérid. de l'ile 
d'OEland. 11 renferme 4 paroisses , entre au- 
tres celle de son nom où il y a un bon port. 
On a construit un fanal sur la pointe méri- 
dionale. 

GRÆSOE ou GRÆSOEN, île du golfe de 
Botnie , sur la côte orient, de la Suède , pré- 
fecture de Stockholm, hærad de Frœsaker, 
par 6o° aô'dc lat. N. et 16° de long. E. Elle 
a environ 6 1. de long sur x 1. de large, et 
n’est séparée d'OEregrund que par un canal 
étroit. 
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* GRÀFENAU, ville de Bavière, cercle du 
Danube- Inférieur , chef- lieu de présidial et 
siège d'une chambre fiscale; dans un pays peu 
fertile et marécageux, à 8 1. N. N. O. de 
Passau. Elle a a églises, 1 hôpital, x usine à 
fer et 1 verrerie. 58o hab. 

Le présidial est arrosé par l’ilz , où l'on 
trouve des huîtres à perles. 9,924 hab. 

GRAFENBERG , bourg de l'archid. d'Au- 
triche, pays au-dessous de i'Ens, cercle infé- 
rieur du Manhartsberg , à 11 1. N. O. de 
Korncubourg et à 1 1. 1/2 N. de Meissau. 

GRAFENBERG, ville de Bavière, cercle 
du Mein- Supérieur; chef 1 lieu de présidial , 
sur le penchant d'une montagne, à 4L 1/2 
S. E. de Forchhcim et à 8 1. 1/2 S. O. de 
Bayreuth. Elle a un chateau. On y fabrique 
de la Lierre renommée. 990 hab. 

Le présidial contient 13,718 hab. 

GRAFENHAINICHEN , ville des Etats 
Prussiens , prov. de Saxe , régence et à 1 1 1. 
N. E. de Mersebourg, cercle et à 3 1. N. E. 
.de Bitterfcld; dans un pays marécageux. i,5o6 
hab. On cultive beaucoup de tabac et de hou- 
blon dans les environs. 

GRAFENHAUSEN , bourg du grand-duché 
de Bade, cercle de Lac-et Danube, baill. et à 
3 1. S. O. de Bonndorf, et à i5 1. O. N. O. 
de Constance. Il s'y tient a grands marchés 
par an. 640 hab. 

GRÀFENRODE , village du duché de Saxe- 
Cobourg , princip. et à 4 1 1/2 S. S. E. de 
Gotha; chef-lieu d'une juridiction patrimo- 
niale qui comprend 68G hab. 

GRAFENTHAL, ville du duché de Saxe- 
Meiningen , princip. et à 3 l. 1/4 S. S. O. de 
Saalfeld , et à G 1. 3/4 O. de Saalbourg ; chef- 
lieu de baill. , sur le Zopte, dans une vallée 
étroite. Les hautes montagnes qui l'entourent 
et les ardoises qui couvrent et revêtent ses 
maisons, lui donnent un aspect sombre. Elle 
a des forges et un martinet pour l'acier. Il s'y 
tient 4 foires par an. 1,220 hab. 

Le bailliage contient 8,087 hab. 

GRÀFENTONNA , bourg du duché de 
Saxe-Gotha. V ojr. Tomma. 

GRAFFIGNANA, village du roy. Lom- 
bard-Vénitien , prov. de Lodi-et-Crema , distr. 
et à 3/4 de 1. O. de Borghetto , et à 2 1. 1/2 
S. de Lodi , près de la rive droite du Lambro. 
i, 32 o hab. 

GRAFHORST , bourg des Pays-Bas , prov. 
d'Over-Yssel , arrond. et à 3 1. 1/2 «le Zwolle , 
cant. et à 1/2 1. de Kampcn, sur l'Yssel. 268 
hab. , nattiers et pécheurs. 

GRAF1NG, bourg de Bavière, cercle de 
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l'Isar, présidial et à i I. S. d'Ebcriberg , et 
à G 1. S. S. K. de Munich, à la source de 
l'Attl. Il y a des forges, un martinet et une 
tuilerie. 480 hab. 

GRAFRATH, bourg des Élats Prussiens, 
prov. de Clèvcs-Bcrg, régence et à 4 h «/a 
N. E. de Dusseldorf, cercle et à i 1. l/a N. 
de Solingcn. On y fabrique des draps , des 
rubans de soie et de la ferronnerie. l,tog 
habitant. 

GRAFTON, cap sur la cflte N. E. de la 
Nouvelle-Hollande, dans la Nouvelle-Galles 
mérid., par iG" 5i' delat. S. et i43° 34* de 
long. E. 

GRAFTON, la plus sept, des iles Bachi, 
dans l’archipel des Philippines. Lat. N. ai" 
4'. Long. E. 1 19° 3o'. Elle a 4 1. de long , du 

N. au S., et il. i/ade largeur. Elle est mon- 
tagneuse et assez bien cultivée. Selon Dam- 
pier , les habitations sont dans les lieux les 
plus escarpes et les plus inaccessibles. Les 
Espagnols y ont forme un établissement. 

GRAFTON , comm. des États-Unis , état 
de Massachusetts, comté de Worccster, à 
ta I. O. N. O. de Boston. i,i 54 hab. 

GRAFTON , comté des États-Unis , dans 
la partie occid. de l’état de New-Hampshire. 
A l’E., il est couvert d’une partie des Wliite- 
mountains , arrosé par le MerrimacL , et 
encore inculte; à l’O. , il est baigné par 
le Connecticut, et cultivé principalement 
sur les bords de celte rivière. 11 y a des mi- 
nes de fer et d’autres minéraux, de gran- 
des forêts et de bons pâturages. 30.989 hab. 
llaverbill et Plymoulh en sont les chefs- 
lieux. 

GRAFTON , comm. des États-Unis, état 
de New-Hampshire, comté de son nom, à 
5 1. S. E. de llanover, et à 1 1 1. 3/4 N. O. 
de Concord. i,og4hab. 

GRAFTON , comm. des États-Unis , état 
de New-York, comté de Renssellaer , à 4 I. 
E. de Troy, et à 6 1. E. N. E. d’Albany . 1 ,61 1 
habitons . 

GRAFTON , comm. des États-Unis , état 
de Vcrmont, comté de Windham, à 8 1. a/3 
S. S. O. de Windsor et à a6 1. 1/3 S. de 
Montpellier, sur le Sexton. 1,483 hab. 

GRAGLIA , bourg des États Sardes, dlv. 
et à |3 1. N. N. E. de Turin , prov. et à 3 1, 

O. N. O. de Biella ; chef-lieu de mandement. 
On se rend en pèlerinage à son église. 
habitons. 

GRAGL1CZE, ville do Bohème, f'ojr. 
Gasslitz. 

GRAGNANO, ville du roy. de Naples, 



prov. et à 6 1. t/s S. E. de Naples , distr. et 
ai I. E. de Caslel-a-Marc ; chef-lieu de can- 
ton , dans une plaine. Elle a 1 collégiale, 
plusieurs autres églises, 3 couvens et des 
manufactures de draps. Foires, les 3 juillet 
et 31 novembre. G, 000 hab. 

GRAHAMSTON , village d’Écosse , comté 
et à 3 1.’ 1/4 S. O. de Stirling. Il tire son 
nom de John Graham, qui y fut tué, en 
1298, dans la bataille livrée par Wallace à 
Édouard I er . 

GRAUAMS-TOWN , village du gouv. du 
Cap-de-Bonnc-Espérance, distr. du Zuure- 
vcld, à y 1. N. O. de Bathurst ; agréablement 
situé , sur une colline doucement inclinée , 
près de la source de la Blaawe-Krans , qui se 
réunit à la Kowice. Le sol est fertile et le 
bois y abonde. 

GRAÏCUK, GRICHE ou G1RICHK , ville 
de l'Afghanistan propre , prov. et à a 3 1. O. 
de Candahar, sur la rive droite de l'ilel- 
mend. 

GRAIN, lie d'Angleterre, comté de Kent, 
lathe d'Aylesford , hundred de lloo , à 4 b 
N. N. E. de Maidstonc, et à io 1. E. de Lon- 
dres , à l'embouchure de la Tamise. Elle est 
formée par ce fleuve, qui la borne au N., 
à l’E., par le Medway qui la borne au S., et 
par deux cours d'eau peu considérables qui 
l'entourent à 1*0. Sa longueur est d'environ 
i 1. et sa largeur de 3/4 de 1. Elle est très- 
basse , et renferme quelques pâturages , des 
marais qui 1a rendent malsaine , et quelques 
maisons éparses , parmi lesquelles il y a plu- 
sieurs raffineries de sel. Elle a une chapelle. 
a54 hab. 

GRAIN , ville d'Arabie. V qy. Kocett (el). 

GRA1NC0URT, village de France, dép. 
du Pas-de-Calais , arrond. et à 6 1. 3/4 S. E. 
d’Arras, et à 4 L 1/2 E. N. E. de Bapaume, 
cant. de Marquion. 1,268 hab. 

GRAINES (CÔTE DES) ou DU POIVRE 
ou DE MALAGUETTE, partie de la Guinée 
supérieure , au S. E. de la côte de Sicrra- 
Leone et à l'O. de celle des Denis , sur l'At- 
lantique. Cette cdte, exposée au S. O., s'é- 
tend de l'embouchure du Mesurado ( ia° 3o' 
de long. O. ) au cap des Palmes ( 9 0 5o' de 
long. O. ) , sur un espace de 90 1. La surface 
en est généralement monlueuse et entrecou- 
pée d’un grand nombre de cours d'eau parmi 
lesquels on peut citer le Junco, le Saint- 
Jean, le Sanguin, le Setracou et le Sextern 
ou Scstre : ce dernier est le plus considéra- 
ble ; il baigne le pied îles montagnes que les 
Anglais ont nommées Tobacco-mount. En gc- 
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néral ce pays a été peu visité par les Euro- 
péens : on ne connaît que quelques endroits 
sur la côte qui est presque partout hérissée 
de rochers , ce qui en rend l'accès dangereux 
quoiqu'on y trouve une profondeur assez 
égale de 10 à 16 brasses ; au loin , le pays se 
montre entrecoupé de collines et de vallées, 
et s'élève davantage vers le N. La chaleur est 
très- ardente sur celte côte, niais la tempé- 
rature y est sujette à de rapides variations ; 
la saison des pluies dure de la fin de niai à 
la tin d'octobre. Le sol est fertile , et la plus 
légère culture le rend très - productif : les 
principales productions sont le riz , les igna- 
mes , le manioc, une espèce de poivre appe- 
lée par les naturels malaguettc ou tnani- 
guette , ainsi que du coton et de l'indigo qui 
y sont de première qualité. Il y a de grandes 
forêts d'arbres toujours verts , peuplées d’é- 
lépbans, de buffles, d'antilopes, de gazelles , 
de porcs-épics et de lièvres ; des lions habi- 
tent l'intérieur du pays ; les hyènes et les 
chacals portent l*é]>ouvante jusque dans les 
villes et les villages voisins de la mer. On 
n'élève dans ce pays qu'un petit nombre de 
bétes à cornes , de moutons et de porcs ; on 
y voit une prodigieuse quantité de pigeons et 
des perdrix de 4 espèces. Cette côte, n'ayant 
ofl*eit au commerce européen que delà mala- 
guette, un peu d’ivoire et un petit nombre 
d'esclaves , n'a pas été assez fréquentée pour 
qu'on ait pu en bien connaître les differentes 
tribus ; quelques-unes cependant ont été vi- 
sitées par des voyageurs ou des missionnai- 
res, entr'autres celle des Quojas. Sur 1 a côte 
au N. O. , on trouve le pays de Mampa, et 
dans l'intérieur le royaume de Hondo , dont 
les habitans se nomment Monou , c'est-à-dire 
peuple; il y a aussi, dit-on, un état appelé 
Manou. Les Nègres sont assez industrieux et 
intclligens, et pas aussi sauvages qu'on les a 
dépeints : ils ont des canots de i 5 à 20 pieds 
tic long, faits d’un tronc d’arbre, qu'ils ma- 
nœuvrent avec beaucoup de hardiesse, et 
avec lesquels ils vont à la pèche ; leurs mai- 
sons, de forme conique , sont assez bien cons- 
truites, et ont jusqu'à deux étages. Ces peuples 
paraissent se marier sans aucune cérémonie 
religieuse ou civile ; le prétendu traite de sa 
future avec les parens auxquels il fait des 
présens. Ils reconnaissent le droit d'aînesse, 
et l'héritage du chef d'une faànille échoit 
entièrement au fils aîné ; ses frères sont obli- 
gés de travailler pour lui jusqu'à ce qu'ils 
soient devenus eux-mémes chefs tle famille. 
On ignore en quoi consiste leur religion ; on 
Dict. Géocr. 6. 
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présume qu'ils adorent des fétiches. Leur 
gouvernement est tout-à-fait despotique ; on 
prétend qu’à la mort d'un des chefs on étran- 
gle plusieurs de ses esclaves mâles et femel- 
les f et qu’on les enferme avec lui dans le 
tombeau , en y joignant les ustensiles de mé- 
nage et les ornemens du défunt : dans l’inté- 
rieur du pays , quand un homme meurt , sa 
femme chérie s’immole sur son tombeau. 
Dans une institution mystérieuse nommée 
Belli, on élève des jeunes gens loin de leurs 
païens et de leurs amis ; après le temps du 
noviciat, ces adeptes remplissent les premiè- 
res charges de l’état , et forment en quelque 
sorte un ordre privilégié. 

Les principales villes de ce pays sont : 
Kingston, qui, ainsi que les forts de Jestos 
et de Scstre, appartient aux Anglais ; Bisson, 
Scstrc, Sanguin et Setracou. 

On comprend quelquefois cette côte avec 
celle des Dents , sous le nom de côte du 
Vent. 

GRAINGER, comté des États-Unis, dans 
la partie orient, de l’état de Tennessee, entre 
le Holstan et le Clinch. 7 , 65 1 hab. , dont 
656 esclaves et 199 hommes de couleur li- 
bres. Le chef-lieu est Rudledge. 

GRAIN VILLE- LA-TEINTURIÈRE, bourg 
de France, dép. de la Seinc-lnférieni*e , ar- 
rond. et à 4 1 - a /3 N. N. O. d’Yvctot, cant. 
et à 1 1 . 1/4 S* S- E. de Cany ; sur le Dur- 
dent. II y a un hôpital. Il s’y tient des foires 
le 3 février, le lendemain de l'Ascension et 
le 25 juillet, pour chevaux et bestiaux. 1,200 
hab. Il parait occuper l'emplacement de l’an- 
cien ne Gravinum. 

GRAISIVAUDAN , anc. pays de France. 
V ojr . Grésitacdait. 

GRA 1 SSESSAC , village de France, dép. 
de l'Hérault, arrond. et à 9 1 . N. N. O. de Bé- 
ziers, cant. et à 2 I. 1/4 N. O. de Bédar- 
rieux. Il y a des mines de houille en ex- 
ploitation. 1,840 hab., y compris ceux de 
Camplong. 

GRAITNEY ou GRETNA, paroisse d’É- 
cossc, dans la partie S. E. du comté de Dum- 
fries, presbytère d’ Annan. Graitncy -Green ou 
Grctna-Green , un des principaux villages de 
cette paroisse, est à 7 I. 1/2 E. S. E. de Dura- 
fries et à 2 1 . i /3 E. d'Annan, près 'de la. rive 
droite du Sark, vers l’extrémité N. E. du golfe 
de Solway; cet endroit, le premier qu’on trouve 
sur le territoire écossais, en venant d’Angle- 
terre par la route d’Édimbourg , est célèbre 
par les mariages que les demoiselles anglai- 
ses viennent y contracter avec leurs amans , 
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à l'insu de leurs parens. 60 ou 70 mariages 
de cette nature sont célébrés annuellement 
dans cet endroit , suivant le rite de l'église 
anglicane, et quoique les personnes qui, pour 
des sommes assez fortes, signent le certificat 
et légalisent l'union , soient passibles de la 
peine d'un emprisonnement de quelques jours, 
parce qu'ils exercent , sans avoir reçu les or- 
dres , les fonctions de ministre , les époux 
n'en sont pas moins considérés comme légi- 
timement unis ; car les lois écossaises n'exi- 
gent , pour la validité d'un contrat , qu'un 
nombre suffisant de témoins. On a découvert 
dans cette paroisse une masse de goudron 
minéral dans la cavité d'un rocher. On y re- 
marque les ruines d'un grand temple de drui- 
des , ainsi que les restes de 2 ou 3 tours car- 
rées qui servaient sans doute à la défense des 
frontières. 1,945 hab. 

GRAIZ , bourg de Bavière , cercle du Mein- 
Supérieur , présidial et à 6 1. E. de Sesslach , 
et à 9 1. N. O. de Bayreuth , sur la rive droite 
de la Stcinach. Il est en grande partie habité 
par des potiers. 70 maisons. 

GRAJA DE YNIESTA (LA) , bourg d'Es- 
pagne , prov. et à 22 1. S. E. de Cuenca , et 
à i3 1. E. de S. Clémente , sur la route de 
Madrid à Valence. 390 bab. 

GRAJAHA ou SANTON A , rivière du Bré- 
sil , prov. de Maranliam. Elle prend nais- 
sance sur le versant N. O. de la serra do 
Negro , coule au N. E. , et se joint au Mia- 
rim par la rive gauche, à iS I. de l’em- 
bouchure de celui-ci, après un cours d’envi- 
ron 100 1. 

GRAJAL DE CAMPOS, bourg d’Espagne, 
prov. et à 1 1 1. S. E. de Léon , et à 1 1. i/3 
S. S. E. de Sahagun , sur la rive gauche du 
Valderaduey. 11 a une paroisse , 1 couvent 
d’hommes et le château des comtes de son 
nom, dont les murs sont garnis d'artillerie. 
1 ,626 hab. 

GRAJAL DE RIBERA , bourg d'Espagne, 
prov. et à 6 I. 1/2 S. de Léon, et à 3 1. 3/4 N. 
de Bcnavente. 60 3 hab. 

GRAJALEJO, bourg d'Espagne, prov. et 
à 6 1. S.E. de Léon , et à 4L 3/4 O. de Saha- 
gun. 180 hab. 

GRAJERA, bourg d'Espagne, prov. et à 
1 1 1. 1/2 N. E. de Ségovie , et à 2 1. 3/4 N. 
N. E. de Sepulveda. 345 hab. 

GRAJERO, cap du Mexique, sur la côte 
occid. de la Vieille-Californie , au S. de la 
baie de Todos-Santos , à 7 I. 1/2 S. O. de S. 
Miguel , par 3i° 42' de lat. N. et 1 18 0 45' de 
long. O. 



GRAJEWO , petite ville de Pologne , woi- 
wodic, obwodic et à 9 1. 1/2 O. S. O. d’Àu- 
gustowo; à peu de distance de la rive droite 
du Luk. Elle ne se composait en 1798 que 
de 2 3 maisons assez bien bâties. 

GRAL1NGEN, hameau des Pays-Bas, prov. 
et à 9 1. 1/2 de Luxembourg, arrond. et à 
2 1. i/4 de Diekirch , cant. et à 2 I. de 
Vianden. 

GRAM , village de Danemark , duché de 
Sleswig, chef-lieu du district noble de son 
nom, à 4 L E. de Ribc et à 5 1. O. de Ha- 
dersleben; sur le Flads-aae. 

GRAM, ville de l'Hindoustan , état du rad- 
jah de Maïssour , anc. prov. de ce nom, sou- 
bah de Patana , à 18 l. N. O. de Seringa- 
patam. 

GRAMASTADTEN , bourg de l'archiduché 
d'Autriche , pays au-dessus de l'Ens , quar- 
tier de la Mülh , à 6 1. O. S. O. de Frey- 
stadt et à 2 1. N. O. de Linz. 

GRAM AT, ville de France, dép. du Lot, 
arrond. et à 6 1. E. de Gourdon, et à 9 1. 3; 4 

N. E. de Cahors; chef-lieu de canton, sur 
l'Alzon. On y fait un grand commerce de blc 
et de laine très-estimée. Foires, les 25 mars 
et avril , i5 mai , 3 et 28 juin , 20 août, 29 
septembre, 3i octobre, 6 et 3i décembre , 
le jeudi-gras et à la mi-carême , pour bes- 
tiaux. 3,295 hab. 

GRAMBOUSA , île de la Turquie d'Asie. 
Voyez ('bambous a. 

GRAME, ruisseau de France, dép. de la 
Côte-d'Or, arrond. de Châtillon-sur-Scine , 
canton de Recey. 11 coule au N. N. O. , et se 
joint à l'Ource par la rive gauche , un peu 
au-dessous de Recey , après un cours de 2 I. 
Il est flottable à bûche perdue. 

GRAMEDO, bourg d'Espagne, prov. et 
à 14 1. 1/2 N. O. de Zamora, et à 22 1. S. 

O. de Léon. 83 hab. 

GRAMMACIO , bourg du Brésil. Voyez 

V ILLAFI.OR . 

GRAMMAME , rivière du Brésil , prov. de 
Parahiba. Elle se jette dans l'Atlantique 
par 7 0 12' de lat. S., après un cours très- 
rapide d’environ 10 1. de l'E. à l’O. Elle est 
navigable au moyen de la marée. On y a cons- 
truit un grand pont de bois sur la route de 
Goyanna à Parahiba. 

GRAMMENE , village des Pays-Bas , prov. 
de la Flandre orientale, arrond. et à 5 1. 3/4 
de Gand , cant. et à 1 1. 1/4 dcDeynzc. 62$ 
habitons. 

GRAMMICHELE , Achiola, bourg de Si- 
cile, proy. et à 1 1 L i/3 S. O- de Catanc , 
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distr. cl à 3 1. i/4 E. S. E. de Calatagironc; 
chef-lieu de canton. 7,680 hab. 

GRAM-MOGOL , chainc de montagnes 
du Brésil, prov. de MÎDas-Gcraes, comarca 
de Cerro-do-Frio. Elle fait partie de la serra 
do Espinhaço, et s'étend des sources de la 
Tabatinga, affluent du Jiquitinhonha à celles 
du Preto, où elle se joint à la serra Branca. 
Sa longueur est d'environ 35 I. , et sa direc- 
tion du N. E. au S. O. L'Itucambyrassu et 
la Vaccaria , qui versent leurs eaux dans 
l'Atlantique par le rio de Belmonte , descen- 
dent de son versant oriental. Le rio Verde, 
la Guaratuba et le Pacuhy prennent nais- 
sance sur son versant occid. , et portent leurs 
eaux réunies au rio S. Francisco 

GRAMMONT, village de France, dép. 
de la Haute-Saône, arrond. et à 4 I. >/4 
S. de Lure , cant. et à il. 3/4 E. S. E. de 
Villers-Sexel. Foires, les 33 février , 6 juin , 
et i5 octobre, pour chevaux, bestiaux, etc. 
335 hab. 

GRAMMONT , Geeraadsbergen , ville des 
Pays-Bas , prov. de la Flandre orient. , ar- 
rond. et à 7 I. E. S. E. d'Audenardc, et à 
7 l. i,4S. S. E. de Garni ; chef lieu de cant , 
sur la Dender, qui lapartage en haute et basse. 
Elle est ceinte de murs , et renferme 1 hôpi- 
tal , des fabriques de toile, de tapis de pied 
et de tapisseries, de dentelles, de tabac, et 
une papeterie. Elle envoie un député aux 
états de la province. 5,593 hab. 

Grammont a été fondé en 1068 par le 
comte Baudouin de Mons, qui , ayant acheté 
le terrain qu'elle occupe d'un nommé Gé- 
rard , lui donna le nom flamand de Geeraads- 
bergen , et la fit entourer de murs. 

GRAM-PARA , prov. et ville du Brésil. 
y oy‘. P xn*. 

GRAMPIANS ou GRAMP1ENS (MONTS), 
chaîne de montagnes qui court du S. O. au 
N. E. , à travers l'Écosse centrale , depuis le 
Mull de Cantyrc, par 55° 18' de lat. N. et 
8° 4' de long. O., jusqu'au cap Rinnaird , par 
57° 4a’ de lat. et 4“ ?3 ’ de long. O. Elle 
parcourt le S. du comté d’Argyle, où elle 
couvre la presqu'île de Cantyre dans toute sa 
longueur, établit la limite entre ce comté et 
celui d'Invcrness , puis entre ce dernier et 
le comté d'Aberdeen , pénétre dans celui-ci , 
le traverse du S. O. au N. E. , et se termine 
par de basses collines sur la côte de la mer 
du Nord. Elle forme, sur une étendue de quel- 
ques lieues seulement , une partie de la lon- 
gue arête qui, dans la Grande Bretagne, sé- 
pare les eaux de la mer du Nord de celles île 



la mer d'Irlande et de l'Atlantique. Son dé- 
veloppement est d'environ 90 1. 

Les Grampians divisent l’Écosse en deux 
parties très-remarquables , le pays haut 
( high-lands ) , au N . , et le pays bas ( low- 
l.i mi s ) , au S. Ils couvrent de leurs nombreu- 
ses ramifications presque toute cette partie 
du territoire écossais qui est bornée au N. 
par les lacs Ness et Lochy , que le canal Ca- 
lédonien réunit, et par le golfe de Murray; 
à l'E. , par la mer du Nord ; au S. , par l'cm- 
bouchure du Forth , celle de la Clyde , et 
le canal important qui joint ces deux riviè- 
res; à l'O. , par l'Atlantique. Les principaux 
sommets qui couronnent cette chaîne sont 
le Cairngorm ou Cairngorum , le Ben-Avon 
et le Ben-Macdeni , élevés d'environ 700 
toises , et situés sur la limite occidentale du 
comté d’Aberdeen. Le versant S. E. de la 
chaîne des Grampians est sillonné par les 
premiers affluens du Tay , et par la Dec , le 
Don et l'Ythan. Les eaux qui coulent sur le 
versant N. O. sont presque toutes partagées 
entre les bassins du Spey et du Deveron : 
toutes ces rivières ont leurs embouchures 
dans la mer du Nord. Les flancs escarpés de 
la partie occidentale de la chaîne n'envoient 
à l’Atlantique qu'un petit nombre de cours 
d'eau peu important qui tombent bientôt 
dans les profondes échancrures creusées sur 
cette partie de la côte. 

Les branches des Grampians sont trop 
multipliées pour pouvoir être décrites toutes 
avec clarté : nous n'indiquerons que les prin- 
cipales. Sur le versant S. E. , on remarque 
d’abord la branche qui va former la pres- 
qu'île de Cowal , et, un peu plus loin, celle 
qui sépare le bassin du Tay de celui du 
Forth , et qui prend dans sa partie orientale 
le nom de monts Ochils ou Ochels : cette der- 
nière présente à l’O. le pic de Ben-more, 
élevé de 65o toises , et envoie vers le S. un 
rameau qui , parcourant le comté de Stirling , 
se joint aux monts Campsic, et offre , sur le 
bord oriental du beau lac Lomond , le Ben- 
Lomond, haut de 544 toises. Au N. du Dochart 
( partie supérieure du Tay), et au S. du 
Lyon , affluent de ce fleuve, court une autre 
branche, qui renferme le Ben-Lawers, élevé 
de 608 toises; celle qui s’étend au N. du 
Lyon est au S. du lac Rannoch etduTumel, 
autre affluent du Tay , a pour point princi- 
pal le Schechallian , qui atteint 690 toises. 
La plus remarquable de toutes les branches 
des Grampians , est celle qui se dirige entre 
le comté d'Aberdeen et ceux de Perth et de 
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Forfar, et qui va se terminer clans le Kin- 
cardinc ; elle sépare le bassin de la Dec de 
ceux du Tay , du Soulh-Esk et du Norlh- 
Esk : plusieurs géographes la considèrent 
non comme une ramification , mais comme 
une partie de la chaîne principale- 

Du côté du N. O. , on distingue le rameau 
qui se détache dans le voisinage du lac Ericht , 
et auquel s’unit le Ben-Nevis , qui passe pour 
la plus haute montagne de la Grande-Bre- 
tagne , quoiqu'il n’ait pas plus de 7 35 toises : 
on y remarque aussi le Monagh-Lea , qui 
couvre le centre du comté d'inverness, et 
dont la jonction avec la chaîne principale 
s’effectue près du lac Laggan ; enfin on y voit 
encore la branche considérable qui se dirige 
entre la Spey et le Devcron. 

Si les sommités des Grampians sont prin- 
cipalement , vers le N-, arides, rocailleuses , 
et revêtues de bruyères monotones , on voit 
aussi s'étendre à leur pied, les vallées fertiles 
et délicieuses , arrosées par des rivières lim- 
pides , et embellies par les lacs les plus pit- 
toresques, qu’entourent des bois touffus ou de 
gras pâturages : tels sont les lacs Tay, Ran- 
noch, Awe, et ceux que nous avons déjà 
nommés , le Laggan et l'Ericht. Des plaines 
couvertes de villages et de champs cultivés , 
contrastent agréablement avec les cavernes, 
les précipices , et les rochers nus des mon- 
tagnes qui les dominent; mais on remarque 
enfin sur quelques points des plaines maréca- 
geuses et désertes , dont la plus connue est le 
moor of Rannoch. 

Le granit forme en général la base de la 
chaîne des Grampians : en quelques endroits 
aussi , la lave et le basalte qui la recouvrent 
annoncent une origine volcanique ; le gravier 
domine vers l’O. Plusieurs montagnes offrent 
des minéraux et même des pierres précieuses ; 
le fer , le plomb , s'y rencontrent fréquem- 
ment ; on y a trouvé de l'argent ; la topaze 
brille sur quelques sommités, et le Cairngorm 
fournit un cristal de roche renommé , qui a 
pris son nom. 

Cette chaîne fut connue des Romains, qui 
donnèrent le nom de Grampius à l'un de ses 
points, devenu célèbre par la victoire d’Agri- 
cola sur les Calédoniens. Elle opposa long- 
temps une funeste barrière à la civilisation de 
l'Écossc septentrionale, et il n'y a pas plus 
d'un demi-siècle que leshabitans du haut-pays 
ont commencé à se dépouiller des mœurs sau- 
vages dont ils avaient hérité des anciens Pie- 
tés. De belles routes, construites à grands 
frais à travers les Grampians , n'ont pas peu 



contribué à l'amélioration des coutumes des 
montagnards , en leur ouvrant des communi- 
cations faciles avec les plaines. 

GRAMPOUND, bourg d’Angleterre , comté 
de Cornouailles, hundred de Powder j dans 
une belle vallée, sur le Fal, qui y est très- 
large , et qu'on traverse sur un pont en pierre, 
à 1 1 . i/a N. de Tregony et à 12 1 . S. O. de 
Launccston. Il a 1 chapelle succursale et un 
temple pour les dissidens ; on y fabrique des 
gants. 11 s’y tient 3 foires par an. Grampound 
envoie 2 membres au parlement. G6d hab. 

On suppose que ce bourg est sur l'empla- 
cement de l'ancienne Voluba : Édouard I er 
lui accorda de très-grands privilèges. 

GRAM PUS , groupe d'ilcs du Grand-Océan. 
Vojr. IYIovin-sima.. 

GRAMSBERGEN, petite ville des Pays- 
Bas, prov. d’Ovcr-Yssel , à 10 1 . de Zwolle , 
arrond. et à i 3 1 . de Devcntcr, cant. et à 1 I. 
i/4 de Hardcnberg. 1400 hab. 

GRAMSCHITZ , village des États Prus- 
siens, prov. de Silcsic, régence et à 10 I. S. 
de Licgnitz, cercle et à a 1 . S. S. E. de Glo- 
gau. 900 hab. 

GRAMZOW, bourg des États Prussiens , 
prov. de Brandebourg, régence et à 2 5 I. 
N. E. de Potsdam , cercle et à 5 1 . N. d'An- 
g crm un (te j sur 2 lacs. C'était dans l'origine 
une colonie d'émigrés fiançais. 1,079 hab. 

GRAN , en hongrais Garan ou Garant , en 
slave I/ron ou Hrom , rivière navigable de 
Hongrie , qui prend sa source dans la partie 
N. O. du comitat de Gdmor, au mont ILrona, 
rameau d'une branche des Karpathcs. Elle 
entre bientôt dans le comitat dcSohl , qu'elle 
parcourt de l'E. à l'O. , en passant par Brie- 
sen , Neu-Sohl et Alt-Sohl , traverse le comi- 
tat de Bars , et pénètre enfin dans le comitat 
de son nom , où elle se joint au Danube par 
la rive gauche T près et au N. E. de Gran. 
Son cours est d'environ 55 1 . dans deux di- 
rections principales : la première de l'E. N. 
E. à l'O. S. O. , la seconde du N. au S. Les 
plus remarquables des affluons du Gran sont 
la Bisztra et l'ilermanccz, à droite, et la Ro- 
hosna , la Cserna , la Szlatina et la Szeklencze , 
à gauche. 

GRAN , en allemand Graner GcspauschaJt , 
en hongrais Esztcrgom varmegy e , en slave 
Ostrjrhomska-Stolicza , comitat de Hongrie, 
dans le cercle en-deçà du Danube , entre 47 ° 
27' et 48 ° 2' de lal. N. , et entre 16 0 2' et 
1G 0 36 ' de long. E. Borné au N. par le comi- 
tat de Bars ; au N. E., par celui de Pesth ; au 
S. O. et à l’O., par celui de Komorn. Sa Ion- 
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gueur , du N. au S. , est de 1 1 1. ; sa plus 
grande largeur d'un peu plus de 8 1. , et sa 
superficie de 53 1. Le Danube traverse ce co- 
mitat de l'O. à l’E. , et le sépare de celui de 
Honth sur une étendue de quelques lieues , 
en recevant le Gran et l’Ipoly. Le centre est 
plat, souvent raôrae marécageux sur les bords 
du Gran ; mais il est entouré de collines et 
de montagnes assez élevées , parmi lesquelles 
on remarque au 6., le mont Getc; au S. O. , 
le mont Gerecze ; au S. E. , le mont Pilis , 
qui appartiennent à des ramifications des 
Vertes. Au N. se terminent les montagnes des 
comitats de Honth et de Bars , par des débris 
trachytiques ; au S., il y a des montagnes cal- 
caires , dont quelques-unes sont très-hautes , 
et où l'on exploite des marbres rouges qui sont 
assez employés, et que l'on transporte jus- 
qu'à Vienne. Un grand nombre de buttes 
isolées les unes des autres sont formées de 
dolanics secondaires (calcaire magnésien) , et 
à leurs pieds et entre elles se trouvent en 
plusieurs points des calcaires coquilliers ana- 
logues à ceux des environs de Paris. Les prin- 
cipales productions sont le blé, le vin et les 
fruits ; il y a beaucoup de bois et de pâtura- 
ges où l'on élève une grande quantité de bes- 
tiaux. Le commerce et la navigation sur le 
Danube sont très-actifs. 

Ce comitat, dont Gran est le chef-lieu, se 
divise en deux marches ou jaras : Gran et 
Parkany , et contient 55,866 hab., magyars 
ou hongrais, slaves et allemands ; le plus grand 
nombre professe la religion catholique : tous 
les cnltes y sont tolérés. 

GRAN , en hongrais Esztergom , ville 
royale et libre <fe Hongrie, comitat et mar- 
che de son nom , à 8 1. i /a N. O de Bude et 
à 6 l. 3/4 O. de Watzen ; près du confluent 
du Gran et du Danube , qui y est traversé par 
un pont volant. Lat. N. 47° 47* Long. 
E. i6° a4* • Gran est le siège d’un arche- 

vêché catholique , mais le titulaire , primat 
de Hongrie, n’y réside plus; c’est aussi la ré- 
sidence d’un évêque grec-uni. Cette ville est 
défendue par nn château-fort situé sur une 
montagne escarpée près du Danube. Elle a 7 
faubourgs : on y remarque la cathédrale , 
l’hôtel -de-ville et la colonne de la Trinité; il 
y a en outre plusieurs églises et couvens , 1 
gymnase , des bains d’eau thermale , 1 fabri- 
que de draps et plusieurs teintureries. Gran 
a vu naître Slephan , martyr, premier titu- 
laire de l’archevêché. 8,490 hab. 

Les Turcs s’emparèrent de cette ville en 
i54o. Le roi de Pologne et le prince Charles 



de Lorraine la leur enlevèrent en 1 683, après 
5 jours de siège. Le i3 avril 1818, elle fut 
victime d’un violent incendie qui consuma 
un grand nombre de maisons et plusieurs 
édifices publics. 

GRAN , paroisse de Norvège , dans le dio- 
cèse d'Aggershuus , bailliage de Christian , 
près et à l'E. du Ranis-fiord , et à 1 1 1. N. 
N. O. de Christiania. 5,4*8 hab. 

GRANA , bourg et port d'Espagne, proy. 
et à 5 1. 1/4 N. E. de La Corognc (Galice), et 
à î/a 1. O. du Ferrol , sur la baie du Fcrrol. 
11 renferme des fours et des magasins d’ap- 
provisionnemens de la marine. i,586 hab. 

GRANA , village des États Sardes , div. 
d'Alexandrie , prov. et à 4 L 8. de Casale , 
mand. de Montcmagno, à 3 1. N. E. d* Asti ; 
sur la rive gauche de la rivière de son nom. 
i,q5o hab. 

GRANADA (NUEVA), contrée de l'Amé- 
rique mérid. V or. Grenade (Nouvelle). 

GRANADA , prov. et ville d'Espagne. 
Voy. Grenade. 

GRANADA ou GRANADTLLA , bourg 
d'Espagne , prov. de Caceres (Estrémadure), 
à 5 I. i/a N. de Plasencia , et a 8 1. 1/4 S. 
E. de Ciudad-Rodrigo ; sur une colline, au 
pied de laquelle coule l’Alagon , qu'on y tra- 
verse sur un pont de pierre. II est environné 
de murailles élevées et épaisses , et a un châ- 
teau-fort bien conservé; il y a 1 palais avec de 
beaux jardins appartenant au duc d'Albc. 
566 hab. 

GRANADA , ville du Guatemala , état de 
Nicaragua , chef-lieu du partido de son 
nom , à 36 1. S. E. de Léon; sur le bord oc- 
ci d . du lac de Nicaragua, auquel on donne 
quelquefois le nom de lac de Granada. Lat. 
N. ii° 4°'. Long. O. 88° 3'. Sa forme est 
celle d’un parallélogramme , et deux ca- 
naux naturels qui sortent du lac la défen- 
dent sur deux côtés. Elle possède One belle 
église paroissiale, 4 couvens, dont 1 de re- 
ligieuses, et 1 hôpital. Il s'y fait un com- 
merce d’indigo , de cochenille , de cuirs et 
de sucre , facilité par la proximité du Grand- 
Océan et par le lac qui lui ouvre une com- 
munication avec l'Atlantique. 10,200 hab., 
dont 4*785 Indiens convertis et i,6g5non 
convertis. 

A quelque distance au N. O. de cette ville 
s'élève le volcan auquel on donne son nom , et, 
qui est resserré entre le golfe de Papagayo et 
le lac de Nicaragua. 

Granada a été fondée en i5a3 par Fran- 
cisco Fernandez de Cordova , et fut saccagée 
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en 1 680 par des flibustiers anglais et français. 

Le district de Gr&nada est le plus considé- 
rable de la province j en 1778 , il contenait 
68,929 hab. 

GRAIN ADELLA , bourg d'Espagne , prov. 
et à 5 1. 3/4 S. S. O. de Lerida (Catalogne), 
à 8 1. 1/2 O. N. G. de Morablanch et à 
4 1. N. de l'Èbre. Il a 2 églises et 1 hôpital. 
1,288 hab. , y compris ceux de Pobla et de 
Bobera. 

GRANAGUE, village de France , dép. de 
la Haute-Garonne , arrond. et à 3 1. i/4 N. 
E. de Toulouse , canton et à 1 1. 1/2 E. S. E. 
de Verfeil ; sur le Giron. Foires, les 1 3 jan- 
vier et 26 octobre, pour bestiaux de toute 
espèce. 4 1 3 hab. 

GRANARD, bourg d'Irlande, prov. de 
Leinster, comté et à 4 b E N. E. de Long- 
ford, et à 20 1. O. N. O. de Dublin; baron- 
nie de son nom. L'aspect en est agréable. 
On remarque auprès le mont Granard , que 
l'on suppose de main d'homme, et dont le 
sommet est couronné par un fort danois en 
ruine , d’où l'on jouit d'une vue très-étendue. 

GRANATEN , ville du ro y. de Saxe. F oy. 
Tharaïit. 

GRANATULA, bourg d'Espagne , prov. et 
à 4 !• i/4 S. E- de Ciudad-Real ( Manche) , et 
à 3 1. 1/2 S. S. O. d'Almagro ; près du Jaba- 
lon. Les femmes y font de la dentelle com- 
mune. 3,io8 hab. 

GRANBY , cornm. des États-Unis , état de 
Connecticut, comté et à 5 I. N. N. O. de Hart- 
fort. Elle contient 5 églises pour divers cul- 
tes, et 1 prison, où les détenus sont occupés 
à fabriquer des clous. 3,oio hab. 

GRANBY, comm. des États-Unis, état de 
Massachusetts, comté de Hampshire , à 3 1. 
S. K. de North-Hampton et à 27 1. O. S. O. 
de Boston. On y cultive beaucoup de seigle. 
1,066 hab. 

GRANCEY -LE-CHÂTEAU , bourg de 
France, dép. de la Côte-d'Or, arrond. et à 
9 I. N. de Dijon, et à 7 1. S. O. de Langrcs; 
chef-lieu de canton , au bas d'une colline, sur 
une des sources de la Tille. Il y a une batte- 
rie de tôle et un château en ruine. Foires , 
les 3i janvier, 1 1 mai, 20 juin , 3 septembre 
et 6 décembre , pour marchandises diverses. 
65o hab. 

GRANCEY - SUR - OURCE , village de 
France, dép. de la Côte-d'Or, arrond. et à 
3 1. i/3 N. de ChâtilIou-sur-Seine , cauton et 
à 4 1 i/3 O. N. O. de Montigny, sur la rive 
gauche de l'Ource. Il y a 1 batterie de tôle. 
800 hab. 
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GRANCOUR, village de Suisse. Voy. 
Gaakdcoub. 

GR ANCV, village de Suisse, cant. de Vaud, 
distr. , cercle et à 3/4 de 1. S. O. de Cossona y , 
et à 3 1. 1/4 N. O. de Lausanne. Tissot, 
célèbre médecin , y est né en 1728. 

GRAND (LA), village de France, dép. 
des Hautes-Alpes, arrond. et à 8 1. S. O. de 
Gap, cant. et à 1 1. i/3 N. E. d'Orpierre , 
au confluent de la Blaisance et du Soyan , 
près de la rive droite du Bucch. Il y a une 
mine de plomb non exploitée. Foire, le 8 
septembre , pour chevaux , mulets , bestiaux, 
grains et légumes. 288 hab. 

GRAND, bourg de France, dép. des 
Vosges, arrond., cant. et à 3 1. a/3 O. de 
Neufchateau , et à 16 1. 1/2 O. N. O. d’Épi- 
nai. Il y a une fabrique considérable de 
clous. Foires, les 24 février, 18 juillet et 5 
novembre , pour bestiaux , grains , toiles du 
pays , etc. 1,209 hab. En 1821 , on a com- 
mencé à y déblayer l'amphithéâtre dit de 
Julien. 

GRANDAS DE SALIME (S. SALVADOR 
DE), bourg d'Espagne, prov. et à 17 1. O. 
S. O. d’Oviedo ( Asturies ) , et à 8 1. S. S. O. 
de Navia ; au milieu de montagnes , et près 
de la Navia, sur laquelle il y a deux ponts. 
Il a 2 églises et 1 hôpital , et des forges , 
ainsi que des moulins à foulon sur le Bulmayor, 
qui se jette à 2 1. de là dans la Navia. 1,898 
habitans. 

GRAND AUVERGNÉ, village de France, 
dép. de la Loire-Inférieure , arrond. et à 3 1. 
1/2 S de Chàlcaubriant , cant. et à 1 I. S. E. 
de Moisdon-la Rivière. 1,109 hab. 

GRANDBOIS, village de France , dép. de 
Vaucluse, arrond. et à 4 I. 1/2 S. E. d'Apt, 
cant. et à 2 1. 1/2 N. E. de Pcrtuis. 1,000 
hab. il y a une mine de fer sur son terri- 
toire. 

GRAND-BOURG (LE) ou MARIGOT, 
bourg 6ur la côte S. O. de l'ile de Marie- 
Galante , l'une des Petites Antilles ; chef-lieu 
de l'ilect de quartier, dans un pays maréca- 
geux. Résidence du commandant et siège 
d’un tribunal de i re instance. Il est faible- 
ment défendu, à son extrémité occid., par 
un petit fort. Le Grand-Bourg est bien bâti , 
et renferme 1 église assez belle , 3 places , 
10 rues bien percées et qui se coupent à 
angles droits , et 190 maisons. La rade de ce 
bourg, quoique mauvaise, est toujours ou- 
verte au cabotage ; cependant la majeure 
partie des airaircs de Marie-Galante se traite 
à La P»*intc-à-Pitic. Euviron i,35o hab. 
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Le quartier du Grand-Bourg est très-sain 
et le mieux cultivé de l’ile. 5,834 hab., dont 
734 blancs, 5o4 gens de couleur libres, et 
4,596 esclaves. On y cultive la canne à sucre , 
le café , le coton , le cacao , etc. 

GR A N D-BOU RG-DE-S A L AGN AC (LE), 
bourg de France. Vojr. Salàghac. 

GRAND-BRULÉ, petit cant. de la partie 
S. E. de nie Bourbon, dans l'océan Indien. 
Il est entièrement volcanique. 

GRAND -CANAL, Great Canal, ou 
CANAL DE FORTH - ET - CLYDE , en 
Écosse , dans les comtés de Stirling , de 
Dumbarton et de Lanark; il unit le Forth à. 
la Clyde, s'abouche avec le premier au con- 
fluent du Carron , à 1 1. 1/4 N. E. de Fal- 
kirk , et joint la Clyde dans le comté de 
Dumbarton, à 3 1. N. O. de Glasgow. Son 
développement est de i5 1. de l’E. N. E. à 
l’O. S. O. , et sa profondeur de 7 pieds et 
demi; ce canal a 3g écluses; l'élévation du 
bief de partage est de 1 55 pieds. On a établi 
près du Carron un grand bassin où se ran- 
gent les navires qui viennent du golfe de 
Forth pour entrer dans le canal : un embran- 
chement d'i 1. conduit sur la colline d'Ha- 
milton , au N. de Glasgow, où l'on a creusé 
le port de Dundas, immense bassin entouré 
de quais et de magasins; à la jonction du 
canal et de la Clyde , il y a aussi un bassin 
très-spacieux. Ce canal fut commencé en 
1768 sur le plan de Smeaton, et achevé en 
, 79°. On s’occupe, depuis i8i3, du canal 
de l'Union , qui joindra le Grand-Canal , et 
établira une communication entre Édimbourg 
et Glasgow. 

GRAND -CANAL ou CANAL D'ÉRIÉ, 
aux États-Unis, état de New-York. Il com- 
mence à Albany , sur l'Uudson , longe la 
rive gauche de la Mohawk , passe à l'E. et 
au S. du lac Oncida , au N. de ceux de Ske- 
neateles , d’Owasko , de Cayuga et de Se- 
neca , coupe le Gcnesce, s'unit à la Tona- 
wanta , et se termine à Buffaloc , sur le lac 
Érié. Il traverse les comtés d’Albany, de 
Schenectady , de Montgomery , de Herki- 
mer, d'Oneida, de Madison, d'Onondago, 
de Cayuga, de Seneca, de Waync , de Mon- 
roe, d'Orléans, de Niagara et d'Érié. Sa lon- 
gueur est d’environ i3o I., et sa direction 
générale de l’E. à l’O. De Buffaloe à Monte- 
zuma, sur la Seneca, sur une longueur de 
59 1. , il descend de 194 pieds, et la pente 
est rachetée par a5 écluses; deMontezuma à 
Rome , à l'E. du lac Oneida , sur une lon- 
gueur de 29 1. , il monte de 49 pieds ; et de 
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Rome à Albany , dans une distance de 4? 1- , 
sa pente est de 4*9 pieds , et l’on y compte 
46 écluses. La différence de niveau entre le 
lac Érié et l’Hudson à Albany est de 564 
pieds. Il a 4° pieds de largeur et 4 de pro- 
fondeur. Des bateaux du port de 100 ton- 
neaux peuvent y naviguer. 

Ce canal, qui fut commencé le 4 juillet 
1817, et terminé en i8a5, offre des avanta- 
ges inappréciables au commerce de l'étal de 
New-York. Le développement en est de 
1 3 1 1. Le premier bateau , parti de Buffaloe 
le 26 octobre 1825, arriva à New-York le 
4 novembre. 

GRAND-CANAL, en Irlande, prov. de 
Leinster. Il prend les eaux du Barrow , près 
d’Athy, dans le comté de Kildare, entre 
bientôt dans celui de la Reine , et revient 
dans le premier de ccs comtés , où il traverse 
le Barrow, à Monasterevan. Parvenu près 
de Roberlstown , à 3 1. 3/4 N. N. E. de 
Kildare , il se partage en deux branches : 
l'une va au S. É. jusqu'auprès de Naas , où 
elle traverse la Liffy , et tourne au N. E. 
pour se rendre dans le comté de Dublin , et 
se terminer sous les murs de la ville de ce 
nom; l'autre se dirige à 1*0. , parcourt le 
centre du comté du Roi, en passant par Phi- 
lipstown et en longeant la Brusna , et mêle 
ses eaux à celles du Shannon , à 1 1. 1/2 N. 
de Banagher. Ce canal a un développement 
d’environ 36 1., et se joint , près de Roberts- 
town , au canal de Milltown et à la rivière 
Black wood , et près de Naas à un autre canal 
peu étendu. 

GRAND-CHAMP, bourg de France , dép. 
du Morbihan, arrond. et à 3 1. N. N. O. de 
Vannes , et à 3 1. i/4 N. E. d'Auray ; chef- 
lieu de canton. 11 s'y tient 12 foires par an , 
pour bestiaux , grains , etc. 4i<>oo hab. 

GRAND-CHAMP , village de France , 
dép. de l’Yonne, arrond. et à 6 1. S. O. de 
Joigny , cant. et à 2 1. 1/8 S. E. de Charny. 
Il y a un assez beau château. Foires , les 21 
mai , 9 octobre , 1 3 décembre , lundi-gras et 
mercredi après Pâques , pour bestiaux. 840 
habitans. 

GRAND-CHAMPS, village de France, 
dép. de la Loire-Inférieure , arrond. et à 3 1. 
3/4 N. de Nantes, cant. et à 2 1. N. N. O. 
de La-Chapellc-sur-Erdre ; il est situé sur 
l’Erdrc. 11 s'y tient une foire , le 5 mai , pour 
bestiaux. i,5oo hab. 

GRAND-CHEVREUIL (PRAIRIE DU ), 
vaste terrain des États-Unis, état de Loui- 
siane, dans les comtés d’Opelousas et de 
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S*. Martin. Il borde les rives du Tèche, depuis 
à peu près le parallèle d'Opclousas jtisqu'un 
peu au-dessous de New-Iberia , sur environ 
19 1. de longueur; sa largeur moyenne est 
d'i 1. Il est fertile et susceptible de culture. 
Une partie est en prairies; le coton et le 
maïs, qu'on cultive principalement dans le 
reste , y viennent abondamment et d’une ex- 
cellente qualité. 

GRANDCOUR ou GRANCOUR, village 
de Suisse , cant. de Vaud , distr. de Paycrne , 
chef-lieu de cercle j à 8 1. 3/4 O. de Berne 
et à 10 1. x/4 N. N. E. de Lausanne, près du 
lac de Neuchâtel. Il a un beau château , où 
les rois de la Petite-Bourgogne* ont souvent 
tenu leur cour. C'était jadis une ville , qui 
envoyait des subdélégués aux assemblées des 
états de Vaud. 

Le cercle contient 1,539 hab. 

GRANDCOURT , hameau des Pays-Bas, 
prov. de Luxembourg, arrond. et à 10 1. de 
Ncufchàteau, cant. et à a 1. 1/4 de Virton. 
Le territoire renferme du fer oxidé amorphe. 

GRAND-COURT, bourg de France, dép. 
de la Seine-Inférieure, arrond. et à 4 b 1/2 
N. N. E. de Neufchùtel , cant. et à a 1. i/a 
N. E. de Londinières j sur la rive gauche de 
l'Yèrcs. 365 hab. 

GRAND CUL-DE-SAC , golfe formé entre 
la partie orient, et la partie occid. de la Gua- 
deloupe, l'une des Petites Antilles, au N. de 
la langue de terre marécageuse qui réunit ces 
deux parties , et qui est si basse sur plusieurs 
points que la mer y pénètre et y forme un 
canal naturel nommé Rivière-Salée, par le- 
quel le Grand-cul-de-sac communique au 
Petit-cul-dc-sac , placé au S. de la langue de 
terre. 

Ce golfe est le plus grand de la Gua- 
deloupe $ sa profondeur est de 3 1. La pointe 
Plate et la pointe Alègre , qui en marquent 
l'entrée , sont éloignées l'une de l'autre de 
4L 1/3. Il se rétrécit à mesure qu'il avance 
clans les terres , est obstrué par plusieurs 
bancs de sable , et renferme quelques flots , 
dont le plus remarquable est rîlet-à-Fajou. 

GRAND-CYGNE (PORT DU) , sur la 
côte orient, de la terre de Dicmcn. 
Fleürieo. 

GRAND-DÉCHAUX, village de France, 
dép. du Jura, arrond. et à 3 1. 1/3 S. de 
Dôle , cant. et à 1 1. s/3 E. de Chaussin. 
Foires, les 18 mars , 17 juillet et novembre, 
et 9 septembre, pour petits chevaux de trait, 
bétail , draperie , toilerie , quincaillerie et 
mercerie. 663 hab. 



GRANDE (CORDILLERA), chaîne de 
montagnes du Brésil, prov. et distr. deGoyax. 
Elle se détache de la serra Doirada , près de 
Villa-Boa , par 16 0 3o' de lat. S., se dirige 
au N. , et se joint vers le i3 e parallèle à la 
serra Estrondo. Son étendue est d’environ 
85 1. Le versant occidental est sillonné par 
des rivières qui se rendent dans fa Crixa- 
Grande, tributaire de l'Aragtiay ; du versant 
oriental descendent un grand nombre d'af- 
fluens du rio das Aimas, une des principales 
sources du Tocantins. 

GRANDE (ENSENADA), baie sur la 
côte orient, de la Patagonie , au S. du port 
de S 1 *. Crux et au N. de l’embouchure du 
Gallcgos , par 5i° de lat. S. et 71 0 35' de 
long. O. Elle a 17 1. de longueur et 5 de 
largeur. 

GRANDE (FIUME), rivière de Sicile, 
prov. de Païenne. Elle descend du revers 
sept, des montagnes Neptuniennes , sépare 
en grande partie le distr. de Cefalu de celui 
de Termini , et se jette dans la mer Tyrrhé- 
nienne, à 3 1. E. de Termini, après un cours 
d'environ 8 1. du S. au N. Près et à l’O. de 
cette rivière se trouvent les ruines de l'an- 
cien ne Himœra, 

GRANDE (ILHA), fie du Brésil, prov. 
de Rio-de-Janciro , distr. de son nom, au $. 
de la baie Angra-dos-Reys. A l'E. et à l'O. 
de l’ile sont la Barra-dc-Marambaya et la 
Barra-dc-Cayrussu , les deux principaux pas- 
sages qui font communiquer cette baie h 
l'Atlantique. L’Ilha-Grande a environ 10 I. 
de longueur et 5 de largeur , et se termine 
à l'E. par la pointe dos Castilhanos , située 
sous 33° 13' 16" de lat. S. et 46° 36' o" de 
long. O. 

GRANDE (LAGUN A) ou GUANACACHE, 
lac du gouv. de Buenos-Ayres, intendance 
de Cordova, dans le Cuyo , au N. E. de 
Mendoza, il a a5 1. de longueur, 3 1. dans 
sa moyenne largeur, et reçoit plusieurs ri- 
vières, dont la plus considérable est le rio 
de Mendoza , et a pour écoulement , au S. 
E., un courant considérable nommé d’a- 
bord Dcsaguadero, et plus bas rio Colo- 
rado. Dans sa partie mérid., ce lac se rétré- 
cit considérablement , et porte le nom de 
Lagunilla. 

GRANDE (LAGUNA), lac dans la par- 
tie sept, de la Patagonie, par 39° de lat. 
S. et 69° 5o' de long. O. Il a i5 1. de lon- 
gueur et 7 1. de moyenne largeur, reçoit un 
bras du Longcn et la Pichipiconta , et s’é- 
coule au S. E. par le Comoleuvu . cours d’eau 
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considérable qui va se jeter dans le rio Ne- 
gro. 

GRANDE ( RIO ) , nom qu’on donne quel- 
quefois à lAraguay, rivière du Brésil, dans 
la partie supérieure de son cours. 

GRANDE (RIO), RIO GRANDE-DE- 
BELMONTE , et quelquefois RIO GRANDE- 
DO-SU L, rivière du Brésil. V oy. Bblmonte. 

GRANDE (RIO), rivière du Brésil, qui 
prend sa source dans la prov. de Minas- 
Geraes , comarca de Rio-das-Mortes , sur le 
versant N. O. de la serra Mantiqucira , à 
l'endroit où la serra Juruoca se détache de 
cette chaîne. Après avoir parcouru de l'E. 
à l O. toute la comarca de Rio-das-Mortes , 
elle sépare la prov. de Goyaz de celle de 
S 1 . Paul, et se réunit au Paraoayba, pour 
former le Parana, à environ 100 1 . S. O. de 
Villa-Boa; son cours, en général de l'E. S. 
E. à l'O. N. O-, est d'à peu près 200 1 . Parmi 
les innombrables rivières dont elle se grossit, 
on remarque le rio das Mortes , le Grande- 
Mîrim et î'Uberava-Falsa , à droite; et le rio 
Verde , le Jacuhy , le Pardo et le Mugy , à 
gauche. 

Le pays qu'arrose le rio Grande est géné- 
ralement montagneux : on voit s'élever, près 
de sa rive droite la serra Piauhy et la serra 
Canastra ; près de sa rive gauche se présentent 
la serra Carranca , la serra Parida et celle de 
Desemboque. 

GRANDE (RIO) , rivière du Brésil, prov. 
de Pcrnambouc. Elle a sa source dans les 
montagnes qui séparent cette prov. de celle 
de Goyaz, coule vers l’E., et se joint au S. 
Francisco par la rive gauche , près de Barra- 
do-Rio-Grande , vers 1 1° 4 o' de lat. S. Cette 
rivière est encore peu connue ; son cours 
parait 11e pas excéder 5 o 1 . 

GRANDE (RIO), rivière du gouv. de 
Buenos-Ayrcs. Voy, Guapet. 

GRANDE (RIO), rivière du gouy. de 
Bucnos-Ayres. V ojr. Jujüt. 

GRANDE (RIO), rivière du Guatemala. 
Vojr. Roman. 

GRANDE (RIO), rivière du Guatemala, 
qui prend sa source dans la prov. de Oncial- 
tenango, parcourt le N. de celle de Chiqui- 
niula , et se jette dans le lac Dulce , près de 
Zacapa , après un cours d'environ 45 1 . de 
1 * 0 . à l’E. Le principal endroit qu’elle arrose 
est Acasabastlan. Elle est navigable en par- 
tie ; on y pèche un excellent poisson nommé 
bobo. 

GRANDE (RIO), RIO GRANDE-DE- 
SANTIAGO ou TOLO-LOTLAN , rivière du 
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Mexique, qui prend sa source dans l’inten- 
dance de Mexico , près et au N. O. de Toluca, 
entre bientôt dans l'intendance de Valladolid, 
dont elle parcourt la partie orient, sous Je 
nom de rio de Lcrma, traverse le S. de 
l'intendance de Guanaxuato , forme la partie 
orient, du lac de Cliapala, arrose le centre 
de l'intendance de Guadalaxara, et se jette 
dans le Grand-Océan équinoxial , à l'O. de 
Tepic, par une large embouchure au milieu 
de laquelle se trouve l'ile de S. Blas. Son 
cours est d'environ 175 1., et sa direction 
générale de l'E. S. E. à l'O. N. O. Sala- 
inanca et Guadalaxara sont les villes princi- 
pales qu’elle baigne. 

GRANDE (RIO), rivière du Pérou, qui 
prend sa source sur le versant occid. de la 
chaîne des Andes, intendance de Guamanga , 
prov. de Lucanas , coule à l'O., entre dans 
l'intendance de Lima , prov. d'ica , et s'unit 
au Guapiri, un peu avant l’embouchure de 
celui-ci dans le Grand-Océan. Son cours est 
d'environ a 5 1 . 

GRANDE (RIO), KABOU ou COUMBA , 
fleuve de Sénégambie, qui prend sa source 
aux montagnes de Badct, dans le centre du 
Fouta-Dialon, très-près et au N. de la source 
de la Gambie, à 3 1 . 1/2 N. O. de Labbé , 
par io° 37' de lat. N. et i 3 ° 38 ' de long. O. 
11 coule à l’O. , en faisant de nombreux dé- 
tours , et , après avoir arrosé les pays de 
Tenda-Maié , de Kabou et des Biafares , se 
jette dans l’Athuilique par plusieurs bouches, 
vis-à-vis de l'archipel des Bissagos , à envi- 
ron 75I. S. E. de l'embouchure de la Gam- 
bie. Son cotirs est de plus de 100 1 . Parmi 
ses aflluens , on remarque le Dunzo ou To- 
mme, et la Coumba, dont il prend quelquefois 
le nom. A 26 1 . de son embouchure , il a 3 
brasses de profondeur : c’est jusqu’à ce point 
que monte la marée , et que la navigation est 
sure. 

Le rio Grande est au nombre des fleuves 
peu connus ; on doit la position précise de 
sa source à M. Mollicn, qui a aussi visité ce 
fleuve , vers le milieu de son cours , près de 
Kadé. 

GRANDE -ANSE (GRANDE RIVIÈRE 
DE LA ) , rivière de l’ile Haiti , dép. du Sud , 
dans la partie occid. de la péninsule qui 
ferme au S. le golfe de Lcoganc. Elle prend 
sa source aux mornes de la Hotte , coule à 
l'O., puis au N., enfin nu N. E., et se jette 
dans le golfe de Léogane , près et au S. E. 
de Jérémie, apres un cours d'environ i 5 1 . 

GRANDE-ANSE (LA), bourg et paroisse 
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de la Martinique , Tune des Petites Antilles , 
arrond. et à a 1. 3/4 N. X)- de La Trinité , et 
à 3 I. 3/4 N. N. E. de S 1 . Pierre , sur la côte 
•ept. de nie. Son sol, très-accidenté, est formé 
du mélange des ponces et des laves argileuses 
décomposées. 

GRANDE-BAIE , baie de la Nouvelle- 
Guinée. Voy. Geelvikx. 

GRANDE-BAIE, baie sur la côte mérid. 
de Terre-Neuve , vers l’extrémité S. O. de 
Pile , entre le cap Ray et la baie Garia. De- 
vant cette baie sont les îles Dunant et Dyk ; 
à l’O. s’avance la Pointe Enragée. 

GRANDE-COMBE-DE-MORTEAU , vil- 
lage de France, dép. du Doubs , arrond. et 
à 51. N. E. de Pontarlier, cant. et à 3/4 de I. 
S. S. O. de Morteau. Il y a un martinet pour 
le cuivre, et 1 fabrique de faux, de taillan- 
derie et de fléaux de balance. 85o hab. 

GRANDE-CROIX, village des États Sar- 
des , div. de Turin , prov. , mand. et à 3 1. 
N. N. O. de Suse, et à al. i/a S. S. E. de 
Lans-le-Bourg , à l’issue du plateau du mont 
Cenis, sur la route qui le traverse , et sur la 
rive droite de laCenise. 11 y a beaucoup d'au- 
berges. II y avait près de là une image de la 
Vierge qui attirait tous les ans , au 5 août, 
un grand nombre d'habitans du pays : cette 
image est maintenant à Suse. 

GRANDE-DO-NORTE (RIO), prov. et 
fleuve du Brésil. Poy. Rio-grahde-do-vorte. 

GRANDE-DO-SUL (RIO), prov. et ri- 
vière du Brésil, f^oy. Rio-giunde-do-sdl. 

GRANDE-ÎLE, lie des États-Unis, état 
de New- York, formée dans les comtés d’É- 
rié et de Niagara, par la rivière Niagara, un 
peu au-dessus de la grande cataracte. Elle a 
al. î/a de long sur 1 1. de large, et est cou- 
verte d'épaisses forets. Le sol parait être fer- 
tile. Plusieurs familles s’y sont établies de- 
puis quelques^ années. 

GRANDE-ÎLE, Ile des États-Unis, état 
de New-York., à l'extrémité N. E. du lac 
Ontario, à l'endroit où le S‘. Laurent sort 
de ce lac, entre Kingston et Cap-Vincent. 
Elle a 5 1. de long, et a de large dans la par- 
tie S. O. 

GRANDE-ÎLE, île des États-Unis, territ. 
du Nord-Ouest, dans la partie mérid. du lac 
Supérieur. Lat'. N. 46° 3o'. Long. O. 89° i5'. 

GRANDE-ÎLE. On comprend sous ce 
nom les îles de South-Hcro , North-Hero , 
La Motte, et quelques autres moins consi- 
dérables , ainsi que la presqu’île d’Alburg , 
dans le lac Champlain , entre les états de 
Vermont et de New-York, aux États-Unis. 
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La Grande-Île appartient à l’état de Ver- 
mont, comté de Chittenden. Les côtes en 
sont élevées et rocailleuses, et l’intérieur 
est couvert d’épaisses forêts. Le sol est géné- 
ralement fertile en grains , et l’on y trouve 
de beaux pâturages. Il y a une carrière de 
marbre bleuâtre. La culture des terres , l’é- 
ducation des bestiaux, la pèche , sont les prin- 
cipales occupations des habitans , qui font 
aussi un commerce de contrebande très-actif 
avec les Canadiens. 3,445 hab. , répartis 
dans 5 communes. 

GRANDE-LANDE, village de France, 
dép. de la Vendée, arrond. et à 7 1. 1/2 N. 
N. E. des Sables-d’Olonne, cant. et à 3/4 
de l. N. O. de Palluau. Foire, le 10 août, 
pour bestiaux. 1,000 hab. 

GRANDE-PAROISSE (LA), village de 
France, dép. de Scine-ct-Marne , arrond. 
de Fontainebleau , cant. et à 1 1. O. S. O. 
de Montereau-fault-Yonne, et à 4 1 i/3 N. 
E. de Nemours , près de la rive droite de la 
Seine. 1,01 3 hab. 

GRANDE-RIVIÈRE , rivière du Bas-Ca- 
nada, distr. de Québec. Elle sort d’un lac 
du pays des Chikoutimis, coule au S. E. , et 
sc joint au S 1 . Laurent , par la rive gauche , 
en face de l’extrémité N. E. de l’ilc d’Or- 
léans. Son cours est d’environ 3o 1. 

GRANDE-RIVIÈRE, rivière du Canada. 
Foy. Ouse. 

GRANDE-RIVIÈRE , rivière du Canada. 
Foy. Ottawa. 

GRANDE- RIVIÈRE, rivière des États- 
Unis , qui prend sa source à peu près au cen- 
tre du territ. de Michigan , et sc jette dans 
le lac Michigan par la rive orient. , vers 4?° 
45' de lat. N. et 88° ao' de long. O. , après 
un cours de iS L, del’E.à 1*0., à travers un 
pays fertile, alternativement couvert d[e bois 
et de prairies. Elle est navigable jusqu’à sa 
source pour de petits bateaux. 

GRANDE-RIVIÈRE, rivière des États- 
Unis, qui prend sa source dans le territ. de 
Missouri , au milieu du pays habité par les 
Sioux, coule d’abord au S. S. O. , décrit en- 
suite un vaste circuit, en se dirigeant au 
N. E. , puis au S. O. , enfin au S. E. , et se 
joint au Missouri , par la rive gauche , à 7 1. 
N. O. de Charaton. Sa longueur est d’envi- 
ron 80 1. Elle arrose, dans la partie infé- 
rieure de son cours, le N. O. de l’état de 
Missouri. 

GRANDE-RIVIÈRE, rivière de Hic Haiti, 
dép. du Nord. Elle prend sa source à 1 1. 
S. E. de Vallièrc , coule d’abord à l’O., puis 
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au N. , en passant par le bourg tle son nom, 
et, après un cours de 17 1., se jette dans 
l'Atlantique, près de la petite-Ànse , à i l. 
S. E. du Cap-Français. 

GRANDE-RIVIÈRE ou SAINTE - ROSE , 
bourg de l’Jle Haiti, dép. du Nord, chef lieu 
d’arrond. ; sur la rive gauche de la Grande- 
Rivière , à 6 1. S. du Cap-Français. 

L'arrond. de Grande - Rivière renferme 
35,372 hab., produit beaucoup de sucre, de 
café et de cacao , et possède plusieurs fabri- 
ques de rhum. 

GRANDE-RIVIÈRE, fleuve du Zangue- 
bar, dont la source est encore incertaine. 
Peut-être est-ce un bras ou même la partie 
inférieure du Zébeh , qui descend des mon- 
tagnes situées entre le Gingiro et l'Abyssi- 
nie ; on sait néanmoins que ce fleuve vient 
du N. O. , et qu'il se jette dans l'océan In- 
dien, au S. de Mélinde, par a 0 de lat. S. et 
39° de long. E. , en face i'ilc de Palta. 

GRANDES-VENTES ( LES ) , bourg de 
France, dép. de la Seine-Inférieure, arrond. 
et à 4 1- i/3 S. S. E. de Dieppe, cant. et à 
1 1. 3/4 N. de Bellencombre. Foires, les 6 
mars , i cr et 14 mai, et 8 décembre, pour 
bestiaux, etc. 1,879 hab. 

GRANDE-TERRE , partie orient, de la 
Guadeloupe, l'une des Petites Antilles. 

GRANDE-TRAVERSE, baie des États- 
Unis, territ. de Michigan, sur la côte orient, 
du lac de ce nom, à l'embouchure de l'Ot- 
taway , dont on peut la considérer comme 
l'estuaire , et au S. de la baie de la Petite- 
Traverse. Elle a la 1. du S. E. au N. O., et 
3 1. de large à son entrée. 

GRANDE-TRAVERSE (ÎLES DE LA), 
autrefois Iles des Pouteatamis, groupe de 
petites iles des États-Unis , territ. de Michi- 
gan , dans le lac de ce nom , à l'entrce de la 
baie Verte. Elles sont en grande partie com- 
posées de rochers, dont quelques-uns sont 
d'une grosseur extraordinaire. Les Indiens 
Ottaways ont une bourgade sur la plus grande 
de ces îles. 

GRANDFORK, rivière des États-Unis, 
qui prend sa source dans le territ. de Mis- 
souri, entre bientôt dans l'état de ce nom, 
dont elle arrose la partie occid. , et se joint 
à l'Osage par la rive droite , à environ 4<> h 
O. S. O. de Jelferson , après un cours d'à 
peu près 3o 1. , du S. S. O. au N. N. E. 

GRAND-GLISE, village des Pays-Bas, 
prov. du llainaut, et à 4 1. 1/2 de Mons , 
arrond. et à 5 I. 1/2 de Tournai, cant. et à 
1/2 1. de Qucvaucamps. 3y3 hab. 
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GRAND-GOSIER , groupe de petites lies 
des États-Unis, état de Louisiane, comté 
de Plaquemincs , dans le golfe du Mexique , 
au S. O. des iles de la Chandeleur, et au N. 
des bouches du Mississipi. Lat. N. 29° 27'. 
Long. O. 91 0 i5'. 

GRAND-GREVE, baie sur la côte occid. 
de Pile de Sercq, dans la Manche , au S. E. 
de la petite île Brecqhou. Lat. N. 49° 28'. 
Long. O. 4° 4-V. Elle offre un bon ancrage. 

GRAND-HAVRE , port sur la côte sept, de 
l'ile Guernesey , dans la Manche. Il est en 
grande partie obstrué par des rochers. 

GRAND-HOLME, village d’Écosse , comté, 
presbytère et à 1 1. 1/4 N. O. d’Aberdeen, 
et à 2 I. E. S. E. de Kintore , près de la rive 
gauche du Don. On y exploite depuis peu 
une riche mine de manganèse. 

GRAND-JUNCTION, canal d’Angleterre, 
qui commence à Brcntford , sur la Tamise, 
dans le comté de Middlesex, à 3 1. O. de 
Londres. Il se dirige d’abord vers l’0. jus- 
qu'au Coin, tourne ensuite au N. , et entre 
bientôt dans le comté de Hertford ; parvenu 
un peu au N. E. de Rickmansworth , il se 
dirige au N. O. , longe les rives de la Gade, 
et se rend dans le comté de Buckingham , 
dont il traverse la partie N. E. , en suivant 
la rive gauche du Lysel, et en passant par 
Fanny-Stratford et Newport-Pagnell ; après 
8'ètreuni àl'Ousc et à la Terne, près de Stony- 
Stratford , il pénètre dans le comté de 
Northampton , se joint, un peu au N. E. de 
Davcntry , au canal de Grand-Union , et 3c 
termine près de Braunston , où il mêle scs 
eaux à celles du canal d'Oxford. II a un dé- 
veloppement d’environ 34 l. , et 3 galeries 
souterraines; sa profondeur est de 4 pieds 
3 pouces, sa pente de 667 pieds du côté de 
Londres, et de 229 pieds du coté opposé; il 
a 121 écluses. Les frais de construction se 
sont élevés à 48,000,000 de francs. 

GRAND-LAC, lac du NouveaU-Brunswick. 
Voy. Preneuse. 

GRAND-LEMPS (LE ), bourg de France. 

r OJT. LeMPS ( LE GRAND ). 

GRAND-LIEU, lac «le France, dép. de 
la Loire-Inférieure, arrond. et à 2 1. 1/2 S. 
O. de Nantes, cant. de S 1 . Philbert-de- 
Grand-Licu. Il a 2 1. 1/2 de longueur sur 
1 1. 2/3 dans sa plus grande largeur, et re- 
çoit la Boulogne par son extrémité méridio- 
nale , et l’Ognon par sa côte orientale. Ses 
eaux s'écoulent au N. O. par l'Achcnau, qui 
se joint à la Loire près de Buzay. Toutes ces 
rivières sont navigables. 
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GRAND-LUCÉ, ville de France, dép. de 
la Sarthe , arrond. et à 4 1- 3/4 O. S. O. de 
S*. Calais, et à 5 1. 3/4 S. E. du Mans ; chef- 
lieu de canton, sur le Veuve. Un incendie la 
détruisit prcsqu’cntièrcmenl en 1786; clic 
est rebâtie à neuf. Il s'y fait un grand com- 
merce de vin et de bestiaux. 2,046 bab. 

GRAND-MANAN , Ile des États-Unis. 
Vojr. Makaw. 

GRAND-MARAIS, petit enfoncement du 
lac Supérieur, sur la côte du terril, du Nord- 
Ouest, dans les États-Unis, par $6° 28' de 
lat. N. et 88° 46' de long. O. 

GRANDMETZ , village des Pays Bas, 
prov. du Hainaut, à 7 1. 1/4 de Mons , 
arrond. cl à 3 1. 1/4 de Tournai, cant. et à 
1 1. de Leuze. 1,182 bab. 

GRANDOLA, bourg du Portugal, prov. 
d'Estremadure, çomarca et à 1 1 I. 3/4 S. E. 
de Setubal , et à 1 3 1. 3/4 O. N. O. de Beja; 
sur la rive gauche du Davino, près d'une 
montagne qui prend le nom de ce bourg. Il 
y a 2 églises , 1 hôpital , et 1 hospice de 
moines. 11 fait commerce de miel , de cire et 
de peaux de chèvres avec Cordoue et Lis- 
bonne. 2,i85hab. 

GRAND-OURS (LAC DU), en anglais 
Gt'eat-Bear-lake , lac de la Nouvelle-Breta- 
gne, au N. O. du lac de l’Esclave, vers le 65* 
parallèle N. et le 123* méridien O. 11 a en- 
viron 3o I. de longueur sur 10 de largeur. 
Ses eaux s'écoulent à l'O. par la rivière du 
Grand-Ours, qui a 120 toises de large, et 
qui, après un cours de 4° h, se réunit au 
Mackenzie par la rive droite. 

GRAND-OURS (LAC DU), en anglais 
Gt'cat-Beat'-lake , lac J>cu connu de la Nou- 
velle-Bretagne , dans le N. de la Nouvelle- 
Calédonie, vers 55° de lat. N. et 128° de 
long. O. Les Indiens Sicannys , qui en habi- 
tent la rive orientale , le croient si étendu , 
qu’ils ne se sont jamais hasardés à le traverser 
dans leurs canots ; ils assurent qu'il commu- 
nique à l'Océan , et le nomment Mus-quà-sa- 
ky-e-gun. Le Finlay , branche de l'Unjigah , 
sort de l'extrémité N. E. de ce lac. 

GRAND -POISSON (RIVIÈRE DU), en 
hollandais Groote ^isch-rivier. Elle prend sa 
source au Zuurcberg, dans le N. E. du gouv.du 
Cap-dc-Bonne-Espérance , distr. de Graaf- 
Reynctj après avoir arrose la partie orient, de 
ce distr., elle sépare la colonie du Cap de la 
Cafrerie propre, et se jette dans l'océan In- 
dien , à 6 I. E. S. E. de Bathurst , par 33° 
25' de lat. S. et 2G 0 5' de long. E. Son cours 
est d’environ 90 1 ., dans une direction gené- 
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raie du N. O. au S. E. II y a une petite île à 
son embouchure. 

La marée s'y fait sentir jusqu'à 4 h, un 
peu au-dessus du nouveau passage des Ca- 
1res. 

GRAND -PORT, PORT -BOURBON oix 
PORT-SUD-EST , port sur la côte S. E. de 
l'ile de France , dans l’océan Indien, par 20® 
24' de lat. S. et 55° 20' de long. E. Il donne 
son nom (Grand-Port) à un quartier qui oc- 
cupe la partie de la côte située entre la pointe 
de Camisard et la rivière du Poste , et qui 
est borné au N. par le quartier de Flacq, à 
l'O. par celui de Moka, et au S. O. par celui 
de la Savane. Sur sa côte septentrionale est la 
bourgade du Port-Bourbon , et au S. celle de 
Mahe-Bourg. On lui adonné pendant quelque 
temps le nom de Port-Impérial. 

Le Grand-Port a été le premier établisse- 
ment de l’ile : les Hollandais y avaient leur 
chef-lieu en 1598. 

GRAND-PORTAGE, fort du Haut-Cana- 
da, sur la côte N. O. du lac Supérieur, et 
sur une baie peu profonde, au pied d'une 
très-haute montagne, près de l’embouchure 
d'une rivière qui forme la limite entre les 
États-Unis et la Nouvelle-Bretagne, lat. N. 
48° 17'. Long. O. 91 0 38'. 11 y a un port 
assez bon , protégé des vents qui viennent 
du lac. Ce fort renferme des maisons , des 
boutiques et des magasins en bois. C'est en 
été le rendez-vous de ceux qui sont allés en 
hiver dans l’intérieur pour se procurer des 
fourrures j il y arrive aussi de Montréal des 
marchands qui y prennent ces fourrures en 
échange. 

GRAND-PRÉ, ville de France, dép. des 
Ardennes, arrond. et à 3 1. 1/4 E. S. E. de 
Vouziers , et à 10 1. 3/4 S. S. E. de Mézièrcs ; 
chef-lieu de canton , sur la rive droite de 
l'Aire, un peu au-dessus du confluent de 
cette rivière et de l'Aisne. Il y a des tuileries. 
Foires, les a8 avril, 25 juillet, 29 octobre 
et i* r lundi de carême , pour bestiaux , 
étoiles et quincaillerie. x,332 hab. Les envi- 
rons sont fertiles en grains et fourrages. On 
y a découvert une mine d'argent. 

La seigneurie de Grand-Pré était un des 7 
comtés-pairies de la province de Champa- 
gne ; elle a appartenu à la branche de Jean 
de Joyeuse. 

GRANDRIEUX, bourg de France, dép. 
de la Lozère, arrond. et à 7 1. N. N. E. de 
Mende, et à 4 h O. N. O. de Langogne ; 
chef-lieu de canton , sur la rive gauche de la 
rivière de son nom. Foires, les 3 mai et 14 
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septembre, pour blé et bestiaux. i, 56 o hab. 
y compris cevix de Chambon. 

GRANDR 1 FS , village de France , dép. du 
Puy-de-Dôme, arrond. et à i 1 . 3/4 S. E. 
d'Ambert, cant. et à i I. 3/4 S. O. deSaint- 
Anlbelme. Il y a une papeterie. i,ia 3 hab. 

GRANDRIS, village de France, dép. du 
Rhône, arrond. et à 4 1 - i/a O. N. O. de 
Villefrancbe , cant. et à il. 1/4 S. de Saint- 
Nizier. Foires, les 7 février, 24 mars, 6 
juin , i4 août, et 7 de septembre et de dé- 
cembre , pour bétail , porcs et mercerie. 1 ,246 
babitans. 

GRAND-RIVER, rivière des États-Unis, 
état d'Ohio. Elle prend sa source dans le 
comté Trumbull , coule du S. au N. en pas- 
sant dans la partie S. O. du comté d'Ashta- 
bula , se dirige ensuite à l'O. par celui de 
Geauga, et va déboucher dans le lac Erié , 
entre Fraiport et New-Market, après un cours 
tortueux et rapide d'environ 16 1 . Ses eaux 
sont pures et salubres et scs bords élevés. 
Elle n’est pas navigable. 

GRANDS-BOIS , arrond. de Pile Haïti, 
dans le dép. de l'Ouest. Il renferme la mon- 
tagne du même nom, qui s’élève au N. de l'é- 
tang Saumache. 6,199 hab. 

GRAND-SERRE (LE), bourg de France, 
dép, de la Drôme, arrond. et à 9 1 . 1/4 N. 
N. E. de Valence, et à 5 I. 3/4 N- de Ro- 
mans ; chef-lieu de canton , près de la rive 
droite de la Galaure. 11 est entouré de vieil- 
les murailles, et a 1 grande église .et 1 halle 
très-vaste. Il y a 1 manufacture de ratines 
fines , des tanneries , des tuileries , 2 hauts- 
fourneaux , et 1 allincric pour fer et acier. 
8 foires par an , dans lesquelles il se fait un 
grand commerce de bestiaux , grains , et 
marchandises diverses; celles du i rr lundi 
de juin et du 23 septembre sont les plus im- 
portantes. i, 562 hab. 

On voit , à peu de distance à l'O. de ce 
bourg , les vestiges d'un château-fort que les 
anciens titres nomment castrum SerrU : les 
murs y ont plus de 10 pieds d'épaisseur. 

GRANDSON , ville de Suisse. Foy. Grxm- 
soir. 

GRAND-SURREY , canal d'Angleterre , 
qui commence sur la rive droite de la Ta- 
mise, à Rotherhithe, un peu au-dessous de 
Londres, entre bientôt dans le comté de 
Kent, rentre presqu'aussitôt dans celui de 
Surrcy , s'unit près de Blackwell au canal de 
Croydon , et se termine à Milcham, près de 
la Wandle. Son étendue est de 4 I *. * a 
direction générale du N. E. au S. O. Une 

* 
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branche de ce canal va joindre la Tamise à 
Vauxhall, une autre se dirige au N. vers 
Newington , et une troisième le fait commu- 
niquer au Greenland-dock. 

GRAND-UNION, canal d’Angleterre , qui 
commence dans le comté de Northampton , 
près et au N. E. de Daventry, où il se joint 
au canal Grand-Junclion , se dirige vers le 
N., traverse l'Avou , et entre dans le comté 
de Leicester, tourne alors au N. E., et va 
mêler ses eaux à celles du canal de l'Union , 
près de Foxton , après un développement de 
8 I. 1/2. Sa pente , du côté de Londres, est 
de 54 pieds; du coté opposé elle est de 76 
pieds. 

GRANDVABRE, village de France, dép. 
de l'Aveyron , arrond. et à 7 1 . 3/4 N. N. O. 
de Rhodez, cant. et à 1 1 . 1/8 N. O. de Con- 
ques , sur le Dourdon. Foires , les 27 juin, 
27 juillet et 28 septembre, pour bestiaux. 
700 ha bilans. 

GRANDVILLARD , village de France, 
dép. du Haut-Rhin, arrond. et à 3 1 . S. E. 
de Béfort, cant. et à 1 1 . N. O. de Delle, sur 
la rive droite de la Lcine. Il - y a des forges 
et une tireric de fil de fer. Foires , les 2 P * 
mardis de février, mars , avril, mai, septem- 
bre et novembre, pour chevaux et bestiaux. 
700 hab. Ce village parait correspondre à 
l’ancien Gmmatum. 

GRANDVILLE, village des Pays-Bas, 
prov. arrond. et à 4 1 * i/a O. N. O. de 
Liège , cant. et à 1 I. 1/2 de Waremme. 3 1 1 
babitans. 

GRANDVILL 1 ERS, bourg de France, dép. 
de l'Oise, arrond. et à 6 1. 1/4 N. N. O. de 
Beauvais , et à 5 1 . 3/4 O. de Breteuil; chef- 
lieu de canton. C’est un des plus grands 
bourgs du département. Les rues en sont 
larges, et aboutissent à une grande place 
qui renferme une belle halle couverte et 
est entourée de hautes maisons bien bâties. 
11 a des fabriques de bas et de serges de 
toute espèce , ainsi que des calicots ; il fait 
un commerce considérable des produits de 
ces fabriques , et de grains et de cidre. 1 ,786 
babitans. 

Grandvillicrs a été bâti en 121 3 par Phi- 
lippe de Dreux, évêque de Beauvais. 

GRANE, ville d’Arabie. Pojr. Koübit 
(El). 

GRANE, bourg de France, dép. de la 
Drôme , arrond. et à 9 1 . O. de Die, cant. S. 
et à 1 1 . 3/4 O. de Crest , sur le penchant 
d’un coteau. 11 a quelques tuileries. Foires, 
les i* r août et 10 septembre pour bestiaux et 
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mercerie. i,463 hab. On voit près de ce 
bourg les ruines d’un ancien château-fort. 

GRAftEN , bourg d’Espagne , prov. et à 4 
1. 3/4 S. de Hucsca (Aragon) , et à 9 1. 3/4 O. 
de Barbastro , sur la rive gauche de l'Isuela. 
77 4 hab. 

GRANERAS (LAS), bourg d'Espagne, 
prov. et à 7 1. a/3 S. E. de Léon, et à 4 1* 
3/4 N. de Mayorga. i 7 5 hab. 

GRANEY (LOUGH) , lac d'Irlande, prov. 
de Munster , comté de Clarc , baronnie de 
Tullagd, à 5 1. î/a N. E. d'Ennis. Il a il. 
de long sur 1/4 1. de large, et reçoit un 
grand nombre de ruisseaux qui descendent 
des montagnes environnantes. Ses eaux s'é- 
coulent au S. E. par une rivière qui va se 
jeter dans le lac O'Grady , et qui sort de ce 
dernier pour se rendre dans le lac Derg, 
formé par le Shannon. 

GRANEY, village d’Irlande, prov. de 
Leinster, comté et à 9 1. 1/2 S. dcKilkenny, 
baronnie d'Ivcrk, et à 3/4 de 1. N. O. de Wa- 
terford , près de la rive gauche de la Suire. 
Foires, les ta avril, 14 mai, 4 septembre et 
1 1 décembre. 

GRANGÆRDE, paroisse de Suède, pré- 
fecture de Stora-Kopparberg, dans la partie 
orient, du Westcr-Bergslagcn. Il y a de ri- 
ches mines de fer; la forge Lodvika, située 
sur le lac Wesman , fournit annuellement 
7 ,2oo quintaux de fer en barres. 

GRANGE, paroisse d'Écosse, comté de 
Banff, presbytère de Strathbogie, sur la 
Cantley , au S. O. de Banff. 1,482 hab. 

GRANGE (LA) , cap sur la côte sept, de 
l'ile Haiti , dép. du Cibao , au N. de l'embou* 
chure du Grand-Yaquc, à 12 1. E. N. E. 
du Cap-Français. Lat. N. 19 0 45\ Long. O. 
7 4° 8'. Il termine à l'O. la chaîne de Monte- 
Christ. C’est un haut promontoire qui a la 
forme d'une tente , et que l’on peut aperce- 
voir du Cap-Français. A a 1. 1/2 N. E. dece 
cap est le haut-fond du môme nom. 

GRANGE, village d'Irlande, prov. de 
Connaught , comté et à 4 L 1/2 O. de Sligo , 
baronnie dcTyrenagh , à 3/4 de 1. de la mer. 
Foires, les i cr et 2 mai, 2 5 août, 28 octobre, 
10 et 11 décembre. 

GRANGE, village d’Irlande, prov. d'Ul- 
ster, comté de Tyrone, baronnie et à 1 1. 1/4 
S. E. de Dungannon, et luj 1. 1/4 E. S. E. d’O- 
magli. Foires, les 28 mars et 12 novembre. 

GR ANGE LE-BOURG , bourg de France, 
dép. de la llautc-Saône, arrond. et à 3 1. 1 4 
S. S. E. de Lurc, cant. età 2 I. a/3 E. N. E. 
de Villers-Sexel. Foires, les i3 janvier, a5 



mai, 1" août et 18 octobre, pour bestiaux 
de toute espèce, étoffes, et chapeaux de paille 
fabriqués dans le pays , et dont le débit est 
considérable. 35o hab. 

GRANGEMORE, village d'Irlande, prov. 
de Leinster , comté de West-Mcath, baron- 
nie de Farbill , à 5 1. 1/2 E. de Mullingar et 
à 3 1. S. O. d'Atbbon. Foires, les 7 mai et 7 
novembre. 

GRANGEMOUTH, village d’Écosse, comté 
et à 4 1- i/4 8. E. de Stirling , et à 1 1. E. 

N. E. de Falkirk; au point où le Carron et 
le canal de Forth-et-Clyde se joignent au 
Forth. Il consiste principalement en une rue 
qui longe le bord septentrional du canal. Il y 
a 1 bassin de construction , 1 corderic , et 1 
douane avec de vastes magasins. Son port est 
fréquenté par des navires de la Norwège et de 
la Suède , chargés de bois de construction , 
chanvre , lin et fer; on y fait aussi le cabo- 
tage. 800 hab. Ce village ne date que de 
! 777 . 

GRANGES (LES), bourg de France , dép. 
de Lot-et-Garonne, arrond. et à 5 1. N. N. 

O. d'Agen , cant. et à 2 I. 1/4 S. de Praissas, 
sur la rive gauche du Lot. Foires , les 25 
janvier, 10 mars, 2 mai, I er août et 28 sep- 
tembre , pour menu bétail. 54» hab. 

GRANGES, village de France, dép. des 
Vosges, arrond. et à 4 L 1/2 S. O. de Saint- 
Diey, cant. et 1 1. 2/3 O. S. O. deCorcieux, 
sur un bras de la Vologne. Foires, les 3 e * 
mardis de mars , juin , août et novembre , 
pour bétail , mercerie , bois , etc. 1,9.50 hab. 

GRANGES , village paroissial de Suisse , 
cant. de Vaut! , distr. et à 1 1. 3/4 S. O. de 
Payerne, et à 7 1. N. E. de Lausanne; chef- 
lieu d’un cercle qui a 2,3a8 hab. 

GRANGES-DE-CHÀTILLON, village de 
France, dép. du Doubs, arrond. et à 4 L 1/2 
S. de Besançon, cant. et à 2 I. E. S. E. de 
Quingey , au confluent du Lison et de la 
Loue. Il y a des forges et une tirerie de fil 
de fer. 5o hab. 

GRANDES-GONTARGUES (LES), vil- 
lage de France, dép. de la Drûmc, arrond. 
et à 3 1. 1/2 S. de Montélimart, cant. et à 
.1 1. 1/2 N. N E. de Pierrelatte, sur la rive 
droite de la Berre. Foire le i5 mars, pour 
bestiaux. 463 hab. 

GRANICA, petite ville de Pologne, woi- 
wodic de Sandomir, obwodie et à 10 1. 1/2 
E. N. E. de Radom ; sur la rive gauche de la 
Vistulc, très-près et au S. de Gniewaszow , 
qui parait en faire pavtic. 

GRANIER (DENT DE) , sommet des Al- 
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pes, sur la limite de la France et des États 
Sardes, entre le dép. de l'Isère et la div. de 
Savoie, à a 1 . 1/2 S. de Chambéry, par 4 ^° 
27' 5 o" de lat. N. et 3 ° 34 ' 35 " de long. E. 
Sa hauteur au-dessus du niveau de la mer est 
de i ,938 mètres. 

GRANIEU, village de France, dép. de 
Tlsère, arrond. et à 2 1 . 3/4 B. N. E. de La 
Tour-du-Pin , cant. et à 1 1 . i /3 N. du Pont* 
de-8eauvoisin , près de la Bièvre. Foire, le 
3 février, pour bétail, volaille et mercerie. 
38 o hab. 

GRANITI, bourg de Sicile, prov. et à 1 1 1 . 
3/4 S. O. de Messine, distr. et à 3 1 . 1/2 S. 
de Castrorcalc 5 au pied de l'Etna. 

GRANITOLA, cap de Sicile, à P extrémité 
S. O. de la prov. de Trapani, distr. de Maz- 
zara. Lat. N. 37° 34 ^. Long. E. io° iy f . 

GRAN JA, bourg du Brésil, prov. de Ceara, 
dans une plaine , sur le bord du Croaihu , 
à environ 8 1 . de la mer et à 58 1 . O. N. O. 
de Nossa-Scnhora-d’Assumpçau. 11 est flo- 
rissant. 

GRANJA (LA), bourg d'Espagne, prov. 
et à 1 3 1 . 1/4 S. de Badajoz ( Estrémadure ) , 
et à 14 1 . O. N. O. de Llerena , dans une 
plaine entourée de coteaux agréables. Les 
rues et les maisons en sont régulières. Il y a 

I couvent de moines. 2,246 hab. 

GRANJA (LA), maison royale d'Espagne. 

Poy. Ildefokse (S 1 .). 

GRANOLLERS , bourg d’Espagne, prov. 
et à 5 1 . 1/4 N. E. de Barcelone (Catalogne), 
et à 12 1 . 1/4 S. S. O. de Girone ; dans une 
plaine, près du Besos et du Congost. 11 a 2 
couvens d'hommes et 1 hôpital. On y remar- 
que une grande place carrée , au centre de 
laquelle est une belle halle. On y fabrique 
des étoiles de laine, des toiles, et des chaus- 
sures de cordes. Les foires et marchés de ce 
bourg sont très-fréquentés. 2,35o hab. 
GRAftON , bourg d’Espagne , prov. et à 

I I 1 . 1/4O. de Logrono (Burgos), et à 1 1 . 
i /3 O. de S. Domingo de la Calzada, sur une 
hauteur. 11 est ceint de murs , et a 1 châ- 
teau et 1 hôpital. 1,270 bab. 

GRANOV, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. de Podolic , distr. et à 3 1 . 3/4 E. N. 
L. de Gaïsin , et à 1 1 1 . 1/2 S. E. de Lipo- 
vetz. 180 maisons. 

GRANS, village de France, dép. des Bou- 
ches-du-Rhône , arrond. et à 7 1 . 1/4 O. N. 
G. d'Aix, cant. et à il. S. S. O. de Salon j 
sur la Touloubre, qu'on y traverse sur un 
pont de pierre. C’est un joli endroit ; les 
ru es en sont assez belles , et les maisons y 
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ont de l’apparence : le Cours est une jolie 
promenade. Un aqueduc amène les eaux d’une 
source, qui y alimentent 4 fontaines. 1,852 
habitans. 

GRAN-SASSO-D’ITALIA ou CORNO , le 
plus haut sommet des Apennins, dans leroy, 
de Naples , et sur 1 a limite de l'Abruzze 
Ultérieure i re et de l'Abruzze Ultérieure 11 e , 
à 4 1 - N. E. d'Aquila. Il s’élève à 1,490 toi- 
ses au-dessus de la mer. La température y 
est très-froide , et il est couvert de neige et 
de glaces en beaucoup d'endroits durant la 
plus grande partie de l'année. Ses versans 
offrent d'excellens pâturages et des plantes 
rares ; on y engraisse de grands troupeaux 
de bestiaux. Des chamois et des chèvres sau- 
vages fréquentent les points les plus élevés. 
On l'aperçoit de la Pouillc , de la Dalmalie , 
de l'istrie, etc. ; mais l'aspect en est sombre 
et nébuleux. 

G R ANSEE, ville des États Prussiens, prov. 
de Brandebourg, régence et à 11 1 . N. de 
Potsdam, cercle et à 6 1 . E. N. E. de Rup- 
pin. Elle est murée, et renferme 1 église, 

2 hôpitaux et 2 places , dont une est ornée 
d’un monument en l'honneur de la reine 
Louise. On fabrique dans cette ville des draps 
et des toiles. 2,187 hab. 

GR ANSEE, ville de Suisse, frayez Gran- 

80 H. 

GRANSON, GRANDSON ou GRANSEE, 
petite ville de Suisse, cant. de Vaud , chef- 
lieu de distr. et de cercle, à 1/2 1 . N. d'Y- 
verdun et à 7 1 . 1/4 N. de Lausanne ; agréa- 
blement située sur le bord occid. du lac de 
Neuchâtel, où elle a un port. Elle est mal 
bâtie. Il y a une très-ancienne église, et un 
château où résidaient autrefois les barons de 
Granson. Ces seigneurs s’étant déclarés dans 
la guerre de Bourgogne contre les confédé- 
rés , ceux-ci s’emparèrent du château en 
1476; il fut bientôt repris par le duc de 
Bourgogne, Char!es-le-Tcméraire, qui, au 
mépris de la capitulation , fit périr la garni- 
son, composée de 5 00 Bernois : mais, trois 
jours après, le 3 mars de la même année , il 
se livra , entre Granson et Concise , une cé- 
lèbre bataille, dans laquelle 20,000 Suisses 
défirent les Bourguignons, forts de 70,000 
hommes, et firent un butin immense. 800 
habitans. 

Le district de Granson s’étend du lac de 
Neuchâtel au sommet du Jura; il se divise en 

3 cercles : Concise, S 1 *. Croix et Granson, 
et renferme 7,800 hab. Le cercle de Gran- 
son n’en contient que 2,i5o. 
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GRANT , comté des États-Unis, dans la 
partie sept, de l 'état de Kentucky , entre les 
comtes de Gallatin et de Pendleton. i,8oâ 
hab., dont i3y esclaves. Williams vil le en est 
le chef-lieu. 

GRANT (TERRE DE), pays dans le S. 
de la Nouvelle-Hollande, qui occupe la partie 
de la côte comprise entre le cap Nortlium- 
berland et le cap Wilson, entre i38° 17' 
i5" et 144 0 3' 37" de long. E. Il a pour li- 
mites au N. O. la terre de Freycinet, au N. 
des pays inconnus de l'intérieur, à l'E. la 
Nouvelle-Galles méridionale, et au S. l'o- 
céan ludicn, ainsi que le détroit de Bass, 
qui le sépare de la terre de Diémen. On y 
trouve le port Philip, le port Western, la baie 
Talleyrand, et les caps Desaix et Marengo. 

La terre de Grant forme la partie S. E. 
de la contrée de la Nouvelle-Hollande qui 
porta le nom de terre de Napoléon. 

GR AN TH AM , bourg d'Angleterre, comte 
et à 8 1. S. de Lincoln, et à 8 1. 1/2 O. de 
Boston, div. de Kesteven, liundrcd de son 
nom, sur la rive gauche de laWithom, sur la 
voie romaine appelée rue d'Erminc, qui va 
de Londres à York , et à la prise d'eau du 
canal de son nom : ce canal, construit en 
*793» s'abouche au Trentà Nottingham, et 
a un développement d'environ 14 L Ce bourg 
est bien bâti ; l'église est un édifice élégant 
en pierre. On y remarque une école libre de 
grammaire, où Newton étudia pendant plu- 
sieurs années. 11 s'y fait annuellement des 
courses de chevaux. Il envoie 2 membres au 
parlement. Dans les environs est une source 
ferrugineuse appelée Spa. 

La paroisse contient 6,077 hab. 

GRANTHAM, comm. du Haut-Canada, 
distr. de Niagara, sur le bord mérid. du lac 
Ontario, à îa I. S. d'York. Près du village 
de S te . Catherine, qui en dépend, il y a une 
source dont on tire beaucoup de sel. 1,200 
habitant. 

GRANTOWN, village d'Écosse, comté et 
à 9 1. E. S. E. d’Inverncss, et à 8 1. 1/4 S. S. 
O. d’Elgin, presbytère d’ A berne tliy, paroisse 
de Crondalc ; près de la rive gauche de la 
Spey, qu’on y traverse ?ur un pont. 11 est 
nouvellement bâti. On y a établi 1 hôpital 
d'orphelins , 1 belle maison commune et 1 
prison. 4°° hab. 

Ou remarque près de ce village le beau 
château de Grant. En 1690 , il se livra dans 
les environs une bataille sanglante entre les 
partisans du roi Guillaume et ceux de la 
maison de Stuart. 



GRANTS-HOUSE , factorerie de la com- 
pagnie anglaise de la baie d’Hudson, dans 
la Nouvelle-Bretagne, sur l’Assiniboine, près 
d'un petit lac, au S. O. du lac Ouinipigous, 
par 5i° 30' de lat. N. et 104° io' de long. 
O. Il s’y fait un grand commerce de four- 
rures. 

GRANUC1LLO, bourg d'Espagne, prov. 
de Zamora ( Valladolid ) , à 3 1. 3/4 O. de 
Benaventc et à i5 1. S. $. O. de Léon. Il y a 
un vieux château en ruine. 296 hab. 

GRANVELLE, village de France, dép. 
de la Haute-Saône, arrond. et à 4 L S. O. de 
Vesoul, et à 6 1. 3/4 N. de Besançon , cant. 
de Scey-sur-Saône , sur la route de Dijon à 
Nancy. Il y a une forge. Foires, les 2 de fé- 
vrier, mars, mai, juin, juillet , septembre , 
octobre et novembre, pour bestiaux et mer- 
cerie. 38o hab. 

GRANVILLE, comté des États-Unis, dans 
la partie sept, de l'état de la Caroline do 
Nord. 18,222 hab. , dont 9,598 esclaves. 
Oxford en est le chef-lieu. 

GRANVILLE, comm. des États-Unis, état 
de Massachusetts, comté d'Hampden, à 8 1. 
S. O. de North-Hampton et à 35 1. O. S. O. 
de Boston. i,54o hab. 

GRANVILLE, comm. des États-Unis, état 
de New-York, comté de Washington , à 21 I. 
N. E. d’Albany. Elle renferme 3 petits vil- 
lages , où se trouvent 5 églises et 1 école. 
On y exploite une carrière de marbre. 3,717 
habitans. 

GRANVILLE, comm. «les États-Unis, 
état d'Ohio, comté de Lieking . à 12 1. 2/3 
N. E. de Columbus. Il y a une forge. 674 
hab i tans. 

GRANVILLE, Grannonum, ville maritime 
de France, dép. delà Manche, arrond. et à 
5 1. 1/2 N. O. d’Avranches, à 6 1. S. S. O. 
de Coutances et à 11 1. S. S. E. de l'extré- 
mité orient, de file de Jersey ; chef-lieu de 
canton. Lat. N. 48° 5o' 16". Long. O. 3° 
56' 12". Siège d’i tribunal cl d'i chambre 
de commerce. Elle a 1 commissaire de la ma- 
rine, et 1 école de navigatiou. Granville est 
une place de guerre : située sur une pres- 
qu'île de la Manche, elle est le seul point de 
défense de la côte entre S 1 . Maloet Cherbourg. 
Elle est en partie bâtie en amphithéâtre sur 
un rocher escarpé, et en partie dam la plaine ; 
une petite rivière traverse cette dernière por- 
tion , et le tout est entouré de murailles qui 
séparent la ville d'un faubourg. Granville a 
des rues étroites et moulucuscs, 1 seule fon- 
taine, 1 église, 1 hôpital, des bains de mer 



Digitized by Google 



G R A O 



GRAS 



et des eaux minérales ; il y a i entrepôt réel 
et i de sel. Le port, situé au S. , au pied du 
rocher , est petit , et ne peut recevoir qu'une 
soixantaine (le navires : l’établissement de la 
marée est à 6 heures 45 minutes. Granville 
fait un commerce très-important en.grains , 
bestiaux , cidre , bois de construction , sel et 
soude. Il est peu de ports de France d’où 
l’on expédie autant de bàtimens à la pèche de 
la morue ; la pèche des huitres de Cancale 
sur la côte est aussi l’objet d’un commerce 
assez considérable : le grand et le petit ca- 
botage y sont également très -actifs. Il s’y 
fait de grandes salaisons de poisson , de lard 
et de beurre. Foire de 3 jours , le to avril , 
pour bestiaux, graines et comestibles. 8,ooo 
hab. Les environs sont très-fertiles, et on y 
exploite de belle pierre de taille. Les iles de 
Cliaussey, distantes de 4 1.) lui fournissent 
de très-beau granit. 

Cette ville , bâtie au commencement du 
xv* siècle par les Anglais, occupe, selon 
D'Anville, l’emplacement de Grannonum. 
En i45o , elle tomba au pouvoir de la France; 
les Anglais l’assiégèrent en i6g5, et la ré- 
duisirent en cendres. Elle fut attaquée en 
i;g3 par les Vendéens, qui détruisirent le 
fort Gauthier , et ne purent s'emparer que 
du faubourg, auquel les habitans mirent le 
feu : ce qui força les assaillans à se retirer. 
En i8o3, les Anglais bombardèrent encore 
Granville , mais lui causèrent peu de dom- 
mages. 

GRANYENA, bourg d'Espagne, prov. de 
Lerida (Catalogne), à i 1. i/4 S. O. de Cer- 
vera et à 5 I. l/a S. E. de Balagucr. a3g hab. 

GRANZE DI VESCOVANA , village du 
roy. Lombard-Vénitien, prov. et à ; I. S. 
S. O. de Padoue , distr. et à a I. S. E. d’Este. 
1,4*5 hab. 

GRAO ou GRAU , village d'Espagne , prov. 
et à il. i/4 E. de Valence, dont il est le 
port , sur la Méditerranée , près et au N. de 
l'embouchure du Guadalaviar. La côte y est 
basse et exposée aux vents de l'E. et de l'O., 
et n'offre aucun abri pour les bàtimcns , ni 
fond suffisant pour en approcher : le débar- 
quement sc fait dans une rade à i/a 1. du ri- 
vage. Ce village est défendu par une ancienne 
forteresse au-dessus de laquelle est un phare. 
11 y a des bains de mer très-fréquentés. 
Malgré les inconvénient de ce port , le cabo- 
tage y est très-actif avec la France et l'Espa- 
gne. On en exporte des vins, de la soie, 
des laines , des fruits secs, de la soude, etc. 
*,853 bab. 

Dict. Gxoca. 6. 
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Les troupes de l'archiduc Charles tentè- 
rent en 1710 un debarquement sur cette 
côte , a6n de surprendre Valence ; mais 
elles furent repoussées par celles de Phi- 
lippe v. 

GRAPE-FONTA1NE , hameau des Pays- 
Bas, prov. et à >4 1. i/a de Luxembourg, 
arrond. , cant. et à 1 I. de Neufchâteau. 

GRARA, village de Barbarie, roy. d'Al- 
ger , dans le pays des Berbers , sur la limite 
du désert , et sur la route de Maroc à Tri- 
poli , è *5 1. O. N. O. d'Ouagala et 5 54 1. 
S. O. de Tuggurt. 

GRAS, village de France, dép. de l’Ar- 
dèche , arrond. et à 7 I. a/3 S. S. O. de Pri- 
vas , cant. et è 3 1. 1/* O. N. O. de Bourg- 
S*. Andéol , sur la Nègue. Foires , les i5 mai , 
1 1 juin et 1 4 septembre , pour menu bétail 
et mercerie. 705 hab. Il y a des mines de 
houille aux environs. 

GRAS (LES), village de France, dcp. du 
Doubs, arrond. et à 3 1. 3/4 N. E. de Pon- 
tarlier, cant. et à 1 1. a/3 S. O. de Mortcau. 
Foires, les 16 juin et 31 septembre, pour 
bétail , fromages , mercerie , instrumens ara- 
toires, etc. 646 hab. 

GRASLITZ , en bohémien Gragliczc , ville 
de Bohême, cercle et à 5 I. N. O. d'Ellbo- 
gen, et à 3i 1. O. N. O. de Prague, sur le 
Zwodabach. On y fabrique de la mousseline 
et d'autres tissus de coton , beaucoup d'ins- 
trumens de musique en cuivre tiré des envi- 
rons , ainsi que plusieurs autres objets de ce 
métal. 3,573 hab. 

GRASS , rivière des États-Unis , état de 
New-York, comté de St. Lawrence. Elle 
prend sa source dans la partie S. E. du comté , 
entre les lacs Ganbery et Tuppers , coule 
d'abord au N. O. , puis au N. E. , et va se 
réunir au S‘. Laurent par la rive droite, un 
peu au-dessus du confluent du Racket , k 
i5 1. N. E. d'Ogdensburg. Sa longueur est 
de plus de 3o 1. Elle reçoit , à peu près vers 
la moitié de son cours , un bras de l'Oswe- 
gatche. 

GRASSANO , bourg du roy. de Naples, 
prov. de Basilicate, distr. et k 6 1. O. de 
Matera, cant. et à 3 1. E. de Tricarico, près 
de la rive droite du Carminé. Il a 1 église , 
1 couvent , et 1 maison de bienfaisance qui 
dote de pauvres filles. 3,370 hab. 

GRASSE (LA), ville de France, dép. de 
l'Aude, arrond. et à 6 1. S. E. de Carcas- 
sonne, et à 7 1. i/3 E. S. E. de Narbonne; 
chef-lieu de canton , sur l'Orbieu , près de 
son confluent avec l'Alson, au pied des mon- 

35 
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tagnes de la Coui-bièrc, dans une situation 
agréable, au milieu de jardins et de prairies. 
Il y a x bureau de bienfaisance , a établisse- 
mens d'instruction publique , des fabriques 
de drap, plusieurs tanneries, des moulins 
à huile, et 1 moulin à foulon. C'est l'entre- 
pôt des laines de tout le pays , et du mine- 
rai qui alimente les forges des environs. Foi- 
res , les 3 août et 1 7 octobre , pour laines 
et pour étoffes grossières de laine fabriquées 
dans le pays. 1,200 liab. 

Cette ville doit son origine à une abbaye 
considérable de bénédictins , fondée en 778, 
dont Charlemagne fut regardé comme le 
fondateur. 

GRASSE, ville de France, dép. du Var , 
chef lieu d'arrond. et de canton, à 4 1* */4 
O. N. O d'Antibes, à 8 I. 1/2 E. N. E. de 
Draguignan, et à 3 I. de la Méditerranée. 
Lat. N. 43 ° 39' 19". Long. E. 4 ° 35 ' 9". 
Siège d’i tribunal de commerce. Il y a 1 con- 
servation des hypothèques , 1 direction des 
contributions indirectes , et 1 société d'agri- 
culture. Elle est bâti? en amphithéâtre sur le 
penchant d'une colline, et domine les belles 
campagnes qui l'environnent et la mer. L'air 
y est sain ; mais les chaleurs y sont quelque- 
fois insupportables. Les rues en sont étroites, 
escarpées et tortueuses , et les maisons assez 
bien bâties ; il y a 1 promenade publique et 
1 fontaine assez belle. Cette ville possède 
1 collège communal , 1 petit séminaire , 1 
bibliothèque de 5 , 5 oo vol., 3 hôpitaux, et 
1 bourse de commerce. Elle est principale- 
ment renommée pour ses fabriques de par- 
fumerie , de liqueurs , de fleur d'orange , etc. ; 
on y fabrique aussi des cuirs et des savons 
estimés , et il y a des filatures desoie et de fil 
de lin. Elle fait un commerce considérable 
des articles de ses manufactures , ainsi que 
d'huile d'olive excellente , d’oranges , de ci- 
trons , de figues , et d'eau-devie fabriquée 
dans le pays. 11 s'y tient 3 foires par an , les 
lundis après la SL Marc, après la SL Michel 
et après la SL André, pour mercerie et den- 
rées du pays. i2,7i6hab. Les environs abon- 
dent en fruits du midi et en plantes variées 
qui répandent les plus doux parfums; on y 
remarque de très-gros oliviers, orangers, ci- 
tronniers, etc. Lamontagne voisine contient 
des carrières d'un très-beau marbre blanc et 
de jaspe de diverses couleurs. 

Cette ville était déjà connue dans le xii* 
siècle : Adrien iv en fait mention dès l'an 
xi 55 . Elle a servi souvent d’asile aux habi- 
tans de Fréjus et d'Antibes , villes que les 



corsaires de Barbarie ne cessaient de rava- 
ger. Innocent iv y transféra en ia 5 o le siège 
épiscopal d'Antibes. 

L'arrondissement de Grasse est divisé en 
8 cantons : Antibes , S 1 . Auban , Le Bar , 
Cannes, Coursegoules , Grasse, S 1 . Vallier, 
et Vence ; il contient 63 communes et 63,367 
habitans. 

GRASSIAS. On comprend sous cette dé- 
nomination, dans l'Hindoustan , une partie 
des habitans des territoires de Guykavar et 
de Pcyclioua , principalement dans les dis- 
tricts d’Atavicy , de Radjpypla , et de Mand- 
vie, au N. de la Nerbedah ; de Migatn et 
Ahmode, entre ce fleuve et le Maby ; et dans 
celui de Mandoy , sur le Tapty. Un grand 
nombre vit en quelque sorte indépendant 
sur les bords des rivières dans tout le Gou- 
djératc et dans la péninsule de ce nom , 
nommée Kattyavâr par les indigènes. Les 
criminels des plaines se réfugient vers eux, 
et reçoivent les noms de Grassias , Cattys , 
Coulis, Bhyls et Miouassis. Ces Grassias ont 
sur certaines portions de terres ou de villa- 
ges une sorte d’autorité féodale dont l’ori- 
gine ne peut être indiquée avec certitude , 
mais qui parait dater de la mort de l'em- 
pereur Akbar, en i 6 o 5 . A cette époque, la 
province de Goudjérate étant ravagée par 
des incursions des Bhyls et des brigands des 
montagnes , les nababs de Surate leur cé- 
dèrent certaines portions de terres dans les 
villages , et le gouvernement mogol les 
exempta de taxes : ces cessions se multi- 
plièrent durant l'anarchie qui régna dans 
le Goudjérate; sous Damadji- Guykavar , 
elles furent soumises à un cens. Les proprié- 
taires de ces redevances ne les perçoivent 
pas en personne ; ils en chargent des aven- 
turiers, qui, sous ce prétexte, dévastent le 
pays. En 1 8 x 4 ? le gouvernement de Bom- 
bay voulut payer ces redevances sur les re- 
venus du trésor , afin d'empôcher les crimes 
et les désordres qui sont la suite de leur per- 
ception arbitraire; mais il réussit à peine. 
Les Grassias ne peuvent être considérés ni 
comme tribu ni comme caste ; car cette dé- 
nomination comprend desbindous, des ma- 
hometans, des parsys , des chrétiens , en un 
mot tous ceux qui ont acquis quelque droit 
à la perception des gyrâs ou cens. 

GRASV 1 LLE, village de France, dép. 
de la Scine-lnférieurc, arrond. et à x I. E. 
N. E. du Havre, cant. et à 1 1 . E. d Ingou- 
villc. 11 est très-étendu, et se dessine agréa- 
blement en amphithéâtre sur le prolonge- 
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ment du coteau d'ingouville ; la mer , dont il 
est éloigne d'i 1., y venait anciennement, et 
on voit encore dans les anciens murs des or- 
ganeaux où les navires s'amarraient. Il y a 
quelques jolies maisons de campagne , une 
belle fontaine, et une fabrique d'acide mu- 
riatique. i, 25 o hab. 

Le canal de Vauban, qui communique du 
Havre à Harflcur, traverse une grande partie 
du territoire de ce village; il n'est pas ache- 
vé, et parait même abandonné. 

GRATCHEVSKAÏA , fort et bourgade de 
Russie, en Europe, gouv. et à 45 1. N. O. 
d'Astrakhan, distr. et à 18 1. IN. O. d'Ic- 
notaevsk, sur la rive droite du Volga. 11 s'y 
trouve une cinquantaine de maisons cons- 
truites en osier et recouvertes d'argile blan- 
chie, habitées par des Cosaques du Volga. 
Le pays manque de bois. 

GRATCHEVSKOÏ , fort de Russie , en 
Asie, prov. et à i35 1. S. E. d'Omsk , et à 
□ 5 1. 0. N. O. de Semipolatinsk, près de la 
rive droite de l'irtich. 

GRATELOUP, village de France, dép. 
de Lot et-Garonne , arrond. et à 4 1- i/3 E. 
S. E. de Marmande, cant. et à 2 1. O. N. O. 
de Castel-Moron. Foire le mardi-gras. 962 hab. 

GRATHEM, village des Pays-Bas, prov. 
de Limbourg, à 10 I. de Macstricht, arrond., 
cant. et à 2 1 . 3/4 de Rurcmondc. 592 
habitant. 

GRATIEN ( S*. ), village de France , dép. 
de Seine-et-Oise, arrond. et à 3 1. 1/2 S. E. 
de Pontoise, cant. et à 3/4 de 1. S. O. de 
Montmorency , près de l'étang d'Enghicn. 
On y remarque plusieurs jolies maisons de 
campagne , et un château qui est encore un 
des plus beaux de la vallée de Montmorency, 
et où le maréchal de Catinat, dont le mo- 
nument funèbre se trouve dans l'église de ce 
village, termina ses jours le 25 février 1712. 
Pop. : 38o hab. 

GRATIOT, fort des États-Unis, territ. 
de Michigan, comté de S 1 . Clair, sur la rive 
droite de la rivière S*. Clair, à l'endroit où 
elle sort du lac Huron, à 21 1. N. E. de 
Détroit. 

GRATIS, comm. des États-Unis, état 
d'Ohio, comté de Preble , à 21 lieues N. N. 
O. de Cincinnati et à 12 1. O. de Columbus. 
1,000 hab. 

GRATSANITZA , village de la Turquie 
d'Europe , en Bosnie , chef-lieu de district ; 
à 3 1. 2/3 O. S. O. de Srebernik, et à 20 I. 
N. de Bosna-scraï, sur la rive droite de la 
Spressa. 
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Il y a en Bosnie une autre ville du même 
nom , à 10 1. S. E. de celle-là , vers le mont 
Javornik. 

GRATTER! , bourg de Sicile , prov. de 
Palcrme, distr. et à 2 1. 1/4 S. S. O. de Ce- 
falu , et à 1 l. 1/4 N. N. E. de Collesano. 
Il y a dans les environs une source minérale, 
et on y trouve des agates. 

GRATTWEIN, bourg du duché de Sty- 
rie , cercle et à 2 1. 1/2 N. O. de Grdlz , et à 
11 1. 1/2 E. d'iudenbourg, près de la rive 
droite de la Miihr. 525 hab. 11 y a des car- 
rières de marbre gris sur son territoire. 

GRATZ ou BOlIMlSCH-GRATZEN, ville 
de Bohême, cercle et à G 1. S. E. de Bud- 
weis , et à 29 1 S. de Prague, sur la rive 
droite du Danko. Lat. N. 48° 4?* 38". Long. 
E. 12° 26' o". Il y a 1 chateau, 1 couvent , 
des forges avec martinets , et 1 papeterie. 
1,443 hab. 

GRATZ ou GREDZLACK , en polonais 
Gtxxlzisko , ville des États Prussiens, prov., 
régence et à 10 1. S. O. de Posen, cercle et 
à 4 L S. O. de Buk. Elle a 1 église catholi- 
que et 1 luthérienne. Il s'y fait de la bierre 
très-estimée dans la province. 3,oi5 hab. , 
dont 4- r >5 juifs. 

GRATZ, ville de Moravie, cercle et à 1 K. 
2/3 S. S. O. de Troppau, et à 4 I. «/3 N. N. 
O. de Fulnek, sur la rive droite de la Mora. 
11 y a un château, des fabriques de draps et 
des tisseranderies. i,4x5 hab. 

GRATZ ou BAYEB1SCHGRÂTZ, ville 
capitale du duché de Styrie , et chef-lieu de 
ceicle, sur la Muhr, dans un pays agréable, 
à i,3ao pieds au-dessus de la mer; à 28 1. 
1/2 N. N. E. de Laybach et à 32 1. S. O. 
de Vienne. Lat. N. 47° 4 # 9** Eong. E. i3° 
5' 45*. Siège du gouvernement , de l’évêché 
de Seckau, d’un consistoire, et d'une cour 
de justice supérieure ; résidence d’un gou- 
verneur général , et lieu d'assemblée des 
états du duché. Gràtz était autrefois une 
place de guerre importante, défendue par 
une citadelle située sur un rocher escarpé ; 
depuis que les Français ont détruit ses rem- 
parts en 1797 , elle n'a plus qu'un mur d'en- 
ceinte , et sa citadelle en ruine sert de pri- 
son d'état. La ville proprement dite est sur 
la rive gauche de la Mühr j elle communi- 
que par uu pont au Mùhrstadt, le plus grand 
de ses faubourgs. Giatz est généralement 
bien bâti, et renferme plusieurs beaux édi- 
fices , tels que le palais des états, la maison- 
de-villc , l’évêché , l'église de S tc - Catherine , 
contenant le mausolée de l'empereur Fré- 
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déric u et celui de son épouse ; le théâtre , 
les casernes , l'arsenal , la colonne de la Tri- 
nité . en bronze doré , qui orne une des pla- 
ces publiques , etc. On compte dans cette 
ville 22 églises, 3 couvcns, 6 hôpitaux, et 
x hospice d’orphelins. L’université , qui y 
avait été fondée en 1 586 , a été remplacée , 
depuis 178a, par un lycée, un gymnase et 
une école normale : ces établissemens pos- 
sèdent une bibliothèque de io 5 ,ooo vol. et 
de 3 , 5 oo manuscrits , ainsi qu’un observa- 
toire. Le muséum d’histoire naturelle et d’an- 
tiquités , qui eut pour fondateur l’archiduc 
Jean, et dans lequel l’académie de dessin 
tient ses séances , est aussi un des beaux 
établissemens de cette ville. Parmi les nom- 
breuses fabriques que renferme Gratz , on 
distingue particulièrement celles de beaux 
ouvrages en acier et en fer; il y en a aussi 
de tissus de coton , de mousseline , d’étoffes 
de soie, de laine , de chapeaux, de fer-blanc 
vernissé, de papier, de salpêtre , etc. : elles 
alimentent un commerce assez considérable 
avec l’étranger. Il se tient par an 2 foires 
très-fréquenlées par des Grecs, des Hongrais, 
des Polonais, des Russes et des Turcs. Le 
baron de Lichtenstern évalue la population à 
3 a, 000 hab. 

Les environs sont charmans et couverts 
de villages, de jolies maisons de campagne, 
de belles plantations et de vignobles. 

Le cercle de Gràtz occupe , à peu près au 
centre de la Styrie , une superficie d’envi- 
ron 269 1 . Les principales rivières qui l’arro- 
sent sont la Miihr, la Feistritz et la Raab. 
11 est, en général, montagneux} mais les 
montagnes y sont peu élevées , excepté au 
N. E. , sur la frontière de l’archiduché d’Au- 
triche : il renferme de belles et fertiles val- 
lées , entr 'autres celle de la Mühr. On y ré- 
colte beaucoup de grains et de lin , et la par- 
tie méridionale produit d’assez bon vin ; les 
montagnes sont couvertes de forêts de pins. 
La principale richesse de ce cercle consiste 
dans ses mines : il y en a 1 de cuivre, 9 de 
plomb tenant argent, et quelques-unes de 
fer. 11 y a aussi des carrières de marbre, des 
mines de houille et des sources minérales; 
l’exploitation de ces minéraux a fait établir 
dans ce pays de grandes urines qui alimen- 
tent plusieurs fabriques. 

Le cercle de Gratz contient 6 villes, 10 
bourgs, 3 o lieux de marchés, 970 villages, 
et 289,292 hab. 

GRAUBUNDEN , cant. de Suisse, f'oy. 
Grisous. 



GRAU 

GRAU- D’AIGUES-MORTES ou GRAU- 
DU-ROI , petit canal' de France, dép. du 
Gard, arrond. de Nîmes, cant. d’Aigues- 
M or tes. 11 commence à Aigues-Mortes, où 
il s’abouche aux canaux de Bcaucaire , du 
Bourgidou et de la Roubine , et va débou- 
cher dans la Méditerranée à la tour du Re- 
pausset, après avoir traversé l’étang maré- 
cageux du Repausset, et avoir parcouru un 
développement d’i 1. x/2 du N. E. au S. O. 
Les transports sur ce canal sont peu impor- 
tans , attendu la difficulté de son entrée dans 
la mer. 

GRAUDENZ, Grudziadz , ville des États 
Prussiens, prov. de la Prusse occid. , ré- 
gence et à 7 1. S. S. O. de Marienwerder , 
et à 21 1. 1/2 S. de Dantzich ; chef-lieu de 
cercle, sur la rive droite de la Vistule, qu’on 
y traverse sur un pont de bateaux? Elle est 
entourée d’un mur , et défendue au N. par 
l’importante forteresse de son nom , qui com- 
mande le cours de la Vistule. Elle est grande, 
et a 3 faubourgs, 5 églises catholiques et 

1 luthérienne, 1 couvent de religieuses, et 

2 gymnases. On y fabrique des draps , et le 
commerce des grains et du tabac y est assez 
considérable. 8,280 hab. 

Le cercle contient 32,689 hab. 

GRAU-DU-LEZ, partie inférieure du Lez, 
rivière de France , dans le dép. de l’Hérault. 

GRAUEN-BUND, div. de Suisse. Voy. 
Grise ( Ligue ). 

GRAULET ( LA ) , village de France , dép. 
du Gers, arrond. et à 3 1. x/4 O. S. O. de 
Condom , cant. et à il. 1/4 S. de Montréal, 
sur la rive droite du Lauson. Foires , les 23 
juillet et 2g décembre, pour bestiaux, che- 
vaux , étoffes grossières de laine , et toiles de 
fil et de coton. 1,066 hab. 

GRAULHET, ville de France, dép. du 
Tarn, arrond. et à 4 1- x /3 E. N. E. de La- 
vaur, et à 5 1 . t /4 S. S. O. d’Alby ; chef-lieu 
de canton , sur la rive gauche de l’Adou. Il 
y a des fabriques considérables de chapeaux , 
de ratines et d’autres étoffes de laine , et 14 
tanneries. Il s’y fait un grand commerce de 
chevaux. Foires , les 22 février, 3 mai , jeudi 
avant la S 1 . Jean, 6 août et 22 novembre, 
pour bestiaux. 2,345 hab. 

Les environs sont fertiles , et renferment 
d’abondantes carrières de pierre meulière. 

GRAULIÈRE ( LA ) , ville de France , dép. 
de la Corrèze , arrond. et k 3 1. 1/4 N. O. de 
Tulle, et à 2 1. 1/4 S. E. d’Uzerche, cant. 
de Seilhac. Il s’y tient 12 foires par an , pour 
gros et menu bétail. 1,600 hab. 
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GRAUPEN, ville de Bohème, y. Kiaupes. 

GRAUS , bourg d'Espagne, prov. et à 
i5 1. E. de Huesca (Aragon), et à 5 1. 3/4 

N. E. de Barbastro , au confluent de i'Esera 
et de l'Isavena. 11 est ceint de vieilles mu- 
railles, et renferme a couveus de moines et 
i hôpital. On y fabrique du papier, du savon, 
des cuirs et de l'eau-de-vie ; il y a des mou- 
lins à huile et à foulon. On y fait commerce 
de mulets et de cuirs. Marché le lundi , et 
foires les 3g septembre et i3 décembre. a,38o 
habita ns. 

GRAUX , village des Pays-Bas , prov., ar- 
rond. et à 4 1- i/a de Namur, cant. et à a 1. 
1/4 de Fosses. 11 y a des forges, aao hab. 

GRAVALOS, bourg d'Espagne , prov. età 
n I. i/a S. E. de Logroùo (Burgos), et à 
4 1- t/4 S. de Calahorra. 11 y a î source mi- 
nérale. i,oi 5 hab. 

GRAVAOM ou GARVAO, bourg de Por- 
tugal . prov. d'Alentejo , comarca et à a 1. 

O. d’Ourique. Il a i église et a hôpitaux. Gia 
babitans. 

GRAVE (CANAL DE), partie navigable 
du Lez, rivière de France, dans le dép. de 
l'Hérault. 

GRAVE, ville forte des Pays-Bas, prov. 
du Brabant sept., arrond. et à 7 1. E. N. E. 
de Bois-le-Duc, et à a 1. 3/4 S. O. de Nimè- 
gue ; chef-lieu de canton , sur la rive gauche 
de la Meuse. Résidence d'un commandant de 
place de a' classe. Elle envoie un député aux 
états de la province, a, 000 hab. 

Grave a été prise plusieurs fois : elle se 
rendit au prince Maurice en 160a , et la pos- 
session en fut assurée à la maison de Nas- 
sau en t6i 1 . Les Français la prirent en 167a, 
et Guillaume, prince d'Orangc, la reprit en 

‘6î4 . 

GRAVE-CREEK , rivière des États-Unis , 
état de Virginie, comté d'Ohio. Elle prend 
sa source dans le S. E. du comté , coule au 
N. O., et se joint à l'Ohio , non loin d'Eliza- 
beth-town , après un cours d'environ 8 1. On 
trouve près de son confluent un petit terrain 
de a/3 de 1. carrée, où l'on remarque des 
traces d'anciens ouvrages, des tumuli , des 
retranchcmens , etc., et à peu de distance de 
là un monument curieux appelé Big-Gravc 
( grand tombeau ) . rempli de plusieurs mil- 
liers de squelettes humains. 

GRAVEDONA , village du roy. Lombard- 
Vénitien, prov. et à g 1. N. N. E. de Côme, 
et à 8 1. i/a O. de Sondrio; chef-lieu de 
district, et siège d’une préturc de 3' classe, 
sur le bord occid. du lac de Côme. On y 



remarque la maison de campagne de Pline 
et plusieurs autres très-belles , telles que la 
villa Metzi , la villa d'Este. Il y a des filatu- 
res de soie , des scieries et des raffineries de 
sel. Foire de 3 jours , le 11 septembre. 1,400 
habitans. 

Le district comprend 13 communes et 
7,160 hah. 

GRAVE-EN-OYSANS (LA), bourg de 
France , dép. des Hautes-Alpes, arrond. et à 
6 1. 3/4 O. N. O. de Briançon , et à ta 1. 3/4 
N. N. E. de Gap; chef-lieu de canton, sur 
la route de Grenoble à Turin. Foires , les 17 
septembre, i5 octobre, lundi de la Passion, 
et a° lundi de mai , pour mulets et autres 
bestiaux. i,5oo hab. 

GRAVELAND (’S), village des Pays-Bas , 
prov. de Hollande, partie méridionale , à 4 1. 
N. d'Utrecht et à 5 1. S. E. d'Amsterdam. 11 
y a plusieurs maisons de campagne , parmi 
lesquelles on remarque celle qui a appartenu 
à l’amiral Tromp. 1,49a hab. 

GRAVELINES , ville forte et port de 
France, dép. du Nord , arrond. et à 4 1. O. 
de Dunkerque , et à 17 1. N. O. de Lille; 
chef-lieu de canton , sur l'Aa , près de l'em- 
bouchure de cette rivière dans le Pas-de- 
Calais. Lat. N. 5o“ 5g' 10". Long. O. o u 12' 
a5''. Gravelines est une place de guerre très- 
importante pour la défense de la côte : les 
fortifications en sont très-bien eutendues , et 
l'Aa fournit d'eau les fossés qui les entourent. 
L'intérieur est petit, mais assez régulière- 
ment bâti , et les rues sont larges et bien per- 
cées ; il y a une jolie place publique en face 
du château. Gravelines renferme 1 église , 1 
couvent de femmes , 1 hôpital militaire , de 
belles casernes , des magasins d'approvision- 
nement et de poudre à l'abri de la bombe , 
1 bourse de commerce , 1 raffinerie de sel , 
et 1 chantier de construction pour de petits 
bàlimens de commerce. La pèche de la mo- 
rue, du hareng et du maquereau y est active. 
Quoique le port soit petit , et que les grosses 
barques ne puissent y arriver qu'à la faveur 
de la marée , il ne s'y fait pas moins un com- 
merce assez considérable en liquides et en 
bois du nord. Foire de g jours, le i5 août. 
2,570 hab. 

L'origine de Gravelines ne date que du 
xii' siècle. Thierry, 16' comte de Flandre, 
mit à profil la situation avantageuse' de 
S*. Wilbrodc pour y fonder cette ville; il y 
établit un havre, et y amenâtes eaux de l'Aa, 
ce qui lui fit donner le nom de Graveiing- 
ben (canal du comte). Cette place fut ruinée 
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par les Anglais en 1 383 ; elle se rétablit , et 
en i4o5 le duc de Bourgogne la réunit à ses 
états. Charlcs-Quint y fit construire en i5a6 
un chàteau-fert qui fut détruit dans les guer- 
res suivantes. Cette ville fut prise par Gas- 
ton d'Orléans en 1 64 4 « c t reprise par l’ar- 
chiduc Léopold en i63a. Les Français s'en 
rendirent maîtres en i658 : depuis elle leur 
est restée par le traite des Pyrénées conclu en 
i65g. 

GRAVELLE (LA), village de France, 
dép. de la Mayenne, arrond. et à 4 1- O. de 
Laval, cant. et à il. 1/4 O. N. O. de Loi- 
ron , près de la source de l'Oudon , sur 1a 
route de Paris à Rennes. 6oo hab. Ail. i/a 
de ce village est la forêt de Laval , au milieu 
de laquelle sont les forges de Port-Baillict , 
vaste établissement qui occupe de 4°° à 5oo 
ouvriers : le fer qui en sort est de qualité mé- 
diocre. 

La Gravelle est remarquable par la bataille 
que les Anglais y perdirent en i4^4- 

GRAVELLONA, bourg des États Sardes, 
div. et à 4 1- S. E. de Novare , et à a 1. N. E. 
de Mortara, prov. de Lomellina; chef-lieu 
de mandement. On s'y occupe principalement 
de la filature de la soie. 1,700 hab. 

GRAVELLONE, canal qui forme une 
partie de la limite entre le roy. Lombard- 
Vénitien et les États Sardes. 11 se sépare du 
Tésin à 3/4 de 1. O. de Pavie, se dirigea 
l'E. , ct, après 2 1. de cours, rend scs eaux au 
Tésin, un peu au-dessous du pont de Pavie. 
11 n’est fréquenté que par de petites barques. 

GRAVENDAL, forge de Suède, préfec- 
ture de Stora-Kopparbcrg , distr. de \Vester- 
Dalarne , paroisse de Sæfsen , à 20 1. S. O. de 
Falun. 

GRAVENDEEL (’S), village des Pays- 
Bas, prov. de Hollande, partie méridionale, 
à 11 1. 1/4 de La Haye, arrond. et à 1 1. 1/2 
de Dordrecht, cant. et à 1 1. 1/4 de Stryen. 
11 est bien bâti. 2,220 hab. 

GRAVENHAGE (’S), ville des Pays-Bas. 
Vojr . Haye (La). 

GRAVENHOEK (’S) , village des Pays-Bas, 
prov. de Zélande , à 3 1. 3/4 de Middelbourg, 
arrond. ct à a 1. 3/4 de Goes, cant. et à 1 1. 
de Kortgene. 

GRAVENMOER (’S), village des Pays-Bas , 
prov. du Brabant sept., arrond. età 6 1. de Bois- 
le-Duc. cant. ct à a I. de Waalwyk. 767 hab. 

GRAVENPOLDER (’S), village des Pays- 
Bas , prov. de Zélande , à 5 1. de Middelbourg , 
arrond. , cant. et à 1 1. 1/4 de Goes , sur le 
ZwaLe, dans l'ile de Zuid-fieveland. 556 hab. 



GRAVENSTE1N , bourg de Danemark , 
duché de Sleswig, baill. de Tondern ; sur un 
lac poissonneux, à 10 I. 3/4 S. de Christians- 
feld et à 4 1- N. de Flensborg. Il y a 1 châ- 
teau et 1 filature de coton. 2,000 hab. 

GRAVES, comté des États-Unis , dans la 
partie occid. de l’état de Kentucky, formé de 
la partie N. O de l’ancien comté de Nick- 
man. L’Ohio le borne au N-, le Mississipi à 
l’O. , et le Mayfields le traverse. Le fort Jef- 
ferson en est l'endroit le plus remarquable. 

GRAVES, village de France, dép. de la 
Charente, arrond. et à 4 !• E- S. E. de Co- 
gnac, cant. et à 1 1. 1/2 N. N. O. de Châ- 
teauneuf-sur-Charente. On y convertit en 
eau-de-vie de première qualité une grande 
partie des bons vins qui se récoltent sur son 
territoire. 2,540 hab. 

GRAVESEND, ville d’Angleterre, comté 
de Kent , lathc d'Aylesford , hundred de 
Tollingtrough, 5 5 1. N. N. O. de Maidstone 
et à 7 1. E. S« E. de Londres, sur un terrain 
élevé, à la droite de la Tamise. Elle est pa- 
vée , propre, et éclairée pendant la nuit. Elle 
possède 1 église paroissiale , x chapelle , v 
maison-de-ville, x marché, 1 théâtre, 1 éta- 
blissement de bains, 1 chantier de construc- 
tion, et quelques fabriques peu considérables 
de câbles ct de cordages. On y a récemment 
élevé 2 batteries de 16 canons chacune. 
Gravesend est assez importante; la plupart 
des navires qui font le commerce étranger 
s’y approvisionnent. On y arme pour la pê- 
che de la morue. Tout navire destiné pour 
le dehors doit venir y jeter l’ancre pour élre 
examiné et obtenir ses expéditions de la 
douane, et tout bâtiment qui remonte le 
fleuve doit de même recevoir à son bord les 
employés de la douane, dont un certain nom- 
bre est toujours stationné dans cette ville. Eu 
temps de guerre , tout étranger y est détenu 
jusqu’à ce qu’un ordre du secrétaire d’état lui 
permette de continuer sa route , et en quit- 
tant le royaume, c’est en ce lieu qu'il reçoit 
du bureau des étrangers son permis de dé- 
part. On a établi une communication régu- 
lière par eau entre Gravesend et Londres. 
L’établissement de bains, fondé en 1796, J 
attire beaucoup de monde. Les environs pro- 
duisent d’exccllcns légumes , et surtout des 
asperges renommées. 

La paroisse contient 3,8 1 4 hab. 

GRAVESON , village de France , dép. 
des Bouches-du-Rhône, arrond. d’Arles, 
cant. de Château-Renard , à 2 1. 1/2 N. E. 
de Tarascon et à 2 1. 1/2 S. d’Avignon; 
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dans une plaine , au pied d’une montagne et 
sur un ruisseau. 11 se compose de 3oo mai- 
sons irrégulièrement bâties ; on y remarque 
l’église , vaste et bel édifice construit dans le 
xii r siècle. 1,067 hab. 

GRAVEZAND (’S), bourg des Pays Bas, 
prov. de Hollande , partie méridionale , 
ai rond, et à 3 1. S. O. de La Haye, et à a 1. 
3/4 O. de Delft , sur la mer du Nord. Lat. 
N. 5a° o' 20". Long. E. i° 49* 3 o Il y a 

I belle église , 1 hôteldc-ville et 1 hospice 
de vieillards. On y a découvert des antiquités 
romaines. 1,467 h a b- S’Gravczand avait au- 
trefois le rang de ville : les comtes de Hol- 
lande y faisaient leur résidence. 

GRAVIER (LE ) , village de France , dcp. 
du Cher , arrond. et à 9 1. 3/4 N. E. de S*. 
Arnaud, cant. et à 1/4 de 1. N. E. de La 
Guercbe , près de la rive droite de l’Aubois. 

II y a aux environs une mine de fer et des 
forges. 

GRAVINA , groupe d’iles du Grand Océan 
boréal, sur la côte occid. de la Nouvelle- 
Bretagne, au S. E. de l'archipel du Prince- 
dc-Galles , dont il est séparé par le détroit 
du Duc-de-CIarcnce. Le canal de Revilla-Gi- 
gedo le sépare de l’ile de ce nom et du con- 
tinent. Le cap Northumbcrland, qui en forme 
l'extrémité mérid.,est par 54° 5a' de lat. N., 
et la pointe Vallenar , qui en est l’extrémité 
sept., gît sous le parallèle de 55° 27' et sous 
i34° 55' de long. O. Les canaux qui séparent 
ces lies sont parsemés d’une multitude de 
rochers. 

GRAVINA, rivière du roy. de Naples, qui 
prend sa source dans la prov. de la Terre de 
Bari , dislr. et à 6 1. O. N. O. d’Altaraura, 
sur le versant S. O. de la branche orient, de 
l’Apennin mérid. , passe prés de 1a ville de son 
nom , entre dans la Basilicate , et se joint au 
Bradano, par la rive gauche, à 2 1. 1/4 S. de 
Matera , après un cours d’environ 1 1 1. du 
N. O. au S. E. 

GRAVINA, ville du roy. de Naples, prov. 
de la Terre de Bari, distr. et à 3 1. O. S. O. 
d’Altamura, et à 1-2 1. 1/2 S. O. de Bari; 
chef-lieu de canton et siège d’un évéclié, 
sur la rive gauche de la Gravina. Lat. N. 4o° 
48'. Long. E. i4° 8'. Elle a 1 cathédrale, 
1 collégiale, 4 autres églises, plusieurs cou- 
vens et 1 college. Il s’y tient une foire con- 
sidérable du 14 au 21 avril. Patrie de Do- 
minique Gravina , historien du xiv* siècle. 
8,690 hab. 

C’était anciennement une place forte ; les 
Sarrasins l’assiégèrent vainement en 975. 



GRAVINA , port de la Russie américaine , 
dans la rade du Prince-William, au N. O. 
du port Cordova et au S. du port Fidalgo , 
par 6o° 44' de lat. N. et 148 0 6' de long. O. 

GRAVJICHKl, bourg de Russie, en Eu- 
rope, gouv. et à 11 1. i/3 S. E. de Vilna , 
distr. et à 3 1. 1/4 S. O. d’Ochmiana. 

GRAVOIS (POINTE A), cap sur la côte 
mérid. de l’ile Haïti, à 1 1. S. E. de Port- 
Salut et à 3 1. 1/2 O. S. O. de la pointe de 
l’Abacou. Lat. N. 18 0 2'. Long. O. 76° 22'. 

GRAVOSA , village de Dalmatie , cercle 
et à 1 1. N. O. de Raguse, sur l*Adrialique. 
Il a un havre spacieux et sur. 

GRAY , havre des États-Unis , territ. de 
Columbia , sur le Grand Océan boréal , à 
16 I. N. de l’cmbouchurc de la Columbia , 
par 47° de lat. N. et 126° io' de long. O. 
La pointe Brown et celle d’Hanson marquent 
l’entrée de ce havre, qui est d’environ i/3 de 1. 
de largeor et traversée par une barre : le cen- 
tre et la partie septentrionale en sont peu 
profonds ; ailleurs il est obstrué par des bancs 
de sable. Il a été visité par Whitby sous les 
ordres de Vancouver. 

GRAY, comm. des États-Unis, état de 
Maine , comté de Cumberland , à 6 I. N. de 
Portland. Il y a une manufacture d’étoffes 
de soie. 1 ,479 h a l>- 

GRAY, ville de France, dép. delà Haute- 
Saône, chef-lieu d’arrond. et de canton , à 
10 1. 1/4 O. S. O. de Vesoul et à 9 1. N. O. 
de Besançon ; sur la rive gauche de la Saône, 
qu’on y traverse sur un beau pont. Lat. N. 
47° 29' 52". Long. E. 3° 16' ZZ" . Siège d’un 
tribunal de commerce. Elle a 1 conservation 
des hypothèques , 1 direction des contribu- 
tions indirectes , et 1 société d’agriculture. 
Elle est assez grande, et bâtie en amphithéâ- 
tre sur une hauteur qui domine les environs ; 
les maisons en sont régulières : on y remar- 
que le château , ancienne résidence des ducs 
de Bourgogne, les casernes pour la cavalerie, 
la salle de spectacle , la fontaine, et la pro- 
menade publique. Il y a plusieurs église» 
paroissiales, 1 college communal , 1 biblio- 
thèque de 3,5oo volumes , 1 bourse de com-« 
merce et 2 hôpitaux. On y fabrique des draps 
et quelques autres articles de premier besoin. 
On y remarque l’une des plus belles usines 
de l’Europe : elle fait mouvoir une scierie , 
une huilerie, des moulins à tanner le cuir et 
à fouler le drap, ainsi qu’un moulina farine 
qui moud par an 70,000 hectolitres de fro- 
ment, et dont les farines sont très-recher- 
chécs à Lyon et à Marseille. Gray est l’en- 
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trep6t de toutes les marchandises du midi 
destinées pour l’est de la France et pour l’é- 
tranger j son port est très- fréquenté. Il s’y 
fait un commerce considérable en fer, grains, 
farine, merrains, vins du pays, du midi et de 
Bourgogne, fourrages, planches, et denrées 
coloniales : on y entrepose tant de grains 
qu'on pourrait nommer cette ville le grenier 
du midi de la France. Il s’y tient des foires 
importantes , les 3 o janvier et avril , et les 
19 juillet et septembre , pour bestiaux , che- 
vaux , étoffes, et chapeaux de paille fabri- 
qués dans le pays , et dont le débit est con- 
sidérable. 7,ao3 hab. Il y a des mines de 
fer et beaucoup de forges dans les environs. 

L’origine de cette ville ne remonte pas 
au de là du xi* siècle. Elle était fortifiée du 
temps de Charles-Quint; Louis xiv , qui s’en 
empara en 1668 , en fit démolir les fortifica- 
tions. 

L’arrond. de Gray se divise en 7 cantons : 
Autrey, Champlitte-le-Chàteau , Dampierre- 
sur-Saolon , Frene-S*. Mamelz , Gray, Gy, 
et Pémes ; il contient 188 communes et 
86,679 hab. 

GRAYSON, comté de 9 États-Unis, dans 
la partie centrale de l’état de Kentucky; bordé 
au N. par le Rough, à l’E. par le Nolin , et 
au S. par le Green river. 4 , 5 o 5 hab., dont 184 
esclaves et 35 hommes de couleur libres. 
Litchfield en est le chef-lieu. 

GRAYSON , comté des États-Unis , dans 
la partie S. O. de l'état de Virginie, traversé 
par le New-river. Il y a des mines de fer et 
3 usines pour ce métal. 5,598 hab. Green- 
ville en est le chef-lieu. 

GRAYSTOWN, village d'Irlande, prov. 
de Munster, comté de Tipperary, baronnie 
de Stewardagh et Compsey, à a 1 . 3/4 E. N. 
E. de Cashcl. Foire, le. a juillet. 

GRAZAC, village de France, dép. de la 
Haute-Loire, arrond. , cant. et à 1 1 . i/a N. 
E. d’issingeaux , et à 6 1 . 1/4 N. E. du Puy, 
sur le Rancou , affinent du Lignon. 1,390 
ha bilan s. 

GRAZALEM A , Làcidulbmilm , ville d'Es- 
pagne , prov. et à 19 1 . E. N. K. de Cadix 
(Grenade), et à 3 1 . a /3 O. de Ronda , sur le 
chemin de Ronda à Cadix. Elle est bâtie cil 
partie sur le penchant de la montagne de son 
nom, et a 3 ermitages et 1 hospice de carmé- 
lites. On y fabrique du gros drap et des creu- 
sets, qui , avec les porcs élevés sur son ter- 
ritoire , forment les articles de son commerce. 
11 y a quelques antiquités romaines. Patrie 
d’Iguacio Lopcz de Ayala , littérateur distin- 



gué. 1 1,130 hab., y compris ceux de Gaido- 
bar et de Bcnamahoma. 

GRAZÀY-LES-BOIS, village de France, 
dép. de la Mayenne , arrond. , cant. E. et à 
3 1 . t /3 E. de Mayenne, et à 7 I. i /4 N. E. 
de Laval. i ,338 hab. 

GRAZ 1 E (LE), couvent du roy. Lombard - 
Vénitien, prov. et à 1 3/4 O. de Mantoue, 
à l'extrémité occid. du lac de ce nom. L'église 
est belle et consacrée à une vierge qui passe 
pour avoir fait plusieurs miracles ; on y re- 
marque le tombeau de Balthazar Castiglionc 
et de sa femme. Foire en août. 

GREASLY ou GRIESLEY , paroisse 
d’Angleterre, comte et à 3 1 . 1/3 N. O. de 
Nottingham , et à 3 1 . S. S. O. de Mansfield , 
hundred de Broxtow. 4 i a 4 * hab. 

GRÉASQUE, village de France, dép. des 
Bouches-du-Rhône, arrond. et à 4 1 - N. 
E. de Marseille, et à 3 I. S. E. d'Aix , cant. 
de Roquevaire. Il y a des mines de houille ex- 
ploitées près du château deGrcasque. 34 ® hab. 

GREAT-BAY , lac des États-Unis, état de 
New-Hampshire , comté de Strafford, à 6 1 . 
N. de Concord. Il a environ 4 1 - du N. au 
S. , et près d’i 1 . de large de l’E. à l'O. Une 
rivière qui sort de son extrémité mérid. va 
se joindre nu Merrimack. 

GREAT-BEAR-LAKE , lacs de la Nou- 
velle-Bretagne. Voy. Grand-Ours ( Lacs dc). 

GREAT-BKND, autrefois W 1 LL 1 NGBO- 
ROUGH, coram. des États-Unis, état de 
Pensylvanie, comté de Susquehannah, à 47 L 
N. N. E. de Harrisburg, sur la rive gauche 
de la branche orient, de la Susquehannah. 

GREAT-CÀNAL, canal d'Écosse. Voyez 
Grand-Canal. 

drREAT-CONNEL , baronnie d’Irlande, 
dans la partie centrale du comté de Kildare, 
prov. de Leinster. 

GREAT -GRAVEL- RIVER, rivière des 
États-Unis, dans le centre de l'état de Mis- 
souri. Elle a sa source aux monts Ozark , 
coule au N. O. , et se joint à l'Osagc par la 
rive droite, un peu au-dessous du confluent 
de l'Yungar, et à 16 1 . S. O. de Jefferson, 
après un cours d'environ 8 1 . A quelques 
lieues au-dessous du confluent de cette ri- 
vière, l’üsage reçoit le Little-Gravel-river, un 
peu plus fort que la rivière que nous venons 
île décrire. 

GREAT - 1 SLAND , la plus considérable 
des iles Furneaux, dans la partie orient, du 
détroit de Bass, au N. E. de la terre de Dié- 
men. Lut. S. 4 °°- Long. E. i 45 ° 4 ° • Elle a 
environ i 4 I- de long sur 6 à 7 de large. Le 
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sol en est peu profond et peu fertile. Les cô- 
tes sont fréquentées psi; des phoques et par 
des oiseaux de mer peu sauvages. 

GREAT-ISLAND , ile d'Irlande, prov. de 
Munster, comté et à al. î/a E. de Cork, 
dans le havre de ce nom , à l'embouchure de 
la Lee. Elle a a 1. de longueur, et i 1. dans 
sa plus grande largeur. 

GREAT-JERV1S-HARBOUR, port sur la 
côte mérid. de Terre-Neuve, près et à l’O. 
de la baie de l'Hermitage, par 47° 36' de 
lat. N. et 56° i5' de long. O. 11 renferme 
nie du même nom , sur laquelle il y a un 
établissement. 

GREATMAN’S-BAY , baie sur la côte oc- 
cid. de l’Irlande, prov. de Connaught, comté 
et à aa 1. O. de Galway, baronnie de Moy- 
cullin ; au N. O. de la grande baie de Gal- 
way, entre l’ile de Garomna et la petite pres- 
qu'île qui est baignée à l'E. par la baie de 
Casleh. 

GREAT-RIVER, rivière du Canada, Voy. 

Gkakde-Rivièbe. 

GREAT-RIVER, rivière de la Jamaïque, 
comté de Cornwall. Elle prend sa source sur 
la limite des paroisses de S'. James, de 
S 1 *. Elizabeth et de Weslmorcland , coule du 
S. S. Ë. au N. N. O. , et se jette dans la mer 
des Antilles , par la baie de Montego , après 
un cours al'environ 9 1 . 

GREAT-SWAN , port sur la côte orient, 
de la terre de Diémen. Voy. Flxubieu. 

GREBENAU , ville du grand-duché de 
Hesse-Darmstadt, prov. de la Hesse Supé- 
rieure , distr. de Romrod ; sur la rive gauche 
de la Josse, è 3 1. 1/4 E. S. E. d'AsIeld et à 6 1. 

N. O. de Fulde. 11 y a plusieurs tanneries et 
un grand nombre de filatures de fil et de 
laine. 11 s'y tient 3 grands marchés par an. 
770 hab. 

GREBENSTE1N , ville de la Hesse-Électo- 
rale, prov. de la Basse-Hesse, cercle et à 1 1. 
3/4 N. O. d’Hofgeismar , et à 3 1. i/a N. N. 

O. de Casse); chef-lieu de baill., sur l'Esse. 
11 y a un hôpital. 1,874 hab. 

Le baill. contient 9,185 hab. 

GREËNA, ville de la Turquie d'Europe. 
yojr. Gaevxo. 

GRÈCE, état maritime situé dans le S. E. 
de l’Europe, et s'étendant depuis 36° ao' 
jusqu'à 4°° de lat. N., et depuis 18° ao' 
jusqu'à a3° ao' de long. E. Ce pays ac com- 
pose de trois parties distinctes : la Grèce 
propre, la Moréc ou le Péloponnèse, et les 
lies. 

La Grèce propre répond aux anciennes 



contrées de Thessalie, Acarnanie, Étoile , 
Phocide, Béotie et Attique, ou aux sandjaks 
turcs de Tricala, Karlclie, Lcpante, et à la 
partie orientale de celui de Négrepont : elle 
a été désignée , dans les temps modernes , 
sous le nom de Livadie ou Hellade ; elle a 
75 I. de longueur du N. O. au S. E. , et 5o I. 
dans sa plus grande largeurdu N E. au S. O. 

La presqu'île de Morée , ou l'ancien Pélo- 
ponnèse. comprenait, dans l'antiquité, l’A- 
chaïe, l'Élide, l'Arcadie, l’Argolidc, la La- 
conie et la Messénie , et se divisait, sous les 
Turcs, dans les deux sandjaks de Tripolitza 
ou Morée et de Mistra ; cette péninsule a 
environ 4° I de long du N. au S. , et 35 1. 
de largeur de l'E. à l'O. 

Les lies de l'O. de l'Archipel, qui font 
partie de cet état, sont, entr'aulrcs, Sco- 
pelo, Selictromi, Skyro, Psara, Négrepont 
ou Égribos, Andro , Tine, Myconi, les deux 
Sdili , Syra , Zca , Tliermia , Serpho , Si- 
phanto, Para, Antiparo, Naxie , Nio, Si- 
kyno, Polycandro, Argentière, Milo, Santo- 
rin , et , plus près de la Morée , les lies 
Spetzia, Hydra, Poros , Égine, et Colouri 
(Salamine). La superficie totale de ces trois 
divisions peut être évaluée à a.^So 1. c. Si 
on voulait comprendre sous le nom de Grèce 
toutes les contrées qui ont été habitées par 
les anciens Grecs, dans lesquelles la langue 
des Hellènes était l'idiome dominant, et où 
l'on parle encore aujourd'hui une langue dé- 
rivée de l'ancien grec , il faudrait joindre , 
aux trois parties désignées ci-dessus , l’É- 
pire, la Macédoine, les Iles Ioniennes, et 
même la Servie et une partie de l'Asie* 
Mineure , de la Valachie et de la Bulgarie ; 
toute la province turque de Romélie était 
autrefois grecque, et la langue de cette na- 
tion y a dominé jusqu'au xv* siècle. Cepen- 
dant tous ces pays, ou du moins la plupart, 
sont depuis long-temps séparés de la vérita- 
ble Grèce sous le rapport de la division poli- 
tique, du caractère des habitans, du com- 
merce , etc. : aussi lorsqu'on parle de la 
Grèce moderne, on ne comprend ordinaire- 
ment sous ce nom que les parties que nous 
avons indiquée^ au commencement de cet 
article. Ce sont aussi ces parties qui consti- 
tueront vraisemblablement un nouvel état 
indépendant, et qui nous occuperont spécia- 
lement dans cette description ; si nous en- 
trons dans quelques détails sur les contrées 
voisines , ce sera uniquement à cause de leur 
contiguité avec la véritable Grèce. 

La Grèce continentale, ou la Grèce pro- 
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pre et le Péloponnèse, est bornée à l’E. par 
la partie de la Méditerranée appelée Archi- 
pel , qui la sépare de la Turquie asiatique; 
au raidi et à l'O., par la iner Méditerranée et 
par la partie de l’Albanie nommée ancienne- 
ment Épire; enfin au N., par la province 
turque de Romélie.* Son sol est hérissé de 
montagnes , et la mer , qui la baigne sur 
trois de ses côtés , entrecoupe partout ses 
côtes , et forme un grand nombre de golfes et 
de baies , ce qui donne au contour de la 
Grèce la forme la plus irrégulière. En com- 
mençant par l’E. , nous trouvons d'abord le 
golfe de Salonique , sur lequel est située la 
Thcssalie , puis la presqu'île de Magnésie , 
qui flanque le golfe de Volo ; la mer s'en- 
fonce ensuite dans le continent pour pro- 
duire le golfe de Zéitoun , et forme sur la 
côte de la Livadic un long détroit qui sépare 
cette province de l'ile de Négrepont, autre- 
fois Eubée , et qui prend les noms de canal 
de Talanta, d'Euripe- et de canal de Négre- 
pont. L’ancienne Attique s'allonge en pres- 
qu'île jusqu'au cap Colonne , sur le golfe 
d'Égine ou d’Athènes, au fond duquel l'isthme 
de Corinthe unit la Morée au continent. Sur 
les côtes de la Morée s'enfonce le golfe de 
Nauplie, puis celui de Kolokythia, à l’enlréc 
duquel est situé le cap Matapan , que l'on 
regarde comme l'extrémité la plus méridio- 
nale de la partie continentale de l'Europe , 
de l'autre côté de ce cap se prolonge le golfe 
de Coron. Sur la côte occid. , on trouve le 
golfe d'Arcadia , et après avoir doublé le cap 
Papa , on voit la mer séparer , par le golfe 
de Corinthe ou de Lépante et par celui de 
Patras, la Morée d'avec la Grèce propre, en 
sorte que la Morée ne tient au continent que 
par un isthme d’i/a 1 . de large, ayant à l’E. 
le golfe d’Athènes et à l’O. celui de Lépante. 
Un dernier golfe , celui d'Arta , sépare la 
Grèce d'une partie de l'Épire. 

Les monts Helléniques, branche S. O. du 
mont Balk.an, après avoir traversé l'Albanie, 
parcourent le N. de la Grèce sous les noms 
de Mezzowo ou Pinde et d'Agrafa , se diri- 
gent vers le midi, présentent le Lakoura ou 
Parnasse, passent entre le canal de Talanta 
et le golfe de Lépante, où ils forment les 
monts Hélicon et Cythéron , et se rappro- 
chent du niveau de la mer sur l'isthme de 
Corinthe ; la chaîne se relève en entrant 
dans la Morée , et donne naissance au mont 
Maina ( l’ancien Tafgèie) , qui se divise en 
deux ramifications : celle de l'E. va se ter- 
miner au cap Malio ou SL Ange, tandis 



que la ramification occidentale, plus consi- 
dérable, se prolonge jusqu'au cap Matapan. 
Dans cette longue chaîne des monts Helléni- 
ques , le Pinde s’élève à 7 ou 8,000 , et le 
Parnasse à 6,900 pieds au-dessus du niveau 
de la mer. Quelques ramifications secondai- 
res méritent encore d’étre remarquées. Les 
monts Volutza partent du revers oriental du 
Pinde , et forment au N. de la Grèce un seg- 
ment de cercle qui se termine vers TE. par 
le Lacha, autrefois mont Olympe, élevé de 
7,1 20 pieds. Aux monts Agrafa se rattache, 
du côté de l'orient, la chaîne de l'Ossa et du 
Pélion , qui se courbe en sens inverse de la 
précédente , et finit au cap St. George ; au- 
près de celle-ci s'étend, vers le S. E., un autre 
rameau , le Koumaïta , autrefois mont OEta. 
D'autres ramifications des monts Helléniques 
hérissent de montagnes peu élevées le S. de 
la Livadie; on remarque surtout celle qui 
projette le mont Hymctte et qui s'arrête au 
cap Colonne. En Morée, les monts Mnina 
projettent du côté de l'E. la ramification des 
monts Argiens jusqu'au cap Skillo; du côté 
de 10 ., le mont Cyllène jusqu'au cap Tomèse; 
enfin, au S. O., le mont Minthc ou Lycée 
jusqu'au cap Gallo. Plusieurs défilés passent 
à travers la chaîne des monts Helléniques et 
de leurs ramifications : ceux du Pinde con- 
duisent à lanina et à Arta; au N. du mont 
Olympe, le défilé de Platamouna est resserré 
par des rochers escarpés de B, 000 pieds de 
haut; la Thessalie communique aussi avec 
Arta par les monts Agrafa, à 1 * 0 . de Karpa- 
nitzé. L'isthme de Corinthe est une sorte de- 
défilé par lequel la Grèce propre est en rap- 
port avec la Morée; un autre défilé, dans 
l'ancienne Mcgaride, se prolonge entre les 
rochers Scyroniens et la mer; mais le défilé 
le plus renommé de la Grèce est celui des 
Thermopylcs, resserré entre le mont OEta 
et la mer : c'est là que les trois cents Spar- 
tiates se sacrifièrent pour le salut de la Grèce, 
menacée par l'armée des Perses. Les monts 
Maina, dans la Morée, généralement hauts 
et rocailleux, n’ont point de grands défilés; 
on ne peut les traverser que par le moyen de 
sentiers dangereux : cette circonstance a beau- 
coup contribué à maintenir l'indépendance 
des Maïnottcs à l’abri de leurs montagnes pces- 
qu’inaccessibles. 

Les monts Helléniques n'atteignent point 
à la région des glaces éternelles : au Pinde, 
les neige» ne séjournent, pendant une grande 
partie de l’année, que dans quelques cavités 
inaccessibles aux rayons du soleil. Les crêtes 




G R È C 



G R È C 

de cette chaîne sont nues et arides ; mais ses 
vcrsans sont couverts de bois, et à sa base 
s'étendent des plaines très-fertiles, qui pro- 
bablement ont été autrefois le fond de la 
mer, lorsque ses vagues en battaient les flancs. 
La chaîne est formée de rochers calcaires qui 
paraissent reposer sur le granit; une partie 
des montagnes qui dépendent du Pinde sont 
de nature schisteuse. Les eaux qui descen- 
dent de la chaîne principale charrient des 
fragmens dérochés primitives, de siénite, 
de porphyre et de serpentine, des jaspes, 
brèches , etc. j on a trouvé aussi dans leur 
lit, des échantillons de mine de fer et des 
pyrites de cuivre. Les montagnes , dans la 
ThcssaJie, présentent un assemblage de ro- 
ches pyramidales, formées d'une aggloméra- 
tion de siénites, granits, gneiss, chloritcs, 
cailloux quartzeux, etc.; tous ces fragmens 
sont arrondis comme les pierres roulées par 
les eaux. On trouve dans les montagnes de la 
Grèce quelques grandes cavernes : la plus 
renommée est celle d’Antiparos , ornée de 
belles stalactites; il faut citer encore la grotte 
de l’ile Polycandro, l'antre de Trophonius, 
dans l'ancienne Béotic; celui de Corycius, 
au N. de l'ancienne Delphes. 

Les monts Helléniques sont partout trop 
près de la mer pour donner occasion à de 
grands fleuves de se développer : il descend 
de leurs flancs quelques rivières et des tor- 
rens. Sur le versant oriental, coule la Salem* 
bria ( Pénée ), qui arrose la belle vallée de 
Tempé, en Thessaiie, et débouche dans le 
golfe de Saloniquc; le Mavro-potamos (Cé- 
phi te ), qui se jette dans le lacTopoliasj elle 
Sperchius ou llellada , qui serpente dans les 
plaines , aux pieds des derniers degrés de mon- 
tagnes , traverse les Tbermopyles , et tombe 
dans le golfe de Volo; sur le versant occi- 
dental, on voit descendre le Fidaris ou Eve- 
nus, qui longe le pied du mont Zigas, en 
Étolie, et se jette dans le golfe de Patras; 
puis l’Aspropotamos , autrefois d'Acheloiis , 
qui descend du Pinde, reçoit la rivière d'Aé- 
tos ou Anapus, et débouche dans la môr 
Ionienne. Dans la Moréc, les rivières les 
plus remarquables sont : l'Alphéc, appelé 
maintenant Orphéa ou Bouphia , qui se rend 
dans le golfe d'Arcadia , en disparaissant 
sous terre, et l’Eurotas , maintenant nommé 
Vasilî-potamos, qui arrose la longue vallée 
de la Laconie, et se jette dans le golfe de Ko- 
lokythia : des roseaux et des bouquets de 
laurier-rose couronnent ses bords. Parmi les 
lacs de la Grèce, le plus remarquable est le 
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lac Topolias ( Copaîs) en Livadie, qui reçoit 
le Mavro-potamos et d’autres rivières , sans 
déborder jamais : c'est que ses eaux sura- 
bondantes disparaissent dans un gouffre sou- 
terrain, connu sous le nom de Katabatron, 
qui vraisemblablement communique, par une 
rivière, avec la mer. Les côtes de la Grèce 
sont en partie marécageuses , et exhalent des 
vapeurs tellement malsaines, que dans quel- 
ques endroits, il suflit d'une nuit passée au 
milieu de ces exhalaisons pestilentielles, pour 
être atteint de fièvres longues et quelquefois 
mortelles. Les îles de la Grèce annoncent le 
voisinage de foyers volcaniques. A Milo , la 
présence du soufre, de l’alun et des sources 
sulfureuses, en fournit la preuve; les roches 
volcaniques sont faciles à reconnaître dans 
l’ile d’Argcntière. Sénèque parle d’une érup- 
tion de feu et de pierres dans une des Iles, 
et, au dernier siècle, cette catastrophe s’est 
renouvelée à Santorin. Les anciens parlent 
de tremblemcns de terre qui ravageaient la 
Laconie et d’autres contrées de la Grèce. 

Le climat de la Grèce est généralement 
doux, mais il est nécessairement modifié par 
les localités : sur le Pinde, l'hiver est long 
et rude. Le printemps et l’automne sont, en 
ce pays , des saisons charmantes ; l'été des- 
sèche tout dans les plaines, et répand une 
chaleur étouffante dans les bas-fonds et dans 
les golfes ; mais il a ses agrémens dans les 
vallées bien arrosées du Pinde ou de la Mo- 
rée. « L’hiver, dit M. Pouqueville, ne s’an- 
» nonce point dans 1a Grèce par le deuil de 
« la nature, précurseur des frimas et des 
» neiges : à peine les premières pluies de 
*> l’automne ont-elles tempéré les chaleurs 
1 » de l’été, que tout reprend une vie nou- 
» vellc; les fièvres cessent; les hommes et 
» les animaux retrouvent leurs forces, abat- 
» tues par la chaleur; les herbes et les plan- 
» tes, hAlées, renaissent; la terre se couvre 
j* de fleurs; l’amaryllis, les crocus, et des 
» myriades de plantes automnales , diaprent 
» les vallées des plus riches couleurs ; les 
« feuilles des arbustes reverdissent, et c'est 
» seulement après le solstice d’hiver qu’un 
» doux sommeil vient engourdir la nature. 
» Alors les ouragans bouleversent les forêts 
n de l’Arcadie; les tonnerres répandent des 
j* torrens de pluie , et c’est là ce qu'on nomme 
» l’hiver pour les plaines et les vallons du 
» Péloponnèse. * Dans cette saison , les nei- 
ges couvrent toutes les montagnes , et sou- 
vent des brouillards épais s’étendent depuis 
leurs flancs jusque dans les plaines ; ces brouil- 
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lards insalubres ne s'élèvent point jusqu'au 
sommet des montagnes , et dérobent souvent 
aux !iabit.nu des basses régions, l'aspect du 
ciel. Les anciens parlent de vents étésiens 
frais et agréables , qui souillaient la nuit après 
le solstice d'été, et des omithies ou brises de 
mer, qui annonçaient les oiseaux de passage. 
Sur les côtes de l'est, souffle, en été, avant 
le lever du soleil , une brise qui adoucit la 
température, mais qui, vers midi, est rem- 
placée par le vent du sud. On redoute, dans 
l'Attique , l'influence du scyron , qui souffle 
à la lin de l'été. La TKessalie est exposée à 
des vents impétueux du nord , et à des vents 
humides du sud. Ce sont les vents du midi 
qui dominent dans les îles de l'Archipel. 11 
éclate fréquemment des orages dans les pro- 
vinces de la Grèce : des coups de vent très- 
fort s et de peu de durée sont le présage ordi- 
naire des tremblemcns de terre. Dans le golfe 
de Lépantc et sur les côtes de Négrepont, le 
vent nord-est, appelé aparctias, amène des 
orages qui sévissent ordinairement trois jours ; 
quelquefois leur durée est du double. 

Depuis la plus haute antiquité , la Grèce 
est renommée pour la grande fertilité de son 
sol ; elle nourrissait autrefois un peuple nom- 
breux, riche et commerçant. Aujourdhui en- 
core, sous un bon gouvernement, les habi- 
tans de la Grèce pourraient jouir de tous les 
avantages de leurs ancêtres : ce n'est point 
la fauto de la nature, si, depuis plusieurs 
siècles, ce pays est pauvre et produit peu. 
Dans l'Argolide et la Corintbie , le blé barbu 
rend ordinairement treiae pour un, et le fro- 
ment, en Arcadie et en Thessalie, donne 
douze , et même davantage. Pendant les hi- 
vers doux , la végétation des grains est si ra- 
pide, que l'on fait brouter les blés naissans 
par le bétail pour en arrêter la croissance. 
On récolte, sous les noms de roussias et de 
grinéas , plusieurs espèces de blé : la meilleure 
de ces espèces, le grinéas proprement dit, 
que l'on cultive auprès des montagnes, a un 
grain long, transparent et veiné, qui peut se 
conserver pendant dix ans ; le roussias, blé 
tendre dont on fait des pâtes , se cultive da- 
vantage dans les plaines. En Thessalie , c'est 
la calembok, ou blé des chameaux, que l'oia 
cultive généralement. L'orge sans balles , ou 
le gymnoLrithi , vient principalement dans la 
Phocide et dans l'Achaie ; une autre espèce 
d’orge, l'alogokrilhi , ne sert de nourriture 
qu'aux chevaux. Les Grecs ont aussi lcdourra, 
ou sorgo de l'Egypte, et le mais, qui vient 
surtout dans la Livadic , ainsi que deux es- 



pèces de riz , le rouge et le blanc , peu esti- 
més dans le commerce. La Grèce produit 
tous nos légumes, et une espèce très-petite 
de haricots appelée fasoulakia. La Béotie et 
la Macédoine se sont enrichies par la culture 
du tabac, qui y réussit parfaitement ; la pre-' 
mière de ces provinces s'adonne beaucoup à 
la culture de la garance, dont le principe 
colorant est combiné ensuite avec l'orseille 
fournie par les iles de l’Archipel. Quoique 
mal entendue , la culture de l’olivier est en- 
core , comme chez les anciens Grecs , un ob- 
jet important pour ce pays : on en compte 
neuf espèces et variétés , dont la principale 
est la matoulia , qui donne une huile excel- 
lente; on estime aussi l'espèce indigène et la 
coronéidc, qui fournit une huile grasse. Les 
olives de Salone, ou les colymbades, se con- 
fisent avec des plantes odoriférantes ; on ne 
voit guère que dans les jardins l'olivier li- 
mon ou limonolia. La vigne est aussi une des 
productions principales de la Grèce ; plu- 
sieurs iles de l’Archipel fournissent des vins 
délicieux : le malvoisie de l'Archipel est re- 
nommé. Le raisin de Corinthe , que l'on ré- 
colte sur le golfe de ce nom , ne vient point 
sur le territoire même de Corinthe, c'est un 
fruit particulier des coteaux du mont Cyllène 
et de l'Achaie : on sait que ce raisin est sans 
pépins cl d'une très-petite espèce ; on le ré- 
colte aussi maintenant dans les iles Ionien- 
nes , à Missolonghi et à Ànatolico. La Grèce 
produit d'autres espèces de raisins, telles que 
le philaro de l'Élide et de la Messénie , l’as- 
prorompola ou malvoisie de la Laconie , le 
muscat de Larisse , le rosé de l'Attique ; celui 
qu'on appelle des éiept-vallécs , fournit un 
vin qu’on réserve pour la cérémonie du ma- 
riage. La Grèce est riche en beaux fruits : on 
cite surtout les cédrats de Parga, les limons 
de l'Achaie , les oranges à chair rouge et les 
pèches d'Arta , les amandes d'Rgine , les figues 
du Péloponnèse , et , dans les jardins bien 
cultivés , on voit prospérer le bananier , la 
canne à sucre , et d'autres fruits des climats 
chauds. Plusieurs iles de l'Archipel produi- 
sent une grande abondance d'oranges, de ci- 
trons, d'amandes et de figues. Le miel du 
mont Hymette est renommé depuis l'anti- 
quité; la Morée, Syra et d'autres iles four- 
nissent aussi un miel excellent, mais, en 
générai , l'éducation des abeilles est extrême- 
ment négligée dans la Grèce, et ces insectes, 
abandonnés aux intempéries de l'air, sont 
obligés de se réfugier dans les férets. Ce pays 
fournit le kermès , ou le vermillon , et la 
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gomme adragant. Dans toutes les provinces , 
les mûriers prospèrent ; les vers à soie , lors- 
qu’ils sont traités avec soin, donnent une 
belle soie : celle de la Morée alimentait au- 
trefois les fabriques de Lyon. On pense que 
la Grèce , si elle s’adonnait sérieusement à la 
culture du coton , en pourrait fournir d’aussi 
beau que la Macédoine; du moins en fournit- 
elle une quantité considérable : ainsi les can- 
tons de Nauplie, d'Argo et de Gastouni , en 
Morée, donnent chacun 1,000 quintaux tous 
les ans. Dans beaucoup de contrées , des buis- 
sons de lauriers , de myrthes , de réglisse , 
envahissent les campagnes incultes et s’empa- 
rent même du lit des torrens. Des buissons de 
joncs forment, dans les plaines humides, des 
bouquets épais au milieu des landes et des 
marais insalubres. Des forêts de chênes de 
diverses espèces , de pins et de sapins , de 
mélèzes, de platanes, d'érables, de carou- 
biers, de sycomores, de hêtres, de châtai- 
gniers, ombragent les montagnes de la Thes- 
salic , de la Béotie , de l'Acarnanie , du 
Maïna, etc.; de beaux bois revêtent l’O- 
lympe, l’Ossa, le Pélion, le Parnasse et l’OEta. 
Plusieurs provinces de la Grèce , surtout celles 
que traversent les montagnes , ont de beaux 
pâturages, et les habitans se livraient, sous 
le régime turc, d'autant plus volontiers à la 
vie pastorale, qu’ils échappaient plus aisé- 
ment à la surveillance de leurs tyrans, et 
menaient une vie plus indépendante; tous 
les ans il descend du Pinde des troupes de 
Valaqties nomades qui mènent leurs trou- 
peaux dans les contrées inférieures. D’après 
un état approximatif donné par M. Pouquc- 
ville, les provinces de Macédoine, Thessa- 
lie,Musachi, Épire, Acamanic, Étolie et 
Phocide renfermaient, en i 8 i 5 , un total de 
3 , 8 oo,ooo moutons et 7,400,000 chèvres, 
soumis au tribut, sans compter plus d’un mil- 
lion de bêtes à laine et autant de chèvres 
composant les troupeaux du visir et de sa fa- 
mille; dans l’Attique seule, on compte envi- 
ron 220,000 tètes de bétail. Les moutons ne 
donnent qu’une laine commune, employée à 
la fabrication des gros draps, des abats ou 
étoffes rayées, et des couvertures. On tisse le 
poil de chèvre pour faire des tapis grossiers 
et des sacs, et une partie des peaux de chèvre 
servent à la confection des outres dans les- 
quelles on conserve et on transporte le vin , 
l’huile et le miel. 11 y a beaucoup de che- 
vaux, d'ânes et de mulets. Les sauterelles 
causent souvent de grands ravages dans les 
campagnes , qui sont infestées aussi par une 
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quantité considérable d’espèces d'insectes; la 
malpropreté des habitans contribue à en in- 
fecter les maisons. La Grèce possède de beaux 
bois de chênes valloniers , qui fournissent au 
commerce la vallonée propre au tan ; de chê- 
nes galifères, de hêtres qui forment surtout 
de belles futaies sur le Piude , de pins , de 
sapins et de mélèzes, de caroubiers sans fruits, 
de charmes , etc. On ne voit d’ormes que dans 
les forêts de la Chaonie et de la Phocide; 
dans les villes, le cyprès ombrage les fontai- 
nes et les tombeaux. La flore de la Grèce est 
très -nombreuse ; nous nous contenterons d’a- 
jouter que ce pays a des truffes, de l’orseille, 
beaucoup de plantes médicinales, et une 
grande quantité d’arbustes. 

Sous le rapport des richesses minérales, 
cette contrée n’a peut-être pas encore été 
examinée suffisamment : les anciens vantent 
les mines d’or et d’argent de Siphnos , les 
mines d’argent de Lauriura , dans l’Attique, 
les mines de cuivre de l'Eubée, etc.; mais 
ces mines sont apparemment épuisées , et 
aujourd’hui l’on n’exploite, en Grèce, au- 
cune mine de métaux précieux : Siphanto a 
des mines de plomb ; en plusieurs endroits 
du continent, dans l’ilc de Milo et ailleurs , 
on trouve des mines de fer. Plusieurs fies 
volcanisées contiennent du soufre parmi leurs 
productions volcaniques. Milo, l’Argentièrc 
et quelques autres îles donnent de la terre à 
foulon et de la terre sigillée; Milo fournit 
aussi de l’alun , et l’Attique donne l'ocrc. 
L'art des Phidias a illustré les marbres de 
Paros , de i’Attiqne , etc. La Grèce ne man- 
que point de bonnes pierres à bâtir, de plâ- 
tre , etc.; il paraît qu’elle renferme aussi des 
mines de houille dont on n’a tiré jusqu’à pré- 
sent aucun parti. On fait du sel le long des 
côtes ; sur le continent coulent plusieurs sour- 
ces d’eaux minérales. 

On compte un grand nombre d'oiseaux de 
passage et d'oiseaux aquatiques. Dans les fo- 
rêts et les halliers se trouvent des sangliers , 
quelquefois par hordes , des cerfs, des daims 
et des chevreuils, des chacals, beaucoup de 
loups et de renards; sur le Pinde habitent 
aussi des ours d une petite espèce, et sur les 
montagnes de la Morée il y a des lynx. Il faut 
citer encore , parmi les animaux sauvages de 
la Grèce , la grande gerboise , le chat des 
bois et la martre. 

La pèche est une occupation et une res- 
source importante pour les Grecs ; elle forme 
des marins , nourrit un grand nombre de,fa- 
millcs , et fournit aux habitans du continent, 
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et surtout à ceux des îles , un de leurs prin- 
cipaux ali mens. Ou pêche dans les parages de 
la Grèce des turbots, soles, raies , congres , 
chiens et loups de mer , sardines , homards , 
crabes , huîtres , ainsi que beaucoup d’autres 
poissons et testacés. Les rivières et les lacs 
de ce pays sont peuplés des mêmes poissons 
que dans nos contrées , mais quelques lacs 
passent pour donner des poissons insalubres. 
On lire des poissons salés de la Russie par 
la mer Noire , et du N. de l’Océan. Les longs 
carêmes des Grecs font du poisson un besoin 
indispensable pour les habitans. On pèche 
aussi dans les parages de cette contrée des 
éponges et des pinnes-marines. 

La Grèce a gémi trop long-temps sous le 
joug des Turcs pour avoir fait beaucoup de 
progrès dans les arts mécaniques. On tisse 
dans le Péloponnèse des étoffes communes 
en laines et en coton ; dans les îles , on file 
et l'on tisse les soies : on fait dans ce genre 
des gazes, des gros de Tours et quelques au- 
tres espèces de soieries ; on maroquine les 
peaux de chèvre du pays, on fait des outres , 
on apprête des huiles. Du reste , on tirait 
jusqu'à présent la plupart des marchandises 
du dehors ; aucun encouragement ne venait 
exciter les Grecs, d’ailleurs adroits, à per- 
fectionner leur industrie , et à la mettre au 
niveau de celle des autres peuples de l'Eu- 
rope. Les îles de l'Archipel, ayant plus de 
relations avec les étrangers , sont aussi plus 
avancées dans les arts mécaniques, et la 
Morée , à son tour , surpasse de beaucoup la 
Grèce propre, où régnait jusqu'à présent 
très-peu d’industrie, à l'exception de quel- 
ques cantons. On connaissait peu en Grèce 
l'usage des machines et tous les appareils 
inventés chez les nations industrieuses pour 
fabriquer vite et à peu de frais : à peine ce 
pays possédait-il de véritables manufactu- 
res. Le commerce se ressentait de cet état 
de choses ; les étrangers importaient dans 
la Grèce les objets manufacturés , et ils ti- 
raient de ce pays les productions du sol , 
les huiles , la vallonée, les peaux de chèvre, 
la laine surge, la soie en bourre et filée, le 
inicl , le coton , etc. Suivant M. Félix Beau- 
jour, toute la Grèce (évaluée à 6,000 1 . c.), 
avant la révolution française , produisait 

80.000 balles de coton de 3 oo liv. , dont 

5 0.000 passaient dans les divers états de 
l'Europe, et dont ao,ooo autres étaient tein- 
tes et filées en Thcssalic avant d'être expor- 
tées; il ne restait dans le pays que 10,000 
balles. Elle produisait 100,000 balles de ta- 



bac ; la Turquie d’Europe en consommait 

4 0.000, et l'Égypte 3 o,ooo. Sur 24,000 
quintaux d'huile, on en exportait 18,000. 
On a calculé que tous ces produits auraient 
pu provenir de la culture de 4 ° L c., et que 
i/u 5 a de la partie continentale aurait suffi 
pour les fournir. La Grèce recevait tous les 
ans de l’Allemagne et de la Suisse 210,000 
pièces de mousseline, 11 à 1,200 pièces de 
toiles unies, et pour 5 o,ooo piastres de toiles 
ouvrées : elle consommait 3 o,ooo douzaines 
de bonnets de Gênes , 5 , 000 douzaine de Li- 
vourne , et 3 ,ooo douzaines de Venise; Bo- 
logne et Venise lui vendaient pour 100,000 
piastres de gaze; Florence lui envoyait une 
quantité considérable de taffetas; l’Italie lui 
faisait passer encore des galons de soie , des 
mouchoirs pour ceintures et turbans ,et Lyon 
expédiait des brocards pour des vestes à la 
turque ; la fourniture du papier , montant à 

100,000 piastres, était entre les mains des 
Italiens. 11 arrivait de la Russie aux marchés 
de la Grèce pour 900,000 piastres de four- 
rures ; mais un tiers de ces envois était des- 
tiné pour l'Égypte et Ja Syrie. Les Français 
débitaient pour 5 oo,ooo piastres de café, 
pour 40,000 de sucre et pour 1 20,000 d'indigo. 
D'après un terme moyen, pris dans les dix 
années de 1787 à *797 » l es importations 
valaient, selon le même auteur, près de 
g,g40'000 fr. , et les exportations environ 

17.543.000. On assure qu’en 1800 la balance 
était encore en faveur de la Grèce pour une 
somme de 7 ,60 1 ,000 fr. ; on calculait que cha- 
que habitant consommait pour 10 fr. de mar- 
chandises étrangères , et en fournissait pour 
17 au commerce d'exportation de son pays : 
le quart de tous les articles importés prove- 
nait de la France (Moreau de Jonnès). On 
n'a malheureusement point de tableaux gé- 
néraux du mouvement du commerce grec. 
M. Pouqueville, en ne parlant que de la 
Grèce propre, évalue, pour l'année 1812, 
les importations par les échelles et la côte de 

Prévesa à 5,390,902 piastres. 

par Missolonghi à 776,618 

Total 6,167,520 

Et les exportations par Prévesa et les échel- 
les de la côte à 5 . 8 o 4 ,o 63 piastres. 

par Missolonghi à 701,578 

Total 6 , 5 o 5 , 64 i 

Le même auteur évalue les produits agri- 
coles et industriels des 20 cantons de la Morée 
et ceux du Magne, pour l'année 1814 , à la 
somme de 32, 148,000 piastres turques, alors 
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égales aux francs. Noua n’avons point de don- 
nées pour apprécier le commerce des îles de 
la Grèce ; mais il a dû égaler avant la guerre 
d’insurrection au moins celui de la Morée , et 
peut être valait-il davantage. Depuis que les 
Anglais ont les îles Ioniennes sous leur pro- 
tection , le commerce extérieur de la Grèce a 
beaucoup changé, et ce sont maintenant les 
marchandises anglaises qui prédominent dans 
les marchés de ce pays. Devenue libre et in- 
dépendante , l’industrie de ce pays prendra 
probablement un nouvel essor. Pour le com- 
merce de l'intérieur, il existe depuis long- 
temps des foires ou panégyries de plus ou 
moins de durée , entre autres à Zeitoun et à 
Pharsa en Thcssalic , à V rachori en Étolie, etc. 
La marine marchande est presqu’entièreraent 
renfermée dans les îles de l’Archipel : trois lies 
surtout , Hydra , Spctzia et Psara , quoique 
très-petites , font depuis le commencement de 
ce siècle un commerce actif dans la Méditer- 
ranée , fournissent d’excellens marins , et 
sont habitées par un peuple presque tout en- 
tier livré aux spéculations mercantiles. Avant 
la guerre d'indépendance , la flotte turque 
était même en grande partie montée par des 
matelots grecs. Le goût de la marine donna 
lieu aussi à cette piraterie générale qui est un 
des fléaux de la Grèce. Nous allons extraire 
des tableaux de la marine marchande grecque , 
en i 8 i 3 , donnés par M. Pouquevillc, l'état 
des vaisseaux et de leur tonnage moyen , ainsi 
que des marins de chaque ile ou port de 
l’Archipel qui font partie de la Grèce. 



Iles et port*. 


Navires. 


Tonnage. 


Marins. 


Hydra 


120 


3 7 5 


5 , 4 oo 


Spetzia 


60 


3 a 5 


a,7°o 


Poro« 


4 


i 5 o 


120 


Psara 


60 


4 a 5 


1,800 


Scyros ou Skyro. 


12 


IOO 


*44 


Scopélo 


35 


1 80 


. 5 a 5 


Trikeri et Volo... 


12 


l6o 


ai6 


Naxos ou Piaxie... 


2 


120 


a 4 


Zea 


7 


80 


84 


Tino 


I I 


80 


1 32 


Nio 


I 


i 5 o 


l6 


Siphanto 


2 


80 


20 


Santorin 


3 a 


80 


4^0 


Andro 


4 ° 


70 


400 


Galaxidi 


5 o 


200 


1,100 


Totaux 


448 


3,575 


■ 3 , 161 
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Dans l'ile d’Hydrçi , dont le port est grand, 
mais trop ouvert, presque tous les hommes 
sont marins ou marchands , et les insulaires 
arment en course et marchandises , et cons- 
truisent des navires d’une forme élégante ; 
avant l’insurrection des Grecs, ils avaient droit 
de hisser le pavillon russe. Psara, comme 
Hydra, est habitée par des Albanais, et pos- 
sède un port et des chantiers. A Spctzia , le 
port peut contenir une cinquantaine de na- 
vires. La petite ile de Paro vendait à Athènes, 
dans l’ile de Candie, à Constantinople et à 
Smyrne , un millier de tonneaux d'huile qu’elle 
exportait sur ses propres batimens , ainsi que 
des cargaisons de citrons et d’oranges. 

On s’est servi jusqu’à présent des monnaies 
et des mesures turques. La piastre, qui , en 
1826, valait 40 centimes, est subdivisée en 
4 © paras, qui équivalent à 120 aspres. On se 
sert aussi dans le commerce d'une monnaie 
de convention , la piastre izelote : 5 oo gros- 
ses piastres font une bourse. On pèse par 
drachmes (environ 2 livres 1/2) et par oquis 
( 400 drachmes). On arpente les terres par 
stremmas , mesure de 4° pieds carrés , et par 
orgyes , longues de 6 pieds grecs. 

Noos n'avons aucun renseignement bien 
positif sur la population actuelle de la Grèce. 
Il existe quelques états dressés avant la guerre 
d’insurrection , qui a dépeuplé beaucoup de 
campagnes et fait refluer la population dans 
les places fortes ou aux environs. La misère a 
fait périr une foule d'habitans, beaucoup de 
villages ont été entièrement ruinés : ainsi la 
population ne doit plus être la même qu'au- 
paravant. Cependant , comme il faut quelque 
base , voici un état , au moins approximatif, de 
la population grecque, telle qu’elle pouvait 
être peu de temps avant l'insurrection. 





Superficie 
eu 1. c. 


Population. 


Grèce propre 

Morée. 

îles 


I, 3 oo 

1,100 

35 o 


56 0.000 

459.000 
193,700 


Total 


a, 750 


1,212,700 



Autrefois la Morée seule renfermait plus de 
100 villes et 2,000,000 d’habitans. 11 se trouve 
mêlé ,- dans la population actuelle , des des- 
cendans d'Albaitais, qui se sont confondus 
avec la race grecque en s'établissant par co- 
lonies dans ce pays; les Turcs aussi s’étaient 
établis en grand nombre dans la Grèce , mais 
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il est probable qu’ils en ont disparu en grande 
partie depuis l'insurrection des indigènes. 11 
y reste encore des Arméniens, des Juifs, des 
Bohémiens, des Valaques. Les Grecs moder- 
nes , malgré leur mélange avec d’autres peu- 
ples , conservent encore plusieurs qualités du 
caractère des Grecs anciens : c'est un peuple 
vif, léger, spirituel, inconstant, dissimulé, 
superstitieux ; il aime sa patrie comme ses an- 
cêtres , et l’on a vu dans la guerre d’insurrec- 
tion des traits d'héroïsme , d’audace et de 
ruse, qui ont rappelé les traits fameux de 
l'histoire antique. Dans l'odieux esclavage 
sous les Turcs , les Grecs ont contracté des 
vices qu'une éducation libre et morale effa- 
cera probablement peu à peu. A l'imitation 
des Turcs et d'autres peuples orientaux , les 
riches aiment le faste et la mollesse , et leurs 
femmes passent le temps à se parer, à se bai- 
gner et à folâtrer, elles aiment le chant et la 
danse. On croit, en Grèce , aux présages , et 
on y a beaucoup de préjugés populaires , ainsi 
que d'anciens usages qui paraissent s’être con- 
servés depuis le temps des Athéniens. Dans 
les montagnes , une partie des habilans se li- 
vrent impunément au brigandage , à l’exemple 
des Albanais leurs voisins ; ces voleurs se font 
presqu'honneur du nom de klcphtes, sous le- 
quel ils sont généralement désignés , et qu'ils 
se donnent eux-mêmes. Le courage et l'au- 
dace diminuent , a ce qu’il semble , l'odieux 
de cette profession : aussi entend-on célébrer 
dans les chansons populaires des Grecs les 
exploits des principaux klcphtes qui sont les 
héros du pays. Dans ha Laconie, en Morée, 
les habitans obéissent à des capitaines qui sont 
comme les seigneurs du pays , et mènent leurs 
hommes à la guerre et aux expéditions. 

La religion des Grecs est celle de l’église 
orientale ou de l'ancien bas-empire ; les 
Grecs ont quatre patriarches, dont le pre- 
mier , depuis le temps du bas-empire, réside 
à Constantinople; les autres sont ceux de 
Jérusalem , Antioche et Alexandrie : ils ont 
un grand nombre de métropolites, et d'évô- 
ques que l'on tire descouvens. Voici quelques 
détails sur les divisions ecclésiastiques qui 
existaient au moyen âge, mais qui ont été 
modifiées un peu dans les temps subséquent. 
Dans la Morée , le métropolite de Corinthe 
avait le titre d'exarque, et pour suffragans 
les évêques d'Argos , Céphalonie , Zante , Da- 
mala, Hélice, Tégée, Zimenos; Patras était 
la métropole de Christianopolis, Olénos, Elis, 
Coron et Modon ; Moncmbasie avait pour 
suffragans les évêques de Natiplic , Maïna, 
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Hélos , Androussa, Rheontos; enfin de la 
métropole de Lacédémone, dépendaient Cha- 
riopolis, Messène, Amyclée etThalamé. Dans 
la Grèce proprement dite, le métropolite de 
Larisse était exarque de Thessaüe ; les métro- 
poles de Dérnocs et Lania , Dematras , Phar- 
sale, Lidorion, Tliaumacos et Zeitoun , ainsi 
que les diocèses d'Agia, Scyathos et Scopelos, 
Scotasse, Gardiki , Litzas et Agrapha, Sta- 
gous , Tricalon et Palion, lui étaient subor- 
donnés. L'exarcat de l'Achaïe , dont-le siège 
était Athènes, comprenait dans sa juridiction 
ecclésiastique, les diocèses de Chalies , An- 
dros , Eginc , Ccos et Thermiasta, Lante, 
Skyros , Salone ou Amphisse, Bodonitza, Le- 
badia , Grauitza , Corone , Orcum , Carystos, 
Porthmus , Syros et Seripitos , Opus , Elatée , 
Strategis, Platée, Tanagre, Marathon, Thes- 
pies, Charsia , Megare , Secorus, Daulis. 
Dans l’Archipel , presque chaque ile a son 
évêque ; les grandes sont même divisées en 
plusieurs diocèses. Les prêtres grecs , ou pa- 
pas , sont généralement pauvres et ignorans ; 
mais le peuple met une grande foi dans leur 
dignité. U y a un assez grand nombre de cou- 
vens : on en trouve dans toutes les parties de 
la Grèce, mais il y en a peu de richement 
dotés, et ces retraites religieuses ne sont point 
des lieux d'études, comme l’ont été autrefois 
quelques couvens d'Europe. Dans quelques 
lies où les Latins ont régné et ont fondé des 
colonies, il existe des communautés qui pro- 
fessent le culte romain. 

La langue des Grecs modernes dérive du 
grec ancien ; mais celui-ci a subi de grandes 1 
modifications , par le mélange du franc , du 
turc, etc., etc. s l'idiome grec aurait même 
changé bien davantage, si on n’cùt conservé 
le grec ancien dans l'église. Le peuple parle 
un langage beaucoup plus étrange que celui 
des hautes classes , et le grec des Schypelars 
diffère encore davantage de la langue écrite- 
Ce n'est qu'au commencement du xviii* siè- 
cle que l'on a employé le grec moderne pour 
les ouvrages littéraires , et l'origine de la lit- 
térature des Grecs actuels ne date que de ce 
temps. M. Rizo, auteur d'un cours de litté- 
rature grecque , la divise en trois époques, 
dont la première comprend la première moi- 
tié du xviii* siècle ; déjà à la fin du xvn* 
siècle, il existait des écoles au Fanal de Cons- 
tantinople, sur le mont Athos, à Ianina , 
dans l'ile de Patraos , à Corfou et à Larisse. 
Dans cette première période, il s'en forma 
de nouvelles ; on commença d'étudier le grec 
ancien , les sciences, etc. Les Grecs, à Cons- 
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tantinople, acquirent quelqu’infiucnce poli* 
tique : on choisit parmi eux les drogmans de 
la Porte , et les hospodars de la Moldavie et 
de la Valachie; ces princes eurent des cours 
où la langue put se polir. Dans la deuxieme 
époque, qui comprend la seconde moitié du 
xviu* siècle , les Grecs transportèrent dans 
leur langue une foule de chefs-d'œuvre des 
littératures modernes ; avec le siècle actuel , 
a commencé une troisième époque qui a pro- 
duit des écrits politiques, et qui a fait naitre 
des journaux , des ouvrages périodiques , et 
des grammaires qui ne sont pas entièrement 
d'accord sur les règles , sur l'orthographe, et 
sur les mots d'uuc langue que les grands 
maîtres n’ont pas encore fixée par des chefs- 
d'œuvre. Depuis une cinquantaine d'années , 
il a été imprimé environ 3,ooo ouvrages de 
toute espèce en grec moderne; mais , dans 
ce nombre, il y a peu d'ouvrages originaux , 
la plus grande partie ayant été traduite d'au- 
tres langues. Les Grecs possèdent quantité 
de poésies populaires , moins intéressantes 
peut-être pour leur esprit poétique que pour 
les traits de mœurs qu'elles contiennent : elles 
ont été recueillies et publiées, à Paris, par 
M. Fauriel ; des savans d’Allemagne ont fait 
des additions à ce recueil. Avant que la na- 
tion grecque s'insurgeât contre les Turcs, les 
Fanariolcs ouhabitans du Fanal , à Constan- 
tinople, passaient pour la partie la plus ins- 
truite et la plus civilisée de ce peuple; cepen- 
dant , pour l'instruction publique , on avait 
formé des collèges à Kidonia , Srayrnc , Bon- 
kbarest , Iassy , lanina et Athènes. Au com- 
mencement de ce siècle , on avait fondé un 
grand lycée dans l'ile de Chioj il possédait 
une bibliothèque et une imprimerie : aupara- 
vant c’étaient les presses de Vienne, Ve- 
nise , etc., qui pourvoyaient les Grecs de li- 
vres. Pendant la guerre d'insurrection , 
presque tous ces établisscmens ont été dé- 
truits ; mais , depuis 1824 ? il existe une uni- 
versité grecque à Corfou : étant à l'abri des 
invasions des barbares , et jouissant de la 
paix, sous la protection de l'Angleterre , elle 
pourra être pendant long-temps un foyer de 
lumières pour la Grèce, qui possède main- 
tenant aussi plusieurs imprimeries , des jour- 
naux , etc. j à Odessa , on a vu exister même 
un théâtre grec. 

Il nous reste à rappeler brièvement les 
principaux événemens de l'histoire du pays 
et les hommes qui y ont marqué. La Grèce 
était habitée par des barbares qui vivaient 
misérablement dans des cavernes ou sous 
Dict. Géocn. 6. 
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des chaumières , lors<Ju’Inachus y conduisit , 
de l'Égypte , la première colonie , environ 
a,ooo ans avant notre ère : elle fonda la 
ville d’Argos. Dans la suite, Cécrops s'éta- 
blit , avec d'antres Égyptiens, sur l'empla- 
cement d'Athènes, et Cadmus vint se fixer, 
avec une troisième colonie , h Thèbes. Ces 
étrangers civilisèrent peu à peu les habitans 
grossiers ; ils apportèrent le culte de leur 
pays, qui se confondit peu à peu avec celui 
de la Grèce , et probablement aussi avec les 
religions de l’Asie : il en résulta une mytho- 
logie nouvelle , que les colons grecs ont in- 
troduite ensuite dans l'Asie mineure, en 
Italie, etc. Les petits états dont se compo- 
sait 1a Grèce rivalisant entr’eux en pouvoir 
et en prospérité, et étant gouvernés d’abord, 
pour la plupart , par des rois , eurent des hé- 
ros , dont quelques-uns furent divinisés par 
la postérité , des législateurs et des poètes. 
Homère chanta le siège mis devant Troie, 
par les Grecs, environ 12 siècles avant notre 
ère; ce poète illustre était, dit-on, un de 
ces rapsodes qui parcouraient la Grèce en cé- 
lébrant ses héros. Lycurgue fit de Sparte une 
république militaire, long-temps après, So- 
lon donna des lois plus sages et plus douces 
à la ville d'Athènes. Des jeiix publics furent 
institués , pour entretenir dans la nation la 
rivalité de la force matérielle ci des talens 
poétiques j des philosophes ouvrirent leurs 
écoles, et pendant long-temps les systèmes 
de la philosophie grecque servirent d’objets 
d'études aux autres nations. De fréquentes 
guerres , enfantées par la jalousie mutuelle, 
troublèrent souvent le repos de la Grèce , et 
soumirent une partie de ces petits états aux 
plus forts ou aux plus entreprenans j Athè- 
nes et Sparte finirent par l’emporter sur tou- 
tes les autres peuplades delà Grèce, par leur 
héroïsme. Bientôt des invasions formidables 
mettent à l’épreuve le patriotisme des Grecs : 
les Perses, voulant détruire les républiques 
helléniques, passent en Europe, et pénètrent 
dans l'E. de la Grèce; vaincus à Marathon, 
par Miltiade, l’an 49° avant notre ère, ils 
furent repoussés. Mais ,9 ans après, Xercès, 
roi de Perse , traversa l’Hcllespont , et sc 
porta, par la l’hessalie , sur Athènes: un 
corps de Spartiates , commandé par Léoni- 
das, se sacrifia au passage des Thermopyles, 
dont la garde lui avait été confiée. Les Per- 
ses s'emparèrent de la capitale de l'Âltique, 
dont les habitans se sauvèrent sur leurs vais- 
seaux; dans la même année, en 49° 1 l rs 
Grecs livrèrent le combat naval ike Salamiiic. 
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Quelques années après , les Athéniens , sous 
les ordres de Conon , rebâtirent les murs de 
leur ville , qui devint plus florissante que 
jamais : dans ce siècle, Cimon , Miltiadc, 
Théniistocïe et Aristide se signalèrent à la 
tète de l’armée athénienne. Ce fut sous le gou- 
vernement de Périclès que les arts et les let- 
tres y acquirent un lustre inconnu dans la 
Grèce jusqu’alors : Alcibiade commande les 
armées; Phidias décore les temples des chefs* 
d’œuvre de son ciseau ; Euripide, Sophocle et 
Aristophane attirent la foule aux théâtres ; 
Thucydide écrit le récit des guerres des Athé- 
niens ; Démocrite, Empédoclc , et beaucoup 
d'autres philosophes, exercent la pensée de la 
jeunesse, et Socrate lui enseigne la véritable 
sagesse : mais, victime de l’hypocrisie, ce 
philosophe expire en prison , 4 siècles avant 
notre ère ; Xénophon et Platon s'honorent 
du titre de ses disciples. Les Lacédémoniens, 
après une lutte opiniâtre , avaient subjugué 
la Messénie; à leur tour ils furent vaincus , à 
Lcuctres , l'an 3^2, par les Thébains , que 
commandait Épaminondas : ce héros périt , 
9 ans après, à la bataille de Mantinée. Quel- 
que temps après , Philippe , roi de Macé- 
doine , menace l'indépendance de la Grèce ; 
son fils Alexandre traverse l’Asie en conqué- 
rant , suivi de navigateurs et de géographes, 
entr’autres de Néarque, qui enrichirent la 
géographie de connaissances nouvelles. La 
Grèce avait fondé des colonies sur presque 
toutes les côtes de la Méditerranée : les Gau- 
les , l'Espagne, l’Italie, l'Asic-Mincure, les 
côtes de rilellespont , les lies de la Méditer- 
ranée, et le nord de l'Afrique avaient des 
villes grecques, qui entretenaient avec la mère- 
patrie des alliances et des relations de com- 
merce , favorables à la prospérité des peu- 
ples, à la navigation, aux arts et aux lettres. 
La Grèçe elle-même montre encore quelques 
ruines des édifices qui l'embellissaient dans 
les époques brillantes dont nous venons de 
parler : les Propylées et le Parthénon , dans 
la citadelle d'Athènes ; les restes du temple 
de Thésée , dans cette ville , et ceux du port 
du Pirée ; les fondations du temple de Jupi- 
ter, dans l’ile d'Égine, etc., attestent l’an- 
tique splendeur de ces lieux. Auprès de 
plusieurs villes anciennes de la Grèce , on 
reconnaît encore les acropoles ou citadelles 
élevées , qui protégeaient , en cas d'attaque , 
la population , ses trésors et ses bestiaux : 
telles sont les acropoles d'Athènes , de Co- 
rinthe , de Mycènes , d'Orchomène , etc. 

On ne peut méconnaître les services que 
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les Grecs ont rendus à la science géographi- 
que. Les premières notions de géographie sc 
trouvent consignées dans les poèmes d’Ho- 
ni ère : on voit que , du temps du chantre 
d'Achille , les idées des Grecs sur la figure 
et la division de la terre étaient encore très- 
imparfaites. Hérodote recueillit dans scs voya- 
ges des renscigucmens intéressans mêlés à 
des fables. Les conquêtes d’Alexandre ajou- 
tèrent beaucoup aux connaissances géogra- 
phiques qu'on avait de l'Asie ; Mégasthènes 
et Néarque se montrèrent dignes de la mission 
que leur avait confiée le conquérant de la 
Perse. D'autres Grecs explorèrent des parties 
de la terre inconnues. Eudoxc fit, dit-on , le 
tour de l'Afrique , et Pylhéas pénétra dans 
les régions du nord de l'Europe. Dans la 
suite, Strabon et Ptolémée rassemblèrent 
toutes les notions qu'ils purent se procurer 
sur la géographie. 

Lorsque l'empire d’Alexandre eut été par- 
tagé entre s es lieutenans , la Grèce, perdant 
ses vertus et sa simplicité primitive , et s'ha- 
bituant au luxe et à la mollesse asiatique , 
déclina peu à peu , et ne sut plus maintenir 
son indépendance ; elle tomba sous le joug 
des Romains , qui firent de ce pays , jadis 
si fier de sa liberté , une province de leur 
vaste empire. Lors de la décadence de la 
domination romaine, le siège du gouverne- 
ment ayant été transféré à Byzance, on vit 
naitre un empire grec et chrétien, qui donna 
une nouvelle existence à cette nation, et fleu- 
rit pendant une longue série de siècles. Les 
Latins et les Turcs vinrent successivement 
affaiblir et détruire cet empire ; la Grèce 
propre , la Morée et l’Archipel eurent pour 
maîtres des seigneurs français , vénitiens, gé- 
nois : Venise garda le plus long-temps ses 
possessions, surtout dans la Morée, dont elle 
ne fut dépossédée définitivement par les 
Turcs qu’au xvm e siècle. Depuis ce temps 
la nation grecque , déjà asservie par les La- 
tins , tomba dans un esclavage déplorable. 
Sous les Turcs, il n’y eut plus d'encouragc- 
mens à rien d'utile et de généreux : traitée 
avec mépris , la nation s'abrutit et perdit en 
grande partie sa civilisation ; son caractère 
national même se serait effacé, si la diffé- 
rence de religion n'avait élevé une barrière 
insurmontable entre les vainqueurs et les 
vaincus. 

Quelques peuplades retranchées dans leurs 
montagnes , telles que les Mainotes en Mo- 
rée , les Souliotes eu Épire, et les Sphakiotes 
en Candie, osèrent défendre leur liberté , et 
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reconnurent à peine les musulmans pour 
leurs maîtres ; dans le reste de la Grèce , le 
joug des Turcs pesa arec tant de force, que, 
queiquliabituée qu'elle fût à la servitude, la 
domination des Turcs barbares lui parut in- 
tolérable , et qu'elle n'attendit que le mo- 
ment favorable pour le secouer. Les Turcs 
avaient divisé la Grèce en landjaks ou dra- 
peaux : ccs provinces , gouvernées par des 
pachas ou par des bey«, étaient subdivisées 
en vaivodiesou cantons; les communes étaient 
administrées par des codja-bachisel des primats 
grecs. Des impositions et tributs de toute es- 
pèce étaient exigés de tous les sandjals; dans 
la Itlorée seule, les Grecs payaient plus de 
sa millions de piastres. De tous les tributs, 
le plus ignominieux était le caratch : c'était 
un billet que les chrétiens seuls étaient tenus 
d'acheter tous les ans , et qui leur servait 
en quelque sorte de passeport; le prix du 
caratch était proportionné aux fortunes : il y 
en avait de trois classes. Des pachas et des 
beys gouvernaient en despotes, et comblaient 
d’avanies les malhcureuxGrecs. Une insurrec- 
tion , secondée par la Russie, éclata en Morée 
l'an 1770; elle fut bientôt étouffée. Napoléon 
songea à se faire un appui des Grecs contre 
les Turcs, mais son projet n'eutpas de suite. 

Vers 1814 , les jeunes Grecs qui avaient 
voyagé en Europe commencèrent à former 
une association patriotique sous le nom d'ilé- 
tairie : nouveau Tyrtée, Rigas enflamma la 
jeunesse par ses chants , pleins d'amour de 
la patrie. Les Serviens venaient de tenter 
de se rendre libres : les Grecs suivirent cet 
exemple. L'insurrection éclata dans la Mol- 
davie, sous le prince grec Ypsilanti , en l'an 
1 8ai . Les Maïnotes descendirent de leurs 
montagnes ; la Morée, la Livadie , la Thessa- 
lie, l'Épire , les iles de l'Archipel et Candie, 
furent en peu de temps le théâtre de la ré- 
volte; liydra, Psara et Spetzia mirent en 
mer leurs flottes. La décapitation du vénéra- 
ble patriarche grec è Constantinople , or- 
donnée par le grand-seigneur, enflamma de 
fureur tous les fidèles Grecs; ils se vengèrent 
sur les Turcs , et la guerre prit un caractère 
de cruauté qui remplit de calamités toutes 
les provinces grecques. Cette guerre d'exter- 
mination désola la Grèce pendant six ans; 
et, dans ce laps de temps , Athènes , Misso- 
longlii et d'autres places fortes, furent dé- 
fendues par les Hellènes avec un courage 
digne des beaux temps d'Athènes et de 
Sparte. Une armée composée de hordes d'A- 
rabes , et envoyée au secours des Turcs par 
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le pacha d’Égypte , acheva la ruine des villes 
et des campagnes. Dès l'année 1821 , les 
Grecs avaient formé un gouvernement cen- 
tral ou une gérusie de dix membres ; sous sa 
conduite, les provinces du continent envoyè- 
rent trente-trois députés è Salone pour y fon- 
der un gouvernement définitif : ces députés 
instituèrent un aréopage de 14 membres. De 
leur côté , le Péloponnèse et les iles ayant 
envoyé leurs députés à Argos, il s'y forma 
une gérusie de 20 membres pour la Morée. 
Enfin, au commencement de l'annce 1822 , 
la première assemblée nationale qu'ait eue la 
Grèce s'étant réunie à Épidaure, rédigea une 
constitution provisoire d'après laquelle la 
Grèce devait avoir un conseil délibératif de 
33 membres , un conseil executif de 5 mem- 
bres, un corps judiciaire indépendant, des 
autorités provinciales , cantonales et commu- 
nales , toutes annuelles ; il fut déclaré aussi 
que la Grèce formerait un ensemble d'états 
fédératifs. Le siège du gouvernement fut éta- 
bli à Corinthe, mais il fut reporté ensuite à 
Argos. Dans la même année, les Turcs se 
vengèrent de la manière la plus cruelle des 
insurgés de Chio , lie qu'ils mirent à feu et 
à sang, et d’où ils enlevèrent environ 4<>,ooo 
chrétiens pour les traîner dans l'esclavage : 
en vain Canaris fit sauter en l'air le vais- 
seau du capitan-pacha , la ruine do Chio 
fut consommée. Divisés entr'eux, les chefs 
de la Grèce furent incapables de repousser 
les Turcs, qui s'emparèrent de Souli et 
pénétrèrent par la Livadie jusqu'aux Ther- 
mopyles, d'où ils furent repoussés par le 
chef Odysscus. Dans la Morée, les Grecs, 
malgré leurs divisions intestines , anéanti- 
rent plusieurs corps de troupes turques , et 
prirent d'assaut la ville fortifiée de Nauplie 
de Romanic , dont ils auraient fait leur capi- 
tale , si les querelles des chefs leur eussent 
permis de s'entendre. En vain le gouverne- 
ment central résidant à Corinthe fit un appel 
aux puissances chrétiennes, les gouverne- 
mens d'Europe restèrent impassibles j les 
particuliers seuls envoyèrent quelques se- 
cours aux malheureux habitans de la Grèce , 
et de tous les pays d'Europe , surtout de 
l'Allemagne, de la France et de l'Angle- 
terre , on courut se ranger sous les drapeaux 
des Grecs. Parmi ceux qui se signalèrent 
par leur zèle à servir la Grèce , on remarqua 
MM. Normann , le colonel Fabvier, le gé- 
néral Church. Lord Byron , après de grands 
sacrifices pour la cause des Grecs , termina 
sa vie chez eux ; plus tard lord Cochranc 
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vint commander 1a flotte grecque. Parmi 
les Grecs, plusieurs généraux se sont signa- 
lés dans celte longue guerre d'indépen- 
dance : l’histoire nomme les Botzaris, Odys- 
sée , Colocotroni , Mavrocordatos , Caraïs- 
kaki , Niketas ; dans la marine on vit se dis- 
tinguer surtout Miaoülis. A peine échappée 
aux dangers d'une guerre civile , une seconde 
assemblée nationale fut convoquée en jan- 
vier i8a3, dans la place d'Astra : la consti- 
tution d'Épidaure , légèrement modifiée , fut 
adoptée pour toute la Grèce ; au lieu d’ad- 
ministrations provinciales, on institua des pré. 
fectures ou éparchies. Après la promulgation 
des nouvelles loisconstitulionnelles, legouver- 
nement, encore mal affermi , fut transféré k 
Tripolitza. Les Grecs avaient , à cette épo- 
que , environ 4oo navires et bateaux armés; 
quant à l'armée de terre , il ne fut pas possi- 
ble de lui donner une organisation régulière. 
De nouvelles armées turques vinrent fondre 
sur la Grèce ; le gouvernement, nulle part 
en sûreté, alla siéger successivement dans 
l’ile de Colouri , à Argo et à Nauplie. Les 
capitanis , ou chefs militaires de la Morée , 
agirent arbitrairement , à la manière des pa- 
chas, tandis que le corps législatif, réfugié 
à Kranidi , se vit dans la nécessité de dis- 
soudre le corps exécutif; cellni-ci alla s’éta- 
blir à Nauplie : on vint l'y assiéger ; à la fin , 
les partis parurent s’entendre , et le gouver- 
nement s'établit définitivement dans la même 
place de Nauplie, qui, en 1834, devint 
pourtant de nouveau le théitre d'une guerre 
civile, après que les Turcs se furent emparés 
de nie de Psara , où il ne resta plus d'habi- 
tans , les uns s'étant enfuis sur les vaisseaux , 
les autres s'étant ensevelis sous les décombres 
dispersés de leurs habitations. En i8a5, une 
flotte égyptienne, ayant à bord Ibrahim , fils 
du pacha , et son année étant arrivée au se- 
cours des Turcs , la Grèce fut ravagée encore 
une fois; Missolonghi , après une résistance 
opiniâtre et héroïque , fut prise de vive force 
par les musulmans ; èn 1816, la citadelle 
d'Athènes éprouva le même sort ; et pendant 
les succès des oppresseurs de la Grèce , le 
gouvenicment indigène , constamment déchiré 
par les factions , resta à peu près aussi nul 
qu’il l'avait été jusqu’alors. En mai 1837, 
une nouvelle constitution pour la Grèce fut 
promulguée à Trczéne ; elle déclara lois de 
l'état la souveraineté du peuple , l'égalité de 
tons les Grecs devant la loi , la liberté des 
cultes, la division des pouvoirs entre le sénat 
ou corps des représentons , le pouvoir exécu- 



tif ou le gouverneur, et le corps judiciaire. 
Les sénateurs ou representans des provinces 
sont élus par le peuple pour trois ans , et 
renouvelés chaque année par tiers : chaque 
année le sénat doit tenir une session de 4 A 
5 mois. Le gouverneur , dont la personne est 
inviolable durant ses fonctions, sera élu pour 
sept ans , d'après un mode qui sera réglé par 
une loi particulière; il sanctionnera et pro- 
mulguera les lois. Le pouvoir judiciaire sera 
indépendant des deux autres. La Grèce sera 
divisée en provinces ou éparchies ; toutes les 
contrées grecques qui prendront les armes 
pour se soustraire au joug des Turcs seront 
réputées éparchies de la république. Pour 
l'administration publique , plusieurs épar- 
chies réunies formeront un thème , qui aura 
un administrateur et deux k cinq sons-préfets , 
suivant le nombre d’éparchies ; dans les com- 
munes , on nommera un démogoronte pour 
cent familles. Le gouverneur de la républi- 
que nommera les administrateurs des thèmes ; 
les démogorontes seront élus par le peuple. 
La religion dite orthodoxe (grecque) est dé- 
clarée religion de l'état : le clergé ne peut 
exercer des emplois publics ; toutefois les 
prêtres mariés ou presbytres jouissent du 
droit d'élection. Le sceau de la Grèce repré- 
sente Minerve avec les attributs de la Sagesse. 
Vers ce temps , le 6 juillet «837 , il fut résolu 
par l’Angleterre, la France et la Russie, de 
s’interposer ensemble entre les Turcs et les 
Grecs pour mettre fin aux calamités de la 
guerre. Les flottes réunies des trois puissan- 
ces se rendirent dans les parages de la Grèce, 
et , sur le refus des Turcs de reconnaître l’ar- 
mistice , ils détruisirent la flotte turco-égyp- 
lienne , le 19 octobre , dans le port de Nava- 
rin. Probablement le temps n'est pas loin 
où les Grecs, délivrés du despotisme barbare 
des Ottomans , pourront songer enfin k apai- 
ser leurs discordes , k éteindre les factions , 
k guérir les plaies profondes frappées par 
cette guerre affreuse , et k se livrer en paix k 
l'agriculture, k l'industrie et au commerce, 
que favoriseraient le sol , le climat et la situa- 
tion de ce beau pays. — D. c. 

GRECI, village du roy. de Naples, prov. de 
Capitanale, distr. et k 3 1. 1/4 O. de Bovino, 
cant. et k 1 1. 3/4 S. E. de Castel-Franco. 
Foire de a jours, le i3 juin. 1,600 hab., 
d’origine grecque. 

GRED1NG , ville de Bavière , cercle de la 
Rezat , chef-lieu de présidial ; sur la rive gau- 
che de la Sehwarzach , k 1 4 1. S. E. d'Anspach. 
Elle a 1 hôpital, des distilleries de grains, des 
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brasseries , i briqueterie et des tanneries. 
1,783 hab. 

Le présidial contient 11,186 hab. 

GU b DOS ( SIERRA DE) , chaîne de mon- 
tagnes d'Espagne, dam les parties mérid. 
des prov. de Salamanque et d’Avila. Elle 
sépare cette dernière de celles de Caceres et 
de Tolède, s’unit vers TE. à la sierra de 
Avila et vers l'O. à la sierra de Beyar , et 
fait partie de la longue chaîne d'Estrclla , qui 
sépare le bassin du Duero de celui du Tage. 
Elle forme un arc exposé au N. , et a pour 
ramification méridionale la sierra de Lanna. 
Sa longueur est d'environ ao 1 . Sur le ver- 
sant septentrional on trouve le petit lac de 
Gredos; le Tonnes prend sa source sur le 
même versant. 

GREDZLAK , ville des États Prussiens. 
Voy. Gsât*. 

GREEN , rivière des États-Unis. Voyez 
Gaaxa-air». 

GREEN , comté des États-Unis , dans la 
partie centrale de l'état de Kentucky. 11 est 
traversé par le Grecn-river, et borné au S. 
O. par le Lillle-Barren-river. 11,943 hab., 
dont 3 ,i 4 t esclaves et 19 hommes de couleur 
libres. Greensburg en est le chef-lieu. 

GREEN , comté des États-Unis , dans le 
centre de l’état d'Ohio , arrosé par le Mad et 
le Petit-Miami. La partie septentrionale en 
est déserte et infertile : car, dans beaucoup 
d'endroits il n’y a pas même de forêts ; la 
partie méridionale, au contraire , renferme de 
belles vallées et de vastes plaiues très-fertiles : 
les hauteurs n'y offrent qu’un sol ilequalité infé- 
rieure. io, 5 a 5 bab. Xenia en est le chef-lieu. 

GREEN, comm. des États-Unis, état d’Ohio, 
comté de Fairüeld, au S. E. de Columbus. 
1,1 4 1 hab. 

GREEN, comm. des États-Unis, état d’Ohio, 
comté de Hamilton , à 39 E O. S. O. de Co- 
lumbus. i ,456 hab. 

GREEN, comm. des États-Unis, état d'Ohio, 
comté d’Harrison , à 4 o 1 . E. N. E. de Colum- 
bus. a,a 3 o hab. 

GREEN, comm. des États-Unis, état d'Ohio, 
comté de Ross , 1 to I. S. de Columbus. 
1 , 53 o hab. 

GREENAG 1 I , paroisse d’Irlande, comlé 
et à 3 I. N. O. de Cork, baronnie de Fermoy, 
à 3 1 . S. de Mallow. Foires, les a 5 avril et a 
novembre. 

GREEN-BA NK, banc de l’Atlantique. Voy. 
Veut (Banc). 

GREEN-BAY , baie des États-Unis. Voy. 
Vian ( Baie). 
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GREEN-BRIAR, rivière des États-Unis, 
état de Virginie. Elle prend sa source aux 
monts Allegliany , comté de Pocahontas , tra- 
verse celui auquel elle donne son nom , et 
entre dans celui de Monroe , où elle se joint 
à la Great-Kcuhawa , par la rive droite , à 
10 I. S. O. de Lewisburg. Son cours est d’en- 
viron 4 o 1 ., et sa direction générale dn N. E. 
au S. O. 

GREEN-BRIAR, comté des États-Unis, 
dans la partie occid. de l’état de Virginie; 
borné à l'E. par les monts Alleghany , et à 
l’O. par la Great-Kenhawa , et traversé par 
le Green-Briar. Il abonde en fer , salpêtre et 
sel, et jl y a des sources sulfureuses. La par- 
tie occidentale est encore un véritable désert. 
7,040 hab. Le chef-lieu est Lewisburg. 

GREE NBUSH , comm . des États-Unis, état 
de New-York, comté de Rcnsselaer, sur 
la rive gauche de l’Hudson, presqu'en face 
d'Albany. Il y a de grandes casernes. 3,764 
habita os. 

GREENCASTLE, comm. des États-Unis, 
état de Pensylvanic , comté de Franklin , à 
aa I. S. O. de Harrisburg , et à 5 o 1 . O. de 
Philadelphie- Il y a 3 églises et il s’y fait 
quelque commerce. Environ 80 maisons. 

GREENE , village du duché de Brunswick , 
distr. du Wcser, cercle de même nom ; sur 
la rive gauche de la Leine, à 1 I. 3/4 O. de 
Gandersheim , et à 8 I. E. de Ilolzminden. 
800 hab. 

Le cercle de Greene contient 7,149 hab. 

GREENE , comté des États-Unis , dans la 
partie occid. de l’état d'Alabama. Il est tra- 
versé par la Tuscaloosa , et limité à l’O. par 
Tombekbi , qui le sépare du pays des Chac- 
tas. 4,554 hab., dont 1,691 esclaves. Le 
chef-lieu est Érié. 

GREENE, comté des États-Unis, dans le 
centre de l’état delà Caroline du Nord. 4,533 
hab., dont a,a39 esclaves. Snowhill en est le 
chef-lieu. 

GREENE , comté des États-Unis , dans le 
centre de l’état de Géorgie. L’Oconee le li- 
mite à l’O. , et le Liltle-river l’arrose au N. 
E.; le N. est montagneux. La partie méri- 
dionale est unie , sablonneuse et couverte de 
forêts de sapins. 1 3,589 hab., dont 6,937 
esclaves. Grecnaborougb en est le chef-lieu. 

GREENE, comté des États-Unis, dans la 
partie occid- de l'état d’Illinois, borné à l’O. 
par la rivière de ce nom. Le Macoupin l’ar- 
rose au N. , et la Cahokia au S. E. Carroll- 
ton en est le chef-lieu. 

GREENE, comté des États-Unis, dans le 
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«entre de l'état d'Indiana. II est traversé par 
leWest-Fork, tributaire du White-river. Bur- 
lington en est le chef-lieu. 

GREENE, comté des États-Unis, dans la 
partie S. E. de l’état de Mississipi. Il est ar- 
rosé par le Chickasawhay et le Leaf. 1 , 44 ^ 
ha!)., dont 38 a esclaves. 

GREENE, comté des États-Unis, état de 
New-York, sur la rive droite de l’Hudson; 
limité à l’E. parl’Hudson, arrosé à l'O. par 
le Schoharie , et traversé par les monts Cats- 
kill. Il est fertile et très-industrieux. 33,996 
hab. Catskill en est le chef-lieu. 

GREENE , comm. des États-Unis, état de 
New- York, comté dcChenango, à 6 1 . S. O. 
de Norwich et à 36 1 . O. S. O. d'Albany. 
3,590 hab, 

GREENE, comté des États-Unis , à l’ex- 
trémité S. O. de l’état de Pensylvanie. Il est 
limité à l’E- par la Monongahela, et au N. 
O. par le Hunters-Fork. Le sol est assez fer- 
tile, principalement le long des bords de la 
Monongahela. 1 5,554 hab. Waynesborough 
en est le chef-lieu. 

GREENE, comté des États-Unis, dans 
la partie orient, de l’état de Tennessee. U 
est traversé par le Nolichnoky , et arrosé par 
le Lick-creek. Il y a vers l'extrémité méri- 
dionale des sources thermales. 11,334 hab., 
dont 839 esclaves. Greenville en est le chef- 
lieu. 

GREENFIELD, comm. des États-Unis, 
état de Massachusetts , chef-lieu du comté de 
Franklin; dans un pays fertile et agréable, 
sur la rive droite du Connecticut, à 7 1 . 1/4 
N. de North-Hampton et à 37 I. O. N. O. de 
Boston. Il y a 1 maison de justice, 3 lieux 
de culte pour les congrégationalistes et les 
épiscopaux, ■ manufacture de coton et 1 mou- 
lin à huile. i, 36 o hab. 

GREENFIELD, comm. des États-Unis, 
étal de New-York, comté de Saragota, à 3 I. 
N. de Ballaton et à 11 1 . N. d'Albany. 3 , 034 
habitans. 

GREENFIELD, comm. des États-Unis, 
état de Pensylvanie, comté de Bedford, à 
70 1 . O. de Philadelphie. i,> 4 ° hab. 

GREENHITHE , hameau d’Angleterre , 
comté de Kent, lathe de Sulton-at-Hone , 
hundred d'Axton, à 1 1 . E. de Dartford et à 
5 1 . î/a E. de Londres, sur la rive droite de 
la Tamise. On transporte de ce hameau des 
quantités considérables de chaux pour Lon- 
dres et la cdte. La craie des environs contient 
beaucoup de fossiles. 

GREEN-ISLAND, lie de la Nouvelle-Bre- 



tagne, dans le détroit d’Hudson, au N. du 
Labrador et de la baie d'Ungava. Lat. N. 6i°. 
Long. O. 70° io'. 

GREEN-ISLAND, Ile sur la côte mérid. 
de la Russie américaine, à l’entrée de la rade 
du Prince-William , entre l’ile Montagu et 
celle de Knight. Lat. N. 6o° 18'. Long. O. 
i 4 g° 1 4’- BBe a près de 4 1 - Je longueur et 
environ 1 1. de largeur. 

GREEN- 1 SLAND-HARBOUR , havre sur 
la cdte occid . de la Jamaïque , comté de Corn- 
wall, paroisse de llanover, au N. E. de la 
baie Half-moon, et au S. O. de l’anse de Da- 
vis. Il a un bon ancrage. 

GREEN-KEY, lie de l’archipel des Lu- 
cayes. Voy. Verde(Cxto). 

GREENLAW, bourg d’Écosse, chef-lieu 
du comté et à 6 1 . s /4 O- de Berwick, et à 
1 1 1 . 1/3 S. E. d’Édimbourg; dans une plaine, 
sur le Blackadder. 

La paroisse contient 1,349 hab. 

GREENLY, groupe de petites iles , près 
de la côte mérid. de la Nouvelle-Hollande, à 
10 . des iles Laplacc. Lat. S. 34 ° 35 '. Long. 
E. i 3 a° 3 o'. Au N. E. de ces iles, sur la côte 
de la terre de Flinders, on remarque une 
montagne nommée aussi Greenly. 

GREEN -MOUNTAINS (montagnes ver- 
tes), chaîne de montagnes, dans le N. E. des 
États-Unis. Elle fait partie du système des 
Alleghany, et commence dans le Connecticut, 
près de New-Haven , au promontoire deWest- 
Rock, qui s'avance dans le golfe de Long- 
island , court du S. au N. , à travers les par- 
ties occidentales des états de Connecticut et 
de Massachusetts , et à travers le centre de 
celui de Vcrmont , et se termine vers les fron- 
tières du Canada. Cette chaîne a une longueur 
d'environ 110 I.; cependant elle est généra- 
lement peu connue, et n'oiTre que des hau- 
teurs peu considérables, surtout vers le S. 
Ses plus hauts sommets sont : le mont Mans- 
feld , de 7 1 3 toises au-dessus du niveau de 
la mer; le Camels-Rump, de 6 g 5 toises; le 
Killington-Pcak , de 654 ; l’Ascutney, de 55 1; 
le Saddleback, de 5 oo; et le Wachuselt, de 
497- Cette chaine ferme à l’O. le bassin du 
Connecticut, et le sépare de ceux de d'Hud- 
son et du lac Champlain. Son versant orien- 
tal envoie au premier fleuve quelques afllucns 
assez importans, le White-river, le West- 
river, le Decrfield, le Westfleld, et le For- 
mington. De son versant occidental descen- 
dent la rivière de la Moelle , l’Onion , l’Otter, 
tributaires du lac Champlain; le Batten- 
Kill, le Hoosack, afllucns de l'Uudson ; et 
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le lïousatonick, qui verse scs eaux dans le 
golfe de Long-island. Ces montagnes ont 
reçu leur nom des forêts de pins, de sapins, 
et autres arbres toujours verts qui les cou- 
vrent. 

GREENOCK, ville et port de mer d’É- 
cossc, comté de Renfrêw, presbytère et à 
5 I. i /3 N. O. de Paislcy, et à 7 1 . O. N. O. 
de Glasgow j sur le bord méridional de l’es- 
tuaire de la Clyde, qui y offre un mouillage 
6Ûr et capable de contenir plus de 5 oo navi- 
res. Lat. N. 55 ° 5 7'. Long. O. 7 0 1'. Elle est 
grande; la plupart des rues en sont étroites, 
mais les principales sont larges et bien aé- 
rées : depuis quelques années on y construit 
des maisons plus élégantes et plus commodes 
que les anciennes. Il y a une grande place 
ornée d’une église d’une belle architecture, 
de beaux quais, une vaste douane, nouvel 
éditice dont le portique et la colonnade sont 
d’ordre dorique; x grand hôpital, 1 maison 
de détention nouvellement construite, des 
bàtiraens où se rassemblent les comracrçans, 
et x joli théâtre. On y compte plusieurs lieux 
de réunion pour divers cultes, quantité d’é- 
coles publiques , 3 banques de commerce et 
1 de prévoyance, ainsi que plusieurs socié- 
tés de bienfaisance. Les raffineries de sucre , 
les fabriques de cordages, de savon , de po- 
terie , de verre à bouteilles , de cristal , de 
divers objets pour le grccment des navires, 
de toile à voiles, etc. , emploient une quan- 
tité considérable d’ouvriers ; il y a aussi beau- 
coup de tanneries et de brasseries. La cons- 
truction des navires y est depuis long-temps 
en grande activité. La pêche du hareng est 
une des principales sources de la richesse de 
cette ville, ainsi que celle de la morue au 
banc de Terre-Neuve et à la Nouvelle-Écosse. 
Le commerce de Greenock est très-étendu; 
cette ville expédie dans l’Inde et dans d’au- 
tres parties du monde : en i 8 a 5 , 34 * navi- 
res jaugeant 40,176 tonneaux appartenaient 
à son port. Plusieurs bateaux à vapeur entre- 
tiennent continuellement les communications 
entre celte ville et Glasgow. Greenock est la 
patrie de Watt, inventeur des machines à 
vapeur, et de William Pence, grand mathé- 
maticien. aa, 088 hab. 

Cette ville n’était, avant 1697 , qu’un vil- 
lage de pécheurs; elle doit son accroissement 
rapide aux directeurs de la compagnie écos- 
saise , indienne et africaine , qui , ayant établi 
des salines sur la côte, reconnurent les avan- 
tages maritimes de sa situation. 

GREENURE, cap d’Irlande, prov. de 
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Lcinstcr, comté et à 4 1 - S. E. de Wexford , 
baronnie de Forth. 

On donne aussi le nom de Greenore à une 
baie demi-circulaire et peu profonde, qui s’é- 
tend, au N. O. de ce cap, jusqu'à l'entrce 
du havre de Wexford. 

GREENPOUDS, distr. de la terre de Dié- 
men , comté de Buckingham, sur le Jéricho, 
à 10 I. N. N. O. d’Hobart-town. 11 a 34 ha- 
bitations. 

GREEN-R 1 VER (rivière verte), rivière des 
États-Unis , état de Kentucky. Elle a sa source 
dans le comté de Lincoln , à 3 1 . S. S. E. de 
Stanford , arrose les comtés de Casey , d’A- 
dair, de Green, de Hart, de Warren, de 
Grayson , de Butler , d'Ohio , de Muhlenburg , 
de Davics, d'Hopkins, de Henderson , et se 
joint à l’Ohio par la rive gauche, à 3 1 . 1/3 
S. E. d'Evansville et à 16 1 . au-dessus du 
confluent du Wabash , après un cours très- 
sinueux d’environ 80 1., dans deux directions 
générales de l'E. à l'O. et du S. E au N. Oi 
Ses principaux affluons sont : le Nolin et le 
Rough, à droite; et le Russells , le Liltlc- 
Barren-river , le Big-Barren-river , le Muddy 
et le Pond, à gauche. Les endroits les plus 
remarquables qu'elle baigne sont : Grccns- 
burg, M unford ville , Morgantown et Vicnna. 
Cette rivière est navigable pour des bateaux, 
pendant quelques mois de l’année, sur une 
étendue d'environ 5 o 1 . En été , elle est guéa- 
ble; en hiver, elle se grossit tellement qu'elle 
devient un torrent impétueux et déborde 
souvent. Le pays qu'elle arrose, et qui forme 
en grande partie le centre de l’état de Ken- 
tucky , est remarquable par sa fertilité : cette 
rivière portait autrefois le nom de BufTaloe. 

GREENSBOROUGH, bourgade des États 
Unis, état d'Alabama, comté de Greene , à 
i 5 1 . N. O. de Cahêba et à 13 1 . N. N. Ë. de 
Marengo. 

GREENSBOROUGH , village des États- 
Unis , état de la Caroline du Nord , chef-lieu 
du comté de Guildford, à 34 E N. O. de 
Raleigh. 

GREENSBOROUGH, village des États- 
Unis , état de Géorgie , chef-lieu du comté de 
Greene, et à 13 1 . N. de Milledgeville et à 
60 I. N. O. de Savannah. 11 a 1 église pres- 
bytérienne , 1 maison de justice, 1 académie 
et 1 imprimerie. 4 >3 hab. 

GREENSBURG, comm. des États-Unis, 
état d’Indiana, chef-lieu du comté de Deca- 
tur , à 1 7 1 . S. S. E. d’Indianopolis et à 4 u I 
E. N. E. de Vinccnnes. 

GREENSBURG, village des États-Unis j 
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cUt de Kentucky, chef-lieu du comté de 
Green; sur U rive droite du Green-river , 
presqu’en face du confluent du Russclscreek, 
à ai 1. E. N. E. de Bowlingreen et à a3 I. S. 
S. O. de Frankfurt. Il a i église presbyté- 
rienne , ■ manufacture de tissus de coton et 
I d’etofle de laine. 

On a découvert dans les environs une mine 
de manganèse. 

GREENSBURGH, comm. des États-Unis, 
étal et à g 1. N. de New-York , et à 4> I. S. 
d’Albany, comté de West-Chester , sur la 
yivc gauche de l'Hudson. 

GREENSBURG, comm. des États-Unis, 
état de Pcnsylvanie , comté de son nom ; à 
iG I. S. de PitUburg et à 5g I. O. S. O. de 
Harrisburg, sur la rive gauche de la Monon- 
gabela. i,8oohab. 

GREENSBURG, comm. États-Unis , état 
de Pcnsylvanie, chef-lieu du comté de West- 
inorcland; à g I. E. S. E. de Pittsburg et à 
5a I. O. de Harrisburg , sur une branche du 
Scwickly. Elle a un temple pour les calvi- 
nistes. 7; i hab. 

GREENS- NORTON, bundred d’Angle- 
terre, dans la partie mérid. du comté de 
Nortbampton. 4,90g hab. Les endroits prin- 
cipauxaonl Blakesley et Maidford. 

GREENSV1LLÉ, bourgade des États-Unis, 
état d’Alabama , chef-lieu du comté de But- 
ler, à 19 I. S. E. de Cahâba. 

GEEENSVILLE, comm. des États-Unis, 
état du New-York, comté de Greene, agi. 
S. S. O. d’Albany. 

GREENSV1LLE, comté des États-Unis, 
dans la partie mériil. de l’état de Virginie, 
à la droite du Rottoway. Les terrains bas y 
sont fertiles en riz et colon. 6,858 hab. 
llicksfardcn en est le chef-lieu. 

GREEN-TURTLE-KEY , petite île de l’ar- 
chipel des Lucayes , dans le N. du petit banc 
de Bahama , par *7° 3' de lat. N. el8o° 53' 
de long. O. 

GREENUP, comté des États-Unis, à l’ex- 
trémité N. E. de l’état de Kentucky , borné 
au N. par l’Ohio, et à l’E. parle Big-Sandy- 
river. 3,73o hab. Grcenupsburg , village situé 
à 3g I. i/a E N. E. de Frankfurt, au confluent 
du Liltle-Samly-river et de l’Ohio, en est le 
chef lieu. 

GREENVILLAGE , comm. et village des 
États-Unis, état de Pcnsylvanie, comté de 
Franklin , à a |. N . E. de Cbambcrsburg et à 
i4 I. O. S. O. de Harrisburg. a.oio hab. 

GREENVILLE, ville des États-Unis-, état 
de la Caroline du Nord , chef-lieu du comté 



de Pitt; sur la rive droite duTcr, à 16 1. O. 
S. O. de Plymoutb et à a5 I. E. S. E. de 
Raleigh. Elle a 1 maison de justice, 1 acadé- 
mie , et environ 60 maisons. 

GREENVILLE , village des États-Unis , 
état de la Caroline du Sud, chef-lieu de dis- 
trict ; à 8 I. N. Ë. de Pendlelon et à 35 I. 
1/3 N. O. de Columbia , sur la rive gauche 
du Rcedy , près du mont Paris, aoo hab. 

Le district de Grccnville, situé dans la 
partie N. O. de l’état, contient i4,53o hab., 
dont 3,4a3 esclaves et go hommes de cou- 
leur libres. 

GREENVILLE, rivière des États-Unis, 
territ. de Floride, comté de S*. John. Elle 
prend sa source dans un endroit marécageux, 
près et à l’E. du lac George, coule au S. E. , 
et se perd dans l’Atlantique, à l’O. du cap 
Canavcral , après un cours de 17 I. environ 

GREENVILLE, comm. des États-Unis, 
état dlllinoia, chef-lieu du comté de Bond; 
agréablement située entre le Beavcr et le 
Shoal-crcck, à 6 1. O. de Vandalia. Il y a 
sur son territoire des sources abondantes et 
des mines de houille. 

GREENVILLE, vilUge des États-Unis, 
état de Kentucky , chef-lieu du comté de 
Muhlenburg, à 8 1. E. S. E. de Madisonvillc 
et à 5o l. S. O. de Frankfort. 95 hab. 

GREENVILLE, ville des États-Unis, état 
du Mississipi, chef lieu du comté de Jefferson, 
à 20 1. O. N. O. de Monticello et à a3 1. S. 
O. de Jackson ; dans une plaine sablonneuse, 
à quelque distance de la rive gauebe du Mis- 
sissipi. Elle n'a qu'une rue droite et large cou- 
pée par deux autres. Il y a t cour d'assises 
et 1 église. Environ 6& maisons. 

GREENVILLE, comm. et fort des États- 
Unis , état d’Ohio , chef-lieu du comté de 
Drake, sur la rive droite du Green ville-crcck , 
qui va je réunir au Stillwater; à 37 1. N. 
de Cincinnati et à 33 1. O. de Columbus. En 
1795, le général \Vayne y conclut un traite 
avec les Indiens. 

GREENVILLE. village des États-Unis, 
état de Tennessee, chef-lieu du comté de 
Greene; sur une petite rivière qui va se join- 
dre ail Nolichnoky , à 8 1. O. S. O. de Joncs 
borough et à 67 I. K. de Murfreesboroug. Il 
est très-fréquente, à cause de sa proximité du 
college de son nom , et pour les eaux ther- 
males qui sont situées sur le French-Broad- 
river, à 7 1. au S. 36o hab. 

GREENVILLE, village des États-Unis, 
état de Virginie, chef-lieu du comté de Grajr- 
son; sur la rive droite du New River, à 8 I 
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S. E. d'Evausham et à 66 I. O. S. O. de 
Richmond. 

GREENVILLE, île du Grand-Océan équi- 
noxial. Vojr. Rotumah. 

GREENWICH , ville d’Angleterre, comté 
de Kent , latke de Sutton-al-Honc , hundred 
de Blackhcath , à i 1 . 1/2 S. E. de Londres 
et à 9 i. 3/4 N. O. de Maidstone; sur la rive 
droite de la Tamise , immédiatement au-des- 
sous de Dcptford , dont elle est séparée par 
le Ravcnsbournc. Lat. N. 5 i°a 8 ' 4 q/ ■ Long. 
O. a° ao' i 5 ". Les rues en sont irrégulières 
etles maisons assez belles ; elle a i jolie église, 
a hôpitaux pour les pauvres , et plusieurs 
écoles de charité. Celte ville est célèbre par 
son observatoire royal, d'où les Anglais 
comptent leur premier méridien et par son 
hôpital de la marine, qui a remplacé un pa- 
lais dans lequel les rois d'Angleterre rési- 
daient quelquefois. Cet hôpital est un des 
plus beaux monumens de l'architecture grec- 
que dans le royaume ; il se compose de 4 ailes 
ou bâtimens détachés, plkcés dans les angles 
d’un grand carré. La principale façade de ce 
magnifique édifice est au N., du côté de la 
Tamise , le long de laquelle on a élevé une 
terrasse de 86o pieds , et pratiqué un escalier 
à double rampe qui conduit au fleuve : de ce 
point l’aspect de cet hôpital est superbe. Une 
place de 270 pas de large sépare les deux ailes 
septentrionales; les deux autres sont réunies 
par une colonnade longue de 1 1 5 pieds, et for- 
méedc 3 oo doubles colonnes. Une avenue spa- 
cieuse venant delà ville, et qui traverse l’hô- 
pital , sépare toute la partie septentrionale de 
la méridionale ; au milieu de cette vaste place 
est la statue de Georges 11 , d'un seul bloc de 
marbre blanc. On remarque dans l'intérieur 
la chambre du conseil et la chapelle. Cet hô- 
pital renferme près de 3 , 000 marins , et 5 , 4 <>o 
personnes reçoivent des secours au-dchors 
sur les fonds de l'établissement. Il y a dans 
l’intérieur une école pour 200 garçons. Pop. 
de la ville : 20,7 1 2 hab. On voit encore surlcs 
éminences des environs , du côté de Black- 
hcalh , les traces des rctranclicmens des Da- 
nois, qui y campèrent pendant plusieurs 
années sous le règne d'Etbelred , et l'on re- 
marque dans le parc des restes d'enceinte , 
parmi lesquels on a trouvé des fragincns de 
lances et des ossemens humains. Vis-à-vis de 
Greenwich, de l'autre côté de la Tamise, sont 
les vastes bassins des Indes occidentales. 

On sépara le parc de Greenwich du palais 
lorsque cet édifice fut transformé en hôpital : 
ce parc appartient encore à la couronne , 
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qui parait avoir acquis le territoire de Green- 
wich au temps de la conquête ; on croit qu*É- 
douard i* r y résida en x 3 oo. En i 433 , Hum- 
phrey , duc de Gloucester, rebâtit le palais, 
entoura le parc de murs , et éleva une tour 
entourée d'un fossé où est maintenant l'ob- 
xervatoire, fondé par Charles 11 en 1675. 
Édouard iv agrandit cl embellit le palais , 
dans lequel Henri vu résida long-temps, et 
où naquirent Henri viii , Marie Stuart et Éli- 
sabeth. En 161 3 , on le donna à vie à Anne 
de Danemark , épouse de Jacques i cr , qui 
fonda la maison de Délices , aujourd hui l'a- 
sile maritime : ce vieux palais étant endom- 
magé , Charles 11 en commença un nouveau 
en pierre. Ce fut sous le règne de Guillaume 
et de Marie que sir Christophe Wren obtint 
du gouvernement ce palais, qui n’était pas 
encore achevé , afin de servir d'hospice pour 
les marins malades. 

GREENWICH , village des États-Unis, 
état de Connecticut, comté de Fairfield ; sur 
ie golfe de Long-island , à i 5 I. O. S. O. de 
New-Haven. Il est bien bâti, et les maisons 
en sont peintes extérieurement et très-pro- 
pres. Pop. de la commune : 3,790 hab. 

Sur la côte de celte commune s'avance le 
cap du même nom. 

GREENWICH , coram . des États-Unis, 
£tat de New-Jersey, comté de Gloucester, sur 
la rive gauche de la Dclawarc , à 2 1 . S. de 
Philadelphie. 2,700 hab. 

GREENWICH , comm. des États-Unis , 
état de New-Jersey, comté de Warren, à 1 1 . 
3/4 N. E. d'Easton et à 20 1 . N. de Philadel- 
phie. 3,335 hab. 

GREENWICH, comm. des États-Unis, 
état de New-York, comté de Washington , à 
3 I. O. de Salem cl à 14 L N. d'Albany. Elle 
a 2 églises, 1 distillerie, et des manufactures 
considérables de tissus de cotou et d'étoffes 
de laine. 3,197 hab. 

GREENWICH , coram. des États-Unis , 
état de Pensylvanie, comté de Berks, à envi- 
ron i 5 1 . N. O. de Philadelphie. 1,337 hab. 

GREENWICH ( EAST) , bourg des États- 
Unis, état de Rhodc-tsland , comté de Kent, 
à 4 L N. N. O. de Newport et à 4L S. de 
Providence , sur la baie de Narragansct. Il y 
a 2 églises et 1 académie. Il fait quelque com- 
merce. i, 5 19 hab. 

GREENWICH ( WEST) , comm. des États- 
Unis, état de Rbodc-lsland. Elle formels par- 
tie S. O. du comté de Kent. 1,927 hab. 

GREENWOOD, coram. des Etats-Unis, 
état de Pensylvanie , comté de MifRin , à 45 L 
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O. N. O. de Philadelphie et à 1 * 0 . de la Sus- 
quehannah. 

GREES, rivière d'Irlande, prov. de Lein- 
stcr. Elle prend sa source dans le comté de 
AVicklow, près et au N. O. de Stratford-on- 
Slancy, entre bientôt dans le comté de Kil- 
dare, passe à Ballitorc, et se joint au Bar- 
row, par la rive gauche, à i 1 . 1/2 N. de Car* 
low , après un cours d'environ 7 1 . , du S. E. 
au N. O. et du N. E. au S. O. 

GREET-S 1 EHL ou GREET-SYLH , bourg 
et port de mer du ro y. de Hanovre , gouv. 

et à 5 1 . 3/4 O. d'Aurich, et à 3 1 . 3/4 N. 
N. O. d'Emdcn , baill. de Pewsum ; sur le 
Lcy-sand , baie de la mer du Nord. U a 1 
château , 1 église luthérienne , 1 maison de 
correction avec atelier de travail , et des 
chantiers de construction pour navires mar- 
chands. 11 s’y fait un peu de cabotage. 67 a 
habitans. 

GREFFRATH , bourg des État* Prussiens , 
prov. de Clèves-Berg, régence et à 11 1 . i/a 
S. de Clcves, cercle et à il. 1/2 S. O. de 
Kempen. 11 y a des fabriques d'étoffes et ru- 
bans de soie , de velours et de rubans de ve- 
lours , de mouchoirs, et de bonneterie en lin 
au métier. i, 34 <> hab. 

GREGO, GRECO ou GRtGA , cap delà 
Turquie d’Asie, à l'extrémité S. E. de l'ile 
de Chypre. Lat. N. 34 ° 5 ". Long. E. 3 i° 

46' 10". 

GRÉGOIRE (S*.), village de France, 
dép. d'Hlc-et-Vilaine, arrond., cant. et à 1 1. 
N. de Rennes^ sur la rive droite de l’Illc. 
1,194 hab. 

GRÉGOIRE (S*.) , village de France , dép. 
du Tarn , arrond. et à a 1 . 1/4 E. N. E. d'Alby, 
cant. et à 1 1 . i /3 S. S. E. de Valdcriès. Il y 
a une source minérale. 509 hab. 

GRÉGOIRE-DU-VIÈVRE (S'.), village 
de France, dép. de l'Eure, arrond. et à 3 1 . 
1/2 S. E. de Pont-Audemcr, et à 10 1 . N. O. 
d’Évrcux, canton de S 1 . Georges-du-Vièvre. 
1,026 hab. 

GREGORIO (S. ) ou DRIVENICO , Ile de 
la Dalmatic, cercle de Zara , dans le golfe de 
Quarnero , très-près et au N. de l'ile d'Arbe. 
Elle a environ 1 1 . de long sur 1/2 1 . de large, 
et ne renferme que des pâturages. 

GREGORIO (S.) , bourg du roy. de Na- 
ples , prov. de la Principauté Citéricure , 
distr. et à 6 1 . E. de Campagna , cant. et à 
1 1 . N. E. de Buccino , dans une vallée fertile 
en bon vin. 4^000 hab. 

GREGORIO (S.), village du roy. de Na- 
ples, prov. do la Terre de Labour, distr., 



cant. et à 3/4 de 1 . N. de Piedimonte, et à 
8 1 . 1/2 N. N. E. de Capouc. Foire le 14 
juillet. 

GREGORIO (S.), baie de la Patagonie, 
sur la côte sept, du détroit de Magellan , par 
62° 35 ' de lat. S. et 72 0 20' de long. O. Il y 
a à l'entrée le cap du même nom. 

GREGORY , cap des États-Unis , territ. 
de Columbia , sur le Grand Océan boréal , 
par 43 ° 26' de lat. N. et 1 26° 3 o r de long. O. 
C’est un rocher presque perpendiculaire con- 
tre lequel les flots de l'Océan viennent se bri- 
ser avec une violence extraordinaire. 

GREGORY (S*.), ile du groupe des South- 
Arran , sur la côte occid. de l'Irlande, prov. 
de Munster, comté de Galway, à l'entrée de 
la baie de ce nom. Sa longueur est d'envi- 
ron 1 1 . , et sa largeur d’1/2 I. Le détroit de 
son nom la sépare , à l'O. , de l'ile d’Arran , 
et celui de Foui, à l’E. , la sépare de l'ile 
d'Inishsehir. 

GREGOY , ville de la Guinée supérieure. 
Voy . Grigout. 

GREIFENBURG, bourg d’Illyrie , gouv. 
de Laybach, cercle et à 2 1 . 1/2 O. N. O. de 
Villach, près de la rive gauche de la Drave. 
11 y a un vieux fort et environ i«a maisons. 

On a découvert dans les environs une mine 
abondante de schiste alumineux. 

GREIFENSEE, bourg et lac de Suisse. 
Vor. Greiffersbe. 

GREfFENSTEIN , bourg des États Prus- 
siens , prov. du Bas-Rhin , régence et à 14 1 - 
E. N. E. de Coblentz, cercle de Wetzlar- 
Braunfels, à 4 N. O. de Wetxlar. 56 1 hab. 
Il y a près de ce bourg des mines de fer et de 
cuivre. 

GRE 1 FFENBERG , bourg des Étals Prus- 
siens, prov. de Brandebourg, régence et à 
23 1 . N. E. de Potsdam , cercle et à 2 1 . N. 
N. O. d’Angerraünde j près du Welse et du 
Randow. On y fabrique des chapeaux de 
paille et de 1a poterie de terre. 984 hab. 

GREIFFENBERG , ville des États Prus- 
siens , prov. de Poméranie , régence et à i 5 I. 
N. E. de Stettin ; chef-lieu de cercle, sur la 
rive gauche de la Rega. Lat. N. 53 ° 5 a'. Long. 
E. i 3 ° 3 '. Elle a 1 château et 1 église. On y 
fabrique des étoffes de laine communes, de la 
toile et des chapeaux, et il y a des tanneries ; 
néanmoins, le commerce y est peu important. 
2,445 hab. 

Le cercle contient 3 o,ooo hab. 

GREIFFENBERG , ville des États Prus- 
siens , prov. de Silésie, régence et à 12 1 . O. 
S. O. de Liegnitz, cercle et à 4 L S. O. de 
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I.Swenberg ; sur la rive droite de la Queis. 
Lat. ». 5 o» 5 g'. Long. E. i 3 ® 3 7 '. Elle a i 
faubourg el i enceinte murée. On y fabrique 
une grande quantité de toile» et de linge de 
table damassé , des tissus et des bas de soie , 
des calicots, et des draps communs, ainsi 
que des toiles de colon imprimées; il y a plu- 
sieurs blanchisseries de fil et de cire ; elle fait 
un grand commerce de toile et de fil. 1,900 
habitans. 

GRE 1 FFENHAGEN , ville des États Prus- 
siens , prov. de Poméranie, régence et 4 4 b 
1/3 S. de Stettin ; chef-lieu de cercle , sur la 
rive droite de l'Oder. Lat. N. 53 ° 14' 45 ”. 
Long. E. ii° aa' i 5 ". Elle a a églises, des 
fabriques de drap , des tanneries et des distil- 
leries de grains. 3 , 7 ao hab. 

Le cercle contient 37.905 hab. 

GREIFFENSEE ou GREIFENSEE, bourg 
de Suisse, cant. et à 1 1 . i/a E. de Zurich, 
et à 3 I. i/a S. de Winterthur; chef-lieu de 
baill., agréablement situé sur le bord orient, 
du petit lac de son nom , qui est très-pois- 
sonneux et dont les eaux s'écoulent au N. , 
dans le Rhin, par le Glatt. Il a 1 château , 
qui fut pris pendant la première guerre ci- 
vile , en i444 ! et dont 1« gouverneur et ses 
compagnons furent décapités. 3 oo hab. 

Le baill. renferme 10 paroisses et 11,750 
hab., réformés. 

GRE 1 FSWALDE , ville des État* Prus- 
siens, prov. de Poméranie, régence et à 6 I. 
l/a S. E. de Stralsund , et 4 a 3 1 . i/a ». O. 
de Stettin ; chef-lieu de cercle et siège d'une 
cour de justice, sur le Rick, qui y est navi- 
gable pour de petits bâtimens jusqu’à la mer 
Baltique, éloignée d'i I. de cette ville. Lat. 
N. 54 ° 4 ' 35 ”. Long. E. n° i 3 ' o". Greifs- 
walde est entouré de remparts , qui servent 
de promenade ; il a 1 faubourg , des rues 
droites et larges, a églises et 1 hôpital. L'u- 
niversité, fondée en i 456 , contient 1 biblio- 
thèque , 1 observatoire, et 1 cabinet d'histoire 
naturelle ; cette ville possède aussi 1 collège 
de médecine , 1 gymnase, et 1 séminaire. 11 
y a 1 manufacture de tabac, des radineries 
d'huile et de sel , des distilleries de grains et 
des chantiers de construction ; le commerce 
et la navigation y sont assez actifs. 7,730 hab. 
Cette ville fut prise, en 1678 , par l'électeur 
de Brandebourg. 

Le cercle contient 3 a, 6 Co bab. 

GRE 1 G, groupe d’iles inhabitées du Grand 
Océan équinoxial , dans l'archipel de la Mer 
Mauvaise, au S. des iles Pernicieuses, par 
16° 11' de lat. S. et 148° 45 ' de long. O. 
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Il a étédécouvert, en 1 8 ■ 9, par Billingshausen. 

GREI» , petite ville de' l'archid. d'Autri- 
che , pays au-dessus de l'Ens , quartier de la 
Muhl ; sur la rive gauche du Danube, 4 8 1 . 
l/a S. E. de Freystadt et 4 g 1 . 1/3 E. S. E. 
de Linz, non loin du dangereux tourbillon 
du Danube et près de l'ile YVezder. 

GRE 1 SCH , village des Pays-Bas , prov. , 
arrond. et 4 4 1 - >/ a 8e Luxembourg, cant. 
et 4 a 1 . 3/4 de Mcrsch. 

GREITZ , seigneurie de la princip. de 
Reuss-Greitz , 4 la branche aînée des princes 
de Reuss. Elle forme la partie orient, de cette 
principauté, et comprend la ville et le bail- 
liage de Greitz. 

GREITZ, GREIZ ou GRAIZ , ville capi- 
tale de la principauté de Reuss-Greitz, c'est- 
à-dire des possessions de la branche ainée des 
princes de Reuss , et chef-lieu de la seigneu- 
rie de son nom. Résidence du prince et siège 
du gouvernement, d’i consistoire et d'i sur- 
intendance; dans une vallée, sur la rive 
droite de l'Elster, et 4 5 1 . 3/4 S. de Géra 
et 4 i 3 1 . E. S. E. de Rudolstadt. Elle est 
entourée de murailles, cl assez bien bâtie; 
le château du prince , orné d'un beau jardin, 
est sur une hauteur. Cette ville renferme 
1 église, 1 école normale, des manufactures 
de draps, casimirs et flanelle, 1 grande fila- 
ture de coton, des tanneries, et plusieurs 
distilleries de grains. 11 s'y tient 6 foires par 
an. En 1803, une grande partie fut la proie 
des flammes; elle a été rebâtie depuis. 6,aoo 
habitans. 

GRÉMIATCH , bourg de Russie , en Eu- 
rope, gouv. de Tchernigov, distr. et 4 8 I. 
». ». O. de Novgorod-Sieverskoï, et 4 8 1 . 
i/a S. S. O. de Troubtcbevsk , près de la 
rive droite du Soudost. 

GREM 1 AZOV, bourg de Russie, en Eu- 
rope, gouv. de Poltava, distr. et 4 6 1 . ». O. 
de Zolotonocha , et 4 19 1 . i/a E. S. E. de 
Kiev ; sur la rire droite du Soupoï. 

GREMIGNIEYAS ou TRIBU AU GANGE, 
tribu indienne des États-Unis, terril, de 
Missouri, pays des Sioux, bande des Made- 
wakan-Tuan. Elle habite sur le Mississipi, 
et est présidée par le chef Tatangamaniou 
(l'Aigle-Rouge). Elle est forte d'environ aoo 
individus. 

GREMSA ou GREMSAY , une des Iles 
Orcades , près de la côte sept. d'Écosse , en- 
tre l'ile Pomona et celle de Hoy. Lat. ». 55 ® 
55 '. Long. O. 5 ° 4 °'. Elle a 3 j 4 del. de long 
sur i /3 de I. de large. La côte est formée 
d'une chaîne de rochers taillés 4 pic ; mais 
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l'intérieur est uni sur plusieurs points et fer- 
tile en grains. Dans la partie montagneuse , 
il y a de bons pâturages et une carrière d'ar- 
doises. 3 ao hab. 

GREMSDORF, village de Bavière, cercle 
du Mcin-Supérieur , prcsidiRl de Hôchstadt, 
à 1/2 1 . E. N. E. de la ville de ce nom et 
à 5 1 . 3 4 S. de Bamberg, près de la rive 
gauche de l'Aisch. Il y a 1 château, siège du 
présidial. 

GRENAAE ou GREENAAE, ville de Da- 
nemark , diocèse , bail), et à 1 1 1 . t/a N. E. 
d'Aarhuus , et à ta 1 . E. de Randers, près 
du Cattegat. Lat. N. 56 ° a 4 ' 57". Long. E. 
8 ° 33 ' 44 "- 0 ° CD exporte beaucoup de grains. 

800 hab. 

GRENADE, Grenada, une des Petites- 
Antilles, par 12° de lat. N. et 64° de long. 
O. , à a 3 I. S. S. O. de Saint-Vincent et à 
environ 36 I. N. de la Trinité. Elle a 10 1 . 
de long du S. O. au N. E.,6 de large, et a 5 
de circuit. Les côtes sont environnées de 
bas-fonds ; cependant les vaisseaux peuvent 
jeter l'ancre presque partout. Elles offrent 
des rades et des ports commodes , surtout 
du côté de I'O. , où l'on trouve la baie sur 
laquelle est situé S*. George, chef-lieu de 
la colonie; au sud de cette baie s'avance un 
cap qui forme l'extrémité mérid. de l'ile, 
et qu'on nomme pointe des Salines. La côte 
orient, est plate, et n'est pas exposée aux 
ouragans. La Grenade est traversée par une 
chaîne de montagnes qui, au N. , s'élèvent 
rapidement , mais vont en déclinant vers le 
S. , où elles font place à une vaste plaine où 
se trouvent des marais et une saline. Sur 
leurs sommets arides et escarpés règne un 
froid âpre et mortel pour la végétation, 
tandis qu'à leurs pieds les vallées sont en 
proie aux feux dévorans de la zone torride ; 
cependant cette chaleur est un peu tempé- 
rée par la multitude des ruisseaux qui des- 
cendent des montagnes , et dont le plus re- 
marquable est le Grand-Marquis, qui dé- 
coule du versant oriental. Heureusement la 
grande quantité de vapeurs attirées par les 
montagnes et condensées à leur sommet en- 
tretient l'abondance des eaux et préserve 
les rivières de la sécheresse ; toutefois les 
Européens , qui 11c sont pas encore accou- 
tumés à ce climat brûlant, doivent prendre 
de grandes précautions pour leur santé. La 
saison des pluies , l’hiver de la zone torride , 
commence vers le milieu de juin; elle est, 
à l’ordinaire , accompagnée de vents impé- 
tueux et de violentes tempêtes. 



La Grenade contient 80,000 acres de terre, 
dont 5 o,ooo seulement sont cultivés. Le sol 
est remarquable pour sa fertilité. Les arbres 
fruitiers et les bois de construction y sont 
d’une plus grande beauté que dans les au- 
tres Antilles; cependant le cacao n'y réus- 
sit pas aussi bien , mais elle donne en abon- 
dance le sucre, le café, le coton , le tabac , 
l'indigo, du maïs, des yams , des bananes , 
des patates, du manioc, du bois, du sel, 
de la chaux, etc. Elle est bien peu fournie 
de chevaux , mulets , bestiaux , volaille et 
gibier; ses rivières sont poissonneuses , et 
ses côtes sont couvertes de tortues et de co- 
quillages , et garnies de corail. L'industrie 
et le commerce sont fondés sur les produc- 
tions, qui fournissent des articles considé- 
rables d'exportation; en i 8 a 3 , parmi les 
productions importées dans la Grande-Bre- 
tagne , on compta 347, 36 g quintaux de su- 
cre, 368 quintaux de café, et 3 oi ,336 gal- 
lons de rhum. Les produits se montaient , 
en 1812, à a 3 , 3 g 4 , 55 o fr. ; les exportations 
étaient évaluées i 4 ,i 44 > 55 o fr. , et les im- 
portations g,493,ga5 fr. 

On compte 3 1 , 36 a hab., dont 1,2 10 blancs, 
seulement ; ils sont partie protestans , partie 
catholiques. Le gouvernement de la Grenade , 
faisant droit aux plaintes des hommes de 
couleur de cette lie , leur a accordé , par 
une décision prise en 18a 3 , tous les droits 
civils et politiques. Comme les autres co- 
lonies anglaises, l'ile est administrée par une 
assemblée, un sénat, et un gouverneur, 
auquel sont subordonnées les Grenadilles , 
petit groupe d'ilesqui s'étend au N. N. E. de 
la Grenade. Elle se divise en 6 paroisses : 
S*. André, S‘. David , S*. George, S*. Jean, 
S 1 . Marc, et S*. Patrick. 

La Grenade, habitée primitivement par 
les Caraïbes , fut découverte , en 1 498 , par 
Christophe Colomb. Les Espagnols négligè- 
rent cette île, qui, en i 65 o, fut envahie 
par une poignée de Français envoyés par Du 
Parquet, gouverneur de la Martinique; ceux- 
ci , après quelques relations pacifiques avec 
les naturels , finirent par les massacrer. Ce 
crime n’assura pas la tranquillité des nou- 
veaux colons ; la discorde se glissa parmi 
eux. Enfin , apres bien des troubles , la Gre- 
nade cessa d'ètre soumise à des particuliers , 
et passa , en 1674 , sous l'administration de 
la couronne : peu à peu la culture , négligée 
jusqu'alors , commença à faire des progrès 
remarquables, et l'ile se trouvait dans un 
état assez florissant quand les Anglais s'en 
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emparèrent, en 1763. La possession leur en 
fut confirmée par le traité de 1 ?63 ; après 
l'avoir reprise, en 1779, les Français la ren- 
dirent, en 1783, au gouvernement anglais, 
qui l’a conservée depuis ce temps. 

GRENADE ( MONTS DE), montes Je 
Granada, chaîne de montagnes d’Espagne, 
sur la limite des prov. de Grenade et de 
Jaen. Elle sc dirige de l’E. à l’O. , depuis la 
rive gauche du Guadix jusqu'aux sources du 
Rio de Jaen , et a une longueur d’environ 
11 1. Elle se rattache, du côté de l'E. , il 
la sierra Nevada, par des hauteurs qui se 
prolongent jusqu’aux sources du Guadix ; à 
l’O. , elle se joint aux montagnes d’Algari- 
nejo. Elle est entièrement comprise dans le 
bassin du Guadalquivir. 

GRENADE, Granada, prov. d'Espagne, 
qui a le titre de roy. , et forme la partie S. 
E. de l’Andalousie, entre 36° 17' et 38° aa' 
de lat. N. , et entre 3° 53' et 7 0 5o' de long. 
O. Elle a pour bornes : au N. , les roy. de 
Jaen et de Murcie ; à l’E. , ce dernier roy. , 
et la Méditerranée , qui le baigne aussi vers 
le S. ; au N. O. , le roy. de Cordoue ; enfin , 
à l’O. , lq roy. de Séville, dont elle est sépa- 
rée par ia sierra de Antequera et partie de 
celle de Ronda. Elle a ao 1. dans sa moyenne 
largeur, (jo L dan» sa plus grande, et envi- 
ron i,35fi 1. de superficie. Les côtes sont 
tantôt escarpées , tantôt peu élevées ; dans 
leur grand développement, d’environ 100 I., 
elles n’offrent qu’un seul enfoncement un 
peu considérable , la baie d' Alméria, entre 
le cap de Gata et la pointe S" Elcna. 

La vaste chaîne des monts Ibériques, cou- 
rant du N. E. au S. O. , traverse cette con- 
trée, sous les noms de sierra Nevada, de 
Huescar, de Oria, de Antequera et de Ronda: 
parmi les rameaux qu’elle envoie dans diver- 
ses directions , on remarque les monts de 
Grenade, au N. ; la sierra de Aguaderas, au 
S. E. ; la sierra Oador , dont l’extrémité est 
la pointe de S 1 * Elena ; celle de Filabrcs , 
qui se termine par le cap Gata, au S. ; et de 
ce même côté , la sierra Pielra et celle de 
Tolox. De toutes ces montagnes, la plus éle- 
vée est la sierra Nevada , où se trouve le pic 
de Mulhacen , qui a 3,137 toises au-dessus 
du niveau de la mer : cette sierra conserve 
la neige presque toute Vannée ; les autres 
montagnes sont en général escarpées, sou- 
vent nues , et les «ochcrs de quelques-unes 
bizarrement coupés , et offrant des aspects 
singuliers. La chaîne Ibérique établit dans 
le royaume de Grenade deux versans géné- 
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raux : l’un, au N-, sillonné par des cours 
d’eau tributaires du Guadalquivir, tels que 
le Gcnil, le Guadix, la Rarbata; l’autre, au 
S. , arrosé par des rivières qui sc rendent 
dans la Méditerranée , et parmi lesquelles 
on distingue le Guadiaro, le Guadaljore, 
l’Orgiva, l'Adra, l’Almeria et l’Almanzor. 

Cette province, très- montagneuse, ren- 
ferme des vallées assez spacieuses , et une 
immense plaine appelée la l^ega de Grena- 
de , qui est la plus riche et la plus fertile de 
l'Andalousie, On peut dire que ce pays est 
enchanteur par sa position, sa fertilité et son 
climat : l'hiver ne s’y fait sentir que par des 
pluies; il y règne un printemps presque con- 
tinuel , principalement dans l’intérieur. Sur 
les côtes , la chaleur est intense, mais rafraî- 
chie par les brises de mer; on y redoute le 
solano , vent d’Afrique, dont le soudle brû- 
lant dessèche les plantes en un instant , et 
enflamme au plus haut degré l'imagination 
déjà trop exaltée des habitans. Le sol est cal- 
caire et pierreux près des montagnes , léger 
dans les vallées et les plaines , et un peu sa- 
blonneux sur les côtes. La culture est plus 
soignée dans le roy. de Grenade que dans le 
reste de l’Andalousie ; les terres y sont arro- 
sées avec beaucoup d’art et d’après le système 
des Maures , dont une grande partie des ca- 
naux d'irrigation existe encore. Les produc- 
tions sont abondantes et très diversifiées : plu- 
sieurs de celles des tropiques y croissent avec 
succès , à côté de toutes celles de l’Europe ; 
le blé , l’orge, le maïs, s’y récoltent en abon- 
dance, ainsi que les légumes; on remarque 
la patate douce , les melons , les arbouses , 
les cédrats , les oranges , les citrons , les 
figues, les grenades, les amandes et autres 
fruits du midi. On y cultive avec succès la 
canne à sucre , l’anis , le safran , le coton , le 
lin et le chanvre ; celle province produit aussi 
beaucoup d'huile, du vin très-estimé , parti- 
culièrement celui de Malaga ; de la soie en 
assez grande quantité , de la soude et du sparte. 
Les forêts sont peuplées de sapins , de chênes 
à glands doux , de châtaigniers, de palmiers 
épineux , de térébinthes , de sumacs , de 
l’espèce de chêne ( qucrcus ccrris ) qui donne 
la noix de galle , etc. ; les plaines sont cou- 
vertes d’oliviers , de mûriers et d’autres ar- 
bres à fruits. Entre les montagnes , il y a de 
bons pâturages, mais l’éducation des bestiaux 
est en général peu importante. Les chevaux 
de Grenade sont moins estimés que ceux de 
Cordoue , mais l’âne de celte province est re- 
marquable par sa hauteur et sa force ; les mou- 
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tons ne donnent qu'une laine commune ; les 
chèvres et les cochons sont nombreux ; on 
élève beaucoup de pigeons et d'abeilles , et 
peu de volaille. La pèche de la sardine et du 
thon est active sur les cèles. 

Les montagnes ne renferment que des mi- 
nes de fer en grains et une mine de plomb , 
mais elles sont riches en beaux marbres de 
différentes couleurs , en albâtre d'une grande 
beauté , particulièrement de couleur cire épu- 
rée , qui était très-recherchée des Romains ; 
.en serpentine, jaspe et pierres précieuses, 
telles que saphirs blancs, agalhes . cornalines 
blanches, améthystes et grenats. Les sources 
minérales thermales y sont nombreuses , et 
ont toutes des bains ; plusieurs ont été très- 
fréquentéesaous les Romains cl sous les Mau- 
res : les plus renommées sont celles d'Alhama , 
d' Alméria et de Javal-Cohol. 

Les manufactures de ce pays ont perdu 
leur splendeur depuis l’expulsion des Maures ; 
elles sont maintenant peu importantes et ne 
suffisent pas à la consommation : on compte 
une manufacture de draps , quelques manu- 
factures d'autres lainages communs, d 'étoffes 
et de rubans de soie , de toile de lin , de car- 
tes , de salpêtre et de poudre à tirer ; il y a 
aussi des tanneries , des papeteries et des 
moulins à sucre. Cette province fait une 
grande partie du commerce de l'Andalousie 
par ses ports de Malaga , d'Almeria et d'Al- 
munecar : scs exportations consistent en une 
grandequantité de vins , de fruits secs et desu- 
mac ; en huile , anchois , cire , plomb , soude , 
liège , noix de galle , etc. Elle reçoit en 
échange, de l'Italie, de la France, de l'Angle- 
terre et des Pays-Bas, avec lesquels elle a 
le plus de relations , des lainages , de la quin- 
caillerie , de la mercerie , de la coutellerie , 
des épiceries et des dentelles. Les recense- 
mens les plus récens portent la population de 
cette province à 690,924 liab. Le caractère, 
les mœurs et les habitudes des Grenadins 
diffèrent très-peu de ceux des autres Anda- 
lous ; on remarque qu'ils sont plus laborieux 
et plus astucieux dans les relations commer- 
ciales. 

Cette province , dont Grenade est le chef- 
lieu, faisait partie de l'ancienne Bétique. Elle 
fut érigée en royaume par les Maures, qui 
s'y maintinrent jusqu'en 1492 , et elle fut la 
dernière province de l'Andalousie que Ferdi- 
nand v réunit à la monarchie espagnole. Lors 
de la conquête, on permit â beaucoup de 
Maures de rester dans le pays et d’y profes- 
ser leur culte; mais, dans l'année i 5 oo, ils 



furent tellement persécutés , que le plus grand 
nombre fut obligé de s'enfuir, emportant avec 
soi les principales sources de la prospérité de 
ce royaume. 

Suivant la division de l'Espagne , décrétée 
par les Cortès en 182a, le royaume de Gre- 
nade forma presqu’entièrement les provinces 
de Grenade , de Malaga et d'Almeria , et de 
faibles parties de celles de Séville et de Jaen. 
Grenade en est la capitale. 

GRENADE , Granada , province d'Espa- 
gne , formée, en 1822 , de la partie centrale 
du roy. du même nom et de quelques petites 
portions de ceux de Jaen , de Cordoue et de 
Séville. Elle est bornée, au N., par ta prov. 
de Jaen ; au N. E. , par celle de Chinchilla ; 
à l’E., par celles de Murcie et d'Almeria ; au 
S., par la Méditerranée, et à l'O. , par les 
prov. de Cordoue et de Malaga. Sa longueur, 
du N. E. au S. O. , est de 45 1 ., et sa largeur, 
du N. O. au S. E., varie de 4 à 28 I. Elle est 
traversée , et en partie limitée , vers l’E., par 
la chaine des moûts Ibériques , qui y présente 
les hauts sommets de la sierra Nevada , et 
ceux , moins élevés , de la sierra de Castril ; 
au N . , sont les monts de Grenade , et au N . O., 
court la sierra de Algarinejo, qui en est la 
continuation. Le Guadix, la Barbata ,*le Ge- 
nil et l'Orgiva sont les plus considérables des 
rivières qui l'arrosent. La ville du même nom 
en est le chef-lieu. 

GRENADE, Granada, ville d'Espagne, 
capitale du roy. de son nom, et chef-lieu de 
prov.; siège d'un archevêché, et résidence 
d'un capitaine général , d’un gouverneur mi- 
litaire, ainsi que des principales autorités de 
la province ; à 44 •- E- de Séville , à 22 1 . N. 
E. de Malaga et à 80 1 . S. de Madrid. Lat. 
N. 3 j” 16'. Long. O. 6° 6'. Elle s’étend sur 
deux collines , à l'extrémité de la fertile plaine 
appelée V ega de Grenade , à peu de distance 
de la sierra Nevada, et près du confluent du 
Darro, qui la traverse, et du Genil, qui 
baigne ses murs vers le S. L'aspect en est 
agréable , et le climat tempéré par le voisi- 
nage des montagnes. Grenade a environ 3 1. 
de périmètre, y compris les faubourgs, et se 
divise en quatre parties : Grenade propre- 
ment dite , l'Alhatnbra , l'Albayzin et Anti- 
querula. L'Alhambra est une grande forte- 
resse de 1/2 1. de circuit, située sur une des 
collines qui dominent la ville et la plaine; 
l'Albayzin est un faubourg sur la colline op- 
posée, où s'élevait autrefois un fort ; Anli- 
querula est un autre faubourg bâti dans la 
plaine, et principalement habité par des tein- 
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luriers et des ouvriers en soie. Grenade pro- 
prement dite occupe la tête de la plaine et 
une partie des vallons entre les montagnes : 
elle est ceinte de hautes murailles en ruine, 
flanquées de grosses tours. Les rues en sont 
pour la plupart étroites et irrégulières ; les 
maisons , assez bien bâties , rappellent le 
goût des Maures par leur extérieur triste, 
mais l'intérieur en est commode et bien ap- 
proprié au climat: un grand nombre sont em- 
bellies de fontaines et de jets d'eau , qui ont 
le double avantage de rafraîchir l'atmosphère 
en été , et de pourvoir aux besoins des habi- 
tans. 11 y a plusieurs belles places publiques : 
les principales sont El-Carapo , la plaça Mayor 
et la Bivarambla; toutes sont entourées de 
beaux édifices , et la dernière est décorée 
d'une belle fontaine de jaspe. Les édifices les 
plus remarquables sont : la cathédrale, dont 
on admire le dôme, les colonnes et les pein- 
tures à fresque , et où l'on voit les mausolées 
en marbre de Ferdinand v et d'Isabelle , de 
Philippe i ïr et de Jeanne son épouse; le cou- 
vent des Hiéronimitcs , fondé par Gonsalve 
de Cordoue , qui contient le mausolée en 
marbre de ce grand capitaine; celui de Santa - 
Cruz; le vaste et bel hôpital de S 1 . Jean-dc- 
Dieu , ainsi que celui situé sur la place del 
Carapo; l'Alcaxeria , grand bâtiment qui ser- 
vait de bazar sous les Maures, et qui ren- 
ferme encore beaucoup de boutiques ; le pa- 
lais de la chancellerie , dont la façade est ornée 
de belles colonnes d'albâtre; le palais archié- 
piscopal, et enfin celui de l'Alhambra, bâti 
dans la forteresse du même nom par les 
rois Maures , et dont les superbes restes at- 
testent la magnificence , le luxe et le bon 
goût de ces anciens souverains : une partie 
de ce palais a été détruite pour faire place 
à un autre, ccmmencé par Charles i", et 
qui est demeuré inachevé. A côté de l'Al- 
hambra est le petit palais de Généralife , 
dont les Maures avaient fait un séjour déli- 
cieux : les jardins , les bosquets et les nom- 
breuses fontaines qui en faisaient l’agré- 
ment, sont aujourd'hui négligés ou en ruine, 
mais l'intérieur des appartenons mérite 
encore l’attention par les beaux ornemens 
d’architecture mauresque qu'ils renferment ; 
il en est de même des cours qui en précé- 
daient l’entrée : la fameuse cour des Lions 
est surtout remarquable par la belle colon- 
nade en marbre blanc qui l'entoure , et par 
le vaste bassin qui en occupe le milieu , et 
au-dessus duquel s’élève une superbe cou- 
pole d’albâtre , portée par i a lions de mar- 
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bre, et surmontée d'une plus petite, d'où 
s'élancait une gerbe d'eau qui retombait en 
cascade dans le bassin , après avoir été gros- 
sie des flots que jetaient les 12 gueules des 
lions. Grenade possède, outre la cathédrale, 
2 3 autres églises paroissiales , dont 2 étaient 
anciennement des mosquées ; il y a 38 cou- 
vens, 10 hôpitaux, 2 prisons, 1 mont-de- 
piété , 1 grenier public , des casernes d'in- 
fanterie et de cavalerie , 1 salle de spectacle, 
de jolies promenades le long du Genil et du 
Darro , 1 université, 6 collèges, 1 académie 
de mathématiques, 1 école de dessin et 1 
société économique. L'industrie manufactu- 
rière de celte ville , qui fut portée à un si haut 
degré de splendeur sous les Maures , n'exis- 
tait plus dans le xvii* siècle; depuis quelques 
années , on commence à fabriquer des rubans 
et des étoiles de soie : il y a aussi des tanne- 
ries , 1 papeterie , 1 fabrique de salpêtre et 
x de poudre à tirer, pour le compte du roi. 
Les marchés sont bien approvisionnés , et le 
commerce n’est d’aucune importance. Celte 
ville est la patrie de Fernand del Castillo , 
historien ; de Louis de Grenade, dominicain, 
prédicateur célèbre; d’Alonzo Caro, peintre 
et sculpteur ; de Diego de Mendoza , de Louis 
de Léon, poètes, et de plusieurs autres hommes 
célèbres dans les sciences et dans les arts. 
Selon quelques auteurs , elle a 66,600 hab. ; 
Antillo» ne lui en donne que 60,000 et 
M. Delaborde que 5 o,ooo. 

Les environs sont très-beaux ; la Vega ou 
plaine de Grenade a 9 à 10 1. de diamètre, 
et 3 o 1 . de circonférence ; elle est arrosée 
par le Darro , le Genil , le Dilar , le Vagro 
et le Monachil. Elle est couverte de prairies, 
de forêts de chênes , de bois d’orangers , de 
vergers , de cannes à sucre , de blé , de lin 
et de toutes sortes de légumes. On y voit , 
presqu'au centre , le Soto de Roma , bois 
d'ormeaux , de frênes , etc-, de plus d'x I. de 
long sur i/a 1. de large; les rois maures y 
avaient autrefois un palais ou maison de 
ptaisance , dont les conquérans prirent pos- 
session. Depuis i 8 i 3 , le Soto de Roma est 
devenu la propriété du duc de Wellington. 

Grenade a été fondée par les Maures , 
dans le x* siècle, et fit dès-lors partie des 
états des rois de Cordoue. En 1235 , elle 
deviut capitale du nouveau royaume de son 
nom , et fut célèbre par ses richesses , sa 
puissance , la magnificence de ses édifices , 
ses arts et son industrie. Elle opposa une 
longue résistance aux efTorts des rois catho- 
liques , et succomba en 1^92, après un siège 
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de plus d’un an ; elle contenait alors 400,000 
liab. Celte ville fut la dernière ressource et 
le dernier boulevard du pouvoir des Maures 
en Espagne ; cependant beaucoup de familles 
maures y restèrent encore , et contribuèrent 
à la rendre florissante jusqu'au xvi® siècle : 
leur expulsion totale , à cette époque , fut 
cause de sa décadence. 

GRENADE , ville de France , dép. de la 
Haute-Garonne , arrond. et à 5 1. N. N. O. 
«le Toulouse, chef-lieu de canton; sur la rive 
droite de la Save et près de la rive gauche 
de la Garonne. Il s'y fait un assez grand 
commerce de grains. Foires , les 24 février, 
6 mai, 22 juillet et 18 octobre, pour bes- 
tiaux, grains , etc. 4>°88 hab. 

GRENADE, ville de France, dép. des 
Landes, arrond. et à 3 1. i/3 S. S. E. de 
Mont-de-Marsan , et à 2 1. 2/3 E. de S 1 . Sc- 
ver; chef-lieu de canton, sur la rive droite 
de l'Adour et sur la route de Bayonne à Tou- 
louse. Il y a des fabriques d'étoffes de laine 
et d'huile de lin, ainsi que des tanneries. 
Foire , le lundi de la i r * semaine de décem- 
bre , pour porcs et draperie. i,35o hab. 

GRENADE (NOUVELLE) ou NOUVEAU 
ROYAUME DE GRENADE, en espagnol 
Nue va Granada, Nuevo Reyno de Granada } 
contrée autrefois soumise à l'Espagne ,* et 
comprise depuis 1811 dans la république de 
Colombie. Elle est située entre 6° i5' de 
lat. S. et ii° 40' de lat. N., et entre 70° et 
85° 5' de long. O. La Nouvelle-Grenade 
touche , vers le N. O., au Guatemala ; elle a 
pour limites au N. la mer des Antilles depuis 
la pointe Careta (Lat. N. 9 0 36'. Long. 84® 
43') jusqu'à l'embouchure de la Calancala , 
un peu à l'E. de celle du rio Hacha. A l’O. , 
elle est baignée par le Grand-Océan depuis 
la pointe Burica jusqu'à l'embouchure du 
Tumbez dans le golfe de Guayaquil : de ce 
point la limite mérid. de la contrée court 
d'abord au S. S. E. en longeant et en traversant 
la cordilièrc des Andes; elle se dirige ensuite 
à l'E. en coupant la Chola , remonte bientôt 
au N. N. E., traverse l'Amazone , et, parve- 
nue à l'Utcubamba , se porte à l'E. S. E. 
Revenant à l'E., elle coupe le Guallaga et 
l'Ucayale, et , se dirigeant bientôt au N. E., 
elle va joindre le Javary vers son confluent 
avec le Garopé , et le longe jusqu’à l’Ama- 
zone , entre Loreto et Tabatinga , par 72 0 de 
long. Là commence la limite orientale, qui 
court du S. au N. jusqu'au confluent de 
l'Yaguas et du Putumayo , et qui sc porte 
ensuite au N. O. en longeant l’Yapiira jus- 



qu’au Gran Salto de cette rivière; là elle 
tourne à l’E. N. E., et, après avoir traversé 
des plaines entièrement inconnues , elle par- 
vient à iô I. O. de S. Carlos , sur le rio Ne- 
gro. De ce point elle se dirige au N., et suit 
rOrénoquc jusqu’au confluent du Meta, puis, 
courant à l’O., accompagne la rive gauche de 
cette dernière rivière jusqu’au-delà de las 
Rochcllas de Chiricoas, remonte au N. N. 
O., au-dessus de Quinlero et du confluent de 
la Nula avec l’ Apure , ensuite vers les sour- 
ces de la Canagua , et vers le pied do Paramo 
de Porquera; elle gagne plus à 1*0. les rives 
de la Sulia , et , se dirigeant désormais au N. , 
va sc terminer à l'embouchure de la Calan- 
cala. Cette limite orientale de la Nouvelle- 
Grenade la sépare du Caracas et du Brésil ; 
sa limite méridionale lui est commune avec 
cette dernière contrée et avec le Pérou. Sa 
longueur , du N. au S. , est de 5oo 1. , et sa 
moyenne largeur est de 200 1. ; on évalue sa 
superficie à 58,25o 1. c. de 20 au degré , ou à 
peu près 91,000 1. de 25 au degré. 

La côte sept. , tantôt élevée , tantôt basse 
èt marécageuse , comme vers l'embouchure 
de la Magdalena , où l'on remarque la vaste 
lagune de S ,a . Martha , présente quelques 
ènfoncemens considérables, tels que le golfe 
de Morosquillo , le golfe de Daricn , et la baie 
de Mandinga , qui presse , avec le golfe de 
Panama , la partie la plus étroite de l'isthme 
de ce nom. Ce dernier golfe , qui renferme 
le petit archipel de las Perlas , est l'échan- 
crure la plus profonde que le Grand- Océan 
ait creusée sur les rives de la Nouvelle- 
Grenade ; il donne naissance au golfe de S. 
Miguel , et à celui de Parita , séparé par une 
péninsule remarquable de la baie de Montijo, 
qui est fermée à 1*0. par l’ile de Quibo. En 
s'avançant vers le S., on rencontre la baie 
demi-circulaire du Choco , et, à l'extrémité 
mérid. de la côte occid., s’ouvre le golfe de 
Guayaquil , qui contient l'Ile de Puna, et au 
N. duquel sc projette la pointe S**. Elcna. 
Les côtes du Grand-Océan sont en général 
d'un accès facile ; il n'en est pas de même 
de celles de la mer des Antilles : les écueils 
et les ouragans y sont très à craindre; les 
pirates y portent aussi la terreur et la dévas- 
tation. 

Les Andes couvrent une grande partie de 
la Nouvelle-Grenade , où elles laissent néan- 
moins s'étendre vers l'E. d'immenses plaines 
ou llanos. De 3° 3o' de lat. S. jusqu'à 2 0 de 
lat. N., cette grande chaîne est divisée en 
deux rangées distinctes , jointes entre clics 
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par plusieurs chaînons transversaux , et sur- 
montées l'une et l’autre de cimes colossales , 
parmi lesquelles s'élancent , à des hauteurs 
prodigieuses , le Chimborazo , le Pichincha, 
le Cotopaxi, l'Antisana et le Cayambé. Cette 
partie de la cordilière est tout entière sur 
la limite des bassins du Grand-Océan et de 
l’Atlantique : très-voisine de la première de 
ces mers , elle ne lui envoie que des cours 
d’eau peu considérables, tels que l’Yagua- 
chi , le Caracol , le rio de las Esmeraldas, la 
Mira et la Patia ; mais elle fournit à l’Ama- 
zone , tributaire de la seconde , quelques- 
uns de ses plus grands affluons , la Pastaca, 
le Napo et le Putumayo ou Iça. Vers le a* 
parallèle boréal , les Andes se partagent en 
trois chaînes , l'une à l'E. , l’autre à l'O. , et 
la 3* intermédiaire ou centrale. La chaîne 
orientale court d'abord au N. N. E. , puis au 
N., et se bifurque pour joindre le groupe de 
S“. Martba et la cordilière de Venezuela : 
elle porte les noms de sierra de Pardaos , de 
Paramo de Albarracin, de Lomas del Vicnlo, 
de sierra de Pcrija et de sierra de Azeyte. 
Les plus grandes rivières auxquelles elle donne 
naissance descendent de son versant orient. : 
ce sont la Caqueta ou Yapura , affluent de 
l’Amazone ; le Guaviari , la Meta , qui vont 
grossir l’Orénoquc ; la Sulia, qui tombe dans 
le lac de Maracaybo. Elle s’unit par quel- 
ques collines , vers le N. O. , à la haute sierra 
de S 1 *. Martba. La chaîne centrale se dirige 
au N., resserrée entre la Magdalena et le 
Cauca , qui ont l'un et l'autre leurs sources 
dans ses flancs, vers son extrémité mérid., 
et qui portent leurs eaux réunies dans la mer 
des Antilles ; elle renferme les majestueux 
titvados de Quindiu , d’Ervex et de Ruiz. 

La chaîne occidentale court aussi au N., 
va former l'isthme de Panama, et se réunit 
aux montagnes du Guatemala ; elle longe la 
côte du Grand-Océan , auquel elle envoie la 
,Sagua , le rio S. Juan , la Cupica, la Tuyra 
et le Caymato : l’Atrato et le Chagres sont 
les tributaires les plus considérables qu'elle 
fournit à la mer des Antilles. Le peu d’élé- 
vation de cette chaîne a permis la construc- 
tion du canal encore peu important de Ras- 
padura, qui réunit l’Atrato au rio S. Juan , 
et par conséquent la mer des Antilles au 
Grand-Océan ; une semblable communication 
pourrait aussi être établie entre la Cupica et 
le Napipi , affluent de l’Atrato , et peut-être 
parviendra-t-on à joindre le Chagres au Cay- 
mato , sur l'isthme de Panama : c'est ainsi 
que la Colombie peut se procurer une partie 
Dicr. Géogr. G. 
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des avantages inappréciables dont le canal du 
lac de Nicaragua au Grand-Océan va faire 
jouir le Guatemala. Outre les cours d’cRU que 
nous venons de signaler comme les plus con- 
sidérables de cette contrée , il en est encore 
un grand nombre qui la fertilisent et établis- 
sent des communications dans la partie la plus 
peuplée; on y remarque aussi beaucoup de 
lacs , parmi lesquels nous distinguerons celui 
de Znpatoza dans le N., près de Mompox, et 
ceux de Funeque et de Guatavita, près de 
S 1 *. Fc de Bogota. 

Dans les Andes de la Nouvelle-Grenade, 
on éprouve deux saisons sèches et deux plu- 
vieuses , qui , se succédant tour à tour , cau- 
sent une douce et agréable température 
presque constante, car, excepté vers les som- 
mets des montagnes, où le froid est très- 
intense, le changement des saisons est pres- 
qu’imperccptible. 11 n’en est pas ainsi dans 
les plaines éloignées des montagnes: les sai- 
sons s’y partagent rigoureusement en six 
mois de pluie et six mois consécutifs de sé- 
cheresse; le vent d’E. règne constamment 
durant les premiers , tandis que celui du N. 
concourt , avec les brises des Andes , à tem- 
pérer la chaleur excessive qu’occasionnent 
les derniers. Quoique les vents soient va- 
riables dans la cordilière , on en reconnaît 
cependant deux généraux , celui du S. et 
celui du N. ; ils suivent la direction de la 
cordilière : celui de S. donne le beau temps, 
l’autre apporte la pluie et les orages. Les 
lieux situés à l’E. des montagnes sont soumis 
auxx vents des plaines ou llanos, comme les 
provinces baignées par le Grand-Océan le 
sont aux vents de mer, et celles qui sont au 
S. de la ligne à ceux du N. O. Malgré la di- 
versité de température , l'air de ce pays est 
sain ; on n’y voit d’autres maladies que celles 
que la corruption y a introduites, et qui 
sont beaucoup moins violentes qu’en Eu- 
rope. La fièvre jaune se montre rarement 
dans l’intérieur , mais quelquefois sur les 
côtes ; le goitre défigure un grand nombre 
des habitans des vallées tempérées , et même 
quelques-uns de ceux des plaines de la Mag- 
dalcna et du Meta. 

On affirme que la Nouvelle-Grenade est 
un pays à mines et à froment ; mais , dit 
M. deliuuiboldt, on ne considère alors dans 
cette contrée que la titrrafria y lemplada , 
c’est-à-dire les régions dont la température 
moyenne de l’année est de i3° et 18 ° 5 cen- 
tésimaux : les grands plateaux montueux de 
Quito , de los Pastos , de Bogota , de Tunja , 
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de Velex et de Leyva, et l’on oublie que 
toute la partie septentrionale et occidentale 
de la Nouvelle-Grenade est un pays bas et 
humide, jouissant d’une tempérât ure moyenne 
de a6° à a8° , et par conséquent propre 
à la culture des productions que l’on est con- 
venu , en Europe , d'appeler exclusivement 
denrées coloniales. On divise ordinairement 
le sol de la Nouvelle-Grenade en 5 classes : 
terres chaudes (tierras calicntes), qui sont les 
vallées des fleuves et les provinces maritimes ; 
terres tempérées (tierras tcmpleadas) ; terres 
froides (tierras fria.s) ; terres stériles ( para- 
mos) ; et enfin terres couvertes de neiges 
(nevados) : la même montagne les renferme 
quelquefois toutes. Le climat des premières 
est brûlant sans être malsain : l'air est ce- 
pendant rafraîchi et purifié parles brises des 
Andes ; les terres tempérées commencent à 
une hauteur de 600 toises, et vont jusqu'à 
900 ; les terres froides sont de 1 ,000 à 1 ,4°° : 
le froid y est déjà pénible ; celles des para- 
mos , ou terres stériles , sont très-froides ; 
les nevados sont presqu'inhabités , à cause 
des vents glacés qui y soufflent. 

Si l'on excepte les terres élevées qui avoi- 
sinent les sommets neigeux des Andes, et 
où les arbres commencent déjà à devenir 
rares , on peut dire que le reste de la Nou- 
velle-Grenade est généralement d'une fer- 
tilité extrême ; les produits en sont variés 
selon la plus ou moins grande élévation du 
terrain : dans les plaines de la Magdalena 
et du Cauca , ainsi que dans les autres ter- 
res chaudes , on récolte du maïs , du cacao 
en quantité , des bananes , des cannes à su- 
cre , d'excellent tabac , du coton , un peu 
de café et plusieurs fruits des tropiques ; les 
terres tempérées sont particulièrement fer- 
tiles en blé , en maïs , et en presque toutes 
les productions de l’Europe ; les terres froi- 
des produisent encore un peu de froment , 
du maïs et des pommes de terre ; à une plus 
grande hauteur , le sol est stérile et le froid 
glacial. Les saisons sont tellement constan- 
tes et uniformes, que jamais la terre ne 
trompe l’attente du cultivateur. Les forêts 
de la température chaude sont vastes et im- 
posantes ; à mesure que le sol s'exhausse , 
les arbres perdent de leur élévation , et déjà 
à 1 , 3 00 toises ils sont rabougris et rares. Ces 
forêts sont remplies de bois de teinture , ré- 
sineux et gommeux, et d'autres bois pro- 
pres aux constructions et à l’ébcnisteric : 
tel est , parmi ces derniers , l'acajou de Pa- 
nama , plus estimé que celui du Guatemala ; 



on y trouve aussi le cochenillier , et une 
grande quantité de plantes médicinales , au 
nombre desquelles on distingue plusieurs 
espèces de quinquina , entr’autres celle qui 
donne la meilleure écorce conuue. 

Les animaux domestiques de l'Europe se 
sont prodigieusement multipliés dans ce 
pays; ceux des plaines sont petits et indomp- 
tables , tandis que ceux des montagnes sont 
grands , forts et dociles. Parmi les animaux 
dangereux , on redoute l’ours , le chat sau- 
vage , le tigre , le jaguar , le cougouar , des 
lions de petite taille, des singes, etc.; les 
scorpions , les vipères et les serpens y sont 
nombreux près des lacs et des marais ; il y 
a aussi un insecte appelé garapata, dont la 
piqûre cause la chute des cheveux. La Nou- 
velle-Grenade est principalement renom- 
mée pour ses richesses minérales : l'or y 
abonde sur plusieurs points , et dans quel- 
ques endroits il se trouve à la surface du sol, 
mêlé seulement avec un peu de terre ; la 
plus grande quantité existe dans la partie 
occidentale , près du Grand-Océan ; toute- 
fois diverses provinces en fournissent : Po- 
payan , Antioquia , le Choco et Barbacoas 
en ont des mines très-riches ; celles de Pam- 
plona et de Giron donnent le meilleur. On 
ne saurait révoquer en doute que les lava- 
ges de la Nouvelle-Grenade ont fourni dans 
les dernières années de tranquillité publi- 
que, plus de 18,000 marcs d'or. Le platine 
git aussi en abondance dans le Choco , Bar- 
bacoas et plusieurs autres lieux; les mines 
d'argent ne sont pas moins connues : les 
plus célèbres sont celles de Mariquita. Il y 
en a de cuivre, de plomb et de fer , dans les 
montagnes d'Opon, de Truxillo, de Moni- 
quera et de Guanacas ; celles de fer sont 
entièrement négligées. Le mercure, si im- 
portant pour l'exploitation des mines , a été 
découvert dans la province d'Antioquia, dans 
la vallée de S**. Rosa et dans les monts Quin-, 
diu ; on a trouvé des émeraudes et d'autres 
pierres précieuses dans quelques endroits. 
Pamplona contient ausai de belles carrières 
de mica ; Zipaquira , Tousa et Enemocon 
sont célèbres pour leurs mines de sel , dont 
le produit est considérable. 11 s'en faut de 
beaucoup que toutes ces mines soient exploi- 
tées avec toute l'activité et le soin qu'elles 
méritent: on ne s'est attaché jusqu’à présent 
qu’à tirer parti des plus riches ; celles qui 
exigeaient plus de fravail et plus de dépenses 
ont été négligées , surtout depuis la guerre 
de l'indépendance. 
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L'industrie n'a fait encore aucun progrès 
dans la Nouvelle -Grenade : scs produits 
sont très-imparfaits et en petite quantité ; 
d'ailleurs ils sont entièrement surpassés par 
ceux des fabriques étrangères , qui alimen- 
tent le commerce du pays. L'agriculture est 
assez active ; mais le manque de débouchés 
fait laisser en friche des terrains considé- 
rables , pour ne pas atténuer la valeur de 
ceux qui suffisent déjà aux demandes des 
étrangers. Malgré ces désavantages, le com- 
noerce de ce pays parait avoir une certaine 
activité : le sel tient le premier rang parmi 
les articles qui l'alimentent ; la valeur en 
étant presqu'invariable , sert de règle pour 
les divers achats. Le cacao est ensuite l’arti- 
cle le pins important du commerce exté- 
rieur , et quoique la consommation en soit 
prodigieuse dans le pays , les marches en 
sont toujours bien fournis : celui de la Mag- 
dalena est le plus estimé ; Rosario de C.u- 
cuta en exporte une grande quantité en Eu- 
rope; Guayaquil , au Pérou et au Mexique. 
Socorro et Cauca produisent le plus de su- 
cre , mais le defaut de communication et la 
grande consommation intérieure , en ren- 
dent l’exportation presque nulle ; il en est 
de même du café. Quant au tabac , dont le 
gouvernement a le monopole, il est de bonne 
qualité : le meilleur se récolte à Cauca. On 
exporte peu de coton, cet article étant pres- 
qu'entiêrcment employé dans le pays. Les 
plus importans parmi les autres objets d’ex- 
portation sont : le quina , les bois de teinture 
et d'ébénisterie , et les cuirs. La nacre de 
perle et les perles qu’on péchait dans le rio 
Hacha, étaient autrefois un article intéressant 
de commerce; cette branche a beaucoup di- 
minué de valeur : la pêcherie des perles vient 
d’étre affermée tout récemment à des Anglais. 
On n'a aucune nouvelle donnée sur la valeur 
actuelle des exportations : avant 1810, elles 
montaient à 4*000,000 de piastres , dont 
a, 000, 000 en métaux; maintenant elles sont 
sans doute plus considérables, mais on pré- 
tend que les importations les couvrent et au- 
delà. Quoi qu'il en soit, le commerce de ce 
pays ne peut que devenir de plus en plus 
florissant, maintenant que presque toutes les 
nations européennes sont autorisées à y pren- 
dre part; tout le commerce maritime se fait 
par les porls de Rio-Hacha, S 1 *. Martha, 
Cartliagène, Cbagres, Porto-Belo, Panama 
et Guayaquil. Pendant la guerre, les Anglais 
de la Jamaïque et les Américains du nord 
ont fait presque tout le commerce d’cxporla- 
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lion ; les habltans du pays s'étaient contentés 
de faire le cabotage avec les ports du Grand- 
Océan : aujourd'hui ils commencent à se mon- 
trer dans les ports européens. Les relations 
intérieures sont encore difficiles et lentes : 
les routes étant en grande partie impratica- 
bles, les transports ne peuvent se faire que 
sur les fleuves ; on vient d’y établir des ba- 
teaux à vapeur. Ce qui va beaucoup contri- 
buer à l’accroissement du commerce de ce 
pays , c’est le nouveau code de douanes : les 
droits sur les importations y sont diminués ; les 
prohibitions d’entrée et de sortie sont restrein- 
tes à très-peu d'articles, et la franchise sur les 
importations est étendue à beaucoup de ports. 

Les côtes septentrionales de la Nouvelle- 
Grenade furent découvertes en 1498, par 
Christophe Colomb. Une poignée d'Espagnols, 
sous 1 a conduite de Quesada, tenta la con- 
quête de cette contrée en 1 536 , et en acheva 
une grande partie dans l'espace d’une année. 
Les richesses que ces conquérans trouvèrent 
dans les palais des princes attirèrent promp- 
tement dans ce pays une foule d’aventuriers, 
qui étendirent les conquêtes des premiers : 
Bcnalcazar, lieutenant de Pizarre, mit sous 
son autorité Quito , Pay to , Popayan et la 
vallée du Cauca; passant ensuite le Quiudiu 
et la Magdalcna , il arriva dans la plaine de 
Bogota, au moment où Quesada en achevait 
la conquête. On fonda bientôt des villes et 
des villages partout où l'on avait trouvé des 
établissemens indiens : les vaincus furent 
employés à l'exploitation des mines ou à la 
culture des terres , travaux auxquels ils n’é- 
taient pas accoutumés, et sous lesquels ils 
succombèrent dans les plaines; ceux, au con- 
traire, qui se trouvèrent dans les montagnes, 
jouissant d'un climat plus adapte à leurs for- 
ces, s'y multiplièrent. Les nègres et les mu- 
lâtres de S*. Domingtie , qui avaient si puis- 
samment contribué à la conquête de ce pays, 
furent ensuite destinés à cultiver le sol dont 
ils s'étaient rendus maîtres , mais ils ne suffi- 
rent pas , et on en fil venir un si grand nom- 
bre , qu'en peu de temps le pays en fut rem- 
pli. Peu à peu la population s’étant accrue, 
la Nouvelle-Grenade, qui avait été dépen- 
dante du gouvernement du Pérou , fut érigée 
en vice-royauté en 1718. 

Ce fut dans la Nouvelle-Grenade que s'al- 
luma , en 1781 , à l'occasion du droit d'alca- 
vala, la première étincelle de l'incendie qui 
devait détruire pour toujours Ia domination 
des rois d'Espagne dans cette partie du monde. 
Quoique ce premier clan vers la liberté ait 
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été assez promptement comprimé, l'agitation 
des esprits et le désir de l'indépendance 
avaient déjà fait trop de progrès pour qu'ils 
ne prissent pas un nouvel essor : l’entrée de 
l'armée française en Espagne et l'emprison- 
nement du roi, en 1808, furent des prétex- 
tes suflisans pour faire en peu de temps ar- 
borer l'étendard de la révolte par toutes les 
provinces; la Nouvelle-Grenade suivit l'exem- 
ple du Caracas, en déclarant qu'elle ne re- 
connaîtrait jamais de rois, et qu'elle n'adop- 
terait d'autre gouvernement que celui qui 
serait établi par scs représentans. En vain les 
vice-rois voulurent résister aux indépendans : 
ils furent vaincus ; le parti royaliste reçut , 
en 1814, de nombreux renforts et eut quel- 
ques succès, mais la tyran nie que les chefs 
exercèrent envers les révoltés ne lit qu'ac- 
croître la rébellion : la masse de la popula- 
tion prit alors les armes, et, après plusieurs 
combats sanglans , les armées royalistes fu- 
rent exterminées ou dispersées , et la victoire 



de Carabobo, remportée en 1831 par Boli- 
var, fixa définitivement le sort de ce pays; 
le 18 juillet de cette même année, le congrès 
des indépendans , assemblé à Rosario-de- 
Cucuta, décréta la réunion de la Nouvelle- 
Grenade au Caracas pour former la républi- 
que de Colombie. 

La Nouvelle-Grenade était divisée , sous 
le gouvernement espagnol, en 3 audiences, 
celles de Panama, de S**. Fc de Bogota et 
de Quito, subdivisées en un grand nombre 
de provinces , dont les plus connues étaient : 
au N., Panama, Vcragua, Darien, Cartha- 
gène, S 1 *. Martha, Antioquia, S u . Fe de 
Bogota, Choco, Popayan, S. Juan de los 
Llaoos ; au S. , Quixos et Macos , Pasto , Es- 
mcraldas, Guayaquil, Jaen de Bracamoros 
et Maynas. Elle forme aujourd'hui, dans la 
république de Colombie , 8 départemens , 
subdivisés en a 5 provinces. Voici le tableau 
de cette division, avec la population et les 
chefs-lieux des départemens : 



DÉPARTEMERS. 


POPULATION 






en i8ao. 


CHEFS-LIEUX. 


PROVINCES. 










Cuenca. 


Asoat 


195.000 

444. 000 


Cuenca j 

Tunja j 


1 Jaen de Bracamoros. 
| Loxa. 

Maynas. 

' Casanare. 

I Pamplona. 


Boyaca 




Porc. 

1 Socorro. 
k Tunja. 






Cauca 


194,000 


Popayan j 


[ Choco ou Zitara. 
[ Popayan. 
f Antioquia. 


CcimtBAMARCA 


3 y 1,000 


S u . Fc de Bogota. 

1 


) Bogota. 

) Mariquita. 
[ Ncyva. 






1 


’ Chimborazo. 
Pichincha. 


Équateur 


378,000 


Quito < 

1 


Quito. 

Quixos. 

[ Riobamba. 


GUATAQUIL 


90,000 

339,000 


Guayaquil J 

1 


Guayaquil. 
f Carthagènc. 


Macdaleha 


Carthagènc. . . . j 


| S ta . Martha. 
l Rio-Hacha. 




Isthme 


80,000 


Panama j 


Panama. 

Santiago ou Vcragua. 


Total 


'.OS*! 000 


1 
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11 est utile de remarquer que , dans cette 
division, on ne comprend pas un vaste ter- 
ritoire qui occupe la partie orientale de-Jja 
Nouvelle-Grenade, et qui n’offre que d'im- 
menses plaines désertes ou fréquentées par 
des tribus indépendantes. Ce sont des par- 
ties des anciennes provinces de S. Juan de 
los Llanos et de Maynas, et de pays qui n’ont 
pas encore reçu de nom général. 

GRENADILLESouGRENADINES, groupe 
d’Iles de l'archipel des Petites-Antilles, en- 
tre la Grenade et S*. Vincent. Il s'étend de 
1 a° 1 4' à 1 3° 5' de lat. N. , et de 63° 3o' à 
64° de long. O. Les Grenadilles sont nom- 
breuses, mais aucune n’est considérable. 
Après Bequia et Carriacou , qui n’ont pas 
plus de 3 1. de longueur, on peut nommer 
Canaguan , Union , Pajaras , Las Mosquitas , 
Grizon, et l’ile Ronde. Le climat y est sain. 
La plupart de ces lies sont fertiles, et pro- 
duisent du coton en quantité, du café, de 
l’indigo et du sucre; mais l’eau de source y 
est rare. Elles sont plus ou moins couvertes 
de montagnes et de rochers en partie escar- 
pés et de forme pyramidale ; les côtes de l’O. 
sont remplies de bancs et de rocs calcaires 
où il y a une grande quantité de plantes ma- 
rines et de coquillages. Bequia et Carriacou 
offrent de bons ports ; tous les passages qui 
séparent ces Iles , quoique quelques-uns soient 
très-étroits , sont navigables pour toute es- 
pèce de bôtimens. 

Les Grenadilles appartiennent aux Anglais 
depuis le traité de 1763 ; c’est aussi de celte 
époque que date la culture du coton , qu’ils 
y ont introduit. Ce produit forme le princi- 
pal article d’exportation, la canne à sucre ne 
pouvant y réussir aussi bien; les habitans 
s'occupent également de la pèche et à brûler 
de la chaux. Ces iles dépendent du gouver- 
nement de la Grenade, dont Carriacou , la 
plus considérable , est éloignée de 5 1. N. N. 
E. a,3ou hab. , dont aa 6 blancs, 76 hom- 
mes de couleur libres, et a , 000 esclaves. 

GRENCOURT, village de France, dép. 
de la Haute-Saône, arrond. et à 5 1. N. E. 
de Gray , canton et à 1/4 de 1. S. de Frène- 
S*. Mamctz; sur la Romaine. Il y a 1 haut- 
fourneau et 1 forge. 1 65 hab. 

GRENDEL , hameau des Pays-Bas , prov., 
arrond. et à 7 1. 1 4 de Luxembourg, cant. 
et à 1 1. 3/4 d’Arlon. 

GRENDELBRUCK , village de France, 
dép. du Bas-Rhin, arrond. et à 6 1. i/3 N. 
N. O. de Schclestatt, cant. et à a 1. i/3 O. 
de Roslicim , près de la Ma grc. Il y a une 
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forge et deux afllnerics ; on y fabrique du fer 
en barres pour tous les usages de l'artillerie, 
des ancres à bateaux , des enclumes et des 
instruirions d'agriculture. 1,100 hab. 

GRÊNERIE(LA), hameau de France, dép. 
de la Corrèze , arrond. et à 7 1. i/a N. O. de 
Tulle, cant. et à a 1. i/a N. d’Uzcrche, en- 
tre Salon et Massère. Il y a , au bord d'un 
étang considérable , des forges qui préparent 
les exccllens minerais d'Exideuil pour la nia 
nufacture d’armes de Tulle. 

GRENESEY, lie de la Manche. Voyez 
GusaxEsrr. 

GRENNA ou BRAHE-GRENNA , ville de 
Suède, préfecture et à 7 1. N. E. d'iœnkce- 
ping, distr. de Wista ; sur le bord orient, 
du lac Welter, en face de l’ile de Wising. 
Elle consiste en uty: seule rue , et renferme 1 
église et 1 10 maisons. On y fait commerce de 
bestiaux, et il s’y tient 4 foires par an. 800 
habitans. 

GRENNAH, ville de Barbarie. Voyez 
Ceux. 

GRENOBLE, Colabo et Gbatubopoms , 
ville de France, chef-lieu du dép. de l'Isère, 
d’arrond. et de 3 cant. ; à ai 1. î/a S. E. de 
Lyon et i n3 1. 3/5 légales S. E. de Paris. 
Lat. N. 45° 1 i f 4 î ”-l jOD 8' 3° a3'34". Siège 

d'un évêché suffragant de Lyon , et dont le 
dép. de l'Isère forme le diocèse , d’i cour 
royale , et de tribunaux de 1 ” instance et de 
commerce ; chef-lieu de la 7 * division mili- 
taire , qui comprend les dép. de l'Isère, de la 
Drôme et des Hautes-Alpes , et chef-lieu du 
1 3* arrond. forestier. 11 y a des directions 
des contributions directes et indirectes , des 
domaines et des douanes, 1 conservation des 
hypothèques , 1 chambre consultative des ma- 
nufactures, arts et commerce, et une so- 
ciété des sciences et arts. Grenoble est une 
place de guerre au milieu delà vallée de Gré- 
sivaudan , au pied du Racbet, qui tient aux 
montagnes de la Chartreuse, une des rami- 
fications des Alpes, et un peu au-dessus du 
confluent du Drac et de l'Isère , qui la divise 
en a parties inégales. La partie appelée S*. 
Laurent est resserrée entre la montagne et la 
rive droite de l'Isère, et communique par 
deux ponts , l’un en pierre et l’autre en bois, 
à l’autre partie, nommée le quartier de Bonne , 
qui s'étend dans la plaine , sur la rive gauche 
de la rivière. S*. Laurent est ceint d'une faible 
muraille , et le quartier de Bonne a une en- 
ceinte bastionnéc. Une ancienne forteresse 
appelée la Bastille , située sur la montagne 
de son nom , commande toute la ville ; l'ar- 
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senal , qui forme une autre citadelle , est dans 
l'angle N. E. de Grenoble, sur 1 a rive gau- 
che de l’Isère. Le quartier S*. Laurent, dit 
aussi La Perrière , à cause de sa situation au 
pied des rochers, ne consiste guère qu’en deux 
grandes rues. Bonne , qu’on peut considérer 
comme la ville proprement dite , est envi- 
ronné des faubourgs S*. Joseph et Trécloitres î 
elle est assez grande , bien percée , mais as- 
sez mal bâtie j on y remarque plusieurs beaux 
édifices , entr'autres le palais épiscopal , le 
palais de justice , l’hôtel-de-ville ,où demeura 
le connétable de Lesdiguières ; l'hôpital géné- 
ral , la cathédrale , de style gothique , et la 
salle de spectacle. Il y a un beau jardin pu- 
blic et plusieurs autres jolies promenades. 
Grenoble possède 4 églises paroissiales , x 
temple protestant , 4 couvgns de femmes, i 
grand et î petit séminaire , a hospices , dont 
i pour les enfans trouvés ; i académie uni- 
versitaire, i faculté de droit et x des scien- 
ces, x collège royal, i bibliothèque publique 
de 55 ,ooo volumes avec plusieurs manus- 
crits précieux , x école de médecine , x de 
dessin et x d'artillerie , x musée , x cabinet 
d'histoire naturelle , x cabinet de physique y 
x jardin botanique où l'on suit des cours, et 
i dépôt d'étalons. Cette ville est le centre 
d'une grande fabrication de ganterie renom- 
mée ; elle a des cbamoiseries et mégisseries , 
9 tanneries , et des fabriques de liqueurs et 
de ratafias qui ont de la réputation. Le com- 
merce , favorisé par l'Isère , qui , malgré sa 
rapidité , est navigable depuis Montmeillan , 
xo 1 . i/a au-dessus de Grenoble, consiste 
principalement en articles des fabriques , en 
chanvre, en fers provenant des forges d’Al- 
levard , en marbre exploité dans les environs 
et travaillé dans la ville , ainsi qu'en bois de 
sapin pour mâture et en bois de noyer pour 
meubles. Il s'y tient des foires, le au jan- 
vier, de 3 jours , le lundi de la semaine sainte, 
les x4 août et 4 décembre, pour draperie, 
toilerie , quincaillerie , mercerie et bestiaux. 
Cette ville a vu naître une foule d'hommes 
célèbres , entr'autres le chevalier Bayard , 
Condillac, Mably , et le mécanicien Vaucan- 
son , qui ont des statues dans le bâtiment du 
collège; Gentil - Bernard , et Jean -Pierre 
Bourchcnu de Valbonais, antiquaire et au- 
teur d’une histoire du Dauphiné. 22,1 49 
habitant. 

Les environs sont bien arrosés et bien cul- 
tivés ; les coteaux à la droite de l'Isère sont 
couverts de vignobles. On remarque sur le 
Drac le pont dcClaix , d'une seule arche , qui 



a no pieds de hauteur et i4o d’ouverture. 

Grenoble est une très-ancienne ville d'o- 
rigine gauloise , qui portait , du temps des 
Allobroges , le nom de Cularo ; sous les Ro- 
mains , elle conserva ce nom jusqu'à ce que 
l’empereur Gratien , l'ayant fait agrandir sur 
la rive droite de l’Isère, changea son nom en 
celui de Gratianopolis . On y a découvert des 
inscriptions et des débris de monumens qui 
ne laissent aucun doute sur son origine. Dès le 
xv e siècle elle avait un évêque ; des Romains 
elle passa , dans le v* siècle , aux Bourgui- 
gnons , et de ceux-ci aux rois de France de la 
race mérovingienne. Le connétable de Lesdi- 
guières, étant gouverneur du Dauphiné, aug- 
menta l'enceinte de Grenoble. En 1814 et 
i 8 i 5 , cette ville fut occupée par les alliés; 
ils n’y entrèrent, la seconde année, que par 
capitulation , et après avoir perdu beaucoup 
de monde pendant les trois jours qu'ils res- 
tèrent devant cette place. Elle est la première 
ville importante qui ait ouvert ses portes à 
Napoléon à son retour de l'île d’Elbe. 

L'arrond. de Grenoble se divise en ao 
cantons : Allcvard , Bourg-d'Oysans , Clclles, 
Corps , Domènc , En I rai gués , Goncelin, Gre- 
noble (N., E. et S. E. ) , S 1 . Laurcnt-du- 
Pont, Mens, Monestier -de- Clermont , La 
Mure, Sassenage, Touvet, Vif, Villard-de- 
Lans , Vizille, et Voiron; il contient 2x9 
communes et 194,437 hab. 

GRENOUILLES (LES), RANAS ou MO- 
RAND , amas de rochers dans la mer des An- 
tilles , à ta 1 . S. S. E. de la pointe Morand, 
extrémité ôrient. de la Jamaïque, et à 34 L 
S. O. du cap Tiburon, extrémité S. O. de 
l'ile Haïti. Lat. N. 17 0 3 o'. Long. E. 78° 3 o'. 

GREN VILLE (CANAL DE), détroit qui sé- 
pare l’archipel dePitt de la côte occid. de la 
Nouvelle-Bretagne (Amérique sept.), entre 
53 ° ao ; et 54° de lat. N. , et entre x 3 x° 3 o' 
et i 3 a° 16' de long. O. 

GRENVILLE, cap des États-Unis, territ. 
de Columbia , sur le Grand-Océan boréal , 
par 47 ° 21' de lat. N. et 126° 20' de long. 
O. Trois rochers en rendent l’abord dange- 
reux. 

GRENVILLE , cap sur la côte N. E. de 
la Nouvelle-Hollande , dans la Nouvelle-Gal- 
les mérid. , au N. de la baie du Temple Lat. 
S. ii° 57'. Long. E. i 4 o° 48 '. Autour de ce 
cap sont répandues quelques petites îles que 
les Anglais ont nommées Sir Evcrard Homes- 
islands. 

GRENVILLE- BAIE ou LA BAIE, ville 
et port sur la côte orient, de la Grenade, 
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l'une île» Petites-Antilles, dans une situation 
basse et assez malsaine. Il y a i église et 
environ 60 maisons. On y fait quelque com- 
merce- 

GRENZHAUSEN , village du duché de 
Nassau , bailliage de Selters , à i 1. N. E. de 
Coblentz et à i 1. 3/4 N. O. deMontabaur. 
Il y a une fabrique de vaisselle en terre de 
pipe. 8a4 bab. 

GRÉOUX , Griselum , village de France, 
dép. des Basses-Alpes.arrond. et à loi. i/3 
S. S. O. de Digne , cant. et à 3 1. i/a S. O. 
de Valensole , près de la rive droite du Ver- 
don. Il y a des eau* thermales hydro-sulfu- 
reuses qui ont à peu près les mêmes pro- 
priétés que celles de Digne , et dont la tem- 
pérature est de 3i° R. Elles étaient connues 
des Romains ; on y voit encore l'inscription 
suivante : Sjrmphis Griseticis. i,aoo hab. 

GRES, village de France, dép. de Seine- 
et-Marne, arrond. de Fontainebleau, cant. 
et à î 1. s/4 N. de Nemours, et à 5 1. i/a S. 
de Melun , sur la rive gauche du Loing. 
C'était autrefois une ville dont les démo- 
litions ont servi a construire Nemours. 533 
habitans. 

GRESIK, CRISSER ou GRISZEE , prov. 
dans la partie orient, de Java; bornée au N. 
et au N . E. par la mer de Java , au S. E. par 
le détroit de Madura , au S. par la prov. de 
Sourabaya , et à l’E. par le Rcmbang. Elle 
a environ soo 1. de superficie. Elle est en 
partie montagneuse ; sur la cûte est le cap 
Kaleyer, et auprès Pile Manarie, couverte de 
forêts. Cette province est arrosée par le Sa- 
mangi ou Solo , qui , dans la saison plu- 
vieuse, est navigable jusqu'à Sourakarla; 
le sol , presqu'entièrement composé de ter- 
rains d'alluvion , est fertile. Les principales 
productions sont le mais , le riz , l'indigo 
et le cardamome ; on y cultive aussi le café 
et le sucre en petite quantité. Il y a de belles 
forêts qui fournissent du bois de tek. Le sel 
et le salpêtre n’y sont pas rares. Cette pro- 
vince se divise en 3 cantons , qui se subdi- 
visent en 6 autres , et renferment n5,44a 
hab. , dont 36o Chinois. Le chef-lieu porte 
le même nom. 

GRESIR , GRISSER ou GRISZEE , ville 
de Pile de Java, chef-lieu de la prov. de son 
nom ; près du détroit de Madura , à 3 1. N. 
O. de Sourabaya. Lat. S. a'. Long. E. 
î io° ao'. Elle est dans une position élevée , 
mais entourée de marais et manquant d'eau , 
ce qui n'a pas peu contribué à son déclin. 
Elle était autrefois capitale d'un royaume , 
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et on y remarque deux édifices qui ont ap- 
partenu à ses souverains. Elle a un fort de 
peu d’importance , une fonderie de canons , 
une manufacture d'armes , et une fabrique 
de salpêtre. On compte, parmi les habitans , 
plusieurs Chinois qui y ont un temple. 

GRÉSIVAÜDAN ou GRA1S1VAUDAN , 
ancien pays de France , dans la partie sept, 
du Haut-Dauphiné. Il forme aujourd'hui la 
partie orient, du dép. de l'Isère, c'est-à-dire 
à peu près l’arrond. de Grenoble et une fai- 
ble portion du dép. des Hautes-Alpes. Ce 
pays avait Grenoble pour capitale , et son 
histoire se rattache à celle de cette ville, dont 
il a suivi le sort. 

On donne encore aujourd'hui le nom de 
Grésivaudan à une vallée très-étendue que 
parcourt l’Isère depuis son entrée en France 
jusqu'à son confluent avec le Drac, au-dessous 
de Grenoble. 

GRESR, bourg de Russie, en Europe, gouv. 
et à 19 1. i/a S. S. O. de Minsk, distr. et à 
4 1 N. N. O. de Sloutsk. 

GRESLE (LA), village de France, dép. de 
la Loire, arrond. et à 3 1. i/a E. N. E. de 
Roanne, cant. et à a 1. i/a S. S. O. de Bel- 
mont. 1,4*0 hab. 

GRESSE , village de France , dép. de l'I- 
sère, arrond. et à 8 1. S. S. O. de Grenoble, 
cant. et à a/3 de 1. O. S. O. de Monestier- 
de-Clermont. Foires, les a5 août et ai oc- 
tobre , pour bestiaux. 688 bab. 

GRESSER , prov. et ville de Pile de Java. 
y oy. Gaxsix. 

GRESSENHALL, paroisse d'Angleterre, 
comté de Norfolk , hundred de Launditcb , à 
l/a 1. N. O. de Dcreham-East et à 6 1. O. de 
Norwich. 8G1 hab. 

GRESSENIC1I, village des États Prussiens, 
prov. du Bas-Rhin , régence, cercle et à 3 1. 
i/aE. d'Aix-la-Chapelle. Il y a des mines de 
calamine qui contiennent aussi du minerai de 
fer et de plomb ; on y a établi des forges 
avec un martinet. 6a8 bab. 

Suivant quelques auteurs , ce village occu- 
perait l’emplacement d'une ville romaine 
nommée Atuatura. On y a découvert des mon- 
naies romaines et les débris d'une voie qui 
conduisait à Aix-la-Chapelle. 

GRESTEN , bourg de l'archiduché d’Au- 
triche ; paya au-dessous de PEns , cercle su- 
périeur du Wienervrald ; sur la rive gauche 
du Petil-Erlaf, à ta 1. S. O. de S 1 . Poltcn 
et à 4 b i/4 E. de Waidhofcn. Il y a une forge , 
et des mines de houille dans les environs. 

GRESY ou GRESY-SUR-ISÈRE, bourg 
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de» État* Sardes , div. de Savoie , prov. de 
la Savoie supérieure, à 3 1. i/a S. O. de Con- 
fians et à 5 1. i/a E. de Chambéry; chef-lieu 
de mandement, sur une montagne au pied 
de laquelle coule l'Isère. On présume que c'est 
X Ad Publicanoi des Romains; on y a trouvé 
des antiquités. 1,176 hab. 

GRESY-SUR-AIX , village des États Sar- 
des , division de Savoie , prov- de Savoie 
propre, mand. et à 1 1. N. N. E. d'Aix, et à 
3 1. 3/4 N. de Chambéry, sur le Sierroz. On 
y voit une tour de construction romaine qui 
parait avoir fait partie d'un château-fort. 
i,o85 hab. 

GRETCHI, village de la Turquie d'Eu- 
rope, dans la Valachie supérieure, distr. 
d’Oltoul , à 4 l E. S. E. de Slatina. Il y a 
un couvent grec. 

GRETCHINA-LOUK.A, colonie allemande 
de Russie, en Europe, gouv. et à ai 1. i/a S. 
O. de Saratov , distr. de Kamichin , sur la 
Mcdviéditza. Elle est composée de 100 fa- 
milles luthériennes. 

GRETNA, paroisse d'Écosse. Voy. Grait- 

XKT. 

GREULIC1I , hameau des États Prussiens, 
prov. de Silésie , régence de Liegnitz, cercle 
et à 4 I- >/4 N- R- de Bunzlau. Il y a des 
forges . 

GREUSSEN , ville de la principauté de 
Schwarzbourg-Sondershauscn , seigneurie et 
à 3 1. 3/4 S. S. E. de Sondershausen , et à 
41. 1/4S. O. de Frankcnhausen, baill.deKlin- 
gen, sur la rive gauche de i'Helbe. Elle est 
ceinte d'un mur et assez bien bâtie. On y 
fabrique de la flanelle et quelques autres 
étoffes de laine ; la filature du lin, récolté en 
grande partie sur son territoire , y est très- 
active. 11 s’y tient 3 grands marchés par an. 
a,ouo hab. 

GREVE , rivière du grand-duché de Tos- 
cane, prov. dcFlorence. Elle prend sa source 
dans le vicariat et à a 1. N. de Radda, coule 
au N. O., et se jette dans l’Arno , par la rive 
gauche, à 1 1. au-dessous de Florence , après 
un cours d'environ 9 I. 

GREVE, bourg du grand-duché de Tos- 
cane, prov. et à 5 I. S. E. de Florence , vica- 
riat et à 3 I. 1/4 N. O. de Radda, près de la 
rive gauche de la rivière de son nom. 

GREVELINGEN, bras de la Meuse, qui 
sc jette dans la mer du Nord , entre l’ile de 
Gocrcc et celle de Schouwen , sur la cdtc 
occid. des Pays-Bas, entre les prov. de Hol- 
lande et de Zélande. Il forme un estuaire de 
8 1. t/3 de long sur une largeur moyenne d’i 1. 



GREVELS, hameau des Pays-Bas, prov., 
arrond. , cant. et à 1 1. i/a de Luxembourg. 

GREVEN , bourg des États Prussiens, prov. 
de Westphalie , régence , cercle et à 6 1. S. S. 
O. de Munster ; sur la rive droite de l'Ems , 
qui y est navigable. On y fabrique des toiles. 
1,0*35 hab. 

GREVENBROICH , ville des États Prus- 
siens, prov. deClèvcs-Berg, régence et à 4 I. 
1/3 S. O. de Düsseldorf, et à 19 1. S. S. E. 
de Clèves ; chef-lieu de cercle , sur l'Erft. Il 
y a 1 château, 1 grande filature de coton, 1 
fabrique de tissus de coton et d'indiennes , 
des tanneries, 1 distillerie de grains et des 
brasseries. Il s'y tient a foires par an. 6;a 
hab. Grevenbroich a été anciennement forti- 
fié ainsi que le château. 

Le cercle contient 39,330 hab. 

GREVENMACHEREN , ville des Pays- 
Bas , prov., arrond. et à 3 1. 3/4 E. N. E. de 
Luxembourg, et à 3 1. i/a S. O. de Trêve»; 
chef-lieu de canton, sur la rive gauche de la 
Moselle , au pied d'une montagne couverte de 
vignes. 11 y a 1 fabrique de cartes à jouer. On 
y fait commerce de vin. 3,000 hab. 

Il y a près de cette ville un ancien monu- 
ment , qui parait dater d'avant le règne de 
Constantin-le-Grand . 

GREVENSTEIN , ville des États Prussiens, 
prov. de Westphalie , régence , cercle et à 3 1. 
S. E. d'Arensberg, et à 7 1. E. S. E. de Bri- 
lon. 634 hab. 

GREVISMÜHLEN , ville du grand-duché 
de MecUenbourg-Schwerin , dans le duché du 
même nom ; chef-lieu de bailliage, entre plu- 
sieurs petits lacs , à 5 1. 1/4 N. O. de Schwe- 
rin et à 3 1. a/3 O. S. O. de Wismar. Il s'y 
fabrique beaucoup de toiles , et il y a plusieurs 
distilleries de grains , des brasseries , 1 tan- 
nerie et 1 fabrique de tabac. Il s'y tient 3 
foires par an. i,333 hab. 

Le bailliage en renferme 4,635. 

GREVNO ou GHEREBENÉ , ville de la 
Turquie d'Europe , en Romélie , sandjak. de 
Monastir, chef-lieu de district, à 7 1. O. N. 
0. de Servia et à 8 1. 1/3 S. E. de Castori» ; 
sur le Serini , à la jonction de plusieurs rou- 
tes venant de l'Albanie, de la Livadic et 
du N. E. de la Romélie. Il s'y fait un com- 
merce considérable. Les environs sont très- 
fertiles. 

GREY, cap des États-Unis, territ. de Co- 
lumbia, dans la Nouvelle-Géorgie, au S. de 
l'entrée du canal de Burrard , sur la côte 
orient, du golfe de Géorgie. Lat. N. 49° '18'. 
Long. 0. 135° 14’. Le capitaine Vancouvery 
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rencontra environ 5o Indiens qui semblaient 
n’avoir jamais vu d'Européens. 

GREY , cap de la Nouvelle-Hollande , sur 
la côte occid. du golfe de Carpentarie , au S. 
de la baie Calédon. Lai. S. i3° Long. E. 
i34« aa'. Un mamelon , qu’il présente à son 
extrémité , le fait remarquer. 

GREY-ABBEY , village d’Irlande, prov. 
d’Ulster, comté et à 6 1. N. N. E. de Down , 
baronnie d’Ardes , à a 1. S. E. de Newton- 
Ardcs, sur la côte orient, du lae de Strang- 
ford. On y remarque une ancienne abbaye, 
fondée , en 1 iga, par Africa , fille du roi de 
Man. C’est un des plus beaux édiGces gothi- 
ques que possède l’Irlande. 11 se tient dans ce 
village des foires, les a8 mars , aa juin , ag 
octobre et 7 décembre. 

GREY ERZ, ville de Suisse. V oy, Grotkres. 

GREZ , bourg des Pays-Bas , prov. du Bra- 
bant mérid., arrond. et à 3 1. i/a S. de Lou- 
vain, et à 51. 1/4 E. S. E. de Bruxelles, chef- 
lieu de canton. II y a 1 raffinerie de sel. 
1 , 7 5 o hab. Le territoire produit beaucoup de 
tabac. On y exploite de la craie, de la chaux 
et de la marne. 

GREZAC , village de France , dép. de la 
Charente-Inférieure, arrond. et à 5 1. S. O. 
de Saintes, cant. et à a/3 de 1. N. de Cote. 
i,o38 hab. 

GREZELS, bourg de France, dép. du Lot, 
arrond. et à 5 1. O. de Cahors , cant. et à 3/4 
de 1. S. S. E. de Puy-l’Évèque, près de la rive 
gauche du Lot. Foires, les 16 janvier, I er 
septembre et a 3 novembre , pour bestiaux de 
toute espèce. 488 hab. 

GREZ-EN-BOUÈRE , bourg de France, 
dép. de la Mayenne, arrond. et à 3 I. 1/8 E. 

N. E. de Chàteau-Gonthicr, et à 6 I. i/3 S. 
E. de Laval; chef-lieu de canton. Foires, les 
16 mars, 10 mai, i ,r juin et a8 octobre, pour 
bestiaux. i,aao hab. 

GREZIEUX-LA-VARENNE, bourg de 
France, dép. du Rhône, arrond. et à a 1. i/a 

O. S. O. de Lyon , cant. et à a/3 de I. E. N. 
E. de Vaugncray. Foires, les ag janvier, îg 
mars, a6 avril, a5 juin , 17 août et 4 décem- 
bre. GgG hab. 

GREZ1EUX- SOU VIGNY , village de 
France, dép. du Rhône, arrond. et k 7 I. 
i/a S. O. de Lyon, cant. et à 1 I. N. O. de 
S'. Symphorien-lc-Chàteau. Il y a une mine 
de houille non exploitée. 476 hab. 

GREZZAGO, village du roy. Lombard- 
Vénitien , prov. et à 6 I. E. N. E. de Milan, 
distr. et à a I. N. E. de Gorgonzola. 11 a une 
füature de soie. a3o hab. 
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GREZZANA, village du roy. Lombard- 
Vénitien, prov., distr. et à a 1. N. de Vé- 
rone , sur la rive droite d’un petit aflluentde 
l'Adigc. Marché le i* r mercredi de chaque 
mois. 6a5 hab. 

On remarque dans les environs un pont na- 
turel , appelé pont de Veja , qui réunit deux 
collines , et dont l’arche a 5o pieds de corde 
et 1 14 de hauteur. 

GRIALOU , village de France , dép. du 
Lot, arrond. et à 3 1. j/ 4 S. O. de Figeac, 
cant. et à il. i/a N. E. de Cajarc. Foires , les 
14 mai, a juin, 14 novembre et veille des 
Rameaux, pour bétes à cornes et k laine et 
porcs. 5a6 hab. 

GRIAZNAÏA (boneuse), petite rivière de 
Russie, en Europe, gouv. et distr. de Tam- 
bov. Elle est remarquable par la quantité d’a- 
lun qu’on trouve sur ses bords , et qu’on ex- 
ploite avec beaucoup de succès. 

GRIAZNOÈ , lac salé de la Tartarie indé- 
pendante , dans la steppe des Kirghiz , par 
5o° de lat. N. et 5o° de long. E. Sa longueur 
est de 5 1. i/a , et sa plus grande largeur de 
3 I. i/a. 

GRIAZNOVATKA , colonie allemande de 
Russie, en Europe, gouv. et à aa I. l/a S. S. 
O. de Saratov , distr. de Kamichin. Elle 
compte 36 familles catholiques. 

GRIAZOVETZ , ville de Russie , en Eu- 
rope , gouv. et à 10 I. i/a S. S. E. de Vologda, 
et k 17 1. N. E. de Pochekhon ; chef-lieu de 
district, près du Rjavétz. Lat. N. 58° 56*. 
Long. E. 38° ai’. Elle ne se compose que 
d’une rue, au bout de laquelle il y a une 
église. Il s’y confectionne quantité d’objets 
en fer et en enivre, des bas et des gants de 
laine. Il s’y tient par an 3 grands marchés 
très-fréquentés. 1,01 a hab. 

Le district de Griazovetz est situé dans la 
partie S. O. du gouvernement de Vologda ; 
le sol , quoique sablonneux, produit assez de 
grains pour la consommation , ainsi que du 
lin, du chanvre et du houblon ; le bois y est 
rare. On y fabrique de la toile , de gros draps 
et des bas de laine , dont on fait un commerce 
assez avantageux. Gg,75o hab. 

GRIBOVO, bourg de la Turquie d’Eu- 
rope, dans la Livadic , sandjak de Tricala , 
k 6 I. i/3 O. de Sataldgé et k 5 I. i/3N. O. de 
Thaumaco, sur la rivegauebe de l'Emicassos. 

GRICOC1IORI, bourg de la Turquie d’Eu- 
rope , sandjak et k 10 I. 3/4 S. de Delvino , 
et k 4 I- s/x 8. S. E. de Conispoli ; sur la 
côte orient, du canal de Corfou , près cl au 
S. E. de l’embouchure du Calamas. 
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GRIÈGE , village de France, dép. de 
l'Ain, arrond. et à 6 1 . 3/4 O. de Bourg, 
cant. et à il. O. S. O. de Ponl-dc-Veyle. 
i,o 3 a hab. 

GRIESBACH, bourg de Bavière , cercle du 
Danube-Inférieur ; chef-lieu de présidial et 
siège d'une chambre fiscale , à 6 1 . S. ü. de 
Passau. 77a hab. 

Le présidial contient 37,471 hab. 

GRIESBACH, bourg de Bavière, cercle 
du Danube-Inférieur, présidial et à 1 1 . i/a 
S. O. de Wcgscheid, et à 3 1 . N. E. de 
Passau. Il s’y fabrique beaucoup de toile 
de lin. 700 hab. Les environs sont très-fer- 
tiles. 

GRIESBURG , connu, des États-Unis, 
état de Pcnsylvanie , comté et à 4 1 - N. N. 
O. de Beayer, et à 14 1 . N. O. de Pittsburg. 
z 46 hab. 

GRIESEN , bourg du grand-duché de Bade, 
cercle de Treisam-ct-Wicsen , baill. de Jestet- 
tcn, à 3 1 . 3/4 O. de SchafTbouse et à i 3 1 . 
3/4 S. E. de Fribourg. Il s’y tient 4 marchés 
par an. 64 a hab. 

GRIESHEIM, village du grand-duché de 
Bade, cercle de Treisam-et-Wiesen, baill. 
et à 3 I. i/a O. de StaufTen , et à 5 1 . i/a S. 
O. de Fribourg, près de la rive droite du 
Rhin. Il y a des moulins à huile et à plâtre. 
1,71 3 hab. 

GRIESK.IRCHEN , ville de l'archiduché 
d'Autriche , pays au-dessus de l’Ens , cercle 
de l'Inn ; sur la rive gauche du Diestelbach , 
à a 1 . N. N. O. d'Oflenbausen et à 8 1 . O. S. 
O. de Linz. Il y a 1 château et 1 église. 

GRIETH , ville des États Prussiens , prov. 
de Clèves-Berg , régence , cercle et i a I. 
i/a E. de Clèves , sur le Rhin. 936 hab. , 
qui s'occupent de la pèche et de la naviga- 
tion. 

GRIETH ou GRIETHAUSEN , ville des 
États Prussiens , prov. de Clévcs-Berg , ré- 
gence , cercle et à 1 1 . N . N . E . de Clèves , sur 
le Vieux-Rhin. Environ 61a hab. 

Gricthausen fut élevé au rang de ville en 
i 36 t , par Jean u, avant-dernier comte de 
Clèves ; il ne reste plus de ses anciennes for- 
tifications qu'un fossé qui l'environne. Elle a 
éprouvé, en 1696 et >733, deux terribles 
incendies. 

GRIFFEN , bourg d'IUyrie , gouv. et i 
17 1 . 3/4 N. de Laybach, cfcrcle et à 81 . 3/4 
E. N. E. de Klagcnfurt. Il y a un château. 
33 o hab. 

GRIFFITH, île de la mer Polaire, entre 
le Sumcrsct sept, et l'ile Cornwaliis , dans la 
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Nouvelle-Bretagne. Lat. N. 74° ao'. Long. 
O. 97» 35 '. 

GRIFT, rivière des Pays-Bas, prov. de 
Gueldre. Elle prend sa source dans l'arrond. 
d'Arnhem , près du village d'Ucheien , à en- 
viron 1/4 de 1 . S. O. d’Appeldoorn , coule au 
N., et se jette dans l’Yssel , près de Hattem, 
après un cours de 6 1 . 1/3 environ. 

GRIGAN, lie du Grand-Océan. Foy. Acai- 
011. 

GRIGNAN , ville de France, dép. de la 
Drôme, arrond. et à 4 1 - i/a S. O. de Mon- 
télimart , et à 13 1 . 3/4 S. de Valence ; chef- 
lieu de canton, sur le versant d'un coteau 
escarpé , entre la Berre et le Lez. Les mai- 
sons en sont anciennes et irrégulières ; le 
quartier appelé le Faubourg est le mieux 
bâti. Le beau château qu'habitait madame 
de Sévigné a été démoli pendant la révolu- 
tion ; on voit dans l'église de cette ville le 
tombeau de cette femme célèbre. Il se fa- 
brique à Grignan beaucoup de soie , et il s'y 
fait un petit commerce de truffes de bonne 
qualité. 6 foires par an , pour bestiaux. 1 ,96a 
habitons. 

GRIGNANO , village du roy. Lombard- 
Vénitien , prov. de Polésine , distr. et à 1 I. 
S. O. de Rovigo, et à 5 1 . i/a O. d'Adria. On 
y récolte de la soie. 1,890 hab. 

GR 1 GNASCO , village des États Sardes, 
div. , prov. et à 7 1 . i/a N. O. de Novare, 
mand. et à 1 1 . 1/3 N. N. O. de Romagnano, 
près de la rive gauche de la Sesia. 1,817 hab. 

GR 1 GNA-SÉTTENTRIONALE, monta- 
gne du roy. Lombard-Vénitien. F'oy. Go- 
dho. 

GRIGNEVILLE, village de France, dép. 
du Loiret, arrond. et à 3 1 . 1/4 O. de Pitbi- 
viers, cant. et à 1 1 . a /3 E. S. E. d’Outar- 
ville. Foire , le 10 octobre, pour chevaux et 
bestiaux. 636 hab. 

GRIGNO, grand village du Tyrol, cercle 
et à 8 1 . E. S. E. de Trente, et à 7 1 . î/a N. 
N. O. de Bassano , au confluent du Grigno 
et de la Brcnta. On y recueille beaucoup de 
soie. 

GRIGNOLS, bourg de France, dép. de la 
Dordogne, arrond. et à 4 i- S. O. de Péri- 
gueux, et à 6 1 . N. de Bergerac ; chef-lieu de 
canton, sur la rive gauche du Vern. Foires, 
les 7 septembre, 3 o novembre et 33 décem- 
bre, pour bestiaux. i,aao hab. 

GRIGNOLS ou FLAUJAC, bourg de 
France, dép. de la Gironde, arrond. et à 
3 1 . 1/4 E. S. E. de Bazas , et à 5 1 . S. de La 
Réole; chef-lieu de canton, sur la route de 
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Bordeaux à Auch. Foires , les 17 janvier , 1 3 
août, a5 novembre, lendemain de l'Ascen- 
sion, 1 " mercredi après la Saint-Pierre, et 
le 1 " mercredi de chaque mois, pour bétail , 
grains, résine, etc. i,33o hab. 

GRIGNON, village de France, dép. de 
la Càte-d'Or, arrondissement et à a 1. i/3 
N. E. de Semur, cant. et à ■ I. 3/4 S. E. 
de Montbart- Foires, les a4 mars, a 8 mai, 
16 septembre et 7 novembre, pour bestiaux, 
grains et cuirs, âao hab. 

GR1GNY, village de France, dép. du 
Rhône, arrond. et à 4 1. S. de Lyon, cant. 
et à 3/4 de 1. N. N. E. de Givors; sur la rive 
droite du Rhône , un peu au-dessus du con- 
fluent du Garon. On y élève beaucoup de 
vers à soie , et il y a une fabrique de cha- 
peaux. Foires, les 3o juillet et 16 décembre, 
pour bestiaux , draperie et mercerie. x,ooo 
habitai». 

GR1GORIOPOL , ville de Russie , en Eu- 
rope, gouv. de Kherson, distr. et à 10 1. 1/3 

N. O. de Tiraspol, et à 9 1. N. N. O. de Ben- 
der ; sur la rive gauche du Dniester. Lat. N. 
47 ° i3'. Long. E. 37 ° 5'. Elle est régulière- 
ment bâtie , et possède a églises et quelques 
fabriques d'étoffes de soie et de toile de co- 
ton. a,3oohab., la majeure partie Arméniens 
émigrés de la Perse, auxquels le gouverne- 
ment a concédé des terres pour la culture; 
mais ces terres restent presque toutes en fri- 
che , parce que les habitans ne s'occupent que 
du commerce. 

Cette ville tire son nom de saint Grégoire, 
premier apôtre du christianisme en Arménie. 

GR1GOR1POLIS, fort de Russie, en Eu- 
rope, prov. du Caucase, distr. et à 18 1. i/a 

O. N. O. de Stavropol; sur la rive droite du 
Kouban. 

GR1GORIPOLIS, fort do Russie, en Eu- 
rope , dans la Circassic; près de la rive gau- 
che du Koumbaleï, sur la route de Mozdok 
à Tiflis, à 5 1. i/a N. O. de Vladi-Kavkas et 
à ta 1. i/a S. de Mozdok. 11 a ordinairement 
pour garnison des chasseurs et des Cosaques 
du Don. 

GRIGOUY ou GREGOY, ville capitale du 
Juda, dans la Guinée supérieure, sur la côte 
des Esclaves, état de Dahomey; dans l'ile res- 
serrée entre l'Eufrates et la Jakkim , à 19 1. 
S. d'Abomey et à a 1. du golfe de Guinée. 
Les maisons sont dispersées au milieu de 
champs de mais. Le roi de Dahomey y a éta- 
bli un tribunal pour les affaires peu impor- 
tantes; les Européens qui y arrivent sont sous 
l’autorité d'un chef nommé le capitaine des 
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blancs. C'était autrefois une place importante 
pour la traite, et il en sortait annuellement 
plus de 6,000 esclaves; les Anglais y avaient 
un comptoir appelé le fort William , qu'ils 
ont abandonné depuis la suppression de la 
traite. On prétend qu'on y fabrique de belles 
étoiles de coton. Environ 8,000 hab. 

GRIJALBA, bourg d'Espagne, prov. et à 
5 1. 1/2 O. N. O. de Burgos, et à 3 1. a/3 N. 

N. O. de Castro- Xeriz ; sur la rive gauche de 
l'Odra, affluent de la Pisuerga. 389 hab. 

GRIJALBA, rivière du Mexique, Voy. 

T AB as co. 

GRIJOTA, bourg d’Espagne , prov. et à 
k 1. 3/4 N. O. de Palencia , et à 3 1. S. S. O. 
d’Amusco, près de l’extrémité orient, du lac 
Nava. Le canal de Campos l’entoure au N. 

O. , a l'O. et au S. Il est renommé par la 
quantité de pain qu'on y fabrique. 1 ,a 44 bâb. 
Il y a beaucoup de moulins à farine dans les 
environs. 

GRILLENBURG, baill. du roy. de Saxe, 
dans la partie orient, du cercle de l’Erzge- 
birge. Tharandt en est le chef-lieu. 

GRILLON, bourg de France, dép. de 
Vaucluse, arrond. d’Orange , cant. et à 1 1. 
i/4 O. N. O. de Valréas , et à 5 1. 1/2 N. 
E. de Montdragon. Foires, les 21 septembre 
et 2 novembre , pour soie et rouennerie. 950 
habitans. 

GRILLON , bourgade de Sénégambie , dans 
le pays des Vagres ; à quelque distance de la 
rive gauche du Nuftez, par 9 0 5o' de lat. N. 
et i5° 55' de long. O. 

GR1L0V, bourg de Russie, en Europe , 
gouv. de Kiev , distr. et à 7 1. 1/2 E. de Tchi- 
grin, et à 2/3 de 1. N. N. O. de Krilov; sur 
la rive droite du Dnieper, au point où ce fleuve 
reçoit le Tiasmin. 

GR1M , cap à l’extrémité N. O. de la terre 
de Diémen, en face de l’ile Fleurieu. Lat. S. 
4o° 4^'- Long. E. 23'. Il est escarpé et 
noir. Le capitaine Flinders le nomma ainsi 
en 1798 . 

GRIMAKLi-KAÏKI ou PAKHER-TCHAÏ , 
Caïccs, rivière de 1a Turquie d’Asie, dans 
l'Anatolie. Elle prend sa source au mont 
Codjah-dagh , arrose le sandjak de Sarou- 
khan, en passant près de Ghelembé, de Somma 
et de Berghamah, et, après un cours de plus 
de 3o 1 . vers l'O. S. O., se jette dans le golfe 
de Tchanderli par plusieurs embouchures. 
Elle reçoit par la rive droite le Bcrghamah- 
tchai. 

GR1MALDI. village du roy. de Naples, 
prov. de la Calabre Citérieurc , distr. et à 4 1* 
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i/a S. S. O. de Cosenza, cant. et à a 1 . O. S. 

0. de Carpcnzano. Il a a églises et t cou- 
vent. a, 43 o hab. 

GRIMALDO , bourg d'Espagne , prov. et 
à il 1 . N. de Cacercs (Estrémadure), et à 

5 1 . E. S. E. de Coria. C'est un endroit 
misérable, qui n'a de bourg que le nom. 69 
babitans. 

GRIMAUD (GOLFE DE), Sambsacitaisus 
suies, formé par la Méditerranée sur la côte 
de France, dép. du Var, arrond. de Dra- 
guignan , entre les cantons de S*. Tropez et 
de Grimaud. Il a a 1 . i/a de longueur sur 
1 1 . a /3 de largeur à son entrée , qui se trouve 
entre les rochers des Frères et le cap de Lis- 
sandre. C’est sur le bord méridional de ce 
golfe qu'est située la ville de S 1 . Tropez, qui 
lui donne quelquefois son nom. 

GRIMAUD, bourg de France, dép. du Var, 
arrond. et à 5 1 . 3/4 S. S. E. de Draguignan; 
chef-lieu de canton, à 11 1 . i/a E. N. E. de 
Toulon et à 3/4 de 1 . du golfe de Grimaud , 
entre les petites rivières de la Belle-Troquade 
et de Gule. Foires, le jour de l'Ascension, le 
i 5 août, et le 1 5 septembre, pour bestiaux , 
mulets et chevaux. 1,100 hab. 

Il y a dans les environs une mine de plomb 
dont l’exploitation a été abandonnée il y a 
quelque temps , faute de combustible. 

GRIMBERGEN, village des Pays-Bas, prov. 
de Flandre orient., arrond., cant. et à 3/4 de 

1. de Termonde. La digue de Grimbergen 
ayant été rompue, par suite de l'ouragan de 
février 18a 5 , ce village fut entièrement 
inondé, et les babitans ne purent se sauver 
que sur des embarcations envoyées de Ter- 
monde. 1,744 l>ab. 

G RIMBERGEN, bourg des Pays-Bas , prov. 
du Brabant merid. , arrond. et b a 1 . N. de 
Bruxelles, et à a I. 3/4 S. O. de Matines, 
cant. de Wolvcrthem. Il y a des distilleries 
de genièvre. 3,700 hab. 

GRIMINGTON , cap de la Nouvelle-Breta- 
gne , sur la côte orient, du Labrador, par 58 “ 
4 o' de lat. N. cl 65 ° io' de long. O. 

GRIMLEY, paroisse d’Angleterre, comté 
de Worccster , hundred d'Oswaldslow ; sur la 
rive droite de la Savcrnc, à il. 1/4 N. de 
Worccster et à 3 I. i/a S. de Kiddermin- 
ster. Il y a une source d'eau minérale. G66 
babitans. 

GRIMLINGHAUSEN, village des États 
Prussiens, prov. de Clèves-Bcrg, régence et 
à 1 I. î/a S. de Dusseldorf, cercle et à 1 1 . 
S. E. de Ncuss, au conüucnt de l'Erft et du 
Rhin. 11 y a des distilleries de grains. 1,000 



hab. Près de là est la prise d'eau du canal du 
Nord, commencé en 1808, pour faire com- 
muniquer le Rhin à la Meuse , près de Vcnlo; 
il ne va qu'à Suchtelen, à 7 I. N. O. 

GRIMM ou GRIMMEN, ville des États 
Prussiens , prov. de Poméranie , régence et à 
5 1 . S. S. O. de Slralsund ; chef-lieu de cercle, 
sur la rive gauche de laTrebel, dans une es- 
pèce de presqu’île. Il y a 1 château et 1 église. 
i,84o hab. 

Le cercle contient a 3,884 hab. 

GRIMMA , ville du roy. de Saxe , cercle 
et à G I. 3/4 E. S. E. deLcipsick, et à 1 5 I. 
l/a N. O. de Dresde; cbef-lieu de bailliage 
et siège d'une surintendance du culte, sur la 
rive droite de la Mulde. Elle est murée, as- 
sez bien bâtie , et renferme 1 château , 5 égli- 
ses , 1 hôpital, et 1 collège renommé, avec 
bibliothèque de 4,000 volumes. On y fabri- 
que des draps, de la flanelle, des pipes de 
terre , de la poterie et des instrumens de ma- 
thématiques. Il y a une grande imprimerie 
et des brasseries; on y fait aussi commerce 
de bois provenant des environs , et que l'on 
fait flotter sur la Mulde. 3 , 3 oo hab. 

Le bailliage contient 5 villes, 93 villages 
et 18,400 hab. 

GRIMMING ( GRAND et PETIT ), points 
principaux du groupe des monts Grobming , 
dans le duché de Styrie , partie N. O. du 
cercle de Judenbourg. Le plus haut a i,a 5 o 
toises au-dessus du niveau de la mer. 

GR 1 MMINGEN, village des Pays-Bas, 
prov. de Flandre orientale, à 10 1 . s /4 de 
Gand , arrond., et à 7 1 . i /4 d'Audenarde, 
cant. et à 1 1 . l/a de Grammonl, sur la Den- 
dre. 455 hab. 

GRIMOUVILLE, village de France, dép. 
de la Manche, arrond. et à 1 I. 3/4 O. S. O. 
de Coutances, cant. et à 1 1 . N. N. E. de 
Montmartin-sur-Mer , comm. de Régnevillc; 
près de la Sienne, qui forme un petit havre 
où l’on débarque des vins et autres marchan- 
dises , et où l’on embarque , pour S 1 . Malo, 
la chaux qui se fait dans les environs de ce 
village. 898 hab. 

GRIMSAY, une des Hébrides, près 
de la côte occid. de l'Écosse, comté d'In- 
verness, au N. de Benbecula et au S. de 
North-Ùist. Lat. N. 57” 07'. Long. O 9 0 
3 o'. Elle ail. de longueur et a /3 de 1 . dans 
sa plus grande largeur. Elle est couverte 
de bruyères. 

GRIMSBY ( GREAT ) , bourg et port 
d’Angleterre, comté et à 10 1 . N. E. de 
Lincoln, et à 51 . N. de Loulh, div. de Lind- 
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sey, hundred de Brudley ; sur la rire droite 
et pris de l'embouchure de lHumber. Les 
rues en sont propres, et les maisons en géné- 
ral bien bâties ; l'église est grande et belle. 
Il commerce en bouille et en sel. Great- 
Grimsby envoie 3 membres au parlement. 
Dans les environs , l'on trouve des puits na- 
turels. 

Ce bourg est très-ancien : sous le règne 
d'Édouard in , il envoya 1 1 vaisseaux et 170 
marins au siège de Calais. 

La paroisse contient 3 , 064 hab. 

GR 1 MSEL , un des principaux sommets 
des Alpes Bernoises , sur la limite des can- 
tons de Berne et du Valais; près de la source 
du Rhône, à S 1 . O. du mont S 1 . Golhard et 
à 17 I. i /4 S. E. de Berne. Cette montagne , 
dont le col est élevé de 1,100 toises au-des- 
sus de la mer, possède des blocs de cristal 
d'une grandeur extraordinaire. Elle est cou- 
verte de neiges éternelles , et traversée par 
un chemin qui conduit de la vallée d’Obcr- 
kasli , dans le canton de Berne , à Oberge- 
steln , en Valais , à travers des masses énor- 
mes de rochers de granit, et quelquefois 
aussi sur des couches immenses de neiges. 
A 35 toises au-dessous du col, dans un petit 
vallon du versant septentrional , et près de 
deux petits lacs, est une auberge , dont le 
maître est tenu de loger et nourrir les voya- 
geurs pauvres , sans aucune rétribution ; ce 
passage est aujourd'hui assez fréquenté. En 
1 79g , lors des combats qui eurent lieu sur 
cette montagne entre les Français et les Au- 
trichiens, et toujours à l'avantage des pre- 
miers , un corps de troupes autrichiennes , 
venant du S 1 . Golhard, brilla l'auberge, mais 
les habitans du pays d’IIasli l'ont fait bien 
réparer. 

GR 1 MSHOE, hundred d’Angleterre, dans 
la partie S. O. du comté de Norfolk.. 5,874 
hab. Thetford en est le lieu principal. 

GR 1 MSTAD, bourg maritime de Norwègc, 
diocèse et à 9 1 . N . E. de Christiansand , et 
à 4 1 - S. O. d’Arendal , baill. de Nedenæs. 
36 a hab. 

GR 1 MSTEN, distr. de Suède, dans la 
partie S. O. de la préfecture d’OErebro. Il 
renferme 3 paroisses , dont la plus occid. est 
celle de son nom. 

GRIMSWORTH, hundred d'Angleterre, 
dans le centre du comté de Hereford. 6,6ao 
hab. Hereford en est le lieu principal. 

GRINAGER, paroisse de Norwège, dio- 
cèse d’Aggershuus , baill. de Christian; sur 
le bord orient, du Rands-Bord, et à 13 1 . N. 
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N. O. de Christiania. 11 y a une grande ver- 
rerie â bouteilles. 3,930 hab. 

GRINDELWALD, village de Suisse, cant. 
et à 13 1. 3/4 S. E. de Berne, baill. et à 31. 
1/3 E. S. E. d'intcrlaken ; dans la vallée de 
son nom, à 5a5 toises au-dessus de la mer, 
au pied des glaciers les plus célèbres de la 
Suisse. 3,335 hab. pour la paroisse. 

GRINDLETON , comm. d’Angleterre , 
dans le west-riding du comté d'York, wapen- 
take de Staincliffe et Ewcross, et â 3 1. O. 
N. O. de Colne et à 5 1. 1/4 O. S. O. de 
Skipton. i, 135 hab. 

GR1NKICHKI, bourg de Russie, en Eu- 
rope, gouv. et à 3i I. 1/3 N. O. de Vilna, 
distr. et à 10 1. E. N. E k de Rossiena. 

GRINON , bourg d'Espagne, prov. de 
Madrid, à 5 1. 3/4 N. de Tolède et à 3 1: 1/3 
S. S. O. de Gctafe , dans une plaine agréa- 
ble. Il y a un couvent de franciscains. 356 
habitans. 

GRINSTEAD ( EAST ) , bourg d'Angle- 
terre, comté de Sussex, râpe et à 7 1. N. de 
Lewcs, et à 1 4 1- l/a E. N. E. de Chichestcr, 
hundred de Barcombc ; agréablement situé 
sur une colline , et sur la route de Londres à 
Brighton. Il est bâti irrégulièrement, et con- 
tient quelques belles maisons modernes. U 
s'y tient 3 foires par an. Les assises du comté 
sc tenaient autrefois dans ce bourg. East- 
Grinstcad envoie deux membres au parle- 
ment. 3,i53 hab. 

GRIOTIÈRE (LA), hameau de France, 
dép. de la Loire-lnfcricure, arrond. , cant. 
N. O. et â 1/3 N. O. de Nantes, sur la 
route de Rennes. 11 y a près de ce hameau 
une source d'eaux minérales, ferrugineuses et 
froides. 

GR1P , village de France, dép. des Hau- 
tes-Pyrénées , arrond. et à 3 1. 1/4 S. S. E. 
de Bagnèrcs-de-Bigorrc , cant. et à 3 1. S. 
S. E. de Campan , sur la rive gauche de 
l’Adour. Il y a des miues de bouille non ex- 
ploitées. 

GRIQUA , ville de Hottentotie. y oyez 

KlAARWATES. 

GRlSALEft A , bourg d'Espagne , prov. 
et à 7 1. 3/4 N. E. de Burgos , et à 1 I. 1/4 
N. E. de Brivicsca. Il y a un hôpital. On y 
voit les ruines d'un couvent qu'ou dit avoir 
appartenu aux templiers. 433 hab. 

GRISE ( LIGUE ) ou SUPÉRIEURE , 
Grauen-Bund ou Obcrn-Bund , la plus occid. 
des trois petites républiques qui composent 
le cant. suisse des Grisons. Elle comprend 
les vallées des premiers aüluens du Rhin, 
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et celle (le la Muesa, tributaire du Tésin. 
Des montagnes imposantes l’environnent pres- 
que de tous côtés : au S., ce sont les Alpes 
Lépontiennes ; à l’O. et au N. , la bran- 
che de ces Alpes qui projette le Tôdi, le 
Scheibe , le Crispait et le Badus. Elle a une 
superficie de ia4 1- Cette ligue, dont Ilanz 
est le chef-lieu , se divise en 8 hautes juridic- 
tions : Disentis, Gruob, Lugnez, Misox, 
Rii/.uns , Schams , Tbusis , et Waltensburg. 
3o,95a hab. 

GRISIGNANA, bourg d’illyrie, gouv. et 
à 8 I. S. de Trieste, cercle et à 5 1. i/a S. 
de Capo d'Istria, sur la rive gauche du Quieto. 
1,270 hab. 

GR1SIGNANO, village du roy. Lombard- 
Vénitien, prov. et à 4 h «/ 4 S. E.deVicence, 
et à 4 !• O. N. O. de Padoue , distr. dé Ca- 
misano , sur la rive droite de la Tergola. 
Foire, le dimanche après le 8 septembre. 370 
habitans. 

GR1SNEZ, Itiüm pRonoirromuM , cap de 
France, à l'extrémité N. O. du dép. du Pas- 
de-Calais , sur le détroit de ce nom , à 3 I. 
i/a N. de Boulogne et à 4 L 3/4 G. S. O. de 
Calais. C’est le point du contiuent le plus 
voisin de l’Angleterre : il se trouve à 7 1. 3/4 
S. E. de Douvres, par 5o° 5a' de lat. N. et 
o° 44 # de l° n g- G. 

GRIS0L1A, bourg du roy. de Naples, 
prov. de la Calabre-Citérieure , distr. et à 
9 1. î/a N. N. O. de Paola , cant. et à 1 1. 
S. O. de Verbicaro, et à il. du golfe de 
Policastro. i,45o hab. 

GRISOLLERA , village du roy. Lombard- 
Vénitien , prov. et à 7 1. N. E. de Venise, 
distr. et à a 1. 1/4 S. de S. Donà. Foire, le 
8 décembre. 

GRISON , rivière de France , dép. de 
Saône-et-Loire. Elle prend sa source près du 
village de Cortambcrt, dans l'arrond. de 
Maçon , à 1 1. 3/4 N. E. de Cluny, coule au 
N. , et se joint à la Grône, par la rive droite, 
près de La Ferté-sur-Grône et à a 1. a/3 S. 
de Cbâlons-sur-Saônc , après un cours d’en- 
viron 5 1. i/a. 

GRISONS (LES), Graubünden ou Bürt- 
den, cant. le plus orient, de la Suisse , et le 
plus grand après celui de Berne, compris en- 
tre 4^° i4' et 47° 6' de lat. N. , et entre 6° 
19' et 8° il 7 de long' 1 . E. 11 est borné au N. 
E. par le Tyrol , au N. O. par les cantons de 
S*. Gall , de Claris et d’Uri; au S. O. par le 
cant. du Tésin, et au S. par le roy. Lom- 
bard Vénitien. De tous côtés, ses limites sont 
déterminées par des montagnes qui , au S. , 



sont nommées Alpes Lépontiennes et Alpes 
Rhétiques. Sa longueur , de l’E. à l’O. , est 
de 3a 1. ; sa plus grande largeur, du N. au 
S. , de 18 1. , et sa superficie de 390 1. 

Ce pays est totalement couvert de hautes 
montagnes, qui y forment une multitude 
de vallées profondes et parfois très-étendues. 
Les Alpes Lépontiennes, les Alpes Rhéti- 
ques , et les deux branches qui se détachent 
de ces chainç?, J’une au S 1 . Gothard , pour 
se diriger sur la limite N. O., l’autre au Sep- 
tiraer, et nommée Alpes des Grisons , de ce 
qu’elle pénètre dans l’intérieur du canton, 
établissent dans ce pays deux très-grandes 
vallées qui y ont leur origine. Au N. O. est 
celle du Rhin, où débouchent les vallons 
latéraux de S*. Peter, arrosé par le Glener; 
du Savien, de Domlescbg, où se réunissent 
le Rhin postérieur et l’Albula ; de Schalfik , 
que traverse la Plessur ; enfin du Prattigau, 
d’où sort la Laudquart. L’autre vallée est 
celle de l’Inn , afiluent direct du Danube. 
Sur le revers méridional des deux premières 
chaînes se trouvent les vallées de Misox , de 
Bregell et de Poschiavo , d’où descendent 
la Muesa, affluent du Tésin, 1a Maire, qui 
se rend à la tête du lac de Cômc , et le Pos- 
chiavo, tributaire de l’Adda. Ces diverses 
chaînes , ainsi que la branche des Alpes des 
Grisons, qui forme une partie de la limite 
N. E. du canton, présentent des sommets 
très-élevés et, pour la plupart, couverts de 
neiges étemelles. Le Lukmannicr, le Scopi, 
l' Adula et le Bernardino, appartiennent aux 
Lépontiennes ; le Crispait, le Tod», la Scheibe 
et la Galanda , à leur branche ; le Splü- 
gen , le Septimer , le Monte del Oro, etc., 
se rencontrent sur la crête des Alpes Rhéti- 
ques : quant au Julier, à l’Albula, à la Sca- 
letta et au Silvaplana , ils sont dans les Al- 
pes Grisonnes. 

Le canton renferme plusieurs lacs, mais 
ils sont peu considérables : ce sont ceux de 
Sils , de Silvaplana , de S 1 . Morii , de Pos- 
chiavo et de Davos. L’air y est généralement 
sain. Le climat varie beaucoup, selon les 
localités : l’hiver règne toute l’année sur les 
montagnes, mais les vallées profondes jouis- 
sent d’une température douce et agréable; 
celles sur le revers méridional des Alpes 
ont le climat de lTtalie. La chaîne septen- 
trionale est de schiste argileux et de pierre 
calcaire; les Alpes des Grisons sont primi- 
tives et riches en minéraux, surtout en fer. 
Le sol n’est pas partout favorable à l’agricul- 
ture, mais il offre de vastes et d’excellens 
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pâturages , où l’on élève de nombreux trou- 
peaux de gros et de menu bétail , dont l'édu- 
cation forme la principale ressource des ha- 
bitans ; ce canton nourrit aussi beaucoup de 
porcs. On récolte dans les vallées une assez 
grande quantité de céréales et de maïs , ce- 
pendant pas assez abondamment pour la con- 
sommation ; de l’épeautre , de l'avoine , du 
chanvre , du lin , et beaucoup de fruits , des 
châtaignes, des amandes, des figues , et prin- 
cipalement des cerises, dont on fabrique une 
liqueur ; la culture de la pomme* de terre y 
est assez étendue. Les parties septentrionale 
et méridionale produisent un peu de bon 
▼in ; d’autres sont couvertes d'épaisses forêts j 
peuplées de chênes , de hêtres , de mélèzes, 
de sapins, de bouleaux, d'aulnes, etc., dont 
on ne fait pas un grand usage. Ce canton 
abonde en gibier , et l'on y trouve des ours , 
des loups, des lynx, des marmottes, des 
chamois , des cerfs et des sangliers ; les ri- 
vières et les lacs donnent d'excellentes trui- 
tes et des saumons. Il est assez riche en pro- 
ductions minérales , mais leur exploitation 
est négligée : le minerai de fer y est surtout 
abondant ; il possède aussi des carrières de 
plâtre , d'albâtre et de beau marbre , des 
tourbières , et du charbon de pierre. Le sel 
y manque totalement. 11 y a un grand nom- 
bre de sources d'eau minérale ; les plus 
renommées sont celles d’Alveneu et de S*. 
Moriz. Le commerce et l'industrie y sont 
très-peu actifs, et Coire seule renferme quel- 
ques manufactures de coton; le transit pour 
Tltalic et l'Allemagne procurent d'assez 
grands avantages aux habitans de ce pays. 
Les bestiaux, les bois de construction et 
quelques minéraux composent tous leurs 
objets d’exportation ; ils importent du blé , 
du sel, des denrées coloniales, des toiles, 
et des draps anglais et français qu'ils tirent 
d'Allemagne. 

Le canton des Grisons , dont Coire est le 
chef-lieu , n'est entré qu’en i 8 o 3 dans lacon 
fédération suisse, où il a le i4 e rang; il se 
divise en 3 ligues ou républiques fédératives: 
la ligue Gri&e ou Supérieure, la ligue de la 
Maison de Dieu ou Caddéc , et la ligue des 
Dix-Droitures ou des Dix- Juridictions , qui 
se subdivisent en 36 hautes-juridictions ou 
juridictions, et en 9 cercles militaires; cha- 
cune de ces ligues forme un petit état indé- 
pendant. Ce canton renferme 7 4*»4 77 bab., 
dont les a /5 catholiques et le reste protes- 
tans ; 37,000 environ parlent l'allemand, 
10,000 l'italien, et les autres le roman. Il 
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fournit à l’armée de la Confédération suisse 
un contingent de 1,600 hommes, et paie une 
contribution de 18,000 francs. L'église ré- 
formée est sous la direction d'un synode gé- 
néral, qui se divise en 3 synodes fédéraux. 
Le clergé catholique forme 4 chapitres qui 
relèvent de l’évêque de Coire ; il y a 5 cou- 
vens dont le plus considérable est celui de 
Discntis. 

Le gouvernement est démocratique ; le 
pouvoir suprême réside dans l’ensemble des 
conseils communaux. La première autorité 
cantonale est le grand conseil , composé de 
63 membres élus par les citoyens âgés de plus 
de 16 ans ; il a à sa tête le président de la li- 
gue. Un petit conseil de 3 membres soigne 
les affaires journalières et surveille les tribu- 
naux; les membres sont rééligibles au bout 
d'un an , mais ne peuvent rester plus de deux 
ans consécutifs en place. Un tribunal can- 
tonal d'appel , composé de 9 membres , 
juge en dernier ressort les causes les plus 
importantes : chacune des ligues envoie un 
nombre égal de membres à ces divers corps. 
Le droit de citoyen actif ne peut être exercé 
avant l’âge de 17 ans ; pour être éligible aux 
places cantonales, il faut avoir atteint ai 
ans. Chaque habitant du canton est obligé au 
service de la milice depuis 17 jusqu'à 60 ans 
accomplis. 

Les anciens connaissaient ce pays sous le 
nom de Rhètie supérieure. Indcpendans 
avant l'invasion des Romains , les habitans 
passèrent successivement de la domination 
de ces conquérans sous celle des Goths et des 
Francs. Dans la suite , ils furent réunis à 
l'Empire; mais, dans le xv« siècle, ils re- 
devinrent libres , et formèrent 3 confédéra- 
tions , mieux connues sous le nom de ligues, 
qui , qnoiqu'unies pour la défense commune, 
étaient entièrement indépendantes l’une de 
l’autre. Le nom de Grisons leur vient de ce 
que les premiers qui, dgns le xv* siècle, se 
liguèrent pour secouer le joug , portaient des 
habits grossiers d'une étoffe grise qu’ils fa- 
briquaient. Les Grisons étaient alliés de plu- 
sieurs cantons de la Suisse, mais ne faisaient 
point partie de cette république ; ils possé- 
daient comme vasselages Ica seigneuries de 
Mayenfeld et de Haldenstcin , les comtés de 
Chiavenna et de Bormio, et la Yalteline. En 
1797, les trois derniers pays déclarèrent leur 
indépendance, et, par suite de la révolution 
de 1798 , celui des Grisons, avec scs autres 
dépendances, fut incorporé à la confédération 
suisse. Le calvinisme s'y introduisit en i 5 a 4 > 
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GRISSEK, prov. et ville de i’ile de Java. Tarn-et-Garonne , arrond. et à 6 l.'i /3 S. S. 
Voy. Gazsix. E. de Castel-Sarrasin , et à 5 1 . S. de Mon- 

GRISSELI 1 AMN, port de Suède , préfec- tauban ; chef-lieu de canton , dans une belle 



tureet à ai 1 . N. E. de Stockholm , distr. de 
Waddœ et Hæfverœ ; sur la Baltique , en face 
des iles OEland. On s’y embarque pour la 
Finlande. 

GIUSÜELA DEL PARAMQ, bourg d'Es- 
pagne, prov. et à io 1 . S. O. de Léon , et à 
3 1 . i /3 N. E. de Baùeza. 

GR 1 SYVOLD, comm. des États-Unis, 
état de Connecticut, dans la partie sept, du 
comté de New-London , sur la rive droite du 
Quinebaug. 1,869 hab, 

GRISZEE , prov. et ville de l’Ue de Java , 
Voy. Gazais. 

GR 1 TA , rivière de Colombie (Caracas) , 
dép. de la Sulia. Elle prend sa source sur le 
versant N. O. de la sierra de Merida , coule 
au N. O., et se joint à la Sulia, par la rive 
droite , à 3 o 1 . N. de Pamplona, après un 
cours d'environ a 5 1. 

GR 1 TA (LA), bourg de Colombie (Ca- 
racas), dép. de la Sulia , à 68 1 . S. S. O. de 
Maracaybo et à 18 1 . S. O. de Merida, au 
pied des montagnes de ce nom et à la source 
de la Grita. Il est très-considérable; mais, 
depuis la révolution , une grande partie des 
maisons est déserte , et l'on y compte à 
peine 5 oo hab., dont plusieurs sont afDigés 
de goitres. 

Le territoire produit du froment , du sucre, 
du tabac et des fruits, qui sont les seuls arti- 
cles de son commerce. 11 y a une mine de 
cuivre non exploitée. 

GR 1 TCHÉNI, bourg de Russie, en Eu- 
rope, gouv. de Bessarabie; à 1 3 1 . 1/2 N. 

N. O. d'Ismail et à 3 a 1 . S. S. O. de Kiche- 
nau , sur la rive droite du Kagoul. 

GRIVAUX, ruisseau de France, dép. de 
la Nièvre , arrond. de Chàteau-Cbinon, cant. 
de Montfauche. Il se jette dans la Uoussiére, 
et est flottable à bûche perdue. 

GRIVEGNÉE , village des Pays-Bas, 
prov. et à 3/4 de 1 . S. E. de Liège, et à 4 h 

O. N. O. de Verviers, cant. de Fléron; sur 
la rive droite de l'Ourlhe. 11 y a des forges 
avec deux hauts fourneaux, a, ai a hab. 

GRIVES, village de France, dép. de la 
Dordogne, arrond. et 4 1 - 1/8 S. O. de Sar- 
lal, cant. et à 1 1 . 1/4 E. de Belvez. Foires, 
les a août et 1 1 septembre , pour gros et 
menu bétail. 53 o hab. 

GR 1 W 11 EE, ville de la Guinée supérieure. 
Voy. Gniconr. 

GR 1 ZOLLES, bourg de France, dép. de 



plaine, à quelque distance de la rive droite 
de la Garonne. Il s y fabrique beaucoup de 
coutellerie , et particulièrement de très-bons 
ciseaux. Foires , les aa février, j" juin et 
aa septembre, pour bestiaux et chevaux. 
i, 56 o. 

GR 1 ZON , une des Grenadilles , dans les 
Petites-Antilles , près et à l'E. de l'ile Ronde 
et à a 1 . N. de la Grenade. Lat. N. ia“ 17'. 
Long. O. 63 ° 57'. Son manque d’eau douce 
empêche qu’elle ne soit habitée. 

GROAHYRAS,' lac du Brésil, prov. de 
Rio-Grande do Norle. Il a environ 4 1 . de 
longueur. 11 communique à deux autres lacs 
moins considérables , et n'est séparé de la 
mer que par un intervalle d'à peu prés a 1 . 
11 est très-poissonneux. 

Arèz , qu'on nommait autrefois Groahyras, 
est situé près de ses bords. 

GROAHYRAS , ville du Brésil. Voy. Axez. 

GROAÏ, ville de la Guinée supérieure, 
sur la côte des Graines , à 4 1 - i/a N. O. du 
cap des Palmes, 

GROAIX , ile de France. Voy. Gaoix. 

GROBBENDONK , village des Pays-Bas, 
prov. et à 6 1 . î/a d'Anvers, arrond. et à 
5 1. i/a de Turnhout, cant. cl à 1 I. 3/4 
d'Hérenthals. Il y a des fabriques d'hydro- 
mel , d'huile de colzat et de lin ; des tanne- 
ries et des corroicries. 916 hab. 

GROB 1 N , bourg de Russie, en Europe, 
gouv. de Courlande , distr. et à 1 5 1 . 3/4 S. 
O. de Goldingcn , et à 36 1 . i/a O. de Mitau ; 
sur la rive droite du Libau. liai château en 
ruine, 1 église, et quelques fabriques de cha- 
peaux. 671 hab. 

GRÔBMING , bourg du duché de Styrie , 
cercle et à 1 4 1 - N- O. de Judenbourg , et à 
ai 1 . N. de Villach ; sur la rive gauche de 
l'Ens. 700 hab. 

Au N. de ce bourg est le Grobming-ge- 
birge , groupe de montagnes dont les points 
les plus élevés sont le Grand et le Petit- 
Griming. 

GROBOGAN , pays de l'ile de Java ,à l'E. 
de Samarang, par 6" 45 ’ de lat. S. et 109 0 
de long. E. Il est très-montagneux, surtout 
au N. , et renferme plusieurs volcans , entre 
autres le Padang; il est arrosé , au S. , par 
le Samangi. Le sol en est très-fertile , mais 
peu cultivé : les plus importantes productions 
sont le riz , le maïs et les bois de construc- 
tion , parmi lesquels le tek est le plus estimé. 
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Ce pays forme , avec celui île Djepan , une le* lac» nombreux que renferme ce gouver- 
province des possessions hollandaise* , dont nement , le» plus considérable* sont, après le 
la population . en r 8 i 5 , était de 66,5x2 Sporovskoé . le Bieloé et le Bobrovitzkoé ; il 
hab. , y compris 4 o 3 Chinois. y » aussi , dans le S. , de grands marais. Le 

GROBOW 1 EC , petite ville de Pologne, climat e»t rude en hiver, mais l'air est assez 
woiwodie de Sandomir, obwodie et à 8 1 . S. pur; le printemps et l’été comptent aussi un 
d'Opalow, et à 8 1 . S. S. E. de Radoin. 70 grand nombre de jours très-beaux et sereins, 
maisons. Loin des rivières, le sol est léger et sablon- 

GRÔBZIG, ville du duché d'Anbalt-Des- neux; ailleurs il est argileux ; en général il 
tau , chef-lieu de baill. ; sur la Fuhnc , à 5 1 . c»t fertile. La culture est plus soignée, et les 
3/4 U. S. O. de Destau etii 51 . N. de Halle, récoltes sont plus assurées dans cette province 
Elle a ■ château et 1 église. ;,o6o hab. ; le que dans celles situées plus au N. ; depuis 
bailliage en contient 3,600. ‘ quelque temps , une partie des marais a été 

GROCHOL 1 CE , ville de Pologne , woiwo- desséchée et convertie en bons pâturage*, 
die et à aé 1 . S. O. de Kalisch , obwodie et L'objet principal de la culture est l'orge , qui 
à 5 I. S. E. dePctrikau. 3 q 4 hab. *ert à la nourriture des habitant ; on cultive 

GRÜDE lie du Danemark , duché de aussi beaucoup de fruits et de légumes , du 
Sletwig , baill. et à 4 1 . O. de Bredstedt , dans lin et du chanvre ; le houblon y réussit très- 
la mer du Nord. Elle a 1 I. de long sur bien, et forme un article d’exportation. Les 
3/4 de 1 . de large, et renferme 1 église. 3 oo forêts qui couvrent principalement la partie 
babitans. N. E. fournisssent de bons bois de construc- 

GRODEK , petite ville de Gallicie , cercle tion et du bois k brûler ; elles servent de re- 

el à 10 1 . S. S. E. de Czortkow,cl à 5 I. E. traite à des sangliers, à des loups et k des 

deZalrszczyk ; sur la rive gauche du Dniester, ours ; on y trouve aussi l'élan et le chevreuil. 

GRODEK , bourg de Russie, en Europe, Le gibier est abondant partout. On engraisse 

prov., distr. et à 5 1 . E. S. E. de Bialistok, beaucoup de bestiaux dans ce pays; la race ^ 

et à x 5 1. 1/4 S. S. O. de Grodno. 388 hab. des moutons s’y est améliorée par l'introduc- * 

Il appartient aux princes de Radlinill. tion de béliers de race allemande et silésien- 

GRODEK , bourg de Russie , en Europe, ne , ainsi que par celle des mérinos. On s’oc- 
gouv. .le Minsk, distr. et à 10 1 . i /4 S. S. E. cupe beaucoup de l'éducation des abeilles, 
de Vileika, et à 26 1 . 1/2 S. E. de Vilna. dont le* produits sont excellens. La pêche est 
GRODNO, gouv. de Russie, en Europe, peu active, quoique les rivières soient pois- 
formé dune partie de l'ancienne Lithuanie, sonneuses. Le fer, la chaux, le salpêtre et 
et situé entre 5 i° 33 ' et 54 ° 20' de lat. N., la pierre de taille sont les seule* richesses 
et entre 20° 4 a' et a 4 ° 20' de long. E. ; bor- minérales de ce pays. Il y a plusieurs fabri- 
néauN. par le gouv. de Vilna, à l’E. par que* de drap , de chapeaux et de papier , ainsi 
celui de Minsk, au S. par celui de Volhynie, que des tanneries. Les exportations consis- 
et à ro. par la prov. de Bialistok et le roy. lent en grain» , bestiaux , laine , cuira , hou- 
de Pologne , dont il c*t séparé par le Bog et blon , miel et cire. La foire de Grodno donne 
le Niémen - ce dernier fleuve le sépare aussi , au commerce intérieur une grande activité, 
en partie, du gouv. de Vilna. Sa longueur, du Les auteurs ne sont pas d'accord sur la po- 
S O au N. E., est de 73 1 . ; sa largeur de pulation : Wichmann l'évalue , en 1820 , à 
43 |. , et sa superficie de 1,860 1 . Ce pays , 608,237 hab. , tandis que Sablowski la porte 

assez généralement uni , appartient à 3 bas- à 753,3oo , parmi lesquels il compte environ 
sins de fleuves : celui de la Vistule , au S. O.; 1, 100 Tartares. La religion catholique est la 

celuidu Niémen, au N., et celui du Dnieper, dominante; cependant il y a des grecs, des 
au S. E. 11 envoie à la Vi*tulc le Bog et la grecs-unis , des luthériens et un grand nora- 
Narcv ; le premier , grossi dans ce pays de la bre de juifs , entre les mains desquels se trouve 
Lcsna ’et de la Moukhavctz, le second de la presque tout le commerce : on y compte 4 x 3 
Kolouna et de la Narcvka. Le Niémen entre église* et 71 couvcns. 

dans ce gouv. par le N. E. , et y décrit une Le gouvernement de Grodno est divisé en 
vaste courbe : les principales rivières qu'il y 8 districts : Brest-Litov , Grodno . Kobrin , 
reçoit sont la Chtchara et la Zelva ; la partie l.ida , Novogrodek , Proujaui , Slonim , et 
S E. est arrosée par la Jasiolila , qui , apres Volkovisk. On évalue à 700,000 roubles le 
avoir traversé le lac Sporovskoé, va sc rendre revenu que la couronne lire de ce gouverne- 
dans le Pripet , affluent du Dnieper. Parmi ment. Le chef-lieu porte le meme nom. 

Dict. Géoca. 6. 2 ® 
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GRODNO, ville de Russie, en Europe, 
chef-lieu de gouv. et de distr.; sur la rive 
droite du Niémen , près des frontières du 
roy. de Pologne , à 56 1 . N. E. de Varsovie, 
à 33 1 . S. O. de Vilna et à x 83 I. S. O. de 
S 1 . Pétersbourg- Lat. N. 53 ° 4 °* 3 o'\ Long. 
E. 2i° 29' 3 o". Elle est sise partie sur une 
montagne et partie dans une vallée , et était 
défendue par un château-fort , qui est main- 
tenant en ruine. Grodno est irrégulièrement 
bâti : c'est un mélange de maisons en bois et 
de maisons en pierre ; ces dernières , .autre- 
fois résidence des nobles, sont actuellement 
négligées , et excepté quelques rues , qui sont 
propres et pavées , le reste est très-sale. On 
y remarque le palais bâti par Auguste 111 , qui 
servit d’asile à Stanislas pendant les troubles 
de 1795, et dans lequel ce prince abdiqua, 
le a 5 novembre; l'ancien édifice de la Chan- 
cellerie, sur la place en face du chatcau ; le 
grand palais Radziwill , et le beau palais du 
prince Sapicha, sur le marché. On y compte 
9 églises catholiques , 2 grecques , 1 luthé- 
rienne et 1 synagogue. 11 y a 1 école de mé- 
decine avec bibliothèque , cabinet d'histoire 
naturelle et jardin botanique, 1 école d’équi- 
f talion , 1 gymnase et 1 imprimerie. L'ancien 
gouvernement y avait établi plusieurs manu- 
factures ; il en existe encore quelques-unes 
de drap, d'étoffes de soie, de toile, de cha- 
peaux, de cartes à jouer , et 1 blanchisserie 
de cire. Le commerce est assez animé ; il se 
fait en partie par le Nicmeu, sur lequel 
Grodno a un très-beau port , et est favorisé 
par trois grandes foires annuelles extrême- 
ment fréquentées : aussi le revenu de la 
douane de cette ville est un des plus impor- 
tans de l’empire russe. Environ 5 , 000 hab. , 
dont 1/4 de juifs. On remarque près de cette 
ville une ferme ci-devant royale*, bien bâtie. 

On ne sait rien de positif sur la fondation 
de Grodno; on voit seulement , dans les an- 
ciennes annales , que cette ville fut pres- 
qu'entièrcincnt détruite, en 1184, par un 
incendie. Elle fut prise, en 1283, par les 
chevaliers de l'ordre Teutoniquc ; les Prus- 
siens l'assiégèrent vainement en i 3 o 6 . La 
diète polonaise décida, en 1673, que la 3 e 
de ses assemblées se tiendrait à Grodno; 
mais cette résolution fut négligée de 1752 à 
1784* Cette ville tomba au pouvoir des Rus- 
ses en 1792; et au dernier partage en 1795 , 
on en fit la capitale de la Lithuanie. Depuis 
l'organisation des conquêtes faites sur la Po- 
logne , elle est devenue le chef-lieu du gou- 
vernement de son 110m. 



GRODZISK. , ville de Pologne , woiwo- 
die de Masovie, obwodie et à 61. 3/4 S. O. 
de Varsovie , près de la rive droite du Kur. 
Elle a 1 église catholique. 4^° hab. , dont 
i5o juifs. 

GRODZISKO, petite ville de Gallicic, cer- 
cle et à 8 1. E. N. E. de Rzeszow , et à 26 1. 
1/2 O. N. O. de Lemberg , sur la rive gauche 
du Wisloch. 

GROEDE, village des Pays-Bas , prov. de 
Zélande , à 5 1. de Middelbourg , arrond. et 
à 2 1. 1/2 de l'Êcluse, cant. et à il. 1/2 
d'Oostbourg. 1,897 hab. 

GROENE, rivière du gouv. du Cap-de- 
Bonne-Espérance, distr. de Tulbagh. Elle 
prend sa source au mont Khamies , coule 
d'abord au S., ensuite k 1*0., et se jette dans 
l'Atlantique , par 3o° 36' de lat. S. , après 
un cours d'environ 2 5 1. 

GROENEK.LOOF , petit pays du gouv. du 
Cap-de-Bonne-Espcrancc, dans le distr. du 
Cap, au S. E. de la baie de Saldanha. Les 
frères moraves y possèdent la terre de Kleene- 
post , dans laquelle ils ont formé , en 1808, 
une colonie où un grand nombre de Hotten- 
tots sont venus s'établir. Cette colonie est 
maintenant composée d’une trentaine de fer- 
mes et du domaine de Groenekloof-post , et 
peut contenir 3oo hab. Le chef-lieu est à 
i4 I N. de la ville du Cap. 

GROENLAND (MER DU). On désigne 
ainsi quelquefois la partie de l'Atlantique et 
de l'occan Glacial qui baigne la eûte orient, 
du Groenland. 

GROENLAND ou GROENLAND, mot 
danois qui signifie Terre-Verte , en anglais 
Groenland f grande contrée de l'Amérique 
sept., dont on ne peut déterminer exacte- 
ment toutes les limites. Si l'on suppose que 
la mer Polaire communique, vers l'O. , à 
l'océan Glacial arctique , on doit considérer 
le Groenland comme entièrement distinct 
du continent, dont il est séparé, au S. O. , 
par la mer que nous venons de nommer , le 
détroit de Lancastre, la mer de Baffin et le 
détroit de Davis ; l'Atlantique le baigne au 
S. O. et au S. E., et l’océan Glacial arctique 
à l'E. Ses bornes sont tout-a-fait inconnues 
au N. et au N. 0. ; il figure un triangle dont 
le cap Farewell, situé par 59° !\ï de lat. 
sept., forme le sommet , et qui a pour base 
le 78 e parallèle, entre 20° et 8o° de long. O. 
Ainsi Cette contrée a , du N. au S., une lon- 
gueur de près de 600 I. , et environ 3oo 1. 
de largeur , vers 78° de lat. , entre les deux 
points des eûtes les plus septentrionaux aux- 
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quels on ait pu parvenir; la superficie peut 
être évaluée à 1 11,000 I. 

Les deux côtes groenlandaises , battues par 
des mers orageuses , et presque partout héris- 
sées de rochers et de glaces , sont découpées 
par de fréquens enfonccmcns , projettent des 
promontoires nombreux , et sont bordées 
d'iles. La côte orientale, moins connue que 
l'autre en général , court du S. O. au N. E., 
du cap Farewel au cap Barclay , par 69° de 
lat., et présente, sur cette vaste étendue, 
les baies d'Éric , d'OUumlongri, de Knighton, 
et les caps Discord , Désolation et Ilcrjolfs- 
næss. Au-delà du cap Barclay, elle se dirige 
presque constamment au N. N. E., et l'on y 
rencontre , vers le S ., le cap Brcwters , et le 
golfe de Scoresby, qui , suivant le navigateur 
dont il porte le nom , pourrait bien se pro- 
longer à PO., à travers le Groenland , jusqu'à 
le mer de Badin. On trouve , un peu plus au 
Pi., une longue lie, que terminent les caps 
Gladstone et Tobin , et qui n’est séparée que 
par un canal étroit de la partie du Groen- 
land nommée terre de Jameson. Le golfe de 
Davys , le cap Parry , l'ile Bonleko et l’en- 
trée de Scott , s’offrent ensuite sucessive- 
ment. j-a cdte occidentale suit en général 
une direction N. N. O. , qui n’est interrom- 
pue d'une manière remarquable que par la 
baie d'Amaralik , celle de Baal, et le vaste 
enfoncement qui s'étend du cap Chidley au 
détroit de Waygat, et qui, formant les baies 
du Sud-Est et de Jacob , renferme peut-être 
aussi l'extrémité occidentale du grand détroit 
dont Scoresby fait soupçonner l’existence. Les 
lies sont beaucoup plus nombreuses sur cette 
cdte que sur celle opposée : on y distingue 
surtout celles de Sermesok, de Nunarsoak, 
de Senncrut, de Disco , de Waygat. Moins 
froide et moins aride en général que le rivage 
oriental , cette côte a reçu plusieurs colonies 
du Danemark, qui la réclame, comme sa 
propriété, jusque vers 75° s5' de lat. Les 
Anglais se sont attribué , et ont nommé 
Arctic-Highlands (hauts pays arctiques), la 
contrée stérile et sauvage qui s'étend au N. 
de ce point , et que l'on place communé- 
ment dans le Groenland. On considère aussi 
généralement comme dépendant de cette 
contrée, le grand archipel du Spitzberg et 
l'ile de Jean Mayen , situés dans l’océan Gla- 
cial. 

Une chaîne de montagnes qui traverse le 
Groenland, du N. au S., partage ce pays en 
oriental et occidental : plusieurs rameaux de 
cette chaîne ont une élévation considérable ; 
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on ne peut dire si les monts Duneira appar- 
tiennent à ce système. Toutes ces montagnes 
offrent l'aspect le plus effrayant et en même 
temps le plus digne d’admiration : elles sont 
couvertes d'énormes glaciers, et entrecoupées 
d'affreux précipices , où sont amoncelées des 
neiges éternelles. On y distingue de vastes 
plateaux entièrement formés de glace , entre 
autres celui de l'Eisblinke ou Wittebiinke, 
qui s'étend entre 61 0 et fia 0 de lat. N. ; on y 
voit aussi , près de la côte , une voûte de 
glace qui a plus de 6 1. de long sur ao à fio 
toises de large : au changement des saisons, 
on entend , sous celte voûte immense , des 
craquemens tellement forts , qu’ils ne peu- 
vent être comparés qu'à une détonation d'ar- 
tillerie. Au milieu de ces énormes amas de 
neiges et de glaces , on a remarqué entre 67° 
et 77° de lat., un volcan qui a lancé des 
flammes en 1783. Il ne descend de ces mon- 
tagnes aucun cours d'eau considérable : en 
hiver , ils sont tous gelés , et en été ils taris- 
sent presqu'entièremeot. L'hiver , dans cette 
horrible contrée, dure environ 8 mois; sous 
la lat. de 63°, le froid y opère la congélation 
du mercure. Dès le afi novembre , le soleil 
disparaît pour ne plus se montrer que vers le 
1 3 ou 1 4 janvier ; à partir du 24 mai , il est 
toujours sur l'horizon , jusqu'au ao juillet. 
L’été y est court , et jamais très-chaud : le 
maximum de chaleur est de ?4° ( Réaumur). 
Rarement le tonnerre se fait entendre dans 
ces froides régions ; néanmoins on y voit quel- 
quefois des éclairs. La pluie n-’y dure jamais 
long-temps , mais les tempêtes y sont d une 
violence dont on ne peut se faire une idée. La 
neige tombe ordinairement de novembre en 
janvier ; avec ce dernier mois commencent 
les froids les plus rigoureux : la mer se cou- 
vre alors de glace à une grande distance des 
côtes , et il s'en élève un brouillard qui 
cause la même sensation que des piqûres 
d’aiguilles ; c'est probablement cette vapeur 
qui occasionne les anneaux rougeâtres dont 
la lune parait environnée ; on lui attribue 
aussi le phénomène des parhélies , qu'ou voit 
fréquemment dans cette région durant l'hiver. 
Les aurores boréales sont Irès-briüantes dans 
ce pays ; leur lumière , réfléchie sur les plaines 
immenses et sur les montagnes de glace , est 
pendant long-temps la seule qui éclaire l'ha- 
bitant , ainsi que le voyageur qui n'a pas 
encore succombé aux frimas. S'il est impossi- 
ble aux navires de s'avaucer pendant l'hiver, 
au milieu des ténèbres , sur les mers orageu- 
ses ou glacées du Groenland, des dangers 
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aussi grands les y attendent pendant l’été : 
car alors des fragmens des masses énormes 
de glace , accumulées pendant des siècles 
sur les côtes, détachés par la chaleur du 
soleil, tombent dans la mer, et, s'avançant 
comme des montagnes flottantes , écrasent 
les vaisseaux qui ne peuvent éviter leur ren- 
contre. 

D'énormes amas de glaces ont pendant 
long-temps obstrué les côtes du Groenland 
oriental ; des capitaines de navires , occupés 
continuellement à la pèche de la baleine, 
ont assuré que ces amas de glaces ont disparu 
depuis quelques années, et qu'aucun obstacle 
ne s'oppose plus à la navigation dans cette 
partie de l’océan Glacial. En 1817, le capi- 
taine Scoresby observa qu'un espace considé- 
rable, au N. du 74 e parallèle, n'était embar- 
rassé d'aucun glaçon. 

Toute la végétation se développe dans le 
court espace de l'été : encore les brouillards 
constans qui régnent pendant le jour, et la 
rareté de la pluie , nuisent-ils beaucoup à scs 
progrès. Les versans septentrionaux des mon- 
tagnes n'offrent que des lichens ; ceux du sud 
sont çà et là couverts d'herbes , et produisent 
quelques haies. Ce 11'est guère que sur les 
bords des cours d'eau qu'il faut chercher une 
végétation un peu plus vigoureuse , car ceux- 
ci, débordant au printemps, fertilisent un 
peu le terroir qui les environne ; on y trouve 
des aulnes , des bouleaux , des plantes médi- 
cinales. Les Européens cultivent, dans des 
jardins , jusqu'au 68* degré de lat. , des 
choux, du cresson, du cerfeuil, des raves, 
du céleri, des carottes , du persil , des fèves, 
des pommes de terre , de l’orge , etc. 

Les animaux les plus communs sont les 
rennes , les lièvres blancs , les renards rou- 
ges et noirs , les ours blancs , énormes et 
terribles , et des chiens qu'on attèle aux 
traîneaux. Il y a. sur les hauteurs septen- 
trionales, un animal nommé ancarock , qui , 
sauf sa grandeur , ressemble à un chat , et 
que sa férocité rend très-redoutable. Les 
colons élèvent quelques bœufs et quelques 
moutons. La mer abonde en baleines et au- 
tres grands animaux marins , en phoques 
défaite espèce , marsouins , turbots , raies , 
harengs , morues , etc. Il y a une grande va- 
riété d'oiseaux, parmi lesquels on remarque 
des aigles, des autours, des éperviers, des 
faucons , des geais , des alouettes , .des ca- 
nards et beaucoup de corbeaux ; on n’y voit 
qu'une seule espèce de papillon. Les cousins 
y sont extrêmement incommodes durant la 
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chaleur ; les mollusques y sont innombra- 
bles. 

Les montagnes du Groenland sont presque 
toutes de formation primitive, et se compo- 
sent, pour la plupart, de gneiss, de granit, 
de porphyre, de trapp; elles renferment en 
outre du marbre, de l'asbestc, du feldspath 
coloré, du quartz, du mica , des grenats, du 
schorl, de la calcédoine, de l'almandine, de 
la tourmaline, de la pierre ollairc, du sou- 
fre, de la houille, du cuivre, du fer, du 
plomb, et du molybdène sulfuré. De tous 
ces minéraux, on n'exploite que la houille, 
qui sert pour le chauffage. 

Les naturels du Groenland sont des Es- 
quimaux dont l'origine parait être la même 
que celle des graiuls et des petits Esquimaux 
du N. O. de la mer d'Uudson, du Labrador, 
du Kamtchatka, etc.; ils ont le même phy- 
sique, les mêmes usages et à pen près le 
même langage ; ils se donnent le nom de Ka» 
ralit, et nomment leur pays Karalit-Nunct; 
ils sont répandus sur les côtes , et vivent in- 
dependans. Une partie a embrassé le chris- 
tianisme, et a appris, des Européens, quel- 
ques professions utiles, sans cependant se 
soumettre à aucune loi. Les Groeolandais 
sont doux et pacifiques ; cependant la supers- 
tition les rend quelquefois cruels : on les a 
vus tuer des femmes qu'ils regardaient comme 
sorcières, et auxquelles ils attribuaient tout 
le mal qui leur était arrivé. Ils sont incons- 
tans et très-iraprévoyans, et dissipent en peu 
de temps les fruits de longs et pénibles tra- 
vaux. Quoique sobres en fait de nourriture, 
ils le sont peu pour les boissons spiritueuses, 
et sont capahles de grands excès daus leur 
ivresse. La fabrication de leurs bateaux et de 
difTércns objets dont ils se servent pour la" 
chasse, la pèche et leur ménage, témoigne 
qu'ils ne manquent pas d'adresse. Ceux qui 
habitent la côte sud-ouest sont plus indus- 
trieux et plus actifs que ceux de la côte orien- 
tale : les premiers fabriquent des vascs de 
pierre ollaire, de longues courroies de peaux 
de phoque, des bateaux, et d'autres objets 
qu’il vont échanger avec ceux de la côte sep- 
tentrionale, contre des os sc mens de baleine, 
des dents de morses et quelques fourrures, 
qu'ils revendent ensuite aux Européens. Au- 
trefois les Groenlandais faisaient la pèche de 
phoques avec des harpons et des lances : ils 
sc servent aujourd'hui plus souvent du fusil, 
qu’ils tirent adroitement. Quant à la pèche 
de la baleine, ils ne peuvent la faire seuls, 
parce que leurs instrumens sont trop impar- 
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faits ^ ils sc joignent aux Danois, avec les- 
quels ils en partagent les produits. Ils ont 
adopte , pour la petite pèche , l'usage du filet , 
introduit parmi eux en 1790. 

Les Danois sont les seuls Européens qui 
aient formé , dans le Groenland , des établis- 
semons, dans le but principal d’y faire le 
commerce ; tous les ans, il sort de Copenha- 
gue 7 à 8 navires qui portent dans ce pays 
pour 85,oou risdales de marchandises, et en 
exportent pour 170,000 à 200,000. Les im- 
portations consistent en farine, sel, drap, 
ficelle, divers ouvrages en fer et en étain, 
vins , eaux-de-vie, etc.; les retours sc font 
en huile et pûtes de baleine , peaux de pho- 
ques , d'ours, de rennes , de lièvres , édredon , 
laine, cornes de narvals, etc. 11 n’y a pas de 
monnaie courante dans le pays j on a essayé, 
depuis peu, d'y introduire du papier-mon- 
naie. D'autres Européens , et les Américains 
du nord, envoient aussi dans le Groenland 
des navires pour la pèche de la baleine; mais 
ces expéditions deviennent moins frequentes 
parmi les premiers : les Anglais n’y envoyè- 
rent en 1816 que 100 bktimens; les Pays-Bas, 
67 ; et les Danois , les Hambourgeois , les Bré- 
mois et les Hanovriens, beaucoup moins. Les 
Américains, au contraire, ont augmenté, 
depuis t8i5, leurs bâtimens pécheurs : en 
1819, ils en envoyèrent 93 , jaugeant 3o, 000 
tonneaux. 

Le gouvernement danois s'occupe fort peu 
de l’administration du pays ; il se contente 
d’y envoyer de temps à autre des missionnai- 
res , et de réclamer les avantages du com- 
merce. Il a divisé scs possessions dans le 
Groenland occidental en deux inspectorats : 
celui du S. , qui comprend 8 districts ou co- 
lonies : Fiskanasss, Frederikshaab, Godlhaab, 
llolsteinborg., Julianeshaab , Kirgurtursuk , 
Omanarsuk, Sukkcr-top; et celui du N., qui 
en comprend aussi 8 : l’ilc du Chien , Chri- 
stianshaab, Godhavn ou l'ile Disco, Jacobs- 
bavn , l'ile de Kron - Prindsen , Otncnak , 
Opcrnavik, et Rcttenbenks. Le Groenlaud 
est très-peu peuplé en comparaison de son 
étendue : à peine y compte-t-on 20,000 in- 
dividus, dont environ 6,000 chrétiens. Cette 
population se compose de Danois, vivant en 
familles isolées, les unx comme missionnai- 
res et les autres comme commcrçans; d'Es- 
quimaux, et de métis chrétiens , ainsi que de 
Grocnlandais idolâtres. On ne comprend pas 
dans ce nombre environ 5oo naturels , et 
j,o53 frères moraves, qui sc sont établis vers 
l'extrémité méridionale du Groenland. On 
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peut admettre i5,ooo individus pour le 
Groenland occidental , et à peu près 5, 000 
pour roricutal. 

Dans le x e siècle , un Islandais nommé 
Éric-Randa ou Le Rouge , découvrit ce pays , 
qui reçut le nom de Groenland ( terre verte), 
à cause de la mousse qui recouvrait ses riva- 
ges ; sur le rapport avantageux qu'il en fit à 
son retour, plusieurs familles consentirent à 
l’y suivre et y fondèrent une colonie. Bientôt 
après, Olatis, premier roi de Norwège, en- 
voya des missionnaires pour répandre le chris- 
tianisme dans ces contrées. En i386, sous le 
règne de Marguerite de Valdemar, qui rénuit 
les trois couronnes de Danemark , de Suède 
et de Norvège, le Groenland fut déclaré do- 
maine de l'état. Cette colonie s'accroissait de 
jour en jour, lorsque les dissensions qui trou- 
blèrent la mère- patrie, au xv* siècle, la 
firent oublier. Vers le milieu du xvi* siècle , 
l'Angleterre fit, à différentes reprises, des 
expéditions pour tenter des découvertes dans 
le Groenland : Martin Frobisber crut avoir 
retrouvé ce pays en 1578, mais il ne put y 
aborder k cause de la nuit , des glaces et de 
l'hiver. Dans les xvii® et xvm® siècles, le 
gouvernement danois ordonna la recherche 
des restes des anciens établissement , mais 
toutes les perquisitions furent vaines; cepen- 
dant, au dire des Esquimaux , il parait qu'il 
existe, vers l’endroit où Éric aborda dans le 
x® siècle, un peuple qui se distingue de scs 
voisins par ses mœurs et sa constitution phy- 
sique. En 1721 , un prêtre norvégien , Jean 
Egède , protégé par son roi , entreprit d’aller 
répandre le christianisme chez les Esquimaux : 
ses compagnons de voyage, au nombre de 
43 norvégiens ou dauois , fondèrent une co- 
lonie près du golfe de Baal; mais, d’après 
un édit du roi , les colons retournèrent bien- 
tôt dans leur patrie. Egède, animé par son 
zèle, resta parmi les Esquimaux; ses succès 
firent concevoir des espérances au gouverne- 
ment, qui rétablit des relations commerciales 
avec le Groenland, et accorda 2,000 rixda- 
lcs de pension annuelle aux missionnaires 
établis dans ce pays. Les frères moraves y 
envoyèrent également des missionnaires. 

GROENLO, ville des Pays-Bas. Voyez 
Gsol. 

GROEN-SUND, détroit qui sépare l’ile de 
Falster de celle de Mceen , dans le Dane- 
mark. Sa longueur est de 2 I. , et sa largeur 
moyenne 'd' 1/2 1. 

GRUESBEEK, village des Pays-Bas, prov. 
de Gueldre, à G l. d'Arnhem, arrond. et k 
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al. î/a de Niinègue, cant. et à 3 1. i/a de 
Wychem. 1,754 hab. 

GROESSEN , village des Pays-Bas , prov. 
de Gucldre , arrond. et à a 1. 3/4 d’Arnhem , 
cant. et à 1 1. de Zevcnaar. 1,800 hab. 

GROETTLINGE, dislr. de Suède, dans 
la partie mérid. de la préfecture et de Pile 
de Gottland. 11 comprend 4 paroisses, parmi 
lesquelles on remarque celle de Grœttlingbo. 

GROHNDE, bourg du roy. et du gouv. de 
Hanovre, princip. de Kalcnberg, chef-lieu 
du bailliage domanial de Grohndc-Ohsen , à 
a 1. i/3 S. S. E. de Hamcln et à 3 1. N. de 
Polie j sur la rive gauche du Weser, qu'on 
y traverse sur un bac. Il y a 1 château. 700 
hab. On remarque dans les environs un mo- 
nument érigé en mémoire d’une bataille qui 
s y livra en 14 ^ 1 ? entre le duc de Brunswick 
et le comte de Spiegelberg. 

Le bailliage de Grohnde-Ohsen contient 
5,535 hab. 

GROITZCH, ville du roy. de Saxe, cer- 
cle et à 5 1. S. de Leipsick, et à aa 1. O. N. 
O. de Dresde, baill. de Pcgau et Borna, sur 
la rive gauche de l'Elster. Elle a a faubourgs. 
1,079 hab. 

GROIX, GROA1X ou GROUAIS, île de 
l'Atlantique, près des côtes de France, dép. 
du Morbihan, arrond. de Lorient, cant. et 
à a 1. S. O. de Port-Louis, en face de l’em- 
bouchure du Blavet. Lat. N. 47° 38' t\' . 
long. O. 5° 46' a3". Elle ail. 3/4 de long 
de l’E. à 1*0. , sur a/3 de 1. de large. L’ex- 
trémité S. E. se nomme Bout-des-Chats , ot 
l’extrémité N. O. pointe de Peumenec. Les 
côtes en sont bien défendues. On y récolte 
de très-beau froment dit d’Espagne et d’ex- 
cellentes lentilles. La pêche de la sardine et 
des congres y est très-lucrative. On trouve 
sur les côtes du sable ferrugineux qui peut 
servir d’émeri. a,3oo hab. Le lieu principal 
est S 1 . Tudy. 

GROJEC, ville de Pologne, woiwodie de 
Masovie, obwodie et à 10 1. S. S. O. de Var- 
sovie, et à i3 1. N. N. O. de Radom. 800 
habitans. 

GROL ou GROENLO, ville des Pays-Bas, 
prov. de Gueldrc, arrond. et à G 1. E. S. E. 
de Zutphen , et à 11 1. E. d’Arnbem : chef- 
lieu de canton , sur la rive gauche de la Sluik. 
Lat. N. 5a° a' 34”* Long. E. 4° * 7 ^ Elle 
a 3 portes. On y remarque la grande église 
réformée. Il y a 1 église catholique , 1 syna- 
gogue, 1 école latine, des fabriques* de colle- 
forte, des tanneries, des briqueteries et des 
tuileries. 11 s’y lient uu marché très-fréquente, 



pour bestiaux. Elle envoie un député aux 
états de la province, a , 000 hab. On exploite 
des tourbières dans les environs. 

Charles-Quint fit fortifier G roi en i55o. 
Après avoir été plusieurs fois prise et reprise , 
cette ville tomba, en 167 a, au pouvoir des 
Français, qui la démantelèrent l’année sui- 
vante et l’abandonnèrent. 

GROLÉE, village de France, dép. de 
l’Ain, arrond. et à a 1. 1/4 S. O. de Bellcy, 
cant. et à a 1. S. E. de l’Huis, au-dessous 
d’un beau château situé près du Rhône. Foi- 
res, les i5 février, 7 mai, 8 août et i5 no- 
vembre, pour chanvre, bestiaux, quincaille- 
rie et mercerie. 576 hab. 

GROM1TZ , bourg de Danemark , duché 
de Holstein, baill. de Cismar; à 8 1. a/3 N. 
E. de Lübeck et à 10 1. E. de Rendsbourg , 
près de la Baltique. Il y a 1 église et 1 hôpi- 
tal. 800 hab. 

A 1 1. de ce bourg se trouve une tour- 
bière. 

GROMO, village du roy. Lombard- Véni- 
tien, prov. et à 7 1. N. N E. de Bergame, 
distr. et à a 1. N. N. O. deClusone, près de 
la rive droite du Serio. 1,1 a5 hab. 

GROIN AU, ville des États Prussiens, prov. 
de Westphalic, régence et à 11 1. N. O. de 
Munster, cercle et à 3 1. N. N. E. d’Ahaus, 
sur la rive droite du Dinkcl. 856 hab. 

GRONAU, ville du roy. de Hanovre, 
princip. et à a 1. 3/4 O. S. O. de Hildesbeim, 
et à 5 1. 3/4S. de Hanovre. Siège d’i juridiction 
urbaine et d’t bailliage domanial; dans une 
Ile de la Lcine , en face de l’embouchure de 
la Dep. Elle a 1 église luthérienne et 1 église 
catholique. i,5oo hab. 

Le bailliage domanial contient 4*7^9 hab. 

GRONAU ( ALTEN ), village de la Hessc- 
Électorale , prov. et cercle de Hanau , baill. 
et à a 1. S. E. de Schlüchtern; sur la rive 
droite du Sinu. Il y a une fabrique de bleu. 
36o hab. 

GRONDE, bourg de Hanovre. Voyez 
Grohxdb. 

GRONE, rivière de France, formée dans 
le dép. de Saône-et-Loire, à Pont-Charat, 
cant. de Tramaye, par la réunion de deux 
torrens qui descendent des montagnes du 
Beaujolais, l’un près de Monsol et l’autre 
près d’Avenas, dans le dép. du Rhône. Elle 
parcourt l’arrpnd. de Mâcon, en passant par 
Cluny, et en coulant du S. au N. traverse 
ensuite du S. O. au N. E. la partie mérid. 
de l’arrond. de Châlons-sur-Saônc, et se joint 

à la Saône , par la rive droite , un peu au- 
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dessous de Varennes-le-Grand , après un 
cours d'environ i 4 1 . Elle reçoit à droite la 
Valouze et le Glison , et à gauche la rivière 
de Trerably, la Guye et la Gouleuse. On a 
établi sur les bords de la Grône, à S*. Léger- 
la-Bussicre et à Cluny, des papeteries im- 
portantes. 

La Petite-Grône est une autre rivière du 
dép. de Saône-et-Loire, qui se jette dans la 
Saône un peu au S. de Mâcon. 

GRONE , village du roy. de Hanovre , 
gouv. de Hildesheim, princip. et à i/a 1 . O. 
de Gôttingue, juridiction de Leineberg; sur 
U petite rivière de son nom , qui se jette 
dans la Leine. Il y a une carrière de pierres 
calcaires. 

Près de ce village, dans la plaine de Ha- 
gen, se trouvait, au moyen âge, un palais 
où les empereurs de la maison de Saxe te- 
naient quelquefois leur cour. 

GRONE ou GRONO, village du roy. Lom- 
bard-Vénitien, prov. et à 4 1 - i/a E. de 
Bergame, distr. et à i 1 . 3/4 E. N. E. de 
Trescorre, dans le Val Cavailina, sur la 
rive gauche du Cherio. Il y a des carrières 
de pierres à aiguiser en exploitation. 5 oo 
habita ns. 

GRONENBÀCH, ville de Bavière, cercle 
du Danube-Supérieur ; chef-lieu de prési- 
dial et siège d’une chambre fiscale, à 4 1* S. 
de Kempten et à 12 1 . S. d'Augsbourg. Il y 
a x château, a églises catholiques et x réfor- 
mée, et i manufacture de tissus de coton. 
88o hab. 

Le présidial contient 1 1,495 hab. 

GRÛNENBERG, juridiction domaniale de 
Hanovre, gouv. et princip. d'Osnabrück. Elle 
est arrosée par la Haase, l'Else et la Hunte. 
3 , 3 oo hab. Melle en est le chef-lieu. 

GRONINGEN, ville des États Prussiens, 
prov. deSaxc, régence et à 7 1 . S. E. de 
Magdebourg, cercle et à a 1 . S. d'Oscherslc- 
ben; sur la Rode. Elle a 1 château, a églises, 
1 hôpital, 1 filature de lin, et des fabriques 
de lainages. 2,1 38 hab. 

GRONINGEN, ville du roy. de Wurtem- 
berg. Vojr. MaRKTGRÜKINGBN. 

GRONINGUE , Groningen , prov. des 
Pays-Bas, entre 5 a° 5 o' et 53 ° 28' de lat. 
N., et entre 3 ° 5 o' et 4 ” 53 ' de long. E. Elle 
occupe l’extrémité N. E. du roy., et a pour 
bornes , au N., la mer du Nord; à l’E., l’em- 
bouchure de l'Etns , le Dollart et le roy. de 
Hanovre; au S., la prov. de Dreuthc; et à 
l’O., celle de Frise et le Lauwcrzée, golfe de 
la mer du Nord. Sa longueur, du N. O. au 
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S. E., est de 18 1 . , sa moyenne largeur, du 
N. E. au S. O. , de 6 I. et sa superficie de 
100 1 . Les côtes en sont basses , sans échan- 
crures , et bordées de bancs de sable ; à près 
de 31 . au large se trouve l’ile de Rottum, 
qui dépend de cette province. Peu de rivières 
considérables arrosent ce pays : à 1*0. la 
llunse, et au S. E. la Westerwolder-Aa for- 
mée de la réunion du Ruitcn-Aa , du Mus- 
sel-Aa et de l’Onstwedder-Aa au village de 
Wedde , sont à peu près les seules remarqua- 
bles. On y trouve plusieurs lacs, parmi les- 
quels >on distingue le Schild-mecr, le Foks- 
holler-meer, le Zuidlaarder-meer, l'Oostwol- 
der-meer, le Zuttc ou Leekster-mcer ; au S. 
E. s'étendent les vastes marécages de Bour- 
tange. Une infinité de canaux destinés soit à 
la navigation , soit au dessèchement, entre- 
coupent celte contrée : les plus iniportans 
sont ceux qui vont' de Groningue à Dokkum 
et à Winschoten , et le Damster-diep. La 
province de Groningue est un pays plat, 
qui s'abaisse encore en approchant de la mer, 
et est sujet à de fréquentes inondations , mal- 
gré les digues qu’on entretient sur la côte et 
à l'embouchure de l’Ems. Le sol, dans cer- 
taines parties , se compose d'allùvions , et est 
assez fertile ; dans d'autres, il est marneux 
et humide. Toute la partie méridionale qui 
borne la province de Drenthe est sablonneuse, 
peu susceptible de culture , et couverte de 
quelques bois et de buissons; en général , 
cette province, peu riche en terres laboura- 
bles, l'est beaucoup en excellons pâturages : 
l’air y est épais , humide et insalubre dans 
quelques localités. Les principales produc- 
tions sont du froment en petite quantité , du 
seigle , de l'avoine , du sarrazin , des graines 
oléagineuses , des légumes , beaucoup de pom- 
mes de terre, et du chanvre. En x 8 18, on a 
récolté dans cette province , 131,929 hecto- 
litres de froment; 194,112 hectolitres de 
seigle; 23 i, 84 o hectolitres d’orge; 567,460 
hectolitres d'avoine; 4^,175 hectolitres de 
sarrazin; 73,190 hectolitres de fèves ; et 
3 ,o 3 o hectolitres de pois. On y compte 5 à 
6000 fermes, dont l'étendue varie de x 5 , 
3 o , 5 o , à 100 hectares. 11 y a peu de bois : 
on se chauffe avec la tourbe qu'on extrait dans 
le pays. On y trouve aussi beaucoup de co- 
raux fossiles et de grosses pierres isolées. 
L'éducation des bestiaux fait la richesse de 
cette province. La race des chevaux est la 
même que celle de la Frise ; elle est renom- 
mée pour sa beauté et son utilité : les dis- 
tricts du Westerquarticr et du llunsingo 
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fournissent les meilleurs. Le* bêtes à cor- 
nes y sont de taille moyenne : leur chair est 
estimée ; les montons ne donnent qu'une 
laine commune. Le nombre des chevaux s'é- 
lève à a3,ooo; celui des bêtes à cornes à 
83,781, et celui des moutons à 65,747. On 
élève aussi beaucoup de porcs et de volaille. 
L'éducation des abeilles est assez répandue , 
surtout dans la partie méridionale. Les ani- 
maux sauvages sont : les renards , les lièvres , 
les lapins , etc. Les côtes sont fréquentées par 
des oies et des canards sauvages , des bécasses, 
des bécassines etpar un grand nombre d'àuires 
oiseaux de passage. Les lacs et les rivières 
nourrissent des brochets, des carpes , des per- 
ches, des tanches, des^brèmes et beaucoup 
d'auguillcs. La pêche sur les côtes est très- 
avantageuse. On trouve souvent, sur la côte 
du Dollart , des morceaux d'ambre. Il y a un 
grand nombre de fabriques de toiles , de gros- 
ses étoiles , de couvertures et de bas de 
laine , de chicorée; des 'papeteries , des pote- 
ries , des moulins à huile , des tuileries , etc. : 
la fabrication du fromage et du beurre est 
très considérable. "Ces divers objets forment, 
avec les chevaux et les bestiaux , les pommes 
de terre et la semence de trèfle, le commerce 
d'exportation. 

Cette province renferme 1 56, 100 hab. , 
dont 1 37,585 réformés; io,36o catholiques; 
U,o5o luthériens ; 3,970 mennonites , et 
a,i 35 juifs. Elle se divise en 3 arrondisse- 
mens ; Appingadam , Groningue , et Wins- 
cholcn, qui sont subdivisés en 12 cantons. 
Elle fait partie du 2 e commandement général 
militaire, ressortit à la cour supérieure de 
La Haye , et nomme 4 députés à la seconde 
chambre des états -généraux. Les états de 
Groningue se composent de 36 membres ; 
12 sont nommés par l'ordre équestre, 12 par 
les villes, et 1a par les districts ruraux : la 
députation permanente est de 9 membres. 
Le chef-lieu porte le même nom. 

GRONINGUE , Groningen, ville forte des 
Pays-Bas; chef-lieu de prov., d'arrond. et de 
2 cantons, à 12 1. E. de Lecuwarden et à 
33 J. N. E. d'Amsterdam; sur la llunse , et 
à l'embranchement de plusieurs canaux qui 
la font communiquer avec Leeuwarden , Wins- 
choten cl Delfzyl. Lat N. 53° i3' i3". Long. 
E. 4° >4' 3". Cette ville est le siège d'i tribu- 
nal de i r * instance du ressort de la cour supé- 
rieure de La Haye , et d’i tribunal de com- 
merce. Le gouverneur de la province et un 
commandant de place de 3* classe y résident. 
Les remparts , eu bon état, sont précédés de 



larges fossés, et les environs peuvent être 
inondés en cas d’attaque. On y entre par 8 
portes. Elle est assez généralement bien bâ- 
tie ; les rues en sont propres et régulières. 
Groningue possède 3 places publiques , 1 8 
ponts, 70 rues principales, 6,000 maisons, 
12 églises, 1 synagogue, 2 maisons d'orphe- 
lins, 1 hospice de vieillards; plusieurs hô- 
pitaux et éiablissemcns de bienfaisance , et 
1 maison de correction. Elle renferme aussi 
1 académie de peinture , de sculpture et d'ar- 
chitecture, 1 institution des sourds-et-muets 
fondée en 1790, par le célèbre professeur 
H. D. Guyot, 1 école latine, 2 écoles du Di- 
manche, 2 écoles pour les enfans pauvres, 1 
école d'industrie, 1 école de navigation, 1 
société de physique et de chimie, 1 dép. de 
la société pour l'utilité publique, 1 société 
nationale économique , 1 société de jurispru- 
dence sous la devise : Pro excolendo jure 
patrice , et 1 jury médical. Il y a une univer- 
sité , fondée en 161 4 , par les états-généraux : 
on y compte 19 professeurs dont les cours 
sont suivis par environ 3oo étudians : elle 
occupe un beau local, et possède x riche bi- 
bliothèque, 1 cabinet d’anatomie, de physique, 
de chirurgie , de chimie et d’histoire naturelle , 
1 beau jardin botanique, 1 école d’équitation 
et 1 salle d'armes. Cette ville contient plu- 
sieurs ediffees remarquables, tels que l'hôtel- 
de-ville , nouvellement construit sur la grande 
place , une des plus belles du royaume ; l’é- 
glise de S*. Martin, dont on admire la belle 
architecture gothique et la tour élevée ; l'hôtel 
des monnaies , la douane, l'arsenal , l'ancienne 
cour des Stadbouders , le poids de la ville 
et le pont Boteringboog , regardé comme un 
chef-d’œuvre d'architecture. Il y a des fabri- 
ques de toile, d'étoffes de laine, de bas de 
coton et de laine, de mèches soufrées , de sa- 
von , de vinaigre , d’amidon ; 1 raffinerie de 
sucre, des brasseries, des moulins à huile, 
à papier et à tan ; on y prépare aussi des 
plumes à écrire. Il y a 1 chantier de construc- 
tion. Le port est commode , et peut recevoir 
les plus gros navires marchands. Le com- 
merce en beurre , chevaux et bestiaux , avec 
les pays voisins et avec l'Allemagne est très- 
actif. Il s'y tient 3 grands marchés par an. 
Cette ville a vu naître le savant Radulphc 
Agricola , le baron Ruperda , Albert Schul- 
tens , savant orientaliste, etc. Elle nomme les 
12 membres des états, dont la nomination 
appartient aux autres villes de cotte province. 
En 182G celte ville a beaucoup souffert 
d'une épidémie oecasionce par la sécheresse 
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et les chaleurs île l'été après un printemps ac- 
compagné d'inondations désastreuses. 28,800 
habitons. 

Des auteurs prétendent que cette ville a 
été bâtie autour de la forteresse de Corbulon 
dont parle Tacite sous le nom de Corbulonis 
monunientum ; cependant il n'en est fait meu- 
tion dans l'histoire que dans le ix* siècle , et il 
parait qu'elle ne fut fortifiée que plusieurs siè- 
cles après. Elle su rendit aux États en 1876 , 
et son château fut rasé ; ayant été restituée 
à l'Espagne, le Prince Maurice ne la reprit 
qu'en 1 594. Cette ville et la seigneurie accé- 
dèrent ensuite à l'union d'Utrecht , qui con- 
somma l'établissement de la république des 
Provinccs-U n ies . 

L'arrond. de Groningne est divisé en 5 
cantons : Groningne en comprend 2 , Hoogc- 
Zand , Leck, et Zuidhorn. 53 ,i 58 hab. 

GRÜNSFELDT, village des Pays-Bas, prov. 
deLimbourg, arrond., cant. et à ■ 1 . S. E. de 
Macstricht. 1,200 hab. 

GROOTE-EILAND (grande Ile ), lie sur 
la côte sept, de la Nouvcllc-liollande , dans 
la partie occid. du golfe de Carpentarie , par 
i 4 " delat. S. et i 34 ° 25 ' de long. E. Elle a 
environ 20 I. de longueur. Les côtes parais- 
sent généralement arides; mais les montagnes 
qui en sont éloignées sont couvertes de bois. 
Elle a reçu son nom des navigateurs hollan- 
dais qui abordèrent les premiers dans le golfe 
de Carpentarie ; depuis elle a été visitée par 
le capitaine Flinders. 

GROOTEGAST, village des Pays-Bas, 
prov., arroud. et k 5 I. de Groningue , cant. 
et à 2 1 . 1/2 de Lcek. On y confectionne beau- 
coup de tourbes. 600 hab. 

GROOTENBERG, village des Pays-Bas, 
prov. de Flandre orientale à 6 1 . de Garni , 
arrond. et à 5 1 . d'Audenardc, cant. et à t/2 1 . 
de Sotlegem. 810 hab. 

GROOTE-RIV 1 ER, rivière du gour. du 
Cap-de-Bonne-Espérance. Voy. CxMtooa. 

GROOTE-RIV 1 ER, rivière du gouv. du 
Cap-de-Bonne Espérance , distr. de Tulbagh. 
Elle prend sa source sur le versant sept, du 
Witteberg, coule d'abord à l'O., puis au N. 
O. , et se joint au Dorn , par la rive gauche , 
après un cours d'environ 34 L 

GROOTE-R 1 V 1 ER, fleflve de Hottenlotie. 
y oy- Oasao*. 

ÏIROOTE- VISCH- RIV 1 ER , rivière de 
l'Afrique méridionale, é'qy. Grakd Poisson. 

GROS, cap de France, dép du Var, ar- 
rond. et à 4 1 * 3/4 E. S. E. de Grasse , cant. 
et â 3/4 de 1 . S. S. E. d'Antibes. Il forme la 
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pointe S. E. de la presqu'île qui s'avance a 
l'E. du golfe de Jouan. 

GROSAGE, village des Pays-Bas, prov. 
du Hainaut, arrond. et à 3 1 . 1/2 de Mont, 
cant. et à a I. t /4 de Chièvres. 397 hab. 

GROSBOIS ; village de France , dép. de 
Scine-ct-Oisc , arrond. et è 3 1 . */4 N. N. E. 
de Corbeil, cant. et à 1/2 1 . S. S. E. de 
Boissy-S 1 . Léger, comm. de Villccrénc. 11 
doit son nom à la vaste étendue de bois au 
milieu desquels il est situé. 11 y a un beau 
château avec un vaste parc , qui appartenait 
en 1789 à Monsieur, frère du roi, et a ap- 
partenu depuis à Moreau et au maréchal Bcr- 
thier. 

GROSBOUS, village des Pays-Bas prov. et 
àyl. 3/4 de Luxembourg, arrond. et à 4 I- 
de Diekirch, cant. et à 2 I. d'Ospcren. 729 
habitant. 

GROS- DE- GÉORAND (LE), village de 
France, dép. de l'Ardèche, arrond. etk 7 I. 
N. N. O. de L'Argenlièrc , cant. et à 2 I. 1/2 
N. N. O. dcMootpesat, près delà rive droite 
du Taurou. i,a 5 o liab. 

GROSE , rivière de la Nouvelle-Hollande , 
dans la Nouvelle-Galles mérid. Elle prend sa 
source aux monts Cacrmarthen , sépare le 
comté de Westmoreland de celui de Northum- 
berland , et se joint au Ncpean, près de 
Richmond, pour former l'Hawkcsbury , après 
un cours d'environ 9 I. de l'O. à l'E. Elle est 
rapide, et forme à 2 1. au-dessus de ton em- 
bouchure une cascade remarquable. Sur la 
rive gauche de cette rivière s'élève une mon- 
tagne qui , par sa forme, ressemble au pic de 
Ténériffe. 

GROSiO, village du roy. Lombard-Véni- 
tien, prov. de Valteline, et à 2 1 . 1/4 N. 
N. E. de Tirano , et à 7 1 . 1/2 E. N. E. de 
Somlrio , sur la rive droite de l'Adda. 1,700 
habitans. 

GROSLAY , village de France , dép. de 
Seine-et-Oise , arrond. de Pontoise, cant. de 
Montmorency, à 1 I. a /3 O- de Gonnesse et 
à 5 I. N. N. E. de Versailles. 1,059 liab. 

GROS-MORNE , montagne de la partie 
sept, de Pile Bourbon, dans l’océan Indien. 
Elle a 1 , 5 oo toises au-dessus de la mer. Les 
parties supérieures sont formées de lits de 
laves , soit compactes , soit basaltiques et po- 
reuses; la moitié inférieure parait composée 
de colonnes basaltiques de la plus grande ré- 
gularité, effet qu'on attribue à l'action des 
eaux pluviales. 

GROS-MORNE (LE), montagne de la Mar- 
tinique dans la partie occid. de l'arrond. de 
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U Trinité, nu N. E. de S'. Pierre. Elle 1e 
compose d'une brèche de grosse lave cor- 
néenoe, de chrysocolle, de carbure de fer, etc. 
Elje donne son nom à une paroisse qui est bien 
cultivée. 

GROS-ROUVRE, village de France, dép. 
de Seine-etOise , arrond. et à 6 1 . O. de Ver- 
sailles , cant. et à 3/4 de I. O. de Montfort. 
980 hab. 

GROSSE (ÎLE), petite Ile des États-Unis, 
territ. de Michigan , dans 1 a rivière de Détroit , 
près de l’embouchure de cette rivière dans le 
lac Érié. Elle a 3 1 . de long et s/a de large. 
C'est une terre d'alluvion qui est très-fertile ; 
il y a une carrière. 

GROSSELFINGEN, bourg de la princip. 
de Hoheniollem-Hechingen , à 1 1 . 1/4 O. 
d'ilechingen et à 8 1 . i/a N. O. de Sigraa- 
ringen. 800 hab. , occupés principalement à 
la fabrication d'étoiles de coton. 

GROSSENBERG, montagne du duché de 
Styrie, cercle et à 4 1 - R- S. E. de Juden- 
bourg. Elle se rattache vers le N. E. au Stub- 
Alpen, et a t ,435 toises de hauteur. 

GROSSENHAYN ou HAYN , ville du roy. 
de Saxe , cercle de Meissen , chef-lieu des 
bailliages réunis de Grossenhayn et de Mo- 
riUburg; à y 1 . i/a N. O. de Dresde et à 17 1 . 
E. de Leipsig, sur la rive gauche du Roder. 
Siège d’une surintendance du culte. Elle a 3 
églises, 1 école latine et a hôpitaux. Cette 
ville est renommée pour ses impressions sur 
coton , ses fabriques de draps , et scs teintu- 
reries en vert et bleu de Saxe , deux couleurs 
qui y furent découvertes en 1743 par Barth. 
Elle a aussi des manufactures de toile , de 
bonneterie, d'amidon et de maroquin. 4,aoo 
habitans. 

La culture du pastel , autrefois considérable 
sur son territoire , a beaucoup diminué depuis 
l'introduction de l'indigo. 

Lors du partage de 181 5 , une portion des 
bailliages échut à la Prusse, mais la plus 
grande partie resta à la Saxe. Ils contiennent 
u villes , 3 bourgs , 399 villages ou hameaux, 
et a 4 . 73 o hab. ; il y en avait 35 , 357 avant le 
partage. 

GROSSENLÜDER , bourg de la Hcssc- 
Élcctorale , prov. , cercle et à 3 1. x /4 O- N. 
O. de Fulda; chef-lieu de bail). , sur la rive 
ganchc de la Liider. 11 s'y fait un grand com- 
merce de sel. i,35o hab. Il y a auprès une 
source salée dont on ne tire aucun parti. 

Le bailliage contient 8,457 hab. 

GROSSE-ROCHE (LAC DE LA) , en an- 
glais biÿ-Stanc-Lake, lac des États-Unis, ter- 



ril. de Missouri, formé par le S 1 . Peter, af- 
fluent du Mississipi , dans le pays des Sioux , 
par 46» 3 o' dè lat. N. et 99° 4 o' de long. O. 
II a 6 1 . de long sur 4 I- dans sa plus grande 
largeur. 

GROSSETO , ville du grand-duché de Tos- 
cane , prov. et à 16 1 . S. de Sienne , et à 36 1 . 
S. de Florence ; chef-lieu de podesterie , sur 
un canal navigable , entre l'Ombrone et le 
lac de Castiglione. Siège d'un évêché aufira- 
gant de Sienne. Elle a 1 cathédrale , 1 église 
paroissiale, 3 couvens et 1 hôpital. a, 5 oo 
habitans. 

GROSS-GLOCKNER , un des principaux 
sommets des Alpes Noriques, sur la limite 
du Tyroi, de l'archiduché d'Autriche et du 
roy. d’Illyrie, à >4 I. N. E. de Prunecken et 
à 16 1 . O. N. O. de Villach. Lat. N. 47» 4 ’ 
33 ". Long. E. io° 3 i' a 5 ". Il a a,aa 3 toises 
au-dessus du niveau de la mer. 

GROSS-HAFF , grand lac des États Prus- 
siens. A 'oy. Stettixer-haff . 

GROSSOEUVRE, village de France, dép. 
de l'Eure, arrond. et à a I. i/a S. S. E. d'É- 
vreux,cant. et à 1 1 . i /3 N. O. de S*. André. 
Foires , les i* r mars, a 5 d’avril et de septem- 
bre , et 31 décembre. a 3 o hab. 

GROSSO-MONTE , montagne de France , 
dép. de la Corse, arrond. et à 3 1 . 1/4 S. E. 
de Calvi. Lat. N. 4 a» 3 o' 8". Long. E. 6» 
34 ' 4 a"- C'est un des principaux points de la 
chaîne qui parcourt Plie dans sa longueur. 
Elle a 954 toises au-dessus du niveau de la 
mer. 

Cette montagne donne son nom à un can- 
ton dont Calenzana est le chef-lieu. 

GROSSOTTO , village du roy. Lombard- 
Vénitien, prov. de Valteline, distr. et à 1 1 . 
3/4 N. N. E. de Tirano , et à 7 1 . E. N. E. 
de Sondrio , sur la rive droite de l'Adda. 
1 , 3 oo hab. 

GROSSOUVRE ou GROSSOUR , hameau 
de France , dép. du Cher, arrond. et à 8 1 . 
1/3 N. E. de S*. Amand-Mont-Rond , cant. 
et à 1 I. 1/4 N. de Sancoins. Il y a des usines 
à fer à hauts fourneaux, où l'on fabrique 
du fer en barres et en lames pour canons de 
fusil. 

GROSSRINDERFELD , bourg du grand- 
duché de Bade , cercle de Mcin-ct-Tauber, 
baill. et à 1 1 . 3/4 N. E. de Bischoflsbcim, et 
à 4 1 . S. O. de Wurtzbourg. 11 s'y tient 3 
marchés par an. 84 a hab. 

GROSSRITTE , village de la Hessc-Élec- 
torale , prov. de la Basse-Hesse, cercle de 
Cassel, juridiction et à al. i/a S. O. de Cas- 
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sel, et à 1 1 . i/a N, de Gudensberg. 868 hab. 

GROS-THEIL ou S 1 . GEORGE- DU- 
TUE 1 L, village de France, dép. de l’Eure, 
arrond. et à 5 I. 1/4 O. de Louvicrs, et à 7 1 . 
i /4 N. O. d’Évreux, cant. de Tourvillc. Il 
s ’y fabrique beaucoup de toiles. 1 , 5 oo bab. 

GROS VILLE, village de France, dép. de 
la Manche, arrond. et à 3 1 . i/a S. O. de 
Cherbourg, cant. et à 1 I. E. des Pieux. Foi- 
re*, le» 11 avril, 10 juin et 7 septembre, 
pour bestiaux , chevaux de trait , chanvre et 
laine. 880 hab. 

GRÔTH (S 1 .), bourg de Hongrie , comi- 
tat de Salad, marche de Szanto , à 10 1 . 1/2 
S. E. de Sabaria et à 14 1 . O. S. O. de Vesz- 
prim. 

GROTON , comm. des États-Unis , état de' 
Connecticut, comté de New-London ; prés de 
la mer et sur la rire gauche de la Thamcs, 
qui la sépare de New-London. Le fort de 
Griswold , qui défend le port de New-London, 
est dans cette commune. 4,6{>4 hab. 

GROTON , comm. des États-Unis, état 
de Massachusetts , comté de Middlesex , à 
10 1 . N. N. E. de Worcester et à 10 I. N. O. 
de Boston ; sur la rive droite du Nashau. 
1,897 hab. 

GROTON , comm. des États-Unis , état de 
New-llampshire , comté de Grafton , à 6 1 . 
E. de Hanovre et à 14 I. N. N. O. de Con- 
cord. Il y a une usine où ion fabrique divers 
objets en fer. 688 hab. 

GROTON , comm. des États-Unis, état de 
New-York, comté de Tompkins , à 4 l. E. 
d'Ithaca et à 46 L O. S. O. d'Albany. 2,742 
habitans. 

GROTTAGLIE, ville du roy. de Naples, 
prov. de la Terre d'Otrante, distr. et à 4 1 . 
1/2 E. N. E. de Tarente , et à 16 1 . O. N. O. 
de Lecce; chef-lieu de canton. Elle a 1 col- 
légiale et 4 couvens. 6,000 hab. 

GROTTAMARE , village des États de l’É- 
glise, délégation et à 5 1 . S. E. de Fermo , 
et à 6 1 . 1/2 N. E. d’Ascoli , près de l'Adria- 
tique. 11 y a 1 courent, dont le clocher est 
par 42» 59' 4 g" de lat. N. et 1 1° 3 t' 54 ” de 
long. E. Foires, les 18 septembre, 10 juillet 
et 1 1 novembre. 

GROTTA-MINARDA , bourg du roy. de 
Naples, prov. de la Principauté-Ultérieure, 
distr. et à 2 1 . 1/2 S. O. d’Ariano, et à 6 I. 
1/2 N. E. d’Avellino; chef-lieu de canton, 
près de la rive gauche de l’Ufita. Il y a 2 col- 
légiales et 1 couvent. 11 s’y lient une foire du 
26 juillet au 6 août. 2,âoo hab. 

GROTTAU , bourg de Bohème , cercle 



de Bunzlau , à 1 1 1 . N. de Jung-Bunzlau et 
à 20 1 . 1/4 N. N. E. de Prague. Il a des fa* 
briques de toile et des filatures de lin. 919 
habitans. 

GROTTE, bourg de Sicile, prov., distr. 
et à 4 I N. E. de Girgenti , et à 6 1 . O. S. O. 
de Caltanisctta ; cbef-licu de canton. 

GROTTER 1 A, bourg du roy. de Naples, 
prov. de la Calabre-Ultérieure 1", distr. et à 
2 I. 1/2 N. N. E. de Gerace, et h i 3 1 . 1/2 

N. E. de Reggio; chef-lieu de canton , dans 
une vallée riche en huile et en vin. Il a 2 
églises paroissiales. 2,696 hab. 

GROTTK.AU , ville des États Prussiens , 
prov. de Silésie, régence et à 8 1 . O. d’Op- 
peln ; chef-lieu de cercle. Elle a une enceinte 
murée et renferme 1 église catholique , 1 église 
luthérienne , et 1 hôpital. On s’y occupe beau- 
coup de la filature de la laine. Il s’y tient un 
grand marché tous les ans, où il se fait un 
grand commerce de fil. 1,845 hab. 

Le cercle contient 29,605 hab. 

GROTTOLE , bourg du roy. de Naples , 
prov. de Basilicate , distr. et à 4 L 1/2 O. S. 

O. de Matera , cant. et à 5 1 . E. S. E. de 
Tricarico. Haï collégiale* et 1 église parois- 
siale. Foire le x 4 octobre. 2,216 hab. 

GRÔTZINGEN , bourg du grand-duché de 
Bade, cercle de Murg-et-Pfinz, baill. et à 31 . 
1/2 S. S. O. de Bruchsal , et à 1 1 . 3/4 E. de 
Carlsruhe ; sur la Pfinz. Il y a un très-beau 
château et des ateliers pour la préparation de 
la garance. 1,688 hab. 

GRÔTZINGEN , ville du roy. de Wurtem- 
berg. f'ojr. GaôziHCEN. 

GROTZKA , bourg de la Turquie d’Europe. 
P'oy. Stolkatz. 

GROUAIS , petite île de l’Atlantique , près 
de la côte N. E. de l’ile de Terre-Neuve, au 
S. E. de la baie Hare. Lat. N. 5 o» 56 '. Long. 
O. 58 » 4 '. 

GROUAIS, lie de France, f^ojr . Gaoix. 

GROUCHLAVKA , bourg de Russie , en 
Europe, gouv. et à 66 1 . N. 0 . de Vilna , 
distr. et à 12 1 . O. N. O. de Telch. 

GROUDEK , bourg de Russie en Europe , 
gouv. de Podolic , distr. et à i 3 1 . i /4 N. N. 
O. de Kaménctz, et à 8 1 . 1/4 S. O. de Pros- 
kourov. 2,700 hab. 

GROUPES (LES DEUX), groupes de pe- 
tites îles, dans le Grand-Océan équinoxial, 
au centre de l’archipel des Mes Basses. Le 
plus mérid. est par 18 0 12' de lat. S. et i 44 ° 
45 ' de long. O. Ils sont séparés l’un de l’au- 
tre par un canal d’i/6 de 1. de largeur, et 
occupent ensemble un espace d’environ 9 L 
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Chacun d’eux renferme une lie assez grande. 
Ce» groupe» sont entourés de ré ifs qui en 
défendent l'accès aux gros navires ; à i /3 de I. 
on ne trouve pas de fond à 100 brasses. Tou- 
tes le» ile» sont petites , longue» , étroites 
et bien boisées ; on y aperçoit surtout beau- 
coup de cocotiers. Les naturels ressemblent 
aux Malais des lies Basses : ils sont de taille 
ordinaire, ont le teint brun , et vont nus; 
leurs cheveux sont retenus par une espèce de 
filet qui leur entoure la télé ; ils »e servent 
de très-petits canots au-dessus desquels est 
tendue une natte qui les garantit du soleil. 
On pense que ces ile» ont été découvertes par 
Roggcwin; le capitaine Coot les aperçut en 
'769. 

GKOUPUS , port du Brésil. Voy. Garopas. 

GROUW , village des Pays-Bas, prov. de 
Frise, arrond. et à 3 1 . E. N. E. de Sneek , 
cant. et à 1 1 . E. de Rauwerd ; sur la rive 
droite de la rivière de son nom. On y cons- 
truit des barques pour la pèche. 1,400 hab. 

GROUZDOVO, bourg de Russie, en Eu- 
rope, gouv. et k a8 I. N. N. O. de Minsk, 
di»tr. et à 1 1 1 . N. de Vileika. Il a 1 église 
grecque ; il s y tient 1 marché par an. 

GROUZDZl , bourg de Russie, en Europe, 
gouv. et à 46 I. N. O. de Vilna, distr. et à 
41 - >/4 N. de Chavli. 

GROVA , village et petit port de mer de 
la Guinée supérieure , sur la côte des Dents, 
près et au N. E. du cap des Palmes. 

GROVE, pointe des États-Unis, état de 
Maryland , comté de Cecil , sur la côte 
orient, de la baie Chesapcak , au N. de l’em- 
bouchure du Sassafras, à sa 1 . E. N. E. de 
Baltimore. 

GROVE , petite ile de l’Hindoustan an- 
glais , présidence de Madras , sur la côte de 
Pane. prov. de Malabar, distr. de Cotite , à 
a 1 . l/a S. O. de Mabé et k égale distance S. 
E. de Cananore. 

GROVELANDJ comm. des États-Unis , 
étal de New-York, comté de Livingston , 
sur le Gcnesee, k 80 1 . O. d’AIbany. 1 ,ay 3 
habitans. 

GROZESD, village de la Turquie d’Eu- 
rope, dans la Moldavie, distr. et k 1a 1 . S. 
S. O. de Bakou, et k 3 1 . i/a S. d’Okna; sur 
l'Ojusza. Il y a quelques Hongrais. On voit 
aux environs un rocher entièrement composé 
de sel cristallisé. 

GRÔZINGENou GRÜTZINGEN , ville du 
roy. de Wiirtemberg , cercle de la Forét- 
Noire , bail!, et k 1 I. 1/4 O. de Nürtingcn, 
cl à 3 1 . i/a N. N. E. de Rcatlingen , sur la 



rive gauche de l’Aya-bach. Elle est ceinte de 
murs élevés. 896 hab. 

GRUR, village de Suisse, cant. et k 3 I. 

3/4 N. E. d'Appcnzell , et k 1 1 . a /3 N. N. E. 
de Trogen ; chef-lieu d’un des Rhodes exté- 
rieurs. On y fabrique de la toile. 8io hab. 

GRUBBENVORST, village des Pays-Bas , 
prov. de Limbonrg, arrond. et k 5 1 . N. N. 

E. de Ruremonde, et k 1 I. 1/4 N. N. O. de 
Venlo , sur la rive gauclie de la Meuse. Il y a 
des brasseries et des distilleries de grains. 
1,100 hab. 

On voit daos les' environs les ruines du 
cbàtcau de Grubben , que l’on croit avoir été 
une station romaine; on y a trouve des mon- 
naies romaines , et ou y remarque encore de 
faibles restes d’un temple, qui donnent quel- 
que crédit k celte opinion. 

GRUBE, bourg de Danemark, duché de 
Holstein , bail), de Cismar, à 11 1 . N. E de 
Lubeck et k 14 1 . E. de Kiel; à peu de dis- 
tance de la Baltique , sur le bord mérid. du 
lac de son nom, aussi appelé Æster-Sôc, dont 
la longueur est d’i I. 3/4 et la plus grande 
largeur de i/a I. U y a 1 église et 1 hôpital. 

600 hab. 

GRUBENHAGEN, princip. du roy. de 
Hanovre , gouv. de Hildesheim- Elle se com- 
pose de 3 parties : l une, àl’O., est enclavée 
entre la principauté de Golliogue et le du- 
ché de Brunswick; la plus considérable , au 
milieu , est bornée au N. par le terril, de 
Klausthal et le duché de Brunswick, k l’E. 
par le même duché et par U prov. prussienne 
de Saxe , au S. par cette prov. , et k 10 . par 
la princip. de Gottinguc : elle a 10 1 . de lon- 
gueur, du N. au S., et y 1 . dans sa moyenne 
largeuç; la plus petite partie, k 1 "E. , est 
comprise entre le duché de Brunswick et U 
prov. de Saxe. La superficie totale des 3 di- 
visions est de 4 > l. La partie de l’O. contient 
peu de montagnes ; celle du centre est cou- 
verte en partie par les montagnes du Harz, 
qui y présentent l’Ackerberg, un de leurs 
points les plus élevés ; enfin la partie orien- 
tale renferme quelques sommités remarqua- 
bles de la même chaîne. La plus grande ri- 
vière de cette principauté est la Leine , qui 
ne coule même que sur la limite E. de la 
partie occidentale ; là Ruhme traverse le S. 

O. de la partie centrale, qui est encore arro- 
sée par l’Oder, le Sieber et la Sosc. On 
trouve plusieurs étangs assez considérables 
dans le Harz; de grandes forêts couvrent 
ces montagnes , où il règne une température * 
froide ethumide. Le climat est moins rude et 
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plus agréable dans les plaines j en gênera) , 
on jouit rarement, dans celte principauté, 
de la vue d'un ciel serein. Dans les endroits 
montagneux , les habitans , peu livrés à l'a- 
griculture, sont obliges d'avoir recours à 
Jcurs voisins pour se procurer des subsistances, 
ne cultivant eux- mêmes que des pommes de 
terre et quelques légumes ; dans d'autres can- 
tons , on soigne le jardinage, et l'on récolte 
quelque peu de grains. La vallée de Halde, 
protégée par les montagnes contre les vents 
du nord , jouit d'une température assez mo- 
dérée pour produire une grande quantité de 
tabac et de houblon ; on récolte d'cxcellens 
fruits dans la partie occidentale, et même 
assez de pommes et de cerises pour en ex- 
porter. La culture du lin est en activité 
sur les bords de la Ruhine. Celte principauté 
est riche en bestiaux de toute espèce : la race 
des moutons s’améliore de jour en jour. Les 
grandes forêts du Harz sont une des richesses 
de ce pays ; elles renferment beaucoup de 
gibier. Il y a quelques mines d'or , d’ar- 
gent , de cuivre , de plomb , de zinc et de 
fer; du soufre, du marbre, de l'albâtre, des 
ardoises, etc. L'exploitation des mines, le 
travail des forges , la coupe des bois , la fila- 
ture du lin , la fabrication de dentelles , toi- 
les , étoffes de laine , sont les principales oc- 
cupations des habitans et les ressources du 
commerce , aussi bien que le fromage , le 
beurre, et quelques autres objets peu consi- 
dérables. Avant qu'une nouvelle organisation 
eut partagé le Hanovre en 6 grands gouver- 
nemens, Grubcnhagen formait, dans ce royau- 
me, une province particulière, et comprenait 
le territoire de Klausthal , si riche en mines , 
qui compose aujourd'hui une division séparée. 
86,377 hab. Cette principauté renferme 3 
juridictions urbaines : Duderstadt, Eimbeck, 
Osterodc; ci 10 bailliages domaniaux : 
Duderstadt , Elbingerode , Giboldçhauscn , 
Herzberg , Katlenburg , Osterodc, Hadolfs- 
hausen , Rolhenkirchen-et-Eimbeck , Salz- 
dcrhelden , et Scharzfels. Eimbeck est le 
chef-lieu de la principauté. 

GRUCHET - LÈS - BOLBEC, village de 
France , dép. de 1a Seine-Inférieure, arrond. 
et il 6 1. i/3 E. N. E. du Havre, cant. et à 
i/a I. S. S. E. de Bolbec. sur la rive gauche 
de la Bolbec. i ,aoo hab. 

GRUDEK, petite ville de Gallicic, cercle 
et à G 1. O. S. O. de Lcmbcrg; dans une 
plaine, sur la Wcrezjrca , entre deux lacs. 
Elle a > église catholique et i église grecque. 

GRUE, paroisse de Norvège, diocèse 



43 , 

d'Aggcrshuus , baill. de Hedemarken , à 6 1 
3/4 N. de Kongsvingcr et à ai I. N. E. de 
Christiania. 4,706 hab. 

GRUEL, village de la princip. de Hobcn- 
zollern-Sigtnaringen , baill. et à 3/4 de 1. S. 
O. de Haigerloch , et à 4 1. S. O. de Roten- 
bourg , sur la rive droite de la Faacb. i,oa5 
habitans. 

GRUÈRE, village de France, dép. de 
Lot-et-Garonne, arrond. et à a 1. 3/4 S. S. 
E. de Marmande, cant. et à i/a 1. S. E. du 
Mas, sur 1a rive gauche de la Garonne. i,aio 
habitans. 

GRUEY, village de France, dép. des 
Vosges , arrond. et à 5 I. 3/4 S. O. d’Épi- 
nal , cant. et à 1 1. 3/4 N- O. de Bains. 990 
habitans. 

GRUGÉ, village de- France, dép. de 
Maine-et-Loire, arrond. et à 3 1. O. N. O. 
de Scgré, cant. et à a I. 1/8 de Pouancé. 
Foire, le 36 juillet, pour bestiaux. ag3 
habitans. 

GRUGLIÀSCO, bourg des États Sardes, 
dir. , proT. et à a 1. O. de Turin , marni. et à 
1 I. 1 j E. S. E. de Rivoli. 3,900 hab. 

GRUGUNGY, rivière du Brésil, prov. 
de Bahia. Elle descend du versant orient, de 
la serra das Aimas , coule à l'E. N. E., et se 
jette dans le rio de Contas, par la rive droite, 
près de la serra do Mar , après un cours d'en- 
viron 35 I. 

GRU1SSAN, village et petit port de mer 
de France, dép. de l'Aude, arrond. et à 
a l. i/3 S. E. de Narbonne, cant. de Cour- 
san. On j fait le cabotage et la pècbe. a, 100 
liab. Le village se trouve à i/a 1- de la càte, 
sur l'étang de son nom , qui communique à 
la Mediterranée par deux passages nommés 
Grau de Grazelle et Grau de la Vieille-Nou- 
velle. Cet étang a une lie considérable , sur 
laquelle se trouve le hameau de L'Estaignol, et 
a environ 3 1. de long et 3/4 de I. dans sa 
plus grande largeur; il reçoit, vers le N. , 
une branche de l'Aude, et n'est séparé, à 
l'O. , de l'étang de Bages et de Sigcon , que 
par une langue de terre. 

GRUL1CH, ville de Bohème, cercle et 
à i5 I. E. de Kouiggratz , et à 38 I. i/a E. 
de Prague. Il y a 1 chAtcau , des fabriques de 
rubans de fil , 1 manufacture d'indiennes et 
de mouchoirs de coton, et 1 papeterie, a , 116 
habitans. 

GRUM, distr. de Suède, dans la partie 
mérid . de la préfecture de Carlstad , vers 
l'extrémité N. O. dulac Wcner. 11 est traversé 
par le Nors-clf, et renferme 4 paroisses, 
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parmi lesquelles on remarque celle de ton 
nom. 

GRUMBACH , village du grand-duché de 
Bade, cercle de Murg-et-PGnz, baill. et à 
1 1. 3/4 de S. S. O. de Bruchsal, et à a 1. 3/4 
E. N. E. de Carlsruhe, près de la source du 
Glan. 11 y a i église luthérienne. i,ooo hab. 
On voit près de ce village un vieux château 
en ruine. . 

GRUMBACH , village du duché de Saxe- 
Cobourg , princip. de Lichtenberg; chef-lieu 
de canton, à 3 1. 3/4 E. de Baumholder, 
près du Glan. Il a i église luthérienne. 
4a5 hab. On voit dans les environs les ruines 
d'un château du ci-devant comte du Rhin , 
Haubitz , et le village de Sonenhof , bâti sur 
les ruines de la ville de ce nom, H y a 
aussi a mines de mercure , abandonnées ; i 
mine de cuivre , de belles agathes et des 
améthystes. 

Le canton contient 7,108 hab. 

GRUMBALD'S-ASH, hundred d’Angle- 
terre, dans la partie mérid. du comté de 
Gloucester. 8,779 hab. Wickwar en est le 
lieu principal. 

GRUMBËRG, en bohémien Grumberka, 
bourg de Moravie, cercle et à 10 1. N. O. 
d'Olmùtz, et à 3 1. t/3 S. O. de Goldenstein. 
918 hab. 

GRUMELLO, village du roy. Lombard- 
Vénitien, prov. et à 3 1. N. O. de Crémone, 
distr. et â 1 I. i/a E. N. E. dePizzighettone. Il 
est bien bâti , et a un vieux château entouré 
de fossés pleins d’eau. 1,660 hab. 

GRUMELLO DEL MONTE , village du 
roy. Lombard-Vénitien , prov. et à 4 1. E. 
S. E. de Bergame , distr. cl à 1 1. i/a S. O. 
de Sarnico. t,44° hab. 

GRUMELSCHEID , village des Pays-Bas, 
prov. et à i4 1. de Luxembourg , arrond. et 
à 7 1. 1/4 de Dickirch , cant. et à a 1. de 
Wiltz. 

GRUMO, bourg du roy. de Naples, prov. 
et à al. i/a N. de Naples, et à 1 1. S. E. 
d’A versa, distr. de Casoria, cant. de S. An- 
timo. Il a 1 église et a couvens. Patrie du 
médecin Cirillo. 3,a83 hab. 

GRUMO, ville du roy. de Naples, prov. 
de la Terre de Bari, distr. et à 6 I. N. N. E. 
d’Altamura , et à 5 1. S. O. de Bari; chef- 
lieu de canton. 3,i36hab. 

GRÜNAU, bourg de Danemark., duché de 
Lauenbourg, baill. et à 4 1. N. de Ratzebourg, 
et â a 1. 1/4 S. de Lubeck, sur la rive droite 
de la Trave. 4°8 hab. 

GRUNAU , ville des États Prussiens , 



prov. de Silésie, régence et à 9 1. 1/3 S. O. 
de Liegnitz , cercle et à i/a I. N. de Ilirsch- 
berg. Il y a des fabriques et des blanchisse- 
ries de toiles. i,438 hab. 

GRUNBACH, village du roy. de Wurtem- 
berg , cercle de l'Iaxt , baill. et à a I. N. O. 
de Schorndorf, et à 10 I. i/a S. O. d’EUwan- 
gen. i.aôo hab. 

GRÜNBERG, ville du grand-duché de 
Hesse-Darmstadt, prov. de la Hesse-Supé- 
rieure, chef-lieu de district ; sur une hauteur , 
à 5 1. E. de Giescn et à ta I. 1/4 N. N. E. 
de Francfort. Elle est ceinte d'un mur , et a 
a églises et un grand nombre de fabriques 
d'étoiles de laine et coton , de flanelle et de 
toiles. 11 s’y tient plusieurs grands marchés 
par an. a, 43g hab. 

Le distr. contient 16,646 hab. 

GRUND (OBER ET N1EDER) , villages 
de Bohème, cercle et à 8 1. i/a N. de Leit- 
meritz, et à 19 1. N. de Prague, sur la rive 
gauche de l’Elbe. On y fabrique des toiles de 
coton. 3aa maisons. . 

GRUND , ville du roy. de Hanovre , territ. 
de Klauslhal, baill. et â 1 1. i/a O. de Zel- 
lerfeld , et à 6 I. a/3 N. E. de Gôttingue ; au 
milieu du Harx , où se trouvent de riches 
mines de fer exploitées. 85o hab. 

GRUNDEL-SEE, lac du duché de Styrie, 
cercle et à 17 I. i/a N. O. d’Iudenbourg , et 
à 1 I. E. N. E. d’Aussee. Sa longueur est 
d'environ 1 1. et sa moyenne largeur d’i/4 
de 1. Les environs en sont tellement agréables , 
qu’Ottocar vi , ancien duc de Styrie , avait 
fixé sa résidence sur ses bords. 

GRUNEBERG , ville des États Prussiens , 
prov. de Silésie, régence et à 33 1. N. N. O. 
de Liegnita; chef-lieu de cercle. Elle est 
ceinte d'un mur, et renferme a églises catho- 
liques , 1 église luthérienne , 1 hôpital , de 
grandes manufactures de draps, des filatures 
de laine , et des fabriques d'indiennes , de 
tabac et de chapeaux de paille. On convertit 
en vinaigre une grande partit: du vin qu’on 
récolte dans les environs. 8,81 3 hab. 

Le cercle contient 36,4oo hab. 

GRUNENPLAN, village du duché de Bruns- 
wick , distr. du Weser, cercle de Grecne, à 
6 1. N. E. de Holzminden et à i5 1. 3/4 S. 
O. de Brunswick, sur la rive droite de la Lute. 
11 y a une grande manufacture de glaces où 
l’on fabrique aussi diverses sortes de verrerie. 
783 bab. 

GRÜNHAYN, ville du roy. de Saxe , cer- 
cle de l'Erzgebirge , chef-lieu des bailliages 
de Grünhayn , de Scblettau et Stolberg rèu- 
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ni» , à 1 8 I . i/4 S. O. de Dresde, et à SJ. 3/4 
S. S. O. d’AltChcmnitz. On y fabrique beau- 
coup de dentelle», gio hab. 

Les 3 bailliages réuni» contiennent 3o,ooo 
bab. , occupe» principalement de l'exploitation 
de» mines. 

GRUNDHOF, village de» Pays-Ba» , prov. 
et à 6 I. i/a de Luxembourg, arrond. et à 
a 1. 3/4 de Diekirch, cant. et à a 1. i/4 d’Ech- 
ternach. 

GRÜNINGEN, ville du grand-duché de 
Hesse-Darmstadt, prov. de la Hesse-Supé- 
rieure, dislr. et à 4 I. O. N. O. de Hiingcn, 
et à 1 1. 3/4 E. S. E. de Wctzlar, sur la Wct- 
terau. Elle est entourée de hautes murailles 
et de fossés , et renferme i château , i église, 
et des fabriques d'étoffes de laine. Si8 hab. 

Cette ville fait partie des possessions du 
prince de Solms-Braunfcls , qui l'a engagée 
à la Hesse en 1^55 pour sûreté d'un prêt. 

GRÜNINGEN, bourg de Suisse, cant. et 
à 5 1. t/ 3 S. E. de Zurich, et à a 1. i/4 S. 
de Pfâffikon ; chef-lieu de bailliage , sur une 
hauteur. liai vaste château et i belle église. 
On y fabrique desétoflesdeeoton. i,3oohab. 

Le bailliage (île et tisse beaucoup de coton . 
Il contient g paroisses et ai, 840 hab., réfor- 
més ; un grand nombre de séparatistes , secte 
qui s'est formée au xiti' siècle sous le nom 
de Brusiens , y virent paisiblement dans les 
montagnes. 

GRÜNSFELD , ville du grand-duché de 
Bade , cercle de Mcin-et-Tauber , baill. de 
Gerlachsheim , à 1 I. 1/4 E. S. E. de Bis- 
choffshcim et à 4 1. i/a S. O. de VVurtzbourg ; 
sur un ruisseau, affluent du Tauber. Il s'y 
tient 5 grands marchés par an. 1,284 hab. 
On récolte de bon vin sur le territoire. 

GRUNSTADT , ville de Bavière , cercle 
du Rhin , distr. et à 7 I. N. O. de Spire, et à 
3 1. i/a S. O. de Worms ; chef-lieu de can- 
ton , dans un pays fertile, à quelque distance 
de la rive droite de la Liss. Elle a des égli- 
ses pour les cultes catholique et protestant , 
1 synagogue , 1 hôpital , et des fabriques de 
tissus de coton , d'indiennes et de faïence. 
Patrie d'Holbein et de Seekatz , peintres alle- 
mands. a, 335 hab. 

GRÜNT1IAL , village du roy. de Saxe, 
cercle de l'Erzgebirge, baill. et à 3 1. E. de 
Lauterstein , et à 1 1 1. 1/4 S. S. O. de Dresde, 
sur la Flohe. Il y a une maîtrise des eaux 
et forêts , et une usine royale , où l'on tra- 
vaille tout le minerai de cuivre extrait dans 
le cercle, et où l'on frappe par an 4°o quin- 
taux de monnaie de cuivre. 
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GRÜNWALD, village de Bavière, cercle 
de l’Isar, présidial et à a 1. 3/4 S. S. O. de 
Munich , sur la rive droite de l’Isar. 11 a i 
église , 2 chapelles et i magasin à poudre. 
55 maisons. 

GRUOB, haute juridiction de Suisse ,dans 
le cant. des Grisons et la ligue Grise, bornée 
par les hautes juridictions de Waltenspurg , 
Lugnez , Razüns ci Domleschg , et par le can- 
ton de Glaris. Elle est traversée par le Rhin 
antérieur , et formée par a montagnes bien 
cultivées. Elle se divise en 3 juridictions : 
Gruob , Schleuis et Tcnna , qui contiennent 
i5 communes et 3,g3a bab., qui parlent l’an- 
cicnne langue romane. En i538 , les liabi- 
tans achetèrent leur indépendance de l'évêché 
de Coire. Ilanz est le chef-lieu. 

GRUPELLO ou GROPELLO , bourg des 
États Sardes, div. et à 9 1. 1/2 S. E. de No- ' 
vare, prov. de Lomellina , mand. de Gar- 
lasco , à 5 I. 3/4 E. S. E. de Mortara. 

GRUPONT, village des Pays-Bas, prov. 
de Luxembourg, arrond. et à 2 1. 1/2 de 
Marche , cant. et à il. 3/4 de Nassogne. 11 
y a des mines de fer dans les environs. i36 
habitant. 

GRUSTAN, village d’Espagne, prov. et 
à 14 1- 3/4 E. de Huesca ( Aragon ) , et à 5 1. 
3/4 N. E. de Barbastro ; sur une hauteur, 
près de l'Esera. 128 hab. Il y a sur son ter- 
ritoire du charbon de pierre et des hématites. 

GRUTH , village de France, dép. du Haut- 
Rhin, arrond. et à 7 1. 1/2 N. de Béfort , 
cant. et à 1 1. 3/4 N. O. de S 1 . Àmariu , sur 
la rive gauche du Thuren. 1,160 hab. 

GRÜTL1 ou RÜTLI , petite prairie de 
Suisse , sur la rive occid. de la partie du lac 
des Waldslettes comprise dans le canton 
d’Uri , au pied du Seelisberg. C’est là que , le 
17 octobre 1 307, Waltber Fürst d’Uri , Wer- 
ner Staulfacber de Schwitz, et Arnold de 
Melchsthal d’Unlerwald, jurèrent de déli- 
vrer leurs pays de la tyrannie des baillis au- 
trichiens. On y voit trois sources révérées 
du peuple , qui prétend qu’elles surgirent à 
la place qu’occupaient les trois libérateurs 
au moment ou ils prononcèrent leur serment. 
Des députés des trois cantons y renouvelèrent 
ce serment en i3i3, puis 1713. 

GRUYÈRES, Greyerz ou Gryers , ville 
de Suisse, cant. et à 5 1. 2/3 S. de Fribourg, 
et à 8 1. E. N. E. de Lausanne ; chef-lieu de 
baill., sur une colline escarpée, près de la 
rive gauche de la Sarine. Elle a 1 église , 1 
hôpital , plusieurs établissemens d’instruction 
publique , et 1 château , où résidaient les 
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anciens comtes de Gruyères , et dont on re- 
marque l'épaisseur des murs : on prétend 
qu'il date de 436- Pop. : 600 hab. 11 y a près 
de la ville une source d’eau sulfureuse. 

Le comté de Gruyères était anciennement 
un état assez considérable. Ses comtes furent 
fréquemment en guerre avec leurs voisins , 
les Valaisans , les Bernois et les Fribourgeois ; 
le dernier comte, Michel , fut forcé , en 1 554 » 
de céder toutes ses possessions aux deux der- 
niers de ces peuples. 

Le bailliage de Gruyères est connu par ses 
beaux pâturages, le grand nombre de bestiaux 
qu'on y élève , et surtout par ses excellons 
fromages, qui forment un article d'exportation 
très-important. Il renferme i3 paroisses. 

GRUYTRODE, village des Pays-Bas, 
prov. du Litnbourg , à 6 I. 3/4 de Maestricht, 
arrond. et à 8 I. 1/2 de Rureinonde, cant. et 
à t I. 3/4 de Brée. 63o hab. 

GRYBOW, bourg de Gallicie, cercle et à 
4 1E ÎS E. de Sandcc , sur la Biala. 

GRYCZOYVIE , bourg de Russie, en Eu- 
rope. Poy. Garrzov ir . 

GRYERS, ville de Suisse, f'oj'. Gacrànu. 

GRYSPSKERK , village des Pays-Bas, 
prov., arrond. et à 5 I. de Groningue , cant. 
et à 1 K 3/4 de Zuidhorn. 11 s'y tient une 
foire par an. 900 hab. 

GRYSl’KERKE , village des Pays-Bas, 
prov. de Zélande, dans l'ile de Walcheren , 
arrond. et à 1 1. de Middelbourg, cant. et à 
1 I. i/4 de Veere; on y remarque l'ancienne 
maison de plaisance du poète Catz. 6o5 hab. 

GRYTHYTTE , distr. de Suède , dans la 
paitie N. O. de la préfecture d'OErebrb. Il 
est rempli de lacs , et renferme a paroisses , 
dont la plus mérid., celle de Grytbytta , a 
des mines de fer. 

GRZEGORZEW , ville de Pologne , woi- 
wodic de Masovie, obwodie et à 9 1. O. N. 
O. de Lenczy , et à 36 1. O. de Varsovie. Elle 
a a églises. 470 hab. 

GRZYMALOYV, petite ville de Gallicie, 
cercle et à 8 1. i/a O. S. O. de Tarnopo! , et 
à 33 I. 1/2 E, S. E. de Lemberg. 

GSCHELL , village de Bohême , cercle de 
Kaurzim , à 1 I. S. E. de Bohmisch brod et 
à 8 1. E. de Prague; siège d’un surintendant 
des cultes protestai». 

GSTEIG, hameau de Suisse, Gasaio. 

GUA (LE), village de France, dép. de 
la Charente-Infcrieure , arrond. , canton et 
à 3 I. 3/4 S. E. de Marennes, et à 5 I. i/3 
O. de Saintes, sur la Monard. Foires, les 10 
août et 1 " mardi d'avril, pour bestiaux, 



chevaux , muleta et itofTes. i.5ao babilans. 

GDACA , prov. du roy. de Quito , com- 
prise , sous le gouv. espagnol , dans la partie 
orient, de la prov. d'Ésmcraldas (Nouvelle- 
Grenade), et renfermée aujourd'hui dans le 
dép. colombien de l'Équateur. 

GUACA, canton de Colombie (Nouvelle- 
Grenade), dans la partie sept, du dép. de 
Cundinamarca. 11 est couvert de monta- 
gnes garnies de forêts , inculte et presque 
désert ; il y a des mines d'or non exploitées, 
et une mine de sel qui fournit par an i,5i 5 
hectolitres. 

GUACALAT, rivière du Guatemala. Elle 
prend naissance dans la prov. de Chimalte- 
nango, entre bientôt dans celle de Saeatepec, 
passe, sous le 110 m de Magdalena , près de 
Guatemala-la-Vieja, traverse ensuite la prov. 
d'Escuintla , et , après avoir reçu le Pcnsa- 
tivo et le rio de las Vacas, va se jeter dans 
le Grand-Océan équinoxial par la rade Barra 
de Estapa, après un cours d'environ 1 5 1 - du 

N. au S. Elle commence à être navigable, 
près de Goatemala la-Vicja , pour des piro- 
gues et des canota. 

GUACALERA, bourgade du gouv. de 
Buenos- Ayres , intendance et à 4» 1- N. N. 

O. de Salta, prov. et à a3 1. N. O. de Jujuy, 
près de la rive droite de l'Yavilaquiaca. Elle 
a une église. 

GUACARA , ville de Colombie (Caracas ) , 
dép. de Venezuela; à a3 1. O. S. O. de Ca- 
racas, près du bord sept, du lac de Vaien- 
cia. Lat. N. 10 “ 1 . 1 ' a3". Long. O. 70 ° a5' 
3o'\ Elle est florissante. 4,000 hab. 

GUACHADE, petit pays de Barbarie, 
dans l'empire de Maroc, prov. de Tafiiet, 
par 3o° 3o' de lat. N. et 3° 4°' de long. O. 

GUACHE , rivière de Colombie (Caracas) , 
dép. de Venezuela. Elle a sa source sur le 
versant oriental du Paramo de la Rosa , se 
dirige vers le S. S. E., et va se joindre à 
la Portuguesa , par la rive gauche, à 5 I. N. 
E. de Guanare , après un cours d'environ 
3o I. 

GCACH1CON , rivière de Colombie (Nou- 
velle-Grenade) , dép. du Cauca. Elle prend sa 
source dans les Andes, à 7 1. S. de Popayan , 
coule d'abord à 10., ensuite au S. O., et se 
jette dans le rio de Quilquare , après avoir 
reçu le rio San-Jorgc , et après un cours d'en- 
viron u5 1. Son élévation au-dessus du niveau 
de la mer est de 48 a toises. 

GUACHINANGO, bourg du Mexique, état 
de la Pucbla, à 38 I N. E. de Mexico et à 37 
I. N. de Tlascala. Son territoire comprend 
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i,3ao familles d'Espagnols, métis, mulâtres 
et Indiens. On y récolte une grande quantité 
de vanille d'excellente qualité. 

GUACHIPE ou GUHIPAS, rivière du 
gouv. de Buenos- Ayres , intendance et prov. 
de Salta. Elle prend sa source dans une bran- 
che des Andes , par 34° de lat. S. et 68° 5o' 
de long. O., coule vers l'E. S. E., en arro- 
sant la vallée de Chalcliaqui et celle à laquelle 
elle donne son nom , et se joint à l’Arias, à 
9 I. S. de Salta , pour former le rio del l’a- 
sage, qui, plus bas, prend le nom de Sa- 
lado. LeGuachipe a un cours d’environ 1., 
et pour principaux aüluens le rio de S. Carlos 
et le rio Negro. 

GUACHO, port du Pérou , intendance età 
u3 1. N. O. de Lima, prov. et à io I. N. 0. 
de Chancay, sur le Grand-Océan équinoxial. 
Il ne peut recevoir que de petits bâtimens 
qui viennent s’y approvisionner. 

GUACUBA ou LEON, rivière de Colom- 
bie (Nouvelle-Grenade), dans la partie sept, 
du dép. du Cauca. Elle prend sa source dans 
la sierra de Veneta, traverse la prov. de 
Daricn , et se jette dans le golfe de ce nom , 
au S. E. de l'embouchure de l'Atrato, après 
un cours d’environ 5ol. du S. E. au N. O. 

GUADAGNOLO, bourg des États de l'É- 
glise, comarca et à 7 1. E. de Rome, et à 1 1. 
3/4 N. de Palestrina. 

GUADA-HORTUNA , bourg d’Espagne, 
prov. et à 8 1. 1/3 E. N. E. de Grenade, età 
8 1. O. S. O. de Guadix ; près des limites de 
la prov. de Jacn,dans une gorge. Commerce 
de grains, de moutons et de chèvres. 935 
habitans. 

GUADAJIRA , rivière d'Espagne , prov. 
de Badajox ( Estrémadure ). Elle prend sa 
source près de Zafra, coule du S. S. E. au 
N. N. O. , et va se jeter dans la Guadiana, 
par la rive gauche, près de Talavera-la-Real, 
à 4 1- t/x E- de Badajox, après un cours de 
•x 5 1 . environ. 

GUADAJOZ, rivière d’Espagne, qui prend 
sa source dans la partie S. 0. de la prov. de 
Jaen, traverse la partie orient, et le centre 
de celle de Cordoue , et se joint au Guadal- 
quivir, par la rive gauche, à 1 I. i/a S. O. 
de Cordoue, après un court d’environ 30 1. 

GUADALAVIAR, Tdbu , rivière d’Espa- 
gne , qui prend sa source dans un petit lac , 
au pied de la sierra de Albarracin , prov. de 
Teruel ( Aragon ) , coule d’abord à l'E. , en 
passant par Albarracin , jusqu’à Teruel , où 
elle tourne au S. , entre , près de S u . Crux, 
dans la prov. de Cuenca , se rend ensuite 

Dict. Géoca. 6. 
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dans celle de Valence, où elle conserve cons- 
tamment une direction S. E. , et se jette 
dans la Méditerranée , an peu au-dessous de 
Valence, après un cours d’environ l\% 1. L’AI- 
liambra est le plus considérable de ses af- 
fluens. 

GUADALAXARA, province d'Espagne, 
formée en 1833 de la plus grande partie de 
la prov. de Guadalaxara , de l’extrémité sept, 
de celle de Cuenca , et de quelques portions 
de celles de Soria, de Ségovie , de Tolède, 
de Madrid et d'Aragon. Elle est bornée au 
N. par les nouvelles provinces de Ségovie , 
de Soria et de Calatayud ; à CE. par celle de 
Teruel, au S. par celle de Cuenca, et à 
l’O. par celle de Madrid. Sa longueur, de l’E. 
à l'O. , est de 36 1. , et sa largeur , du N. au 
S. , varie de 11 à 39 1. La Somo-sierra s'é- 
lève sur sa limite septentrionale, et les monts 
Ibériques la bordent au N. E. et à l’E. , sous 
les noms particuliers de sierra Solorio, sierra 
de Molina, et sierra de Albarracin. Le Tage, 
la Tajufta, l’Henares et la Jarama sont les 
principaux cours d'eau qui l’arrosent. Elle 
renferme 333,6x5 hab. Guadalaxara en est 
le chef-lieu. 

GUADALAXARA, prov. d’Espagne, dans 
la Nouvelle-Castille , entre 4o“ 9' et 4 1“ a5' 
de lat. N. , et 4° 4 a> et 55' de long. O. 
Elle se compose de ^ parties distinctes : la 
plus considérable est bornée au N. et à l’E. 
par la prov. de Soria , au S. E. par la prov. 
de Cuenca , au S. par la prov. de Madrid , 
au S. O. par celle de Tolède, à l’O. par cette 
dernière et celles des Madrid et de Ségovie : 
elle a 34 L de longueur et 11 I. dans sa 
moyenne largeur. La 3' partie, à l’O. de la 
précédente , est située entre les prov. de Sé- 
govie et de Tolède ; la 3', au S. O. de celle-ci, 
est placée entre la prov. de Ségovie et celles 
de Madrid et de Tolède; enfin la 4*, qui 
est la plus occid. , se trouve entre les prov. 
d’Avila , de Ségovie , de Madrid et de To- 
lède. La superficie totale de la province s'é- 
lève à 353 L Une grande chaine de monta- 
gnes borde au N. les trois premières de ces 
parties, sous les noms de sierra de Guadar- 
rama et de Somo-sierra , et les monts Ibéri- 
ques s'élèvent sur la limite orientale de U 
principale. Le Tage baigne au S. E. cette 
même partie; la Tajufta et l’Uenares en par- 
courent le centre , et la Jamara l'arrose à 
l'O. La Guadarrama , le JVIanzanarcs et l'Al- 
berchc traversent les parties méridionales. 
La température est chaude, mais variable; 
en hiver , les vents du nord se font très-vive- 
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ment sentir; l'air est sain. Cette province , 
très-élevée au-dessus du niveau de la mer , 
est composée de vastes plaines entrecoupées 
de quelques contreforts de montagnes stéri- 
les : ces plaines , nues et dépourvues d'om- 
brages , sont monotones, et souvent arides et 
incultes; il en est quelques-unes qui seraient 
d'une grande fertilité, telles que celles de 
l'Alcarria , si l'on savait y diriger des canaux 
d'irrigation. Cependant les terres sont mieux 
cultivées dans cette province que dans les 
autres parties de la Nouvelle- Castille. Les 
principales productions sont le blé, l’orge, 
un peu de vin et d'huile de médiocre qualité, 
du chanvre , du lin , du safran et un peu de 
soie ; le bois manque partout , excepté dans 
un seul canton , et on ne voit quelques ar- 
bres fruitiers que dans l'Alcarria, La princi- 
pale richesse du paya sont les moutons, dont 
la laine , assez belle , est employée dans les 
fabriques de cette province ; on y élève aussi 
des chèvres , beaucoup de porcs et des abeil- 
les. U y a de riches mines de fer, des veines 
de plomb , une mine très-abondante de 
magnésie , des carrières de pierre à bâtir et 
de marbre ; les mines de fer sont seules ex- 
ploitées. L'industrie principale consiste dans 
la fabrication du drap et la filature de la 
laine; on fabrique aussi des chapeaux, du 
savon, du papier, et il y a quelques tanne- 
ries , des forges à Chcca , Coveta et Cor- 
duentc, et a verreries. Le commerce est assez 
important en drap, laine, chanvre, moutons 
et béliers. D'après un recensement de i8o3 , 
la pop. est de 121,1 1 5 hab. 

Dans la nouvelle division de l'Espagne 
décrétée par les cortès en 1822, cette pro- 
vince fut répartie entre celles de Guada- 
laxara , de Madrid , de Tolède et de Cala- 
tayud . 

Le chef-lieu porte le môme nom. 

GUADALAXARA, ville d'Espagne, chef- 
lieu de prov. ; dans une plaine , sur la rive 
droite de l'Henares, à 12 1. N. E. de Madrid 
et à 21 I. N. O. de Cucnca. Lat. N. 4°° 33' 
o". Long. O. 5° 4^' 3o". Elle était entourée 
de murailles dont il reste plusieurs parties 
assez considérables. Elle est grande et mal 
bâtie ; on y remarque le palais du duc de l'In- 
fantado , vaste édifice dont l'architecture 
n'est pas de bon goût , et l'église des Corde- 
liers , qui renferme les sépultures des ducs 
de l'Infantado, et dont la construction mérite 
l'attention. Guadalaxara possède 8 autres 
églises , 1 3 couvens , 2 hôpitaux , 1 collège , 

1 caserne d'infanterie , 1 manufacture royale 



de draps autrefois florissante , 1 fabrique de 
savon et 1 de chapeaux. Elle commerce en 
blé, laine et draps. Il s'y tient une foire le 
r4 septembre. Patrie d'Antoine de Trillo et 
de Mathieu Médina y Mendoza, historiens. 
6,736 hab. 

Cette ville est VAm'aca des Romains; elle 
passa ensuite au pouvoir des Goths , sur les- 
quels elle fut conquise en 714 par les Mau- 
res, qui lui donnèrent les noms de Guidal- 
hicliara et Guadalarriaca , d'où lui vient par 
corruption celui qu'elle porte aujourd'hui. 
Elle a été reprise sur les Maures, en 1081, 
par Alphonse 1” de Castille et vi de Léon. 

GUADALAXARA, ancienne intendance 
du Mexique , qui forme aujourd'hui , sous le 
nom de Xalisco, un état de la confédération 
mexicaine. 

GUADALAXARA , ville du Mexique, chef- 
lieu de l'état de Xalisco , sur la rire gauche 
du rio Grande; dans une plaine fertile, à 
100 1. O. N. O. de Mexico et à 60 1. S. G. 
de Zacatecas. Lat. N. 21° 9' o". Long. O. 
io5° 2a' 3o". Siège d'un évêché. Elle a été 
fondée, en x 53 1 , par Nufio de Guzman. Elle 
est grande et bâtie régulièrement; la plupart 
des maisons n'ont qu'un étage, et les rues, 
larges et droites , ne sont pas pavées. On y 
compte 3 places publiques, 1 cathédrale, 
7 autres églises , 6 couvcns des deux sexes , 

1 séminaire, 2 hôpitaux, et 1 collège. U y a 
1 manufacture de pipes et de vases d'une 
belle terre odoriférante qui sont très-recher- 
chés. >9,Soo hab. Elle était chef-lieu de l’an- 
cienne intendance de son nom. 

GUADALAXARA-DE-BUGA, ville de Co- 
lombie. Voy . Bcca (Goadalaxaea de). 

GUADALCANAL, ville d'Espagne, prov. 
de Séville (Estrémadure), à 27 1. 3/4 S. E. 
de Badajoz et à 6 I. i/4 S. S. E. de Llerena, 
près de la Vanalija. Elle a 3 églises parois- 
siales , 1 couvent d'hommes et 3 de femmes, 
et 1 hôpital. 4.370 hab. Au N. E. de cette 
ville on exploite des mines d’argent qui don- 
nent aussi de l'arsenic, du plomb et du char- 
bon de pierre ; leur produit est considérable. 

GUADALCANAR, lie de l'archipel Salo- 
mon , dans le Grand-Océan équinoxial , entre 
9 0 10' et io° de lat. S. , et entre 157° 9' et 
108° 3o' de long. E. Elle a environ 3o 1. de 
longueur et 5 dans sa moyenne largeur. Elle 
est élevée, et hérissée dans l'intérieur de mon- 
tagnes coupées, de vallées fertiles et bien ar- 
rosées par le Jallego et l'Ortega, dont les 
sables sont aurifères. Le rivage mérid. est 
bas et borde de cocotiers. Cette Ile fut dé- 
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couverte en 1567 , par Ortega , qui débarqua 
aur la cdtc N. E. dans le port de la Cruz. 

GUADALCAZAR , Ca&bdla , bourg d'Es- 
pagne, prov. et à 4 •• 3/4 S. O. de Cordoue, 
et à t 1. a/3 N. O. de La Carlota; dans une 
plaine fertile, arrosée par le Guadalquivir. 
Il a 1 hôpital. On y voit les ruines du palais 
de la famille de Guadalcazar. 4^3 hab. 

GUADALCAZAR , bourg du Mexique , état 
et à ai 1. N. N. E. de S. Luis-Potosi , et à 
35 1. E. S. E. de Zacatecai; près de la rive 
droite du Santander. Il est habité par envi- 
ron 100 familles d’Espagnols et d'hommes de 
couleur. Son territoire est fertile , et contient 
des mines d’argent. 

GUADALEN , rivière d’Espagne, qui prend 
«a source sur le versant mérid. de la sierra 
Morena , dans la partie occid. de la prov. de 
Chinchilla (Manche), à 9 1. S. O. d’Alcaraz, 
entre presqu’aussitôt dans la prov. de Jaen , 
et se jette dans le Guadalimar, par la rive 
droite, à a 1. E. de Linares, après un cours 
d’environ ao I. du N. N. E. au S. S. O. Le 
Guarrizas en est le principal affluent. 

GUADALEST, bourg d'Espagne, prov. et 
à 8 1. i/a N. N. E. d’Alicante (Valence), et 
à 6 1. S. O. de Dénia , dans la vallée de son 
nom. Il a des rues larges , a places publiques , 
et a grandes citernes. 437 hab. Les environs 
sont bien arrosés et fertiles. 

GUADALETE, rivière d’Espagne, prov. 
de Cadix ( Séville ). Elle prend sa source sur 
le versant N. O. de la sierra de Ronda, coule 
d’abord à l'O. , ensuite au S. O. , en passant 
par Arcos , et va , sous le nom de rio S. Pe- 
dro , se jeter dans l’Atlantique, près de Ma- 
tagorda,à 1 1. E. de Cadix, après un cours de 
3o 1. environ. Elle reçoit par sa gauche, IcComa- 
res, la Majazeite et l’Alamillo, et parsa droite, 
le Salado de Arcos, le Gato et la Tabajale. 

GUADALIMAR, rivière d'Espagne, for- 
mée de plusieurs ruisseaux qui descendent 
de la sierra de Alcaraz, et qui se réunissent 
entre Bicnservida et Villaverde , dans la par- 
tie occid. de la prov. de Chinchilla (Murcie). 
Elle entre bientôt dans la prov. de Jaen , et 
va se jeter dans le Guadalquivir, par la rive 
droite , à 5 1. N. de Jaen, après un cours 
d’environ a5 1. La Guadarmena et le Guada- 
len , qu’elle reçoit par sa droite , en sont les 
affluens les plus considérables. 

GUADALIX, bourg d’Espagne, prov. de 
Madrid ( Guadalaxara ), à 3 I. N. de Colme- 
nar-Viejo et à 1a 1. i/4 O. N. O. de Gua- 
dalaxara; sur la Jarama, au pied des mon- 
tagnes qui séparent les deux Castilles. 915 
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hab. Il y a des mines d'or et d’argent sur son 
territoire. 

GUADALJORCE ou GUADAJOZ , rivière 
d'Espagne , prov. de Malaga { Grenade et Sé- 
ville ). Elle prend sa source sur le versant 

N. O. de la sierra de Antequera, à 3 I. i/a 
S. O. de Loja , passe près d’Antequera , à 
Bobadilla, à Alora, et va se jeter dans la 
Méditerranée, à a I. S. O. de Malaga, après 
un cours d'environ a5 1., d’abord du N. E. 
au S. O. , ensuite du N. O. au S. E. Elle a 
pour principal affluent le Gordo, à gauche. 

GUADALMEZ , rivière d'Espagne , qui 
prend sa source sur le versant sept, de la 
sierra Morena, dans la partie N. E. de la 
province de Cordoue, sépare, sur une assez 
grande étendue, cette prov. de celle de Ciu- 
dad-Rcal (Manche), et se joint à la Zuja , par 
la droite, au-dessous des montagnes del Cas- 
tillo, dans la prov. de Badajoz (Estrémadure), 
après un cours de 18 1. environ, de l'E. à 
l’O. Ses affluens les plus considérables sont : 
le Pedro-Moro , le Membrillo, la Guadamora , 
la S". Maria, la Ciguenuela, à gauche; 
l’Alcudia et le Valdeazogues , A droite. 

GUADALOPE, rivière d’Espagne, qui 
prend sa source dans la prov. et à 8 1. E. N. E. 
de Teruel ( Aragon ) , près de Villaroya , coule 
d'abord au N. O. , ensuite au N. E., entre 
dans la prov. de Saragosse , passe h Alcaûiz , 
et se joint à l’Èbre, par la rive droite, un 
peu au-dessous de Caspc, à 10 1. S. O. de 
Lcrida , après un cours d’environ a5 1. 

GUADALQUIVIR, Barris, fleuve d’Espa- 
gne , qui a ses sources dans la sierra de Ca- 
zorla, prov. de Jaen, à 5 1. i/a E. S. E. 
d'Ubeda, roule d'abord au N. E., puis au S. 

O. , jusqu’au confluent de la Guadiana-Me- 
nor, où il tourne à l’O. Après avoir parcouru 
le centre et l’O. de la prov. de Jaen , en 
passant un peu au S. d'Ubeda et de Baeza, 
et en baignant les murs d'Andujar, il entre 
dans la prov. de Cordoue, qu'il divise en 
deux parties prcsqu’égales , et dont il arrose 
le chef-lieu, traverse, du N. E. au S. O. , la 
prov. de Séville, où il baigue la ville de ce 
nom , et où il se partage en deux bras prin- 
cipaux , qui , avec une dérivation intérieure 
moins considérable , forment deux grandes 
lies nommées Isla Mayor et Isla Mener ; aus- 
sitôt après la réunion de ces deux bras , le 
Guadalquivir se jette dans l'Atlantique, par 
une large embouchure , à S. Lucar de Bar- 
rameda et à 5 1. N. N. O. de Cadix, sous 
36° 46' de lat. N. et 8° 4a' de long. O. Son 
cours est d’environ 90 1. 
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Parmi les nombreuses rivières qui , des* 
Cendant du versant méridional de la sierra 
Morena , des flancs occidentaux de la Sagra- 
sierra et de la sierra du Castril, ou des revers 
septentrionaux de la sierra Nevada, des monts 
de Grenade , de 1 a sierra de Algarincjo , et 
des sierras de Antcquera et de Honda , vien- 
nent grossir le Guadalquivir , on remarque 
principalement , à droite , le Guadalintar , le 
ÜeiTurablar , la Jandula, le rio de las Ye- 
guas , l'Arenoso , le GuadamelLato , la Cuzna , 
le Guadiato , le Bembezar, le Biar et la 
lluclva ; à gauche , 1 a Guadiana-Menor , la 
Jandulilla , le Rio de Jacn , le Salado de 
Porcuna , le Guadajoz , le Gcnil , le Corbo- 
nes et la Guadaira. Le Guadalquivir est na- 
vigable pour des bâtimens du port de 100 
tonneaux jusqu'à Séville, et pour de grosses 
barques jusqu'à Cordoue. 

Ce beau fleuve , appelé dans l'antiquité 
Hœtis y avait fait donner le nom de Bétique 
à la fertile contrée qu'il arrose, et qui fut, 
dans la suite, remplacé par celui d'Anda- 
lousie ; les Maures le nommèrent Quadi-al- 
Kibir (grand fleuve), d'où dérive son nom 
actuel. 

GUADALUPE, village de la république 
de rAmériquc-Ccntralc, état de Guatemala, 
parti do dcSacatepec; danè le voisinage de la 
capitale, aux marchés de laquelle il fournit 
une grande quantité de légumes, de fruits et 
de bétail. 

GUADALUPE, une des Antilles. Voy. Gua- 
deloupe. 

GU A DALU PE, rivière de Colombie( Nou- 
velle-Grenade ), dép. de Cunditiamarca. Elle 
se jette dans le Porce, après une chute d'en- 
viron 289 toises , par 6° 5 a' de lat. N. 

GUADALUPE (SIERRA DE ) , Carpetaki 
montes , montagnes d'Espagne, vers les limi- 
tes des prov. de Tolède, deCaccres et de Ba- 
dajoz. Elles se rattaciient , à l'E., aux monts 
de Tolède, et à l'O., à la sierra de S. Bcnito. 
Sans être trcs-élevccs , elles sont escarpées 
et âpres; les sangliers, les cerfs et les lynx 
abondent dans les forêts de châtaigniers dont 
elles sont en partie couvertes. Elles donnent 
naissance au Guadaluprjo, au Ruecas , à l'ibor 
et à l'Almonte. Il y a des sources minérales, 
et des mines de cuivre, de fer, d'alun, une 
veine de pierre phosphorique , des émeraudes 
et du marbre de diverses couleurs. 

GUADALUPE, ville d'Espagne, prov. et 
à 19 I. i/a E. de Caceres (Tolède), et à 3 o 1 . 
S. ü. de Tolède; au pied des montagnes de 
son nom, sur la rive gauche du Guadalupcjo. 



11 y a 1 hôpital et 1 superbe aqueduc; on y 
remarque Je riche couvent de hiéronimites, 
où Cbarles-Quint mourut. On y fabrique des 
draps , du savon , des bougies et divers objets 
en sparterie. 11 s’y tient 1 foire le 8 septem- 
bre. 3,429 kab. , dont une grande partie est 
nourrie par le couvent. 

GUADALUPE , petite île du Grand-Océan 
boréal, près de U côte occid. du Mexique . 
à l'O. de la Vieil le- Californie , par 28° 53' 
de lat. N. et 120° 20' de long. O. Elle se 
compose de hautes montagnes et de rochers 
nus. 11 y a auprès deux îlots. 

GUADALUPE, rivière qui sort du lac de 
las Yuntas, dans le N. de l'état de Cohahuila, 
au Mexique , entre bientôt dans la républi- 
que de Frcdonia , dont elle parcourt le S. O. , 
et se jette dans la baie de S. Bernardo , près 
du fort Matagorda, après un cours d'environ 
65 I. du N. O. au S. E. Elle a pour principal 
affluent le S. Marco, à gauche. Elle est navi- 
gable pour des canots. Le territoire qu'elle 
arrose est riche et fertile. 

GUADALUPE (NOSTRA SENORA DE), 
ville du Mexique, état et à 1 1. de Mexico. 
Elle a une fontaine où des aqueducs amènent 
l’eau des montagnes voisines. On y remarque 
trois églises : l'une d’elles est un grand et bel 
édifice, dont l'intérieur est très-riche; la 2 e , 
la Capilla del Pozo , tire son nom d'un grand 
puits situé à l'entrée , dont l'eau , un peu 
chaude, est efficace contre les paralysies; elle 
est décorée de* belles sculptures, de peintu- 
res , etc. 

GUADALUPE DE TULE (N. S. DE), 
village du Mexique, état et à 17 1. N. N. O. 
de S. Luis-Potosi. C’est un des plus anciens 
villages de la province. Il y a une mine d'ar- 
gent très-riche. 

GUADALUPEJO, rivière d’Espagne, qui 
prend sa source dans la sierra de Guadalupc, 
près de la ville de ce nom , prov. de Caceres 
(Tolède), entre bientôt dans celle de Ciu- 
dad-Real (Tolède ), et va se réunir à la Gua- 
diana, par la droite, près de Valdecaballe- 
ros, sur la limile de la prov. de Ciudad-Real 
et de celle de Bailajoz (Estrémadure), après 
un cours d'environ i3 1. du N. au S. 

GUADAMUR, bourg d'Espagne, prov. et 
à 3 1. 1/2 O. S. O. de Tolède; sur la pente 
d’une montagne, près du Guadarranque. 11 a 
1 château-fort. On y fabrique des tapis de spar- 
terie. 1,11 3 bab. 11 y a des raines de plomb 
sur son territoire. 

GUADARMENA, rivière d’Espagne, qui 
prend sa source dans la partie occid. de la 
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prov. de Chinchilla (Manche), passe par AU 
caraz , et entre dans la prov. de Jaen, où elle 
sépare l'anc. prov. de la Manche du roy. do 
Murcie, et où elle se joint au Guadalimar, 
par la rive droite, à 12 1. N. K. de Baexa, 
après un cours de 3o 1. du N. E. au S. O. 

GÜADAHRÀMA (SIERRA DE), chaîne de 
montagnes d’Espagne qui s'étend du N. E. au 
S. O. , sur la limite des prov. de Ségovie et 
d’Avila. Elle fait partie de la chaîne d'Es- 
trella , branche des monts Ibériques, qui sé- 
pare le bassin du Tage de celui du Duero, 
et s'unit vers le N. E. à la sierra de Ayllon , 
et vers le S. O. à la sierra de Avila. Sa lon- 
gueur est d'environ 20 1. Le Duraton, la 
Cega, l'Ercsma, le Moros et la Boltoya des- 
cendent de son versant N. O. ; la Guadar- 
rama, le Manzanarès et la Lozoya prennent 
naissance sur son versant S. E. Le Puerto de 
Guadarraina, un des points les plus élevés de 
ces montagnes, est à 760 toises au-dessus du 
niveau de la mer. 

G U ADAR RAM A, rivière d'Espagne, qui 
prend sa source sur le versant mérid. des 
montagnes du même nom, traverse du N. au 
S. la province de Madrid, entre dans celle 
de Tolède , et va se réunir au Tage, près de 
Bergonax, à 4 L au-dessous de Tolède, après 
un cours de 25 I. du N. au S. 

Gü ADAR RAMA, bourg d'Espagne, prov. 
de Madrid ( Guadala&ara ) , à a l. N. N. E. 
de L'Escunal et à 8 1. 1/2 S. de Scgovic; sur 
la rive droite de la rivière de son notn et sur 
ia grande route de Madrid. On y fait com- 
merce de charbon , de bois de pin et de bes- 
tiaux. 3So hab. Il a beaucoup souffert lors 
de l'invasion des Français en 1808. 

GUADARRANQUE , rivière d'Espagne, 
dans la province de Ciudad-Rcal (Tolède). 
Elle prend sa source dans les monts de To- 
lède, coule du N. au S., et va se joindre , 
par la rive droite, à la Guadiana, à 2 a 1. O. 
de Ciudad-Rcal , après un cours de 16 1. en- 
viron. 

GUADAS, village de la république de Co- 
lombie , sur le rio Negro. Il fait commerce de 
chapeaux de paille très-ingénieusement tis- 
sus, de chevaux, et surtout de amies les plus 
estimées du pays. 

GUADASUAR, bourg d’Espagne, prov. et 
et à 6 1. 3/4 S- S. O. de Valence , et à 1 1. N. 
d'Alcira; dans une plaine fertile arrosée par 
un canal dérivé du Jucar. i,45o bab. 

GUADAZEQU1ES , village d'Espagne , 
prov. et i 1 I. S. E. de S. Felipe (Valence), 
sur le bord de l'Aibaida. U y a auprès des 
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bains d'eaux minérales thermales efficaces 
contre les maladies de la peau. ?43 hab. 

GUADELOUPE, la plus considérable des 
Petites -Antilles , après la Trinité , entre i5° 
59' et 16 0 de lat. N., et entre 63° 20' et 
64° 9' de long. O. , à 1 1 1. N. de la Domini- 
que, à 17 I. S. d'Antigua , et à a3 I. N. O. de 
la Martinique, avec laquelle les communica- 
tions sont très-génées, en temps do guerre, 
par la Dominique , qui se trouve entre les 
deux. Elle est baignée à l’E. par l'océan At- 
lantique, et à l'O. par la mer des Antilles. 
Sa longueur de l'E. à l'O. , de la pointe des 
Châteaux à la pointe Ferry , est de 12 1. l/a , 
et sa plus grande largeur, de la pointe Alè- 
gre à la pointe à De Launay, de 8 I. 1/2 ; sa 
superficie est de 84 L 

Cette île se compose de 2 parties entière- 
ment séparées l’une de l'autre par un petit 
détroit navigable nommé la Rivière-Salée, 
qui , se dirigeant du N. au S. , unit 2 golfes 
remarquables, le Grand et le Petit-Cul-dc- 
Sac, remplis d' îlots cl de bancs de sable. La 
partie occid. est la Guadeloupe proprement 
dite ; elle présente à peu près la forme d’une 
ellipse. La partie orient. , nommée Grande- 
Terre, dont la forme se rapproche de celle 
d'un triangle, se termine vers le S. E. par 
un cap très-saillant appelé pointe des Châ- 
teaux; vers le N. elle prend le nom de pointe 
d Antiguc, ci se termine par la pointe de la 
Grande- Vigie 011 du Nord. L’anse du Petit- 
Canal et la rade du Port-Louis à l'O. , le 
port du Moule au N. E., et la Grande-Baie 
au S. O., découpent les cùte9 de la Grande- 
Terre. Sur les cotes de la Guadeloupe pro- 
prement dite , on remarque au N. l’anse Alè- 
gre ou Maréchal; la pointe de Malendure, à, 
l’O.; la rade de La Basse-Terre, devant 
la ville du même nom, au S. O.; le port 
S 1 *. Marie, à l’E. , et les baies Mahaut, Cer- 
cclle et du Lamenlin, au N. E. 

La Guadeloupe proprement dite est tra- 
versée, du S. au N., par une chaîne de mon- 
tagnes bien boisées et volcaniques, dont la 
hauteur moyenne est de 5oo toises : la plus 
remarquable est la Soufrière, qui s'élève, 
dans la partie méridionale de l'ile, à 1,557 
mètres au-dessus du niveau de la mer, et 
dont le large cratère vomit continuellement 
une fumée noire et épaisse , accompagnée 
d'étincelles ; les flancs de la montagne pré- 
sentent , parmi des rocs entassés , l'ouverture 
de plusieurs cavernes qui paraissent corres- 
pondre avec l'intérieur du volcan. De cette 
chaîne descendent plusieurs rivières dont les 
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eaux font mouvoir un grand nombre de mou- 
lins à sucre, et portent la fertilité sur le sol 
qu'elles arrosent , mais qui , dans la saison 
des pluies , se changent en torrens dévasta- 
teurs. Les plus considérables , sur le versant 
orient. , sont larivière du Petit-Fort, la Grande 
rivière Goyave , et celles de la Rose , de la 
Petite-Goyave, S'*. Marie, et du Petit-Car- 
bet; du versant occid. descendent les rivières 
des Pères, du Plessis, des Habitans, de la 
Grande-Plaine, 1a rivière Caillou et la rivière 
Deshayes. La Guadeloupe proprement dite 
est couverte de belles forêts, qui sont, après 
celles de S". Lucie , les plus considérables 
des Antilles, et qui servent beaucoup à entre- 
tenir la salubrité de l’air et l’abondance des 
eaux. Il y règne continuellement, sur les 
montagnes, un froid rigoureux qui ne per- 
met que le développement des bruyères et 
de quelques arbustes; mais, en descendant, 
on trouve dans les campagnes un climat doux 
et tempéré, où les Européens peuvent, avec 
quelques soins , se mettre à l'abri de la fièvre 
jaune, surtout sur les côtes orient., qui sont 
plus élevées et exposées à l’influence bienfai- 
sante des vents aÜsés. Mais les terres basses 
de l’O. , auxquelles les montagnes intercep- 
tent le vent de l’E., sont en général malsaines 
et dépourvues d'habitans. 

La Grande-Terre offre un pays générale- 
ment plat, arrosé par quelques ruisseaux, 
qui fournissent à peine assez d'eau pour la 
culture des champs et la consommation des 
habitans : on y utilise quelques puits d'une 
eau saumâtre, des réservoirs et des citernes 
où l'on recueille l’eau de pluie ; mais les mal- 
heureux esclaves n'ont pour se désaltérer que 
l’eau de quelques mares, qui, exposée au 
soleil , devient bientôt bourbeuse et corrom- 
pue, et engendre des maladies. La Grande- 
Terre, privée de montagnes et de forêts, re- 
çoit des pluies moins fréquentes que l'autre 
partie de l'ile : aussi est-elle sujette à des 
chaleurs plus vives et à de longues séche- 
resses. 

La Guadeloupe est exposée, comme le 
reste des Antilles, à d'effroyables ouragans 
accompagnés de tremblcmens de terre et de 
raz de marée; le dernier, qui eut lieu le 26 
juillet i8a5 , ravagea presque toute l’ile : le 
quartier de La Basse-Terre est celui qui souf- 
frit le plus, et la ville de ce nom fut pres- 
que détruite de fond en comble. 

Les principaux objets de culture sont le 
sucre, le café, le cacao et les épices. La 
Grande-Terre, quoique bien inférieure à 



l'autre partie pour le climat, l'emporte ce- 
pendant de beaucoup sur elle pour la cul- 
ture, la population et les richesses. Le sol, 
gras et fertile, rempli de coquillages et de 
madrépores , atteste le séjour de l’Océan sur 
cette division de la colonie , et prouve que 
sa formation est bien postérieure à celle de 
l'autre; le manque presque total de cours 
d'eau oblige à n’y employer que des moulins 
à vent pour la fabrique du sucre. La ferti- 
lité de la Guadeloupe pourrait faire donner 
à la culture une direction plus importante; 
l'usage de la charrue , introduit dans quelques 
cantons, est encore repoussé par les plus ri- 
ches habitans. Les animaux transportés par 
les Européens réussissent parfaitement. La 
Guadeloupe et ses dépendances possèdent 
3 1,81 3 bêtes de somme ou de trait, dont 
3,454 chevaux, 5,oo3 mulets, 544 ânes et 
33,8 sa bêtes h cornes; les moutons y sont 
très-communs , et les pâturages excellens. 

L’industrie et le commerce sont impor- 
tans : le sucre, le café, les liqueurs, le co- 
ton et le cacao fournissent des articles con- 
sidérables d'exportation. Le nombre des 
établissemens ruraux est de a, 781, dont 5ao 
sucreries, i,i 33 cafèteries, 71 3 colonne- 
ries, 3o cacaoteries, et 385 habitations à vi- 
vres. La production annuelle est d'environ 
36,ooo,ooo kilogr. de sucre; 3,000,000 de 
café; 4 00 1 000 de coton; 5o,ooo de cacao, 
et de 6,000,000 litres de sirop et de 600,000 
de rhum ou tafia : la valeur de ces denrées, 
en y ajoutant celle des vivres du pays et de 
diverses autres productions, peut être éva- 
luée, d'après les mercuriales de la colonie 
pendant i8a5, à environ 38,000,000 de fr. 
En 1820, on exporta 5,104,878 liv. de sucre 
terré, 37,791 ,36oliv.dcsucrehrut,2, 075,896 
de café, 193,594 de cacao , 1 3 3, 066 de coton , 
ioo,a52 gallons de rhum-tafia, et 558 liv. de 
girofle, pour 16,989,808 fr. ; les importa- 
tions, consistant en vins, eaux-de-vie et li- 
queurs , farines , huiles, chapeaux, ouvrages 
en fer et en fonte , orfèvrerie et bijouterie , 
monnaies d'or et d'argent , papiers , peaux 
préparées ou ouvrées , poissons salés , ont 
été évaluées , pour la même année , à 
■ 3,030,370 fr. En 1821 , outre une grande 
consommation, les exportations en sucre sc 
sont élevées à 46,889,100 liv. La masse to- 
tale du commerce actuel de la Guadeloupe 
est de 63,5oo,ooo fr., dont 33, 000, 000 pour 
les exportations, et 3o,5oo,ooo pour les im- 
portations. La France y a importé, en 1824, 
en denrées et en marchandises de son sol et 
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de son industrie, pour 18,194,071 fr. ; elle 
en a reçu , des denrées coloniales , pour 
38,054,386 fr. 

La mesure linéaire employée pour l'arpen- 
tage est le pas, qui équivaut à 3 pieds; la 
mesure de superficie est le carré, qui con- 
tient 10,000 pas carrés, ou 90,000 pieds car- 
rés. On emploie, pour mesurer les liquides, 
le pot, équivalant & 116 pouces cubes, ou 
a pintes de Paris; et le gallon, mesure an- 
glaise, qui équivaut à peu près à a pots. La 
mesure pour les légumes secs est le baril, 
qui contient 5 a pots : il se divise en demi, 
quart et demi-quart. La livre-poids est la 
même qu'à Paris. 

La population de la Guadeloupe se monte 
à iao,ooo individus, dont ia, 5 oo blancs, 
6 , 5 oo affranchis, et 101,000 esclaves. Celte 
colonie française est régie par un gouverneur, 
et un conseil composé du gouverneur, du 
commandant militaire, de l'ordonnateur, du 
directeur-général de l'intérieur, du procu- 
reur-général , de 3 conseillers coloniaux , du 
contrôleur et du secrétaire-archiviste. Il y a 
1 direction d'artillerie et 1 du génie, 1 com- 
missaire de marine , 1 capitaine de port à La 
Basse-Terre et à La Pointe-à-Pitre, 1 direc- 
tion des douanes , 1 préfet apostolique, 1 cour 
royale, et des tribunaux de t" instance à 
La Basse-Terre et à La Pointe-à-Pitre. La 
garnison de la Guadeloupe se compose de 
a bataillons d'infanterie, de a compagnies de 
canonniers , d' 1 détachement d'ouvriers d'ar- 
tillerie, d'i compagnie de sapeurs, et d'i 
compagnie de gendarmerie royale : en tout , 
1 ,608 hommes. 

La Guadeloupe se divise en a 5 quartiers 
ou paroisses, desservis par des curés, dont 
16 pour la Guadeloupe proprement dite, sa- 
voir : la Baie-Mahaut, Le Baillif, La Basse- 
Terre, Bouillante, La Capcslerre, le Grand- 
Cul-de-Sac , le Petit-Cul-de-Sac , Desgayes , 
S 1 . François- Basse-Terre, la Goyave, les 
Uabitans , le Lamentin , le Parc , la Pointe- 
Noire, les Trois-Rivières et le Vieux-Fort; 
et 9 pour la Grande-Terre, savoir : les Abî- 
mes ou La Pointe-à-Pitre, S 1 '. Anne, S'. Ber- 
trand, S 1 . François-Grande-Terre, le Gosier, 
le Manccnillier, le Morne-à-l’Eau, le Moule 
et le Port-Louis. On trouve dans la 1" par- 
tie une ville, La Basse-Terre, chef-lieu de la 
colonie, et 6 bourgs; et dans la seconde, 
une ville, La Pointe-à-Pitre, avec 5 bourgs. 
Les dépendances du gouvernement de la Gua- 
deloupe sont : Marie-Galante, Les Saintes, 
la Désirade et une partie de S*. Martin; l’ile 
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de S 1 . Barthélemy en fit partiejusqu'en 1784 , 
époque où elle fut cédée à la Suède. 

La Guadeloupe, appelée par les Caraïbes 
KaruLèra, fut découverte le. 4 novembre 
1 493 , par Christophe Colomb , qui l'appela 
Guadalupe, à cause de la ressemblance qu'il 
trouva dans la coupe des montagnes , avec 
celles de ce nom situées dans l'Estremadure 
espagnole : les femmes de l'ile , armées d'arcs 
et de flèches , s'opposèrent , dit-on , à son dé- 
barquement ; mais elles eurent bientôt pris la 
fuite au bruit des armes à feu. Aucune nation 
européenne ne s’appropria cette lie avant 
i 635 , époque à laquelle les Français l'en- 
vahirent , et , après 5 années de guerre avec 
les naturels , en restèrent paisibles posses- 
seurs. En 1759, elle leur fut enlevée parles 
Anglais, qui la rendirent à la paix de 1763. 
Cette colonie, reprise par les Anglais en 17941 
et reconquise par la France un an après, fut 
encore prise par l'Angleterre en 1810 : celle- 
ci se disposait à la céder à la Suède , mais , 
d'après le traité de paix de 1 8 s 4 , il fut dé- 
terminé qu’elle reviendrait aux Français, qui 
en reprirent possession le 1 4 décembre de la 
même année; néanmoins, par suite des événe- 
mens de i 8 i 5 , elle retomba au pouvoir des 
Anglais le 10 août de cette année, et la re- 
prise de possession définitive par la France 
ne fut effectuée que le a 3 juillet 1816. 
La Guadeloupe se glorifie d'avoir vu naître 
plusieurs hommes distingués , tels que les 
généraux Coquille -Dugommier et Gobert ; 
Saint-Georges, mulâtre célèbre dans les arts 
gymnastiques, le poète Léonard , etc. 

GUADIANA, Axas, fleuve de la pénin- 
sule Ibérique, qui se forme en Espagne, sur 
la sierra de Alcaraz , près et au N. O. de la 
ville de ce nom , dans la prov. de Ciudad-Real 
( Manche ), de plusieurs sources , dont les eaux 
font divers petits lacs , appelés marais de 
Ruidera, et qui sont unis les uns aux autres 
par des canaux naturels. Parvenu près de 
Lugar-Nuevo , après un cours de 4 1 - vers le 
N. O. , la Guadiana disparait entre des joncs 
et des roseaux l'espace de 5 1 . , et ne reparaît 
qu'au N. E. de Daymiel, sous la forme de 
grands marais , remplis de plantes aquatiques, 
et nommés Los Ojos de Guadiana (Les Yeux 
de Guadiana). Sorti de ces marécages, le 
fleuve arrose le centre et l’O. de la prov. de 
Ciudad-Real , en établissant une partie de la 
limite entre les anciennes prov. de Tolède et 
d’Estremadurc, et entre, près de Valdecabal- 
lcros, dans la prov. de Bndajoz ( Estréma- 
dure), qu'il traverse de l'E. à l'O. , en bai- 
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gnant les murs de Merida et de Badajoz. 
Abandonnant, à cette dernière ville, la di- 
rection O. qu'il a suivie jusque là, il tourne 
au S. O. pour former, sur un espace de 9 1 . , 
la frontière entre l'Espagne et le Portugal ; 
il pénétre ensuite dans ce dernier royaume, 
où il arrose la partie orient, de la prov. d'A- 
lcnlejo, en passant par Mourao , Moura et 
Mertola, revient sur la limite des deux états, 
en se dirigeant vers le S. S. E. , et se jette 
dans l'Atlantique, au-dessous d'Ayamonte et 
de Castro-Marini , par deux bras : celui de 
l’O. , le plus large, le plus profond et le plus" 
fréquenté, est de peu d'étendue; l'autre 
passe au S. d'Ayamonte , forme , à travers 
quelques marais , la barre des' Igucreta , et 
débouche à 3 1 . de la branche occidentale. 

Le cours de la Guadiana est d'environ 
i 5 o 1., dont 1 3 seulement de navigation , de- 
puis Mertola jusqu'à la mer; les principaux 
allluens de sa rire droite sont la Giguela , le 
Bullaque , l’Estena , le Guadarranque , le Gua- 
dalupejo, le Ruecas , le Burdalo,la Gebora, 
la Caya, sur le territoire espagnol; et le De- 
gebe , l'Oeiras , le Careiras , sur le sol portu- 
gais ; à gauche , il reçoit l'Axuer , le Jabalon , 
la Guadalema,la Zuja, l'Ortigosa.la Gua refis, 
le Matachel , la Guadajira, la Chanza, en Espa- 
gne; enfin l'Ardila et le Limoas , en Portugal. 

Quelques auteurs prétendent que les eaux 
de la Guadiana sont salines et peu propres 
à l'irrigation ; elles nourrissent beaucoup 
d'aloses , de lamproies, d'anguilles, etc., 
principalement depuis le Salto del Lobo ( le 
saut du loup). Cette cascade est formée au- 
dessus de Mertola ; le lit du fleuve y est très- 
resserré, et elle peut être franchie aisément: 
du reste, le cours du fleuve est très-lent. 

Le bassin de la Guadiana est compris entre 
la chaîne d'Ossa, au N., et celle de la sierra Mo- 
rcna, au S. , ramifications de la chaîne Ibérique. 

GUADIANA-MENOR, rivière d'Espagne, 
prov. de Jaen, formée par la réunion de la 
llarbata ef du Guadix, à 9 I. N. O. de Baza. 
Elle coule au N . O. , et se jette dans le Guad- 
alquivir, par la rive gauche, à 1 1 . 3/4 E. 
d’Übrda , après un cours d'environ 10 1. 

GUADIÀRO, rivière d'Espagne, prov. de 
Malaga (Grenade). Elle prend sa source sur 
le versant occid. de la sierra de Tolax, coule 
du N. au S., passe près de Ronda, et va se je- 
ter dans la Méditerranée, sur la limite des 
prov. de Malaga et de Cadix (Séville), après 
un cours d'environ ao 1.; ses deux allluens les 
plus considérables sont, à droite, l'Horgargan- 
ta , et à gauche, le Gênai. 



GUADIATO, rivière d'Espagne, prov. 
de Cordoue. Elle prend sa source au mont 
de la Careveruela, un des sommets de la 
sierra Morena , et va se jeter dans le Guadal- 
quivir, par la rive droite, à 1 1 . E. de Po- 
sadas , après un cours , très-sinueux , de 
35 1 . environ , dans une direction générale 
du N. O. au S. E. 

GUAD 1 ELA , rivière d'Espagne , qui 
prend sa source sur le versant. N. O. de la 
sierra de Albarracin, dans la partie sept, 
de la prov. de Cuenca, dont elle parcourt la 
partie occid. , passe auprès de Priego , entre 
dans la prov. de Guadalaxara, et va se réu- 
nir au Tage, par la gauche, près d'AImo- 
nacid , après un cours d'environ a 5 1 . de l'E. 
à l’O. Elle reçoit , par la gauche, le Cuervo, 
l’Escabas et le Huete. 

GUADIX, rivière d'Espagne, qui prend 
sa source sur le versant sept, de la sierra Ne- 
vada , dans la prov. de Grenade , passe par la 
ville qui lui donne son nom , et entre dans la 
prov. de Jaen , où elle s'unit à la Barbata 
pour former la Guadiana-Menor , à 9 I. N. 
O. de Baza, après un cours d'environ s 3 1 - 
du S. au N. 

GUADIX , Acci , ville d'Espagne , prov. et 
à i 5 I. E. N. E. de Grenade . et à 10 1 . l/a 
N. d'Ugijar; sur la rive gauche de la rivière 
de son nom , et sur la pente de la sierra Ne- 
vada d'AIpuxaras , qui procure à cette ville 
une température plus basse que la latitude 
ne le comporte. Siège d'un évêché suffragant 
de Grenade , d'un tribunal ecclésiastique or- 
dinaire , d'une recette principale des impdts, 
et d'un bureau spécial de police. Elle est en- 
tourée d'anciennes et fortes murailles ; les 
rues en sont escarpées , étroiteset mal pavées. 
Elle renferme une grande place, 6 fontaines 
publiques, 1 belle cathédrale, 5 églises pa- 
roissiales, 7 couvons, 1 séminaire et 1 hôpi- 
tal. On y fabrique des étoffes de soie, de la 
toile à voiles et de la coutellerie. Patrie du 
poète dramatique Ant. de Niva de Mesena. 
On y trouve quelques antiquités romaines. 
9,110 hab. Les environs sont riches en grains, 
pâturages et fruits. 

Les Maures se sont défendus avec opiniâ- 
treté dans celte ville , jusqu'en 1589. 

GUADUAS , ville de Colombie (Nouvelle- 
Grenade), dép. de Cundinamarca , à 17 I. 
N. O. de S 1 *. Fe de Bogota et à 1 1 1 . O. S. O. 
de Mariquita ; près de la rive droite de la 
Magdalcna , dans une belle et riche vallée , à 
589 toises au-dessus du niveau de la mer. 
Lat. N. a 3 ° 3 i' 3 o". Long. O. 77° 8' i 3 ". 
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L'aspect en est très-agréable et la tempéra- 
ture très-douce; quelques rues eu sont pa- 
vées et bordées de trottoirs. Les maisons sont 
blanchies à l'extérieur ; la place publique , où 
se trouvent l'église et de jolis édifices , est 
ornée d'une fontaine. Le commerce consiste 
en riz, sucre, café, oranges, fruits, etc., 
produits du territoire. 

GUAFO, lie du Grand-Océan austral, près 
de la câte du Chili, à 8 1. S. O. de l'ile de 
Chiloe , par 44° de lat. S. et de long. O. 
Elle a 7 1. de long sur 3 1. de large. 

GUAGNO , village de France, dép. de la 
Corse , arrond. et à 7 1. 1/4 N. E. d'Ajaccio , 
cant. de Soiro-in-su. Il y a des bains d'eau 
minérale thermale, très-fréquenlés, auxquels 
le gouvernement vient de faire joindre un hô- 
pital. 630 hab. 

GUAHAM , GüAM, ou S. JUAN, ile du 
Grand-Océan équinoxial , la principale et la 
plusroérid. des Marianncs. Lat.N. i3 u 37'5i". 
Long. E. » 4 3 0 37' a5". Elle a environ 43 I. 
de périmètre, et est presque partout entou- 
rée de corail. Les côtes offrent plusieurs baies : 
celle de Calderone de Apra est renommée 
pour la bonté de son ancrage. La partie sep- 
tentrionale de cette ile , composée de rochers 
de corail et presqu'entièrement déserte , s'é- 
lève perpendiculairement : un petit volcan 
conique y parait au milieu des masses dè co- 
raux. La partie méridionale , couverte d'une 
terre rougeâtre brûlée, est totalement vol- 
canique. Le centre est traversé par des mon- 
tagnes de moyenne hauteur , toutes bien boi- 
sées, d'où descendent une multitude de cours 
d'eau qui vont se jeter dans l'Océan. Le cli- 
mat est très-beau et la végétation y est vi- 
goureuse ; le riz , le maïs , le cacao , la canne 
à sucre , l'indigo , le coton et les fruits de 
ces régions s'y récoltent en abondance ; les 
forêts sont remplies de cocotiers , de ja- 
quiers, etc. ; le câprier y croit aussi. Tous 
les animaux domestiques d'Europe y ont été 
transportés , et le plus grand nombre y vit 
dans l'état sauvage. Cette ile appartient aux 
Espagnols. Elle était très-peuplée lorsque 
Magellan la découvrit en i5ai; mais beau- 
coup d'indigènes ayant été massacrés par les 
Espagnols , on n'y en comptait plus que i,5oo 
il y a environ 40 ans. Cette population dis- 
persée dans de petits villages le long de la 
côte , s'occupe de l’agriculture et de la pèche. 
Ou dit ces indigènes doux et hospitaliers , 
grands amateurs de danse, de musique et de 
combats de coqs ; ils sont aussi renommes 
pour leur adresse dans les travaux mécani- 
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ques : on cite leurs canots, dont l’ingénieuse 
construction a excité l'admiration des na- 
vigateurs. Ils ressemblent d’ailleurs aux au- 
tres habita ns des iles Mariannes. 

Le chef-lieu de cette ile est S. Ignazio de 
Agaiia. 11 y a une bonne rade défendue par 
deux forts; les riches galions de Manille 
avaient coutume d'y relâcher pour prendre 
des rafraichissemens. En 1816, on estimait 
à 5,000 hab. toute la pop. de cette ile, tant 
européenne qu'indienne. 

GUAHIVAS, peuplade indienne de Co- 
lombie, dans l’ancienne prov. de S. Juan de 
los Llanos. Elle habite par 5° de lat. N. et 
^3° de long. O. , sur le Guabivas, qui va se 
joindre à la Meta. 

GUAÏCOUROS ou GUAYCURUS , nation 
indienne répandue dans le centre de l'Ame - 
rique méridionale, principalement dans les 
plaines du Paraguay, dans le gouvernement 
de Buenos-Ayres , et sur les bords du Para- 
guay, duPilcomayo etduConfuso. LesGuai- 
couros se divisent en 3 castes : les nobles, 
appelés capitaines ou chefs, les soldats et les 
esclaves; celte dernière est la plus nombreuse, 
et composée des descendans de prisonniers 
de guerre : elle est traitée avec beaucoup de 
douceur , mais les membres des autres castes 
se croiraient avilis en s'alliant avec elle. Ces 
Indiens sont grands, bienfaits, musculeux et 
robustes, supportent aisément la faim, la 
soif et les travaux les plus rudes , sont su- 
jets à peu de maladies, et atteignent un 
âge avancé ; ils ont le teint cuivré , et s'ar- 
rachent la barbe, les sourcils et les cils; 
quelques-uns ont les cheveux crépus , d’au- 
tres les out lisses ; les hommes âgés les ra- 
sent. Une petite ceinture de toile de colon 
de couleur , qu'ils ornent de graius de cha- 
pelets ou de verroterie , est l'unique vêtement 
des hommes ; ils se tatouent, se parent la 
tête , les poignets et les jambes, de plumes de 
diverses couleurs, et ont l'habitude de se per- 
cer la lèvre inférieure, pour y introduire un 
morceau de bois de la longueur de 3 pouces 
et de la grosseur d'une plume de corbeau. 
Les femmes , d'un caractère doux et compa- 
tissant , ne sont pas jolies : leur visage large 
est enlaidi par le tatouage et par des cou- 
ches de peinture ; elles s’enveloppent de la 
tête aux pieds d'un pagne en toile de coton 
rouge ou de couleurs variées , sous lequel 
elles portent, dès leur enfance, une cein- 
ture qu'elles ne quittent jamais; leur cou, 
leurs bras et leurs jambes , sont ornés de 
colliers de verroterie, de corail ou d'argent. 
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Les Guaïcouros vivent en famille, dans 
des cabanes couvertes de nattes , et cou- 
chent sur des peaux d'animaux ; ils se nour- 
rissent de la chasse , de la pèche et de fruits 
sauvages. Leur pays abonde en cerfs, daims, 
sangliers, onces, loups, etc., dont ils em- 
ploient aussi les peaux à différons usages; il 
y a une multitude d’oiseaux aquatiques , d’un 
beau plumage, dont la chair est généralement 
bonne à manger : ils se nourrissent encore 
de toute espèce d’animaux , même de croco- 
diles etdeserpens; leurs mêts sont simple- 
ment bouillis ou rôtis. Les femmes s'occupent 
à hier du coton , à fabriquer des tissus , des 
ceintures, des cordons, des nattes et de la 
poterie. Les hommes font la guerre à leurs 
voisins ou aux Européens, montent souvent à 
cheval, et ont un soin particulier des animaux 
domestiques , surtout des chevaux ; quoique 
féroces à la guerre, ils sont cependant de 
moeurs douces, et ont des qualités qui les rap- 
prochent des peuples civilisés. Ils n’épousent 
qu'une femme : leur mariage peut être dissous 
pour mécontentement réciproque des époux , 
mais cette circonstance est très-rare. Les fem- 
mes, de leur côté, montrent une complaisance 
sans bornes pour leurs maris, et le désir de 
leur plaire est poussé à un tel excès, que pen- 
dant les premières années de leur mariage 
elles se font avorter , soit pour ne pas leur 
inspirer de dégoût , soit pour ne leur être 
pas à charge durant le temps de leur grossesse 
et de l’éducation de leurs enfans; ce n'est qu'à 
l’Age de 3oans qu’elles commencent à conser- 
ver leurs enfans : cette barbare coutume, qui 
sans doute n’est pas ancienne , est une des 
principales causes de la diminution successive 
de cette nation, qui jadis était très-nombreuse. 

GUAILAS , distr. du Pérou, foy. Hoail- 

LAS. 

GÜAILLABAMBA , rivière de Colombie. 
yojr. Amagcaka. 

GUAINAPUT1NA, volcan du Pérou, prov. 
d'Arequipa, près de la ville de ce nom. 
L'éruption de 1600 fit de grands ravages. 

GUAIN1M ANASES , Indiens de la Colom- 
bie (Nouvelle-Grenade), dans l’ancienne prov. 
de S. Juan de los Llanos, entre le rio Negro 
et la rivière Thomon. 

GUA1TECA ( GOLFE DE) , formé par le 
Grand-Océan austral, sur la côte occid. de 
l'Amérique mérid. , au S. du Chili et au N. 
O. de la Patagonie. 11 a 110 1. de longueur, 
et 3o 1. dans sa moyenne largeur; son entrée, 
qui est au S. O. , a 5o 1. de largeur. Il ren- 
ferme plusieurs petites iles de l’archipel de 



Chiloe, et baigne le côté orient, de la grande 
lie de ce nom ; il contient aussi l’archipel de 
Los Chonos, et est fermé, au S., par la pres- 
qu’île des Trois-Montagnes. Parmi les riviè- 
res qu'il reçoit, on remarque le rio de los 
Rabudos , l’Estero de la Palena , le rio de 
S. Josef et l’Estero de Comau. 

GUAITECA , petite île déserte de l’archi- 
pel de Los Chonos , dans le golfe de Guai- 
teca, sur la côte occid. de la Patagonie , par 
44° a 5' de lat. S. et 76° 30' de long. O. Elle 
est très-boisée. Les côtes abondent en pho- 
ques et en beaux coquillages. 

On comprend quelquefois sous le nom de 
Guaiteca plusieurs petites lies voisines. 

GUAITEIRA , montagne de l’ile S*. Mi- 
chel, une des Açores, dans l'Atlantique. Elle 
se trouve entre Villafranca et la vallée de 
Furnas. Sa hauteur est de 5oo toises au-des- 
sus du niveau delà mer. Elle est principale- 
ment composée de pierre-ponce ; son sommet 
est couvert de myrtes et de belles fougères. 

GUAJABA , lie de l’archipel des Antilles, 
dans le vieux canal de Baliama , près de la 
côte sept, de Cuba, à 7 1. N. N. E. de Puerto- 
Principe. Lat. N. ai 0 5o'. Long. O. 7g 0 48* • 
Sa longueur est de 3 1. et sa largeur d’i I. 
Elle est entourée de bancs de sable et de 
récifs. 

GUAJARA , rivière du Brésil , prov. de 
Para , dans le Para proprement dit. Elle 
prend sa source vers 4° de lat. S. et 56® de 
long. O. , coule au N. N. E. , et se joint à 
l’Amazone , par la rive droite , vis-à-vis de 
l’ile Guaricura , un peu au-dessus du con- 
fluent du Xingu , après un cours d’environ 
70 1. 

GUAJARIBES, peuplade indienne de 1a 
Colombie (Caracas), dép. de l’Orénoque, dans 
la Guyane espagnole , à l’E. de l’Orénoquc. 
Les Guajaribes sont très-cuivrés, et extrême- 
ment féroces ; on les croit même anthropo- 
phages. 

GUAJEJAS, bourgade du Brésil, prov. de 
Mato-Grosso, distr. de Juruena; près de la 
rive gauche de la Guraimbaira , à 75 1. N. 
O. de Villa-Bella. 

GUAJ1ROS ou GUAIRAS, Indiens de la 
Colombie, dans les dép. de la Sulia et de la 
Magdalena ( Nouvelle-Grenade et Caracas). 
Ils habitent principalement une grande 
presqu’île , à l’O. du golfe de Maracaibo. 
Ces Indiens, au nombre de ao,ooo, sont 
gouvernés par un cacique ; actifs , braves et 
excellens cavaliers, ils se font redouter, par 
leurs brigandages , des babitans des plaines 
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qui les environnent , et où ils font de fré- 
quentes incursions. Quelques-uns s'occupent 
de U pêche des perles dans le rio del Hacha ; 
d'autres fabriquent des tissus de coton , et 
font commerce avec les Anglais et les Hol- 
landais, qui leur fournissent des armes à feu, 
des munitions , etc. On a essayé , mais en 
vain , de convertir les Guajiros au christia- 
nisme. 

GUAJIRU , bourg du Brésil. Voj. Es- 
TREBÔz. 

GUALASEO , bourgade de Colombie 
(Nouvelle-Grenade) , dép. de l’Asuay, prov. 
et à 7 1. E. de Cucnca, près de la rive droite 
du Paute. 

GUALATA , oasis du Sahara. Voy. Gola- 
LATA. 

GUALDA, bourg d'Espagne, prov. et à 

10 I. E. de Guadalaxara , et à 9 1. 1/4 S. de 
Siguenza; sur le Tage, dans un pays fertile 
en vio et en huile. 856 hab. 

GUALDAR, cant. sur la côte sept, de la 
grande Canarie, dans l'archipel des Canaries. 

11 présente un ancrage. 1,798 hab., dont une 
partie réside dans des cavernes. 

GUALDO , village des États de l'Église , 
délégation et à 4 h i/a E. de Camerino , et 
à 1 1. S. S. E. de S. Ginesio. Foires, le 3 
mai et le lundi après le premier dimanche 
d'octobre. 

GUALDO , bourg des États de l'Église , 
délégation et à 8 1. E. N. E. de Pérouse, et 
à 6 1. i/a O. N. O. de Camerino. Il y a un 
château. 3,000 hab. 

GUALEA , bourgade de Colombie ( Nou- 
velle-Grenade ) , dép. de l'Équateur, à 9 1. 
N. O. de Quito, sur la pente occid. des 
Andes. 

GUALEGUAY , rivière du gouv. et de 
l’état de Buenos-Ayres , prov. d'Entre-Rios. 
Elle prend sa source dans les hauteurs qui 
séparent les eaux tributaires de l'Uruguay 
de celles qui se rendent dans le Parana, coule 
vers le S. S. O., et se joint à une branche de 
ce dernier fleuve, après un cours de plus de 
5o I. , à 43 1. N. O. de Buenos-Ayres. Le 
territoire qu'elle arrose est plat, riche en bes- 
tiaux, en riz et en fruits. II y a sur scs bords 
une bourgade du même nom. 

GUALI (SIERRA DE), partie de la chaîne 
intermédiaire des Andes , dans la Colom- 
bie (Nouvelle-Grenade), dép. de Cundina- 
marca , à 10. de Mariquita et au N. E. de 
Cartago. 

GUALI, rivière de Colombie (Nouvelle- 
Grenade) , dép. de Cundinamarca. Elle des- 
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cend du versant orient, de la sierra de Guali, 
passe par Mariquita, et va se réunir à la 
Magdalena , près et au N. de Honda, après 
un cours rapide d’environ 30 1. de l’O. à 
l'E. Les eaux en sont malfaisantes et les rives 
insalubres. 

GUAL1LI , Volubilis , bourgade de Bar- 
barie , dans l’empire de Maroc , prov. et à 
16 1. N. O. de Fez, et à 6 1. N. de Mequi- 
nez. Il y a quelques restes antiques. 

GUALLAGA , rivière du Pérou. Voy 
Hdallaca. 

GU ALTIERE, baronnie d’Irlande, prov. 
de Munster, dans la partie orient, du comté 
de Waterford , sur le havre de ce nom. 

GUALTIERI , bourg du duché de Modènc , 
dislr. età 5 1. N. de Reggio, et à 5 1. E. N. E. 
de Parme; chef-lieu de canton, sur la rive 
droite du Pô , à peu de distance du confluent 
de ce fleuve et du Crostolo. Foires , les 5 août 
et 3o novembre. 4>*5o hab. 

GUAMA , rivière du Brésil , prov. de Para , 
dans le Para proprement dit. Elle prend sa 
source dans le pays des Topinambas , coule 
d’abord au N., puis à l'O., et se joint au To- 
cantins , par la rive droite , sous les murs de 
Para , et en mêlant scs eaux à celles du Moju , 
après un cours d'environ 100 1. Elle reçoit, 
par la droite , l'Ingapi , et par la gauche , le 
Capim. 

GUAMA, rivière du Pérou, prov. de Lima , 
distr. de Cercado. Elle coule vers l'O. S. O., 
arrose et fertilise une plaine immense à la- 
quelle elle donne son nom , et va se jeter dans 
le Grand-Océan , en formant une petite baie 
à son embouchure. Son cours est rapide. 

GUAMACARO, bourg de l'ile de Cuba, 
sur la route de La Havane à Villa-Clara , au 
pied des sierras de Camarioca, età 61. S. E. 
de Matanzas. 

GUAMACHUCO ou HUAMACHUCO , 
distr. du Pérou , dans la partie mérid. de la 
prov. de Truxillo , à l'O. du dislr. de Pataz , 
au S. de celui de Caxamarca, et à l'E. de ce- 
lui de Truxillo. Il a 3ol. de longueur, 35 de 
largeur, et est traversé par la chaîne princi- 
pale des Andes. Les plus importantes des ri- 
vières qui l’arrosent sont : la Tunguragua et 
scs aflluens, le Crisnejas et le Chusgon. Le 
climat y est assez généralement froid ; néan- 
moins le sol est fertile en mais , froment , 
orge, et en plusieurs sortes de fruits : on ré- 
colte du cacao daus quelques parties. On y 
élève un grand nombre de bestiaux, et par- 
ticulièrement des moutons , dont la laine est 
employée à fabriquer des draps pour le pajjs. 
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Il y a des mines d’or, d’argent et de fer ; mais 
peu de ces mines sont exploitées. 38 ,i 5 o 
hab. , dont 2,337 Espagnols et créoles , le 
reste Indiens , métis et hommes de couleur 
libres ou esclaves. Le chef-iieu porte le même 
nom. 

GUAMACHUCO, ville du Pérou, prov. et 
à 14 1 . N. E. de Truxillo, chef-lieu dedislr.; 
à 110 1 . N. N. O. de Lima; au milieu des 
Andes , sur la petite rivière de son nom , qui 
va se jeter dans le Crisnejas. Le climat y 
est extrêmement froid. 

GUAMALCA, peuplade indienne du gouv. 
de Buenos-Ayres , vers la limite des états de 
Salta et de Paraguay, sur les rives du Ver- 
mejo. 

GUAMALIES ou HUAMÀLIES, distr. du 
Pérou , dans le N . de la prov. de Tarma , sur le 
versant occid. de la branche centrale des An- 
des , et sur la rive droite de la Tunguragtia. Il 
est borné, au N. et à l’E., par la prov. de Tru- 
xillo ; au S. E. , par le distr. de Cuanuco; au 
S. O. et à PO., par celui de Conchucos. Sa 
longueur, du N. O. au S. E., est de 43 L , 
et sa moyenne largeur de 10 1 . Le climat de ce 
distr., en partie montagneux, est froid vers 
le N., doux dans la partie méridionale, et très- 
chaud dans quelques vallées. Le sol produit en 
abondance des grains, des fruits etdu cacao; les 
forêts fournissent des bois de teinture , du 
quinquina et d'autres bois précieux ; les pâ- 
turages nourrissent un grand nombre de bes- 
tiaux , et surtout des moutons , dont la laine 
est employée dans les fabriques du pays. 11 
y a des mines d'argent et de mercure, ainsi 
que des sources thermales. Ce distr. renferme 
des ruines de forteresse, de temples et de pa- 
lais des anciens Péruviens. 14, 238 hab., dont 
61 1 Espagnols et créoles, 8,957 Indiens, 
4 , 6 a 5 métis , et 43 esclaves. 

GUAMANGA ou HUAMANGA, prov. de 
la partie centrale du Pérou, entre 12 0 et i 5 ° 
44 ' de lat. S., et entre 74° 20' et 77 0 20' de 
long. O. j bornée , au N. et au N. ü. , par le 
pays des Indiens iudépendans ; à TE., par la 
prov. de Cuzco ; au S. par celle d'Arequipa; 
et à PO., par celles de Lima et de Guanca- 
bclica. Sa longueur, du N. au S., est de 93 1 ., 
et sa moyenne largeur de 35 1 . Cette prov. 
est traversée , vers le S., par la haute chaîne 
des Andes , qui envoie dans l'intérieur plu- 
sieurs rameaux considérables , et la divise en 
deux versans principaux : l’un, au N., sil- 
lonné par des cours d’eau qui appartiennent 
au bassin de l’Amazone, tels que l’Apurimac, 
le Mantaro , le Pampas , le rio do Sal , le 



Cangallo , le Chinchero , qui a sa source dans 
le lac du même nom; l'autre, au S., arrosé 
par des rivières tributaires du Grand-Océan , 
dont la plus importante sort du lac Panuira- 
Cocha. Cette intendance produit abondam- 
ment le coca, le froment , le sang de dragon , 
la cannelle, et nourrit dans ses gras pâtura- 
ges un grand nombre de troupeaux. 11 y a des 
mines d’argent, de plomb et de sel. 

La province de Guamanga , dont U ville 
du même nom est le chef-lieu , se divise en 6 
districts : Anco , Andahuaylas , Congallo , 
Guamanga , Huanta , et Lucanas et Parina- 
cochas. xx 1,600 hab. 

GUAMANGA ou HUAMANGA , distr. du 
Pérou , dans la partie sept, de la prov. de 
son nom. Le sol en est élevé et la tempéra- 
ture froide. On y récolte beaucoup de grains ; 
on y élève des bestiaux et des moutons dont 
la laine est très-estimée. 11 y a quelques mi- 
nes d'argent et des fabriques de draps. 26,288 
liât)., dont 3 x 8 Espagnols et créoles, 20,373 
Indiens , 4*382 métis , et i,2i5 mulâtres li- 
bres. Le chef-lieu porte le même nom. 

GUAMANGA ou HUAMANGA , ville du 
Pérou, chef-lieu de la prov. et du distr. de 
son nom , dans une belle et vaste plaine ; sur 
une petite rivière, à 76 1 . E. S. E. de Lima 
et à 67 1 . O. N. O. de Cuzco. Elle fut fondée 
en x 539 , par Pizarre. L'aspect en est beau : 
ses avenues sont ornées de rangées d'arbres ; 
les maisons sont toutes en pierres , et ont des 
jardins ; les places publiques sont magnifiques. 
Elle possède, outre la cathédrale, plusieurs 
églises paroissiales , un grand nombre de cou- 
vens , et un collège bien doté , qui jouit des 
privilèges d'université. Cette ville est quel- 
quefois nommée S. Juan de la Vittoria , ca 
mémoire d'une victoire remportée sur l'inca 
Manco , qui avait défait les Espagnols dans 
plusieurs autres combats. 

GUAMANI (PARA MODE), partie des 
Hautes-Andes , sur la limite de la Colombie 
et du Pérou , entre le dép. de l'Asuay et la 
prov. de Truxillo. Sa hauteur est de 1,7 13 
toises, -et son sommet est constamment cou- 
vert de neiges. 

GUAMANTANGA, village du Pérou, prov. 
et à 18 1 . N. E. de Lima, district de Canta. 
L’église renferme un crucifix qui attire, à la 
Pentecôte, un grand nombre de dévot*. 

GUÀMARE, rivière du Brésil, y ojr. Agua- 
mark. 

GUAMA-SEVILLA , bourgade sur la côte 
mérid. de l’ile de Cuba, à 8 1 . O. S. O. de 
Santiago de Cuba, au pied de la sierra de 
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Cobre. II y a un port nommé Rincon de 
Sévi lia. 

GUAMBÀ, anc. prov. de l'Amérique mé- 
rid., comprise, sous le gquv. espagnol, dans 
la Nouvelle- Grenade , prov. de Popayan. 
Elle a été découverte en i536, par Benalca- 
zar ; les habitans en étaient féroces et anthro- 
pophages . 

GUAMBA CHO, rivière du Pérou, pror. 
de Tarma, district de Santa. Elle coule du 
N. E. au S. O., se jette dans le Grand-Océan 
équinoxial , après un cours de 6 I. , et forme 
un port qui a le même nom. 

GUAMES, rivière de Colombie (Nouvelle- 
Grenade), dép. de l'Équateur. Elle a sa source 
sur le versant orient, des Andes, à 10 1. S. 
de Pasto, se drige de l'O. à l'E., et va se join- 
dre au Putumayo , par la rive droite , après 
un cours d’environ 45 1. Il y a un établisse- 
ment de son nom sur ses bords. 

GUAMES, rivière de Colombie, f'oy. Cu- 
iabat. 

GUAMMAME ou GUANAME ( SERRA 
DO), chaîne de montagnes du Brésil, prov. 
de Ceara. Elle se détache de la serra de lbia- 
paba par 5° io' de lat. S. , et se dirige vers 
l’E., en séparant le bassin de la Ceara de ce- 
lui du Jaquaribe. On ne connaît pas assez 
cette chaîne pour déterminer son étendue. 

GU AMOCO (SIERRAS GRANDES DE), 
partie la plus sept, de la chaîne intermédiaire 
des Andes, dans la Colombie (Nouvelle- 
Grenade), dép. de la Magdalena, entre le 
fleuve de ce nom et le Cauca. 

GUAMOCO, bourg de Colombie (Nouvelle- 
Grenade ) . dép. de Cundinamarca , à 10 1. 

N. E. de S u . Fe de Antioquia, sur l’Alara. 
C’était une ville florissante avant que les mi- 
nes d'argent des environs fussent épuisées. 

GUAMOTE, village de Colombie, dép. du 
Guayaquil, par i° 55' de lat. S., non loin 
du Guayaquil. Il est agréablement bâti sur 
une ile que baignent deux rivières dont les 
bords sont très-fertiles, et est entouré de 
montagnes fort élevées; il ne renferme qu'un 
petit nombre de cases en roseaux et une église. 
II fut, en i8o3, le foyer d’une terrible ré- 
volte des Indiens contre les blancs. 

GUAMUTOS , bourg de l'ilc de Cuba , sur 
la route de La Havane à Villa-Clara, à 3i 1. 
E. S. E. de la première de ces villes et à ao 1. 

O. N. O. de la seconde. 

GUANA , récif de la mer des Antilles. 
Poy . Qüito-Sukwo. 

GUANA, île de l’archipel des Petites An- 
tilles, sur la côte N. E. d’Antigua. Lat. N. 
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17 0 io'. Long. O. 64° i5'. Elle a 3/4 de I. 
de long sur 1/4 de l. dans sa plus grande lar- 
geur. Il y a des carrières d'excellente pierre 
à bâtir. 

GUANA (GRANDE), Ile de l'archipel 
desLucaycs, dans la partie orient, du pe- 
tit banc de Bahama. Lat. N.' 27°. Long. O. 
79 0 55'. Elle a 7 1. de long sur x 1. de 
large. 

GUANA, petite ile de l’archipel des Peti- 
tes Antilles, dans le groupe des Vierges, au 
N. E. de Tortola, par 18 0 a5' de lat. N. et 
66° 5o' de long. O. 

GUANABACOA , bourg de l’ile de Cuba, 
juridiction de son nom, à 1 1. S. S. E. de La 
Havane; sur l’anse de Guanabacoa, qui fait 
partie du port de La Havane. 

La juridiction renferme 29,409 hab., dont 
1 6.804 esclaves. 

GUANABO, bourgade de l’ile de Cuba, 
sur la route de La Havane à S u . Maria del 
Rosario, à 3 1. S. E. de la première de ces 
villes et à 2 1. O. N. O. de la seconde. 

GUANACACHE, lac du gouv. de Buenos- 
Ayres. Vcy. Grahde (Laouka). 

GUANACAS (PARAMO DE), groupe de 
montagnes de la Colombie (Nouvelle-Gre- 
nade), dép. du Cauca, aux sources de la 
Magdalena et de la Caqueta. C'est le nœud où 
les Andes se partagent en chaînes orientale , 
intermédiaire et occidentale. 

GUANACATI, rivière de Colombie (Nou- 
velle-Grenade). Elle prend sa source dans les 
montagnes qui occupent le milieu de l'isthme 
de Panama, coule au S. O. , et se jette dans 
la baie de Panama, au N. O. du rio Chiman, 
après un cours d’environ 10 I. Les bords en 
sont agréables ; elle arrose de belles campa- 
gnes. 

GUANAHANI, ile de l'archipel des Lu- 
cayes. f'oy. Salvador (S. ). 

GUANAHUCA, volcan du Chili, dans la 
chaîne des Andes, sur la limite de la Pa- 
tagonie et du pays des Araucaniens ; au S. 
E. du volcan d'Osorno, et à 45 L S. E. de 
Valdivia. 

GUANAJE ou GUANAJA, ile de la mer 
des Antilles. f'qy. Bohacca. 

GUANAJIVE, cap sur la côte occid. de 
Porto-Rico, l'une des Antilles, près de l’em- 
bouchure de la petite rivière de son nom , par 
j 8° 12' de lat. N. et 70° 2' de loDg. O. 

GUANAMBU ou JUANAMBU, rivière de 
Colombie (Nouvelle-Grenade), dép. du Cauca . 
Elle prend sa source sur le versant occid. du 
Pararuo de Guanacas, se dirige vers l’O. , et 
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se joint à U Patia par la gauche. Elle est 
tellement rapide, que nulle barque ne peut 
la traverser, et qu’aucun pont n’a pu résis- 
ter à son impétuosité ; on ne parvient à la 
franchir qu’au moyen d’un câble fixé à des 
poteaux sur chacune des rives , et auquel on 
a suspendu une espèce de bac que tirent des 
chevaux. 

GUANAME ( SERRA DO) , chaîne de mon- 
tagnes du Brésil. Voy. Guammame. 

GUANAPE, port du Pérou, prov. et dis- 
trict de Truxillo , sur le Grand-Océan , près 
et à l’O. de Viru. Il est peu fréquenté, parce 
qu'il n'est ni sûr, ni bien abrité. Devant ce 
port , il y a 4 «lots stériles qui portent le 
même nom. 

GU AN APU, rivière du Brésil . Voy. Uahapu. 

GUANAPALO, rivière de Colombie (Nou- 
velle-Grenade) , dép. de Boyaca. Elle prend 
sa source à a 5 I. S. O. de Casanare , coule au 
S. E., et se joint à la Meta par la rive droite, 
près et au S. O. du confluent du Pauto , 
après un cours d’environ 20 1 . Elle est navi- 
gable pour des barques , et est très-poisson- 
neuse. 

GUANARE, rivière de Colombie (Cara- 
cas), dép. de Venezuela. Elle descend du 
versant orient, du Paramo de la Rosa , bai- 
gne les murs de la ville de son nom, et se 
joint au Bocono , par la rive gauche , après 
un cours d’environ 4 ? I* > de l’Oi N. O. à 
l’E. S. E. 

GUANARE , ville de Colombie (Caracas), 
dép. de Venezuela, à 93 I. S. S. O. de Ca- 
racas et à ^4 1 * S. E. de Truxillo; sur la ri- 
vière de même nom. Lat. N. 8 ° 14'. Long. O. 
72 0 5 '. Elle fut fondée en i 5 g 3 . Les rues en 
sont larges et bien alignées , et les maisons , 
sans être élégantes, sont bien bâties. Il y a 
1 hôpital, et 1 église paroissiale, grande, 
très-bien ornée, et qui doit sa splendeur à 
une image de N. D. de Comorato, qui attire 
de nombreux pèlerins. La richesse des habi- 
tans consiste dans d’innombrables troupeaux 
de bestiaux et de mulets , qu’ils exportent par 
Coro,jPorto-Cabello et la Guyane. 1 2 , 3 oo hab. 

Les plaines des environs ofTrcnt d’excellens 
pâturages. 

GUANARITO, bourg de Colombie (Cara- 
cas) , dép. de l’Apure, à 35 1 . E. N. E. de 
Varinas et à 11 1 . S. E. de Guanare, entre 
le Bocono et le Guanare. 

GUANAS, tribu indienne du gouv. de 
Buenos-Ayres , état du Paraguay, dans le 
Chaco , sur les bords du Pilcomayo. Elle n’a 
aucune idée de religion ni de morale : les 



femmes enterrent vivans la plupart des en- 
fans de leur sexe, peu de temps après les 
avoir mis au monde. 

GUANAXUATO, état du Mexique, formé 
de l’ancienne intendance de son nom , entre 
ao° ai' et ai® 44 * de lat N. , et entre 102 0 
20' et io 4 ° 8' de long. O. ; borné, au N., 
par l’état de S. Luis-Potosi; à l’E., par celui 
de Mexico; au S. , par celui de Mechoacan; 
et à PO., par ceux de Xalisco et de Zacatecas. 
II a 56 1 . de long, du N. E. au S. O., 3 o 1 . 
dans sa plus grande largeur , et 910 1 . c. Ce 
pays, traversé par la cordilière d’Anahnac, est 
généralement très-élevé : suivant M. de Hum- 
boldt, le plus haut point est à 1,539 tories 
au-dessus du niveau de la mer. Lerio Grande 
parcourt le S. de la contrée pour se rendre 
dans le lac de Chapala, dont l’extrémité 
orientale se trouve dans cet état ; les autres 
cours d’eau sont peu importans : aucun n’çst 
navigable. Le climat est en général très- 
agréable; cependant des fièvres épidémiques 
y ont fait des ravages en 1823. Le sol est 
fertile dans les endroits où il peut être ar- 
rosé, ce qui est malheureusement assez rare; 
les plus riches récoltes se font sur les bords 
du rio Grande : elles consistent en céréales , 
pommes de terre, sucre, huile, vin, poi- 
vre, garance, oranges, limons, cédrats, poi- 
res , pêches , raisins , olives. Il y a une grande 
quantité de mûriers; le nopal, qui nourrit 
la cochenille , y croit spontanément , ainsi 
qu’une plante appelée, dans le pays, ma- 
grtey, dont on tire une boisson estimée. Il y 
a plusieurs forêts, peuplées d’une multitude 
de bêtes fauves ; ainsi que d’cxcellens pâtu- 
rages , où l’on élève de nombreux troupeaux 
de moutons et de bêtes à cornes. En général, 
l’agriculture et les mines , surtout celles d’ar- 
gent , placent cet état au premier rang des 
provinces du Mexique : les mines y sont , 
sans contredit , les plus productives du globe j 
il y en a 3 19 en exploitation : elles ont fourni , 
depuis 1796 jusqu’en i 8 o 3 ,cnv. 200,000,000 
de fr.j on en retire encore des sommes énor- 
mes , qui égalent presque le quart du produit 
de toutes les mines du Mexique. Au commen- 
cement du siècle , le filon de Guanaxuato 
produisait la 6 e partie de l’argent que le 
Nouveau-Monde envoyait à l’ancien : jusqu’au 
moment de la révolution mexicaine , on en a 
extrait annuellement de 5 oo à 600,000 marcs 
d’argent, et de i 5 à 18,000 marcs d’or. Outre 
ces deux métaux précieux , on y trouve aussi 
du plomb, de l’étain, du fer, de l’antimoine, 
du soufre, du cobalt, de l’ocre, beaucoup 
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de >cls et de fossiles , marbres , jaspes , por- 
phyres , cristaux , etc. j il y a une source 
thermale à S. José de Comangillas. On ne tire 
qu'un parti imparfait de toutes ces autres ri- 
chesses. L’industrie se borne à la fabrica- 
tion de quelques toiles de coton et de 
draps légers , à des radineries de sucre , et à 
quelques tanneries : on a même été obligé 
de faire venir d’Angleterre des machines pour 
battre monnaie; néanmoins , depuis quelque 
temps , l’industrie et les arts font d’assez 
grands progrès dans cet état. Le principal 
objet de son commerce extérieur, qui se fait 
principalement par Mexico , consiste dans les 
métaux précieux ; on exporte encore le super- 
flu de quelques productions , et particuliére- 
ment beaucoup de poivre. Le commerce inté* 
rieur est très-gêné par le défaut de grandes 
routes et de rivières navigables ; les ponts et 
digues sur les torrens manquent aussi : en 
sorte que , dans la saison pluvieuse, les com- 
munications d'un endroit à un autre sont 
quelquefois suspendîtes. Ce petit état est un 
des plus peuplés du Mexique : suivant M. de 
Humboldt, il y avait, en i 8 o 3 , 5 17,000 hab., 
dont un tiers se composait d’indiens; en r 8 a 5 , 
au rapport du gouverneur, il n’y avait que 
881,8x9 hab. Du 16 octobre 1834 au iâ oc- 
tobre i 8 a 5 , les revenus se sont montés à 
347,810 piastres, et les dépenses à 364,010. 
La justice n’est administrée, jusqu'à présent , 
que par des alcades qui font l'office de juges 
de i rr instance, et par un tribunal supérieur, 
divisé en deux chambres. Il y a x 5 prisons 
d’hommes et i 5 de femmes; 4 hôpitaux, 
dont 3 seulement en activité ; 7 couvens de 
femmes et 19 d’hommes. 

Cet état contient 33 paroisses , et a pour 
chef-lieu Guanaxuato. 

GUANAXUATO ou S'«. FE DE GUANA- 
XUATO, ville du Mexique, chef-lieu de 
l'étal de son nom ; dans une vallée étroite , 
élevée de g 4 i toises au-dessus du niveau de 
la mer , à ao I. O. N. O. de Queretaro et à 
57 1 . N. O. de Mexico. Lat. N. ai° o' i 5 ". 
Long. O. io 3 ° i 5 ' o". Elle est bien bâtie, 
mais les rues en sont irrégulières. On distin- 
gue l’église paroissiale ; elle a a autres égli- 
ses , 3 couvens d’hommes , 5 ermitages , 1 
collège et 1 hôpital. On y compte plus de 
1 30 magasins ; on vient d’y établir des tan- 
neries. 4 1,000 hab. Autour de la ville se 
trouvent les mines de Valenciana , de Marfil, 
de S 1 *. Anne, de S">. Rose, de Rayas et de 
Mellado. 

Guanaxuato a été fondé en i 554 et érigé 
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en cité en 174a; il a beaucoup souffert pen- 
dant l'insurrection des Indiens : ce fut à cette 
époque que l’on abandonna les mines dont 
l’exploitation n’a été reprise que depuis peu. 

GUANCABAMBA, rivière de l'Amérique 
mérid. , qui prend sa source sur le versant 
orient, des Andes , près du village de son 
nom, dans la Colombie (Nouvelle-Grenade), 
dép. de l'Asuay. Après avoir formé une par- 
tie de la limite entre la Colombie et le Pérou, 
elle revient baigner la première de ces con- 
trées , et se joint à la Tunguragua, par 1 a 
rive gauche , à 5 1 . S. S. O. de Jaen de Bra- 
camoros , après un cours d’environ 35 1 . , 
d’abord du N. au S., ensuite de l'O. à l’E. 
Cette rivière n'est pas navigable , à cause du 
grand nombre de chutes qu'elle forme. 

GUANCABAMBA, grand village de Colom- 
bie (Nouvelle-Grenade), dép. de l’Asuay, à 
x 3 1 . O. N. 0 . de Jaen de Bracamoros, sur 
la route de la ville de ce nom à Loxa ; dans 
les Andes , à 1,037 toises au-dessus du niveau 
de la mer , au S. E. des restes du beau che- 
min que les Incas avaient construit sur la 
crête des Andes, de Cuzco à l'Asuay. Lat. 
S. 5 ° 14' t 5 ". Long. O. 8i° 39' o". 

GUANCABELICA ou GUANCAVEL 1 CA, 
prov. de la partie centrale du Pérou , entre 
1 1 0 4 °' et 14° a 3 ' de lat. S., et entre 74" et 
75 ° 48 ' de long. O. ; bornée au N. par la 
prov. de Tarma, à l’E. et au S. E. par celle 
de Guamanga, au S. O., à l’O. et au N. O. 
par celle de Lima. Sa longueur, du N. au S., 
est de 48 1 . , et sa plus grande largeur de 34 1 . 
Elle est sur le versant oriental des Andes, et 
appartient tout entière au bassin de l’Ama- 
zone; la Xauja et le rio de Sal , son affluent, 
sont les plus grandes rivières qui l’arrosent. 
Il y a quelques lacs ; le plus considérable est 
le Choclococha. Le climat de cette prov. est 
généralement froid , et le sol ne" produit que 
du froment , du maïs et des patates ; les pâ- 
turages sont excellens , et nourrissent un 
grand nombre de bestiaux et de moutons re- 
nommés pour la fînessç de leur laine. 11 y a 
de riches mines d’or, d’argent, de cuivre et 
de plomb , et une mine de mercure , décou- 
verte en i 563 , qui a donné pendant long- 
temps des produits immenses : l’exploitation 
vicieuse de ces mines les a prodigieusement 
diminués, principalement depuis 1800. 

La prov. de Guancabelica , dont le cbef- 
lieu porte le même nom, est divisée en 4 
provinces : Angaraes , Castro-Vireina , Guan- 
cabelica et Tayacaxa. 30,900 hab. , dont 
3,460 Espagnols et créoles ; le reste se com- 
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pote d'indiens, de métis et de quelques es- 
claves. 

GUANCABELICA ou GUANCAVELICA, 
ville du Pérou, chef-lieu de la prov. et du 
distr. de son nom , dans une vallée des Andes 
très-élevée et d’une température toujours très- 
froide ; sur une rivière qui se jette dans la 
Xauja , à 22 1. O. de Guamanga et è 56 1. 
S. E. de Lima. Lat. S. 12 ° 53'. Long. O. 68 ° 
46'. Cette ville est devenue célèbre comme 
chef-lieu des riches mines d’or, d’argent et 
de mercure des montagnes voisines. 5,i56 
hab., dont 600 Espagnols et créoles. 

GÜANCAY , mine d’argent du Pérou , 
prov. et à t3 1. N. N. E. de Truxillo, distr. 
de Guamachuro , sur le bord de la Chicama. 

GUANCHACO, village et port du Pérou, 
prov., distr. et à 2 1. N. O. de Truxillo, 
sur le Grand Océan équinoxial. C’est le havre 
de Truxillo ; il est ouvert et peu abrité. 11 y 
a à son entrée une barre de sable et de rochers 
qu’on ne peut franchir sans le secours de 
pilotes ; ce port est néanmoins très-fréqoenté 
par les navires qui viennent de Lima et de 
Panama. 

GUANCHES , anciens habitans des Cana- 
ries. Voy. Cabaries ( Îles). 

GUANERO , rivière de Colombie ( Cara- 
cas), dép. de l’Apure. Elle prend sa source 
sur le versant S. E. de la sierra de Merida , 
à 25 1. O. de Varinas , coule d’abord vers le 
S., ensuite au S. E., et se joint i l’Apure, 
par la rive gauche , après un cours d’environ 
35 1. 

GÜANGÜE ou GANDOVA , rivière qui 
prend sa source en Abyssinie, roy. d’Am- 
hara , sur le revers sept, des montagnes qui 
bornent au N. O. la prov de Dembea. Elle 
entre en Nubie , et se joint au Tacareé , par 
la rive gauphe, vers 1 4“ 5o' de lat. N., 
après un cours rapide d’environ 60 1. du S. 
au N. 

GUANICA, baie sur la côte mérid. de 
Porto-Rieo , l’une des Antilles, par 18 0 5' de 
lat. N. el 6 g“ 35' de long. O. Elle a environ 
4 I. de l’E. à l’O., et 2 I. de profondeur. 
C’est la baie la plus sAredel’ile. Elle présente 
un excellent ancrage ; cependant quelques 
Ilots l’embarrassent. 

GUANIPA ( MESA DE) , plateau élevé de 
la Colombie (Caracas), dép. de l’Orénoque, 
dans la partie mérid. de la prov. de Cumana. 
11 a de 35 h 4» I. de large. Le terrain en est 
sablonneux ; 011 y remarque une fondrière où 
se réunissent les eaux qui forment la source 
de plusieurs rivières. 



GUANO, bourg de Colombie ( Nouvelle- 
Grenade), dép. de l’Équateur, à 4 1. N. E. 
de Riobamba ; sur la petite rivière de son 
nom , au milieu des Andes. On y fabrique 
des bas de laine , qui sont, pour cet endroit , 
un objet important de commerce. Le sol y 
est fertile , et le climat agréable et sain. 

GUANTA, district et ville du Pérou. Voy. 
Huaitta. 

GUANTANAMO, port sur la côteS. E. 
de l’ile de Cuba, à 16 1. S. E. de Santiago 
de Cuba et è 20 1. O. S. O. de Baracoa , par 
20 ® de lat. N. et 77 “ 35' de long. O. Il est 
très-vaste. Le climat y est sain. On y trouve 
du bétail , des provisions de toute espèce , 
et de l’eau excellente. Il reçoit plusieurs 
cours d’eau , entre autres l'Anna -Amarga. 
L’amiral Vermont, qui y aborda en >741 , 
lui donna le nom de Cumberland. 

GUANUCO, district et ville du Pérou. 
V oy. Hcabüco. 

GUANUROS, nation indienne du Brésil, 
dans la partie S. O. de l’ancien gouv. de 
Rio-Negro, enlre la Jurua et le Tefé , vers 
le 6 ® parallèle austral. 

GUANZATE, village dn roy. Lombard- 
Vénitien , prov. et i 2 1. t /2 S. S. O. de 
Côme , distr. et à 3/4 de I. E. S. E. d’Ap- 
piano. 1 , 1 5o hab. 

GUAPACHOS , nation indienne du gouv. 
de Buenos- Ayres, état de Salta. Elle habite 
les forêts situées entre le Vcrmejo cl le Sa- 
lado , et ne communique pas avec les Euro- 
péens. 

GUAPARÈ, rivière du Brésil. Voy. Gca- 
porè 

GUAPE, Iribu indienne de la partie mérid. 
de la Colombie (Nouvelle-Grenade), sur les 
bords de l’Uaupes, entre o® et 1 ® de lat. N., 
et par 73 ° de long. O. 

GUAPEY ou RIO GRANDE, rivière du 
Haut-Pérou, dép. de Cochabamba. Elle prend 
sa source sur le versant mérid. des sierras 
Altissimas, à 10 ). N. O. d'Oropesa, passe 
près de Cochabamba , et forme ensuite la sé- 
paration entre le dép. de ce nom et celui 
de Charcas ; parvenue à 66 ® 5o' de long. O., 
elle abandonne la direction E. S. E. , qu’elle 
avait suivie jusque-là , tourne au N. E., puis 
an N. et au N. O. , en traversant la partie 
orient, du dép. de Cochabamba , et se joint 
au Mamnrè, par la rive droite, sur la limite 
de ce dép. et du pays de Moxos , après un 
cours d’environ aoo 1. La Sara est le princi- 
pal affluent de sa rive droite: à gauche, elle 
reçoit la Pcsca et t’ibabu. 
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GUAPO, baie sur la côte occid. de 1a 
Triode, l’une des Petites-Antilles , entre la 
pointe de Courbaric et celle de Guapo , par 
io° 12' de lat. Pi. Elle a a 1. de long sur 1/2 1. 
de large, et reçoit le petite rivière de son 
nom. 

GUAPORÉ, rivière du Brésil, prov. de 
Mato-Grosso. Elle prend sa source dans les 
Campos-Parexis, à q 8 I. N. E. de Villa-Bella, 
par i4° 18' de lat. S. et 6i° 3o' de long. O., 
coule d'abord au S. , puis à 1*0. , tourne en- 
suite au N. O. , passe près de Villa-Bella, 
et , après avoir traverse de vastes contrées 
peu connues, parvient sur la limite du Brésil 
et du Haut-Pérou ; elle constitue la limite de 
ces deux pays sur une étendue considéra- 
ble , et se joint enfin au Idamoré pour for- 
mer le Madcira , par 1 1° 54* 4 6” de lat. S. , 
sur la frontière comro une du Brésil, du Pé- 
rou et du Haut-Pcrou. Le cours de cette 
grande rivière est d'environ aüo 1. Parmi 
scs nombreux afiluens, on remarque la Sa- 
rare , la Galera , le Candes , le Cabexi , le 
Piolho , l'AIcaide , la Guraimbaira , le S. 
Maquen , le S. Simaô , le Cautarios , le S. 
Domingo, qu’elle reçoit par sa rive droite, 
et qui descendent , soit de la serra Urucu- 
manacu , soit de la cordillcra Gérai; enfin 
l'Alègrc , la Paragua , le Baures et l'Horoa- 
mas , qui entrent par sa rive gauche. Les 
Portugais ont élevé, sur les bords du Gua- 
poré , quelques étabiissemens , dont l’un des 
plus remarquables est le fort do Principe da 
Beira. 

C'est à tort qu’on a prétendq que cette 
rivière formait le Topayos en se réunissant à 
l'Arinos. 

GUAQUIARIS , peuplade indienne dans 
la partie orient, du Pérou , par 9 0 3b' de lat. 
S. et 69° de long. O. , à la droite du Puruz , 
près des frontières du Brésil. 

GUARACARO, rivière qui prend sa source 
au centre de l'ile de la Trinité, une des 
Pefîtes-Antilles, à 1*0. des marais d’Ortoire, 
coule de l'E. N. E. à l'O. S. O., et sc jette 
dans le golfe de Paria, au S. de la pointe de 
Pied ras, après un cours de 4 1* environ. Elle 
est navigable. 

GUARACHICO, ville des Canaries, f'oy. 
Gara cm co. 

GUARACIA, petit canton dans la partie 
sept, de l'ile Palma , une des Canaries. C'est 
le pays le plus sauvage et le plus escarpé de 
tout l’arcbipel. La chaleur y succède au 
froid d'une manière aussi rapide qu'extraor- 
dinaire. 

Dict. Géogk. 6. 
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GUARA1GUAÇU, rivière du Brésil, prov. 
de Pernambouc. Elle coule du N. O. au S. 
E. , et se jette dans l'Atlantique , par 8° 35' 
de lat. S. , après un cours d'environ 10 I. 

GUARAJUS ( S. ANTONIO DOS), bour- 
gade du Jlrésil, prov. de Mato-Grosso, distr. 
de Jurucna , près de la rive gauche du Gua- 
poré, à 70 1. N. O. de Villa-Bella. Il y a près 
de là des mines qui ont été abandonnées , 
quoique le produit n'en fut pas inférieur aux 
frais. 

GU A R AM AM A, rivière du Brésil, y oyez 
Gramhamb. 

GUARAMBARE, rivière du gotiv. de 
Bucnos-Ayres , état du Paraguay. Elle prend 
sa source dans une branche de la sierra 
Amambahy, coule vers le S. O. , et se joint 
au Paraguay, à 55 1. N. d'Assomption, après 
s'être divisée en plusieurs bras , et après un 
cours d’environ 5o 1. 

GUARAMBARE , établissement indien 
dans le gouv. de Buenos - Ayrcs, état du 
Paraguay , à 6 1. S. E. d'Assomption et à 
quelque distance de la rive gauche du Para- 
guay. 

GUARANIS ou GUARANNIS , nation in- 
dienne du gouv. de Buenos-Ayres, dans la 
partie S. E. de l'état du Paraguay, et dans Ijt 
partie N. E. de celui de Bucnos-Ayres, sur 
les bords de Ja lagune d'Ybcra, du Paraua , 
de l'Uruguay et leurs aiDucns. Les Guaranis 
sont fort agiles , robustes et guerriers. Une 
partie du pays qu'ils habitent fut conquise , 
au commencement du xvn® siècle , par les 
jésuites, pour la conversion de ces peuples 
au christianisme; en peu d'années, les jésui- 
tes réduisirent les diirércntes bordes de cette 
nation à une vie sédentaire dans de grandes 
bourgades appelées rtduçoct ( réductions ) , 
dont le nombre, en )63o, était de 20, 
avec 70,000 habitons. Ceux qui avaient été 
plus au N. , pour étendre la conquête spiri- 
tuelle, furent forcés par 800 indigènes de la 
province de S 1 . Paul de rétrogader, en i 63 i, 
au S. de la montagne Maracaju ; cependant 
ils réduisirent les Tappes orientaux, et con- 
tinuèrent à civiliser les deux nations, en leur 
enseignant tous les arts utiles , et en formè- 
rent l’état Guaranita, que les moins scrupu- 
leux peuplent de 200,000 habitans, et disent 
en état de mettre 4°i<>oo hommes sous les 
armes. 

Guarannis ou Guarinnis, suivant quelques- 
uns, veut dire guerriers : ce peuple, dit-on, 
autrefois errant, portait la désolation partout 
où il passait , et emmenait beaucoup de pri- 
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sonniers. Son langage et son nom devinrent 
communs aux diverses Iribns que les catéchis- 
tes lui adjoignirent, en les transplantant de 
diverses parties. 

GUARANIS, GUARAUNOS ou GOUA- 
RAONIENS, Indiens qui habitent une vaste 
contrée aux embouchures de l'Orénoque , dans 
hi partie orient, de la Colombie ( Caracas ). 
Ils sont grands , bien faits , vigoureux et moins 
bruns que les autres Indiens, parce qu'ils 
vivent habituellement sur l'eau ou à l'ombre 
des mangliers , dont leur pays est couvert. Ces 
inanglicrs croissent dans des marais qui sont 
presqu'à sec ou remplis de vase à marée basse , 
et qui , à marée haute , ne sont praticables 
que pour des canots; c'est sur ces arbres que 
les Guaranis, pour conserver leur indépen- 
dance, ont, par une industrie sans modèle, 
établi leurs cabanes, et même de petits vil- 
lages qui contiennent jusqu'à 60 individus. 
Près de ces mangliers est une forêt de pal- 
miers-cocotiers qui occupe un marais d'eau 
douce, et fournit à presque tous les besoins 
de ces Indiens. Depuis que les Espagnols ont 
renoncé à les asservir, ils s'exercent à fabri- 
quer des canots, des hamacs, des cordages 
et des paniers avec des filamens de palmier, 
et d'autres petits objets , qu'ils vont échan- 
ger à la Trinité, ainsi que des singes, des 
perroquets et du poisson , contre des miroirs, 
de la verroterie , des hameçons , des morceaux 
de fer pour la pointe de leurs flèches , des 
haches , des armes à feu , dont ils se servent 
très-adroitement , et de l'cau-dc-vie , dont ils 
abusent au détriment de leur santé. Les Gua- 
ranis n'ont pour vêtement qu'un petit tablier 
qui leur tombe de la ceinture jusqu'au milieu 
des cuisses ; ils sont très-propres , et se bai- 
gnent tous les jours : c'est un singulier spec- 
tacle que de les voir alors descendre de leurs 
demeures, et mauœuvrer ensuite avec habi- 
leté les canots qui les reçoivent. Ces peuples 
sont hospitaliers et d'un naturel gai, mais 
cruels et vindicatifs; ils ont des danses guer- 
rières très-bruyantes, et d'autres auxquelles 
les femmes prennent part : dans les deux ils 
chantent à gorge déployée. 

Les Guaranis sont au nombre de 10,000 
individus; les missionnaires espagnols ont 
tenté vainement de leur faire abandonner 
leurs demeures aériennes. Les Espagnols d’An- 
goslura leur ont fait une guerre d'extermi- 
nation, mais ils ne purent leur faire que 
quelques prisonniers, à l'aide desquels ils 
formèrent une mission desservie par un ca- 
pucin. Cet établissement fut de courte durée, 



car quelque temps après les néophytes tuè- 
rent le missionnaire et le mangèrent : depuis 
on a renoncé à les civiliser, mais ils conser- 
vent contre leurs persécuteurs, et principa- 
lement contre les habilans d'Angoslura, une 
haine implacable. 

GUARAPARY (SERRA DE), chaîne de 
montagnes du Brésil, prov. d'Espirito-Santo. 
Elle fait partie de la serra do Mar , et s’é- 
tend depuis le rio S u . Maria jusqu'au Cama- 
ptian , en se dirigeant du N. N. E. au S. S. 
O. Elle a près de a5 1. , et est coupée par 
beaucoup de rivières qui viennent de l'O. , 
et vont se perdre dans l'Atlantique : telles 
sont l'Itopemirim, la Piuma et le Guarapary 
do Nortc. 

Le Guarapary do Sul prend naissance sur 
le versant mérid. de cette chaîne, et se jette 
dans l'Atlantique, à Guarapary, après un 
cours de i5 I. 

GUARAPARY DO NORTE, rivière du 
Brésil, prov. d'Espirito-Santo. Elle prend sa 
source près de la limite de la prov. de Minas- 
Gcracs, coule à l'E., et se jette dans l'Atlan- 
tique, à 7 I. S. de Nossa-Senhora da Victoria 
et à 11 1. N. N. E. de Guarapary , c'cst-à- 
dire de l’embouchure du Guarapary do Sul. 
Son cours est d’environ 2 5 1. 

GUARAPARY, bou.g du Brésil, prov. 
d'Espirito-Santo , à l'embouchure du Gua- 
rapary do Sul dans l'Atlantique, et à 17 l. 
S. S. O. de Nossa-Senhora da Victoria. Lat. 
S. ao° 43'. Long. O. 4 a ° 32*. Les rues n’en 
sont pas pavées ; ü y a seulement des trot- 
toirs en pierre. La plupart des maisons n'ont 
qu'un étage. Il y a 1 église paroissiale. 1,600 
ha bilan s , en grande partie Indiens cultiva- 
teurs. 

On récolte sur son territoire beaucoup de 
coton et de baume du Pérou. 

GUARAP1CHE , fleuve de Colombie (Ca- 
racas), dép. de l'Orénoque. Il sc forme de 
plusieurs couransdcsccndusdu versant orient, 
des cerros de Bergantjn , coule au N. hf. à 
travers des pays peu connus , et va se jeter 
dans le golfe de Pana, à 33 1. E. S. E. de 
Cumana , après un cours d'environ 4o 1. Les 
principales rivières qu'il reçoit sont le Colo- 
rado, le Gualatar, le Caripe, le Punceres, 
le Tigre et la Guayuta. Ce fleuve commence 
à être navigable à 25 1 . de son embouchure 
pour des bàtimcnsde grandeur ordinaire; au- 
delà , son cours est encombré détrônes d'ar- 
bres qui y ont été précipités par les ouragans. 
Le territoire qu'il arrose parait fertile, mais 
n'est pas cultivé; une grande partie est cou- 
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verte de forêts , asile des sauvages habilans 
de ce pays. 

GUARAPUABA (CAMPOS DE), vastes 
plaines du Brésil , prov. de S 1 . Paul, dans la 
partie N. O. de la comarca deCurytiba. Elles 
sont arrosées par la Paranapema et l’Ivaby. 
On y trouve les ruines de Bannanal ou Villa» 
Rica , établissement portugais. 

GUARATIBA, pointe du Brésil, prov. et 
distr. de Rio-de-Janeiro, près de l’embou- 
chure de la petite rivière du même nom , à 
l’E. de l’ile Marambaya et à 10 I. S. O. de 
Rio-dc- Janeiro. Lat. S. 23° 3' 5o". Long. O. 
46° l'fjo*. 

GUARATINGUETA, bourg du Brésil, 
prov., comarca et à 4? 1- N. E. de S*. Paul, 
et h 4® I* O. de Rio-de-Janeiro , pies de la 
rive droite de la Parahiba. Lat. S. 22° 4i* 
o". Long. O. 4;° 9' o". Il a i église parois- 
siale. On y fait commerce de sucre et de ta- 
bac , qui sont les principaux objets cultivés 
sur son territoire. 

GUARATUBA , rivière du Brésil, prov. 
de Minas-Geraes , comarca de Cerro-do-Frio. 
Elle a sa source sur le versant occid. des 
monts de Gram-Mogol, coule au N. N. O. , 
et se joint au rio Verde, par la rive droite, 
à 18 1. au-dessus du confluent de celui-ci 
et du S. Francisco. Son cours est d'environ 
45 I. Son principal affluent est le Paculiy , à 
droite. 

GUARATUBA, rivière du Brésil, prov. de 
S 1 . Paul, comarca du Curytiba. Elle prend 
sa source près de la limite sept, de la prov. 
de S te . Catherine, coule à LE., et se jette 
dans l’Atlantique , près du bourg de son nom , 
après un cours d'environ 20 I. 

GUARATUBA ou VILLA -NOVA DE 
S. LU1Z, bourg du Brésil, prov. et à 7 3 1. 
S. O. de S*. Paul , comarca et à q 3 1. E. S. E. 
de Curytiba, sur la rive droite de la rivière 
de son nom, près de l'Atlantique. Lat. S. 
a5° 5a' 25". Long. O. 5o° 3o' o". Des navi- 
res de moyenne grandeur viennent y charger 
des comestibles. 

GUARAVA, rivière de la Guinée infé- 
rieure , dans la partie orient, du roy. de 
Benguela. On n'en connaît encore ni la 
source ni le cours inférieur. La partie explo- 
rée est sous le 12® parallèle S. et le 17® mé- 
ridien E. Cette rivière est aussi large que le 
Zambèze. 

GUARAYOS , nation indienne du gouv. de 
Buenos- Ayres , regardée comme une tribu des 
Moxos. Elle habite entre i5° et 16 0 de lat. 
S., et entre 63° et 64° de long. O., à l’E. du 
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Baures et à l’O. de la Parngua. Ces Indiens 
sont fiers, belliqueux et anthropophages, et 
n’ont pas de demeures fixes. On a donné leur 
nom à une cliaine de montagnes peu élevées 
qui s'étend l’espace de ia5 i. depuis le Gua- 
poré jusqu'au S. Miguel , en formant un arc 
concave exposé à l’O. 

GUARCO, port du Pérou, prov. de Lima, 
distr. et à 2 I. O. de Canete. Il est peu abrité, 
mais commode , et ne peut recevoir que de 
petits bâtimens. 

GUARDA . Lancia Oppidana , ville de Por- 
tugal, prov. de Beira, chef-lieu de comarca, 
à 1 4 1. 3/4 E. S. E. de Viseu et à ai l.E. «le 
Coimbrc. Siège d'un évêché sufTragant de 
Lisbonne; sur le versant sept, de la serra 
d’Estrella , près de la rive droite du Mondcgo. 
Elle est défendue par d'anciennes murailles 
flanquées de tours et par une citadelle. Il y 
a 1 belle cathédrale, 4 paroisses, 2 couvcns, 

1 séminaire, 2 hôpitaux et 1 collège ; le pa- 
lais épiscopal est grand , mais d’une architec- 
ture mesquine. 2,385 hab. 

Cette ville fut fondée sur l'emplacement 
de Lancia Oppidana par le roi D. Sanchc, 
qui en fit un rempart contre les irruptions 
des Maures dans ses états, ce qui lui fit don- 
ner le nom qu’elle porte. En 1 8 1 o et 1 8 1 1 , 
les Anglais et les Français s’y livrèrent plu- 
sieurs combats. 

La comarca de Guarda contient io5,5oo 
habitans. 

GUARDAFUI, Aromatüm promontorium , 
cap qui forme la pointe la plus orient, de 
l’Afrique, à l'extrémité de la côte d’Ajan et 
du roy. d'Adcl, par n° 46' de lat. N. et4o° 
38' de long. E. Il est très-élevé, et limite 
les températures et les vents différons qui ré- 
gnent dans ces parages. 

GU ARDAL , rivière d’Espagne. Voy. Bar- 
bata. 

GUARDAMAR , ville d’Espagne, prov. et 
à 12 1. E. N. E. de Murcie (Valence), et à 
8 I. S. S. O. d’Alicante. Elle est bâtie en am- 
phithéâtre , sur une montagne, près et au S. 
de l’embouchure de la Srgura dans la Médi- 
terranée. Il y a 1 château en ruine , 1 hô- 
pital et des moulins à huile. Cette ville a beau- 
coup souffert d'un tremblement de terre en 
i8a3; on y voit beaucoup de ruines. 

Il y a dans les environs des carrières de 
plâtre , et des sources salées dont le sel est 
exporté. 

GUARDAMIGLIO , village du roy. Lom- 
bard-Vénitien , prov. de Lodi-et-Crema , 
distr. cf â 1 I. 3/4 S. S. O. de Codogno, et 
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à 1 1 . 1/2 N. de Plaisance- i, 53 o habitans. 

GUARDAVALLE, bourg du roy. de Na- 
ples, prov. de la Calabre Ultérieure u®, distr. 
et à 9 1 . 3/4 S. de Catanzaro , canl. et à il. 
1/2 S. de Badolato , à 1 1 . 1/4 de la mer 
Ionienne. 2,920 liab. 

GUARDAVENETA , village du roy. Lom- 
bard-Vénitien, prov. de Polésine, à a 1 . 1/2 
S. S. E. de Rovigo, distr. et à 1 1 . 1/4 O. de 
Crespino ; sur la rive gauebe du Pô. 1,700 
habitans. 

GUARDIA (LA), bourg d’Espagne , prov. 
et à 1 1 . a /3 S. E. de Jaen , et à 12 I. N. de 
Grenade j au pied du mont S. Cristobal. Les 
rues en sont droites , mais escarpées ; il a 1 
vieux château-fort et 1 couvent. i, 843 hab. 

GUARDIA (LA), bourg d'Espagne, prov. 
et à 3 I. N. N . O. de Logrono ( Alava ) , et à 
ta I. S. de Vitoria j sur une hauteur qui do- 
mine les environs. 11 est muré , et a 1 château- 
fort et 1 couvent. 2,24c hab. 

C'était , dans le xu® siècle , une place de 
guerre respectable qui soutint plusieurs sièges. 

GUARDIA (LA), bourg d'Espagne, prov. 
et à C 1 . E. S. E. de Tolcde, et à 16 1 . 3/4 
S. de Madrid; sur une hauteur, près de la 
rive droite du Cedron. 11 a encore quelques 
vestiges de murailles et de tours , et renferme 

1 couvent de trinitaircs. On y fabrique du 
drap commun et du salpêtre. 4 , CGC bab. 11 y 
a dans les environs des carrières de plâtre et 
des cavernes qui servent de retraite à des 
malfaiteurs. 

La Guardia a été destinée à défendre le 
pays contre les incursions des Maures , ce qui 
lui a fait donner son nom. 

GUARDIA (LA), ville d’Espagne, prov. 
et à 14 I. i /3 S- S. O. de Vigo (Galice), et à 
7 1 . 1/2 O. S. O. de Tuyj sur la rive droite 
et à l'embouchure du Minho dans l’Atlanti- 
que. Elle a des vestiges de murailles flan- 
quées de tours, 1 petit port défendu par 1 
fort , z couvent de femmes , et 1 hospice. 
On y fabrique du rubau de Cl et une quan- 
tité considérable de bas de laine à l'aiguille 
qu’on exporte. La pèche de la sardine est 
active sur la cote. 2 , 4 » 3 hab. Il y a sur 
une montagne voisine une église dédiée à 
S. Teele où les gens du pays vont en pèleri- 
nage. 

GUARDIA (MONTE), montagne de l’ile 
de Lipari, dans la mer Tyrrhénienne , au N. 
de la Sicile, à .1/4 de 1 . S. O. de Lipari. 

GUARDIA, bourg du roy. de Naples, 
prov. de la Calabre Cilérieure, distr. et à 

2 I. 1/2 N. de Paola , cant. elà 2l.*>. E. de 



Cetraro, et à 1/2 1 . de la mer Tyrrhénienne. 

11 a été fondé, sous Frédéric 11, par des Alba- 
nais. t ,44° hab. 

GUARDIA -ALFIER A ou GUARDIAL- 
F 1 ERA , ville du roy. de Naples*, prov. de 
Sannio , distr. et à 2 1 . O. de Larino , et à 
G 1 . 3/4 N. E. de Campobasso, cant. de Ci- 
vita - Campomarano ; sur le penchant d’une 
colline , à peu de distance de la rive gauche 
du Bifemo. Siège d’un évêché. Foire , de 2 
jours, le 11 août. i, 3 G 8 hab. Il y a dans les 
environs t carrière de plâtre et 1 source mi- 
nérale. 

GUARDIA DELLE SOLE , bourg du roy. 
de Naples. V oy. Guabdia-Sak Framosdi. 

GUARDIAGRELE , ville du royaume de 
Naples , prov. de l’Abruzze Cilérieure , 
distr. et à 4 L S. S. E. de Chieli , et à 17 1 . 
E. S. E. d’Aquila ; chef-lieu de canton. Elle 
a 4 églises paroissiales et 3 couvens. G, 000 
habitans. 

GUARDIALFIERA, ville du roy. de Na- 
ples. Voy. Guardia-Alpiera. 

GUARDIA- LOMBARDA , bourg du roy. 
de Naples , prov. de la Principauté Ulté- 
rieure, distr., cant. et à 1 1 . N. E. deS. An- 
gclo-dc’ Lombardi, et à 6 1 . S. S. E. d’A- 
riano ; sur la rive droite de la Lombarda. 
2.519 hab. 

GUARDIA -PERTÏCARA, bourg du roy. 
de Naples, prov. de Basilicate , distr. et à 
9 1 . S. E. de Potenza , cant. et à 3 I. 1/2 S. 
E. de Laurenzana ; entre deux petits aflluens 
du Sauro. 1,070 bab'. 

GUARDIA-REGIA ; bourg du roy. de Na- 
ples , prov. de Sannio , distr. et à 7 1 . E. S. 
E. d’isernia , cant. et à 1 1 . 1/2 S. E. de 
Bojano; sur le penchant du mont Matesc. 11 
a 1 église paroissiale , 1 abbaye, et 1 hôpital. 
1,765 hab. 

GUARD 1 A-SAN-FRAMONDI ou GUAR- 
DIA DELLE SOLE , bourg du roy. de Na- 
ples, prov. de la Terre de Labour, distr. et 
à 4 L 1/2 S. E. de Piedimontc, et à 8 I. E. 
N. E. de Capoue; chef-lieu de canton. 11 a 
plusieurs églises, 1 couvent, x hôpital, et 
des tanneries. 3,990 hab. 

GUARDO, bourg d’Espagne, prov. dePa- 
lcncia (Toro), à 5 1 . 1/2 O. S. O. deCervera 
età >3 I. 3/4 N. de Carrion ; sur la rive gau- 
che du Carrion , qu’on y traverse sur un pont 
de pierre. Les rues en sont en partie mon- 
tueuses. On y fabrique une grande quantité 
de poterie de terre, de toile et de charbon. 
800 bab. 

GUARE , rivière de Colombie (Caracas), 
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dép. de l'Orénoque. Elle prend naissance sur 
le versant occid. des Cerros de Bergantin , 
coule d’abord à 1*0. , puis au N. O. , et se 
joint à l'Unare, par la rive droite, à 19 I. 
S. O. de Barcelona , après un cours d'envi- 
ron 35 1. 

G U ARE N A , bourg d’Espagne, prov. de 
Radajoz (Estrémadure), à 4 1. 1/2 S. E. de 
Merida et à 12 1. N. de Llerena. Il y a 1 cou- 
vent de femmes. 4*<>®o hab. 

GUARENE , bourg des États Sardes , div. 
et à 1 3 1 . N. E. de Coni, prov. et à 1 1. N. 
d’Alba, mand. de Conegliano j près de la 
rire gauche du Tanaro. Il y a 1 château. 
3,aoo hab. 

GUARFICUS, nation indienne du Brésil , 
prov. de Para , dans la partie occid. de l’an- 
cien gouv. de Rio-Negro , entre le Jutay et 
l’Amnzone, et entre 3° et 4° de lat. S. 

GUARGA ou ERGUILA , rivière de Bar- 
barie, dans l'empire de Maroc , prov. de Fez. 
Elle prend sa source dans une branche de 
l'Atlas, coule vers l'O., et se joint au Sebou , 
par la rive droite , après un cours d’environ 
4o 1. 

GUARI, pays qui, d’après la relation 
d’Abou -Bouker , a été placé dans le centre 
de la Nigritie , au S. du Cachena. On doute 
de son existence ; peut-être est-il identique 
avec l’Yaory. 

GUARIA, lac du Brésil , prov. de Para , 
dans l’ancien gouv. de Rio-Negro , près de 
la rive droite du Madeira , dans lequel ses 
eaux s’écoulent. Lat. S. 7 0 35'. Long. O. 
64° 20'. 

GUARICO , rivière de Colombie (Caracas), 
dép. de Venezuela. Elfe a sa source au S. E. 
du lac de Valencia, à ao 1 S. O. de Caracas, 
coule à l’E., en passant par S. Sébastian de 
los Reyes , tourne au S. , puis au S. O. , re- 
vient au S., et, prenant enfin sa direction 
vers le S. E., va se joindre à l’Apurc, par la 
rive gauche, à 1 3 1 . au-dessus du confluent 
de cette rivière et de l’Orénoque , après un 
cours d’environ 80 I. Le plus considérable de 
ses afllucns est l'Uritucu , qu'elle reçoit par 
sa gauche. 

GUARICO, cap de Cuba, à 16 N. O. de 
la pointe de Maysi, extrémité orient, del'ile. 
Lat. N. ao u 39'. Long. O. 77 0 5'. L’approche 
en est défendue par des récifs. 

GUARICO, ville de l’ile Haïti. Voy. Cap- 
Frahçais. 

GÜARICURA , île du Brésil , prov. de 
Para, dans l'Amazone, en face des conflucns 
de la Guajara et du Paru , un peu au-dessus 
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de celui du Xingu. Sa longueur est d'environ 
i5 1. , et sa plus grande largeur de 6 1. La 
branche du fleuve qui la baigne au S. se 
nomme Yaraucu. 

GUAR1N0, rivière de Colombie (Nouvelle- 
Grenade) , dép. de Cundinamarca. Elle des- 
cend du versant orient, de la sierra de Guali , 
coule vers l’E. S. E. , et se joint à la Magda- 
lena, par la rive.gauche, à al. N. de Honda, 
après un cours de i3 I. 

GUARINUMAS, nation indienne du Bré- 
sil , prov. de Para , dans la partie mérid. de 
l’ancien gouv. de Rio-Negro, vers 8° de lat. 
S., sur les rives du Madeira , du Massi, et du 
lac Guaria. 

GUARIPI , rivière du Pérou , prov. de 
Lima, distr. d’Ica. Elle a sa source sur le 
versant S. O. des Andes , coule au S. O- , et 
se jette dans le Grand-Océan équinoxial , près 
de Palpa, par i4° 5a' de lat. S. , après un 
cours de ?3 1. Elle a pour principal aflluent 
le rio Grande. 

GUARÏSAMEY, bourgade du Mexique , 
état de Chihuahua, à 26 1. O. S. O. de Du- 
rango ; chef-lieu d’un conseil provincial des 
mines. 3,Soo hab. Elle est entourée de mi- 
nes. 

GUARISIPA , grande Ile de l’Orénoque , 
dans la Colombie (Caracas), dép. de l'Orc- 
noque, à 75 1. S. E. de Cumana, et à 40 1. 
au-dessus de la bouche principale du fleuve. 

GUARMEY , bourg et port du Pérou , 
prov. de Tarma, distr. et à 3o 1. S. S. E. de 
Santa , et à 56 1. N. O. de Lima; à l’embou- 
chure de la petite rivière de son nom dans le 
Grand-Océan équinoxial. Quoique petit, le 
port est assez fréquenté ; il était défendu par 
un fort qui a été détruit, en 16 1 5 , par le 
pirate hollandais Spilbcrgh , et dont on voit 
encore les ruines. 

GUARO , bourg d'Espagne, prov. et à 
i3 1. O. de Malaga (Grenade), et à 27 1. 3/4 
S. O. de Grenade ; dans la sierra de son nom. 
II fait un assez bon commerce de fruits et de 
raisins secs , produits de son territoire. 2,180 
habitans. 

GUAR0CH1RI ou GUAROCHIRA, distr. 
du Pérou, dans la partie sept, de la prov. de 
Lima, sur le versant occid. des Andes; borné 
au N. et au N. E. par le distr. de Canta ; au 
S. E., par la prov. de Guancabclica ; au S. , 
par les districts d’Yauyos et de Cercado j et 
à l'O., par ce dernier et celui de Chaucay. Il 
a 45 1. de longueur sur 14 1. de largeur. 
Parmi les rivières qui l'arrosent . on remar- 
que le Rimac , le Caraballo et le Pasamayo , 
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tributaires du Grand-Océan, Le climat en est 
assez généralement froid ; les vallées où il 
est le plus tempéré sont les parties les plus 
fertiles et les mieux cultivées. Ce district pro- 
duit des grains et une assez grande variété 
de fruits dont il approvisionne Lima. H ren- 
ferme plusieurs mines d'argent , autrefois 
très-riches , dont on n’exploite plus qu'un 
petit nombre qui sont peu productives ; il y 
a aussi des mines de cobalt , d'antimoine 
et de houille que la difficulté du transport 
par terre jusqu’à Lima empêche d'exploiter. 

hab. , dont 3a5 Espagnols, le reste 
Indiens , métis et hommes de couleur libres 
ou esclaves. 

Le chef-lieu porte le même nom. 

GUAROCllIRI , ville du Pérou , prov. et 
à a3 I. E. de Lima; chef-lieu du district de 
son nom , au pied des Andes. Son principal 
commerce consiste en neige pour Lima. 

GUARUAPO, bras considérable de l’A- 
purc, dans la Colombie ( Caracas ) , dép. de 
l’Apure. 11 se sépare de l'A pure un peu au- 
dessus de l'endroit où le Tuqueque s'en dé- 
tache , coule au N. E., et se joint à la Portu- 
gucsa , par la rive droite , après un cours 
d'environ a3 I. 

GUARUAPO , rivière de Colombie (Ca- 
racas), dép. de l’Orcnoque. Elle prend sa 
source dans les plaines basses et humides de 
l’intérieur, coule au S. E., et se joint à l’O- 
rénoque , par la rive gauche , vis-à-vis de 
l'ile Guarisipa , après un cours de 30 1. en- 
viron. 

GUARUNDO ou GUARANDA , bourg 
de Colombie ( Nouvelle-Grenade ) , dép. de 
l’Équateur, à 35 l. S. S. O. de Quito. La 
proximité du Chimborazo y rend la tem- 
pérature froide. On y fait un grand com- 
merce de bestiaux et de mulets élevés dans 
les vastes pâturages des environs. La popu- 
lation est en grande partie composée d’in- 
diens et de métis ; on y compte peu d'Espa- 
gnols. , 

GUARUS ou GUARULHOS, nation in- 
dienne du Brésil , dans les prov. de Minas- 
Gcracs et de Rio-de-Janeiro. Elle habite par- 
ticulièrement dans les serras de Frechcira et 
dos OrgaOs. Elle parait avoir été plus consi- 
dérable qu'elle ne l’est : on prétend qu’elle 
comprenait diverses tribus , dont l’une , celle 
des Sacarus , existe encore. 

GUARUSVACUS, nation indiennedu Bré- 
sil, dans la partie N. O. de la prov. de Per- 
nambouc, près du versant oriental de la .serra 
de Ibiapaba. 



GUASACAPAN , bourgade du Guatemala. 
V oy . Gcazacaran. 

GUASCAMA, cap sur la côte occid. de 
la Colombie ( Nouvelle-Grenade ) , dép. du 
Cauca, à 5a 1. O. de Popayan, près de la 
baie de sou nom. Lat. N. a° 3o'. Long. O. 
8o° 5o'. 

GUASCO, ville et distr. du Chili, y oy. 
Hcasco. 

GUAS1LA , village de Sardaigne , div. du 
Cap-Cagliari , prov. et à 8 1. N. de Cagliari , 
et à 11 1. S. E. d’Oristano. x ,4 a 4 hab. 

GUASOU, petit roy . de la Guinée supé- 
rieure , à la côte d’Or, à l’E. du roy. d’Inta 
et au N. O. du Dahomey propre, Il est ar- 
rosé par la Laka. 

GUASTALLA , ville du duché de Parme , 
chef-lieu du distr. de son nom; à 6 1. 1/4 N. 
E. de Parme , à 13 1. 1/3 E. S. E. de Cré- 
mone, à 3o I. S. S. E. de Milan , et à égale 
distance N. N. O. de Florence , près de la rire 
droite du Pô , non loin du confluent de ce 
fleuve et du Crostolo. Lat. N. 44° 54’ 5^". 
Long. E. 8° 19' 3i". C’est un des points les 
plus importuns qu’il y ait sur le Pô. Elle a 1 
château , plusieurs églises , des filatures de 
soie , et des fabriques d'étoffes de soie et de 
flanelle. Il s’y tient des foires les 18 mai , i5 
août et 33 novembre. 5,5uo hab. Les envi- 
rons produisent beaucoup de riz. 

Cette ville a été plusieurs fois assiégée et 
prise. En 170a , elle ouvrit scs portes au duc 
de Vendôme. Les Impériaux , qui y tenaient 
garnison, la rendirent, en ij 34, aux trou- 
pes de France et d’Espagne ; mais bientôt 
après de nouvelles troupes impériales étant 
privées, il se livra sous ses murs , le 19 sep- 
tembre de la même année , entre elles et Us 
Français , un combat sanglant et opiniâtre 
dans lequel les derniers furent vainqueurs. 
En 1746, U général autrichien Brown l’en- 
leva aux Espagnols. 

Le duché de Guastalla , qui forme actuel- 
lement un district du duché de Parme , est 
éloigné de 4 1. de ce duché , et enclavé entre 
le duché de Modène et le roy. Lombard-Vé- 
nitien , dont le Pô le sépare ; il s'appuie à l'O. 
au Crostolo. Sa longueur est de 3 1. 3/4 , sa 
largeur de 3 1. 1/4 , et sa superficie d’environ 
4 1- Il abonde en grains, riz et fruits ; on y 
recueille beaucoup de soie , et on y élève 
quantité de bestiaux. 7,300 hab. 

Ce duché appartenait anciennement aux 
ducs de Mantouc ; l’empereur s'en empara à 
la mort du dernier duc, en 1746 1 ct P* r 
traité d 'Aix-la-Chapelle , en 174® > *1 1® céda 
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à don Carlos, duc de Parme. En 1796 , il fut 
réuni à la république italienne , puis donné 
par Napoléon à sa sœur Pauline , et fit ensuite 
partie du roy. d'Italie jusqu'en i8i5, qu'il a 
été de nouveau annexé au duché de Parme , 
et donné , comine lui , à l'archiduchesse Ma- 
rie-Louise. 

GUASURIENNE, peuplade indienne de la 
Colombie (Nouvelle-Grenade). Elle habite 
à la droite du rio Negro, dans la partie S. E. 
de l'ancienne province de S. Juan de los 
Lia nos. 

GUATAPORI , rivière de Colombie ( Nou- 
velle-Grenade) , dép. de la Magdalena. Elle 
prend sa source sur le versant mérid. de la 
sierra de S u . Mai tha , à 22 1. S. de la ville 
de ce nom, coule au S. , et se réunit au Ce- 
sare , par la rive droite y après uu cours d'eu- 
viron îa 1. 

GUATÀQUI, bourg de Colombie (Nou- 
velle-Grenade), dép. de Cundiuamarca , à 
•j/, 1. O. S. O- de S u . Fe de Bogota ; sur la 
rive gauche de la Magdalena , vis-à-vis du 
confluent du Payti. Son commerce est actif. 

GUATAVITA , bourgade de Colombie 
(Nouvelle-Grenade) , dép. de Cundlnamarca, 
à 7 1. N. de S u . Fe de Bogota. Avant que 
Qucsada la prit, en i 537* c'était une des 
villes les plus opulentes et les mieux forti- 
fiées de l'Amérique;, un. cacique de la nation 
Mozca y résidait, et les habitans savaient fou- 
dre les métaux et travailler l'or, l’argent, etc. 
Cette industrie a disparu depuis la couquétc, 
et Guatavita compte a peine aoo familles in- 
diennes. 

Il y a près de là le lac de même nom , d’en- 
viron 3 1. de long , très-profond., extrême- 
ment limpide , et entouré de tous côtés de 
hautes montagnes. Les Indiens avaient sur ses 
bords un de leurs temples les plus célèbres ; 
on rapporte qu'en l’honneur de la divinité qui 
y était adorée, ils jetaient régulièrement dans 
le lac de l’or , des vases , et des pierres pré- 
cieuses. Dans les premiers temps de la con- 
quête , les Espagnols parvinrent à en retirer 
des sommes considérables; il y a peu d'annccs, 
des spéculateurs anglais ont entrepris le des- 
sèchement de ce lac. 

GUATEMALA ou GUATIMALA, nommé 
aussi RÉPUBLIQUE FÉDÉRALE DE L'A- 
MÉRIQUE CENTRALE, Rcpublica Fédéral 
de Centro- America, république de l'Améri- 
que sept. , située entre 8° et 17 0 3a' de laL 
N. , et entre 84° 4&' et 96° 36' de long. O. 
Elle est resserrée entre la mer des Antilles , 
au N. E. , et le Graud-Océan équinoxial , au 
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S. O.; et bornée, au N. O., par le Mexique , 
et au S. E. , par la Colombie. Sa limite avec 
cette dernière est déterminée par une ligne 
qui, dirigée du S. S. O. au N. N. E. de la 
pointe Burica, sur le Grand-Océan, coupc la 
cordilièrc centrale au mont Varu , et aboutit 
à la pointe Careta sur la merdes Antilles; du 
côté du Mexique, sa limite commence sur le 
Grand-Océan, entre Tonala et Estcpec , et 
court d'abord du S. au N., jusqu'auprès de 
Chiapa ; ensuite à l'E. , en faisant plusieurs si- 
nuosités , jusqu'à l'embouebure du Sibon dans 
U mer des Antilles ; elle est marquée, sur un 
espace de quelques lieues, par les rivières 
Zodales et Samasinta. Le territoire de cette 
république, ainsi circonscrit, a 3Go I. de 
longueur, du N. O. au S. E.; sa plus grande 
largeur , du cap Gracias-a-Dios à la. punta 
Dcsolada , est de i3o 1.; et sa plus petite, 
vers l'extrémité S. E. , est de 3o 1. : elle 
n'est que de 4° I- entre le golfe Amatiquc et 
l'embouchure du rio Santiago, au N. O. ; la 
superficie est, selon M. de Huraboldl, de 
16,740 1. de 20 au degré, ou d'environ 
26,660 1. communes. La partie la plus sep- 
tentrionale de la côte S. O. forme, avec les 
côtes du Mexique, le golfe de Tchuaulepec ; 
plus au S. se trouvent le port de Guatemala , 
la pointe do los Remedios, et le golfe de Fon- 
scca qui renferme plusieurs petites îles ; les 
golfes de Papagayo , de Nicoya ou Saünas, 
les plus grands de cette côte , resserrent une 
presqu'île qui se termine, au S. E. , par le 
cap Blanco; enfin le golfe Dulcc s'ouvre près 
de la frontière de la Colombie. La côte bai- 
gnée par la mer des Antilles embrasse le 
golfe de Honduras , qui forme lui-même le 
golfe Amatique , fermé , au N. E., par le cap 
des Trois-Pointes ; à partir de là , la côte 
prend une direction E. , offre la baie de Truxil- 
lo , fermée par le cap Honduras , et , un peu 
plus loin , la baie de Cartago ; elle projette 
ensuite le cap Gracias-a-Dios , et court vers le 
S. , découpée par la baie de Sable , la lagune 
de Perlas, la baie de Blewfields et le golfe 
de Malina, qui ne sont que des enfoncement 
de la grande baie des Mosquitos. Une infinité 
d'ilcs sont répandues sur cette côte : les plus 
considérables sontTerranof, Roatan , et Gua- 
naja, à l'entrée du golfe de Honduras. L'é- 
tendue totale des cotes peut être évaluée à 
5oo 1. 

Une chaîne de montagnes, prolongement de 
la cordillère des Andes , pénétrant par la 
frontière S. E. , traverse tout le Guatemala : 
d'abord étroite et resserrée comme l'isthme , 
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d'ôù elle sort, elle s'élargit avec U contrée , 
s’élève et étend au loin ses rameaux. Elle 
contient plus de 35 volcans, dont plusieurs 
sont en activité , et ont, à diverses époques , 
fait éprouver au Guatemala de violentes com- 
motions ; les chaînes de grès et de mica schiste 
de Veragua unissent celte ligne de volcans à 
U chaîne occidentale de la Nouvelle-Grenade, 
et celle de granit et de grès d'Oaxaca la réu- 
nit au grand plateau du Mexique. Le volcan 
le plus méridional est celui de Barua ou Va- 
ru ; celui de Papagayo vient après. 11 y a 
3 volcans en activité prés du bord méridio- 
nal du lac de Nicaragua ; au N. de ce lac , il 
en existe plusieurs autres , dont le plus actif 
est celui de Malaya; près de S. Salvador s’élève 
l'isalco , qui a fait éruption en 1798 et de 1 8 o 5 
à 1807 , et qui exhale beaucoup d'ammoniac. 
Dans les environs de Guatemala , on remarque 
les volcans d’Aqua et de Fuego : le premier 
surtout est au sommet d'une des plus hautes 
montagnes du centre de rAmérique ; sa hau- 
teur, suivant IM. Hall, est de a, 33 o toises* 
le volcan de Soconusco , sous i 5 ® 5 g' de lat. 
et 9.5® 4 «'de long., termine , au N. , la séné 
des volcans du Guatemala. On peut dire que 
cette contrée est une de celles où l’intérieur de 
la terre est le plus librement en communication 
avec l'air atmosphérique. La grande chaîne 
centrale du Guatemala forme la limite entre 
les bassins de la mer des Antilles et du Grand- 
Océan , en se tenant constamment plus rappro- 
chée de celui-ci que de la première. L’art se 
propose de rompre , sur un point , cette li- 
mite , en coupant, par un canal, l'espace 
très-resserré qui sépare le lac Lindiri de l'O- 
céan, vers 1 a° a 3 ' de lat. ; cclac qu’on nomme 
aussi lac de Léon , s’écoule dans celui de Ni- 
caragua , un des plus grands de l'Amérique, 
et ce dernier verse scs eanx dans la mer des 
Antilles, par le S. Juan, dont U navigation 
est malheureusement génée par des catarac- 
tes. Quoique celte rivière n’ait pas plus de 
4o 1. de cours, clic est une des plus consi- 
dérables de la république , car on ne doit pas 
s’attendre à trouver de grands fleuves dans 
une contrée aussi étroite. Les autres courans 
remarquables que reçoit la mer des Antilles 
sont : le Blcwfields, qui porte dans sa partie 
supérieure le nom de Nucva-Segovia ; le rio 
Grande de Perlas, le Tonglas, l'Yare ou 
Ilcrbias , la rivière des Poyais , le Roman , 
lTJIna, lalHolagua; enfin le rio Dutce ou 
rio Golfo , qui sort du lac Dulee ou Iznval , 
dans lequel viennent se jeter le Coban et le 
rio Grande. Parmi' les tributaires du Grand- 



Océan, on distingue l’Higueron , le Realejo , 
la Fonseca et le S. Miguel. En général, le 
Guatemala est un des pays les plus arrosés 
que l’on trouve entre les tropiques ; cette sur- 
abondance d’eaux se fait surtout sentir quand 
les pluies périodiques viennent grossir les ri- 
vières , et changer les ruisseaux en torrens 
impétueux : ces pluies tombent de juin en 
octobre, et nuisent souvent à la salubrité du 
climat. 

C’est sur les eûtes orientales de ce pays 
qu’on respire l’air le plus sain , parce qu’il cat 
purifié par les vents de l’E. ; ü n’en est pas 
ainsi sur les bords du Grand -Océan, où la tem- 
pérature est chaude et humide , et nuisible à 
la santé , et où la plupart des Européens sont 
attaqués de fièvres intermittentes. Au reste , 
la température est aussi variée que la surface 
du pays : les vallées profondes , où les rayons 
du soleil tombent perpendiculairement et se 
concentrent, sont en proie aux chaleurs les 
plus fortes de la zone torride , tandis qu’entre 
les montagnes et sur les plateaux on jouit , 
selon leur élévation, d’une température plus 
ou moins douce. Cette diversité de climats 
contribue à rendre le Guatemala riche en pro- 
ductions de toutes les contrées. 

Le sol est en partie sablonneux et en par- 
tie marécageux sur les eûtes j dans l’intérieur et 
dans les plaines élevées , il est , comme tous les 
terrains volcaniques , d’une fertilité extraordi- 
naire : toutes les productions des pays chauds 
et des pays tempérés y réussissent , et la suc- 
cession des fruits et des récoltes de toute es- 
pèce n’y est pas interrompue par les saisons. 
Parmi les céréales, on y distingue le mais, 
qui donne de 2 à 3 récoltes par an, et pro- 
duit de 100 jusqu’à 5 oo pour i; le blé et 
l’orge donnent de 20 à 3 o pour 1 ; on col- 
tive deux espèces de riz , l'une dans les lieux 
humides, et l'autre dans les montagnes : cette 
dernière est préférée. Les légnmes et les fruits 
croissent en abondance : à cûté des pommes 
de terre, des courges, des haricots, etc. , 
on voit le manioc , les yams et les patates ; 
il en cat de même des fruits d’Europe et des 
tropiques. La vigne, introduite depuis pen 
de temps, promet d’excellent vin. D'autres 
productions se font encore remarquer dans 
ce pays : telles sont l'indigo de l'état de 
S. Salvador, qui passe pour le plus beau du 
monde ; la canne à sucre , le café , le cacao , 
dont ceux de Soconusco , de Suchiltepec et 
de Gualan , près dX>moa , sont préférables à 
tous ceux des autres pays j le coton , la va- 
nille, le tabac d’excellente qualité, le poivre , 
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la cochenille , dont la récolte fut estimée en 
i 8 a 5 à 400,000 piastres, etc. Les jardins 
sont embellis par plusieurs variétés des plus 
belles fleurs. Les forêts sont peuplées de bois 
précieux pour la marine, l’ébénisterie , la tein- 
ture et la médecine : on y distingue surtout 
le cèdre , l'acajou , le bois de campéche , le 
bois rouge de teinture nommé palo-brési) , 
une espèce de palmier qui atteint de 60 à 100 
pieds de hauteur, et des arbres résineux et 
gommeux qui donnent la térébenthine , le gou- 
dron, une sorte de baume appelé, dans le pays, 
leche de Maria ; le copal , la laque , le sang de 
dragon, etc. j on y trouve aussi un grand 
nombre de plantes médicinales, entr'autres la 
salsepareille , l'ellebore , la casse , etc. 

Le Guatemala n’est pas moins riche en 
animaux qu’en productions végétales : indé- 
pendamment de ceux qui lui sont communs 
avec diverses parties du monde , et surtout 
avec les autres contrées de l’Amérique , et 
parmi lesquels on remarque le tapir, l’artna- 
dillc , les ioriats , les perroquets , les alliga- 
\ors , et presque toutes les espèces de reptiles 
et de bêles fauves, il en nourrit quelques-uns 
qui lui sont particuliers , tels que la xorille , 
espèce de petit renard , et le quetxal , grand 
oiseau orné d’un beau plumage vert. Les pâ- 
turages sont couverts d’immenses troupeaux de 
bêtes à cornes , et surtout de moutons dont on 
commence à employer la laine ; il y a beau- 
coup d'abeilles , qui donnent un miel déli- 
cieux. Les lacs et les rivières sont très-pois- 
sonneux ; il en est de même des côtes , qui 
offrent en outre une pêcherie de perles , et 
plusieurs coquillages curieux, entr'autres le 
murex , dont on tire une belle couleur pour- 
pre. L'exploitation des mines est négligée 
depuis quelque temps : il en est cependant 
quelques-unes d’or, d'argent, de plomb et 
de fer , qui sont exploitées, mais on en ignore 
le produit 5 il y a du zinc , du talc , du mer- 
cure, du soufre, du sel; on y trouve aussi 
des rubis et d'autres pierres précieuses. 

L'industrie manufacturière de ce pays est 
encore peu importante : Le commerce , au con- 
traire , prend de jour en jour plus d’activité; 
les denrées coloniales, principalement le 
sucre , le café, le cacao , le coton , l'indigo , 
la cochenille, les bois de teinture et d'ebénis- 
terie , sont la base des exportations eu Europe 
et dans quelques états de l'Amérique septen- 
trionale ; on importe des toiles de l’Allemagne 
et de la France, des draps, des soieries et 
des vins de France , des tissus de coton an- 
glais et français; des farines et quelques ob- 
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jets manufacturés des États-Unis. Les droits 
d'exportation et d'importation sont très-mo- 
dérés. Cette contrée , extrêmement bien pla- 
cée pour le commerce, a plusieurs rivières 
navigables , qui débouchent dans les deux 
mers , et où se trouvent un grand nombre de 
ports : ce sont, au N. , ceuxd’Omoa, Truxil- 
lo , S. Juan del Norte , et Matina ; et au S. , 
ceux de Nicoya , Realejo, Conchagua, Mi- 
chatoya, Sonsonate , Accajutla , Istapa , et 
Puerto de la Culcbra. Elle sera encore plus 
importante par la communication qui va s'é- 
tablir entre les deux mers, et qui ouvrira une 
nouvelle route aux Indes orientales , tout en 
facilitant les relations entre les côtes orien- 
tales et occidentales de l'Amérique. 

il règne encore une grande incertitude sur 
la population de cette république. M. de 
Humboldt l'évaluait en i 8 a 3 à 1,600,000 
hab. , savoir : 280,000 blancs , 880,000 in- 
diens de race cuivrée primitive , 4*0,000 de 
races mélangées de noir, blanc et indien , et 
20,000 noirs; mais, ayant eu connaissance 
des accroissemens considérables qu'elle a pris 
depuis cette époque , il la porle maintenant 
eutre 1,800,000 et 2,000,000 t d'autres au- 
teurs la portent même à 2 millions 1/2. 

La partie principale du Guatemala fut con- 
quise en 1S24 par Pedro de Alvarado , qui 
trouva le pays peuplé d’un grand nombre de 
tribus ayant chacune leur chef, une origine , 
une langue et des mœurs particulières. Pres- 
que tous ces peuples ont été peu à peu con- 
vertis à la religion chrétienne; quelques-uns 
sont restés idolâtres et indépendans , tels 
sont les Mosquitos et les Poyais, dans la par- 
tie orientale de cette contrée. On remarque 
qu'aucune colonie espagnole n’a moins coûté 
de sang aux nations indigènes que celle-ci , ce 
qui est dû en grande partie à la philanthro- 
pie du célèbre Las Casas , qui accompagna 
les conquérans. La découverte qui a été faite 
dans ce pays , près de Palenque , vers le mi- 
lieu du xviii* siècle , des ruines d’une ville 
d’environ 6 1 . de tour, parmi lesquelles on 
trouva divers motiumens et autres antiquités , 
porte à croire que cette contrée a eu des re- 
lations très-directes avec d’anciennes nations 
connues , telles que les Égyptiens , etc. Sous 
le gouvernement espagnol, le Guatemala for- 
mait une capitainerie-générale indépendante 
des autres gouvernemens et vice-royautés de 
l’Amérique espagnole , divisée en i 5 provin- 
ces : Chiraaltcnango , Chiquiraula , Ciud.nl- 
Rcal , Comayagua , Costa-Rica , Escuintla , 
Leon, Quezaltenango , Sacatcpec , S. Salva- 
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dor, Suchillcpec, Solda, Sonsonatc , Toto- 
nicapan , et Vera-Paz. 11 y avait i archevê- 
ché et 3 évêchés : l’archevêché , dont la 
juridiction s'étendait sur toute la capitaine- 
rie , avait son siège à Guatemala ; les évêchés 
étaient à Leon , Ciudad-Rcal et Coraayagua. 

Le Guatemala a été dévasté dans les xv« et 
xvi e siècles par des corsaires anglais et hol- 
landais , et il a eu à sc défendre pendant long- 
temps des invasions des Mosquilos et des 
Poyais. Ces naturels, qui se montraient les 
ennemis les plus acharnés des Espagnols , se 
comportaient cependant amicalement envers 
toute autre nation; car ils permirent aux An- 
glais de former des établisscmcns sur leurs 
côtes, et ceux-ci les occupèrent jusqu'en 
1 8 j a : l'aventurier Mac-Gregor parvint aussi à 
établir une colonie au milieu des Poyais. Le 
Guatemala a pris peu de part aux révolutions 
qui ont agité dans ces derniers temps les au- 
tres colonies espagnoles de l'Amérique; il a 
été le dernier à se séparer de la mère-patrie , 
car ce ne fut qu'à la fin de 1821 qu'il pro- 
clama son indépendance, il avait d’abord été 
incorporé aux états mexicains; mais, à la 
chute d'iturbidc, il se déclara état indépen- 
dant. En i8a3 , il s'est constitué en républi- 
que fédérative sous le nom de t'epublica fe- 
utrai de Centro- America. Sa constitution, 
décrétée par une assemblée nationale, le 22 
novembre 1824, est modelée sur celles des 
États-Unis et de la Colombie : elle crée un 
sénat , une chambre de représentai , et un 
président du pouvoir executif ; entre autres 
dispositions , elle porte que tout homme est 
libre dans la république. Tous les habitans 
natifs ou naturalisés, mariés ou âgés de 18 
ans , pourvus de moyens d'existence ou qui 
exercent une profession utile , sont citoyeus. 
Tout homme né dans les républiques améri- 
caines sera citoyen dans la république dès 
qu’il aura déclaré sa résolution de a y fixer. 
Aucune loi ne peut restreindre la liberté de 
la presse. La constitution n'admet pas d'au- 
tre culte public que le catholique romain. 
L'ouverture du congrès fédéral a eu lieu le 25. 
février 1825. Depuis la déclaration d'indé- 
pendance, l'esclavage a été aboli, et tous les 
esclaves ont été mis en liberté : l’état a pro- 
mis de rembourser aux propriétaires le prix 
d'achat de chacun d eux; mais les citoyens ri- 
ches ont refusé l'indemnité. Le clergé sc mon- 
tre généralement bien disposé en faveur de 
ce nouvel état politique : on ignore si la di- 
vision ecclésiastique restera la même que celle 
établie sous le gouvernement espagnol. La 



masse du peuple du Guatemala est encore 
ignorante et sans expérience. Le gouverne- 
ment actuel s'occupe avec soin de l'instruc- 
tion publique. Il existe deux universités dans 
la république , l’une à Guatemala et l'autre 
à Leon ; on y a établi des écoles primaires 
d'enseignement mutuel. La république n'en- 
tretient qu'une armée de i,5oo hommes de 
troupes réglées ; mais elle en a 80,000 de 
milices qui s'assemblent de temps à autre 
pour s’exercer. 

Cette république fédérale , dont la capitale 
est Guatemala-la-Nueva , se compose de 5 
états (estados), savoir : Costa - Rica , Guate- 
mala , Honduras, Nicaragua et S. Salvador; 
ces états sont subdivisés en 46 partidos ou dé- 
partemens , et gouvernés chacun par deux 
chambres, il fut statué en 1824 que chaque 
état aurait une voix pour 1 5, 000 âmes; qu'en 
conséquence Costa-Rica aurait 4 voix , Gua- 
temala 36, Honduras iv, Nicaragua i3, et 
S. Salvador 18, dans l'élection des autorités 
fédérales suprêmes. 

GUATEMALA, le plus grand des cinq 
états de la république de l'Amérique-Centrale, 
est formé de la capil. générale de Guatemala. 
Il occupe la partie N . O. de la république , 
et a pour bornes, au N. O. et au N., le 
Mexique ; à l'E., le golfe de Honduras , l'état 
de ce nom et celui de S. Salvador ; au S. et 
à l'O. , le Grand-Océan. Sa longueur, du N. 
O. au S. E.., est de iu5 1. , et sa moyenne 
largeur de 55 1. 11 renferme i4 partidos ou 
départemens : S. Aguslin , Cliimaltenango , 
Chiquimula, Escuintla , Gueguetenango , Pe- 
ten , Quesalteoango , Sacatepec , Salatna , 
Soconusco , Solola , Suchiltepec , Totonicapan 
et Vera-Paz. Antigua-Guatemala en est le 
chef-lieu. 

GUATEMALA (ANTIGUA), GUATE- 
MALA-LA-VIEJA , ou SANTIAGO DE LOS 
CABALLEROS DE GUATEMALA, ville du 
Guatemala , chef-lieu de l'élai de Guatemala 
et du dép. de Sacatepec , à 8 1. N . de Guate- 
mala-la-Nueva ; dans la vallée de son nom , 
au pied du mont d’Agua , près du Guacalal. 
La première ville du nom de Guatemala, qui 
était, avant la domination des Espagnols, la 
résidence des rois Rachiqueles , a entièrement 
disparu ; la seconde , fondée par les Espagnols 
en i5a4, le jour de S 1 . Jacques, reçut le 
nom de Santiago de Guatemala : elle était 
située dans la même vallée, entre deux vol- 
cans dont les éruptions la détruisirent au bout 
de 20 ans. Elle fut rebâtie un pou plus loin , 
mais un tremblement de terre la renversa en 
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1775 , et ensevelit sous les ruines une partie 
de» habit ans; depuis, la plus grande partie 
des liabitans l'ont abandonnée pour aller se 
fixer à Guatcmala-la-Nueva. Avant cette ter- 
rible catastrophe , Santiago de Guatemala 
était la capitale du Guatemala; Paul 111 y éta- 
blit un siège épiscopal qui fut érigé en arche- 
vêché en 1742, et transféré à Guatcmala-la- 
Nueva en 1776. Cette ville était une des plus 
belles du Nouveau-Monde ; les rues en étaient 
larges et bien pavées , et les places publiques 
ornées de belles fontaines. Des 38 églises ou 
chapelles qu'elle contenait, il n'est resté que 
la cathédrale, qui est un assez bel édifice; et 
des 34,000 hab. qu'elle renfermait , il en reste 
à peine 8,000 : ce sont presque tous des In- 
diens convertis et livrés à des professions 
mécaniques ou à la culture de la terre , qui 
est des plus fertiles aux environs. 

GUATEMALA ou GUATEMALA - LA- 
NUE VA , ville capitale de la république 
de Guatemala , état de son nom , siège du 
gouvernement fédéral et d’un archevêché 
qui a pour suffragans les évêchés de Nicara- 
gua , de Comayagua et de Cliiapa; à aao 1 . 
S. E. de Mexico, près du Grand-Océan équi- 
noxial , sur le rio de las Vacas. dans une 
plaine de 5 1 . de diamètre, fertilisée par de 
nombreux ruisseaux , sous un ciel pur et un 
climat généralement doux. Lat. N. 14° 4 ° * 
Long. O. 93° 45 '. Cette ville forme un carré 
parfait divisé en 4 quartiers , subdivisés cha- 
cun en 3 arrondissemens. Les rues en sont lar- 
ges , droites, et en grande partie pavées; les 
maisons , quoique basses , parce qu'on redoute 
les tremblement de terre , sont élégantes , com- 
modes , et entourées de jardins spacieux avec 
réservoirs d’eau. La place publique est très- 
large , bien pavée, et embellie de portiques 
et de beaux édifices; au centre est une belle 
fontaine. O11 remarque la cathédrale , d une 
très-belle architecture moderne, le palais 
archiépiscopal et celui du gouvernement 9 
rhdtel-de- ville, la douane, la monnaie, etc. 
Guatemala possède 3 autres églises parois- 
siales , 13 couvens des deux sexes, 4 hôpi- 
taux, 3 hospices de femmes, 1 université, 
fondée en 1676, avec 13 chaires; 1 acadé- 
mie des beaux-arts, 1 société d'économie 
rurale , z muséum d'histoire naturelle , 1 bi- 
bliothèque publique, 3 collèges et plusieurs 
écoles gratuites. Depuis la révolution, l'ins- 
truction publique y a reçu de grandes amé- 
liorations; l'industrie manufacturière et les 
arts y ont fait aussi des progrès. On y compte 
plusieurs manufactures de tissus de coton 9 
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de tabac, de faïence, de poterie, etc. ; des 
raffineries de sucre et des indigoterics. Cette 
ville est l'entrepôt d'un commerce considé- 
rable , principalement avec Mexico et La 
Vera-Cruz. Les marchés y sont très-bien 
approvisionnés. 4 °i° ÜO hab. qu'on dit affa- 
bles , hospitaliers , très-dévots et un peu in- 
dolens. 

Au N. E. est un faubourg considérable, 
divisé en 3 quartiers et en 4 arrondissemens , 
dont les rues sont irrégulières et tortueuses ; 
ce faubourg est , ainsi que la ville , fourni 
d'eau par un bel aqueduc de 3 1 . de long, 
dont la construction a demandé des travaux 
immenses. On remarque aussi , près de la 
ville , le monastère de! Carmen , sur une 
colline , dans une position agréable. 

Gualemala-la-Nueva fut fondée en 1776 , 
après le tremblement de terre qui détruisit 
presqu'enlièrement Antigua- Guatemala ; le 
siège de l’ancien gouvernement et celui de 
l'évéché y furent transférés en 1776. 

GUATJLRE , bourgade de Colombie (Cara- 
cas) , dép. de Venezuela , à 1 5 1 . E. S. E. de 
Caracas et h 6 1 . de la mer des Antilles. 

GUATLAN , port du Mexique, état de 
Xalisco, sur le Grand-Océan équinoxial, à 
8 1 . S. de Villa de la Purification et à 3 i 1 . 
O. de Colima. 

GUATUARO ou ORTOIRE , rivière de la 
Trinité, une des Petites-Antilles. Elle prend 
sa source au centre de l’ile , dans les marais 
d'Ortoirc, coule d'abord au S. S. E. , puis à 
l’E. , et se jette dans l'océan Atlantique , sur 
la côte orient, de l’ile , après un cours d'en- 
viron 13 1 . Elle est navigable. A l'E. de l'cm- 
bouchurc de cette rivière s'avance la pointe 
de même nom. 

GUATUMA , rivière du Brésil. Voy. Ux- 

TUUA. 

GUAURA ou HUAURA, rivière du Pé- 
rou , qui prend sa source sur le versant oc- 
cid. de la chaine principale des Andes, prov. 
de Truxillo , district de Caxatambo , entre 
bientôt dans la prov. de Lima , traverse le 
district de Chancay , et se jette dans le 
Grand-Océan équinoxial , près de la ville de 
son nom , après un cours d'environ 3 o 1 . de 
l'E. N. E. à l’O. S. O. 

Près de l'embouchure de cette rivière ou 
trouve les Ilots Faralloncs de Guaura et la 
montagne dite Morro de Guaura. 

GUAURA ou HUAURA , ville du Pérou , 
prov. et à 35 1 . N. N. O. de Lima , district 
et à 1a 1 . N. O. de Chancay , sur le Grand- 
Océan équinoxial , près de la rive gauche du 
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Guaura. Elle consiste en une rue fort longue, 
au bout de laquelle est un pont construit 
sur la rivière , et une grande tour défendue 
par une redoute. 11 y a i église , x couvent 
et i hôpital. Le port est spacieux et sôr. On 
a établi dans les environs des salines considé- 
rables , et on y voit quelques vestiges d'édi- 
fices des Incas. 

GUAUTISLAN , bourgade du Mexique, 
état et à 5 I. N. de Mexico, et à 8 1. S. S. E. 
de Tula, près et à FO. du lac de S. Chris lo- 
vai , et à peu de distance de la rive droite de 
la rivière de son nom , qui va se réunir au 
rio de Tula. 

GUAVIÀRE ou GUAYAVERO , rivière 
de Colombie ( Nouvelle-Grenade ) , qui a sa 
source sur le versant orient, de la sierra de 
Pardaos , ù 38 1. S. S. O. de S u Fe de Bo- 
gota , coule à l'E. N. E. , à travers les vastes 
plaines de S. Juan de lo$ Llanos , et se joint 
à rOrénoque, par la rive gauche, près de 
S. Fernando, par 4° de lat. N. et 70 ° 3o' 
de long. O., après un cours d'environ 180 1 . 
Elle reçoit à gauche l'Ariari, l'Aguas-Blancas, 
l'Oa, l'Aguas-Negras , le Supari; et à droite, 
elle a pour principaux afiluens l luirida et 
rAiabapu. 

GUAXACA, état et ville du Mexique. V oy. 
Oaxaca. 

GUÀXAR-FÀRAGülT, bourg d'Espagne, 
prov. et à 9 1. 1/4 S. de Grenade, et à 3 I. 
3/4 N. N. E. d’Altnufiecar , sur un ruisseau. 
On y fait du charbon. 930 hab. 

GÜAXAR-FONDON, bourg d’Espagne, 
prov. et à 9 1. 3/4 S. de Grenade, et à 3 1. 
3/4 N. E. d'Almtniecar , près d'un petit 
ruisseau. On y fait du eharbon. 34o hab. 

GUAYABAL, bourg de Colombie ( Nou- 
velle-Qrenade ) , dép. de Cundinamarca , à 
26 1. N. O. de S ,a Fe de Bogota; sur le Sa- 
ban dij as , qui se jette dans la Magdalena. 
Il est bâti sur la pente du plateau de Juan 
Diaz , remarquable par la douceur de son 
climat et par sa fertilité. 

GUAYAGUAYARE , , baie sur la côte S. 
E. de la Trinité , une des Petites- An tilles , 
entre la pointe de Cran-Calle et celle de 
Blanqoiares. Elle ail. i/a dans sa plus 
grande étendue sur 1/2 1 . de largeur, et 
forme un port qui est un des plus surs de l'ile, 
parce qu’il n’est exposé qu'au vent du S., qui 
est fort rare dans cette contrée et n'est jamais 
violent. 

GUAYAMÀ , bourg près de la côte raérid. 
de l’ile de Porto-Rico , l'une des Antilles , 
juridiction de S. Juan. 5 , 120 hab. Son terri- 



toire produit abondamment du riz, du mais, 
du tabac, du café et du piment; on en ex- 
porte des bêtes de somme et des bois de 
construction. 

GUAYANA, contrée de l’Amérique mérid. 
Voy . Gu va rb. 

GUAYANA (NUEVA), ville de Colombie. 
Voy . Ahgortuba. 

GUAYANA ( VIEJA ), ville de Colom- 
bie ( Caracas ) , dép. de l'Orénoque , dans la 
Guyane; sur la rive droite de l’Orénoque , à 
45 1. E. N. E. d'Angostura et è 70 1. S. E. 
de Cumana. 

GUAYÂNILLA, baie sur la côte mérid. 
de l’ile de Porto-Rico, une des Antilles. Elle 
est vaste et sôre. 

GUAYAQUIL (GOLFE DE), formé par le 
Grand-Occan équinoxial, sur la côte occid. 
de l'Amérique mérid. 11 baigne les dép. du 
Guayaquil et de l’Asuay , dans la Colombie 
( Nouvelle -Grenade), et l’intendance de 
Truxillo , dans le Pérou. Il a 35 I. de pro- 
fondeur, et les caps Blancoct S u Elena , qui 
en forment Rentrée, sont éloignés l'un de 
l'autre de 56 I. ; il va toujours en se rétrécis- 
sant à mesure qu'il s'avance dans les terres. 
11 renferme plusieurs îles , dont celle de 
Puna est la plus considérable. Parmi les ri- 
vières qui s'y rendent, on remarque le Guaya- 
quil , le Naranjal , le rio de los Subones et 
le Tumbez. 

GUAYAQUIL, rivière de Colombie ( Nou- 
velle-Grenade) , dép. de son nom. Elle sort 
du lac Sambovamban , reçoit le Daule et l'Ya* 
guachi , passe à Guayaquil et se jette dans 
le golfe de ce nom , au N. E. de l'ile de 
Puna, après un cours d’environ 20 I. du N. 
au S. Elle est large et profonde , et éprouve 
le flux et le reflux de la mer; cependant la 
navigation y est difficile et quelquefois dan- 
gereuse , à cause des bancs de sable , dont 
l'impétuosité des courans fait continuellement 
changer la position. Le Guayaquil est infesté 
de crocodiles; scs bords sont couverts de bois 
épais. 

GUAYAQUIL, prov. de la Nouvelle-Gre- 
nade, qui forme aujourd'hui un dép. de la 
république de Colombie. 

GUAYAQUIL , dép. de la partie S. O. de 
la Colombie ( Nouvelle-Grenade ) , entre o° 
2 5' et 3° de lat. S., et entre 8 i° 20 ' et 83° 
10 ' de long. O.; borné au N. et à l'E. par le 
dép. de l'Equateur; au S. E., par celui de 
l’Asuay; à IX)., par le Grand -Océan équi- 
noxial; et au S. par le golfe de Guayaquil. 
Il a environ 65 1. du N. au S. , et 4« L de 
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l'E. à 10 . Le sol en est généralement bas et 
uni ; toutefois , les Andes s'élèvent sur la li- 
mite S. E., et plusieurs contre-forts de cette 
grande cordilière le couvrent à l'E. : à l'O. , 
sur le bord de l'Océan, on remarque le mont 
Christi. Le golfe de Guayaquil est le seul 
enfoncement considérable sur les côtes de ce 
département ; on y trouve deux caps re- 
marquables , ceux de S u Elcna et de S. Lo- 
renzo. Parmi les nombreuses rivières qui l’ar- 
rosent , et qui , pour la plupart , descendent 
du versant occid. de la cordilière , on re- 
marque le Guayaquil , qui lui donne son 
nom, le Daule , le Caracol, l'Yaguachi, et le 
Naranjal. 

De décembre en avril , le climat est exces- 
sivement chaud et humide, et les pluies tom- 
bent sans interruption ; elles sont souvent ac- 
compagnées d'orages et d'ouragans : plusieurs 
rivières débordent alors , et forment de vas- 
tes marais où prennent naissance une infinité 
d'insectes et d'animaux venimeux, tels que 
moustiques, crapauds, scorpions, couleu- 
vres , vipères , etc. , qui , se glissant dans les 
maisons, sont très- incommodes et souvent 
dangereux. De mai à décembre, la chaleur 
est tempérée par des brises du S. O. et de 
1 * 0 . S. O. , qui commencent à midi et ne 
finissent que le lendemain, à cinq ou six 
heures du matin ; dans cette dernière saison 
il pleut rarement, le ciel est toujours serein, 
et les insectes et les animaux nuisibles dis* 
paraissent en partie ou deviennent la pùture 
des oiseaux de proie. Le territoire , très-fer- 
tile , produit en abondance du cacao , dont 
on fait deux récoltes par an j des céréales, 
plusieurs espèces de fruits, du riz, du coton, 
du tabac. Les forêts sont nombreuses et peu- 
plées de chênes, de cèdres, de bananiers, 
de laurieis , de mangliers , d'ebéniers , etc. ; 
elles fournissent des bois de construction et 
d'autres bois propres à l'ébénisterie. On élève 
un grand nombre de bestiaux , de chevaux 
et de mulets. Les rivières sont très-poisson- 
neuses , mais plusieurs recèlent d'énormes 
crocodiles. L'industrie est encore peu répan- 
due : les productions territoriales forment les 
seuls articles d'un commerce assez considé- 
rable avec les départemens voisins et avec 
l'étranger , par Guayaquil, chef-lieu du dép 

On en évalue la pop. à 90,000 individus. 
GUAYAQUIL, ville et port de Colombie 
(Nouvelle-Grenade), chef-lieu du dép. de 
Guayaquil , sur le fleuve de son nom ; à 7 1 . 
de la mer , à 58 1 . S. S. O. de Quito et à 22© 1 . 
S. O. de S ,a . Fe de Bogota. Lat. S. 2 0 1 1' 
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ai". Long. 0 - 82° 16' 3 o". Elle est divisée, 
par le Guayaquil, en ancienne et nouvelle 
ville : ces deux parties communiquent ensem- 
ble par un pont de bois. Elle est très-bien 
bâtie en bois et renferme quelques beaux 
édifices , mais les rues en sont malpropres 
et remplies d'insectes malfaisans. Il y a trois 
couvens , un collège et un hôpital. Le port, 
un des plus importans du Grand-Océan, est 
défendu par deux forts , et renferme un chan- 
tier de construction. Le commerce y est con- 
sidérable et attire un grand nombre de navi- 
res étrangers; il consiste principalement en 
productions du pays , qu'on échange contre 
des draps , des toiles de fil et de coton , de 
la farine , quelques denrées coloniales et di- 
vers objets de luxe. Les vivres sont chers 
dans cette ville. Le peuple avide , et intéressé, 
a des habitudes asiatiques ; les femmes sont 
remarquables parleur beauté, 20^,000 hab. 

Celte ville fut presqu'entièrement réduite 
en cendres , en 1 764 » P ar un incendie ; en 
1770, le roi d'Espagne en ordonna la recon- 
struction, et elle fut promptement repeuplée. 
Guayaquil fut une des premières villes qui 
secouèrent le joug de l'Espagne : vers la (in 
de 1819 elle se constitua en état indépen- 
dant, mais peu de temps après elle se réunit 
à la république de Colombie. 

GUAYAVERO, rivière de la Colombie. 
y oy . Guaviabe. 

GUAYCURUS, nation indienne du gouv. 
de Buenos-Ayres. V oy. GuAicovnos- 

GUAYM AS , bourgade du Mexique, état de 
Sonora,à 100 l. N. O. deCinaloa; sur le golfe 
de Californie , à l'embouchure d'une rivière 
qui prend sa source près de S. José de Piroas. 

GUÂYOANAS, tribu indienne du Brésil , 
dans la partie occid. de la prov. de Para , 
sut les bords du lac Alama , près de llapura , 
par a° de. lat. S. 

GUAYQU 1 R 1 S, indiens de la Colombie, 
dans les forêts de la partie occid. du dép. de 
l'Orénoquc , entre le fleuve de ce nom et la 
Caura. Us sont très-blancs, petits, mais très- 
belliqueux. 

GUAYRA (LA) ou LA GOAYRE, ville 
de Colombie (Caracas), dép. de Venezuela; 
à 3 1 . i/a N. de Caracas, sur la mer des An- 
tilles. Lat. N. io° 36 ' 19". Long. O. 69° 37' 
o". Elle est environnée de monta gués élevées, 
dont les éboulemens lui causent souvent de 
grands dommages; ces montagnes ne lui lais- 
sent d'horizon que celui de la mer au N. , ce 
qui est la cause des grandes chaleurs qu'on y 
éprouve pendant 9 mois de l’aimée , et qui 
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engendrent des fièvres putrides et malignes , 
qui rendent le séjour de cette ville funeste , 
principalement aux étrangers. La Guayra , 
avant le tremblement de terre de 181a qui 
l'a presqu’entièrement détruite, n'était re- 
marquable par aucun édifice public ; les rues 
en étaient étroites , tortueuses et mal pavées , 
et les maisons assez ma! bâties. Elle est im- 
portante par son port qui , bien que peu sûr 
et même souvent dangereux, est très-fréquenté 
par les navires étrangers comme étant le 
plus voisin de Caracas; ce port est d'ailleurs 
bien défendu par un château-fort et par plu- 
sieurs batteries , en sorte qu'il peut être con- 
sidéré comme poste militaire , et comme em- 
barcadère pour le commerce du chef-lieu. On 
n'y comptait , avant son désastre , que 6,000 
hab. y compris la garnison qui en formait 
plus de la sixième partie. 

On a commencé , depuis 1 817 , à tracer une 
route qui conduira de cette ville aux mines 
de cuivre d'Arroa ; ces mines ont été cédées 
à une compagnie anglaise , par Bolivar auquel 
elles appartenaient : le minerai donne 80 à 
60 pour 0/0 de cuivre. Le territoire qui en 
dépend , a 3o 1. c. , et est en outre riche en 
bois et plantes médicinales. 

Cette ville fut attaquée en 1739 et en 1743 
par les Anglais qui furent forcésde se retirer. 

GUAYTARA . rivière de Colombie ( Nou- 
velle-Grenade) , dans la partie mérid. dudép. 
du Cauca. Elle prend sa source dans les An- 
des, coule à l'E. , puis au N. E. , enfin au N. 
O. , et se jette dans la Patia , par la rive gau- 
che, à 10 I. N. O. de Pasto, après un cours 
d'environ a5 I. 

GUAYUIRARA , rivière du gouv. et de 
l’état de Buenos- Ayres , prov. d'Entre-Rios. 
Elle se dirige vers l'O., else joint au Parana, 
par la rive gauche, à 3o 1. N. E. de S u . Fe, 
après un cours d'environ a3 I. 

GUAZA, bourg d’Espagne, prov. et à 7 1 . 
O. N. O. de Palencia, sur un terrain sablon- 
neux et humide. L'église paroissiale est d'une 
bonne architecture. On y fabrique beaucoup 
de fromages. 900 hab. 

GUAZACAPAN , bourgade du Guatemala, 
état de ce nom, dép. d’Escuintla; chef-lieu 
de district , à 1 a I. E. deGuatemala-la-Nueva , 
sur le Grand-Océan équinoxial, à l'embou- 
chure d'une petite rivière. Elle a 1 église pa- 
roissiale. a, 000 hab. , la plupart Indiens. 

Ledistr. occupe la partie orientale du dép. 
d’Escuintla. 

GUAZACUALCO, rivière du Mexique. 
Voy . Huazacbalco. 



GUAZU , rivière du Brésil. Foy. Iccassc. 

GUBANTA , Ile de l'archipel de la Sonde, 
dans le détroit de Sapy,à l'E. de l'ile de 
Sumbava , par 8“ 33' de lat. S. et 117° 16' 
de long. E. 

GUBBIO , IcuvirM. ville des États de l’É- 
glise, délégation d’Urbin et Pesaro , à g I. 
l/4 S. d'Urbin et à 19 1. O. S. O. d'Ancône; 
au pied des Apennins. Siège d’i évéché; elle 
a ■ cathédrale , 6 églises paroissiales , et a 1 
couvens. On y fabrique des étoffes de laine 
et de soie. Il y a plusieurs monumens anciens. 
Il s’y tient un marché le lundi, depuis le 1" 
novembre jusqu'à la fin du carnaval , et des 
foires les 1 7 mai et aa septembre. 4,000 hab. 
En i446, on découvrit près des ruines d'un 
temple de Jupiter-Apennin, situées près de 
cette ville , 7 tables de bronze chargées d'ins- 
criptions; elles avaient rapport au culte de 
Jupiter et à celui de Mars. 

GUBEN , ville des États Prussiens , prov. 
de Brandebourg, régence et à 10 I. S. de 
Francfort-sur-rOder , et à 25 I. S. E. de 
Berlin; chef-lieu de cercle, au confluent du 
Lubst et de la Neissc. Elle est ceinte d’un 
mur , a 3 faubourgs , et renferme 3 églises , 
i lycée avec bibliothèque , des fabriques de 
drap, de bas , de tabac , et i martinet pour 
le cuivre ; on y construit quelques barques. 
Commerce très-animé en chanvre et en toiles 
fabriquées aux environs. ^,53o hab. 

Le cercle contient 3a, fao hab. 

GUBER , pays de Nigritie. Voy. Gocbtr. 

GUBORORO , fleuve de la Guinée infé- 
rieure. F<y. Capororo. 

GUCHAN , village de France , dép. des 
Hautes-Pyrénées, arrond. et à 6 I. 2/3 S. S. 
E. de Bagnères-de-Bigorre , cant. et à a/3 
de 1. N. E. de Vielle, sur la rive droite de 
la Nestes. La montagne de même nom ren- 
ferme une mine de plomb tenant argent qui 
a été exploitée par six endroits. 3i5 hab. 

GUCHEN , village de France, dép. des 
Hautes-Pyrénées, arrond. et à 6 1. i/4 S. S. 
E. de Bagnères-de-Bigorre , cant. et à i I. i/4 
S. S. O. d’Arreau; sur la rive gauche de la 
Nestes. Foire, le 29 septembre, pour bestiaux; 
les Espagnols viennent y acheter beaucoup 
de porcs. 3o5 hab. Il y a dans les environs 
du marbre gris et des bancs de schiste dur. 

GUCHILAQUE, bourgade du Mexique, état 
et à 10 1. S. de Mexico, au milieu de la 
grande cordillère d’Anahuac , qui prend sur 
ce point le nom de Guchilaque. Elle est éle- 
vée de i,a53 toises au-dessus du niveau delà 
mer , et le climat y est rude et désagréable : 
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l'air ne s*y échauffe pas durant une grande 
partie du jour au-delà de 6 ou 8° ; l'olivier 
n'y porte pas de fruit, tandis que dans la 
vallée de Mexico, à quelques centaines de 
mètres plus bas , il est cultivé avec succès, 

G UCK.ERS , peuple de l'Hindoustan. f'ojr. 
Ghixsss. 

GUDANNE (LA) , village de France , dép. 
de l’Ariége, arrond. et à 5 I. S. de Foix, 
canl. et à i /3 de I. O. de Cabanes, sur l’As- 
tou. Il y a x mine de fer de très-bonne qua- 
lité et i forge. 176 hab. Au N. O. de ce vil- 
lage est la montagne de même nom , escarpée 
et rocailleuse. 

GUDARA 1 I, ville de l'Uindoustan. f'ojr. 
Godbà. 

GUDDRA , ville de l'Hindoustan. f'ojr. 
Gonnax. 

GUDEN-AAE , rivière de Danemark, qui 
prend sa source dans le diocèse de Ribe , 
bail), et à 6 I. N. O. de Veile , près du vil- 
lage de Thyrregod. Après avoir formé une 
partie de la limite entre le baill. de Veile 
et celui de Ringkiœbing, elle entre dans le 
diocèse et le baill. d'Aarhuus, où elle tra- 
verse les lacs Mossoe et Juul-sôe, sépare 
ensuite le diocèse d'Aarhuus de celui de Vi- 
borg, se rend bientôt dans ce dernier, et, 
revenant dans le diocèse d'Aarhuus, parcourt 
le bailliage de Randcrs, en baignant les mura 
de la ville de ce nom, et se jette dans le 
Randers-fiord , golfe allongé , formé par le 
Cattcgat. Cette rivière, la plus considéra- 
ble du Jutland, a un cours sinueux d'environ 
3 a 1 . dans une direction générale du S. O. 

. au N. E. 

GUDENSBERG, ville de la Hessc-Électo- 
rale, prov. de la Basse-Hesse, cercle et à il. 
3/4 N. E. de Frizlar , et à 3 I. 3/4 S. O. de 
Cassel; chef-lieu de bailliage. Elle est murée, 
et renferme x église , î synagogue , et î hô- 
pital. On y fabrique beaucoup de toiles, et il 
s'y tient 4 grands marchés par an. 1,635 
hab., dont tôo juifs. 

Le baill. contient 8,888 hab. 

GUD 1 IEM , distr. de Suède , dans le cen- 
tre de la préfecture de Skaraborg, baigné au 
N. O. par le lac Horn-Borga. Une partie de 
la ville de Falkœping se trouve dans ce distr. 
Il renferme x 5 paroisses. 

GUDISA, bourg d'Espagne, prov. et à 
aa 1 . E. S. E. d’Orense (Galice), et à g 1 . i /4 
N. O. de Bragance, sur un terrain monlueux. 
3 - 3 hab. 

GUDJERHATTY, forteresse de l’Hind- 
oustan. f'ojr. GonixaBATTT. 
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GUDJUNDERGHUR , ville et district do 
l'Hindoustan. f'ojr. GoDioxosncon. 

GUDMUNDRA , paroisse de Suède, pré- 
fecture de Westcr-Norrland , dans le S. du 
distr. d'Angermanic. Elle renferme les for- 
ges letasta et une tuilerie. 

GUDOBESA, tribu [des Somaulis, dans 
la partie occid. du royaume d'Adel , en 
Afrique. 

GUDUGARRETA. bourg d'Espagne, prov. 
de S 1 . Sébastien (Guipuzcoa), à 5 1 N. E. de 
Mondragon et à 4 1. S. O. de Tolosa , dans 
un pays montagneux. y 3 hab. 

GUDWAUL, forteresse de l'Hindoustan. 
f'ojr. GonouÀx.. 

GUEBERSCHWIR ou GUEBERSCH- 
WE 1 R, ville de France, dép. du Haut-Rhin, 
arrond. et à a 1 . 1/4 S. O. de Colmar, cant. 
et à x 1 . 1/4 N. IN. O. de Rouffach. 1,707 
habitans. 

GUÈBRES, peuple d'Asie, f'ojr. Pabsis. 

GUEBWILLER , ville de France, dép. 
du Haut-Rhin, arrond. et à 5 1 . S. S. O. de 
Colmar, et à a I. S. O. de Rouffach; chef- 
lieu de cant. , sur la rive droite de la Lauch. 
On y remarque l'église de S*. Léodégard , 
très-beau monument moderne , construite en 
1766 par les soins de l’abbé prince de Ratz- 
amhausen. Il y a x filature de coton, des 
fabriques de bonneterie , de mouchoirs et de 
ceintures de fijoselle, de calicots, de toiles 
peintes, et de châles imprimés, 1 fabrique 
de draps, 1 de potasse, et 1 raffinerie de 
sucre : on y fait aussi du kirschewasser re- 
nommé. Foires, les 3 o novembre, 1" lundi 
après la mi-carèmc et après l'Ascension, pour 
bestiaux. 3 , 96a hab. 

On récolte sur le territoire d'excellent vin, 
et il y a des houillères et des ardoisières . Cette 
ville fut fondée en 1171 ; elle fut assiégée en 
1 444 F ar l cs Armagnacs, qui ne purent s'en 
emparer. 

GUECHO, paroisse d’Espagne, prov. et à 
3 1 . 1/4 N. de Bilbao, sur le golfe de Gasco- 
gne. Deux petits forts en défendent la côte. 
Il s'y tient une foire pour bestiaux ,. le jour 
de S. Angel de la Guarda. i ,538 hab. 

GUEDAM, montagne d’Abyssinie, dans 
le gouv. des Côtes , au S. E. d'Arkiko , sur la 
côte mérid. de la baie de Massouah. 

GUÈDES (LES), trois petites lies, dans 
le Grand Océan équinoxial, par 0“ 57' de 
lat. N. et x 3 a° 10' de long. E. Elles occupent 
un espace de 5 1 . , du N. au S. , et de a I. 
de l’E. à l'O. 

GUÉ-DE-VÉLUIRE (LE), village de 
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France, dtp. de la Vendée, arrond. et à a 1 . 
3/4 S. O. de Fontenay-lc-Comte, cant. et à 
i 1 . 3/4 S. £. de Chaillé-lcs-Marais , sur la 
rire gauche de la Vendée. Il y a plusieurs 
tisseranderics. Foires, les a 5 janvier, 6juil!ct 
et s i novembre , pour chevaux et bestiaux. 
885 bab. 

GUEGABYB, vallée de Barbarie, dans le 
désert de Barcah, à l'O. de l’oasis de Syouah 
et au N. des monts Gherdoba. Elle est inha- 
bitée , et ne produit que des dattes, dont les 
habitans des côtes viennent faire la récolte : 
il est à remarquer que cette récolte se faisait 
déjà du temps d'Hérodote. 

GUEGON , village de France , dép. du 
Morbihan,* arrond. et à a 1 . 3/4 O. de Ploèr- 
mel, cant., cooim. et à l/a 1 . S. O. de Josse- 
lin. Foires , les ag janvier et 1 1 mai , pour 
bestiaux , grains , laine et chanvre. 

GUEGUES ou GUEGUEZES, nation 
indienne du Brésil, dans la partie mérid. 
de la prov. de Maranbam, sur les bords du 
Paranayba et vers les sources du rio das 
Balsas. 

GUEGUETEPfANGO , ville du Guate- 
mala , état de co nom , chef-lieu de dép. ; à 
5 o I. E. S. E. de Chiapa et à 58 1 . N. N. O. 
de Guatemala-la- Jiueva , sur la rive gauche 
du Chiatlan. Le climat est doux et tempéré. 
11 y a î église paroissiale. Elle a été assez 
bien peuplée; elle ne contient plus qu'envi- 
ron t, 3 oo hab., la plupart Indiens. 

Le dép. est dans le N- de l’état de Guate- 
mala, borné, au N., par le Mexique, et 
au S. , par le dép. du Totonicapan. Ses 
principales productions sont le mais , le poi- 
vre du Chili, la canne à sucre, etc. Dans 
la partie montagneuse , on élève beaucoup 
de moutons , et il y a quelques mines d’ar- 
gent et une de plomb ; on en tire aussi du 
sel. 

GUEGUETLAN ou GUEVETLAN, bourg 
du Guatemala , état de ce nom , dép. de So- 
conusco ; sur la rivière de son nom , près du 
Grand Océan équinoxial, à 56 I. Fi. O. de 
Guatcmala-la-Piueva. 

Le Guegnetlan coule du Fi. au S., et se 
jette dans l'Océan , après un cours d'environ 
ao 1. 

GUEHEPiO, village de France, dép. du 
Morbihan , arrond. et à 41 . </8 O. de Plocr- 
mcl , cant.! et à t I. 3/4 Fi. E. de S 1 . Jean 
de Brcvelay. Foires , les 3 o avril et 20 sep- 
tembre , pour grains et bestiaux. 1,120 
habitans. 

GUEJAIl DE LA SIERRA, village d’Es- 



pagne , prov. et à 5 1 . E. de Grenade. Il 
occupe , entre des montagnes , près de la 
rive gauche du Genil , une forte position qui, 
du temps des Maures , était bien défendue 
par des forts maintenant en ruine. 1,808 
hab. Les montagnes sont bien boisées, et con- 
tiennent des mines de fer, du marbre, du 
jaspe , de la serpentine et des eaux ferrugi- 
neuses. 

GUEJOC 1 NGO, village du Mexique, è'oy . 
Ucxjociiico. 

GüELAGO, bourg d’Espagne, prov. et à 
11 1 . i /4 K. Fi. E. de Grenade, et à 4 L 3/4 
O. N. O. de Guadix; sur un terrain humide 
et peu fertile. 292 hab. 

GUELDRE , Geldem, ville des États 
Prussiens , prov. de Clèves-Berg , régence et 
à j I. 1/2 S. S. E. de Clèves, et à 51 . 1/2S. 
O. de Wcsel ; chef-lieu de cercle, sur la rive 
droitede la Pieers. Lat. Fi. 5 i° 3 1 ' 4". Long. 
E. 3 ° 5 g' 12". Elle est entourée d’un double 
fossé rempli d’eau ; les anciens rempart» ont 
été convertis en jardins. Elle a 1 vieux châ- 
teau , 1 belle église catholique et 1 protes- 
tante ; des fabriques de gros draps , de ca- 
simirs, de velours et de soieries, de molletons, 
de serge , de flanelle , de bas et de toiles ; 
des chapelleries et des teintureries. 3,273 
hab. On cultive beaucoup de plantes po- 
tagères et d’arbres fruitiers dans les envi- 
rons. 

Cette ville suivit le sort du duché de son 
nom jusqu’en 17 1 3 : à cette époque , elle en 
fut détachée avec une partie du pays, et don- 
née à 1 a Prusse par le traité d’Utrecht. Elle 
se rendit en 1757 , aux Français , qui en dé- 
molirent les remparts en 1764. 

Le cercle deGueldre contient 88,880 bab. 

Le gouvernement prussien a ouvert , près 
de cette ville , un canal qui aboutit à Ua- 
mert, maison isolée sur les bords de la 
Meuse, dans l’intention de dessécher les 
marais qui sont entre Gueldre et celte maison. 

GUELDRE, Gelderland , prov. de» Pays- 
Bas, entre 5 i« !\l\ et 5 a° 3 a' de lat. N., et 
entre a° 3 g' et 4 ° 3 i' de long. E.; bornée, 
au N. O. , par le Zuider-zec ; au Pi. , par la 
prov. d’Over- Y ssel , dont l’Yssel et le Schip- 
beek la séparent ; à l’E. , par les États Prus- 
siens ; au S., par ces mêmes états , la prov. 
de Limbourg et le Brabant sept. , avec le- 
quel elle a pour limite une partie du cours 
de la Meuse ; à l’O., par la Hollande mérid. 
et la prov. d’Utrecbt , dont elle est séparée 
par le Rhin sur une étendue considérable. 
Sa longueur, de l’E. à l’O. , est de 2g 1 . ; sa 
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plus grande largeur, du N. au S. , de 19 1 . ; 
sa moyenne largeur de 10 1. , et sa super- 
ficie de 264 1 . Quoique la Gueldre participe, 
en général , du sol bas et uni des autres 
provinces septentrionales du royaume, elle 
offre néanmoins, au N. O., dans le Viiuwe, 
des collines remarquables ; on voit aussi , vers 
les limites méridionales de la province , les 
hauteurs de Nederrynschc-wald j partout ail- 
leurs, le terrain est plat, souvent inondé, et 
entrecoupé , sur quelques poiuts , de landes 
et de marécages : c'est ainsi que la Bctuwe, 
le TbielerAVaard et le Bommelcr-Waard , 
dans le S. O. , n’offrent qu'une plaine maré- 
cageuse continue. Plusieurs cours d'eau con- 
sidérables arrosent cette province , tels sont : 
la Meuse , le Rhin et ses divers bras , le 
Waal , rVsscl et le Leck ; la Linge, tribu- 
taire de la Meuse, baigne le S. O. de ce pays. 
Le sol n’est pas généralement bon : ü pré- 
sente néanmoins, presque partout, des ter- 
res labourables et susceptibles d’une bonne 
culture ; dans les dunes et les landes , l'ocre 
forme des couches très-étendues ; les collines 
paraissent être d’une origine plus ancienne 
que la plus grande portion de la Hollande 
septentrionale. Les parties les plus fertiles 
de cette province sont celles qui avoisinent la 
Meuse et l'Yssel ; il y a aussi , le long du 
Rhin et des autres cours d'eau , des terrains 
productifs, et surtout de belles prairies. JL^t 
partie qui touche aux États Prussiens est ma- 
récageuse et boisée ; dans les arrondissemens 
de Nimègue et de Zutphen , on trouve beau- 
coup de landes et de bruyères. En général , 
l’air est pur et sain , quoique les cbangemens 
de température y soient brusques ; les vents 
de S. O. y amènent, année moyenne, 179 
jours de pluie. Les récoltes en blé sont peu 
considérables ; celles du sarrasin , des légu- 
mes , des pommes de terre , de graine de na- 
vette , de tabac , de houblon, de chanvre et 
surtout de fruits, sont les plus importantes. 
Les arbres fruitiers les plus communs sont 
les pommiers , les poiriers, les pruniers , les 
cerisiers , etc. : les fruits en sont de bonne 
qualité , et assez abondans pour être exportés. 
Les pâturages sont nombreux , et on y élève 
de grands troupeaux de bestiaux , des che- 
vaux vigoureux , et des moutons dont la laine 
est de qualité inférieure. On y compte 25 , 000 
chevaux, 104,000 ht tes à cornes, et 57,000 
moutons. L’éducation des abeilles est répan- 
due dans presque toute Ia prov. Le pays est 
parsemé de bois : la principale forêt est celle 
d’Echterwalt. L'arrond. de Zutphen renferme 
Dut. Géocr. G. 
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de grandes tourbières , quelques mines de 
fer et uue veine d'argent : on trouve aussi 
dans les environs de Lochem, du cristal de 
roche , susceptible du plus beau poli et imi- 
tant le diamant. Le gibier et le poisson sont 
très-abondans. L'industrie met a profit tous 
les produits territoriaux. On fabrique beau- 
coup de toile, des étoffes de laine et des tissus 
de coton , de l'amidon , du savon , de la colle- 
forte , du papier , des couleurs , des pipe* , 
de la poterie commune , des cordages , divers 
ouvrages en cuivre , en étain et en fer, tels 
que machines manufacturières , presses d'im- 
primerie , etc. Il y a aussi des teintureries , 
des imprimeries sur toile de coton , des Gla- 
tures de laine , des genièvreries , des tanne- 
ries , des corroieries , des blanchisseries de 
toile , des moulins à huile et à tabac , des 
scieries, un grand nombre de tuileries et de 
briqueteries, et des fours à chaux ; la fabrica- 
tion de la bierre est considérable. Le com- 
merce est alimenté d'une partie de ces pro- 
duits et de ceux de l'agriculture ; le transit et 
l'entrepôt sont très-lucratifs pour cette pro- 
vince. La Gueldre a beaucoup souffert de 
l'ouragan de février i 8 a 5 : plusieurs endroits 
de la côte ont été séparés du continent; d'au- 
tres ont été horriblement saccagés. a 85 ,ooo 
liab., la majeure partie protestans. 

La Gueldre , dont Ànibcm est le chef-lieu, 
est divisée en 4 arrondissemens : Aruhem , 
Nimègue . Thiel et Zutphen , qui sont subdi- 
visés en 38 cantons ; elle est comprise dans le 
2* commandement général militaire, ressortit 
à 1 a cour supérieure de La Haye , et nomme 
6 députés à la 2 e chambre des états-généraux. 
Les états de cette province se composent de 
90 membres , dont 3 o sont nommés par l'or- 
dre équestre , 3 o par les villes et 3 o par les 
campagnes ; la députation permanente est de 
9 membres. 

Ce pays tire son nom de la ville de Guel- 
dre ou Geldern , qui appartient actuellement 
aux États Prussiens. Les Bataves , les Sicara- 
bres et les Usipctrs en furent les anciens ha- 
bitans : les Francs l'occupèrent ensuite; les 
successeurs de Charlemagne le firent adminis- 
trer par des seigneurs ou gouverneurs hérédi- 
taires , jusqu'en 10G7 qu'il passa à la maison 
de Nassau. En (339, l'empereur Louis de 
Bavière l' crigca en duché; il fut cédé à V Au- 
triche en i 543 , et admis , en 1679, dans la 
confédération des Provinces-Unies. En 1672, 
les Français s'en emparèrent et le gardèrent 
deux ans. En 1713 , à la paix d'Utrecht, on 
en détacha une partie qui fut donnée à la 
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Prusse. Les Français envahirent de nouveau 
la Gucldre en 1 794 , et elle ne fut rendue que 
pour être incorporée à la république batave. 
Après avoir fait partie du royaume de Hol- 
lande , ce pays fut réuni , en 1 8 1 o , à l'empire 
français, dans lequel il forma le dép. del'Ys- 
sel-Supéricor, et une petite portion de celui 
des Bouches-du-Rhin ; depuis 1814, il fait 
partie du royaume des Pays-Bas. 

GUELDR1A , fort de l'ilindoustan anglais , 
présidence de Madras, ancr. prov. de Karna- 
tic , distr. sept. d’Arcat ; sur le havre de Pa- 
1 ica te , à g I. N. de Madras. Ce fort , qui ap- 
partenait aux Hollandais , a été cédé aux 
Anglais par le traité de Paris de 1 8 1 4 • 

GUELFF, hameau des Pays-Bas, prov. , 
arrond. et à 6 I. 3/4 de Luxembourg, cant. et 
à 1 1. 1/4 de Messancy. 

GUEL1NJIK , baie de Russie , en Asie. 
Voy. GlélekOchik. 

GUELLAS , petite ile de la Manche, près 
de la côte de France, dép. des Côtes-du- 
Nord , arrond. , cant. et à 3 1. 1/4 N. N. E. 
de Lannion , cti» 3/4 de 1. E. de l'ile Tome. 
Elle a i/a 1. de long , du S. S. E. au N. N. 
O., et 1/4 de 1. de large. 

GUÉMAR r ville de France, dép. du Haut- 
Rhin, arrond. et à 2 I. 3/4 N. de Colmar, 
cant. et à 1 1. i/3 E. de Ribeauvillé , sur la 
ijve gauche du Faechdt. 8a5 hab. 

GUÉMENÉE , ville de France, dép. du 
Morbihan , arrond. et à 4 1- O. de Pontivy , 
et à îa 1. 3/4 N. O. de Vannes; chef-lieu de 
canton. Foires , le 3* lundi de chaque mois, 
pour bestiaux, grains, chanvre, etc. 1,370 
hab. On trouve aux environs du cristal de 
roche. 

GUÉMENÉE-PENFAS , bourg de France, 
dép. de la Loire-Inférieure , arrond. et à 8 1. 
N. N. E. de Savenay, et à 11 1. i/3 N. N. O. 
de Nantes ; chef-lieu de canton , sur la rive 
droite du Don. 3,3oo hab. 

GUÉMORT, rivière de France. V. Estet- 
DE-C ASTRES . 

GUEN (S 1 .), village de France, dép. des 
Côtes-du-Nord , arrond. et à 3 1. 1/4 N. N. O. 
de Loudéac, cant. et à 1 1. E. N. E. de Mur. 
1,083 hab. 

GUÉNA1N, village de France, dép. du 
Nord , arrond., cant. S. et à 1 1. E. S. E. de 
Douai, et à 4 L - 3 N. N. O. de Cambrai. 
H y a des fabriques de lin et une forge. 36o 
habitans. 

GUENDER , ville de l'Abyssinie. Voy. 
Gokdar. 

GUÈNE ou GUENNE (LA), bourg de 



France , dép. de la Corrèie , arrond. , cant. 
S . et à 3/3 de 1 . S. de T ullc , près de la route 
de Limoges à Montpellier. Il y a une usine 
pour la fabrication des baïonnettes de la 
manufacture d'armes de Tulle. Foire, le 1 3 dé- 
cembre, principalement pour porcs. 63o hab. 

GUENES , vallée d'Espagne , prov. et à 3 I. 
O. de Bilbao (Biscaye). Elle a 1 1. de l’E. à 
1*0. et 3 du S. au N. Le Salcedon , sur lequel 
il y a 5 ponts, la traverse du S. au N. , et a 
près de ses bords 3 forges et 1 fabrique de 
clous. Cette vallée produit du blé , du mais , 
et du vin peu estimé ; elle renferme 5 petites 
paroisses et i,‘a5o hab. 

GUENIN, village de France, dép. du 
Morbihan , arrond. el à 4 L S. de Pontivy , 
cant. et à 1 1. N. E. de Baud. Foire, le ai 
septembre , pour bestiaux , grains , etc. 1,480 
habitans. 

GUENOLÉ (S 1 .), port de France, dép. 
du Finistère , arrond. de Quimper, cant. de 
Pont-l'Abbé, à 1 1. 3/4 O. S. O. de Plomcur. 
11 a au N. la petite ile Staviou et au S. celle 
de Concq. 

GUENROC , village de France, dép. des 
Côtes-du-Nord, arrond. et à 3 1. i/3 S. de 
Dinan , cant. et è 3 1. E. N. E. de S*. Jouan- 
de-l'llc. Foires, le dernier mercredi d'avril, 
3 e mercredi de juin , dernier mercredi de 
juillet et i er mercredi de décembre, pour 
chevaux et bestiaux de toute espèce. 5oo hab. 

GUENROET, village de France. Voy. 
Gkbrouet. 

GUÉPIE(LA), village de France, dép. 
de Tam-et-Garonne , arrond. et à 11 1. 3/4 
E. N. E. de Montauban , cant. et à 4 L 1/4 
E. de S*. Antonin , vers le confluent de l’A- 
veyron et du Viaur. On y ouvrit en 1673 une 
mine de cuivre rouge qui n'est plus exploitée. 
Foires, les 37 mai, 4 juin, 6 août, 3 novem- 
bre , 33 décembre et 1 4 de tous les mois, pour 
bestiaux. 44 ° hab. 

GUEQÜE ou GUAYQÜE , rivière de Co- 
lombie (Caracas), dép. de Venezuela. Elle 
prend sa source sur le versant sept, de la sierra 
de S 1 * . Lucia , coule vers le N . , et sc jette dans 
la mer des Antilles , vis-à-vis de l'ile Curaçao , 
après un cours d’environ 1 81. Elle est navigable 
pour de petits bateaux. Le pays environnant 
est stérile. 

GUER , ville de France, dép. du Morbihan, 
arrond. et à 4 L 1 /□ E. de Ploermcl , et à 13 1. 
N. E. de Vannes ; chef-lieu de canton. Foires, 
le 4 e mercredi de mars, mai , juin , juillet , 
août , septembre , octobre et novembre , pour 
bestiaux, grains, etc. 4?8oo bab. 
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GUÉRANDE, ville île France, dép. de la 
Ivoire-Inférieure, arrond. et à 8 1. i/4 O. de 
Savcnay , et à i5 1. O. N. O. de Nantes; chef- 
lieu de canton, à i 1. i/a de la mer, entre 
les embouchures de la Vilaine et de la Loire. 
Elle est ancienne , fermée de murailles , et 
défendue par un vieux château. Cette vHle a 
a faubourgs ; elle renferme a hospices , x 
manufacture de toile de lin et plusieurs fabri- 
ques de tissus de coton , entr'autres de ba- 
sins renommés. On tire des marais des envi- 
rons un sel très-blanc et très-léger , dont il 
se fait un grand commerce. 11 s’y tient i x 
foires par an , qui donnent lieu à des ventes 
considérables de bestiaux. 8,ofco hab. 

Guérande a soutenu plusieurs sièges : en 
i34a , elle fut prise par Louis d'Espagne , et 
en x373 par Duguesclin; le connétable de 
Clisson, en 1379 , et le maréchal de Rieux , 
en 1489, l'assiégèrent en vain. Cette ville 
est célèbre par le traité qui s'y conclut en 
i365 entre le duc de Montfort et Jeanne-la- 
Boiteuse , par lequel cette dernière céda la 
Bretagne à son concurrent. 

GUÉRARD, bourg de France, dép. de 
Seine-et-Marue, arrond. et canton de Cou- 
loromiers ; sur la rive gauche du Grand-Morin, 
à 3 1. i/a N. de Rozay et à 8 1. 3/4 N. E. 
de Melun. i,Ç63 hab. 

GUERBAVILLE, village de France, dép. 
de la Seine-Inférieure, arrond. et à 3 1. i/a 
S. d’Yvetot, cant. et à 1 1. x/a S. S. E. de 
Caudebec, sur la rive gauche de la Seine. 
i,5oo hab. 

GUERBIGNYf village de France, dép. de 
la Somme , arrond. et à a 1. N. E. de Mont- 
didier, cant. et à 3 1. i/3 S. E. de Moreuil; 
près de l’Avu. Il y a une filature de laine de 
Hollande; on y fabrique des bas. Foire, le 
a8 octobre, pour grains, bestiaux, et produits 
des fabriques du département. 607 hab. 

GÜERCHE (LA) ou LA GUIERCHE , 
bourg de France, dép. du Cher, arrond. de 
S*. Amand-Mont-Rond ; chef-lieu de canton , 
à 3 1. N. N. E. de Sancoins et à 10 1. x/a 
E. S. E. de Bourges , sur la rive droite de 
l'Aubois. Il y a des forges. Foires, les 10 
août, 38 octobre, aa décembre, et lundi 
saint, pour bestiaux et chevaux. 1,176 hab., 
y compris ceux de la commune du Gravier. 

GUERCHE (LA), ville de France, dép. 
d’Ille-et-Vilaine, arrond. et à 4 1- 3/4 S. de 
Vitré , et à 8 1. 3/4 S. E. de Rennes; chcf- 
üéu de canton, dans un pays peu fertile. 11 y 
a des manufactures de toiles fines de lin et 
de toile de chanvre pour la marine ; on y fa- 
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brique aussi beaucoup d'huile de noix. Le 
commerce y est considérable en beurre, mou- 
tons et porcs. Foires, les i* r mardi d'avril et 
de juillet, et le mardi après le 8 septembre, 
pour bestiaux , fil , toiles, etc. 3,980 hab. 

GUERCHE (LA), ville de France, dép. 
d’Indre-et-Loire, arrond. et à 7 1. a/3 S. O. 
de Loches et à ta l. S. de Tours , cant. du 
Grand-Pressigny , sur la Creuse. On y re- 
marque le château de plaisance d’Agnès Sorel, 
favorite de Charles vu. Foire, le 7 août, 
pour grains , bestiaux , chanvre et cire. 600 
habitant. 

GUERCHE (LA), bourg de France, dép. 
de la Sarthe, arrond. et à a 1. a/3 N. du 
Mans, cant. et à x 1. 3/4 S. S. O. de Ballon, 
sur la rive gauche de la Sarthe. 58o hab. 

GUERC1NO, bourg des États de l'Église, 
délégation et à 4 ï. N. de Frosinone, et à 
i5 I. i/a E. de Rome, sur la rive droite de 
la Cosa. 1 ,100 hab. 

GUEREBENÉ, ville de la Turquie d’Eu- 
rope. V oy Grxvho. 

GUÉRÉDÉ, ville de la Turquie d'Asie, 
Voy. Gemda. 

GUÉRET , ville de France , chef-beu du 
dép. de la Creuse, d’arrond. et de canton ; 
sur le penchant d'une montagne, à 1 1. 1/4 
de la rive gauche de la Creuse, k i3 1. x/a 

N. E. de Limoges, et à 85 1. 3/5 , distance 
légale, S. de Paris. Lat. N. 46° 10'. Long. 

O. o° a8'. Siège d'un tribunal de i re instance. 
Elle a des directions de contributions direc- 
tes et indirectes et des domaines , et une 
société d'agriculture. C'était autrefois une 
place forte , dont il reste encore quelques 
parties de murailles et de tours. Elle est assez 
bien bâtie ; mais les rues en sont tortueuses 
et l’aspect en est triste. 11 y a plusieurs fon- 
taines , dont les eaux sont de bonne qualité , 
x collège communal , 1 bibliothèque de i,5oo 
volumes, x hôpital et 1 salle de spectacle. 
L'industrie est nulle , et le commerce se réduit 
à la vente en détail des objets de consomma- 
tion. Il s'y tient xa foires par an , pour bes- 
tiaux, chevaux, mercerie et quincaillerie. 
Patrie d’Antoine Varillas. 3,44® hab. Il y a 
du bois et de la houille ën abondance dans 
les environs. 

L’origine de Guéret ne remonte qu’au vin* 
siècle. Cette ville se forma autour d'une 
abbaye fondée en 730 par Clotaire , en l'hon- 
neur de S*. Pardoux ou Pardulphe, qui en 
fut abbé ; elle devint dans la suite la capi- 
tale de la ci-devant province de la Haute- 
Marche, et les anciens comtes de la Marche 
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y firent leur résidence , ce qui lui procura 
quelque accroissement. 

L'arrondissement de Guéret se divise en 
7 cantons Ahun , Bonuat . Dun , Guéret , 
Salagnac , La Souterraine et S*. Vaulrjr ; il 
contient 77 communes et 84,696 hab. 

GUERF-EL-H.\MDAB, ile du Nil, en 
Nubie, terril. de Chaghcia , à 10 1 . N. E. de 
Hannek. On voit près de cette ile un grand 
nombre dp ruines. 

GUERGA DE FRAYLES, bourg d’Espa- 
gne . prov. et à 7 1 . S. O. de Léon , et à a 1 . 
3/4 S. de Benavides , dans une grande plaine 
aride. Il a quelques fabriques d'hbile de lin. 
298 hab. 

GUERGUEREB (DJEBEL), montagnes de 
Nubie, dans le Dàr-Robatàt , sur la rive gau- 
che du Nil, au S. O. de l'ile Moqrât, par 19° 
i 5 'dc lat. N. et 3 1° de l 5 ng. E. 

GUÉRIGNY , village de France , dép. de 
la Nièvre, arrond. et à 3 1 . N. N. E. de Ne- 
vers , cant. et à a 1 . i /4 E. de Pougucs , sur 
ta rive gauche de la Nièvre. 11 a 1 fonderie 
de canons et des usines à fer et à hauts four- 
neaux, où l’on fabrique des ancres, des chaî- 
nes , et autres objets pour la marine royale. 
Foires, les 4 mai et a* novembre, pour bes- 
tiaux. 7 4o bab. 

L'établissement de Guérigny a été créé 
par Raband de la Chaussadc , qui le céda au 
roi en 1781 . Par ordonnance de Louis xvm , 
les forges de la marine royale , dont les chefs- 
lieux sont à Guérigny et à Cône , ont repris 
le nom de forges royales de la Cliaussade, 
qu’elles avaient avant 1789. 

GUERLESQU 1 N , bourg de France , dép. 
du Finistère, arrond. et à 4 1 - >/4 E. S. E. 
de Morlaix, et à 6 1 . N. de Carhaix , cant. 
de Ponlhou. Foires, les i er .lundi de jan- 
vier, mars, juillet, septembre et novembre, 
pour chevaux et bestiaux. 1,517 hab. 

GUERN , village de France, dép. du 
Morbihan, arrond., cant. et à 2 1 . 1/4 S. O. 
de Pontivy, et à 10 1 . 3/4 N. N. O. de Van- 
nes. Foires, lo 16 août, pour bestiaux, 
grains , chanvre , etc. a, 5 oo hab. 

GÜERNESEY ou GUERNSEY , Sarma ou 
SsaniA , une des îles Normandes , dépendan- 
tes de l'Angleterre , dans la Manche , à 6 1 . 
N. O. de l’ile de Jersey, et à 10 1 . S. O. du 
cap de la Hague , en France. Son milieu est 
par 4 g° 29' de lat. N. et 4 ° $7' de long. O. 
Elle dépend du comté de Southampton et fait 
partie du diocèse de Winchester. Elle a à 
peu près la forme d’un triangle rectangle 
dont l’hypoténuse est tournée vers le N. O. 



Sa longueur , du N. E. au S. O., est de 3 1 . 
1/2; sa plus grande largeur , du N. O. au S. 
E., d’i I. î/a, et 6a superficie d’un peu plus 
d*n 1 . Le canal du Petit-Russel la sépare, 
à l’E., de l’ile d’Herra. Les côtes en sont 
bordées de rochers , d’écueils et d’ilots , et 
présentent des criques eL de petits ports. Le 
grand nombre de courais rend la navigation 
très- dangereuse autour de cette ile, et la 
marée s’y élève à 3 a pieds. Guernesey est 
composée de granit; on y trouve, à Grande- 
Rocque, de fortes masses de siénitc. Le sol , 
abondamment arrosé , est riche et fertile , 
surtout en pâturages , dans les terrains bas ; 
sur les hauteurs , les moissons sont superbes , 
et les rochers , même les plus escarpés , sont 
couverts de verdure jusqu’à leur sommet. 
Les terres sont assez. bien cultivées et pro- 
duisent du blé , de l’orge , de l'avoine , et 
des panais , dont on engraisse les bestiaux ; 
on y récolte un grand nombre de fruits , ci 
on y fait beaucoup de cidre. Le climat, tem- 
péré par les brises de mer , est très-doux et 
très-favorable à la végétation : le myrte et le 
géranium y croissent en pleine terre, et, 
avec un peu de soin , l’oranger y donne des 
fruits en hiver; le figuier y devient superbe. 
Cette île ne produit point de bois; un des 
végétaux les plus utiles est le varcc , plante 
marine qui sert de combustible et d'engrais. 
Les chevaux y sont chétifs et mal soignés , 
mais les vaches en soot renommées et don- 
nent un lait excellent. Les porcs sont nom- 
breux , et leur lard est très-estimé. La pêche 
sur les côtes est fort abondasite ; elle fournit 
principalement des maquereaux, des merlans, 
des brèmes , des plies , d'énormes anguilles 
de mer, des soles, des mulicts, etc. ; on y 
trouve beaucoup de coquillages , enlr'autres 
l’oreille de mer. 

Les fermes sont en général petites , et les 
maisons des paysans assez misérables ; chaque 
chaumière possède , dans un coin de la cham- 
bre de réunion , ce qu'on y appelle un Ut 
vert : c'est un endroit élevé d’environ 18 
pouces et couvert de feuilles sèches , sur le- 
quel chacun reste souvent sans rien faire. 
Les habitans de Guernesey ont plus de res- 
semblance avec les Français qu’avec les An- 
glais : leur costume , leur manière de vivre , 
leurs meubles et leurs instrumens d’agricul- 
ture sont à la française; cependant, dans 
la haute classe , tous ces objets subissent des 
cbaugemens par le commerce frequent avec 
les Anglais. Tout le monde parle le vieux 
ira nçai s-normand un peu corrompu; à peine 
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quelques personnes de distinction parlent- 
elles l'anglais. Une médiocrité qui approche 
de la pauvreté est le partage de l'ile entière. 
Toutes les classes sont passionnées pour la 
danse ; les habitant de la campagne aiment 
beaucoup les parties de cheval. 

Le commerce de Guernesey est peu impor- 
tant : beaucoup d'habitans sc livraient à la 
contrebande avant qu'il eût paru, en i 8 o 5 
et 1807 , des actes vigoureux pour la répri- 
mer; maintenant les navires de cette île sont 
employés au commerce des colonies espagnoles 
et portugaises et de diverses parties du conti- 
nent, et pour la pèche au banc de Terre- 
Neuve. Les productions , suffisant à peine aux 
besoins des habilans , permettent peu d’ex- 
portation ; on envoie quelques vaches en An- 
gleterre , ainsi que des blocs de granit bleu 
pour paver. En 1812 ,les exportations furent 
de 4,858 tonneaux; en 1 8 1 3 , le nombre de na- 
vires appartenant à cette Ile était de 93 , jau- 
geant 10,89a tonneaux. Cependant, depuis 
quelques années , Guernesey a prisquelqu'im- 
portance commerciale, et a vu augmenter dans 
une proportion étonnante le nombre de scs 
hab. Le concours des personnes qui viennent 
d’Angleterre pour s’y établir est surtout con- 
sidérable : on peut trouver la cause de ccs 
émigrations dans la franchise de taxes dont y 
jouissent les objets de consommation. Des 
paquebots à vapeur y viennent régulièrement 
de Wcymouth et de Southamplon. 

Guernesey renferme 10 paroisses, dont 
les églises furent consacrées en imeti 3 ia. 
Les calvinistes et les méthodistes y sont nom- 
breux, et ont plusieurs chapelles; on y 
compte aussi beaucoup de quakers, qui s’y 
sont établis en 178a ; il y a peu de catholi- 
ques romains. 24,000 hab., dont a, 000 ma- 
rins et étrangers non établis dans l’ile. 
S*. Pierre en est la seule ville et le chef- 
lieu. 

Guernesey est annexé , depuis la conquête , 
à la couronne d’Angleterre ; mais le roi n’y 
exerce son autorité que comme ancien duc de 
Normandie : en conséquence, le pouvoir lé- 
gislatif réside dans le roi et le conseil , et non 
dans le parlement. Les autorités judiciaires 
et exécutives réunies sont désignées sous le 
nom d'assemblée des états : elles consistent 
en x bailli, 1 a jurais, 1 procureur-général 
de la cour royale, 8 recteurs des paroisses , 
a constables et i 3 a douaniers. Le vote des 
impôts appartient à ce qu'on appelle les états 
de délibération ; cependant , pour opérer les 
levées ordonnées par ce corps , il faut en ap- 
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peler au roi, excepté dans les cas urgens. Le 
code qui y est en vigueur est très-imparfait , 
et parait être une compilation mal entendue 
des anciennes lois normandes ou lois de l’an 
cienne aristocratie féodale. La couronne 
nomme le gouverneur militaire. 

Guernesey , dons l'itinéraire d'Antonin , 
est appelée Sarnia ou Sernia. Les antiquités 
n’y sont pas nombreuses : on y voit sur quel- 
ques points des restes de monumens druidi- 
ques ; on y a aussi découvert des fragmens 
de poteries et d'ossemens humains. Les rois 
de France ont tenté souvent, mais inutilement, 
de l'enlever à l'Angleterre. 

GUERNICA , ville d'Espagne , prov. et 
à 6 1 . i/q E. N. E. de Bilbao ( Biscaye), sur 
le versant orient, du mont Cosnoaga. Elle a 
plusieurs églises, 1 belle maison de ville, 
a couvôns, 1 hôpital et 1 prison. 11 s’y tient 
x foire , pour bestiaux , en octobre. Environ 
85 o hab. 

C'est près de cette ville que sc tenaient au- 
trefois , sous un chêne , les assemblées de la 
province. 

GUERNSEY , comté des États-Unis, dans 
la partie orient, de l'état d'Ohio , traversé 
par le Wills-creck. 9,29a hab. Cambridge 
en est le chef-lieu. 

GUERNSEY, une des îles Normandes. 

Gvnnsn. 

GUÉROUDE (LA), village de France, 
dép. de l'Eure, arrond. et à 7 1 . S. O. d'É- 
vreux , et à a 1. N. de Vemeuil , cant. deBre- 
teuil , près de l'iton. Il y a 2 forges , dans 
l'une desquelles on fabrique de la grosse 
quincaillerie. 1,01 3 hab. 

GUERRERO , riche mine d’or de la Co- 
lombie ( Nouvelle-Grenade) , dan* la partie 
occid. du dcp. de l'isthme , près de la baie 
de l'Almirante. 

GUERR 1 , village de Nubie, dans le pays 
de ilalfây, sur la rive droite du Nil , à 19 I. 
au-dessous du confluent du Bahr-el-Azrak et 
du Bahr-el-Abiad , près de la montagne de 
son nom. 11 est habité par des Arabes Has- 
sanyéhs qui recherchent du sel gemme , le font 
cristalliser en pains, et le vendent àChendy 
et dans leSennaar. Les voyageurs venant d'É- 
gypte font quarantaine à Guerri pour em- 
pêcher que la petite -vérole n'entro dans le 
Semiaar. 

On donne encore le nom de Guerri k une 
montagne située dans le Dâr-Abou-Ramléh , 
à 7 1 . N. E. du confluent du Tournât et du 
Bahr-el-Azrak ; et à un village qui se trouve 
à 6 1 . N. duScnnaar. 
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GUERRICAIZ , bourg d'Espagne , prov. 
et ii 8 I. E. de Bilbao (Biscaye), et à 4 î - */» 
N. N. E. de Durango; sur la partie inférieure 
et sept, de la sierra de Oiz, près d'une ri- 
vière qui descend de cette montagne. Il a des 
restes de murailles et i hôpital. Il tient le 
16 e rang dans les assemblées générales de 
Guernica. 369 bab. 

GUERTA (LA) , Ile du Grand-Océan. V oy. 
Taavaaioa. 

GUERUDÉ, bourg de la Turquie d’Europe. 
y oy . Gorasida. 

GÜERUNDS (GROSS), bourg de l archid. 
d'Autriche, pays au-dessous de l'Ens, ceècle 
supérieur de Manhartsberg sur la rire gau- 
che de la Zwettel , à 8 1 . E. N. E. de Frcy- 
•tadt, et à si I. O. N. O. de Kreras. 

GUERVILLE , village de France , dép. de 
Seine-Inférieure, arrond. et à 5 1 . 3/4 N. N. 
E. de Neufchâtcl, et à i 4 1 . a /3 E. N. E. de 
Rouen, cant. de Blangy. Il y a une verrerie 
è bouteilles. 73a hab. 

GUESA, bourg d’Espagne, prov. et à 9I. 
i /3 E. N. E. de Pampelune (Navarre), et à 
4 1 . 3/4 N. N. E. de Sanguesa ; dans une 
plaine peu fertile, soi hab. 

GUESCL 1 N (LE), fort de France, dép. 
d'Ille-et-Vilaine, arrond. et â 1 1 . i/a N. E. 
de S*. Malo, cant. dcCancale, sur la Manche. 
11 est sur un rocher élevé de a4 mètres, et 
isolé à mer haute. Il défend l'entrée et le 
mouillage de son nom. 

GUETARIA , bourg d'Espagne , prov. et à 
3 1 . 1/4 O. de S*. Sébastien (Guipuscoa), et 
à 4 1 . i /4 N. N. O. de Tolosa, sur le gulfe 
de Gascogne , où il a un port entre l’embou- 
chure de l'Oria et celle de l'Urola. Il est en- 
touré d'anciennes et fortes murailles, et ren- 
ferme 1 belle église d'architecture gothique , 1 
hôpital , et ■ place publique ornée de la sta- 
tue en pied de Jean Sébastien de Eleano , qui 
fit arec Magellan le tour du monde , de 1519 
à i 5 ai. La pèche est active sur la côte. i,o 85 
habitans. 

GUEUGNON, bourg de France, dép. de 
Saône-et-Loire, arrond. et à 5 I. a /3 N. O. 
de Charolles , et à «5 1 . 1/4 N. O. de Mâcon; 
chef-lieu de canton , dans une plaine , sur la 
rive droite de l’Arroux. Il y a a forges et 1 
martinet. Foires , les i 3 junvier, 10 avril, 
18 juin, 17 août, a6 septembre et 30 dé- 
cembre , pour bestiaux. 1,498 hab. 

GUEDL , rivière qui prend sa source dans 
les États Prussiens, prov. du Bas-Rhin , à a 1 . 
i/a S. S. O. d'Aix-la-Chapelle, coule au N., 
et entre bientôt dans le roy. des Pays-Bas , 



passe à Moresnet , dans la prov. de Liège , 
arrose la prov. de Limbourg, où elle reçoit 
la Guipe par la gauche , tourne à l’O. N. O., 
baigne Fauquemont, et se joint à la Meuse 
un peu au-dessous de Maestricht , après un 
cours d’environ 10 1 . 

GOEVARA, bourg d'Espagne, prov. et à 
3 I. E. N. E. de Vitoria (Alava), et à a 1. s/4 
O. N. O. de Salvatierra, sur la rive gauche 
du Zadorra. 11 y a un hôpital. On y voit l’an- 
cienne maison fortifiée de la famille de los 
Ladrones , et , sur une hauteur , un château- 
fort, construit, dans le xv" siècle , sur le mo- 
dèle du château S‘. Ange de Rome, aao hab. 

GUEVETLAN , bourg et rivière du Gua- 
temala. Voy. Guecuitlak. 

GUEYA, rivière de Colombie (Caracas), 
dép. de Venezuela. Elle prend sa source sur 
le venant mérid. des monts d’Alta-Gracia , à 
18 1. S. S. E. de Caracas , coule au S. , et se 
joint à l'Oriluco, par la rire gauche, après un 
cours de i5 I. environ. 

GUGAli, ville de l'Hindoustan. y oyez. 
Gokdjah. 

GUGL1ELMO, montagne du roy. Lom- 
bard-Vénitien , sur la limite des prov. de 
Brescia et de Bcrgame , à a I. N. de Gardone- 
Vallrompia , et à 1 1. i/a du bord oriental 
du lac d'Iseo. Elle a 970 toises au-dessus de 
la mer. 

GUGLINGEN, ville du roy. de Wurtem- 
berg, cercle du Necker, bail!, et â i/3 de 1. 
S. O. de Brackenheim , sur la rive gauche de 
la Zaber. Elle a deux faubourgs. i,aoo hab. 

GUGLIONESI, ville du roy. de Naples , 
prov. de Sannio . dislr. et à 3 1. N. de La- 
rino , cant. et à 3 1. S. O. de Termoli. 3 , 000 
habitans. 

GUGUAN ou S*. PHILIPPE, une des lies 
Mariannes , dans le Grand Océan équinoxial, 
par aa° 3o' de lat. S. et i43° 5o' de long. 
E. Elle a un peu plus de 3 1. de circuit. 

GUH, principauté kurde de la Turquie 
d’Asie , pach. de Diarbekir , vers la limite de 
celui de Van. Elle renferme un château du 
même nom. 

GUllIPAS , rivière du gouv. de Buenos- 
Ayres. y oy. Guachipe. 

GITHRAU , ville des États Prussiens, prov. 
de Silésie, régence et à 17 1. N. N. O. 
de Breslau ; chef- lieu de cercle , sur une 
hauteur. Elle a une enceinte murée et un 
faubourg, et renferme 4 églises catholiques , 

1 église luthérienne, 1 hôpital et des fabri- 
ques de draps; on y fait commerce de farine, 
de fromage et de beurre. Il s’y lient 3 grands 
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marchés par an. 3, 160 hab. Les Russes l'ont 
incendiée en 1759. 

JLe cercle contient 3a, 000 hab. 

GUI A, ville de la Guinée supérieure, 
dans les états d'Achanti , capit. du roy. de 
Bouroum ; à 5o 1. N. E. de Coumassie, et 
à quelque distance de la rive gauche du Senni. 

GUI ANE , contrée de l'Amérique mérid. 
f ^ ojr . Guyane. 

GUIÀ-PARANA , rivière très-peu connue 
du Brésil , qui , suivant quelques relations , 
coule dans la partie occid. de la prov. de 
Ma to- Grosso, et se joint au Mndeira. Elle est 
peut-être identique avec le Jassi. 

GUIBERV1LLE, [village de France, dép. 
de la Manche, arrond. et à 4 h S. E. de 
S*. Lô, cant. et à 1 1. i/3 S. S. E. de Tho- 
rigny. i,5o4 hab. 

GUIBRAY, faubourgdeFalaise, enFrance. 
Voy. Falaise. 

GUICHE, village de France, dép. des 
Basses-Pyrénées , arrond. et h 5 1. i/3 E. de 
Bayonne , cant. et à 1 I. i/3 N. O. de Bida- 
che, sur la rive gauche de la Bidouze. i,4’? 
liab. , y compris ceux du village de Guiche- 
Comté. 

GUICHE (LA) , bourg de France, dép. 
de Saône-et-Loire, arrond. et à 4 U */4 N. 
E. de Charolles, et à 8 1. 1/2 N. O. de Mâ- 
con ; chef-lieu de canton, près de la forêt 
du Roussay , dans un pays rempli d'étangs. 
Foires , les 26 juillet et 3t août , pour bétail 
et blé. 894 hab. , y compris ceux de Champ- 
vent. 

GUICHEN, village de France, dép. d’Ille- 
et-Vilaine, arrond. et à 9 1. 1/2 N. N. E. 
de Redon , et à 4 1> Sb S. E. de Rennes ; 
chef- lie ude canton. Il y a une source d'eau 
minérale ferrugineuse réputée dans le pays. 
Foires , les 2.1 juin, 24 août et 3 novembre, 
pour bestiaux. 3, 000 hab. 

Près de cette ville est la carrière de la 
Prévotais, qui fournit des grès très-durs pour 
le pavage. 

GUICLAN, village de France, dép. du 
Finistère*, arrond. et à 2 I. 1/4 O* S. O. de 
Morlaix , cant. et à 1 1. 2/3 S. S. O. deTaulé. 
On y fabrique des toiles dont on fait des en- 
vois en Espagne. Foires, les 2 e lundi de fé- 
vrier, avril, j.uin, août , octobre et décem- 
bre, pour chevaux et bestiaux de toute espèce, 
corderie et ruches. 2,700 hab. 

GUICOWAR (ÉTATS DE), dans l’Hind- 
oustan. y oy. Gutkavar. 

GUIDEL, village de France, dép. du 
Morbihan, arrond. et à 2 1. 1/4 O. N. O. de 
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Lorient, cant. et à 1 1. 3/4 S. O. de Pont- 
acorf-Lesbcin. Foire, le 3 février, pour bes- 
tiaux, chanvre, toiles, outils, etc. 3, 240 hab. 

GUIDIZZOLO , bourg du roy. Lombard- 
Vénitien , prov. et à 5 I. 1/4 N- O- de Man- 
toue , distr. et à 2 1. 1/2 S. E. de Castigliouc 
delle Stiviere. 

GUIEN , lie de l'océan Indien , sur la cûte 
de Zanguebar, près et au N. E. de l'ilc de 
Patta , vers l’embouchure de la Grande- 
Rivière, par i° 55' de lat. S. 

GUIENNE, ancienne prov. de France. 
y oyez Guyenne. 

GUIERCHE ( LA ) , nom de plusieurs lieux 
de France, y oy. Guercue (la). 

GUIERS, petite rivière, qui constitue, sur 
une étendue de plusieurs lieues , la limite 
entre le dép. français de l'Isère et la div, 
sarde de Savoie. Elle est formée , près Des 
Échelles , par la réunion du Guiers-Vif et du 
Guiers-Mort , qui descendent des montagnes 
de la Grande-Chartreuse , coule vers le N. 
O., passe à Pont-de-Beauvoisin , à S*. Ge- 
nix , et, après un cours de 10 I. , se joint au 
Rhône, par la rive gauche, à 3 1. 1/2 S. de 
Belley. Entre Les Échelles et Pont-de-Beau- 
voisin , le Guiers traverse , avec une grande 
rapidité, une vallée étroite nommée le Pas- 
sage de Chaillc ; on a construit à grands frais 
une route avec parapets sur la montagne qui 
ferme cette vallée à l’E. 

GUIEZ , bourg de Perse. F oy. Guiez. 

GUIGLIA, village du duché et du distr.» 
de Modène , chef-lieu de canton ; près de la 
rive droite du Panaro , à 5 1. 1/2 S. de Mo- 
dène et à 7 1. O. S. O. de Bologne. 

GUIGNEN, bourg de France, dép. d'Ille- 
et-Vilaine, arrond. et à 8 I. N. N. E. de 
Redon, et h 5 1. 3/4 S. S. O. deRennes, cant. 
de Guichen. Foires, les 16 juillet», i er mer- 
credi de janvier, de la semaine de la Passion 
et d'après la S 1 . Michel, pour bestiaux, ins- 
trumens de labour, quincaillerie, étoffes 
communes , etc. 2,660 hab. 

GUIGNIES , village des Pays-Bas , prov. 
du Hainaut, à 1 1 1. 1/4 de Mons, arrond. et 
à 1 1. 3/4 de Tournai, cant. et à 1 1. d'An- 
toiug. 732 hab. 

GUIGOENS, nation indienne du Brésil, 
dans la partie sept, de la prov. de Pernara- 
bouc , près de la serra Talhada. 

GUI J A, lac du Guatemala , état de S. Sal- 
vador, au milieu des montagnes qui couvrent 
cet état vers le N. Il donne naissance à la 
Lcrapta. 

GUIJO (EL) , bourg d'Espagne , prov. et 
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« la 1. 3/4 N. de Cordoue, et à 5 1. i/a E. 
de Hinojosa. 333 hab. 

GUI J O (EL), bourg d’Espagne , prov. et 
à 9 I. i/a S. S. E. de Salamanque (Âvila) , 
et il 6 1. N. N. E. de Bejar. a84 bab. 

GU1L, rivière de France, dép. des Hau- 
tes-Alpes. Elle prend sa source près du mont 
Viso, sur la limite des États Sardes, à l’ex- 
trémité S. E. du cant. d'Aiguilles-en-Quci- 
ras, coule d’abord au N. O. , puis au S. O. , 
et se joint à la Durance , par la rive gauche, 
un peu au-dessous de Mont-Dauphin , apres 
un cours d’environ 1 1 1. 

GUILA1N (LE), bourg de France, dép. 
de la Manche, arrond. , et à 4 L i/8 S. O de 
S*. Lé, cant. et à 1 1. a/3 N. N. O. dePercy. 
Foire importante, le 3o avril, pour chevaux 
de Irait, bestiaux , etc. 

GUILAN , prov. de Perse. Vay, Ghilax. 

GUILDÉ, ville de Sénégambie, roy. de 
Bondou j sur la rive gauche du Sénégal , à 
io 1. au-dessous du confluent du Falcmé , 
et a aa 1. O. N. O. de Galam. 

GUILDERLANDT, coram. des États- 
Unis, état de New-York, comté d’Albany. 
Elle renferme le grand village d’Hamilton , 
situé à 31. O. N. O. d’Albany , où sc trouvent 
a verreries pour vitres. 2,270 hab. 

GUILDFORD , ville d’Angleterre , chef- 
lieu du comté de Surrey , hundred de \Vo- 
king, à 6 1. S. de Windsor et à io 1. i/4 
S. O. de Londres, sur le penchant d'une 
colline crayeuse et sur la Wcy , qui y est na- 
vigable, et que Ton traverse sur un pont en 
pierre. Lat. N. 5i° 14' a". Long. E. a° 54' 
i5". Les rue» en sont spacieuses et propres , 
et les maisons bien bâties. Guildford renferme 
3 églises paroissiales : celles de S t,? . Marie et 
de S*. Nicolas sont d’une grande antiquité; 
plusieurs maisons de prières pour les non- 
conformistes ; i maison-dc-ville, où se tien- 
nent les assises du comté; le Hed-Lion , ba- 
timent pour le tribunal civil et pour la cor- 
poration ; i théâtre, construit nouvellement; 
i ééolc, i vaste et bel bùpital , et i prison. 
U y avait un emplacement destiné aux com- 
bats de coqs . mais en i8oo,il a été con- 
verti en marché. On y remarque en outre le 
château , dont on ne connaît point l’origine; 
on suppose , cependant , qu’il a servi de pa- 
lais aux premiers rois anglo-saxons. En io36, 
Godwin , comte de. Kent, s’étant emparé par 
trahison d’Alfred, fils du roi Elhclrcd , et 
1 ayant enfermé dans un monastère apres lui 
avoir arraché les yeux, fit périr dans ce châ- 
teau 6oo de ses partisans. Le commerce de 



Guildford est assez considérable, surtout avec 
Londres , où l’on envoie principalement des 
bois de charpente , du blé, de la drèche, de 
la bierre, etc. Il s’y tient 3 foires par an. 
Guildford est une corporation par ordon- 
nance ; il envoie a membres au parlement. 
3,i6t hab. ; tous les ans de grandes courses 
de chevaux ont lieu dans les environs. 

Guildford était la résidence des anciens 
rois d’Angleterre; ce n’est qu’en 900, sous 
le règne d’Alfred , qu’il en est fait mention 
pour la première fois. 

GUILDHALL, comm. des États-Unis, 
état de Vermont , chef-lieu du comté d’Es- 
sex , à 18 1. E. N. E. de Montpellier; sur 1a 
rive droite du Connecticut, qu’on y passe sur 
un pont. 53o hab. 

GU1LER , village de France, dép. du 
Finistère , arrond. , cant. et à 1 I. i/3 N. O. 
de Brest. 1,200 hab. H y a près de là une 
forge. 

GU1LFORD, comté des États-Unis , dans 
le centre de l’état de la Caroline du Nord, 
z 4,5 1 1 hab., dont 1,819 esclaves. Grcens- 
borough en est le chef-lieu . 

GUILFORD, village des États-Unis , état 
de la Caroline du Nord, comté de son nom , 
à 27 I. O. N. O. de Raleigh. Il s’y est livré , 
en 1781, un combat sanglant entre les An- 
glais et les Américains, dans lequel les pre- 
miers ont été vainqueurs. 

GUILFORD, comm. et bourg des États- 
Unis, état de Connecticut, comté de New- 
Haven; sur le golfe de Long-Tsland. La 
commune renferme 7 églises pour difTérens 
cultes. On y confectionne une grande quan- 
tité de souliers , et il se fait sur la cùtë une 
pèche d’huîtres abondante ; il y a 2 ports , 
qui font un commerce très-actif, surtout avec 
New-York. 4 *i 3 i hab. Le bourg est agréa- 
blement situé , sur une petite rivière à 5 I. 
E. de New-Haven, et se compose de i5o 
maisons. 

GUILFORD, comm. des États-Unis , état 
de New-York , comté de Chcnango , à 3 I. 
S. de Norwich et à 32 I. O. S. O. d’Albany. 
2,175 hab. 

GUILFORD, comm. des États-Unis , état 
de Pcnsylvanie, comté de Franklin, au S. E. 
de Chambersburg et à r 7 l.S. O. de Har- 
risbtirg. 2,439 hab. 

GUILFORD, comm. des États-Unis , état 
de Vermont, comté de Windham , à 20 I. S. 
S. O. de Windsor et à 37 1. S. de Montpel- 
lier. 1,862 hab. 

GUILFOPiD, village d’Irlande, prov. d’Ul- 
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ster, comté de Down , baronnie de Lowcr- 
Iveagli; sur la rive droile de la Bann, qu'on 
y traverse sur un pont de 22 arches. Com- 
merce considérable de toiles. 11 y a des eaux 
minérales fefrugincuscs. 

GUILHEM (S 1 .) ou S‘. GUILLAUME, 
village de France , dép. de l'Hérault , ar- 
rond. et à G 1. 3/4 O. K. O. de Montpellier, 
cant. et à i I. i/a N. d'Auiane ; sur la rive 
droite de l’Hérault. 11 doit sou origine à 
S 1 . Guillaume , duc ou gouverneur de l'Aqui- 
taine, qui y bâtit une abbaye de l'ordre de 
S 1 . Benoit , où il mourut simple religieux. 
764 hab. Il y a , dans les environs des grottes 
curieuses par les stalactites quelles renfer- 
ment. 

GUIL1GOMAR ou GUÉL1GOMARCH , 
village de France, dép. du Finistère , arrond. 
et à 3 1. N. E. de Quimperlé , cant. et à 1 1. 
i/4 N. E. d'Arzano. 1,000 hab. 

GU1LLAC , village de France, dép. du 
Morbihan , arrond. et à 1 1 . 1/4 O. S. O. de 
Ploërmel, cant. et à 1 1 . 3/4 S. E. de Josse- 
lin, près de l’Oust. i, 5 oo hab. 

GUILLAUME (S*. ), village de France, 
dép. de l'Isère, arrond. et à 7 1. S. S. O. de 
Grenoble, cant. et à il. i/3 N. O. de 
Monesticr-de-CIcrmont. Foires, le I er lundi 
d’avril, i er mardi de juin et d'août, et le 
dernier jeudi d'octobre , pour bestiaux , etc. 
45o hab. 

GUILLAUME (CANAL DE), dans le 
roy. de Wurtemberg, cercle du Necker. H 
passe à Heilbronn. Cette construction nou- 
velle a pour but de faciliter aux bateaux le 
moyen de descendre le Necker sans être 
obligés de s'arrêter aux vannes des moulins ; 
deux ponts en pierre traversent ce canal , 
dont la longueur est de 1,400 pieds. Les ba- 
teaux pourront , désormais , se rendre à Can- 
stadt sans être obligés de décharger et re- 
charger à Heilbronn. 

GUILLÀUMES, villes des États Sardes, 
div., prov. et à 1 2 I. 1/2 N. O. dc|Nice;jchef- 
licu de mandement, sur U rive gauche du 
Var. Elle a des forges et fonderies alimentées 
par les mines de fer et de plotnb des envi- 
rons j il y a une carrière de marbre. 1,200 
habitans. 

GU1LLEN (S.), rivière de la partie S. O. 
de la Patagonie , qui descend du versant 
occid. des Andes, coule au S. O., et se jette 
dans le golfe de la Trinité, vis-à-vis de l'xlc 
de la Mère-de-Dieu , après un cours d’envi- 
ron 25 1. 

GUILLENA, bourg d'Espagne, prov. et 
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à 4 L 3/4 N. N. O. de Séville, et à égale 
distance N. E. de S. Lucar-la-Mayor. 1,064 
hab. II y a sur son territoire des mines de 
plomb et d'aicohol. 

GUILLESTRE, village de France, dép. 
des Hautes-Alpes, arrond. et à 4 L 1/2 N. 
E. d’Erabrun, et à 61. S. de Briançon j chef- 
lieu de canton , sur le Riotibel , et près de 
la rive gauche du Guil. On y fabrique des 
toiles communes, et il y a une usine à fer. 
Foires, les i* r septembre, i® r novembre, 
2 e luudi de mai, i er lundi de juillet, 3 e lundi 
et mardi d'octobre, pour denrées du pays, 
bestiaux, mulets, etc. 960 hab. Les mon- 
tagnes voisines contiennent des marbres 
rouge, blanc et jaune , susceptibles d’un beau 
poli. 

GU1LL1ERS, village de France, dép. du 
Morbihan, arrond. et à 2 1. 3/4 N. de Ploër- 
mel , cant. et à 2 1. 2/3 S. E. de La Trinité. 
2,000 hab. 

GUILL1MANE, ville et gouv. de la capi- 
taincrie-géncrale de Mozambique. V ojr. Qui- 

LIMAVE. 

GUiLLON, village de France, dép. du 
Doubs, arrond. , cant. et à 1 1. 1/4 S. E. de 
Baume, et à 6 1. 3/4 N. E. de Besançon, sur 
le Cusancin. 11 y a une source d’eau sulfu- 
rcoseoù l'on prend des bains commodément. 
210 hab. 

GUILLON, village de France, dép. de 
l’Yonne , arrond. et à 3 1. r/4 E. N. E. d’A- 
vallon, et à 1 1 1. 1/2 S. E. d’Auxerre; chef- 
lieu de canton , sur la rive droite du Serein. 
Foires, les^ui janvier, 25 avril, 8 juin, 29 
septembre cl 6 décembre , pour bestiaux , etc. 
800 hab. 

Le 10 mars i35q, un traité fut conclu 
dans ce village par les troupes anglaises , 
pour l'évacuation de la Bourgogne. 

GUILLOT1ÈRE (LA), ville de France, 
dép. du Rhône , arrond. et cant. de Lyon ; 
sur la rive gzuclie du Rhône, qu'on y tra- 
verse sur le pont qui porte son nom , et qui 
la sépare de Lyon , dont elle était nn des 
faubourgs , qui fut érigé en ville dans ces 
derniers temps. Elle consiste en une rue 
principale extrêmement longue et en plu- 
sieurs autres petites ; mais elle ne renferme 
aucun édifice remarquable- C'est un endroit 
où l'industrie est très-active ; il y a a manu- 
factures d'acide sulfurique et de vitriol , et 
beaucoup de fabriques de soieries s'y établis- 
sent journellement. 14,339 hab. 

GU1LMI , bourg du roy. de Naples , prov. 
de l'Abruzzc-Citcrieure , distr. et à 5 I. b. O. 
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<t;ll-Vasto, cant. età il. i/a S. O. de Gissi. 
i , 3 .io hab: 

GUILOULOU , rivière de Sénégambie , 
dans le Foutatoro. Elle prend sa source dans 
le village de son nom , coule au S. , puis au 
N. O. , et se réunit au Guiloum, à une jour- 
née et demie au N. O. de Canel, près du 
village d'Ouaondi. Son cours est d'environ 
i 5 I. 

GUILOUM, rivière de Sénégambie , dans 
le Foutatoro. Elle prend sa source dans le 
village d'Ouanondé , et se réunit au Sénégal , 
par la rive droite, h Bcldialo, à 18 1 . N. N. 
E. de Sedo , après un cours d'environ a 5 1 . 
du S. au N. 

GUILSBOROUGH , hundrcd d'Angle- 
terre , dans la partie N. O. du comté de 
Nortbampton , séparé par l'Avon du comté 
de Leicester. 9,377 hab. Les endroits princi- 
paux sont Crick et West-Haddon. 

GUILT-CROSS, hundred d’Angleterre, 
dans la partie mérid. du comté de Norfolk. 
6,539 bab. East-Uarling en est le lieu prin- 
cipal. 

GUIMAEC , village de France, dép. du 
Finistère, arrond. et à 3 1 . N. E. de Mor- 
laix, cant. et k a /3 de 1 . N. de Lanmeur. 
1,674 hab. 

GU 1 MAR, ville de Ténériffe, une des 
Canaries , dans la partie orient, de l'Ue , à 
6 1 . S O. de S**. Croix. 3 , 600 hab. , qui ré- 
coltent beaucoup de vin. 

GUIMARAENS, bourg du Brésil, prov. 
de Maranham , sur la côte sept, de la baie 
deCuma, à i 5 I. N. O. de S 1 . Louis de Ma- 
ranham. Le port ne peut recevoir que de 
petits navires; on en exporte du coton, du 
riz et de la farine en grande quantité. 

GUIMARAENS ou S'*. ANNA , bourg du 
Brésil, prov. de Mato-Grosso, distr. et à aa'l. 
E. de Cuyaba. Près et au N. de ce bourg sont 
des mines d'or. 

GUIMARAENS, ville de Portugal, prov. 
de Minho , chef-lieu de comarca, à 4 1 . «/a 
S. E. de Braga, et à 9 I. i/a N. E. de Porto; 
dans une plaine fertile , au pied du mont 
Latito, entre l’Avé et l'Arezi lia. Elle se divise 
en ancienne et nouvelle ville , et a plusieurs 
faubourgs. H ne reste plus de l'ancienne ville 
qu’un palais bôti par Alphonse i ,r , duc de 
Bragance ; les autres édifices ont été construits 
depuis la fondation de la nouvelle ville , en 
1437. Guimaraens est environnée de murailles 
flanquées de tours; les rues en sont pour la 
plupart longues, larges et droites; les places 
publiques sont nombreuses et belles , et les 



maisons bien bâties. On y compte 4 églises, 
dont 1 collégiale remarquable par son archi- 
tecture et ses ornemens intérieurs; 6 cou- 
vons, 4 hôpitaux et 1 collège. Il y a des fa- 
briques de coutellerie, de quincaillerie , de 
linge de table, etc. Patrie d'Alphonse I er , 
roi de Portugal , et du pape S. Damaso. 
8,360 hab. On voit dans les environs des 
bains thermaux qui ont été connus des Ro- 
mains. 

On prétend que l'ancien Guimaraens fut 
fondé par les Celtes, 5 oo ans avant l’ère vul- 
gaire ; le nouveau est considéré comme le 
berceau de la monarchie portugaise. Al- 
phonse vi , roi de Castille et de Léon , en fit 
la capitale de son royaume. 

La comarca deGuimaraens contient ■ 43,000- 
habitans. 

GUIMARAS , lie de l'archipel des Philip- 
pines, près de la côte mérid. de l'ile de 
Panay. Lat. N. io° 35 '. Long. E. iao° 18'. 
Sa longueur est d'environ 1 5 1 ., et sa largeur 
de 4 1 - Le port de Buluagan ou de S u . Anna 
est sur la côte occid. ; elle est couverte d’ar- 
bres et de plantes , principalement de salse- 
pareille. 

GUIMERA , bourg d'Espagne, prov. de 
Lerida (Catalogne), à 3 1 . 1/4 S. S. O. de 
Cervera , et à 4 *• >/4 N. de Momblanch. Il 
est bâti en amphithéâtre, sur le penchant 
d'une montagne. I,a3a hab. 

GUIMGAMP, ville de France. f r oy. 
Guibgamp. 

GU 1 MILL 1 AU, village de France, dép. 
du Finistère, arrond. et è 3 1 . t/a S. O. de 
Morlaix, cant. et à 1 1 . i /3 E. S. E. de 
Landivisiau. Foires, les a* mardi de mars, 
juillet et novembre , pour bestiaux. 1 , 45 o 

GUIMPS, village de France, dép. de la 
Charente, arrond., cant. et à 1 I. a /3 O. de 
Barbezieux , et à 8 I. 1/4 S. O. d'Angoulémc. 
Il y a des tanneries. 1,1 53 hab. 

GUIN, nom que des renseignemens assez 
vagues et anciens donnent à une partie con- 
sidérable du cours du Diali-ba. 

GUIN ou GHIN , bourg de Perse, dans le 
Farsistan, distr. de Laristan, à 17 1 . N. N. 
O. de Lar et à 46 1 - S. E. de Chiraz. 

GUINALA, ville de Sénégambie. F'qy. 
Gruau . 

GUINBALA , pays de la Nigritie. f^ojr. 
Diixbala. 

GU 1 NCH 0 , montagne de Nubie, dans le 
Fazocle, à environ 5 1 . S. O. du confluent du 
Tournât et du Bahr-el-Azrak ,' vers n° 10' 
de lat. N. 
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GUINCHOS (CAYODE), ilôt de l'archi- 
pel des Lucanes, dans la partie mérid. du 
grand banc de Bahama, à ao 1. de 1a côte 
sept, de Cuba. Le navire le S. Juan s’y per- 
dit , en i ? 1 4 > 

GUINÉE ( GOLFE DE ), enfoncement très- 
considérable formé par l'Atlantique sur la 
cote occid. de l'Afrique, entre le cap des 
Palmes et le cap Lopez. 11 baigne la Guinée 
supérieure, et s'étend entre i° 1 5' de lat. 
N. et o° jj5' de lat. S. , et entre 8° de long. 
E. et io° de long. O. Il forme, en s'avançant 
dans les terres au N. E. , deux golfes remar- 
quables, ceux de Bénin et de Biafra, séparés 
par le cap Formose. La Formose, le Nou- 
veau-Calabar , le Cross et le Vieux-Calabar 
sont les cours d'eau les plus remarquables 
qui se jettent dans ces golfes; on croit que 
ce sont des bouches du Diali-ba. Les seules 
Iles importantes qui se trouvent dans le golfe 
de Guinée sont celles de Fernando-Po , du 
Prince et de S 1 . Thomas. 

GUINÉE. Ce nom, par lequel on désigne 
une vaste contrée de l’Afrique occid. , a été 
vaguement et diversement appliqué par les 
géographes. Les uns, surtout les plus an- 
ciens , l'ont donné à la côte qui s'étend du 
cap Vert à l'Angola; d'autres, parmi lesquels 
est D'Anville , n’ont admis ce nom que pour 
la contrée renfermée entre la Gambie et le 
golfe de Bénin; les modernes l'appliquent 
généralement à ce long espace de côtes qui 
se termine, vers le N., au cap Verga, par 
xo° de lat. N. , et vers le S. , au cap Negro , 
à l'embouchure du Bambarougue, par i6° 
de lat. S. , et divisent cet immense pays en 
deux parties principales : la Guinée supérieure 
ou septentrionale , et la Guinée inférieure ou 
méridionale. 

On n'est pas d'accord sur l'origine de la 
dénomination de Guinée. On pense assez gé- 
néralement qu'elle dérive de Djenny, nom 
d’une ville de la Nigritie , qu'on appelle même 
quelquefois Guinée , et qui , à l’époque où les 
Portugais abordèrent sur cette côte , jouissait 
d’une grande célébrité; peut-être lui vient- 
elle de Geneoa , nom que Léon et Marmol 
donnent au pays au S. du Sénégal, entre ce 
fleuve et la Gambie. Sous le règne de Jean n, 
roi de Portugal , qui travaillait avec ardeur à 
l'établissement des colonies en Afrique, on 
trouva de l’or sur les côtes de Guiuée ; de- 
puis , on a donné ce nom aux monnaies que 
les Anglais firent frapper avec l’or qu'ils se 
procurèrent dans ce pays. 

GUINÉE INFÉRIEURE ou MÉRIDIO- 
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NALE , contrée de l’Afrique occid. , entre 
l'équateur et i6° de lat. S. , et entre 6° 4$' 
et ao° de long. E. ; bornée, à l’O., par l'At- 
lantique; au N., par la Guinée supérieure; 
à l'E., par la contrée, peu connue, qu’habi- 
tent les Cassanges ; et au S. , par la Cimbc- 
basie, dont le Bambarougue la sépare. Sa 
longueur, du N. au S., est d'environ 4°°l-> 
quant à sa largeur, on ne peut l'estimer que 
bien vaguement : elle n'est cependant pas de 
moins de aoo 1.; la superficie, non moins 
incertaine, peut être évaluée, d'après ces 
données, à 100,000 1. 

La côte de ce pays , comprise entre le cap 
Lopez et le cap Negro, est un peu concave; 
quoiqu'assez généralement découpée , elle 
n 'offre aucune échancrure remarquable, ni 
aucune saillie digue d'attention , autres que 
celles déjà nommées , et le cap Padron , à 
l'embouchure du Zaïre. 

On est loin d’avoir une connaissance exacte 
de l'orographie et de la distribution des eaux 
de cette contrée : on sait toutefois que le 
terrain s’élève à mesure qu’il s'éloigne de la 
côte, et qu’il y a, dans la partie orientale du 
pays, une grande chaîne, dirigée du S. au 
N., que l'on désigne sous les noms portugais 
de serras de Sal, de Salnitre, de Cristal. 
Plus à l'E. s'étend, dit-on, le plateau de 
Dembo, auquel on donne une hauteur abso- 
lue de i,ooo à 1,200 toises; vers le N., on 
connaît la serra Complida. Les plus impor- 
tai des fleuves de la Guinée inférieure sont 
le Zaïre et la Coanza , dont les sources , encore 
problématiques , sont l'une ou l'autre géné- 
ralement placées aujourd'hui dans le lac 
Achelunda, que l'on croit voisin des limites 
de la Guinée; ces fleuves ont leur direction 
principale vers l'O., et se grossissent, dans 
leur long cours, d'une infinité de rivières. 
Le Zaïre reçoit, dit-on, à droite, le Bancaor 
et l'Eozaddi , que divers géographes ont pris 
pour le Zaïre lui-même : on suppose que la 
première de ces rivières s'augmente d’un au- 
tre cours d'eau très-considérable , nommé 
Umbre ou Vambre; à gauche, on donne 
pour principal affluent au grand fleuve , le 
Lunini, dont le cours est mal connu. A la 
Coanza se joignent , par la droite, le Cobijc , 
la Lombe et la Lucala ; et par la gauche , la 
Cunhinga et le Cutato. Le Lebundo , i'Am- 
briz, le Loge, l'Ouzo, la Dande , le Bengo , 
affluent directement à l'Océan , entre le Zaïre 
et la Coanza ; il en est de même de U Longa , 
du Cuvo , de la Catumbela , du Capororo , du 
Cobal et du Bambarougue , au S. de la Coan za. 
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On distingue encore, dans le S. E. du pays, 
le Cunène el le Dumbo , dont le cours infé- 
rieur n'est pas connu . 

Les côtes , tantôt élevées et tantôt plates , 
marécageuses et boisées , sont en général ex- 
posées à une chaleur brillante et malsaine ; 
l’intérieur jouit d’une température plus douce 
et d'un climat plus salubre : le sol y est beau- 
coup plus fertile et la population plus consi- 
dérable ; le peu de voyageurs qui ont visité 
ce pays en représentent certaines parties, 
telles que les belles provinces du Congo, 
comme un paradis terrestre : la végétation 
s’y montre , disent-ils , dans sa plus grande 
vigueur; on y trouve des vallées délicieuses, 
des prairies émaillées de fleurs et arrosées 
par de nombreux cours d'eau , et de magni- 
fiques forêts dans lesquelles dominent le cè- 
dre et le palmier. La chaleur règne dans cette 
contrée de l'équinoxe du printemps à celui 
d'automne : durant cet intervalle, le ciel est 
presque toujours pur et serein , et l'ardeur 
du soleil est ordinairement tempérée par des 
vents de S. et de S. E. ; pendant les nuits, 
qui sont très-fratches, il tombe une abon- 
dante rosée qui préserve le sol de la stérilité 
dont il serait infailliblement frappé dans cette 
saison. Les pluies succèdent à la sécheresse , 
et sont souvent accompagnées de tonnerre et 
d'orages; elles durent jusqu'au retour du 
printemps , sans être cependant continues , 
car de temps en temps le ciel recouvre sa 
sérénité. 

On trouve peu de cultures sur les côtes, 
mais le sol gras et fertile de l'intérieur en 
oITre de très-variées : les productions des tro- 
piques y prospèrent; quelques-unes y crois- 
sent presque sans aucun soin , et d'autres y 
donnent jusqu’à trois récoltes par an. Ce pays 
est en outre riche en mines d'argent , de cui- 
vre et de fer : jusqu'à présent on n’a pu y 
découvrir d’or, malgré les recherches multi- 
pliées qu'ont faites les Portugais ; le sel gemme 
n'est pas rare dans plusieurs cantons , et dans 
certains endroits on le trouve à quelques 
pieds de profondeur. Les montagnes contien- 
nent diverses sortes de marbre, du jaspe et 
du porphyre. Les forêts sont peuplées d'un 
grand nombre d'animaux, tels qu'éléphans, 
lions, léopards, rhinocéros, sangliers, cha- 
cals, zèbres, antilopes, porcs-épics, singes 
de toute espèce , etc. Les abeilles y forment 
de nombreux essaims et y déposent un ex- 
cellent miel ; il y a une grande variété d'oi- 
seaux ornéa d'un plumage éclatant des plus 
vives couleurs : on y remarque surtout des 



perroquets de plusieurs espèces et des paons ; 
dans les lieux découverts , on trouve l’autru- 
che, la grue couronnée, le marabou , etc. Les 
reptiles sont aassi très-nombreux : les plus 
terribles sont les serpens , et particulièrement 
le boa; les fleuves sont infestés de crocodiles 
et d'hippopotames; on y rencontre aussi des 
tortues. 

La Guinée inférieure se divise en 9 gran- 
des contrées ou royaumes : ce sont le Congo , 
l’Angola , le Bengucla , l’En'goyo , le Cacon- 
go , le Loango , le Mayomba, le pays deSctté, 
et l'Anziko ou Mikoko. Elle est habitée par 
plusieurs races de nègres qui parlent des lan- 
gages différens : on y distingue les Moci-con- 
gis , qui habitent l'intérieur , et les nègres 
d'Anziko qui fréquentent le Zaïre supérieur, 
à l’E. de la rivière Vambre. En général tous 
ces peuples ont une intelligence très-bornée , 
et paraissent très-peu industrieux ; quelques- 
uns de ceux qui ont le plus de relations avec 
les Portugais ont appris des professions mé- 
caniques , mais le plus grand numbre est resté 
dans son apathique indifférence pour les arts 
de la civilisation : toutefois ils connaissent 
tous le secret d'empoisonner leurs flèches , et 
sc tracent sur le corps les figures les plus bi- 
zarres et les plus monstrueuses , croyant par 
là se rendre plus redoutables à la guerre ; on 
a remarqué que les plus intelügens étaient 
ordinairement les plus féroces- Ces peuples 
sont restés adorateurs des fétiches et infestés 
de magie ; ce n'est que sur quelques points 
des côtes que de zélés missionnaires chré- 
tiens ont trouvé des .prosélytes. 

On fixe à 1487 le découverte de cette con- 
trée, c'est-à-dire du Congo, par le portugais 
Diego Caïn ; ses compatriote* sont parvenus , 
par persuasion , par ruse ou par force , à sou- 
mettre à leur suzeraineté le Congo, l'Angola 
et le Bengucla, les plus importantes parties 
de la Guinée inférieure. Leurs établissemens , 
compris sous le nom de gouvernement de 
S 1 . Paul, s'étendent à 100 I. de la côte dans 
le premier de ces pays, à aâo dans le second, 
et à 70 dans le dernier; ils exportent de ces 
pays , particulièrement de l'ivoire , de la cire, 
de l’huile de palmier et autres productions. 
Il y a très-long-temps que quelques-uns des 
marchands portugais de cette contrée ont eu, 
pour la première fois , des relations par terre 
avec le gouvernement de Mozambique, situé 
à la côte orientale ; ces relations , long-temps 
célces , ont été publiées , il y a peu d’années , 
par l'infatigable Bowdich : elles ontangmentc, 
modifié ou confirmé nos connaissances sur 
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quelques nations de l'intérieur. I.os autres 
pays de la Guinée inférieure obéissent à des 
souverains indigènes. 

GUINÉE SUPÉRIEURE ou SEPTEN- 
TRIONALE, contrée de l'Afrique occid., 
entre o* 45’ de lat. S. et u° de lat. N. , et 
entre z5° ia' de long. O. et i5° de long. E. 
Elle s'étend sur l'Atlantique, le long du golfe 
de Guinée , et se prolonge loin au-delà , vers 
l'O. Au N. , elle est bornée par 1a Sénégam- 
bie et la Nigritie, dont elle est en partie sé- 
parée par les montagnes de Kong; à l'E., 
elle se confond avec des contrées presqu'en- 
tièrement inconnues de l'intérieur ; elle a au 
S, E. la Guinée inférieure , vers laquelle sos 
bornes sont fixées au cap Lopezet à la rivière 
Assazic. On peut donner à cette vaste contrée 
y5o I. de longueur de l'E. à l'O. , et i5u 1. 
dans sa moyenne largeur du N. au S. ; sa su- 
perficie peut être évaluée à ii5,ooo I. Les 
côtes ont trois directions principales : du N. 
O. au S. E. , du cap Verga au cap des Pal- 
mes ; de l'O. à l’E. , de ce dernier, au fond du 
golfe de Guinée ; enfin du N. au S. , au cap 
Lopez. Après les golfes deJJiafra et de Bénin , 
formés par le grand golfe de Guinée , et sé- 
parés par le cap Fornoosc , on y remarque 
peu d'échancrures , car l'enfoncement com- 
pris entre le cap des Palmes et celui des 
Trois-Pointes n’est pas assez profond pour 
mériter le nom de golfe. C’est vers l’O. sur- 
tout que le rivage , dominé par des hauteurs 
qui s'opposent aux fiots de l'Océan , présente 
peu de rentrans ; on y trouve cependant la 
baie de Sierra-Leone. Vers l'E., la côte, 
unie et très-basse , laisse pénétrer les eaux 
marines par mille canaux. Les côtes furent 
long-temps la seule partie que les Européens 
connussent dans 1a Gainée supérieure; aussi 
ont-ils désigné sous ce nom toutes les subdi- 
visions qu'ils ont faites de ce pays : ce sont , 
en partant de l'O. , les côtes de Sierra-Leone, 
des Graines , des Dents , d'Or , des Esclaves, 
de Bénin , de Calabar , de Biafra , et de Ga- 
bon. De nos jours , on s'est avancé dans quel- 
ques points : on a reconnu le cours de quel- 
ques rivières , exploré quelques chaînes de 
montagnes , découvert de uouveaux peuples 
et de nouveaux royaumes ; cependant celte 
contrée est encore une des parties de l'Afri- 
que sur lesquelles il règne le plus d'incerti- 
tude. 

' Toutes les eaux de la Guinée se rendent à 
l’Atlantique. La moitié occid. de ce pays , 
appuyée au N. sur les moutagucs de Kong, 
présente un plan généralement incliné d'où 
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descendent laRockelle elle Cherbro, qui ar- 
rosent la côte de Sierra-Leone ; le Mesurado , 
limite de cette côte et de celle des Graines ; 
le S 1 . André, qui débouche sur la côte des 
Dents; l'Assiuie, l'Ancobra ou Sinnie, et la 
Chaîna , dont les embouchures découpent la 
côte d'Or; la Voila, qui marque la limite 
entre cette côte et celle des Esclaves ; enfin 
le Lagos, entre cette dernière et le Bénin. 
La Formose, le Nouveau-Calabar, le Cross 
et le Vieùx-Calabar, qui traversent un pays 
plat qu'ils rendent marécageux , se perdent 
dans les golfes de Beniu et de Biafra : on les 
suppose, avec quelqu'ombre de raison, des 
branches du Diali-ba. Plus au S. , le pays se 
relève, et la côte est découpée , par les larges 
entrées du Camaroncs , du Danger ou S*. Jean, 
du Gabon et de l’Assazie. A l'exception du 
cours de la Rochelle , nouvellement reconnu 
par le major anglais Laing , non-seulement la 
source d'aucune de ces rivières n’est connue 
avec certitude , mais encore la plupart n’ont 
été remontées qu'à une très- petite distance de 
leurs embouchures. 

La Guinée supérieure est exposée aux cha- 
leurs les plus ardentes de la zone torride ; 
cependant, à de certaines époques, les feux 
qui la dévorent sont calmés par les pluies 
périodiques qui inondent presque toutes les 
régions situées entre les tropiques : sur la 
plupart des côtes , cos pluies se font sentir 
de juin à octobre. Dans certains endroit*, par- 
ticulièrement à 1a côte d'Or, il y a deux sai- 
sons pluvieuses; mais alors chacune d'elles 
durant moins long-temps, on conçoit que 
cette particularité peut être un avantage pour 
les pays quelle distingue. Ces pluies pério- 
diques, qui sont souvent accompagnées de 
tonnerre et d'ouragans terribles, nuisent en 
général à la salubrité de l'air et à la santé 
des ba bilans , mais aussi elles entretiennent 
la fertilité. Le harmattan, vent du N. E. , 
régne peudant quelques mois sur cette partie 
de l'Afrique : il dessèche la terre et occa- 
sionne uue infinité de désagrémens pour les 
habitans, cependant il n'altère pas la salu- 
brité de l'air ; on lui attribue même U vertu 
de guérir quelques maladies. 

Le sol est en générai très-fertile , et dans 
quelques endroits bien cultivé; on y remar- 
que une végétation riche et active , et de vas- 
tes forêts : sur les côtes , le terrain est tantôt 
sablonneux et graveleux , et tantôt maréca- 
geux ; on y trouve fréquemment un sol rou- 
geâtre et des terrains immenses sans U moin- 
dre pierre La Guinée supérieure a presque 
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toutes les productions des tropiques, telles 
que riz , maïs , millet , yams , bananes , plan- 
tain , ananas, oranges, citrons, indigo, co- 
ton, sucre, fruits du papayer, tabac, poivre 
et diverses épiceries. Les forêts recèlent une 
foule d'animaux féroces , lions , tigres , léo- 
pards , buffles, rhinocéros, hyènes ; les élé- 
phans , qui y sont fort nombreux , et que 
l'on suppose attirés par les cannes à sucre, 
fournissent une grande quantité d'ivoire. 
Parmi les animaux sauvages , on trouve encore 
le daim , le porc-épic , le lièvre, le singe, le 
caméléon, etc. , une foule de lézards, de 
scorpions et de serpens de differentes aortes. 
Les bestiaux sont peu nombreux ; cependant 
il y a des moutons , des chèvres et des porcs : 
les chiens et les chats sont communs , ainsi 
que la volaille. Dans les rivières et sur leurs 
bords , on rencontre le crocodile , l'hippopo- 
tame , et le manati , mammifère amphibie. Le 
sol renferme plusieurs mines d’or qui ont sou- 
vent excité l'avidité des Européens. L'ivoire 
est encore un objet de commerce sur les côtes, 
et l'on vientquelqucfois y chercher les épices; 
mais en général on exporte peu les produc- 
tions du pays. Les habitans sont en général 
si indolens qu'ils ne donnent pas à la culture 
plus de soins que n'en exigent leurs besoins 
personnels ; ils trouvaient plus commodes de 
vendre leurs frères , quand la traite des nè- 
gres était en vigueur sur ces plages barbares. 
L'absence presque totale de bétes de somme 
rend les communications fort difficiles pour 
le commerce avec l’intérieur. Les nombreuses 
rivières y devraient ouvrir au commerce une 
voie sûre et facile ; mais les nègres de ces 
parages sont fort peu avancés dans l'art de 1a 
navigation , et l’on ne voit sur l'eau que de 
petits canots incapables de faire une longue 
route. Cependant on ne peut pas leur refuser 
toute espèce d'industrie ; on en trouve surtout 
de fort habiles à la pêche. Leurs mœurs va- 
rient suivant chaque tribu : les uns sont fé- 
roces et sauvages , et d'autres sont doux et 
d’un facile accès ; ce que ces peuples ont de 
commun , c’est l’état d’enfance où se trouve 
leur civilisation. La polygamie est fort ré- 
pandue parmi eux; leur religion est un mé- 
lange bizarre d’islamisme et d’idoUtrie, un 
tissu d'atrocités et de tout ce que l'esprit peut 
enfanter de plus monstrueux. Les sacrifices 
humains ne sont pas rares; et les dieux qui 
reçoivent leur encens sont des fétiches , des 
animaux, et des tyrans qui s'enivrent du sang 
de leurs esclaves. 

Les plus puissans des états de la Guinée 



sont ceux d’Achanti , de Dahomey , de Bé- 
nin, et des Ayos; des» Européens ont sur 
la côte de nombreux établisscmcns. Les An- 
glais ont à Sicrra-Leone une colonie philan- 
thropique pour les noirs ; ils sont en outre 
maîtres de Cherbro, de Kingston, de Cap- 
Corse , et d’un grand nombre de forts ; le 
principal établissement hollandais est S*. 
George de la Mine. Les Danois possèdent 
Christiansborg et le fort Frederiksborg; enfin 
près des côtes , dans le golfe de Guinée, sont 
les Iles du Prince et de S*. Thomas , qui ap- 
partiennent aux Portugais, et celle de Fer- 
nando-Po , possession espagnole , sur laquelle 
les Anglais témoignent le désir de s’établir 
pour empêcher la traite des noirs. Les habi- 
tans se servent pour monnaies de cauris , pe- 
tits coquillages qui se pêchent aux Maldives , 
et que l'on appelle aussi boujes ; il en faut 
2,000 pour faire un macuta. Le poids em- 
ployé pour la poudre d’or est l’akey , équiva- 
lant a i.a 5 gramme; les autres marchandises 
se pèsent au benda , de 64- 3 17 grammes : la 
mesure pour les toiles est le jaktan , de 1 x 
pieds 3 pouces de France. 

Les premières visites des Européens à celte 
côte remontent à une époque éloignée. Quoi- 
que l’on fixe à 1471 la découverte de la Gui- 
née par les portugais Jean de Santarem et 
Pierre Escovar , il parait cependant que les 
Dieppois découvrirent cette contrée en i 364 , 
sous Charles v , et qu'ils y ont navigué plut 
de soixante ans avant que les autres nations 
européennes en eussent aucune connaissance ; 
mais ils n’y formèrent pas d'établissement. 
Les Portugais s’y fixèrent ensuite , et y firent 
un grand commerce au commencement du 
xv® siècle. L’année 1604 fut l'époque fatale 
de leur déroute; les Hollandais les chassè- 
rent des forts et des comptoirs qu’ils avaient 
sur les bords de la mer, et les contraignirent 
de se* retirer dans les terres , où ils se sont 
alliés avec les naturels- Depuis cette épo- 
que , les Hollandais et les Anglais font pres- 
que tout le commerce des côtes de Guinée. 
Parmi les voyageurs qui ont avancé les pro- 
grès de la géographie de cette contrée , on 
doit surtout distinguer hî malheureux Bow- 
dich, qui a fourni des renscignemens précieux 
sur la côte d’Or, et, depuis lui, le major 
Laing. 

GUINÉE, ville de Nigritie f'oy. Djiknt. 

GUINÉE (NOUVELLE) ou TERRE DES 
PAPOUS, grande lie de l’Océanie , au N. de 
la Nouvelle-Hollande , dont elle est séparée 
par le détroit deTorres, entre o° i 5 ' et io° 
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île Ut. S. , et entre 129° et 147° Je long. E. 
Elle a au N. le Grand-Océan équinoxial , qui 
la baigne aussi à l’E., où il reçoit quelquefois 
les noms de mer d'Albion et de mer du Co- 
rail ; au S. O. l'occan Indien , et à l'O. la mer 
des Mol tiques. Elle est encore très-peu con- 
nue, surtout au S. E. : il n'est même pas cer- 
tain qu'elle forme une terre continue, comme 
on le croit généralement; quelques naviga- 
teurs pensent qu'elle pourrait bien n'être 
qu'un archipel , comme semblent le faire pré- 
sumer les nombreux cnfonccmcns qui se pré- 
sentent sur les côtes , et qui sont peut-être 
autant de détroits. 

La Nouvelle-Guinée parait avoir 5 oo 1 . du 
N. O. au S. E. , et 200 dans sa plus grande 
largeur; on peut en évaluer la superficie à 
39,000 1 . Une presqu'île remarquable , qui la 
termine vers le N. O., en est la partie la 
plus connue , et lient au reste du pays par un 
isthme resserré entre la mer des Moluques et 
la grande baie de Geelvink, parsemée d'iles ; 
clic est voisine de l'ile Vaïgiou , et n’est sé- 
parée de celle de Sallavalty que par l'étroit 
passage de Revenge. La profonde baie de 
Maccluer la découpe au S. O. ; le cap de 
Goede-lioop forme son extrémité septentrio- 
nale , et les montagnes d’Arfak la couvrent 
vers le N. Plus à l'E. , on trouve sur la côte 
boréale le mont de l'Éléphant, le mont 
Church , le Gcant-Molineau , éminence re- 
marquable ; les Cyclopes , deux montagnes 
peu éloignées l'une de l'autre; enfin le volcan 
de Dampier, que ce navigateur vit en activité 
en 1700. Sur la côte orientale s'offre d'abord 
le cap King- William , qui termine une pénin- 
sule fermée au S. par le golfe Huon, et sépa- 
rée de la Nouvelle-Bretagne par le détroit de 
Dampier. Au S. du golfe Huon s'allonge une 
autre presqu'île , dont les bornes orientales , 
voisines de l'archipel de la Louisiade , n’ont 
pas encore été explorées ; elle présente au S. 
les caps Rodney et Hood , qu’on regarde 
comme les points les plus méridionaux de la 
Nouvelle-Guinée. Vers le détroit de Torres, 
les côtes australes de cette terre sont bordées 
d'innombrables récifs ; plus à l'O., elles pro- 
jettent le cap Walsh , qui , au S. E. des îles 
Arrou , forme la pointe d'une presqu'île con- 
sidérable. En général , cette lie est élevée , 
et parait très-montagneuse ; les rivages of- 
frent les sites les plus pittoresques et les plus 
variés. Le sol y est couvert de toutes sortes 
de plantes ; on y a vu de cocotiers , les deux 
espèces d’arbres à pain , et des muscadiers. 
Les montagnes sont garnies de bois précieux: 
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les Hollandais y ont reconnu le bois de fer , 
l'ébène , le canari , le lingoa , et le muscadier 
uviforme ; enfin tous les navigateurs qui ont 
npproché de cette terre ont été frappés d'é- 
tonnement à la vue d'un si beau pays. On 
ignore quelles espèces d'animaux il renferme ; 
on n'a aperçu sur les côtes qu'un grand nom- 
bre de cochons , des sangliers , sans doute le 
babiroussa des Moluques, et une multitude 
d'oiseaux ornés des plus briilans plumages. 
Parmi ces derniers , on distingue les superbes 
oiseaux de paradis , dont on compte dix ou 
douze espèces j dès qu'on en prend , on les 
fait sécher au moyen de la fumée et du sou- 
fre , et on les livre ainsi au commerce : ce 
pays nourrit aussi de beaux perroquets , des 
loris , des cailles , des pigeons, des hérons, etc. 
La mer fourmille de poissons de toute espèce; 
elle jette sur les côtes de gros morceaux d’am- 
bre gris : on y trouve aussi des perles , et le 
corail est en grande abondance sur la côte S. 
£. Le capitaine Forrest , qui n'a visité que le 
havre Dory, dit qu'il y a de l'or, et que les 
.naturels le nomment bulaon ; l'argile y est 
commune , et les naturels savent en fabriquer 
des vases. 

La Nouvelle-Guinée est habitée par deux 
races de nègres et par des Malais. La plus 
nombreuse et la plus redoutable des deux ra- 
ces nègres est celle des Papous , dont la peau 
est d’un noir mêlé d’une teinte de jaune ; leur 
chevelure , très-épaisse , médiocrement lai- 
neuse , et ébourilfée d'une manière remar- 
quable : ces uègres occupent principalement 
la côte occidentale de l'ile. L'autre race est 
celle des Ilaraforcs ou Alfourous, qui habite 
dans l'intérieur, et que les Papous nomment 
Eudamènes . Les ilaraforcs sont les aborigènes 
de cette lie ; ils ont la peau d'un noir brun 
sale, les cheveux noirs, épais, peu longs, 
rudes et lisses , la barbe très-dure et très- 
épaisse : leur existence est misérable et sau- 
vage. Les Malais sont fixés sur plusieurs 
points de la côte. La barbarie et la férocité 
des habitans de la Nouvelle-Guinée ont em- 
pêché les Européens d'établir des relations 
commerciales avec eux. Les Chinois de l'ile 
Vaïgiou sont les seuls peuples qui leur por- 
tent quelques étoffes grossières , des instru- 
mens et divers ustensiles à leur usage ; ils 
prennent en échange de l'or, des perles , de 
l'ambre , des écorces de massoy , des écailles 
de tortue , des oiseaux de paradis et d'autres 
oiseaux : les Malais de l'archipel Asiatique 
viennent y chercher des esclaves , qu'on croit 
être des prisonniers de guerre. 
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On présume que celte lie fut visitée par 
des Arabes avant que les Européens en aient 
eu connaissance. En i 5 ii, deux navigateurs 
portugais , Antoine Ambrea et François Ser- 
rans , l’aperçurent ; Saavedra , Espagnol , y 
débarqua en 1 5 a 7, et donna le nom de Papua 
à la partie occidentale , et celui d'ile (POr, à 
la partie orientale. Antoine Udraneta et Inigo 
Ortiz lui donnèrent, en i 5 a 8 , le nom de 
Nouvelle-Guinée , à cause de l'analogie qu’ils 
trouvèrent entre les cheveux des habitans et 
ceux des nègres de la Guinée. Depuis, un 
grand nombre de navigateurs ont visité cette 
terre ; mais tous en ont trouvé les habitans 
tellement inhospitaliers et féroces , qu’ils 
n’ont pu nouer de relations avec eux. En 
1678, le hollandais Keyts visita la côte si- 
tuée en face de l’archipel d’Arrou ; mais il y 
fut attaqué inopinément par les Papous. Les 
Anglais ont aussi tenté d’y faire quelque com- 
mcrce. En 1791 , un navire de Bombay s’é- 
tant présenté sur la côte , le chirurgien des- 
cendit dans un des canots des insulaires , et 
fut à l'instant massacré; le navire, assailli 
d’une grêle de flèches , fut obligé d’avoir re- 
cours à son artillerie pour se défendre contre 
ces féroces indigènes. 

GUINEGASTE, village dp France. P’oj-, 
Ehooikegatte. 

GUINES, bourg de l'ile de Cuba, sur la 
route de La Havaueà La Trinidad, à 10 I. S. 
E. de la première de ces villes et à 6 1 . E. de 
Bejucal. 

GUINES (CANAL DE), petit canal de 
France, dép. du Pas-de-Calais, arrond. de 
Boulogne. Il commence à la ville de son nom , 
se dirige vers le N., 'et s’unit au canal de Ca- 
lais â S*. Orner, un peu au S. de Calais. Son 
étendue est d’environ 1 1 . i/a. Une écluse y 
a été construite pour donner passage aux eaux 
d’un watergund qui sert à l’assèchement du 
pays. 

GUINES , ville de France , dép. du Pas- 
de-Calais , arrond. et à 5 1 . i/a N. E. deBou- 
logne-sur-mer, et à 2 1 . x /4 S. de Calais ; chef- 
lieu de canton, dans un pays marécageux, à 
l'extrémité mérid. du canal de son nom. Il y 
a une fabrique de poterie et de toiles ; c’est 



l’entrepôt des bois de la forêt de Guincs et 
de la houille d'Hardinghen. Il s'y fait un 
commerce considérable de bestiaux, volaille 
et gibier. Foires, les 4 février, 3 novembre 
et 3 e dimanche après Pâques , et de 3 jours le 
1" août, pour bestiaux, etc. 3,700 hab. On 
exploite , dans les environs , des mines de 
houille et des carrières de marbre de médio- 
cre qualité. 

Cette ville était le chef-lieu du comté de 
son nom , et une des plus fortes places de la 
Picardie ; ses fortifications n’existent plus 
depuis long temps. François i ,r et Henri vin 
y eurent une entrevue en i 5 ao. 

Le comté de Guines est le pays qui fut 
appelé plus tard Calaisis ; il appartenait , 
dans le moyen âge, à l’abbaye de S*. Bertin 
de S*. Orner. 

GUINGAMP ou GUIMGAMP, ville de 
France, dép. des Côtes-du-Nord , chef-lieu 
d’arrond. et de cant. , à 6 1 . i/a O. N. O. de 
S 1 . Bricuc et â 6 1 . i/a S. E. de Lannion ; 
dans une plaine, sur le Tricu. Siège d'un 
tribunal de 1” instance; elle a 1 conserva- 
tion des hypothèques , 1 direction des con- 
tributions indirectes , et 1 société d’agri- 
culture. Elle est ceinte de murs ; on y 
remarque l'église, dont les deux tours sont 
fort élevées, et qui renferme une chapelle 
dédiée à Notre-Dame de Halgoèt, qui atti- 
rait autrefois un grand concours de, dévots. 
La halle , située au milieu de la place , est 
très-belle , ainsi que la fontaine placée sur 
le devant. Cette ville a un collège commu- 
nal , des fabriques de toiles connues, dites 
guingamp , et de fil retors ; des tanneries et 
des poteries. Il s’y tient ra foires par an, 
où il se fait un commerce assez considérable 
en grains , bestiaux , lin , chanvre , toiles, etc. 
5,91g hab.' Les environs fournissent une belle 
terre à potier. 

Guingamp était anciennement le chcf-licu 
du duché de Penthièvrc. 

L'arrondissement se divise en 1 o cantons : 
Bégard , Bclle-!le-en-Terre , Bol boa , Bour- 
briac , Callac , Guingamp , Mael-Carhaix , 
Plouagat, Pontrieux, et Rostrenen; il con- 
tient 73 communes et 108,408 hab. 
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